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FRANCE 


KN     VKNTE 


!'■''  Fascicule.  —  Paris  et  le  département  de  la  Seine 4  fr.  50 

2"   Fascicule.  —  Ile-de-France.    Seine-et-Oise,    Seinci-et-Marne,    Oise, 

Aisne 6  fr.  50 

3"   Fascicule.  —  Picardie.  Artois,  Flandre.  Somme,  Pas-de-Calais. 

Nord 6  fr.  50 

4''   P'ascicule.  —  Normandie.  Seine-Inferieure,  Eure. Calvados,  Manche, 

Orne '.    .       8  fr.    » 

5"-'  Fascicule.  —  Bretagne.    Il!e-et- Vilaine,  Côtes-du-Nord,  Finistère, 

Morbihan.  Loire-Inferieure 10  fr.     » 

6'  Fascicule.  —    Maine,  Anjou.    .Mayenne,    Sarthe.     Maine-et-Loire,     4  fr.  50 

7'  Fascicule. —    Touraine,     Orléanais.     Indre-et-Loire,      Eure-et- 
Loir,    Liiir-cl-C'licr,    Loiret 7  fr.      » 

8'"  Fascicule.  —  Berry,  Bourbonnais.  Indre,  Cher,  .\llier 4  fr.    » 


l'AlllS.  —   Iniprimcrip   de  C.ii.   (Iiixot.   "It,  riio  Mad.irno 
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PARIS 
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lii  E   ]iai;im:,    26,    l'iu'.s   i.'iii>i;oN 


Ihiiils  (le  Irailucti.Mi  rt  ilc  n-|jro.liictioii  n^t-in'^  \mw  liiii-.  p.ijN, 


t.3 


Ard 


cnnes 


Nom  —  Situation 

hiissK  ;-|   I:i   Belgique,   li.ins  l:i.|Url|,.  il    mloiMw    iiii.'  poirilr  loli-ijc  ifrii- 
\ir(Jll    r.i    kll.    (llf.in-c.sr    l.-i     Meuse,    \r    (1(-|  l.l  1-|  rlji,.],!    ,|rs    A  rcleil  1163  I  il'C 

^-"11  lie. m  ilii  pLiliMii  licisi-  (|iii  en  r-cdiiviv  loiile  la  pailic  siliiéi-  ;iii 
X.  cl,  au  S.-E.  (;■(■-!  un  (léii.-iriejueiil  ,1e  |,a  IVi.nliére  \.-|;.  Sans  tenir 
(■(impie  (le  l;i  pallie  (pli  s'enluuce  d.aiis  la  l;ek>i(pie.  il  airecle  la  l'orme 
d'iiii  (piailril.aliTe  rt'i^iilier,  (irieiili'-  de  \.-(t.  à  S.-l';.  Sdiis  le  rappoi-l  de 
r'''lciidile,  il  (KCiipe  le  scixaiile  liiiili.-iue  r;ili!,'.  De  la  poinlc  N.l».  de 
rair(.ii(li-,-,enieiil  de  lldcidi  à  l'exl  i  ('■mih'  (iiieiilale  (le  celui  (le  Sedan,  il  y  .a  eininni 
'.H     Kll.     I.e--     diverses     I  l.l  II  I  el  I  rs.     peip.  11(1  Kll  l.a  i  les    .à    celle    (  1  i  réel  i,  m  .     Varielll     de    '.<:<     Uil. 

Iiiiiiiii à    lui)  kil.   liia\iliiiiiii.  de  1.1   pdiiile  S.  de  l'ai-rdiid  issemeiil   de  llelliel  à  la   pointe 

\.  (In  caiihdi  de  (livel.  Ses  limiles  ii.a  I  il  ivlles  s,,i,t  :  an  \  . .  (  piel,  pies   kiloiiiel  les  des  cours 

de  r.\rl(iise  ,S  kil.i.  de  li;,iii   Xoii I  du   \'.roiiin,  de   I.Mis,.   ,7  kil.:,  de  la    hliive;  à  ïl].. 

la  Houille,  la  Seiiioy  :."".  kil.>.  la   M.iiclie  iT  kil.-.  l.i  NWiniine  avec   le  Tni-lii  i7  kil.:;  au  S.. 

la   hoi' is,M."  kil.i:   à  1(1,.  '.i  kll.  du    cours   du    Canal   l.iii'r.d  .à    I   \is t  -.i  Kil.  du    cours 

de  la  Serre.  Il  est  l,(n-ii('  .au  \.  par  les  provinces  IicIl'cs  de  Hainaiit.  de  Namur  et  de 
LuxemboLirg;  à  VK.  par  le  d(-parlemi.'iil,  de  la  Meuse;  au  S.  p.ir  celui  de  la  Marne  cl 
a   II».  p,ir  celui  de  lA-snC. 

Il  a  r\r  rornii'- (ai   I7'.MI  de  parties  einprunl(ji.'s  à  troi-i  provinces:  Champagne  (/'/•(■/(- 
rijiiiiii'-  de  Srdiiin,  Picardie,  Hainaut. 


Histoire 

Xoiis  lie  s.iNoiis  rien  des  peiipl.ides  pndi isloi'ii pies  ipii  lialnl(''r(ail  i.i  |-(''eion  des 
.\r(|e|iues.     Des    (dienis    des     Trrrr,-:   :    des     r,„„/,oe;    .,ir    l.a    ri\e    (1.    de    l.a     Meuse    et    des 

Scjni   rc'-cup.aielll   à  r,arriv('e  des  li .ailis  ,a\ec  des   !'l  uiinirs   d.iiis  |,i    parlie   sepleidrio- 

nale.  K'.icilfinenl  soumis,  ils  aia'epl  -reiil  l;i.-il  eineii  I  la  domin.d  ion  du  \  ,iiii(piini-.  (pii  y 
Ir.n  a  des  roules  (hnil  on  \(>il  encore  des  I  races  uonilireiises  à  \\  .anap  S('c|i,anll ,  S.-\  ii.'iiy- 
la-l'(Uél,  \'illers  (lev.anl   le-'llioiir,  ainsi  ipic  des  vesli-es  de  camp  .à  .\i-leiiionl. 

I.e  cliiislianisiue  )  .i|ip,ariil  \ers  l,i  lin  du  i  s.  Les  llaiii.ires  en  riireid  siiccessiv  emeiil 
repoli -^si'^s.  Ili(ail(H  t'.lovis  .i\ec  ses  L'UeriKa's  reroida  les  lloni.ains  cl  s(dalilil  dans  ia 
Cli  inipa-ne  el  la  iV'-ion  de  S(nssoiis.  .\  sa  niorl.  la  rcjioii  des  .\rd("  nés  |i|  p.irlie  du 
ro.aiinie  dWiisIr.asie  el  n'iail  p.as  a  s(.iiririr  des  ri\aliles,le  l'i  (■de-omie  ,d  de  I  ;riimdiaiit . 
Il  n'en  lui  pas  de  même  peiid.iiil  les  liilles  de  ((niiiclilion  eniic  Charles  le  Cli.une  el 
l.iniis  le  (ieiiii.iniipie.  Arches,  on  s'ele\a  iiii  palais  iin  id\  iiii;  ieii.  dans  le(piel  Charles  le 
Chauve  sii^iia  a\cc  son  iie\(ai  I.otliaire  un  Iraih-  dalliama'  coiilre  son  lii-re  l.onis  le 
(.ermaiiiipie.  fui  ,v,\v  .iii\  (■■\e(pies  de  Lie^jc.  I  ne  dh'le  c..ii\(..pi('e  a  .Mou/on  r(':;l.i  le 
mari.iL'e  de  l.olh.iire.  Les  Xorniaiids  en  Lrnh-reiil  lai  NN'J  le  (  hàleail  ipil.  I(de\.-  d(  ses 
ruines,  lui  à  n,ni\eaii  (h  Iriiil  en  '.liN  p.ir  les  L(.rraiiis,  \llii:iiy.  oii  lui  haplisc  WiliKind, 
lui  li.d.ih-  soii\eiit  par  les  rois  des  (leii\  premnacs  raïa'S  ;  des  conciles  s'y  liiirenl. 
ainsi  ipi'à   1  loii/v. 

neiwail  la  C,|i,inipaL;iie  Celle  proMiice  passa  (aisinl,-  dan  ~  l;i  iiiais,,ii  de  Idois  llll'i..  Le 
roi   l.(niis  le  Cids.  a  la   hde  d  une  nlir.  Use  armée,  se    pi.p.ir.id    a  .ilhnpna-  I  enipereiir 
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lIciiiiV:  iiiiiis  m  (icrnii-i'.  à  la  suite  d'uni-  onliv 
C.^ilixli'  Il  (lll'.ii,  si'I.iii;iia  sans  c-iuuliat.  l'arnii  li'> 
dcviul  roi  (le  Jéi'usalrui.  cl  'lliibaull  IV  silluslra 


qu'il  nut   à    Mouzon  avec  le  pape 
nies  (le  (lliaiiipajAUe,  l'un,  lleuii  II, 

ses  poésies. 


Les  abbés  de  Sainl-Heiui  ayant  accepté  le  don  de  la  ville  de  Rethel  fait  par  Tévêque 
Adalbéfon,  chargèrent  le  l'réie  du  conde  de  Chàteau-Porcien  de  les  défendre.  Ce  prince 
accepta  et  prit  peu  après  le  lilre  di'  coiule  de  Hetliel.  Manassès  l"vint  en  aide  à  l'arclie- 
vèque  de  lieinis  coiilre  Uniques  Capet.  Manassès  11  agrandit  son  domaine  en  y  ajoutant 
le  comté  de  l'orcien,  Sainte-.Mi''iielioulil  el  SIenay  que  l'évèquc  de  Verdim  rciu-it  à  son 
fils  Hugues  1".  Uniques  11  endiellit  .Mè/.ières,  dola  Uetliel  d'un  llôlelDieu  et  fonda 
l'abbaye  d'Klan.  Puis  le  eonilé  passa  successivement  dans  un  grand  nomljre  de  maisons 
différentes  jusi(u"à  la  liévolLilion.  Le  cardinal  Mazarin  l'avait  acheté  en  IGJ!)  pour  l'offrir 

à  son  neveu  Armand  de  la  Meil- 
lei'aye.  La  principauté  indépen- 
dante d'Arches  appartenait  au 
XVI ir  s.  à  la  maison  de  Condé; 
celle  indi''pendance  cessa  à  la 
Itr^volulion.  Le  liDurg  d'.\i'clies 
devint  eu  Hill'.l  C.liarleville,  dont 
la  prospi''ril(''  fid,  i-apide. 

La  j)riucipauté  de  Sedan,  <pie 
II'  traité  de  1200  laissait  indivise 
eulr(>  les  mains  de  l'évéque  de 
Liège  et  de  l'ai'clievi'Mpie  de 
lieinis  ipii  se  relaient  dis|inli'e, 
(l('peuilait  de  Mouzon  à  l'origine. 
Ce  fid,  CérartI  tle  Jausse  qui 
enleva  celle  dernière  ville  aux 
abl)i''s  ipii  en  étaient  les  sei- 
gneurs. La  lille  de  Gérard  l'ap- 
porla  en  dot  à  Hugues  de  Bar- 
bauçon  cju'elle  épousa;  puis 
.Mouzon  et  Sedan  furent  réunis 
à  la  couronne  par  Charles  V.  De 
nouveau  cédé  k  Guillaume  de 
Braquemont  par  Cliarles  VI, 
Sedan    passa     par    contrat    de 


iîi;n;x.NE.  —  \iu 


Iioh.|iiairc  (.\ri'  s.i  (I";ici'  iio-lf 


venle  d: 


la  famille  de  La  Marck  (l'i'-'i)  dont  plusieurs  membres  s'illustrèrent  dans  les 
gueires  des  xv  et  xvr  s.  L'un  deux,  (iuillaume,  dit  le  Sanglier  des  Ardennes,  se  fit  céder 
le  duché  de  Bouillon.  AUir('  dans  ini  guel-a|)ens  à  MaësU'icht,  on  le  décapita.  Ses  frères 
le  vengèrent  et  reprirent  ses  ('lais  à  lilie  délinitif.  En  l.jr)5,  Sedan  passa  aux  protestants 
et  c'est  de  cette  époque  que  date  le  grand  essor  industriel  c[ui  depuis  ne  s'est  pas  ralenti. 
C'est  au  juincc  éclairé  Henri  Robert  qu'il  faut  faire  remonter  la  longue  période  de  pros- 
p(''rili'-  dont  jouit  la  i)rineipauté.  Jlais  le  dernier  des  La  Marck,  Guillaume-Robert,  eut  à 
lullei-  eoidri'  les  ducs  de  Cuise  et  de  Lorraine  qui  s'emparèrent  de  Mézières  et  mirent 
le  siège  devant  Sedan.  Le  duc  de  Guise  fut  iiii'u  battu  près  de  Givonnc  et  dut  lever 
le  siège,  mais  Guillaume-Robert  tomba  moilelleiui'nt  blessé  en  Lorraine. 

Penilant  la  rivalité  de  François  I"  el  île  Cliarles-OLiiul,  Bayard,  enfi'rnié  ilans 
Mè/ièrrs,  n'-sisla  iluraid  "J^*  jours  aux  I  ni|>i''i-iaiix  el  les  força  à  se  l'elirer  (i.'eJli.  Ils  oecu- 
pèrenl  luulefois  Mouzou  que  l'on  lorlilia  plus  tard.  Pour  conlre-balancei-  les  précaulions 


^: 
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prises  par  Frnnrnis  I"  dans  ]<■  pnys.  Charles-Quinl  éleva  la  forterosse  de  Charleinont. 
Lrs  yiiiM-rrs  ilc  rrlinioii  tiouliliTcul  à  nouveau  la  Champagne.  Rocroi  passa  tour  à 
liinr  ii;ins  Ir.s  luaiiis  <lcs  deux  partis.  Le  vicomte  de  Turennc,  duc  de  Bouillon,  à  la  tète 
(les  pi()t(^slanls,  s'(iii|i.ira  tic  Mouzon  eu  1.">'.)1.  Henri  IV  n"avait  pu  prendre  Mézières, 
mais  ses  trouiii-s  puiriil  louli'fois  se  rendre  maîtresses  du  château  d'Omont  qui  passa 
une  seconde  lois  au  piiimiir  di's  Linncurs.  Revenons  à  la  principauté  de  Sedan.  Ou, nul 
Henri  1\'  se  lut  convcrli  .ui  calholiiisnic.  le  duc  de  Bouillon  prit  parti  contre  lui  ;  ni;>.is 


Henri  IV  lui  panloiiiia  r,-l\r  Iralii 
Sous  Louis  Xlll,  ini  aulic  duc  de 
comte  de  Soissons  daliord.  puis 
lui  coûta  ses  états  (Itii'Ji.  Lu  aulr 


duc 
,  lil- 


,\:Mni.iMi)\i'.  —  I 


ut  rentrer  à  Sedan  où  il  mourut  en  Kl'iô. 

lu  ]uécédent,  conspira  deux  fois.avecle 

•une  ('.inij-Mars.  Cetle  dernière  conspiration 

l!(uiill()u  Jela  un  liisire  plus  brillant  encore 

sur  la  l'amille  de  La  Tour  d".\u 

vergue.    Nous   avcuis    noinnu''  le 

grand  maréchal  de  France  Heni'i 

de  Turcnne,  qui  lui  aussi  s'allia 

aux  Espagnols  et  fut  battu  avec 

eux  sous  les  murs  de  Relhel  en 

lil.iO.  Cette  l'ugue  ne  lut  pas  de 

longue  durée  heureusement.  Les 

snccrs  de  Turenne.  qui   mourut 

à     Sal/,liaidi,     sont      prrsruls     à 

tuulcs  li'S  ui(''uuiires. 

Pendant  la  liuerre  de  Treule 
ans,  Louis  Xlll  accusa  les  ha- 
liilants  d'Yvois  d'avoir  appelé 
les  Espagnols;  il  s'empara  de 
leur  ville  en  1656,  les  en  chassa 
el  en  rasa  les  fortifications. 
Louis  XIY  les  releva  et  donna 
la  ville  en  afianage  au  comte  de 
Siiissoiis,  Ids  du  pl'iucc  de  Cari- 
uuau.  don!  rllc  pril  le  nom.  En 
llil."i,  le  jeune  due  (l'Iùlghieu,  qui 
devait  plus  tai'd  s'appeler  le. 
grand  C.oudi-,  remporta  une  bril- 
lante vii'toire  à  Rocroi  sur  les 
de  Niiiièiîiie  niiiis  l'aniena  Cliarleuiont  (KiSOl.  Givet  nous  lit  relour 
sa  de  ('(M'iiier  une  |ii'lili'  pi'iiieipauté  indépendante  en  17711.  La  n'-vo- 
Nanles   [lorla   un  cdup  funeste  à  l'industrie  de   la   région.    Bien  à 


Espagnols.  La  pai> 
en  ItliUI  et  iMuuay  ri 
calicui  de    TEdil   di' 

siL;iialiM'  pcudaulla  lîi-volidiou.  Puis  vini  la  preinièri'  invasion  prussienne  (17H'J).  L'armée 
de  ItuuKiuriez,  parlii'  de  C.liàlons,  el  dont  une  aile  avait  r\é  débordée  à  l'entrée  de  l'un 
des  di-lil(-s  de  IWrgouue.  à  la  Croix-.aux  Lois,  fui  \  icloi'iruse  à  \almy.  L'ennemi  dut  se 
i-i'liicr  au  d(dà  de  notre  IV^nlirre.  Mais  eu  ISI."i,  après  Waleiloo.  les  armées  étrangères 
eiivalureul  le  pays.  ,M(''zièri's  sonlint  un  sirye  de  six  semaines,  Rocroi  lutta  pendant 
un  mois  (-onlre  des  fcu-i'cs  nombreuses.  Quant  à  CharleuionI,  scrn''  de  près  pai'  les  Prus- 
sirns,  il  n'ouvrit  ses  piiili's  (pi'après  avoir  appris  la  icHlrc''e  de  Louis  W'ill  à  l'aris. 
Prnd.anI  la  uui'ri-i>  IVaiicoallemande,  \c  di''parli'inc>nl  d(^s  Ardeunes  l'nl  le  théâtre  île 
î'ini  drs  (liâmes  les  |diis  similirr^  dr  uidic  In^-loii-e-  ,\prrs  la  défaite  de  Frœschwillei',  le 
maréchal   de   .Mac -Malion  avait   luruié   à  la  liàte  une   armée   de    100  000  hommes,    coni- 


JlOl    /.O.S.    -    l.,f.|,s,'.    H;IS  L-ntr    >.    ,-|     lui. 
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|M.-^,-,.   ,r,-|,-nirl,N    ,liv|,.-||,,|,.-,.    |>.-||ti    ,1,-  (.|,;',|,,1,-,    il    ,-,„i,lll     Ir    |,r..irl    ,lr    .  |.-|  ,lo.|U.T    Ii;i /;i  i  II,- 

rilIrniM-  .1.111-,  \lrl/.  (iiiijn,-  .ir  Mir,-,-  |,,n-  r.iini.-,-  ,|ii  |,rin.r  i,.\;il  ,-l  |,:if  .■,•11,-  ,1m  prinr.- 
llr  S.l\r,  il  ,ini\;i  .,  Scl.lll  uù  l.'S  lroll|,cs  cllliruiirs  icmvill  hicnl.M  nilolllV-.  1.,-  1  '  s.-l)- 
''•'"'"•'-  '•^'"  ■'■  '■•'l:"'l  '"llllr.  l;.-,/,.|llrs  ,-sl  ,-||  ll.-inniirs,  Dr  l,,l||,-^  1rs  li;i  II  Ir  lll's  VoisillrS 
lilrliv.'lil  ilrs  iii-ojrrlilrs  sur  nos  liciipi-s  ,|iii  orriipriil  li'  lonil  (llinr  .'spr,-,.  ,rrnloillH.ir. 
l.c    ni,-llr,-l,;,l   ,ir   .M;,r- M  ;,  l,„n  rsl    MrssrM    1,,    Molirrllr.   Ir    -,-|irr,-,l    M.-M-M.Ti  llr    ,.s|,    l„r    ,.|| 

clKirgC-llll    :i    l.'l    Irl,-   ,|r    srs    ,-,-i |,|s    ,lr   ,-,l  \  ;i  Irrir    --NI-    le    phllr.-ni   (ri|l\  :    1rs    In.liprs  rnlr- 

Vées  prir  Ir  -(•■1h-|^i1  i)llr|-,,l  rs.^iyrlll  N.nilrllirill  >\r  roiiipir  Ir  .rnlr  ,lr  Irr:  ,-il,.s  Uilll  i,rh  I 
Httéraleilioill  r.ilK-ln'rs.  Toiilr  iV^sisL-inrr  ,lrviriil  iliiililr.  \;ip(,lr,,ii  111  lail  liissrr  Ir  .Ir.-i- 
peau    blanc.  \.,-   Irmlminin.   hi   .■.■ipiliil.il  im,  rsl   siynrr  ,-iii  cliàlr.m  ,|r  Krllrviir.   I.r  roi  ,lr 


f..\zi;ii,Li;s.  -    M,, 


Pnissr  (Mi\(iir  \apol(''oii  111  ;iii  rli.'i  Ir.i  ii  di-  WilliiMiisIn  rlir  :  r,-ii'nii''r  IVanc.iisi-  campe 
ilaiis  la  prrsipillr  illi^i--..,  ,iii  Imnl  ilr  la  Mnisr.  prnilanl  ili\  jours,  ri  prrihl  IimIiii'  clirniiu 
(Ir  Trxil  où  rllr  vlllill  ilrs  pri  \  .1 1  ion-.,  dr  loilh's  sorlr-,  1  '  1 1 1 -,  ,1,-  ■.'lllllll  lioliiliirs  rl;urlil 
IVapp.'v  nioii.-llrniriil  -iir  Ir  champ  dr  li.il.iillr.  \l.-/iriv-.  l,om|,.ir,l,-  a  Iroi-  rrprisrs.  nr 
c.apiliilr  cpir  !,-  -J  janxirr  1S71.  Acc.iIpIi-  -ou-  1,-  poid-  des  c^pi  iv||  ion-.  !.■  pa\-  -^iiliil  rncoiv 
lllir  loiiiiiir  iHi-ii|i.ilion  ipii  lie  crss.a  (pr.iplrs  11-  pa  \  riiirii  I  (Ir  IV-noriiir  ian(;(>ll  (•\ii.'-('r 
par  le  vaimpiriir. 

Géologie  —  Topographie 

<»n  priil  di\i-.rr  i-f  di'-p.irlrmrnl  rii  Irois  r(-ri(in-  li-.-s  dil'lr'-rrnlr-  d'.i-prcl  :  an  S.  la 
Cliiiiiiiirifjnr.  pl.il.-.in  cr.ayriiv.  plaiih-  lir  pin-  r!  dr  lionlr.inv.  d'iinr  allilmlr  moyenne  de 
V2:<  m  ri  comprriiaiil  des  parlir-  de-,  airoiidi--einenU  de  Kriliel  ri  <\r  \oii/irrs.  Crjle 
parlie  r-,1  limili-r  au   \.|iar  la  ii\r^!.  dr  l'.Visnr  ;  Ir  poini   Ir  plus  ele\i'  -e  lrou\e  au  S.  Je 


^.■■J,^\ll    Wil.iiL'l    Kiliu-I 


VUUZltl'.S.  -  ligliîO.  Tiiçadc'  O. 


A.MAIjM;.  -  liyli^c.  l;ii>cii,hle  .\.-0. 
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StMiiidc  entre  Montliois  el  Macliaiilt,  C-'o;.  ni.i.  Du  sdiniin'l  ilr  la  IhiIIi'  ilc  lMinir.|,  un  peu  au 
dessus  tieci'  |H)iut.  <Mi  a|ii'r<;iM[  une  trcutairjc  (le  villai^r^.  La  (IcuNirnic  i-('L!iiiii.  (MI  ri''L;Hin  ilu 
centre,  est  e()iislilu(-c  |iai'  une  partie  de  IMc;/'"""'-  '•'"^l  nii  plaleaii  loul  hossclc  d  Imisé, 
dont  laltitudc  varie  de  2.">0  à  500  m.;  il  est  limité  au  S.  parla  rixe  d.  de  l'Aisne,  au  N.-O. 
par  la  rive  d.  de  la  Vence  et  à  TE.  par  la  rive  g.  de  la  Meuse  :  il  es!  Idiini'  pai'  um-  roche 
dure  mais  légère,  nommée  gaize.  1,'Argonno  entière  s'étend  sur  une  liini;ucnr  de  7ii  lui. 
avee  une  largeur  de  15  kil.,  presque  à  pic  vers  l'E.  et  le  S.  et  s'ahaissaut  veis  lO.  et 
le  N.  La  troisième  région  occupe  la  partie  septentrionale  du  d(''parlenienl  :  c'est 
r^»'(/t')(ne,  ferre  de  légendes,  plateau  de  forêts,  dont  l'altitude  oscille  cuire  5(111  et 
500  m.,  couvrant,  outre  une  faible  partie  du  département  auquel  il  a  donm''  sou  nom,  des 
esi)aees  beauc(iu|i  plus  vastes  dans  la  Belgique,  le  Luxembourg  et  la  Prusse 
Rhénane.  Sa  longueur  est  de  près  de  'i-.'O  kil.  sur  une  largeur  variant  île  iO  à  50  kil. 
Dans  la  partie  septentrionale  du  département  des  Ardennes,  la  Meuse  et  son  nllUient  la 
Semoy,  coupent  le  plateau  dans  des  gorges  admirables,  d'une  profondeur  de  'JSO  à  '200  m.. 
Dans  l'arrondissement  de  Rocroi,  dont  l'altitude  dépasse  400  m.,  ou  liouve  des  Icrraius 
tantôt  dénudés,  tantôt  couverts  de  bruyères,  avec  des  cuvettes  à  sous-sol  inipei'nu'alile 
que  les  eaux  de  pluie  transforment  en  étangs  tourbeux  (pn^  l'on  nonune  ric:i:<  e!  fnijin-.^ 
dans  le  pays  de  Thiérache.  Comme  on  voit  par  ce  qui  précède,  au  fur  el  à  nn'snre  (pn- 
l'on  se  dirige  du  S.-O,  vers  ie  N.-E,,  l'altitude  va  en  augmenlaid.  On  devine  dès  lors  la 
direction  des  eaux;  toutefois,  la  rivièi'e  la  plus  importante  du  d(''|iailenienl,  la  Mense,  a 
pu  se  frayer  une  route  dans  le  sens  inverse  de  la  pente  générale.  Le  point  le  plus  bas, 
5S  m.,  coïncide  avec  la  sortie  de  l'Aisne  du  département.  Le  j^oint  culniinaid,  50'i  ni.,  se 
trouve  à  la  Ca-oix  Scaille,  à  la  limite  du  département  et  de  la  Belgique,  vers  la  sonr<-e  de 
la  lliMiille,  dans  le  bois  des  Hayes.  La  Haute  Manise  est  à  iOO  m,  el  loni  à  f;nl  à  lexlré- 
inili'',  le  foii  Cliarlemont.  sous  lecjuel  passe  la  voie  ferri''e  dr  C.liaileville  à(iivel,  n'.'i  que 
205  iM,  .\ii  signal  de  Marleniont,  dans  la  parlie  S,  du  i-inlon  de  linniigny,  poini  où 
bifurquent  les  trois  bassins  de  l'Oise,  de  l'Aisne  et  de  la  Meuse,  lallilude  est   de  2011  m. 

Hydrographie 

Les  eaux  du  déparlemeni  relèvent  de  deux  bassins,  de  surface  à  peu  pi'ès  ('■gale  ;  le 
bassin  de  la  Seiiie  et  celui  du  Hliin.  Les  eaux  du  premier  gagneni  l.a  Seine  par  l'f^'sc,  qui 
ne  louche  même  pas  le  dé|>ai-tement  et  VAisiic  :  celles  du  secoml  voni  an  lihin  pai'  l.a 
Mriisr. 

A  l'Oise  se  r(Mideut,  uniquement  par  la  rive  g.;  le  Gland,  qui  Iravei'se  de  pelils  (''laiiLî-s 
sur  le  plateau  de  lîocroi,  se  grossit  (rive  d.)  de  VArtoi^ie  et  (rive  l,m  de  la  ririrn- dfs 
Cli(nn}is,  qui  passe  au  S,  de  Signy-le-Petit  ;  —  le  Tliou.  qui  s'augnieide  irive  g.)  t\o  VAiihc 
en  aval  de  Rumigny  qu'elle  arrose;  —  la  Srn-c.  qui  prend  sa  sonrci'  un  peu  à  l'O,  île  la 
bilurcation  de  Liart  et  reçoit  (rive  g.)  VHwlaul. 

L'.hVxe,  qui  entre  dans  le  département  à  l'altitude  île  125  m.,  cti  soil  à  un  peu  pins  de 
5S  m.  Elle  prend  sa  source  dans  le  département  de  la  Meuse,  se  diiige  vers  le  N.,  tra- 
verse celui  de  la  Marne,  pénètre  dans  celui  des  Ardennes,  di'ciit  nu  ai-e  de  ceicle  veis 
rO.  en  séparant  la  Champagne  de  l'Argonne,  baigne  Vouziers,  où  commence  sur  la  rive 
g.  le  canal  lali-ml  qui  l'accompagne,  puis  successivement  :  Attigny,  Relliel,  Cln'ileau- 
Porcien,  Asfeld,  enfin  passe  dans  le  département  auquel  elle  a  donné  son  nom.  Elle 
reçoit:  (rive  g.)  la  Donnoitic;  (rive  d.)  VAù-e,  qui  se  creuse  un  fossé  dans  l'Argonne,  se 
grossit  (rive  d.)  de  VAgrou,  vers  lequel  se  rend  une  partie  des  eaux  de  la  Bar  et  se 
fait  une  trouée  ù  Grnndpré,  qu'elle  arrose;  (rive  g,)  VArègrcs,  le  Jailly,  Vliulrc  :  irive  d.l 
en  aval  de  Vouziers,  la  Foumclle  ;  (rive  g.)  la  Loire;  puis,  après  avoir  été  rejointe  par  le 
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l'aïKil   (!(■:<  A)-(leiitirR  ;i  Si'iiiuy.  (rive  tl.)  le  ivn'xseai)  de  Snint-f.nwliprl  qui  frôle  Tdortenin, 
le  Miiinij.  I;i   .Sf(i(/ec,  la    \'iiii.c.   l'oi^inée  par  la    soiiic(>   di'   (  uveri^eon   el   le   pelil    lar   di'  la 

l'"(isse-aii-Mi)rlier  ipii  arrose   Signy-l'Abliaye   e|  se  i^uiille   ilini    eerlaiii    n lire   di'    laiis- 

seau\  du  l'or'cien.  eiilreaulres  ii'ive  g.)  du  l'Iiniiidii  ;  (rive  d.)  le  rnissraii  de  Saiiil'l'eegeK.c, 

cjui  uall.  un  piu  à  r<  •.  de  (  Ihauiuoul-Porci I  a  sou  eoulliieut  en  aval  de  C.liàlean-Poi'cien; 

\(^  rtiisseaii  i/es  /.''///vs;  irive  g.)  la  Retourne,  qui  baigne  JuniviUe  ;  enfin,  liois  ilu  dé|iar- 
lement,  par  la  Suiiipe.  VArneK,  qui  a  sa  source  à  5  kil.  au  S.  de  Machault. 

La  Mau^e,  longue  rivière  de  S9ô  kil.,  naît  au  plateau  de  Langres,  dans  le  déiiartement 
de  la  Haute-Marne,  traverse  ceux  des  Vosges  et  de  la  Meuse,  avant  de  pénétrer  dans 
celui  des  Antennes,  où  elle  arrose  Mouzon,  Sedan,  Flize,  Mézières,  Charleville;  au  delà 
de  cette  dernière  ville,  la  vallée  se  creuse  et  la  Meuse  coule  entre  des  gorges  profondes, 
tantôt  roclieuses  et  lanfol  boisées,  embellissant  les  sites  au  milieu  desquels  elle  décrit 
ses  méandres  noudirenx.  l^lle  baigne  ensuite  :  Monthermé,  d'où  part  l'embranchement 
qui  remoule  1  admirable  valliv-  de  la  Semoy  et  que  dominent  les  curieux  rochers  des 
cjuatre  fils  Aynion  ;  l.aifonr,  où  les  collines  portent  sur  leurs  lianes  les  beaux  reliefs  des 
Dauies  de  Meuse  :  lîevin,  erdoui'é  d'un  cirque  admirable;  Fumay,  la  ville  aux  ardoises; 
]i.isse  l'nli'e  les  i\en\  ^'ireux  et  baigne  le  pied  delà  dernière  fort(>resse  française,  le  fort 
de  Cliarleiuoul  qui,  du  haut  des  rochers  sur  lesquels  i!  s'appuie  domine  lièremeut 
(ii\el.  Sun  cours  en  l'iance  est  d'environ  hO(S  kil.  dont  177  d.ins  le  départem(!nl  des 
Ardennes.  ladri'e  à  llii!  ni  ,  elle  en  sort  par  100  m.  Elle  reçoit  (rive  g.)  la  lV7.<c/)/7c.  qui  n'a 
que  quelqLies  Kiloniélres  de  son  cours  supérieur  dans  le  ih-parlemi'ul  :  l.i  Waiiniie, 
grossie  du  'l'orlu.  si'païaid  lous  deux  le  département  de  celui  de  la  M(>nse  ;  irive  d.i  la 
Cliicrs,  qui  nail  <'n  Hollande,  dans  la  province  de  LuxendKuii'g,  sous  le  nom  de  h'ini. 
traverse  eu  (h'crivaid  de  nombreux  détours  la  pointe  N.  des  depaili'iuenls  de  Meurllii'- 
elMoselli'.  de  l.a  Meuse,  iii'nèlre  ilans  celui  des  Ardennes  oi'i  elle  se  grossil  irive  <l.i  de 
la  Miirrlii'  a\anl  da  rroser  (  lariguan  et  de  s'augmenter  de  i|Uelques  ruisseaux  qui  sou  ni  eut 
a  la  lisièri'  liois(''e  i\r  la  IVonlière;  —  (rive  d.)  la  GiviDiiie  (|ui  gaiîiie  la  Meuse  en  aval  de 
l;a/i'illrs  :  —  (làxc  d.i  la  \'riijiic:  —  (rive  i,M  la  Bue.  qui  Laisse  un  peu  à  droile  liuzancy. 
se  iionlle  de  plusieurs  riviéi'el  les.  se  rapproche  du  i'nnni  i/es  Ardrniiex  ihiid  vWe  acroni- 
pa^ne  la  l'i\e  d.  ius(pi'à  sou  euibouelnire  à  INjut-à-llar.  un  peu  en  .auioni  de  celle  du 
<-.inal  ;  —  iri\e  ".)  la  \'i-iire.  qui  coule  dans  une  valli'-e  où  l'industrie  est  activi-  et  gagne 
la  Meuse  à  Molioii;  —  (rive  g.i  la  Sneniunne.  i\m  prend  sa  source  à  l'O.  de  Roeroi,  se 
(lirinc  d'abord  vers  le  S.,  rejoinl  la  voie  ferrée  d'ilirscui  à  M(''7,ièi-es.  ipii  en  enqirnule  la 
valh^e.  el  cheuiiu  faisant,  se  -oiille  (rive  g.)  du  ri(/s.vr//»  de  la  l'enje.  de  la  S,ni/dr>j  el  île 
la  lUrlidlle.  puis  (rive  d.i  (le  VAiidrii  et  du  Tlu'ii.  av.anl  de  gagner  la  Meuse  à  \Varc(|  ;  — 
{vi\r  i\.\  h\  Ctjiilelle  :  la  Sciikhj.  Irislenient  célèbre  par  ses  débâcles,  rivière  au  cours 
sinueux  «lui  arrive  de  l!elL:i(pi(>.  pcaièlr'e  tians  le  département,  où  elle  coule  entre  de 
sondires  g(U-gesà  pic.  pins  loiube  dans  la  Meuse,  non  loin  le  l'église  abbatiale  de  Laval- 
Dieu,  après  a\oir  franchi  les  rapides  de  t'Iiade  ;  —  (rive  g.)  le  rui:fifeait  de  Faiee.  i{m 
i-oiile  dans  la  saïuage  \"atl('-e  de  Misère  e|  dcUioiiche  dans  La  Meuse  à  Hevin  ;  —  (live  d.) 
la  llniili-  Miiiiisr.  qui  descend  des  liius  des  llayes  ; —  (rive  g.)  r.-l//.se,  limite  commune  au 
(L''parlenienl  el  a  la  pid\  iiiee  de  Xaninr  ;  —  (live  g.)  le  Vêronin.  qui  ne  possède  guère  dans 
les  Ardennes  ipie  sa  source  au  Cnr  d'Ilossns  et  son  end)ouchure  à  VireuxMolhain  ;  — 
(ri\e  d.)  en  lin  la  UiniiU(t\n'\  si'paresnr  une  i)iirliede  son  cours  la  Belgique  du  département. 

Lacs,  Étangs,  Marais.  —  Le  dèp.arleiuenl  ne  renfermeipruii  iielil  lac  prèsde  Signy- 
l'Abbaye,  celui  de  la  Fosse-au-Moe/irr.  d'un  lie, 'lare  de  siiperlicie.  profond,  et  alimentant 
la  Vaux.  On  trouve  des  é-laiiiis,  qii,.  reniplil  ]>■  (d.ind,  el  des  marais,  sur  le  plateau  de 
liocroi.  Ou  peiil  eni'ore  cilej- celui  de  ISnirnn.  qui  aliincnle  le  Canal  des  Ardennes. 

Sources  minérales.  —  l.nif.ntr  possède  une  sonne  froide,  bicarbonalée,  ferrngi- 


...,_ 

i 

l 

A  II  D  n:  N  N  E  s  15 

iii'iisc.  (|ui  sf  ic'p.ind  1^11  iiiio  cascade  haiito  de  10  m.,  vis-à-vis  des  roclios  du  iiièini-  nom. 
Dans  le  cinlon  ilr  I liiiiii^ny  citons  aussi  la  lonlaine  Ronge  d'Aousle. 

CANAUX.  —  «In  range  sous  le  nom  de  Canal  de  l'Est  (Branche  N.)  la  .U.-k.s,-  cnna- 
/;.^o',  enlri'  la  Inmlirre  bclgo  près  Givet  et  le  Cniial  dr  la  Marne  au  /?/(('»,  à  'l'ronssey 
(Mrusrl,  i(li(  r  d  anlir  pari  an  Canal  des  Ardennes  à  l'uni  à  liar.  Sa  longueur,  dans 
le  di'pailenii-iil .  csl.  di-  l.'i.'i  ivij.   Nous  m-  reliendrcins  iri  ([uc   li'S  divers  cml)ran<'ii(;nn'iils 

dcs|iii,-s   à  aliféger  la   naviyal  ion   dr  la    Mrusr,  ,;-ii\  drCI /.  Monlliriiy.  de  l'oi-l-Sainl 

NhuLi-   a    llrxiM,    des   l)a s   ,\r    Mnis,.,   di-    la   Sn.-ivri.'  el    i\r    la    NCrreric    .le    Cliai-lc- 

villr,  ,■((•,.  donl  la  lonirui'ur  lol.dc  csl,  drnvii'on  -Jll  kil.  La  dilIV-ivure  hdalc  ilr  niveau 
.•si  dr  I  IS  ni.  ."iN,  racheli'r  par  -Jr,  éidnscs  dans  1,-s  .\ii|.-nni-s.  Il  y  a  10  liars  siu'  la  .Meuse 
el.  un  sur  la  CIders,  sou  al'lliii'rd. 

Le  Canal  des  Ardennes  ivjn-  Ir  l.assin  Ai-  la  Meuse  à  caix  de  l'Ai-nc  de  la 
.Marne,  dr  l'Oise  ri  de  |,-i  Seine.  Il  se  Iroiive  rnrniirrdans  1rs  .\rdrinies  el  c-r>rnpieiid 
deux  parlies  :  |  l;i  p.irlie  à  piiini  de  parl;ig<'  servanl.  ilr  pnnd  nin  eid  re  la  Meuse  el  l'Aisni'. 
d'uni-  l(irii;neur  de  TiS  kil.  :>M'\  m.,  eoniniene.iid.  à  l'oid-à  It.ar.  sni-  la  Meuse  eanalisi'-e.  el 
alioidissaut,  à  Seniuy  ^lU'  1  .\isiii- ;  -Jj;!  [laiiie  lal('-rali' à  l'.Msne,  eonuni'neant  à  \'(iu/.ie|-s, 
suivant  r.Msne  juscpi'à  N'ienx  lés  .\sl'eld,  où  (die  se  prolonge  par  le  Canal  latéral 
à  l'Aisne.  Sa  lonruenr  esl de  l'd  kil.  ."i.')'J.  La  dill'i'aenee  de  niveau  est  de  LJS  ni.  .M. 

Les  (Mndrs  du  Canal  de  la  Chiers  sont  cuniphMt.'inenl  lerininées  et  les  travaux  vont 
[U'oeliainenieiit  eoiiuneucer. 

Climat 

Il  est  tort  varié.  L(^s  arrondissements  de  Hellad  et  de  \'onziers  soûl  sons  rinflnence 
<iii  rliiii.'d  Siiiinniirii.  tandis  que  les  Irois  autres,  |iar  suile  de  leur  allilude,  smil  smis 
1.1  di''peiidaiire  du  clinial  l'osgicn.  beaucouii  |)lus  rude.  Dans  la  pailie  sepleiil  rinnale  du 
d(''pailenieiil.  'Iilvei'  esl  long  et  rigoureux.  Trop  souveiil  les  luonillards  reniplis>eid  le^ 
valli''es  de  l.a  Meuse  et  de  la  S(Mnoy  ;  il  n'y  a  pour  ainsi  dire  p.as  de  prinlenips.  L'anliunne 
esl  gc'ii(''raleineiil  la  ■-ai^dii  la  plus  ,i!.Ti''a|ile.  .\u  l'iir  el  à  mesure  (pie  l'on  remonte  vei's 
le  N.  du  (Irparlemriil.  l.i  luiiilriir  nioyeniir  des  pluies  .angmenle.  variani  de  0"'(;0  à  0"'70. 
iiiiiiiinnin.  jiis(prà  1'",  m.ixiniiini  alteini  \ers  les  sources  de  l'Oise,  au  N'.O.  de  liocroi. 
La  nioyeiiiie  l(d.ile  du  (l(''p,arlenieul  est  srnsildrnirii t  la  même  toiilel'ois  (pie  la  inoyenne 
g(''U(''iale  de  la  L'iance.  0"'77.  La  g(dee  se  l'ail  seul  ir  environ  le  (piart  des  joui->.  de  l'anin'-e. 
Le  10  décendjre  IS7!t,  le  lliermomélre  a  iiiar(pié       "JN"  à  ('.li.arleville. 

Divisions  administratives 

l/iT.Miei;  :  .'l'i"!.."!)!!  Iiectai'cs  ((.l.'idasli'o). 
l'on  i.ATioN  (IS!)(i)  :  rd<S.."(;.")  haliilanls. 

.\ir.iii(li---i'mfiils  Caiil.Hi-.  (  ;..in(ii(im.'s 

l'ivlrclinc     :    Ml  ZlillKS I  7  lllll 

,    /,■.///.■/ 1  0  ii-J 

Son-  \  l;„nni      1  .•>  7! 

l'irre.lin-cs    1  Snl.tn 1  ■">  N:> 

(    ruuzirrs _1_  _S_  l'I 

T„ial.    .       .')         Tol.il.    .      ."■)1  rol.il.    .     .Ml.-, 

i.isrK  nr.s  <:.\nT(ins 
Mr-iriTX.      (.li;iilc\illc.  I  U/,e.  Me/,i(''res.  Meiillierinr,  Oiik.iiI.  Keinve/,.  Siyiiv -l'Al.li.i  yv 

/;,■//(. ■/.    .      .\slcl.l,  Cli.il.Miid'eii  icii.  Chai I  l'eivieii,  .1  lllll  ville.  Noxieii  l'ei-iacii.  Kclliel. 

Harnu.    .      Liiiiiay,  (;i\el.  Ilecioi.   Kiiiiiimiv.  Sii,'ii\   le  l'clil. 

S,-:l,ni  .    .      C.irimiaii,  Meii/eii.   K.iiK  (Hiil .  Se.l.iii  \..  Scil.iii  S. 

\'uu-.irr:i.     .Mlinii.v,  lUi/aiiey,  Le  Clioiie,  (  iiaiulpie,  MaclKinll,  Moiilhois,  Tourleruii,  Noii/.iei'b 
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CULTES      -   Culte   catholique.   ('■<•  ili-|):irli'iiiriil  t'iinin'.  .-ivre-  r.iri'diiill-'-rniciii  de 

Krillls  iM.-llllr,.  Ir  (li.nrM-  ,lr  llrim^.  ,|,,l|l  [■(■s  ,'.,■  1 1,'-  |rl,l,Ullr  Mil  I  '  S.  l(;ilM,nl  lllrt  n.|  K.l.  ■ 
.le  la  (laillr  l.rl-M|iic,  |,ili-  en  I  T'.HI  iin'l  lo|i.)lc  ,|r  I  a  iToiK  I  isvriiirn  I  du  Nord  i:-.|  avrr  S.-ilaii 
|■Ill|■'alll|■^'^  riiiiiiJii'  MllïiaLraiil.   Il   >■■  vil   ciilrN  rr  en    ISII-J    scpii   virile  arcliir'])isc(i|)al  i-I   i''|ii-<- 

rii|ial   iik'- |iii  ne  fui   i(''laldi  i|iri-ii   I S'.' I    par  le  ciiiirordal .  I.i>  (Irparlcmcill  di'S  A|-dciiiics 

n'a  pas  de  sr'iiiiiiaiir  dimi-vaiii.  Il  ne  iiiiiipli'  i[iiiiii  li-rs  pidil  iioinliri'  de  i'i)imMiitiaiili''s 
l'rlii^iniM's  d'Iioiiiiiii'^.  i.i's  ((iMiiiiiiiiaiili's  lie  ri-iniiics.  plus  iKunlprciivcs.  s'ipcciipi-nl  iTcii 
S'-it;nriiiriil .  d'irin  ir^  (  lia  ri  lahli--.  un  --(iiil  \<iiu'rs  a  la  \  ir  runlriiiplal  ivc.  I.cs  prliii-ipaii\ 
prl<'rina-rs  ^oiil  ceux  de  N.  H.  dr  ri:>.pi'ian.-.-  (Hi  i\i-  la  Mi-rrirurdr  à  Mcv.irivs:  N.-D.  de 
i'.dii-Sci'dni's  a  \i'ii\i-y;  \  -1  >.  di'  (  MPii-nlalimi  aii\  Ma/iirr-,:  \.  |).  di-  lllpincà  Mc,n/.„ii; 
Saiiil-M.'cii  à  Alli-iiy  cl  à  llanv:  Saiiil  NVall'rdV  Mir  un.-  Iiaiilciir  pn-  il.'  Mar^riil. 

Culte   protestant.  —  \.f  i-nllr  n-rnriiK''  ciniiplr  pln^  il  un    niillirr  d'adln-i-i'iiK    lalla- 

cli.--    an    rnii-i^l. nrr    tU-    Sedan    ipii    rdiiipiviid    l.'^    d.-parlr n^   drs   .\r(lrnin-.  ri    ,l,.  la 

.Mann-  ri  lad  parlir  i\r  la  I  rinini^ii  ipl  ion  vvnndal.^.  Il  v  a  dr<  aiiiir\r<  à  Dni/y.  l-'raii- 
.'lir\al.    Ill>   ri    Hanr 'I. 

Culte    israélite.    —    On    cnmplr   nnr   rmlai radlnaviil-  à  ,r   nillr.  ralla.dirsàla 

(■ ninnanli'  (\r  Srdan  lai^aiil   parlir  di-  la  lirrinisriipl  inn  rini^islinialr  ,\i-  i.iilr. 

ARMÉE.  -  Cr  d/-parlrinrnl  rsl  ,-i,nipriv  daiiv  la  -i\iriiir  ri'i,'ioii  indilairr.  .pii  roiiiplr 
1  --nlidi\  i-iiins  diiid  Innr.  crllr  i\i-  .Mivirrr^.  apparl  irnl  an  di'parlrinriil .  I.rs  Irunprs  qui 
ni  di-prndrni  ton!  pa i  lir  dn  li  rorps  darin.''.-  doni  Ir  rhrl'  lirn  i->l  Chalons-SU  r-Marne. 
I,a  L:aiiii-~(.n  Ar  (livrl  r(niiprrnd  I  iV-unnrid  din  lan  I  rrir  il'.  Ci:  rrll.'  ,\,'  l!,M-roi.  "J  ri'tri- 
inriils    d  liilaiilrrir   il'.    Ci;    rrllr    i\r   (  .lia  ilr\  1 1  h' M.virrr-.    1    r(''LJ-iinrnl    din  lanli'iar    rt    la 

I'.  C  d  nii  src I  ;   rrllr  A,-  Srdan.   I    r.'-inirni   d  inlanlrrir  il',   l'.i.  li  ]'>-i.rinirnK  i\<-  rava- 

Irl-ir  idra-onsiil'.  l'.i;  rrllr  dr  rliàjran  >\r  \il|.ns  la  I'.  C  dr.  ,\vn\  iiirnir-,  n'-i  mm  Is  <ir 
ravairrir;    rrllr    i\r   \'it\\/.\r\-~.  rnliii,    I    i^i'^^'inirn I    i\r   ia\ali'rir   irnirasviri- 1  d'.   i'.i. 

OLIVrages  militaires.  —  I.r--  plarr.  i\,-  <,i\r[  r\  dr  linrrni  sinil  d.'rla-~'-r'rs  ril  prin- 
ripr.  l'inir  la  pivinirrr  i\r  rrs  plarr-,,  Ir  Iml  i\r  Clia rlriinnit  a  .'■li'  r<nis,-rvr.  On  a  mns- 
Irilll   an-dr-Mls  dr   .MiVlrlvs.Mollun    Ir   Inll  dr.  .\\\(dlrs. 

JUSTICE.—  I.r  d,parlrnirnl  rrssnrlil  a  la  Cour  d'appel  de  Nancy.  II  y  a  I  Tri 
bLinal  de  r  Instance  à  Cliailrxillr  ila  Cour  d'assises  sirirr  à  .Mivirrrs'.  Ilrllnd. 
Kiirroi.    Srdan    ri     \nn/irrs:    I    TribLinal    de   commerce    à    (diarlr\illr    ri    a    Srdan: 

I  Conseil   de    priicriiommes  à  Ciarlrvillr,  Srdan  ri   lirilirl.  r|  I  Justice  de  paix 

dans  rhaïaiii  drs  .'1  ranl.ni-. 

INSTRUCTION  PUBLIQUE.  —  I.r  d.-parlmirnl  drs  .\idrnnrs  rr~-.orlil  à  lAca- 
démie  de  Lille  ri    m-  pu^^rdr  anrnn  rlalili^-rnirnl   drn.rjrnriiirnl   ~npi'rirnr. 

I.riisinrnrnirnI      srr.nidairr    rinnprrnd.     | r    1rs     -.irrnii'-:     I     Lycée    à    C.liarlrv  illr 

iI.yciM'  C.lian/xi,    I   Collège    communal    à    Srdan    iCdlrL^r    liiiv :    piinr   Ir-   lillrs. 

I    Lycée  à    Cliarirx  dlr    il.yri'r    S('\i-niM   ri    un    Collège   à    Srdan.   Il  v  a    dr-  établisse 

ments  libi-es  à  (:iiailr\  illr.  lirilid  d  \  (m/irr- l'i  I  petit  séminaire  à  <;iiarlr\  illr. 
l'inisrii^n.' ni  priin.iiic  rniidr  srs  pnd^-srnrs  à  l'École  normale  d'instituteurs 

i.i\r.-  i:,(i|r  aiinr\r!  r|  à  I  École  normalo  d'institutrices  lavn-  I^rolr  annexe  ri   l'.cdle 

nialeinelle  .inn.xr,  ,\,-  ( :|]arlr\ ill.-.  Il  existe  I  ÉcoIe  manuelle  d'apprentissage  à 
Miinlliernn-,  (hi  liiMi\e  de-,  Ecoles  primaires  su|3éricurcs  i\r  yanions à  C.liai-leville. 

(.I\el.  .MiVlrlv-  ri  ledlirl  :  ,\,-  lillr-.  a  (  d  la  llr\  i  I  Ir  ri  Mr/iriv-.  Il  y  a  dr-  CourS  COmplé 
mentaires  pnnr  uinrons  à  .MliLMiv.  Miinlirrl  l''inilainr.  Mnlnm.  Mun/oii.  Nnn/on. 
liuenii.  Srd.ni.  \  iivir.-W.dlri  .ind  ri  \  ,,n/iri-.  ri  pour  lill,.-,  à  \,Mi/,on  ri  X'i.nzirrs. 
.Mli-ny.  CharlrMllr.  Manliril  l'.nihiinr.  \l,viri,--.  Kri  lirl.  \  (in/iris  nul  dr-  Pension- 
nats primaii"es  i\r  rannn-  ri  (  :iiailr\  illr,  .Mi'/iri-r-  il  \iin/.irrs  drs  Pensionnats 
primaires  i\r  lilles. 
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Le  diMiailciiicnl  rrsMirlil  ciicoi'i"  à  rarniiKiissciiii'iil  inini''i'nloc;-i(|ri('  ilf  Nancy,  sous- 
arroiidissi'iiiciil  ,ir  Mcv.irivs  (division  dn  N.-l-:.);  ;i  la  '■>■  n'yion  agricole  u\.-E.);  à  la 
0'  consei'valioa  IVjrcsliùrc  el  à  la  V  inspcrlion  ilcs  l'unis  cl  Cliaiissccs. 

Agriculture 

L.i  Charniiamio  cl  l'Argonne  soiiUcs  deux  rcijioiis  les  plus  lorlilos  cl  les  luiçiix  i:uU,ivccs  du 
(lc|iai'lcaiciit  ;  on  pciil  encore  y  joindre  la  parLic  ilc  l'Ardenne  située  sur  la  rive  i;.  île  la  Meuse, 
conipienanl  la  majeure  partie  de  l'arrondissement  de  Hocroi  et  la  moitié  occidentale  de  celui  de 
Mézicres.  Dans  le  reste  du  département,  le  sol  schisteux  so  prèle  mal  à  la  culture:  aussi  l'in- 
dustrie y  est-elle  a<iive  el  acc-apare-l-ellc  tous  les  bras.  Ce  n'est  d'ailleurs  ((u'au  pri\  d'un  lal i- 

acharné,  de  l'emploi  de  lionnes  méthodes,  d'engrais  et  d'outils  perl'eclionncs  ([ue  r,ii:iii  iilliiiv 
]icul  faire  \ivre  <-eiix  c|ni  s'y  .idoiiiienl.  C'est  dans  la  partie  la  plus  rapprochée  du  déparlemeiil 
lie  l'Aisne  (pr(dle  est  le  |ilus  rémunératrice.  La  culture  de  la  betterave  industrielle  y  lail  des 
|iroi:iès;  1.1  ^-urlace  des  pâturages  augmente  au  détriment  delà  culture  de~  céré.ile--.  Ndiei  pour 
r.iiinee  l.s'.i:i  le  tableau  des  cultures  avec  les  surfaces  ensemencées  et  le  rendemenl  : 

ciiiiiiiv^  Siiir.ice  Pi'odiiclioii 

lidiiienC,    -     tiT.i.'M  lieclares     l.'.'XI.Oi,")  hectol. 
Metcil.    .    .    .  l.S.'i  "  ii.'lio       ■ 

Seigle.  .    .    .     11. .M.'.  ■Jtir..r,!IO      " 

Les  iioniines  de  leire  dont  les  meilleures  se  récollent  aux  environs  de  Cliaileville  oui  oceupi 
l'i.'.Mu  hecl.ires  el  mit  jiroduil  1.47S.'2ri8  ipuntaux.  Les  prairies  des  bords  de  la  Meii>e.  de  la  Cliier- 
el  de  l'Aline  -.nul  fort  belles;  le  plateau  de  Uocroi  est  presipie  uniquement  occupé  par  de? 
11,-itiirage-.  \  oiei  iiour  la  même  année  la  surface  et  le  rendement  en  fourrages; 


Cultures 

.Suit:u-e 

l'inililrl 

Orge..    .    . 

S. '21)5  heclares 

ni.r.llll  lleelnl 

Sarrasin  . 

ô'J5 

S.S'.l.'i 

Avoine.     . 

02.8'29 

.■i7ll.7-J.'i 

ecl;u-os 

«Juiulnux 

5.341 

j.-iTCi.'i.-il 

I-'ourrages  annuels.   .   .    . 

«.4;m 

:.4Ci.,-)7r, 

l'rairies  temporaires.   .    . 

1-4.5Ô2 

tiil.'.liO 

Prés  naturels 

0.350 

■J'JS.'.ri  i 

Regains 

i.KiS 

l-iS.,s;i,s 

Iloelaics  Oïliulniix 

'2.1(11  "^   7!),S-,S 

l.'2(d  ri2.7.sr, 

5S.9iO  1..V.-J.11II 

;).o88  -21)1. r.i.-! 


Helleravcs  fourragères. 

Tréllc 

Luzerne 

Sainfoin 

Légundneiises 

La  cuUure  des  idanles  industrielles  compi-end  :  l.'i  betterave  à  sucre,  concentrée  dans  l'arron- 
dissement de  Ibdliid.  ipii  ,ivee  une  sinf.iee  d<>  ÎS.-i7  liect.ires  .-i  produit  I.KI.'.liMI  iininl.uix  ;  le  lui. 
le  cli;ui\re  (d   l'.eilbdle,  ipii    ont   re-peelix  enieiil    occupe   des    Mirfaces   loil    re~lreiiile-.  .'..  li  el    H' 

hectares.  l..-i  \  iL:iie.  donl  l.i  lumle  exlrè le  culture  se  trouve  dans  le  département,  n'e^l  i  iilln c.^ 

tjue  dans  l.i  |i,iiiie  iiii'iidioii.ile  de-  .indiidis^ements  de  Helliel,  \'ou/,iers  et  Sedan.  Les  r)i;i;  hee- 
larc'.;  ciilli\i'.<  oui  produit  S'.ts7  lieclol.  en  liSlW.  La  même  année.  5  hectares  senlcnieiil  oui  éle 
repl.uili--.  Les  poiiimiers  à  cidre  sont  surtout  plantés  dans  les  cantons  de  Novion-Porcli-ii  <■{  de 
Sigiix  lAlili.iNe.  La  récolte  a  été  de  104. 8Mi  quintaux.  Les  mêmes  cantons,  ainsi  que  ceux  de 
Cr,-m(l|ire,  Moiillnds,  Tourleron.  Chaunionl-l'orcien  el  Signv-led'elilîrenrermenl  un  L:i;iiid  nombre 
d';irbres  ,i  fruits  ;'i  noyaux  et  ;i  iié|iiii^.  Les  noyers  ont  foiiiiii  'J"d  ipiinhnix.  Les  loréN.  i|iu 
s'eleiideiil  siiiiout  .'i  la  lisière  N.  du  (lép.-irlemenl.  oeenpenl  ine-  de  liilMliKI  heelares  donl  (ilMUi; 
lieel.  !in  .u-es  sont  la  propriété  de  l'id.il.  de  eomiinine^  ou  d'i  l:ibli»ei]ieiil-  publii's.  Les  jiiiiicl- 
li;ile-.  ..iilir  elle  des  Ardenncs.  sont  c.dies  de  l'Argonne,  de  Ma/.arin  el  du  l»n<  d'ijielle,  ipii  l;i 
piol.iiiueiil  Nei-,  le  N.-O.,  de  Froidniont  et  du  llailly  aiilour  île  Mézières.  de  SIM;iiliii.  de  Signy- 
r.\lili.i\  e.  d'I^slremont,  de  Signy-le-1'elit,  etc.  Les  produits,  non  l'ompri-  celui  de-  ercncw.  oui 
éle  de  1  l'iCin  fr.  r,4.  Pendant  la  campagne  lsyO-1000  on  y  a  lue  1  li  >,iii;:liei-.  n.'.  reu.ud-  el  linéi- 
que- ;iiilies  animaux  sauvages.  Dans  ciuelques  cantons  dotes  d'une  liimudile  -iilii^-.inle.  on 
Iroiive  des  oseraies  dont  les  produits  sont  employés  dans  les  centres  où  ]irospère  linduslrie 
de  l.-i  v.uinerie. 

Ln  IS'.i'.i.  l'espèce  chevaline,  dont  les  centres  d'éle\.iL;e  -e  IioummiI  ,i  llii/;iiirv  el  .i  Lonii;  l'idele, 

coniplail  i7."iiHi  représentants.  Il  y  aO  stations  d'e  filon-  d.in-  le  d^p.iile ni  ;  Kenw  e/.  ll,iiiii.ip|ie>., 

Sedan.  Mou/.on.  Vouziers  et  Rethel.  Les  aulres  espi'ces  compLiieiil  les  nombres  suiv.inl-  :  e-péi  e-. 
mulassière  17,  asine  8l(i.  bovine  lOS.l  42,  ovine  277.!l.'i7.  |iorcine  l'.l.S,s7,  caprine  81 11.  Il  ,i  eh'  piodiiil 
',142.287  heclol.  de  lait  et  JôJl  quintaux  de  laine.  Knlin  lit.'JOJ  ruches  ont  fourni  109.400  lui  de  miel 
et  20.104  de  cire. 
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(.hiilrvillc  i„,— r,|,'  mu-  rli.iiiv  ,l.-|,.ii  Icmnil.il,.  ,l'.i^ii,iill  uiv  c[  Hrlli,'!  une  i-cnle  ].iMli.|iip 
<r.ii;;-|riilliHi'.  Ajculcii-.  l'ii  Iriiiiiii.iiil  i|iii'  \<-  (l.'|i.uii'iiiiMil  i  iiii-.,ii-ii'  iino  Muniiir  aiiiiiicllf  .in 
ic|.rii|ilciiii'iil  <l.'  1,1  (;iuri>,  .le  la  Sciiin\  ri,  ,l,'  l'Aisiii..  cour^  d'eau  .laiis  losciiK'ls  cm  dépose  de^ 
ak'\iiis  de  Uiiiles   el.  (jurlinies  cenlaines  d'éci'ovisses. 

Industrie 

INDUSTRIES  EXTRAGTIVES.  i;iles  s.iiil  exiivineiii.'iil  im|i..ilaiil.'s.  Le  schiste  ardoisier 
esl  r\|d(>ilé  sunlerralnemeuL  à  l'iiiiiay.  Ilaylie^.  Kniiomi,-.  llany.  Ii.'mIIi'  el  _\Iiiiilliei-ini'.  -Jùaid. li- 
sières   oui    occupé   -l-ina   ouvriers,  donl    lllâl   de    loiid   el   ll.'it  au   jiMir.   el.  oui  produit,   en    ISllii. 


.\L'ialil  \\.lui.;l.  l;ahtl 


TIILGNV-Tr.UGNV.  —  E^li-e  de    II 


I."iri.l7-i. 111)11  ardoises  d'une  valeiu-  nioyeiine  de  .".-J  IV.  Till  le  mille.  I,e  muieiMi  il.-  for  se  reiieonlre 
dans  Mil  i;rind  ii.niilire  d'elaue^.  -éoI..i;i,pi,-.  mai-  le>  minière-  ne  -oui  p.is  e\pl,  nie,.-.  La  |iro- 
dm  linii  de-  tourbières  \a  cm  diniiiiuaid  :  cdie  n'a  i;uere  ele  cpie  de  Klll  I.  en  pn  i\  enanee  du  plaleaii 
de  r.Vrdeiuie.  Une  ciuiii/:aine  d'ouvriers  a  seule  élé  occupée  à  celLe  oxIraeLion  dans  ([uelcpies 
ccimmiuies.  Les  dilTérentcs  carrières  ont  eiii|iloyé  un  millier  d'ouvriers  qui  ont  e.\trait  4(J8.'2(IU  t. 
d'une  \aleurdc  l.SÛO.OItl)  l'r.  Le  marbre,  ipie  l'on  rencontre  dans  le  terrain  dexonien,  provieid  de 
(.u\el  el  de  l'icimeleime-.  Les  quartzites.  cpie  Icni  Ircnive  dans  le  terrain  silurien  el  .pu  -cml 
«miploNées  à  rcMiiiiierrenienI  des  roule-.  Meiinc'iiL  siuioul  de  Mcmtlieniie  cd  ,1.  Clialeaii  lie-ii.iiill. 
Les  grés  et  arkoses  pour  pavé-.  Iiri''s  du  lerr.iiii  clevoiiien.  soiil  en  prmeii.inee  de  Monligny -siir- 
Men-e.  Vireiix  id  (dmo/,.  (luanl  ,in\  pierres  de  taille,  on  les  lire  priiicip.ilemeiil  de  t)oiu-le- 
Méiiil.  llanno-iie-Sl-:\larlm.  Sapo-ne  c'id-'eucliéres,  Bulsoii.  idc.  Les  arrondi— .•iiieiil-  d.^  \"..ii/i,ns 

id  de  lietlicl  rournisseiit  des  phosphates  de  chaux  et  des  sables  verts.  Le  clcp.u  le ni  e. impie- 

de  n.milireii-es  briqueteries,  noiamiueni  à  .\llii,Miy.  Halaixe-.  Illaiicdiel'o— e.  (  ;li.ii  l.'Mlie.  le  (  :iie-i,e. 

|imi/\.  M.mdiL.m\.  Siuiiy-le  l'cdil.   \V,iir(|.(ni  r.iliri.| le  la  poterie   .'i  .l.indiin.  \l Iiuny.   SiL;iiy- 

le  l'elil.  (  .li,iiic'\  illr  et  siirloul  liivet  loiit  des  pipes  reuoianiecs.  Lulin  (.diarle\  ille  a  une  verrerie 
el  labii'pie  des  nurun-j. 


A  RI)  i:\NK  s 
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INDUSTRIES  AdRICOLES.  On  .'Mi,i{,lr  .■iniion  IJII  moiiliiK  .'i  r.iiirir-  il.iii-  !,■  ,l..|,;iil.-iii.-lil. 
mais  la  miiiotorio  r-l  iiii|ii  .riaiil  !■  .1  ( '.  iiiijiiaii.  Sclaii.  l'Ir  (  In  \  c  iimi|iIi'  ni  iiiilir  |.lii~  ili'  ■.''.il  bras- 
series. Il  i'\i--lr  lies  sucreries  à  \r\ ,  Aiiia-iii-.  Alli-iiN.  Cliailm  illi-,  I  ;ii.ilrl-i  :lii'liriv,  je  (  ;Iii--.mc. 
Ilnii/y.  l-à-|y.  SI-(  IcniiaiiiiiuMil.  Sriaiiiianii-I .  \'iiii/i.-i~  ;  iiiir  ràperie  à  Srrv  i-[  .lr~  distilleries  à 
r  A.lliiiv.  C.iiicv.  Maruiil,  Mrs^in.a.ail .  I'ai-ii\  l;r--..ii,  l'..iiil!>.  TélaiiiMe  el  \jll.'|-<-.lrv:iril-M..il/(.ii. 
I.''-^  iiiilii-lilr-i  ilii  licii-  siail  a-.-c/.  variiTs.  Oijlic  les  scieries  mécaniques  ilc  l!i>in'!.'-l''iili'lr. 
M  ni  11 111.  ('.a  nu  lia  M.  l'uni  \ .  Ila\  l>rs.  (  ',  iiii;iii(irni-|,  mi  iaiiii|ili>  de-;  ateliers  de  carrosserie  à  Alliiihy. 
lîalnn,  C.liaHeville,  (larieiiaii.  Smnv  le  l'elil  se  livi'e  à  la  sabotteric  :  \illei-s. Semeuse  a  une  usine 
lie  bois  cintré.  Sapimne  (aliriiiue  des  chaises,  des  cerceaux  el  i\r<  raerrains.  et  (livel  îles 
crayons,  l.a  vannerie  |ii'i>s|ière  à  N'oiiziers.  Civry,  Neuville  el  au    Tlioni-. 

INDUSTRIES  MÉTALLURGiaUES.  Ce  smil  celles  ,|iij  liiMiiieid  le  |,feniier  rani.'.  An   I"  j.na- 
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vier   l'.tltll    l'ii    eiMii|.lail    en    .leliMie   lii    loni-    .'i  |.iiddle|-.   I.'.ll    f 's   à  ré.-|i.iiilïei'.  '.  r..urs   Marliii  el 

-1  Iniiis  de  lii-hMi  ail  i-ieii-el  i  il  n'>  .isail  d'iiLie 1 1 fs  ,|ne  -J  haiil-  Iniinie.inx.  I  Inni-  il  r.Tli.iiilTei- 
el   'i  r..iirs  de  riisH.n   .111    eieii-el     A    la  iiièiue  d.ile.  on  e,,ni|.|ail    KM)   r..iide|-ies   ,1,.   •_'    rii^loii   avant 

,,,■,,, 1,1,1     S"  ll/.l    t.    de    lolile     1,-e    d'une    \alell|-de    'j:.  (lllll.lllMI    de    IV.   eii\  in.ll.   I  ;es   foliileries  ont 

onilpé  r,,-;',:  onu-iel-,  l.a  |.iodiielio;i  en  1er  |  iiiddle.  en  halles  el  en  lole-.  a  été  de  (il'.I.M  t.el  de 
'2'.l'l'i''  I.   |iii'  i.TliaiiHaL'e.  en  arieis  ,,iivii-s  de   i,'.  ti|r,  I.  el   en  aeier  londii  de    'Ï.SII  I.  l.a  ferronnerie 

.■oin|.ieiid  1,  ,a  :  ii-iiie-  d.in-   la   vall le  l.i  (.Ivoiine   el    I ■.'  .à    I.'.  ii~ine-.  ilonl    i  tivs    ini|.orlanle-, 

d.ins  la  \.dl le  la  \  rit:iie.  Ce,  11-iiies   l'.iln  n|iienl    de-    II,  lie-  el  eli.u  iiieie-  en  Ter  ou    en  l.iiloii. 

des  liii|llel-  el  des  |.,,-e,dle,  en  fer  ou  en  eniMe,  de-  .lllieles  de  lenolinelie  |.olu-  le  li.ll  niielil . 
I.es  liollloi,s.,Tlol|s  ,d  n\e|s  ni-  -ont  raliri.|ll.'-  .pi'.l  Clial  leMlle  :  les  e--iell\.  les  loues  de  «.liions 
à  Cli,aile\ille.  A|Heiiioiil  el  IleMii.  I..1  bouclorie  e-l  |,i  .il  h|ii''e  a  It.iileoiii  I .  I  l.ir.uieoni't  el  Aime- 
ciiiirl,  ;  la  construction  mécanique  .à  Sed.ni.  lial.in.  lielliel.  Aiiljrne-.  le.iil/leourt.  Motion.  I.es 
clouteries  (d,  pointerics  ne  se  1  enronlienl  i|ue  d.uis  rairoiidi--eineiit  de  Me/i.'uv-,  C.ii  i;;iiaii. 
(livoiuie  el  V(Mi/.iers  laluiiiuenl  îles  machines  aratoires,  l.a  taillanderie  s'ever.e  ju  un  i|..ilemen\ 
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?1  Cli.'ii'lcx  illr.    Miiii/y.    (;i\cimir.   >|iii    |irniliii-riil    des    crics,  ilcs    c|:\ii\',    clc  .  ot  ;'i  \iiii/oii.  Scil;iii. 

\l\lcl'.nl-( Il,    (|UI    l.llilhlllrlll    .1.--    ol.jrl,    \;i|lr~. 

INDUSTRIES  CHIMIQUES.  Ce  mciipc  .■-!  -inliiul  ivi.iv-ciilc  |i.ii-  le-  teintureries  ilc  Sc,l;m 
(.".  chilili-sciiiciiNi.  ,1c  i'iolii-  cl  lie  Mc/icics.  les  ii~irie-  il'apprèt  de  C.iulici-  cl  ilc  Diiiiclicry.  On 
|icul  encore  cil  Cl-  rn-iiic  :\  colle  forte  ilc  (  ii\el.  Ic~  l.iln  iqnc-  de  couleurs  de  l'riv-lc>-Mc/iéic-.  cl 
de  K.ullicoiul  :  ilr  noir  animal  île  I  ImiL  le-\lc-iid  cl  de  Sii;iiy  Ic-I'clil  :  les  savonneries  de  li.d.ui 
(d  ile(;i\el  ;  cnliii  l;i  poudrerie  de  Sl-I'i.iice  ri  l.i   I  r.niclie\  die.  sur  la  \'ciice. 

INDUSTRIES  TEXTILES,  l.a  filature  de  l.i  l.iiiic  c-l  1res  irii|iortaiilo  dans  r.irroiidi-seiiieiil 
lie  Sedan,  qui  coiiiple  une  i|uiiizaiiie  d'cl.-ilili-scniciils.  l^i\iriiM  Hd  laliricanls  s'occii|ieiil  du  dia|i. 

i|iii  cs|    iiislciiicid    rc]iii|c  :    mais   on    ne   | I    f^iiérc   cnin|der  ipie  7  à  X  ii~iiics    réellcnieiil  iiiipor- 

laiiles.  Les  arrivages  en  laine,  en  IS'Iil.  ^e  >oiil  cicxes  a  'i.-ji:...Mi7  Kilo:;.  I.cs  cxpcilil  ions  de  dra|i. 
du  I"  Jiiillel  ISllil  au  "Il  juin  l'.UlU.  oïd.  alleinl  -.'.liinri:.:  kiloii.  Cilmi-  encore  Ni'ulli/e  qui  rabrii|iic 
du  mérinos  cl   lielliel  de  la  flanelle. 

INDUSTRIES  DIVERSES,  les  el.ililisscinonls  de  tannerie  cl  de  corroierie  soni  un  peu 
disscniincs  pai'loul  :  iiciiis  nniiinierons  loulelois  i|iicli|iics  ccnlres  :  (livcl.  (di;u-|c\  illc.  Muii/on. 
lîcllicl  ol  \'nu/iers.  Sjeny-le  l'elil  r.ilirii|iie  de-  chaussures.  IJiliii  (  li.irlcvillc.  l'.raïu.  Malloii. 
l'icinM'/  cl  S.i|ioe|ic  l'oiil  de  1,1  brosserie. 

Pour  lerininer.  .ijoiiloiis  que  ;.S  -orles  irindii-liie  coiii|d.iiciil  au  1  '  jaiiMcr  l'.l.d  un  lolal  de 
S.'.'i  elaldis-emenl-  |"iiirvii-  d'.ijqi.ireiU  à  \,i|ieiir  ilis|io-ant  d'une  lorcc  de  'J.'i.TriU  chc\.ui\  \.qicui'. 

Commerce 

Iji    IX'.lli.  le  ile|,,irle ni   :i  iin|ii.r|e   r.ll-j  :,-|ll  I.  de   houille    cl  coke,  donl  .--,ii.:,|7  i.  de  provenance 

l.clec  :  des  l.iiiie-    l.iiile-   pour  les  ii-.iiies  de  l'.i  i  roiidis-enienl   de  Sedan  ;   de-   arlii  le-  de   loiile- 

sorles:    le-.  Inre-.  lii|ou\,  des  denrées  ;i|iiiicnl.iire-.  de-    prodiiil-   coloni,-iii\.   de    II    expurle 

des  nielau\.  des  .ulii  le-  de  rerronnerie  cl  de  quinciilleric.  des  clou-  cl  poinic-.  de-  niacliine-. 
du  drap,  de-  liois  de  lonl.^s  -orles.  des  liesliaiiv.  de-  che\aii\;  les  duel-  prodiiil-  du  -,,1;  des 
cciuvcs:  du  sucre,  de  l.i  hiere.  des  .ilcools,  etc. 

Voies  de  communication 


loi. 

C.lieinins  lie  Icr  (Noie  norinalcl 1"S,IIS 

—         IVoie    elrollel 110.  17". 

Houles  n.'dioii.ilc, riS(i.'.l-J-2 

(  heniins  Mciii.iu\  de   L^rande   loiunr".  I-Jlifl.no:. 

^        d'iiileiid  coiiiiiiun |."IIO..'!IS 

—        de  pclde  coiiiiiiuiuc.ilion  l'J-j">.(l'.l'J 

niMcre  ii.um.ddc  : 

Chiers  (île  la  lerle  à  -on  cinl.oucli'  ).  ."li,   - 


kil. 
C.aii.-uix  : 
C.ui.il  de  TE-t  ihr.'uiclie  \.i  (on  Meuse 

cinili-i'cl I.".'i. 

—  làidu.-inciic id-ili\ers       -Jd, 

l'.an.d  de-  .\rdennes  : 

1'  oie   |>oli|-,i.p,.,r  ,1    SellIIIM Id.: 

'.'"  idc  \i.n/lcr-  .1   \  ien\  le-  A-leldi    .       .".S.,- 
Canal    l;iler.d   a    IWi-ne     de    \  ieu\  Ic- 

,\sleld  à  l;i  sorlie  du  dep.ii  leineid  i    .  !. 


EZIERES  e-l  une  xicille  elle  res-erree  d.ins  une  p.irlie  d'un  i-llinie  roriné 
p.u    une    I. oncle  de    l.i  Meii-e,  donl    le  cours  ,.n  ici  endroil  c-l  oricnlé  de 

il:,  a   1(1.    l.a  rivii're.   l'ii    la    loiicli.iiil   preniiiue    lois.    Picole    du    lau- 

liouri;  de  j'ierrc  cl   de  Molion,  ero-   lioiir^;   indii-liiel   relie  ii  Me/nue-  cl  à 
CharlcMlle  p,ir  un   lr.iniu,i>    elei  Iriqiie,   .\p,c-  .-noir  decril  s;,  lioucle.  (die 

!a     I lie     une     -econde      loi-     en     -ep.ll.inl    de     (   Ihll  le\  die     le      iaul.ouriz 

ilViclies.  quiiMc  pr.iiiie  li.i--e  inondée  en  lenip-  de  crue  r-ole  encore  de 

Mivieres.    lai    ic.dile.  (.li,irlcMl!e,    Mc/icres   :txvr    le-   l.iiil rus  il'.VivIics 

el.   de    l'ierre,    Pu  nieni    .-nec    Midcn    une    ,-iet;i •i.ilion    de    Irois  \ille-    lorl    ilinereidcs  d'.i-pcci 

mais    Iri'S  solid.iiie-  irinliuid.    1  le-  .iiicieiine-    loi  |  ilic.il  i,,n-   de    ^!e/lcle-,  mil  rc  .1  l(  ».  cl   .111  N-d. 

quelque-    p.-irlic-     de     reinp.irl-    omic-    dccli.iimuelle-.    perce-     de     iiririére-    a\cc     des 

lo  — e-  ciiv.dii-  p.ir  l.i   \c-el  dion.  il  le-le  cm  on-   l.i  (  /7.n/c//,.,i,i   pii'd   de  l.iqiiclle  c-l  creu-e  àri:. 
un  caii;il  e\il.int  .1  l.i  Icdellcrie  l;i  lr.i\er-ec  de  l,i  boucle  1!  ■    l.i    Mcu-e    \  ne    du    poni    dWiclies,  l.i 
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ville  se  |i|-olllc  sons  son  ns|ir{i  le  plus  |ii| |,ii'esi|iie.  ddiiiiriée  ]inr  l.'i  lléelio  élén;iii!e  <!<■  son  /{ijlise. 
C.niislinile  ili'  1  l'.i  1  .'i  l'ii'iii  HM-r  une  loin-  de  l;i  |,cei!iièi-e  uioiUédu  \vii°  s.,  reconslruite  en  l.Slil  et 
re-l.iniee  ajues  le  -irt;e  d.--,i~l i'eii\  de  IS70-7I.  elle  in'ésenle  nne  llèrlip  élégante  roni'onnnnt  la 
luni-  lie  la  la(:.-ide  (>.;  la  laeade  lal.'iale  S.  est  précédée  il'iui  escnllei'  à  donlile  rampe  alxndissanl 
à  vni  jiorehe.  A  l'inleiieni-  cm  i-enjaiqne  (|nelqnes  elets  de  voTUe  cniiées  de  penderdds  el  d'elei;anls 
enls-.le-lanipe  .1  la  naissance  des  nervnr.'s  des  vontos.  dans  les  lias-rcMés  et  à  l'enlrei'  ,1e  la  nef 
l.a  Tf'iir  lie  illm-hiiii-  eu  HflJ'rnl  se  dresse  au-dossus  d'une  maison  ]iarticulièl'e.  Une  belle  eoiis- 
IrncLnin  du  x\i[i  s.  aliiile  la  l'rffcriui-r  avec  SOS  bureaux,  ainsi  i|ih'  les  appartements  iln  général 
commandunl  la  siiljilivi~ion.  l.'lli'dcl  de  Ville  (I7Ô-2)  est  siUié  en  face  d'un  corps  de  In'itinienl  abri- 
tant des  turljines  aetionin'i's  par  la  Meuse.  Le  Tliéàlre  est  de  I8Ô4  Le  l'alais  de  Jtistiee  ciVJIi'ijiiltil 
n'ont  rien  de  remaripiable.  Méziéres  possède  deux  belles  promenades,  l'une  au  faubourg  <le 
Pierre,  qui  escalade  la  colline  surplombant  la  roule  de  Mohon.  l'autre  au  N..  le  Square  Minlarct^ 
entre  les  anciens  fossés  el  la  rive  d.  île  la  Meuse.  La  Statue  de  Bayavd  (ISlIâj.qui  en  1521  défendit 
si  li.ibdenient  l.a  \ille  loiilro  les  Impériaux,  en  urne  le  centre.  Chaque  année  les  Jlacériens- 
iecunnais>anls  eeléliienl  r.imH\ersaii-e  de  lein-  délivrance  ('27  septembre).  Le  Monument  aux 
Avileinniix  jnoris  en  IS7(i-IS7l.  groupe  en  bronze  ilù  an  seulpleur  ('.roi<y,  se  dresse  à  rexli'''niilé 
S.  des  avenues  de  tdiaileville  aboutissanl  ,i  lentr.'e  du  lauhoiu'g  d'Arebes. 

Charlcville.  ipii  occupe  eiialemenl  une  boucle  de  la  Meuse,  ne  s'éleva  qu'en  UiUli  par  le  caprice 
d'un  scigneui-  d'.Vrclie--.  Cli.irles  de  (ionz.igue.  duc  de  Nevers,  de  Mantoue  et  de  lielliel. 
gouverneur  de  (ilianqiagne.  dont  la  Sintiie  (l^'M)  au-dessus  d'une  Fontaine  orne  le  centre  de  In 
l'Iaec  Dtieak\  la  [ilus  belle  el  la  plus  caractéristique  de  la  ville  avec  sa  bordure  de  pavillons  en 
briques  et  |iicrres  de  taille  recouvrant  une  galerie  à  portiques.  Si  grâce  aux  privilèges  accordés 
j.ai-  -on  fouil.deui-  elle  prospéra  ra|jiilciiienl.  il  es!  jusle  d'ajoulcr  qu'en  I7.S!I  C.b.arkM  ille  lefiisa 
lien  .|ouii-  plus  longlc]iq>s  ;  son  eoninnu-ee  el  son  indusliie  n'en  sont  pas  moins  piospéies. 
Cou-liude  sur  un  leirain  plal.  dob'e  de  lan-s  se  coupant  à  angles  droils  .i\ec  des  avenues  larges 
el  bien  ombragées,  en  liunlure  desquelles  salignenl  de  belles  construclions  niodernes.  elle 
diffci'e  totalement  d'aspect  ;ivec  Mézières  dont  elle  partage,  en  boime  voisine,  les  avantages 
administratifs.  Une  courte  énumération  de  ses  monuments  suffira  à  les  faire  connaître.  Outre  les 
maisons  à  loils  élevés  de  la  l'Iace  Ducale,  il  l'esle  encore  à  rextrémité  d'un  [iclit  bras  de  la 
Meuse,  en  l'.iee  du  ;\lonl  (  ll\  mpe.  un  vieux  Mimlin  d.d.ud  de  la  fondation  de  l.i  ville,  .mimu-d'lini 
restauré  et  dont  les  salle-  sont  afl'ecléi-s  aux  réunions  de  ]ilnsieurs  Soeiet.'-,  l.e  Ï7.c.;//r  est  de 
isr.'l.  \:ilnl,'l  .le  Ville  (\f.\:A  est  précède  d'un  iierroii  ainpnd  on  .accède  p.ir  une  double  r.anqie 
d'escalier:  une  loin'  carrée  renfermant  le  bciboi  s'eléve  sin-  le  b.'duuenl  cenlr.il.  un  j  eu  en  arriére 
de  l.a  l'aeade.  \:i':qli^e  (|Sr,-,i.  de  styb'  rom.an.  a  s.a  laeade  tlanquee  de  deux  cloi  bers  couronnés  de 
Hèrhes  /wsez  élégantes.  L'//,;/c;-A),'ç».  le  l'élit  Sémlnaiee  .avec  s,a  idi.apelle  /|S77l.  le  falais  de  .hixiiee. 
le  l.iieee  n„in:ii  en  f.acade  sur  la  Pynnienade  du  l'elil  Unis,  le  l.ijree  Seei.inr.  sont  déi>ourvns  il'in- 
lerél.  Cn  bâtiment   spéci.d    renferme   le  M„.<ee.  qui   |ios-.ède   qmdques  toiles  modernes  avec   des 

n la^e-,    et    la  l:il.li„ll„\i„e.    qui    comple    177    imun.able-,    .'..'.:.    nianu-crits    ,q    environ  '27  IKHl   vo- 

lnn„.s.  Outre  l.a  l'romen.ade  dont  nous  \enons  de  p.arlei'.  (  :ii.irle\  ille  possède  de  beaux  quais 
sur  l.a  live  i:    de  l.a  Men-e.  ainsi  qu'un  .s'iyiia/c  cb.aruiant   M-  .à-M-  de  l.a  („oe  1  l,Sll-2i. 

Motion.  LU-o-    1 ,-    i„du-t>iel.   se  trouve   au   eonllnenl   de  la  Verne  aMa-  la  Meuse    Ce  rentre 

melalbu-ique  rejoiiil  peu  .',  peu  Mézières.  et  le  jour  est  |iroil i  il  n'y  .aura  pins  de  -ol.dionde 

continuité  entre  les  b.abilations  des  deuvvilles.  Mobon  ne  po-sède  d'inleressant  qu'une  ICjhse 
(xr  el  xvr  sa  doni  la  laeade  O.  c-t  ..rnee  d'un  porcbe  de  la  lienaissance  surnumle  d'une  galerie  : 
elle  est  en  outre  llanquée  de  tourelles  l.aha-ales. 

RETHEL.  cité  industrielle  s'oeciipanl  -nrtoiil  de  la  til.alure  el  du  tissage  delà  laine,  est  bàlie 
sur  l'Aisne  qui  s'v  divise  en  deux  lira-  et  -iir  le  Can.d  .les  Ardennes.  KUe  se  partage  cn  Ville 
liante,  curieuse  avec  s,-  rue-  montantes  bordées  de  ni.aisons  .anciennes,  ses  ruelles  et  ses  esca- 
liers, sa  vieille  Ihdie  eu  l„,is  d.alanl  de  ll'."ii   et  la   l'-V/r   llaxxe   où  se  trouvent  groupés  les  établis- 

semcnls  industriels  Iireiix  el  iUmm-s;   br.asseiie-.  falnaq l'automobiles,  coupage  de   j.oils. 

etc.  l.,a  première  e-t  domin-e  .au  X.  par  nne  colline  du  sommet  de  laquelle  on  .jouit  d'une  belle 
vue  sur  la  ville  ,■[  l.a  \allèe  de  t'Aisue.  l.e  plus  beau  mominnad  de  l!etbel  est  Vl^oUye  Sl-.\ieola,_ 
autrefois  Ste-Marie  de  l.a  Croix  ixiir.  \\e\  xvr  s.l  dont  la  tour  carrée  du  xvir  s.  est  assez  ni.as- 
sive;   cn    reNamlie.    le    p.ntail    de    l.a    laeade    Latérale  S.,    dont  les  voûtes  sont  ornées  de  groupes 
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sculptés  repi'otluisanl  In  léa;eiiile  de  Sl-Niculas.  (^--1  (■•l('';;nii(.  L'iiiti'i'ieur  so  comiioso  df  deux  iiofs 
accouplées  app;irleuanl  ;i  deux  églises  autrefois  di blindes  ;  on  y  reinaniue  nm-  prlMc  ri\plc  dde 
du  tfé|nilrre.  la  cliapcUe  St-Gorgoii.  restaurée  on  1N7I.  el  un  curieux  héniliei'  di.nl  Ir  pinlc-la 
csl  loniié  dr  ln.i>  d.uipliiiis  cidrelacés.  L'Ë;/lisc  des  iMinimes  (l'r.-J).  dans  le  faubouit;  du  iiiérnc 
i]()]ii,  a  de  Iji'IIc-.  Iioisei-ies.  i.'IhUrl  ilc  ('i7/c  (ITàO)  se  termine  [larun  campanile  comme  le  iia\illciM 
cerdi'al  de  rancieii  //,.7W  /)/,■/(  (Ki'.lDi,  Irauslurmé  en  école.  Il  ne  resie  ([u'une  partie  des  co]iiiuniis 
(Kis:.)  ,\r  l'.uicicii  cliàleaii  lorl  prés  ,1,-  remplacement  duipud  sélé\e  aujourd'hui  un  élégant  l'nhils 
de  ,/((s/;,r  llSii'.l).  La  ci'èclie  \oiret  (  IS'.l-J)  occupe  la  iilace  de  l'ancienne  maison  de  l'Arqueliuse. 
Signalons  encore  la  ('aisse  d'ciianjuc  (1000).  Retliel  a  élevé  un  monument  nu  normalien  Noirci,  du 

au  sculi)leur  Croisy.  Outre  le 
^<]unre  prés  de  la  gare,  la  ville 
est  dotée  de  In  lielle  Promenade 
./cv  lira,  sur  la  ri\e  d.  de  l'.Msne. 
On  Irouve  enlin  un  certain  noni- 
lii-e  de  maisons  inléressardes 
d.uis  les  rues  Choinn.  Boucher- 
de-l'eillies,  d'Évigny,  Lassalle, 
place  de  la  Halle,  etc.  Une  des 
plus  curieuses  est  une  maison 
d'angle  avec  tourelle  à  encorbid- 
Icnieid  [il,  l'ue  Lassalle). 

ROCROI.  sur  le  haut  el  h-oi.l 
plalcau  lies  Ardennes.  se  ré~uiiie 
en  une  grande  Vbne  de  hirnii' 
recInuL^ulaiic  sur  laipndle  déliou- 
ihcul  neut  rues  diml  In  plus 
h.n-ue  n'a  pas  IIIO  m.  et  ipu 
loules  se  heurlenl  aux  rempnrls 
percés  de  Aru\  porles,  elc\e-; 
par  \nulinn  et  dont  la  double 
cciMlure  enserre  cidie  pelile  cib' 
silencieuse  si  souvent  prl-e  el 
rejiiise.  Le  Irnmwnv  à  \apenri|iu 
se  débndu-  nu  Tremblois  ,1c  la 
ligiR'  Charleville-llirsou  a  sou 
leiiiiinus  sur  la  même  )ilace  dont 
un  coin  est  planté  <roi'mes  et  de 
marronniers  et  sur  hupn'lle  se 
liouvenl  les  éililices  ]inblii-s. 
\:it<nel  de  Ville  (d  la  Smix-I-jr- 
ferliiee  occupent  le  nu''me  bàli- 
nu-nt  dont  la  façade  est  précédée 
d'un  iKuche  à  double  étage  cou- 
ronni'  par  un  campanile  el  au(pud  on  accède  |iar  nn  double  escalier,  l'rescpie  en  face  est  I'â';///.sc 
iwn  s.)  (l.iiil,  la  laïade  e--l  suniionh'e  |,nr  une  b.iii'  carrée  que  termine  une  llèche  jiN  i.unidale. 
La  pliiparl  des  niai^nns  \  soni  li;'ilii'--  en  bnipies  pi'inli'S  et,  comme  de  l'autre  colé  de  In  liou- 
lieii'.  il  n'e-l  p.is  rare  de  reiiconli ci-  dans  les  rues  île  p(diles  voilures  traînées  pni  des  (dùens. 
Aux    envucns   se    lii.uveiil    d.-s    b.i-es  id  des  r,>nderies. 

Givet.  b.ul  a  l'exhvniile  N.  Au  ilcpailemenl.  l'^l   silue  dnns  la   jolie  \allee   .le    la  Meii-e  .pii  s'y 
élargit  el  y  riTuil  In  Houille  à  Oivcl   Ni.lredinme  ou   INdil  (u\eL  sue'  l.i  ii\c  -.  ('.l'Ile  (biei.  le  e-  I 

doiiiinrr  par  le  MonI   d  llani'  que  e -omie  une  \  leille  ï'..„,-.  lau.lis  ,|ue  l.wrl   Sl-llilaiir  ou  (irand 

(,i\rl.  siii>  la  |-ived,,esl  <l..iiune  par  les  n.chr-  e-.ar|"a>s  <pn  poil, ■ni  n  -Jl.'.  m.  , l'ail  il  nd,'  la  plllo^ 
resqiie  b  .1 1  .•ie<-,-  ,1,-  (  .hall, ■molli .  Cell,^  cité  iii,lii-l  iirlle.  ,bbaiia--,^e  d,'  -es  b.ilili, allons,  a  ses 
usines  situées  sur  In  rive  i;.  loiig,^,^  par  une  l'nniiennde  et  réunie  à  la  ri\e  d.  par  un  /',.;//  de  iin(| 


i'aiii.;ny-i'.i:sson'.  ~  Ki;ii-.,-  ^^ 


AUDE  N  \  r.  S  r,i 

.■u-.li'-~  rri  |,i.Miv  ,|ii,-  lil  r,.ii~lniiiv  \.i|.olriin  |"  ri  ,|ii  li.iiil  .hniiiol  In  vue  surin  vmII.m'  c-I  n.liiil- 
imIiI,-.  jl.ui-  U-  (.i.iihl  (,i\rl  -,■  tinin,.|il  17/.;/,/  ,/,•  r,7/,-  ri  l7^-;///»c  Sl-llil„hr.  i-MU-i-  |.,-i|-  \;uil,;iii. 
i;ilc  rciilVniir  i\r  h, •11,-^  lini^ciir<;  une  Lnif  |.-]iiiiii,-c  (Ml  ll.-clic  ,!,■  l,,niic  lii^nni'  l.i  |ii>-c.-,l.'. 
\:i:illl>:-  .\.-l).  i\:-l'.t<.  r,,iir..iiiirr  iriHM-  n.-,lir  ,I.um-c-,..  .-•,.1,-m.  ,I;ui~  1.-  l'i-hl  (.ivrl.Au  (crili-c  .!.■  In 

liclh-  /'/.,,,■  1/,/,,//,  en  honiiii-.-  .Ir  l.i.iiirllc  >,,i,l  .■,,ii>lriiih-s  lie  jolies  nmisoiis  i Icnics.  >c  «Ire».- 

la  Sl.iliic  ilii  (■(■li'liiT  1- |i'.-.ilriir  .|iii  V  ii.'i.|ijil  ni  ITii't. 

SEDAN  (-1  l.,iti  Mil-  1.1  iiv  .1.  il..  1.1  M.-ii^,.  ,{iu  \  ,|,.,iil  Mil  ,-,,11, le  nM-Uiiij,'iilnirc  :  un  pclil,  .-.•iiinl 
il,.  ii.ni:;,ilii.ii  l'ii  iviuiil  ir^  ,lcii\  p. .ml,.-,  ni  j,,iiii.iiil  un,.  j|,.  ,|,,„|  |n  iiioilir  (.-sL  iicciiprc  |in|-  In 
|.r,iin,'  ,1,-  TiM-ry  ^ur  In  iiM'  <!..  I,iii,li-.  ,|ii,.  -.iii-  l.i  ri\<.  i;.  >,-  lr,,ii\(.  lo  fnulioiirir  du  iiiéiiir.  ninii 
ou  r,>n  ,1  ciii-lniii,  un,.  I',ilisr  ,l,ins  le  sl\l,.  ,lii  xm  s.  I»,.~  cillim-  nildiirciil  In  vilii..  |ir|,iil~  ,|ii,. 
s, 'S  |,ii-|i|i,nlioii<  oui  <-\r  ,l,.iiiniil,.|,T-  cl  n.iii|,lniT,.s  imi- de  lii-aux  liimU-xnnls,  Si-,lnii  s..-!  ..iiil,,-!!!. 
I,,.i-,|iir  r,,ii  ,|inll,.  1,1  n.iic  |Mmri;ni;iic.r  |ini' r.lr,.,,»,.  l'hilip/.nlc-iuj:  \t\  l'hin-  .l/M(r,../,,„T.,i,(,.  ri  (|iic 
r,,ii  p.ui-, ,111-1  l,.s  riic^  ,,u  s'nll:;ii,.iil  ,1,.-.  iii.iisiiiis  cl  des  liolcls  dos  xvii'  cl  wiir  s..  Illospiri' 
cimI  .iMT  s,'~  ,l,.ii\  i,.i\  ill,,iis  du  wir  ^,,  <\r-  MMiiuInr-j iin's  ,1,-  ilrn|i  iiii|,<,~.uil|.-.  un  csl  rin|.|,f  du 
yiniiii    r.irn,l<.|(.    ,|ir,,lli-,-    l,i    ni,'-    ,,ii    -ni  l,i,  ih-iil    d,-    si    ,l,,id,,iircMi\    -imincmii-    ,!,•    nn[,;-  lii-l,,iiv 

c. iii|„,i,iin,..  Au  c-iilic  ,!,■  In   l'I.i,-,-  Al-.i.c-l  ...nniiic.  onn-c  ,1,-  pinl.ui,.-. -c  divssc  le  »,„„/<„„■„( 

r\r\r  en  IS'.lT  nii\  Nhliiu.'s  ,!,■  In  tiUiTir  Irnii,', ,  .■iliriu.iii.lc.  Sur  <\,-t,\  (-.ur-  ,!ii  |,i,-d(.slnl  deux  hns- 
rclu.|~  ru  l,r,,ii/..  ie|,ii„luisciil  In  -  /(,■/■,«..,•  ,/,<  /■,,„/  ,/,•  n.iz.nllrs  ■  ,.|  In  ..  {h.n'.jr  ,l,-  ,;„;ilvvi,-  .le 
l-'li,i,i;/  ..  lOii  lionlui-,.  s,.  (i-,,ii\riil  :  ]•■  li.'nu  ./.,,■,/(,/  ,l' ll.u-hn, lliirr.  nUH-ii.i^,.  <.ii  I.SS'.I-I.S'.MI  :  vis-n-vls. 
In  fdiifhilinu  Crn.i.-ii.  i-,.ii-l  lui  1 1,  ,n  iruiiTiiinui,  iiu  .isilc  n  d..  un,.  ititIi,.  n  u.  ri  .m  ■■,-nlir  le  .1/, /.<,■<■ 
,|Ui  ,-,,i;lioiit  iiiiid.jucs  |,,il,.s,  ,1,.-    uM,ul.ii;<'-.  ,lf-   .uil  Hiui  li's.  ,!,■-   ,,|,|,.|-    ,lnrl    cl    ,1,--   r..|lcc-|ioiis 

,1  lil-l,iir,-   Mnliiicll,..  Sur  un,'  .ml  r.'  I.ir \,,il,   le    C, //,■,,,.    I  i,n-,u,r  il.Sxr.i   :,\rr   un   b,.nii    h Inn 

scii!|,l,.    ,.|    nu,'    .■ \,'    iviiIVriiiniil     l;i    liihl,, •//,,■, i„r    i  T,  1,110  \  ,,luiii,.-,  S  lunuiisiril-.    i   iii,-iiiinlilcsi. 

Ini  In,-,-  ,■-!  le  ni,iiv,.,iu    y,»,/,/.'   jnnlrshtnl  I  iS'.r,  i,  ,lr  liLUi,'-  liniiii., u-r-,  n\  n'  .I,'-  |„.|uliin-s  iiilr- 

rinirn.  Iivs  s,, lu,--.  Sur  l.i  /■/.„,•  ,/.l,.„„  s.  .n-iilri-  ,1,-  l,i  vil!,'.  |,r,.s  ,!,•  In,|ii,.il,.  se  i  r,,i-,-  I,-  iv~r,iii 
de  IrniuwnNS  ele,lri,|U,.s  ,|iu  ,!,■  —  , -ri  I,-  lniil»,ui^  de  r,,r,  y.  (  l.iiilh-r.  Ilni-uy,  ll.ilnii  el  lln/edles. 
s'élève  l7;',//(.«'  (I.Mr,)  e\-l,-ui|,le  |,r,,l,.-lnul .  Sur  l.i  /'/.„■,■  7  »,,■„,;,■.  ,.n  -,•, h,  —  ,-  l.-i  St,,l„r  en  l.rnii/.e 
,/,■  Tiirriuir.  Il,',  n  Seil.iii  en  llill.  se  In.inenl  le  /'.i/.wx  ,/,■  ./„,./„•,•  el  17/.;/, ■/  ,/,•  I  ,//,•.  niiisi  ,|ue  le 
rh,;itrr.  i;,iiiei,.u  ÏV»,/,/,.  i,r,,l,-<l., „l  n'iili.rui,.  .|uel,|ii,.s  |,,nilies  il,,  lueniliiv-  .l,'  In  Inmilli'  d,-  l;,,uil- 
liui.  Ln  Cihfl''llr  iiil  d,ui|iui.  eli.ili-nii  ,lii  ws..  n\ee  se-  mur-  i-xeiilr,--,  s.'s  1,,--,--  h  peiu,'  imu- 
lilés,  luéseul,-  1111  n-|,e,l  In  i]i,.|il  nlil,'.  Ilu  liniil  ,!,■-  r„,ul,-\  ,ii',ls  ,|ui  In  , ,,111,, uni, -111  :ui  S.  <■!  nu  S.  I!. 
,>u  juiul  .ruiie  l„.|l,.  vu,,  -iir  S.-.Inu  ,.|  ln  \nll,.e  .!,•  In  Mi-iise.  Le  Cb.iirnu-H.is  est,  l'aiirien  jinlnis 
,!,.-  prune-  ,1e  Se, Inn.  Ii.ili  \,.rs  llill,  l.n  /„,,»„•„,,./.■  ,/.■.  l'r.Hrex.  s'étend  ;iii  pieil  du  diuijoii.  I.n 
>,.Hs-l'f.f,rl„r,-  ,.-l  un  Ik.I.'I  iu,.d,.rii,-.   M,"l.uii.-- nii--i  -..iil   ]<■  Cillr,,,- ,lr  fil/r^  elln  Si/ii,i;ia,i„,', 

Ou  n,.  |,i-ul   ,piilh.r  S, -,1.111   -nu-  nller  Inir,'  un    ,l,>iil -,.u\    p,.|,.riunL'e  n  Bazeilles.  Sur   !;i    pini-e 

,lu  ui.-illieiu-,.ii\  \ill.-ii;,.  iu,-,.ii,li,.  eu  ISTII  pnr  1,--  llnvnn.i-  -'el,.\,-  lui,-  /'.//-./„,, W,-  n  In  iiiéiiinire  de 
>,.-  ,l,-len-,'ius.  il,.rri,-r,.  !,■  pi-lil  iiiih-l  h-r,'  e-l,  {'i  issn.nrr  ,1e  SU  m.  ,!,■  -iii-ln,-e  l'iixinui.  ,,ii  Liis.-iil 
,|nus  li  .-nM-nux    un,-    pnili,'  .I,--  ,  .--eiiieiils    ,|,.-    -,,|,lnl-    IVnu.ni-    el   nll.iunii.l-    lues    pemlniil    In 

l.nlnill,.  .lu   I-  -,-|,l,.ml,r,-.  i;n/.,-ill,--  ivulerni,-  ,■ n-  In  .)/.//x,.,i   ,/,-<    -   /»,-r„,V,-ex  r„rln„rh,:-<  ...  ,ui  se 

pn— n  un  epis,,,!,.  i;l, .lieux  ,1e  In   ,l,-r,.u-e,  ii Inli-.-  pnr  U-  piiiei-nu  il'A.  ,!,'  \, ■mille. 

■VOUZIERS  s',-le\,.  sur  un,.  ,-,,IIiih-  ,1,-  l.-i  ri\,.  u  ,!,.  I  \i-ii,..  (■.".'-l  un,'  p.'lii,.  ville  iii,|u-li-i(.|!,. 
s-,.,-.-nii.-nil  ,!,•  iniu,.|,.rn'.  ,1e  \nuuerie,  el.-.  1,7/.;/,/  ,/,  I///.-  -iir  l.-i  pLi,-,-  prii;,-i|inl,..  pn-  plus  ,pi,.  1,- 
Vr/7.;..,.i/  1-1  l,-i  ,s„»,v-/',, ■/■,-, ■/»,-,■  n,.  près, -ni,, .ni  ,rinli-i-.-l .  Si'iil.-  I7-.'..,/,,^,-  .  \\r  ,-l  wir  -,'..  -urnniiilee 
,1  un  .!,,.  In-r  r,,rl  l.inl.  ,.lli<-  iiin-  ln,;n,l,.  n  Iripl,.  p<,il.ul  ,ie-  .leliiil-  d,'  l.i  I  i,ii,-ii--nii,-,-.  ,|iii  .'sl 
r,.iu,ir,iu:il,le.  Cihiii- ,1  linl,-ru.iir  une  Inpisserie  ilnpi-i-s  i;;iplin,-l  i  l.n  \  i-ilnlnui  i.  \  (Ui/iers  pcissè.le 
des  (•ns,.riie-  ,1e  env,i|,.ri,.. 

Liste  des  Monuments  historiques 

M„ii/„i,  .     r:rl,-,-,xnr  -  .,  I    SI  \:„,li„i„-:,  i:d,-,-.xvr-  .. 

!■„,-  r,.|l,l    ;,,lll,|i.,-,  ,I,,||~    I,-l;Ii-.             \,-,|i,l  l-;;;li-,.  ,W-,., 

Helhel l-::;li-,-    SIN„-,,I.,-    ,snr.    ^^■    .i.i  V,,,,/»!- Perhii!  ,1e  leL-ll-e  (Xvl- s.l. 
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REIMS.    -  CnllKMlr.-ilc.  iM^i-jnfiil  .li'  l,-i  lrl~c  ililr  ,ln      .lu-c-niciil  clnnier 


Marne 


Nom        Situation 

IVII m.  l.-i  plus  iiii|H>ilaiilc  (lu  (li''|i:illriiiclil  ,'iiii|iirl  rll.'  ;i  ildiiiic''  son 
IHHii.  lu  Munir  \r  IravcrM'  <lii  S.-i;.  :in  \.-(».  l'ii  Ir  |i:irl;ii;v.i  ni  cil 
cirii\  iKiilii's  il  peu  pivs  i-oalcs.  I»i'  plu-,,  cil,-  ni  l,.-ii-ii.>  !,■  ilirriii-u. 

CIniIiiIIS,    ipii    ni    (ici-llpc    le   cnillr.    nilisi    ipir    ilrll\    ilir|V-|irll\    ,\';w 

rdiiilissniinil  :  \  ilry-]c-l' i"iii;-(iis  cl  i;pci  ii.i\ .  l.c  ili-p:iilciiini|  de  la 
M:iinc  appailinil  à  |-i  n'-i(,ii  cs|  ,|c  l.i  l'iaiicc.  Sa  Imiiic  c^l  rdl,- 
d'un  [laiaili-loi^raniiiic  iii-i'i^iilicr,   iliiiil    la  diiccl  iuii   ilcs  p.liK   coh'S 

foi'liK^    uni;   lr'L!i''rc    iiiclinaisDii   a\cc   celle   .1 ('■riilicn   dans    le   sens 

N.-K.  à  S.-O.  Au  pinni  de  vue  ,\r  r,''lendiic  il  (lenipc    le  neii\iéiiie   raii-.   Les  dia-mialcs 

lin'cs    de    la    poinle    N.-U.  du    caiil le    Fisiiies  v,'i  s  la    poiiile  S.-i:.   de    celui    de    Sainl- 

I!i'lll\-e|i    l;,,u/.eni(nil   cl   de  la   puilllc  Ni;,   du  caillou  de  \  ille-sin-'j' l.c  \ei-s  le  pollil  de 

rciiciidie  des  lidis  di'parlenienis  de  la    .Main.',  i\r    Semé  el-Maiiie   r\    de  lAiihe.  ,,nl    re-.- 
pcclneninil    l'Jl   cl,  l".;.'.  kll.  Ses  liniilcs  iia  I  nielles  seul   di'   |.cii  d  iiii  pnilance  :  a  il:,  la  plus 

liiiiiide  pai-lie  du  cours  de  la   l'.icsnie  cl    I.MIII  m.  laiMieii  du  c -s  du   canal  de  SI   lli/aer: 

;iil  S,  (i  kil.  du    C(.urs  de   l.i  |l|(,ve  cl     i   kil.  d.-   celui    de    lAnl.e:   à    1(1.   'J    lui.    dn    c s  du 

p<'lil    Moiiii  cl  .■".  kil.  d<'  celui  de  la   .Maille,  en  a\al  de  lliirnians.  Il  c-l    |„.ine  an   \,   par  le 

ili'paile iil    ili's    Ai'clennes;    à   Tlv  par  celui  île  l,i    Meuse;   an   S.  1\  par  celui  de  la 

Haute-Marne  :  au  S.  par  cidiii  de  l'Aube  ;  au  S.-O.  par  celui  de  Soinc-ct-Marnc  ; 
au   N.  (t.  nilin  par  celui  de  l'Aisne. 

Il  a  elc  l'iMiin'-  eu  I  T'.Kl  de  pa  \  s  <ni  de  parlies  de  pa\s  (l(''pendaiil  de  la  Champagne 
,llruin,<.  Il,inlr-Cl,,,nii„„i„r,  l 'ri-l  huis,  Hur,,,,,'.  I  lui  m  i,ii,j,i.'  l 'niiillriisr .  Ilric  I  ■.iinllrnsr.  lu,- 
ileiiois,. 

Histoire 

OiielipM's    nieuliils   ou    did US   rcsli'.s   delMMil,  des  sr-piillnres   à   Courj iiiel    el    dans 

la   II laiiii.'  de  Sarrau,   les    piiils  I' rain-s   di>   '!' ■s-siir  Marne,  de  iionil.rcn\   Inninli. 

\oila   loiil  i-e  ipi  d   resp.  du  p.ass.iye  des  peuplades  preliisliuiipies  ipii  oui  lialiili-  la  rc'-^'iou 
i|iu  niuis  ocnipe.  .\  ces  li.diiLaiils  prnnilirs.  siir  le  compli'  desipiels  l'Iiispare  esl   niuelle, 

succi'-dcrnd,    les    l!r,iii.    ipieC.'sar   Iroiu.i  c nu-  allies  lors   de   sa    \eiiue,|,ins  la   (.aille. 

Fiilcics   à  raïuilii''   romaine,  ils  en    recollèrenl   les  liemdiics.   Leur  capilal.'.  Ihi,;ic,n-l.n-iim 


M  \  r,  N  E 


(nrimsi.  (IcvinI  lin  ronfro  iin|H,rliinl .  Sc-|il  :i  liuil  voies  y  ;ivai<'iit  leur  point  do  dr|i;irl  ou 
ir.-irriviT  :  rimi'  (Ifllc-.  ver-,  l',,-ir-lc  1  lue.  ion^viiil  le  iMiiip  ilc  la  Clicjipr,  non  loin  dr 
l'iiiiniii  Miiifrr:r.  I  iir  lonic  d'ciliicN  de  ri''po( |nc  ri.iiiKiine.  |iro\cnanL  de  l'oiiilles  laites  à 
lieiiiw,  onieiil  les  niiisi'es  île  celle  \illi',  (  tn  y  adunre  encore  la  l'<iiif  de  Miii:<.  Des  ves- 
liues  (faiiiiediic  Si    .lient  encoiv  à  .lonidiery  sur-Suippe. 

(iiielipies  peuples  de  la  Gaule  lenléj'eiit  de  secoue)'  le  joug  rouiain  à  la  laveur  des 
liiiulili's  ipii  siiii^iienl  à  la  lin  du  rèi^iii'  des  Aiilonins.  Te!  rii-us,  chef  des  Rènu'S.  Ion!  en 
reiirnanl  de  vouloir  coinliallie  Anridii'ii  i|iii  niaichail  coiilre  lui,  trahit  sa  propi'c  cause. 
Il  se  laissa  isoliT  el  l'aire  prisonnier  avei-  (pndi|ues-uns  de  ses  guei'riers.  Les  Gaulois 
vaincus  diireid   se  soiiirielire  à  nouveau  il'TT)). 

C'esl  sons  le  réirne  de  renipereur  Aui-idieii  ipie  le  idirisl  ianisnn'  se  r(''pandil  l'U  ('.liaiii- 
paane.  .Vu  sié(de  suivanl,  le  consul  .Io\  iniis.  cpii  liaiiilail  Iteinis.  se  cimvi'rl  il  à  la  iiipiivelle 
icliL:ioii  el  son  exemple  eiili-aîiia  les  hésitants  (ôljli). 

Le  pays  enl  JM'ancoup  à  sonlTrir  des  Barbares,  l'ne  [ueuiière  invasion  des  Gei'inains 
l'iil  rep(.iuss('-e  d  aljord  par  Prohns  :  puis  une 
seconde  par  Julien.  Mais  il  n'en  l'ut  pas  de 
iiièrne  en  l'an  HMi.  au  cours  duquel  des  hordes 
lieancoup  plus  nondir<'uses  pillèrent  un  grand 
nondiri'  di-  villes  et  massacrèrent  r(''vèi|ne  de 
r,.'ims.  Les  llnns.  avec  Allila  à  leur  tèle.  arrèlès 
sous  les  murs  d'Orh'-ans.  revinreni  vi'i's  la 
GlianipaLine.  don!  les  plaines  virent  la  di''l'ailc 
ou    mieux     le     massai-re    complet     (IMi.    Pour 

anr'aniii-     l'i use     armée    des     Barbares     il 

avait  lalln  la  coopération  du  général  romain 
/LIiiis  el  de  ses  troupes  avec  les  niasses 
guerrières  l'onrnies  par  les  L''rancs,  les  Bnr- 
gondes  el  les  AVisigolhs.  En  ibili,  Clovis.  ;'i  la 
[.r\r  de  ses  Lia  lies,  aiic'M  u  I  il  à  SOU  tour  la  donii- 
n.ilion  romaine  p.ir  ?.;i  vieloire  de  Soissons, 
liemi.  évi'-ipie  de  ileinis.  (pie  (.'lovis  avait  su 
li.-diilemi'nl  nii'-nager.  lui  lit  ('■[lonser  Clidilde, 
une  princesse  chr('-l ieiiiie.  Peu  après  le  pr(''Iat 
liaplisail  scdeiinelleiiieiil  dans  l'église  de  Heims 
CHovis  converli  I  l'.lli).  De  l'e  joiir  le  siège 
arcllii''piscop,-|!  de  celle  ville  joua  nu  l('de  illl- 
porlanl  dans  lldsloire  île  la  monarcliie  trampie. 
A  la  mort  de  Clovis,  son  ro\;iiiiiie  l'nl  parlaL;i'' 
enire  ses  lils.  .Munil(''ric,  un  lii'd.-ii'd.  n'ayant 
reçu  ipi'iin  pelil  dom.aine  don!  Perllles  élail  l.a 
capilale.  lil  la  i,!ierre  a  Tliien-y.  roi  de  Melz, 
Ml.piel  Heinis  el  Ciiàloiis  élaieul  échus.  Tomlii- 
dans  une  emliùclie,  ii  pT'cil  massacn'-.  et  Ic^ 
Pertliois,  n'aiiii  au  royaume  dt^  Melz,  lil  p.arlie 
du  loy.aunie  d' \iiv|  i:isie.  cré'i'  à  la  iiiori  de 
C.lol.aire  !■'.  Deux  des  |i|s  de  ,-r  dernier.  C.liil- 
péric.  roi  de  Neiisirie  el  Si-i-l.eii,  roi  d'.\us- 
Ir.-isie.  eiireiil  de  nomlireiiv  di'aiieli'-s  ilonl  les 
mIU->  de  Keims,  l.lu'doiis,   Sle  .Menehould,  etc., 
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lirent  les  IV:ns.  La  vichiirr  (li'linili\  r  i\r  MltIi.tI  ,iiiii-iia  la  iliuh-  <lii  iny; jr  ilr  .\c-iisli-ii'. 

A  la  lÈiiirl  ili'  SiL'c'licil.  va  vi'ii\c.  mu-  rciniiir  ■'■iicii; iipir,  l;iiincliaiil .  iroiiviTiia.  Sou  nom 
rst,  ilcriiiMir-i'  l'rlrliiv  ilajis  Irv  lavlfs  i|r  1  hi^loiiv.  rjoii  v,.|il<-iNrii I  à  .'ans.'  de  sa  liilli» 
,.,,,il,.,,  lr-('ili'-()iiili'.  riiaiv  ciiror,-  |,iii-  IchiI  i-r  ((iji-llr  -iil  ai'coii]|ilii'  iriililc.  Avr.-  |.-^ 
iiiairrs  (lu  |,alai-.  \r  |H,ii\oir  |p|cihl  uni'  aiiliv  ilirrclion.  A|i|-.'-  av.iir  ici.':.'!!!-  C.liiM.-ii.-  111 

dans  un  iiionas|,-iv,  |',.|,in  Ir  nivf  ir,;ul  ,|ii    |,a|.r  lilin Il   |,-   lilr.'.lr  roi.  Kii  7.M.  il  lui 

donna  riinv|Mlaldi-  a  r.inihion.  alnr^  ,|nil  Maïad  nn|i!c.rri-  -cm  aidr  roidn-  les  l.oruliards 
ivvollr-.  Lanlir\r(|nr  (|.-  l;.-nns,  i:|,|j(ni.  i|in  avait  pri-  1  niiliali\c  de  faire  dc-poiiill.-r  d« 
ses  |U'ciouali\vs  rn\alcs  le  hop  parilii|n.'  Louis  le  I  )rlioiuiair.\  fut  déposé  à  sou  tour 
rt  le  roi  ivlalili  -nr  -on  lion.'.  In  dr~  -iirc,--s(iii-  dLlilion  Inl  le  laniniv  lîinruiar.  <|iii, 
in  l'ail-  ,',!•  la  pm-vanii-  i|c-  si'iL'iiriir-,  -ni  niainlrnir  -un  aiiloiij.'-.  I-".n  NàS,  un  parli 
nondnriix  dr  pii-lal-  lil  prorlana-r  roi  a  l'onlliinn  l.rpiii-  I.-  (  M-rniani(|iic,  conlrr  sou 
IVrri'  (  .liai-li'-  le  LliaiiM-:  mai-  en  SCil  un  l'oinilr  r.iini  ilaii-  la  nièinr  vill.'  con-arra  à 
nonvcaii  !.■-  liliv-  ,\,-  Chailr-  Ir  Chaïui'  a  la  np\anli',  Aidi'  d.-  -riiTiu-iiis  ipii  lui  a\airiit 
arracln-  lonirs  -oilr-  di-  pii\  ilri;cs,  il  a\  ail  an  pn  alal.lr  r.'.c.nipiis  Ion-  -i-s  lil  al  s. 

A  la  lin  dn  i\  s.,  ipi.'lipn--  aLlia\i-s  pio-pric-  ,-|  ,|,-  p.-lijr-  |„,nr-adr-  riiicnl  pill.-os 
et  raiii'onnc'-c-  par  li--  Norinand-. 

Lorsipii-  la  liillr  ciilrr  Ir-  s.aynrnr-  ri  1,'-  dniiins  icpri-smlanl-  dr  la  royaiih'  rarlo- 
vinii:icnnc  lui  a  son  a|ioi.'i'M'.  1rs  andirx  ripir-  <lr  jlrinis  -,■  ran-p'-irnl  du  rcM.'-  ilr  la  nionar- 
rliir.  Louis  IN'  dl  Inlrrniri- a\  ani  -olliriii'-  i-onln-  1rs  -l'iunriir-  l'appui  du  roi  L.'i-rniaiii 
(•lion    1  -.   crlni  li   \inl    a   son    aidr    ri     rnira    dans    liriuis.   niali.MV-  1rs  rlloils  dr   IhiL'Ur-  1.! 

(irand.  Il  rnidil   la  villr  à  Louis  d'dulivnirr   <pn  y  i ni    rn   '.i.M.  I.olliairr   lui   -ucc.'-da 

rt  voiilnl  a  son  jour  ravir  adilon  11  un.-  pailir  ,|,.  -r-  Liai-,  Mai-  n|  |,,n  11  luaivlia  imilre 
Lolhairr  ri  ia\ai,'ra  la  (  :iia  inpaL'iir.  \dall»''nin  ..rnipa  alors  Ir  sirLjc  anliirpi-ropal  de 
liriius  id  le  savant  nioiiir  (Irrlirrl    lui   ron-rilla   d'-   iir  plu-  pndrr  -mi  appui  à  l.idliaire. 

Ce    prima-    allait    -r    vrniri-r   ipiaiid    la    i 1    Ir   -nipril.   Loni-  \  .  son    lils.   n-pi-riianl   1rs 

projets  iiali'rnrls.  vmiliil  l'aire  d'-poser  Lanlirvèipir,  11  n'i-lail  pas  di-  lailli-  pcuir  n-ussii-. 
S'orieutniit  vrrs  iim-  uoincllr  piiissancr,  l'ari-lirM-ipi.-  aiila  lluirurs  Laprl  à  ;.'ia\irlrs 
luari-lirs  du  troiir  qm-  sa  dvna-lir  dr\ail  i-nii-ri\ri-  si  li  p|i:;lrin  ps.  A  joii  Ions  ipa-  scpiis 
Adallii'-ron  N-s  i-i-olrs  rri-i'-rs  à  lirinis  jniiii-p-iil  iliin  ijraml  rriioiu,  Li'riulil  (ii-rlirrt  y 
enseiuna   lui  um'-iih'  jiisiprau   jour  ipi'i  il  di-\  inl    |i.ipi'  -ipii-  1'-  nom  di-  S\  Ivi-sln-  IL 

A  (lliàlons  p-oninir  à  lè-inis  1rs  (-vi-ipir-  l'iin-id  rapipli-nu-ul  la  -iipn'-malir  -i-ii.'m-uriale. 
.MalL'ri'-  li-s  piiis-anli-s  maisons  ipii  sr  smi-p'-di'-rp'nl  i-n  (  .lianipaLine.  ils  se  ianrr|p-nl  du 
côli'-  ilr  la  nioiiari-hii-.  lai  1  LJ 1  une  ainn'-r  imposaiilp-  lui  n'-nnir  ii  llrim-  pour  ii--i-li-r  à 
rriuprl-p-nr  d' Alli-mai.'-ni-  llp-iiii  \'.  ri'-sol.i  a  allaipn-r  li-  ripi  l.ppiiis  1p-  (iipp-.  l.'rnipi-n-ur 
d'Al|p-iiiai.'ni'  si-  n-lira  sans  ronilpallrr.  ('.'rsl  r\i  ilTi',!  ipir  lli-jm-  -i-rir-ra  i-ii  pcpinniiine. 
.Mais  pour  roiisrr\i-i'  leurs  droils,  |(-s  iipiiiriicois  duri-nl  sipinml  le-  ili-l'.-miri-  ronlrr  les 
i-iniiirli'inrnls  iIp-s  ari-lM'vripii-s. 

l-ji  Mi-.',  l.oiii-  \ll  lui  .•ppidraiiil  .r.dl.-r  p-liàlirr  la  rp-vollr  du  rond.'  d.-  Cliampairue 
•riiibaiill  11  ;  il  -p-mpara  il.-  \ilrv  rn  I'.iIImpJs.  )iia--ap-ra.  ilil-oii.  I,--  lialpilanl-  rp-lutrii'S 
dans  ri'-t.di-p-  p-l  mil  1p-  I'p-ii  a  la  \illp-.  Tlnlpanll  1\'.  i|ni-  -i-s  poi--ii-s  i>iil  mi-  au  premip-r 
rauL' ili's  liPiuvrip-s.  avail  l'I.-  .-iplniir.-ililp-iin-nl  p-1p-\p-   par  uni-   |p-mnii-  siipp'-rirurp-.  sa  nirn-, 

Idauelip-  ili-  Navarip-.  .pii   .■iv.iil  o.lrov,-   a  SI.-  Mp-iip-IioiiIpI    -   rliarh-  dal'Iianp-lÉissrUH-nl. 

11  s'p-pri!  pIp-  la  i.-im-  Llam  lie  pIp-  ('.a-lil]p-  Ippi-ppiil  l'a  p. -ri- ni  a  la  p'oiir;  au--i  p-e||e  (I.Tluére 
sill-i-lli-  nip-llip-  a  pipplil  Ip--  -p-iiI  iim-iiN  pIpi  p  (HiiIp-  lor-ipn-  1p-s  -i-iL'iienr-  ri'-\  pp1Ip-s  ponsrrenl 
(pu-  la  iiiori  pIp-  l.pmis  \lll  ,-!  l.-i  niinoni.'-  p|.-  sou  lils  l,-ur  rpp|irui--aieiil  uni-  ocra-ion 
l'avoralili-  au  ri-pi pu vip-nn-n I  ili-  |p-iir  inplp'-pp-iiplani-p-.  Tliiliaiill   pril  le  p.irti  dp-  la   eonripiiiip-. 

.\  son  lipiir  la  ip-iiip-  Ip-  -p.nlinl   p-ppiiln-  li-s  p-i mis  de  l.-i  ('.li.iiiip.ii.'m-.  'riilliaiill   1\'  uippiirnt 

ai-irés  avoir  lip'-riii-  ilu   royani Ii-    .Navarre.    Le   uiariaye  de    sa   pi-tiledille,  Jeanne   de 
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Nav;ifri\  n\or  Ir  lil^  i\r  l'liili|i|ic  le  ll.ii'ili.  en  l-jsi.  .■iiiirri.-i  l:i  rc'iiriion  il.-  I;i  !:lÉ;iMi|];it.'iii- 
cl   (|r  1m  Nav.nrc  a  la  (■(lur-oiin.'. 

I.a  liiii-iii'  ili'C.riil  aji'^  cniiiliiiMl  Ir-  AiiL'lai-^  rii  1  ;liain|iai,'iii-.  Ik  y  coiriiiiii-ciil  tuiilrs 
sdHr-  .r,'\ihtii,ii^  >(Mi^  la  cniKliiilr  .!.•  l;,,l,,'i-l  Kiiollrs,  .l<-s  .lues  dr  I.aiica^lcr  l'I  di- 
lliiiKiiiLdiarii.  l'cmlanl  ^■>^  i|iiricllc..  ciitic  Aiaiiaifiiars  et  ISourguitriioiis,  la  iriallM'iii-iMisi- 
('.liaiii|iaL:iii'.  i-i-|iiisr  |iar  Ir  duc  dr  1  hiui-l'civiii-  l'liili|i|ic  li-  lie  m.  passa  à  un  livra  u  dans  li's 
mains  des  Aiii^lais.  Aprrs  la  fi.lir  ,U-  Lhaili'-  \  1,  la    liaii.-,-  ,-lail    t..nilj.-i-   hirn   lias,  l/iii- 

iliiiiir  UalMMii  dr  llavirrr  avail  d ■  va  lillr  au  i(u  llrnri  \   dAii^lrtrnv  ([ui  s'rlail  l'ad 

r(iiii(Uiiiri'  i(ii  (Ir  l'raucc.  Mais  .Iramir  d  Are.  aulaiil  (  ilianilirnoivr  ipir  l.nriaiur.  allail 
|iaiailrr  ri  ini.lir  v,,u  sirpliv  à  Cliailrv  \||.  A|urs  la  d.'li\rau.-r  d'(»rlraiis.  ><)U  anurc 
!j;ai;na  l'.riuis  <|ui  oiivril  si-s  |i(>rli'-  Ir  li;  judlrl  1  l-J'.i.  l.r  Imd.'iuain  rui  liru  dans  la 
ralhrdi'alr  Ir  sacrr  ,h-  Charles  \11.  l.inlrs  1rs  |,lar,.s  ,\r  la  n'-i,,n  furriiL  rrprisi-s  1rs 
uurs  a|irrs  1rs  aull'rs  |iarli'  \alrui'ril\  vi|-r  dr  l;ailia/,an.  A  pari  la  Slll'prisr  di' la  |)larc 
d'I'.prruav  ri  1rs  nud'alK  dr  ipirhpirs  liaiidrv  ill jairrlii'urs.  la  r.liaiiip;iiri;r  vrcul  on 
r'rpns  juvipià  la  ri\alib- dr  l'raiHidiv  1'  ridr  (  diailrN  (Juiiil .  CCsl  pruilaut  <-rllr  rivalilr 
(pir\iliy  lui  aui-auli  pai'  1rs  luipi-riaiiK  ilMNi.  Aussi  l'iauriiis  1"  (dmisil  il  un  aidrc 
i-uiplari'uii'ul  pnui-  iiM'ddiri-  la  \illr  (pu,  dr  sdii  ikuu.  s'appi'la  \  ilry-lc-Frani.'Ois,  tandis 
(pii'  la  prruiiri-r  i-dusrrxa  ri'lui  ilr  \  il  ry  le  I  lrnl('.  Aprrs  le  massai  Ir  de  Wassy  (lad'J),  les 
t;iirii-rs  ,\f  rrliuiiMi  rurrni  Irur  ri'prrrussicui  en  (  .liampai;nr.  I.i-s  pi'(di'stanls  cssayi'.Tcnl 
plusiiMirs  l'ois,  nuns  sans  surrrs.  dr  s'rnipai-rr  dr  Sir  Mi-m-luiulil  ;  ils  se  vrni^rrrnl,  snr 
l'ald.ay  >\r  r,<'auliru  ipi  ds  iiu'rndiri-rul .  ll.airi  ilr  (,uisr  ivcad  à  Dnrnuins,  rn  i:.7:i.  la 
lilrssurr  ipd  lui  \alul  Ir  siuiiiini  dr  r.alalVc''.  Ilrims  ri  (.liàlnus  si'Iairid.  hiupiurs  rani;('S 
du  rùli-  drs  c-alludnpn's  ;  mais  à  la  mnrl  lU-  llrnn  111.  t  liàlous  rciniund  pnur  roi  Irun- 
liuM>    Uriiri    ]\.    qucuipir    pi'i  il  rs  I  a  u  I .  (Test    à   (.liàlciiis   ipir  I.i    ii'uuiiiu    ili'S    mi-mbn's   du 

l'arlrmrnl   <\<-   l'.aris  vula   la   drsirurli 1rs    liullrs    (•rrilrs    p.ir   1rs   paprs    SiNli-nninl    r| 

(liV-iiilv  .W  Cdulir  llrnri  1\'.  l'm  apivs  !,■  sarrr  i]r  rr  mi  à  Cliarli'rs.  l'.pri-uay  lui 
l'i'pris.  lirims  nuM'il  ses  pnrti-s  au  l'.i'aiaiais  ri  \  ili-y  sr  laiss.a  ,ai  liriri'.  l'rndani  la  miuii- 
rih'  <lf  Louis  XIII.  la  n'-volle  du  primr  ,\r  Condr  Ironlila  à  nouveau  Ir  pavs.  Slr-M.'nc- 
holdd    lui    prisr  ri,   l'eprisr   au   didiul    de   la    l'I'onde. 

Lorsque  larnii'e  du  ilin;  île  llruus\\  irk  eu\;dnl  I.a  l'ranre  en   IT'.I-.  I  Jnnioui'iez.  di'-lmr'di' 

dans   1rs  passrs  i\r  LAr-oiiiir.  rrmonl.a   .avrr  srs  h'iiiiprs  la   \allér  de  TAisi |   remporl.a 

près  de  Sir  M.airliiiuld  la  rainrusr  \  irloirr  ,\r  N'alniy  :-'l  srplrndirn.  lai  IM  L  1rs  .arim-rs 
allii'rs  rrviriinrid  dans  Ir  p.iys  ronili.dlrr  \,a|ioli'on  I'.  qui  liai  Ir  11  r,Aiirr  .à  .Mon!  mir.ail 
]r  nirps  i],-  Sarkrn  ri,   Irois  Jours  ,apivs.   à  \'.aurliamps   rrliii    dr    Lliirlirr.   I.rs   r.iiirs  drs 

troupes  dinv.asiou  L;ioss!ssrnl   louj s.  Ilrims  rsl  rulr\i''  p,ar  rllrs  i-l  Napoli'ain  Ir  rrprriid 

le  i:.  iii.irs.  Mais  Srlnvar/rnlMaL'  rl  lilurlirr  soni  iii.iîli-rs  drs  \,dl.'rs  ,\r  1  Aiilir  r|  dr  l.i 
Sriiir.  Ilrims  dr\irnl  Irur  proir  rl  .apirs  1rs  roii  il  i.a  I  s  dr  S(-/.anurrl  dr  I"rrr  C.li.aïupr- 
noisr.    il  r.iiil   sr  rrplirr  sur  l'aris.    l'nidanl    la    L'urrrr    rranro-allrmandr.  r'rsl   à  Lliàlons 

qui'  sr  lorm.a   1  ariin'r  qiir  Ir  man'ili.d  dr    M.ir  M.d drv.ail    romluirr   soiis   1rs  murs  ,\f 

.Mrl/  pour  d.diloqurr  l;,l/ainr  ri  qui  .diiiulil  à  Srdan.  Après  cr  di'-sasirr.  raiiu,-r  .allr- 
niaiidr  m  ,ir  Ilrims  un  iprirlirr  rVlu-r.il.  L.i  (li.-impaLjnr  rouniil  loillrs  1rs  hislrssrs  ,|,. 
linvasiiiu  :  riMpiisil  ions  arralil.iulrs.  (diarirrs  il,'  loiili^s  sorirs  rl   loiiL'iir  nrrup.al  ion. 
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An  poiul  i\r  vue  irrolou:iqur.  on  priil  divisrr  Ir  di''parlr ni  rn  Irois  n'-trioiis  :  la  n'yion 

,,rridrnlalr  qui  .apparl  inil  an   has^in   Irri  i.aiic  dr  l'aris  i  Irriains  , viré, ir  cd 'i/é/'»vin".  C.rllr 

ri'uioii  riiLdolir  la   l'.iir    | illriis,-  r|   |r  'raiilrnois  :  sa  lisiriv  i:.  sr  |ri-iniue  p.ar  la  l'alaise 

(Ir  rilr  i]c  l'raiirr  loriii.inl   Irrr.issr  au  ilrssiis   tir  la   srcondr   rryion.  on  n'^ion  rridralr, 


REIMS.  —  Porlail  O.  l'oite  de  gauche." 
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UKIMS.  -  C;illR-.li:ilr.   l'nil:,il  .lu  tiju^i'i-l   N 


(loiil  hi  l:ii£,'i'ur  inovrnno  est  (le  (10  kil.  Celle  zoni',  i|ui  romprond  In  Chnmpacrno  pouilleuse, 
relève  (lu  lci|-.-iili  l'fcldrr  ariu  iiiicii .  IM.'ihie  pl:ile  cl  iri((ri(il(iue.  j,-|(lis  lollle  M  ;i  ne  Ile.  elle  esl 
;iiij(_)Ui'(riiiii  ;igivablemeiit  coup(!'e  tle  cultures  varR'es  ci  cle  Ijois  (.le  pins.  Des  ilols  luon- 
lacueux  y  sont  semés  sur  le  pourtour,  îlots  tertiaires,  dont  quelques-uns  sont  couronn('s 
de  batteries  et  de  foi'ls.  Elle  se  termine  aussi  à  l'E.  en  terrasse  par  la  falaise  de  Cliaui- 
pagne,  dominant  la  ti'oisième  région,  qui  comprend  le  Bocage,  le  Perthois  et  TArgonne 
et  esl  l'ormée  de  tei-rain  infracrétacc  contenant  de  la  glaize,  des  grès  verts,  etc.  Cette  der- 
uicTc.  luunide,  aux  terres  imperméables  avec  des  dépressions  remplies  par  des  marais 
et  des  élanes,  contraste  par  sa  végétation  piiissaTite  avec  celle  de  la  Champagne  pouil- 
leuse. Les  (lUiiriijiis  (juaternaires  ne  se  l'enconti'cnt  que  dans  les  vallées  des  cours  d'eau 
importants:  .Marne,  Biaise,  Saulx,  Ornain,  Cli(''e.  \'ièr(.',  etc. 

En  gén('-iiil,  le  département  est  assez  pauvre  en  ri\  iéres,  sauf  sur  la  lisière  E.  Ailleurs, 
les  eaux  de  iiliiies,  lilti-ées  par  la  craie,  l'ormenl  à  nue  certaine  profondeur  des  sources 
abondanles  (|ui  tarissent  pendant  les  saisons  sèches. 

Ces!,  dans  la  Montagne  de  Beims,  dont  l'altitude  oscilh^  enire  '200  et  '2S0  m.,  qu'il  faut 
clierchei-  le  |i(iinl  culminant  du  département,  2S0  m.,  au-dessus  de  Verzy.  Le  Mont  Joly, 
audessdus  (lii([iiel  est  creusé  le  tunnel  de  la  ligne  de  Paris  à  Reims,  n'a  que  274  m.  Au 

S.-O.  (In  (lépaile ni,  la   Montagne  de  Sézanne  a  sa  cime  culminante,  221  m.,  au  Mont 

d'Août;  sur  sa  bordnre  orientale,  les  hauteurs  varient  de  180  m.  à  220  m.  L'altitude  de 
la  Champagne  pouilleuse  oscille  entre  un  pen  moins  de  100  m.  et  200  m.  A  l'iv  le  sol 
s'exhausse  dans  l'Argonne,  à  la  lisière  de  la  Meuse  ;  son  point  culminant.  2(ir.  m.,  se 
trouve  eulre  Passavant  et  Brizeaux.  A  11;,  du  Perthois,  dans  la  forêt  de  Trois-Fon- 
laines.  (lu  Irouve  une  cote  de  21'.i  m.  et  une  de  104  m,  au  confluent  de  la  Chée  avec  la 
Saulx.  Le  point  le  |ilns  bas,  50  m.,  est  à  la  sortie  de  l'Aisne  du  département. 

Hydrographie 

Toutes  l(^s  eaux  du  départemeut  gagnent  l;i  Manclie  parla  Seine  qui  n'ya  guère  i|n'ini 
cours  de  21  kil.  ,\  jiarl  l'Aube,  tous  les  anlres  I  l'ilmlaircs  principaux,  directs  on  indii'ecls 
de  la  Seine:  Munir.  Aisnr,  ont  leurs  confluenls  en  (IcIkjis  du  (l(''parfenient  de  la  M,-irne. 

C'est  à  la  poinle  S.  de  l'arrondissement  d'i;perriay.  (pie  cdiile  la  Sciii,\  dans  la 
direclidii  1'^  ;'i  (>.  C'est  par  sa  rive  d.,  à  .Marcilly.  (pi'elle  j-ecdil  YAiiJir.  aux  eaux  blan- 
ches, venue  (In  (li''partement  au(iuel  elle  a  lidiiiK''  son  nom  et  ((ni  arrose  .\ni;liire. 

.\  VAiihc  se  rendent  indirectement  par  la  ri\i'  d.  :  la  Droyc,  qui  traverse  l'cxtrénie 
pointe  S.-C.  (In  canton  de  St-Rémy-en-Bdiizenidiil  et  se  grossit  des  eaux  d'un  grand 
uoniiire  d'étangs  (l'un  d'eux,  celui  du  Ciaiid  Itidiié.  s'écfoule  par  un  afilueni  de  la  Droye, 
la  l'ni'Kiuic);  —  le  Mehlançon,  qui  sert  de  di'-versoir  à  ([uelques  étangs,  s'angnieiite  (rive 
d.)  (In  Sois:  —  le  Pin's,  qui  uail  à  Sdinpiiis;  —  la  .Si(//prftc,  dont  le  cours  su])érieur  se 
n(tnHne  rivh'n-e  des  Aw/cs.  simple  ili''rivatidii  du  Grand-Morin,  qui  arrose  Sézanne;  la 
Superbe  se  gonfle  en  outre  (rive  g.)  de  la  Wiurc,  qui  baigne  Père-Champenoise  et  dans 
hniuelle  tombe  (rive  g.)  la  Mauricnne. 

La  Marne,  (pii  naît  sur  le  plateau  de  Langres.  pénètre  par  12,")  m.  dans  le  déparlemeiil. 
à  la  poiide  S.-l',.  du  canton  de  St-Remy-en-Bouzemont.  Elle  y  décrit  une  grande  cdiirlie, 
se  dirigeant  d'aliord  vers  le  N.  puis  vers  l'O.  avant  d'en  sortir,  en  aval  de  Dormans,  jxiur 
]i(''ni''lrcr  dans  celui  de  l'Aisne.  Dans  ce  voyage  de  !(!'.(  kil.,  elle  baigne  \'ih'y-le-Fi'an(-ois, 
l^pernay,  frôle  Châtillon-sur-Marne  et  arrose  Dormans. 

La  Marne  reçoit:  (rive  g.)  la  Blaisr.  qui  n'a  (pie  s(hi  cours  inférieur  dans  le  déparle- 
ment ;  VIsso)!,  qui  arrose  St-Rémy-eii  Boir/enidnl  ;  (rive  d.)  VOrconté,  grossi  (rive  d.)  de  la 
Cciisiérc  ;  la  Saulx,  rivière  aux  eaux  abondantes  (jui,  ilès  son  entrée  dans  le  (lépailenienl. 


Hi;UM<)N\  lI.Li;.  —   l.j.Mlse.   F.nr.iclc   O. 


I);ii!.'-Mi'  Sri-iiKii/r-|cs  lîaiiK,  s";i iiitiiiiMi I c  cii'-iiili'  ii-ivi'  (l.i  lie  V'iriiiiiii.  de  la  r/,,'.\  i|ui 
|i,is>r  à  llrill/.  I,-  .\I,||||-Il|il  cl  -(•-(. fillr  y'iu-  ,i.:  ,lr  l:i  lirrr.  „i,  lonilic  le  l.nur/,,»,  ;,vNiil 
ir,i]-riiscr  \ili'\  le  l'.Mil.'.  iHi  ,'l|r  icciicill.-  .■ii.-dii-  livr  i.M  |;i  /)ri(.'c/,c//t:,  grossio  dn  .^'T"/./ ; 
.|-i\c  1.M  l.-i  Ciiriirllr.  ildiil  lr  ((Hiis  HHijrii  |in-nil  le  jkjjii  iVIssnii  cl  !(■  <-oiirs  sup<'|-icii|-  i-i-liii 
,lr  Clirr,,,,,,,':  inu-  (l.i  I.'  /w-,„,  :iuçniciil.'  <v\\.-  i\.,  A.-  l,-i  /,/s.sr,-  la  Moirr,'. <\ui  lais-,.  Mar-iii 
a  |ii-r>-  (le  •"  kil.  --iir  sa  di'ciilc  cl  diiid  iiiic  |i.-irlic  (\,-<.  caiix  irap^tic  la  Marne  à  l'aL.'iiy: 
laiilrc  parli.'  acciicdic  la  nini^r  d  scrc.id.'  à  C.liàlon^,  .Icj-ivcc  dans  le  Cma/  hiln-nl  à  l,i 

Mann-:  ifivc  u.  -  la  (  ■„„/,■,  ({in   |ias-c  à  llcuiy  cl    I liO   dans   la    .Mai'nc,  un    peu   en  anniid 

.le  Cliàldlis  ;  la  l,irn,i,lr  ou  l',ss,-lr,i  :  la  Snni  nir^S,„i,/r,  fonilci'  de  la  Sniinnr,  ,{nl  nail  à 
Soiiiiiii-snii-.  cl  (le  la  Soiidr.  diiid  r(irii;iiic  csl  à  SoikN''  Sle-(  a-oix  :  an  delà  de  ce  (■(.idlncnl, 
cll<  saiiynicnlc  de  (|ncl(|iics  nnsseanx.  ]iarnn  les(|ucls  i  rive  lt,  la  Unir.  (|iii  recncille 
(■(■lui  de  N'cilii^;  nue  des  liramdies  nae-iie  alors  la  Marne  cnire  Aninay  d  ('.(didi-  cl  l'aidn- 
ne  la  icjiiiid  (inandc^siis  d  l'ipcniay,  sons  le  nom  de  ririrrr  i//>   Tiiriiinnls.  I-;nliv  les  dciix 

(■(inllnenls  de  la  S(i le-Sondc,  I:i  Marno   reçoit  en  anM)rd  de   Marend  sui-  A\  :  le  l.irrr. 

pclile  rivi(''re  <pn  descend  de  la  Mon la^MK»  de   I^einis  cl    liaiuiic  Avenay  ;  à  Kpernav.  elle 

recncille  (|-i\c  i,M  le  l'iilinj.  on  I lie  le  Sminlnn    r\    s'anu'nicide    irive   d.i   dn   (vusncok  il,' 

Mi:n<ii:  puis  sur  sa  ri\c  d.  le  llnnirl.  en  ainonl  de  hainciv,  le  lUIml.  en  ainonl  de  l'oi-l 
àliinson;  (rive  i,M  le  i'huial.  à  Mai'cinl-lc-I'ofl  ;  ifive  d.i  cnliii,  la  >Vy//«. /.///,-,  Il(jrs  dn 
d (■■pai-ienicnl,  ce  n'csl  plus  (pic  |iai-  sa  |-ive  u'.  (|nc  lui  par\  icnncnl  des  cours  d'eau  venaid 
dn  di'parlenicMl.  C.'csl  d  abord  le  Sm-nirlin.  auxipiels  des  (■laii-s  de  la  lor(-l  de  la 
('.liarnio\c  oïd  donm-  naissance  :  celle  rivi(''i'c  arrose  .Mopdnnjrl  cl   seil  de  diAcrsoir  à  nu 

cerlain   lire  d  élane-s  de  la   lorcl  de  \'assy.   l'nis    ccsl   !,•    I',l,l    M,, m,,  (pii  Iravcrsc  |c^ 

marais  de  SI  (iond.  conloin-nc  la  colline  oii  sV'l(''\c  Monhnjiail  cl  apri's  un  coins  de 
i:i  kil.  dans  la  Marne,  passe  dans  Seine-el Marne.  (  l  csl  (■niiii  h-  fnmnl  Mnriii .  ^ui  nail 
à  I.acliy.  au  \.  de  Siv.anne,  ipTil  conloiirne  à  l'O.  pour  s'enroncer  cnsnile  dans  nia 
valli'e   proronde,    arroser    llsicrnay   cl    passer  aussi  dans  Seiiic-cl  .Marne. 

I,'  ii^iir.  diinl    la    s -ce   se   Iroiivc  dans   les  collines   de   IWri^'o na  iprun  cours  de 

r,ll  kil.  dans  le  d,'|,arleiiienl  de  la  Marne  ;  elle  coule  à  d.  de  la  lorcl  de  llclval,  doni  elle 
recueille  les  can\  de  ipickpics  l'Iani^s,  (lasse  à  Sle-M(''nelioiil(l.  coiilinnc  sa  course  vers 
le  X..  cl  cuire  dans  le  di-pa rlcnieid  des  Ardenncs.  Dans  IWisne  hunlicnl  :  irive  tr  '  1'  \iil,-. 
(ir-vcrsoir  du  II  cerlain  iioiidirc  d'iMaiiLTS  ;  l'.l  »cc,  au:;nienli'c  (ri\c  d,  i  de  DVr/v.  (pii  arrose 
honiinarliii.  cl  donI  leconlliicid  seirouve  vis  à-vis  de  SIcM.Mieliould  :  la  Hmniir:  irivc 
(Il  la  l'.irsiiir,  ipii  Iraverse  la  forci   d'Areiinne  en  scr\anl   loiielenips  de  liniiii'  coniniiiiie 

aii\  d.'pai  lenicnis  de  la   Meus,,  cl,  de  la  Marne  ;  iri\e   y.)   la    Tunrhr.  (pii  pri'-s  de  - ■on- 

lliicnl  arrose  \  illc  siir-'lonrlie  :  la  llnnii<>,\-<r.  donI  reinliiiindiure  se  Iroine  dans  le 
di'-|iarlciiicnl  des  .\rdenncs.   I.es  aiilres  rivi('-res  ipii    L:aL'iieiil,  IWisiie  oui   la    plus   L^rande 

pallie  de  leur  cours  dans  la  rrondisse ni  de  l'.einis  ,•!  coulcnl  vers  le  \.-().  (;,■  soiil  :  la 

.S(o"/7/c,  ipil  arrose  Snip|ics  cl  reiaiil  :  (ia\e  d.i  \'.\ni.  le  /'(/,  IM/iic,  cl  (rive  !,'.!  le  niis^raii 
,rf:i>n,ir-  la  IV.s/.',  <pii  se  -rossil  irivc  d..  de  la  \,}hl,nr  cl  du  r,us.<r„ .'i  ,lr  Mn,ini,r/n„.  Ion 
L'caiil,  le  caiiip  de  (lliàlons,  ruiie  au  S.  cl  ranlrcan  N.,  arrose  un  l'aiiliourL;  de  llcinis, 
lra\crse  des  marais  cl  s'aiieaiieide  (ri\  c  "  ,  i  (le  1'.  In/rc  ou  AV;/ovei,  (|ui.  avani  de  liaii.'iicr 
l'jsines,  se  edullc  (rive  ".!  de  VHrilInn  cl   passe  cnsnile  dans  le  d(''parleineiil  de  IWi^iic. 

Marais,  Étangs.  —  On  lidii\c  des  marais  dans  plusieurs  n'irions  de  la  Marne,  mais 
principalcineni,  d.aiis  r,irr(indissciiiciil    dllpcnriN.    I.es    plus   coiisid. '■rallies   soni   ccu\   de 

SI  (oiiid.   Mes  (■■laiies  Iiicux  se  lroii\ciil   dans  les  Irois  air Iis-cnien|s  ,|c  ,s,|,.  M,'.,,,.. 

hould.  \iliv  Ic-I'r.imaiis  cl  Kperna\.(>ii  les  a--.''clie  cl  on  les  niel  en  c  iill  lire  ,a||crna- 
livcnicid.   I.c  plus  (•oiisid.''r.dile,  celui   de  Ih-K.iI,  ,i   iNdll  m,  de  lon-u.air  sur  une  nio\cniic 

de   lâlM)  m,  de  larijfeiir.  ('.lions  laicoiv   celui   d  il  (  i  raiid    l'.i ■.  d  où   -orl   la   \  araniie  :  celui 

de  la  SoiiimcA'cslc,  lornu''  par  la  Vesle,  dune  lon-nciir  de  Sdil  m.,  cic. 


^'  .'\ 


REIMS.  —  Culhc.liak.  blalucs  de  k\  la.  jjc  O. 


DOIiMAXS.    -    K;;ll~,.      (,|.„  l„T    .1    l,,r,i,i,     U. 
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Sources  minérales.  —  On  en  compte  quelques  unes  dans  le  département;  nous  ne 
mentionnerons,  outre  la  fontaine  pétrifiante  de  Cumières,  que  la  source  des  Sarrasins 
à  Sermaize,  bicarbonatée,  caleique,  ferrugineuse  et  sulfatée  magnésienne,  d'une  tempé- 
rature de  1 1". 

CANAUX.  —  Le  Canal  de  la  Haute-Marne  commence  dans  le  département 
du  même  nom,  à  Rouvi'oy,  el  se  termine  à  Vilry-le-François,  où  il  rejoint  le  Canal  de  la 
Marne  au  Rhin.  Le  Canal  de  la  Marne  au  Rhin,  qui  commence  à  Vitry-Ie-Franrois, 
suit  la  vallée  de  la  Sanlx  et  [)asse  dans  le  département  de  la  Meuse.  Le  Canal  latéral 
à  la  Marne,  qui  est  la  continuation  des  deux  précédents,  commence  aussi  près  de 
Vitry-le-François,  suit  la  rive  d.  de  la  Marne,  passe  à  Chàlons,  où  il  forme  un  port 
important,  el  se  termine  [irès  d  Iqirrnay,  entre  Dizy-Magenta  et  Cumières.  Le  Canal 
de  l'Aisne  à  la  Marne  ciiniiin'nce  à  Condé-sur-Marne  et  se  termine  ù  Berry-au-Bac, 
dans  le  dé|iaitenieid  de  l'Aisur.  eu  [lassant  par  Reims,  son  port  le  plus  considérable. 
Le  Canal  de  la  Haute-Seine,  qui  vient  du  département  de  l'Aube,  pénètre  dans 
celui  de  la  Marne,  à  5  Uil.  en  aval  de  Méry-sur-Seine  et  se  termine  à  Marcilly-sur-Seine, 
un  peu  en  amont  de  l'emboucluire  de  l'Aube. 

Climat 

Plar(>  sons  liidliience  du  climat  ^cquanien,  ce  dé|)artenient  est  à  l'abri  des  froids  rigou- 
nnx,  par  siiile  de  son  peu  d'altitude.  Si  le  printemps  y  est  variable,  en  revancbe  l'au- 
toinne  y  est  généralement  beau.  La  moyenne  de  sa  température  est  à  peu  i)rès  celle  de 
Pai'is  ;  les  écaris  extrêmes  du  lln-rmomètre  ne  se  constatent  ipic  dans  les  années  excep- 
tionnelles. La  .Alarne  fait  [larlie  d'une  zone  sèche  où  les  joni-s  de  pluie,  quoique  plus 
nombreux  qu'en  d'autres  régions  régies  par  le  même  climat,  donnent  cependant  une 
hauteur  moyenne  inférieure  à  celle  de  la  France.  Cela  tient  au  niancjue  presque  absolu 
de  pluies  torrentielles.  Cette  hauteur  moyenne,  résultant  d'observations  pratiquées  dans 
sept  stations  du  bassin  de  la  Seine,  a  été  de  0"'lli7  eu  1S',I8  el  de  0™777  en  181)9. 

Divisions  administratives 

Étendit;  :  SIT.'.l.'^ir)  licrl.iic^  nncl.istie). 
PuruL.viMj.N  (I.S'.IO)  :    l,"'.),:w7  1i;i1ji1.uiIs. 

.\mlllcli^^^•nl(■llls           (■..iiiloiis  Coiiiiiumes 

Prél'cftui-e     :   Ciiahins-si  n-M.vr.Nr;  .    .         1                              .")  lOi 

/  Èiicviuiij 1                              y  174 

Sous-         \  Rvimx 1                            10  180 

Prérecluros  ')  s.n,iir-Mr,irhn„l,l    .       .        1                            5  80 

(    l'itry-le  Franrnis.    .    .    .       J_                            J>_  125 

Total.   .      IT       Total.        ô-.!         ToLal.    .     Util 

LISTE    IIF.S    CANTONS 

ClKiloiiX'Sur-Miinie.   ■     ('.h.-iloiis-snr-Mai'iir.  lliui-y-sui-Coolc.  ;\Iarson,  Suipjios.  Vcrlus. 

L'iiiji'iiiiij Aiii^lurc.  .\m/a-.  KoniNiii--.  i:|iern,-iy,  li:slernay,  Fère-Chaiiiiioiioise,  Moiitiiii- 

rail.  Monliiiort,  S(''/,;\iiih'. 
Reims Ay,  Bciiie,  Bourgoi;iic,  C.liàlilluii-siir-M.inie.  Fisiiu's.lîeims  (i),  Verzy,  Ville- 

on-Tnril(Miois. 

S.iin'r-Mcnrhnnhl    .    .     H iii.iil  iii-siii-Yc'N  le.  S.iiiilcAlriicliould.  Villr  ^ur-Tourbo. 

Vih-ij^lr  l'rnnrnix  .    .     ]  Icil  I /-Ic-M.i  iiiiiiit,  Saiiil-Kc'iiiy-rii-H.iu/.ciiioiil,  Soiiipuis,  Tliiélilomoiil,  Vitry- 

h'-l'r.Mirois. 

CULTES.  —  Culte  catholique.  Archevêché:   Reims.  —  L'arrondissemenI  de 
Ucims  loriiie   avec   le  (li''|iaili'Uiciit    de--   .\rdcnncs   uu    diocèse  qui   comprend    17  (;ui-es, 


CIIVI.ONS-SIJU  \:  \i;\|.;    _   l':;;|,„;  .\„l,c-II:i:ii.'.    lùismiLlf   E.     ( 
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5-i5  succursales  et  5  vicariats  rétribués.  Le  diocèse  de  Chàloiis  est  foniié  des  4  autres 
arrondissements  de  la  Marne.  L'évèclié  de  Cliâlons  est  sufl'ragant  de  Reims.  11  compte 
'ij  cures,  5I'2  suci-ursfilcs.  S  i-liapelles  paroissiales  cl  C  vicariats  rélriiin(''s.  Arclievèché 
et  évèclic-  mil  r\<'-  rri^rs  (l.iiis  Ir  i"  s.  Supprimé  en    17'.H),  V^^^ 


en  18'iy  cl  iTuiln  ii  la  ii 
di(jcésain.    Les   congre 


!H),  IrvrclM'  de  Cliàlons  fui  nH.Mbli 
'■Iropiilc  lie  Pic'ims.  Hcinis  cl  Cliàlims  uni  chacLUi  un  séininaii-e 
calions  religieuses  tl'hi.ininics,  pni  ii(indir<'nses  dans  le  dépar- 
li'iHriil.  s'dcrnpent  d'enseignement 
on  se  livrent  à  l.i  prédication.  Celles 
de  lemmes,  très  nomljrenses,  sont 
vouées  à  la  \  ie  ciDitenipL-ilive,  aux 
icii\i-i's  cliai'ilalilcs  cl  à  l'cnseigne- 
nicn!  :  plusieurs  ont  leui'  niaison- 
mrri'  dans  le  di''parlenient. 

Culte  protestant.  Le  culte  ré- 
formé compte  près  de  1800  adhérents 
rattacliés  an  «onsistoire  de  Sedan 
(t"  circonscriiilion  synodale).  11  y  a 
des  églises  à  Chàlons  (4  annexes), 
lipernay(t  annexe)  et  Reims. 

Culte  Israélite.  Oji  compte 
S(l(l  adliérents  dans  les  quatre  com- 
munautés d'Épernay,  Chàlons,  Reims 
et  Yiti'y  le-François  rattachés  à  la 
circduseription  de  Lille. 

ARMÉE.  —  Ce  déiiartemeni  est 
cmnpris  dans  la  G'  région  militaire, 
coin|)renant  les  départements  des 
.\rdennes,  de  la  Marne,  de  la  Meuse 
et  l'arrondissement  de  Briey  (Meur- 
tlie  et-Moselle)  avec  4  subdivisions  de 
légion  dont '2,  Reims  et  Chûlons-sur- 
.Marne.  ap|iartiennent  avi  départe 
ment  de  la  Mai'ne.  Le^  Iroupes  qui 
en  (l(''pendi'nt  l'ont  parlie  tlu  ti' coi-ps 
d'armée  dont  le  eliel'-lieu  esl  Châ- 
lons-sur  Marne. 

Ouvrages  militaires.  Reims  est 
le  centre  d'un   camp  ix'tranché.  Les 
irte  (le  ville.  buttes  en  avant  de  la  montagne  de 

Reims  sont  couronnées  de  forts  :  au 
.  A'ilry.  lieri'u,  \iigent  l'Abbesse  et  Pomponelle;  au  S.  Monlu'é. 
du  ili''lili''  lie  la  \'esle  est  le  fort  de  St-Thieri'y  avec  batterie 
ay  irive  d.l.  On  a  projeté  un  ouvrage  symétrique  sur  la  rive  g. 
.-ui-dessus  de  \'rigny.  Le  (M'^rimèlre  di's  ouvrages  extérieurs  de  Reims  est  de  64  kilom. 
Les  fortilicalions  de  Chàlons  et  de  Vilryde-François  ont  été  démantelées. 

JUSTICE.  —  Le  département  ressortit  à  la  Cour  d'appel  de  Paris.  11  y  a  1  Tri- 
bunal de  \"  instance  à  Chàlons,  Éi)ernay,  Reims,  Ste-Ménehould  et  Vitryle-Framjois, 
1  Tribunal   de  Commerce  à  Chàlons,  Kpernay  et  à  Reims,  1  Justice  de  paix  dans 
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lantdus  et  I  Conseil  de  prud'hommes  à  Chàlons  et  à  Reims. 


INSTRUCTION  PUBLIQUE. 
—  l.r  ilciiailniifiil  ilc  la  Marne 
icssorlil  à  l'Académie  de  Paris. 
J/onsi'igiK'mciit  suiirrit-Lir  i'oiii|irriiil 
l'École  préparatoire  de  méde 
cineetde  pharmacie  de  Kiims. 

l.'ciiscijiiienicnl  sccuiulairc  coim^ 
|ii<Mi(l  :  I  lycée  à  liriiii^;  I  collège 
à  (Jiàluns  sin-  Marrir  iciiMif^nruiriit 
lll(i|■(•^^i(l^Il(■l  pli  I  aialdirr  a  II  cuir 
(les  arU  il  iiii-lirl  SI.  a  K|;cii;a\  .  à 
Sl(.-  Mriirhoulil    ,i..lli\'4i-  (;iirii/>i  i-l   a 

Sézaiiiic.  Pour  li's  lillis  il  \  a  I  ^ycée 
à  Reims.  I  collège  à  \  ilr\  le  l'iaii- 
(;ois  cl  à  i;|iri  iia\  .  ilrs  cOLirs  secon 
daires  à  t.liàluiis.  Il  y  a  des  éta- 
blissements libres  à  (  li.'iliins, 
l''lsnu's.  .Miiiiliiiii  ail.  lliiiiis  »  1.  ilmil 
'J  (rrli^rij,'iii-iiirnl  ikiji  In  m-  imIiisI- 
vclliciili.  'Luis  1rs  aillirs  rlaMlssc- 
iiii'iils  Mciiiiilailcs  (iislnlainil  liii 
si'i^llrlllilil    riassiiillç    ri     I  ilisi  ii;  lie 

nit'iil  iiiiiilri  lie.  Il  va  I  petit  sémi- 
naire a  SI Mniiiiiii'  iprcs  Cliàlolis) 
ol  à  liniiis. 

L'riisrigiicincnl  priniain'  rri-iule 
SCS  iirol'csscurs  à  l'École  normale 
d'instituteurs  lavoc  ccolc  annexe) 
cl  à  I  École  normale  d  institu- 
trices lavee  im'oIi-  annexe  cl  vriAc 
nialernelle  anni/xei  de  Chàlons.  11 
exisie  nne  école  primaire  supé- 
rieure lie  f,'areons,  annexée  au 
C(illè),'e      à      Cli.àlons,      des      cOurS 

complémentaires  de    carrons  a 

l'ère  (■.luun|ienoise,  lirinis.  Siii|i|ies. 
\  Clins.  Nili-y-le-Fianeois  cl  de  lilles 
à  l'(iniravei-er  et   \erliis. 

Haiis  lin  .-luIrc  (n-ilre  didi^es.  (Ihà- 
Idiis  |iiissrdc  1  école  nationale 
d'arts  et  métiers.  I  écoie  nor- 
male  de   tir  lin   ciliiii   de  C.liàliilis; 

Ucims  a  i''i,Mleiiieiii  I  école  pra 
tique  de  commerce  et  d'in 
dustrie  (Kai<;oiisi.  I  école  des 
arts  industriels,  cl  1  maîti-ise. 

I.e  dr^parleiucnl  lessnilil  eiirnir  :', 
rarrondissenieni,    naiii'T.doynjnc    ilr 


L  i;riNl';.  —  i:i;ri-.L-   .NDIi-.- D.niie.    lin-cml'lr   N.  O. 


.N';uiry.  sous  aii'oiidis'itMiKMit  de  Hciiiis  nii  vision  <lii  N  i;.  ■  ;  :'i  l,-i  ."i"  ri'irion  .'itrricolc  (N.Iv»; 
ù  la  (i'  (;oiisor\a,lioii  loioslioïc  idiai  ir\  ilici  :  à    la    4    insi>c(iiou  dos  l'oiits  cl  Cliaussécs. 

Agriculture 

Si  In  |ir'<i|iri('lr  c-l  lir-  ill\i-rc  dans  le  dr|i.irlciii<'iil  de  la  M.irne,  cp  pays  (■(•i)cndanl  ronipt,- 
iiii  iiuiiduc  idii^idrraldi'  de  iiiaiidi'-  |ini|.i  i(di-~  cl  i-C-l  en  p.iilic  tiràcc  à  cetti'  cii-constnMco  i|iie 
son  sol  jadis  iiiu'i-al  a  rir  considrr  aldcriii'nl  .iiuciidi'-  cl  Iran-lcu  nie  par  des  |ilantalions  dVspc^cos 
rcsincnscs.  Associations  ai;|-icolc-  nnridiicn-c-  cl  pni-->aiilc-,  nn-llioilcs  iiouMdlcs  onipioyccs 
jndicicii^cincnl.  ni.dcrici  nH''(ariii|nc  ai;rl<iili'  alioiidanl  cl  \.iiii-  oui  métamorphose  la  Cliani- 
pa^iic.  c'c>l-,'i-dir'c  lanioilic  du  dc'pailcincnl.  lic^  cnll  nrc-- anhclois  impossibles  y  sfjnl  dcvcnncs 
I'cniniHTahici'~.  Sur  SJT'.i:.:.  Iici  l.iic-  ilc  -nilacc,  li's  ccrcalcs  en  ipci  iipcnl  ."'ilMIOO.  La  proihiclion 
en  a\(pinc    <iirlonl    c^l    cori'-iili'-ialilc.    La    <  iiltnri'  de  la    pomme    île   Icrre    id    des    léijllines  secs 

illmimic  an  licnclicc  ,1e  celle  des  plantes  indusirielle-  dans  fairondissc ni  de  Vitry.  La  surface 

lie-  praiiH-.   aildicicllc>  an-mcnlc  dan-  celui  de   CliaN.n-. 

Le  Miimddc  de  la  Clianipatjnc  c-l  ccl.d.re.  Il  ,,c.npe  le-  coteaux  de  la  Marm>  an\  environs 
d'ld.erna\.  le-  cote-  (fA\i/c  et  ,1c  \,'iln-.  !,■-  p,nl,~  ,l,'-  cl, -aux  .le  la  ni,.nlat;ri,-  .t.-  Keinis. 
(;'i--l    en  parlii'au    s(d   ,|n,-    ,■,■■-    \in>  ,loi\,'nl    l,ni-   ,pialil,''-    ,1,-  -a\  ,'ur'.   ,1,-  lin, ■--,•,    leui- mousse 

pctdiani,'  ,| l,-\,dopp,'nl   !,■-  pr,„c,l,'-.  ,!,•-  iri,ln-lii,d-- ,1,'  la  icçn.n.  (  )iitr,- I,'- vms  l,lan,'s  m,ms- 

si'ux.  la  (  liampaiiii,-  pi,„luil  i-ni-,>r,'  d,'-  \in-  i,iui;i--  l'-tim,'-.  (  il,,n>  i-,-u\  ,1,'  \',atu-  et.  ,1,'-  en- 
\ir,,n-.  ,a-u\  ,!,■  Id/,-.  Iianl\  dl.a-  cl  (annadv-  -m  la  ri\,'  ,1.  ,1,'  la  Main,-.  Idi  IN'.I'.I  !,•  vlixiioMe 
cliampenoi-  ,,,iiipienail  i:,71'J  li,',  lar,'-  a\aTil  |i:,i,liiil  -Jl",  (lllli  liial,,|ilr,'-,  (In  a  r,'|.lanl,-  la  m,-me 
ami,','  llll  lii'ctares.  La  surlace  oci-upce  par  1,-s  laii-  ,'l  Iniid-  ,■-!  ,iinsi,U-ralde,  l.'iillllO  lii'c. 
lai,--  -nr  l,'-,|uols  '27  ISl  apparlieiuienl  à  l'Elal.  à  ,1,'s  ,■ mnii,'- ,,u  a  ,1,'s  élahlissemenls  |,uldics. 

Lu  \X'M.  ,,n  i-oniptait,  iS  rilKI  animaux  ,resp,''ci'  ,  lii'\alin,'.  p,:,  il'csp,',,'   iiiiilassi,'re,  INIKI  ,resp,'',e 

asini',    l'jlllMi.".  ,r,-spi''ia'    Loviiic.   'J'.li  l.',;,  ,r,'-p,'',a>    o\ini'.   Cl  1 1.">  ,ri>-p,'a,'    pop,! I    .'ilir.ll  .fe^-p,-,-,. 

capiim-,  La  |,ro,lu,li,,n  ,ln  lait  -Vsl  rlr\rr  à  1  ()-J(i 'J(MI  lie,l,,lilr,-,  ladt,' ,!,•  la  tain,' a  7;d:,  .pinilaux. 
L<'s  rinli,'-  ,,nt  Lnuiii  'jr.lidtll  kil,,^.  ,!,■   miel  cl    l.'.r.liO  kiloi;.  ,1e  ,ii,'. 

Ajoulon-  ,'ii  1,'iniiiiaiit  ipu'  la  iidlure  niaraicli,r,'  iloiin,-  ,1,'-  produits  renommés.  Cilons  les 
m, don-    ,l,'    (;ii.d,,ii-    ,|iii   .ilmn-nlenl    I,'  m.u.li,'   ,l,'  l'an-  pour  inie    l„inne  p,,rt.  le-   asperge-  ,1e 

Sl,'-Méii,  In.uld.  I,'-  n.iM'l-  ,1,'  SI-Oncnlmd,'--M,uais  ,'l    d,'   C Ii-,,l<.  1,.-  oi-non-  liWniiluzidle- 

el  Chu,  , '11,-,  ,!,■  M.ui!iii.\  ,1  ,1,'  ConiMlle.  1,'s  pois  ,1,'  S,-i/y-,'l-l'nn.  I.'-  Ii,,ii,,il-  ,rAlliaii,adle- 
el  ,1c  'lia', I, TV, 

!.,■  il,'p,iil,'iii,'iil  po-<,''il,'  un,'  iliair,-  ,l,''p.utemi'iit.d<' ,r.iiji  i,iilluri' a\e,- ,1,'s  ,  lianips  ,1e  ,lcmons- 
lr.iti,,ii-.  -  pr,,tes-,'iirs  -pcM.inx  i\r  \  iliiidliir,-  /i  lleim-  et  h  i:|icrna\.  ,1,'-  pcpimi'-res  dé|iarte- 
inenlales  ave,-  ,1e  nomlireux   cours   ,!,■  L:rellaii,'-,  un  laboratoire  de   lasi-icullure. 

Industrie 

INDUSTRIES  EXTRACTIVES.  —Eu  IS'.l'.iil  ,'\istail  Mil!  ,arri;'ivs  ,,i-,-ii|,ant  1 101)  ,,uvriers  ilont 
IIU  dans  !,•<  trav.iux  s,iiitei  rain-.  llan-  b'-J  ,'\pl,>it.,li,,n-  I,'  lr.i\.ail  .,  l'u  h,  u  , l'une  iiiaiu,''r.'  i-on- 
tinue.  La  pi, „lu,  111,11  ,1,'s  ,,ini,'.ics  a  ,d,''  ,1,'  'll'.l  :.(,:.  T.  L:i  produ,  I  i,,ii  ,b'  l.a  tourbe  a  été  é\alnée;i 
:>-l'-l  T.  ilun,'  \abMu  ,!,■  bJ  Ir.  .',0  l.a  1  ,  (In  ,,,inpl,'  plu-  .b'  'JIKI  él.ibli--,-ments  faliri, plant  ,1,'s  pro- 
duits réfractaires  tiiib'S.  Iiii,pii'-.  ,aircaii\.  Iu\.in\  ,1,'  ,11.111^,1:, •,  laïcn,-,' 1.  Non-  ,it,'rons  p.irnu 
ces  ét.ibti-siMiM'iil-  les  luibui,'-  ,1,'  I 'ait;n\ -sur-S.uiK.  le-  plus  inipoi  l.anh'S.  I:i  bin'maTi,-  ,1e  Vilry- 
\i-  1- 1.111, ',,i-.  et,'.  Sé/.imi,'  ,'l  l^-l,'in.i\  l.ibi  iipii'nl  ,1,'  t.,  porcelaine.  On  Irom,'  .iu--i  un  i;raii,l 
iiombii'  ,1,'  verreries  li\ianl  ,1,'-  iiiilbon-  ,1,'  b, ml, ail,'-  .iii\  bd,ii,'.inl-  ,1,'  \iii-  ,l,'  (  di.inip.ii^ni'. 

INDUSTRIES  AGRICOLES.—  .\ii  piv r  r.iiie  -,•  pl.i,  ,•  l.a  b,bri,Mlion  d,'s  vins  de  Champagne 

dont,  les  i:raii,ls  centri's  sont   t:p,'nia\.   Ibam-,  (  ;li.àl,,n-.    .\vi/,'.  C'Ilc  natiistrie  s'e\er,e  dans  des 

c.iN'es    iiiim,ui-,'s   ,'reii-,'',-s    ,laii-    b'-   bains    ,l,',i.,i,'   -ous   l,-\ill,'-   nié -  ,'1    emploie  .le  'Jll  .'i 

'2.",  OIKI    oininTs    .aiiv    ili\,-rs,'s    nianipid.il -  ,|ii'.'\ii;,'  l.i    bibi  i,  ali,,ii.   'lout.'s   sorb's  .rin.lustries 

<-or.dl,iiivs  ,-,,11, auiianl  1,'-  li,,iil,'ill,'s.  1.--  b,,u,|,ons.  b's  .ulnt,'-  ,1,'  c,i\,'-.  ,■!,■.  -,■  s. .ni  ur.'lba'S 
il.ans  la's  ,  auili  ,'s  ,111 .,  ii\  .iLiiloiii  s.  l.a  minoterie  coin  pi,'  un,'  \  inijl.im,'  ,1'ét.ibli — .'iii.'nt-  à  vapi'iir, 
mais     est    prati.pié,'    siiitonl    -ur    les    cours   ili'au    suivaiil-    :    Somiin-Souib'.    Sour,lon,    \'esles, 
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Siiippo,  Arrli-p,  Blnisc.  Coole.  Ficims  fal)ri(iuc  dos  biscuits  ol  du  pain  d'épice.  On  compte 
ÔO  huileries  environ;  un  peu  plus  do  brasseries.  Les  plus  iinpci  l.uilrs  se  Irouvonl  à  Cliàlons 
(2);  il  y  en  a  aussi  à  Épernay,  Sle-Méndiould,  de.  \'ili'y-lo-Fianrois  a  une  raalterie.  Eu  INIDJos 
six  sucreries  d'Épernay,  Sle-Mcnehould,  Loivrc,  Fisme  (-1)  et  de  Scrmaize  onl  mis  on  n'uvro 
lU;S(i7  2"0  Idio!,'.  (le  belleraves  cl  onl  produit  lô,S02  2r,:)  liil.  de  sucre.  On  trouve  des  distille- 
ries à  Fère-Cliampenoise,  Somniesous.  lleulrésiville,  Baslicux,  Sermaize,  Wilry-lès-Reims  el  au 
domaine  des  Marais.  L'iuduslrie  du  bois  qui  dispose  de  plus  de  iO  scieries  mécaniques  com- 
prend surtout  la  tonnellerie,  importnuto  .'i  Floreid.  La  vannerie  osl  répandue  à  Condé-sur- 
Marue,  Jalons,  Ay.  Estcrnay  et  Sézanne. 

INDUSTRIES  MÉTALLURGIQUES.  —  On  a  compté,  en  ISOO,  14  fonderies  de  fonte  de 
2'  l'usiiju  .iceup.int  2ir.  duviieis  el  avant  produit  0^87  T.  Mourmelon-le-Grand  el  Ste-Méneliould 
faliii(|Uonl  de  la  quincaillerie.  Keims  lait  des  limes.  Cluilons  a  une  importante  usine  d'objets 
en  fil  de  fer  (l.Ml  ouvriers).  Il  existe  un  grand  nondire  de  centres  pour  la  fabrication  des  instru- 
ments aratoires  de  toutes  sortes  :  Fismes,  lieinis,  ^  itry-lc-Fiançois,  Chàlons,  etc.  I.a  Cie 
des  chemins  île  fer  de  l'Est  possède  à  Épernay  des  ateliers  considéraldes.  N'oublions  pas  les 
ateliers  de  constructions  mécaniques  de  Reims,  Châlons.  etc. 
INDUSTRIES  CHIMIQUES.  —  Mentiomions  au   premier  rang  les  nomlireux  établissements 

de  teinturerie  et 
d'apprêt  de  Reims 
el  de  sa  banlieue: 
les  usines  de  pro- 
duits chimiques 
de  lieims  et  de 
Sl-I'.ri\.  Les  éla- 
Missements  de 
stéarinerie  sont 
de  moins  en  moins 
iioiidiieiix.  Souny- 
.in\-Mouliris  j.ro- 
duil  du  earburr  de 
calcium.  Slc-Mé- 
iiidioiilil  lalii'ii|UO 
des  spécialités 

pliarmaceuliques. 
INDUSTRIES 
TEXTILES.  —  L.M  filature  <■[  le  tissage  de  l;i  l.-iine  |ieignée  el  carilée  sont  l'une  des  deux  iiriiiei- 
pales  branches  de  l'induslrii'  rémoise  ipii  produit  des  tissus  mérinos,  sergés,  cachemires  d'Ecosse, 
nouveautés  en  tous  genres,  rolics  cl  flanelles  fantaisie,  flanelles  lisses  el  croisées,  feutres  de 
laine.  En  IX'.W,  on  a  importé  GOOOO  balles  de  laines  brutes  pour  alimenter  les  usines  rémoises.  En 
IS'.m,  le  bureau  cinilial  de  mesurage  des  tissus  de  Reims  a  donné  un  relevé  de  ITiTSAS  pièces 
mesur:mt  ensembh'  lî  272  Siô  mètres  en  tissus  écrus,  tant  au-dessous  qu'au-dessus  de  I'".fl0  de 
l.ut;eur.  en  niéiinos  doidiles  el  en  tissus  apprèlés.  Le  peignage  île  la  l.iine  coniple  à  lleims 
den\  éLiblissemeiils  de  piemicr  ordre.  On  lron\c  encore  à  Suippe^  el  d.ins  la  vallée  de  la 
Suippe  des  ét.dilissements  de  tilalurc  el  de  lissage  pour  la  laine  el  mi  l'arlide  de  Reims  est 
laliriqué.  Menne-lc-('.li;'ileau  fabrique  de  la  bonneterie  conimur ii  Liine.  Suipjies  et  les  can- 
tons d'.\m;liiie  el   de   l'ère-ribanijienoise  l'ont  de  la  bonneterie  i\f  coton. 

INDUSTRIES  DI'VERSES.  —  Les  tanneries,  les  corroiries.  com|ilenl  luie  soix.inlaino  d'id.i- 
bbssemenls  disséminés  dans  le  dépai'IoiiuMil.  Oliàlons.   Avize.   C.oidlaiis  labiiipienl  de  la   chaus- 
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sure.  Epernay  possède  une  m; 
brosserie,  du  papier  peint  (JOH 
Reims  s'occupeni   i]c  papeterie  i 


niiracluri 


de   chapeaux  e 
.\blois.  lireuverv 


de  cis.pielles.    Cli.-iloiis   fait  de    la 
(iliainlriv.    (iourlandon.  l'Épine  et 


Le  ilé|iarti 


■lit  de  la  Marne  ii 


Commerce 

e  -urloiil  des  laines  hruli 


d'Australie  el  de  la  r'I.il.i 


CIIAI.ONS-SUI',  MAUM:.  -  i;^h>i.-  S;Mnl   \I|Mii.  1-,i,:;i,Io  O. 
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les  S/10  en  laine  mérinos,  et  2/10  en  laine  croisée.  En  18110,  \n  riu.inlilé  de  Iiouille  et  fie  colce 
importée,  en  provenance  du  bassin  de  Valenciennes,  de  la  15eliji(|ne,  de  rAii^lcIcrrc  el.  de 
l'AlIoiiiasne.a  élé  do  iO"  "iSlT. de  houille  eL  lôUO  T. decoke  seulement.  Les  aulresarticles  iiriiiciiiaiix 
d'imiiortalion  m>iiI  le  k.mlin,  les  vins  de  Sauniur,  des  articles  de  modes  et  de  nou\eautés.  de 
bijouterie.  d'aniculdeuieMl,  des  denrées  coloniales  et  autres. 

Pour  rexiKUlalioii.  eu  dehors  de  26777  hectolitres  devins  en  cercles  expédiés  à  l'étrançfor,  les 
grandes  caves  de  ('.ham|iagne  ont  envoyé  21775515  bouteilles  à  l'extérieur  de  la  France,  et 
0(1X0  025  bouteilles  en  l'cauce  (l"  avril  IS'.IO  ou  1"  avril  1000).  Les  tissus  de  laine,  la  bonneterie  de 
Reims  et  de  la  région  lurment  <■»  culie  une  branche  importante  de  l'exportation. 


Voies  de  communication 


Uil. 
007,300 

Vi,<.m 

riOO,270 
2.020,024 


Chemins  de  fer  (voie  normale)  .   . 
—  (M'Ie  étroile)  .   .    . 

Kniiles  nalionalcs, 

(.lieiiilns  Mclii.uiN  de  firandecomui""» 

—       vicinaux   ordmaires 5.205, i 

lîivières  naviiiables. 
Seine  (cours  dans  le  déi)arlemenl)  .  21, 

Aube  (derniers  Icilom.) li, 

Marne  (tout  le  courts  dans  le  dé]iart', 

mais    suil.iul    depuis    llpcrn.i}  ).    .  100, 


(banaux. 
Canal  de  la  Haute-Mai  ne  ide  l'entrée 

dans  le  départ'à  \'itry-le-l''ran(;ois).   . 
C^analdela  Marne  au  Hhin  (de  l'entrée 

dansle  déi)art'  à  Vitry-le-François).   . 
Canal   latéral  à  la  Marne  (de  \iliy-lc- 

François  à  Dizy-taunières) 

Canal  de  l'Aisne  à  la  Marne  (de  Condé- 

sur-Marne  à  la  soilieilu  départ.).   . 
Canal  de  la    Ilaule-Seiiie   (île   l'entrée 

dans  le  dép' au  coidUienI  de  l'Aube). 


kil. 

20,  .. 
20,500 
05,  .. 
5,S,  .. 

ii.;mO 


CHALONS,  entouré  d'une  plaine  fort  peu  pittoresque,  a  des  rues  étroites  et  peu  i-égiilicies;  on 
y  rencontre  des  maisons  à  galerie,  notamment  sur  la  j'hnr  ./r  lu  République.  (Vest  une  elle  com- 
merçante et  industrielle,  dotée  de  grands  élablissemeids  militaires,  en  partie  entourée  de  fort 
jolies  promenades  et  possédant  quelques  monuments  intéressants,  notamment  ses  églises.  La 
C'tlhédmle  SaiiU-Êlienne  (xm-  el  xiv  s.,  avec  une  façade  principale  du  xvii'  s.)  a  fort  grand  air 
avec  son  porche,  ses  arcs-boulants  et  ses  fenêtres  de  la  façade  latérale  S  pÈcccilce  d'un  joli 
s(piarc.  L'église  Notre-Diime  est  cncoi'c  plus  iidéressante;  reconstrulle  du  vnr  an  \i\"  s.,  elle  a 
élé  r.iit  bien  res|;iuiée  de  I.*<."i2  ,'i  1.S70.  Stiinl-Alpiii.  onire  sa  nef,  a  cniiserNé  une  ]ii>rlc  du  xir~  s. 
I.'iuli'-rlciu-  de  Siiin/.lcini  (xiir  et  x[v"  s.)  a  été  restauié  ainsi  que  Suml - I.nii'ii  (xv  s.),  suinionté 
d'une  tciur  c.iiirc  cl  ipd  jiossèile  un  curieux  triptyque  du  xiv  s.  ('.lions  encore  l'éijlisc  Sdint-Jasepk 
el  l'église  niodiTiic  de  S,iiiit-Mi'mmie.  La  Préfecture  est  logée  dans  r.inclen  Hôtel  de  l'Intendance 
(I7.'i0-1701).  En  face  se  Irouvent  les  Archives  renfermant,  enti'e  autres  pi^ces  remarquables,  le 
Cartulaire  de  l'abbaye  de  Sainl-Remi,  de  Reims.  L'Hôlel  de  Ville  (xviir  s.),  élevé  sur  la  ])tace 
Cnrnot,  au-dessous  de  laquelle  se  trouvent  de  vieilles  raves,  est  d'aspect  assez  imiiosant.  Des 
b.itiments  annexes  abritent  le  Musée.  La  liililioUièque. c\m  es!  installée  dans  l'ancien  Bureau  des 
Finances  (xvir  s.),  conqde  70000  volumes,  01  incunables  et  .jOl  mamiscrlls.  le  CnUriic  (xvir  s.) 
n'est  auh'e  ipie  l'ancien  élablissemenl  des  Jésuites  agi'andl  (li'COl,  avec  nue  cli.-i|M'lle  assez 
élégante.  \.'l:nilc  iinrinnlc  d'inistituteurs  occupe  l'abbaye  de  Toussalnls.  doni  on  admire  encore 
linéiques  brilcs  s.-dles  voûtées.  En  face  se  trouve  Vlù-olc  ,h-i  Ails  ri  Mélicrs  www  s.l.  ancien 
séminaire  rcsianré   et  agivmdl.  La  Cn/.wr  d'cparyuc  (1.S07)  a   élé  coiislrulte  sur  le  Vieux   PonI    des 

Ai-chers.  au-dessus  du  .\,' Imit  on  \o\{  encore  deux  arcbesetune  tourelle  foil  élci;anle  encastrée 

dans  la  façade  postérieure.  \:£cole  nnrmalc  (rivslilulricen  est  près  de  l.'i.  Le  l'ahus  de  Jvslire  est 
nu)derne.  Le  Thé.'itre  (1771)  a  eu  sa  façade  refaite.  Cbâlons  a  élevé  devaul  l'Hôtel  de  Ville  un 
beau  Momnricul  à  C.nunl  el  un  busie  à  de  Je^snint,  iii)n  préfel  de  ISIIO  h  l.^'.S.  Siu'  la  jilace  de 
la  Républlipu'  se  dresse  une  belle  bmlaine.  Au  delà  de  Salnt-Memnilc,  à  l'i:.  de  Cli.-'dons,  esi  le 
bourg  de  L'Épine,  qui  pi.ssède  une  .iilndrable  église  élevée  de   li'.d  à   l.">20. 

EPERNA'Sf  esl  coiisliiiil  d.ins  le  vallon  encaissé  du  Cubry.  qui  cimpc  la  \llle  en  i\cu\  ].arliesel 
est  dominé  ù  l'O.  jiar  le  plateau  qui  porle  1rs  forêts  d'Ëpernay.  d'Enghien.  de  Va-sy.  el  à  lE.  par 
le  mont  Bernou  (200  m.)  La  Marne,  en  déciivant  un  coude  vers  le  N.O..  \r  louclir  |iar  sa  rive 
g.'Mirhe.  SI  les  moniunenls  anciens  fonldél'aul  dans  une  cité  si  souveni  \n\-c.  irpiise  el  brûlée, 
en  revanche,  on  y  trouve  de   f.,rt  beaux  hôtels  modernes,  principalement  dans  le  f,nil,„ur,j  de  la 


\   i:UII    s.    ^     i:L;li.,-.    (In,   h, M      N.O 


Fiilir.  (|iio  !ps  n(''Corinnl-i  on  vins  de  Champagne  se  soni  fail  rlovor.  Une  belle  avenue  ni)u\elle- 
nienl  percée,  deux  ri;li-es  neuves  :  Sainl-I'iorre  el  San,l-I',iul.  daii^  le  >l>le  l.yzanlin.  et  Xntrc- 
Damc,  un  Thêàlrc  iicul',  ajoutent  encore  à  l'éclat  de  la  i-d.pH  llf  cl  i;aie  cilé  moderne.  Ile 
l'ancienne  église,  il  reste  à  la  fagade  latérale  N.  un  cliairnaid  |M.iiad  du  wr  -..  et.  à  l'inl.éiieur. 
des  vitraux  de  la  même  époque.  L'tlùtel  de  Fii/c  abcite  la  DiOi'^ilir.inc.  <|ui  compte  00000  volumes. 
\:ilnliitid  Aubwi-Mort  est  dans  une  jolie  situation  à  l'extrémité  S.  de  la  \ille.  Le  l'alnis  de 
.liisiu-:\  moilerne,  s'élève  en  bordure  de  la  belle  jiromenade  du  Jnrd.  Si  la  visite  des  caves  souler- 
raines.  oii  le^  \ins  mousseux  se  préjiareid.  excite  la  curiosité  du  touriste,  on  ne  doit  pas  oïdjlier 
de  mouler  le  faubourg  de  la  l'olie.  Un  point  le  plus  élevé,  on  apercjoit  tous  les  mamelons  cou- 
verts de  vignes  qui  s'elendrnl  .lux  pieds  du  spectateur;  de  cet  observatoire  il  embrasse  tous 
le>  crus  célèbres  île  la  région.  Ay  el   Mareuil,   reliés  à  Épernay  par  un  tramway,  ont   cliacnn 

une  église  intéreasanle  ilu  xu'  s.; 
celle  d'.\y  a  rte  re~l,iiuTe  m  IS.MI. 
REIMS  >'élale  dans  la  plaine 
arr..<ée  par  la  \'esle  et  b-  canal 
de  l'Ai-nc  .i  la  Maine  coulaid  d.ms 
la  diic-liun  S.-E.  à  N.-O.:  il  est 
cireuii^ei-it  avec  ses  faubourgs 
nruls  pal-  la  boucle  de  M.ics 
Ici n'c  (.in  erle  ^eidemenl  au  S.  E. 
.\u  ccrdre,  entre  l'ailmiiablc  c.a- 
lllé.lijilr,  joyau  de  1,1  Clli-,  r\. 
I  Ibihd  de  \ille.  i-e  Irouveid  un 
gr.i::d  iiomlirc  de  rues  irrégulières 
bordée-  .le  rirUI,;^  m,iisoii:<.  Le 
groupe  le  jibis  caractéristique  est 
.■rliii  de  1.1  /dan'  Drnucl-d'£i  Ion, 
coiiipo^i'  di'  niai-ons  l'onii.iiil  g.i- 

snrploinb.'iiiN  -on!    -iipporh'-s  |i,ir 

Les  plu-  iiih''rc-s:iiilc-  siinl  cell.'S 
,lr  la  /,/,„•,■  du  M.irrl,,.  a\ec  leurs 
riirieu--es  sciil|il  urca  en  bois. 
C'e-t  .-lU  S.-L,  c|ue  se  Irouvciit 
creiiM'ca.  il.uis  Li  cr.iic.  les  gran- 
des c.i\es  de  Reims  a|ipartenanl 
aux  riibes  fabricants  dont  les 
Ciiàs-c  cmailli  ,■.  In'dels  superbes  bordent  une  ligne 

dr  boulevards   coiip.int   pcrpeiuli 

ciil.iircmcnl  le  fiinlionni  Ceiès.   Ce  dernier  commiuiiqiii'  .incc   cidiii    de  L: par  le  iioiivr.ui    pnrit 

Ilurt  jeté  au-dessus  du  cliemin  de  fer    et   facilitanl   un  L:r;ind  coiir.ii;'   de  cirenl.ilio;!.  Les  l'mmc- 

r,,idrf<  inildhiiirs.  cidre  le  (liemin  de  IVr  cl  la  ville,  sont  dit;nes  cP çr.iiide  eilc:  quel. pics  l'Iaces 

cidriliucid  .r.iill.'urs  .-i  d.mni'r  un  c,.||ain  .■.iclici  .!.■  Ii.'aulc  a  ll.'iiiis.  Si  r..ii   \.'ul   .iv.iir  une  idée 
du    p.anor;iiii;i    .pi'.dTre   la  vilb'.    Il    laul    all.'r    !.■   .•oiil.-iiipl.T  .lu    somnicl    .1.-    la   l.nll,-  S.iml-Mraife. 

I..-1  Ciilirdnil,'  .\-Jj.  (\iir   et  xiv   si  .-I  !.•-  pi  us  li.'Ib's  .cm  r.'s  .lii  moyen  .■iiie. 

l..'  l'.il.ils  „rrl,iriiifr,,ii,,l  se  sou.l.'  pai'  I.'  ii  ..isill..ii  S.  a  la  .mI  lic.li  .de  ;  il  r.'iifernie  l.'s  appar- 
l,<'iii.'nls  rés,.n'cs  aux  souv.'rains  i.eiidaiit  les  léics  .lu  s;i.-r.'  .■!  -iiiloul  la  s,///,-  ,/,,  Tnu  ou  s;dle 
du  l.'sliii  ii.\;d.  cl  une  chapelle  à  2  étages,  la  rli,: i,rlli-  l'alulinr.  si-llrmi  [W.  xir  r\  x\r  s.)  p.is- 
s.'Mle  lin.'  I.i./i.l.'  .urieuse  par  ses  remanicin.'iiis  .d  un  b.'aii  porlail  latéral  S.  .\  linléri.Mir  .m 
reiiiai'ipi.'    des  \ilr.'iiix   .lu   xiir    s,,   .i.'s  l.ipiss.'iic-  .lu  xvr  s.,   un   :ic-iir  avec   .les   .ilijids  r.'in.-ir- 

(pi.-ibl.'S,  l..'  I..iiibc.'iii   .le  Sl-l;emi.  fréipiciiic   p.ir  .1.'  n biviix  i..d,'riiis.  csl   .le  ISi".    Les   ;iiilics 

églis.'s  .11'  P.'iiiis  sont  Sl-Jiifijiies  (xii«  et   x\  r    s.i.im'c   .le-   verri.'rcs  .■iiai.'iiii.'s:  SlMmirirc."  wne 
des  plus  vieilles  .1.'    I.a   ville,   reconstruit.'    .'U    p.'irlic    en    ISOT.  ^I-A,iflrr.  Sl-llniinn.i.    Slc-Ucncvii-ve, 
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Stc-Clotildc,  sont  modorncs.  X.'IhUcl  de  Vill,'  .1  ilc  ciiii^lniil  <lo  lCr27 /i  Ifir,!;  il  porte  au  frimlon 
une  slaluo  éiiucslrc  de  Louis  Mil  cl  csl  Icrniiiii'  |i,ii-  un  (■.inip.inilc.  (in  y  .1  aioulv  des  arnicves 
en  IST."!,  iiiii  renlVrnienl  la  Hil)liiilliéi|ne  cl  les  Musées.  I.a  Jlilili,,llii;ii,c  i-i,ni|ito  lll.MHKI  volumes 
loiiil  iic'-s  riche  sur  la  Clianipa^'ncl.  Isno  nianuscrils,  dont  un  snpcrhe  missel  iii-f'  (ix-  s.)  de 
SI-Niiai-e  et  IT.'i  im-unaMcs.  Les  .l/»src.<  eornpi-enncnl  plusieurs  salles  de  peintures  des  éc(des 
amii'iUH-s  ci  nHiderncs,  IVançaiscs  et  i-lianui-ic-,  iiw  .Viisi';-  diivin  de  Chainjiftijnc,  h'  MiixiU-  an  li('nl„_ 
;ii.liir,  lie.  i:.inrini  iln-.itvr  il.il,'  de  ITTS;  |,.  „„,,,,■.,»  lli,;Hi-c  llMiU-lXTr.l  l'st  décoré  de  peintiu-cs 
de  13in.  l.u  Palais  </.■  .Inslirr  :i  élc  cMisIruil  l'ii  I.Si.'i.  Le  h/,;;-  est  en  p;u-lic  du  wri'  s.  I.i-  ;//.,»,/ 
sciniiiiiirc  occupe"  laiM-ienne  ahli.iNc   i\f  SI  llcnis  (Wiir  si.   \.'ll'Url-ltiri(  nciupc   les   li.'ilinienU   de 

l'abbaye  de  Saint-Iiéuii;  ilr  plu-  un  i-ù\r  du  rlnilrç  icnirr un  Mnsff  /,j/,i,/,i„.-  Iml  nclic  1.7/.;- 

pUtd  Général  a  de  curien-,--  pcuilurc-:  -.1  lunj.-nr  c-i  ui-l.ill<-.-  d.ui-  ranclenne  lidili.>lli('.|iN'  ries 
Jésuites  où  les  boiserie-  -culptees  -e\nli'ill  enn.ii-,  L.i  -enle|i.i||e  li'-li^e  deli.pul  l'-l  1,1  l'urlc  de 
Paris  {\1">)  en  fer  forgé  ,•!  ,lnr.  Le-  /■/.„,  .s  -..ni  huile-  Ineii  dec.ie,.,  Ij,  |„,iduiv  .le  l;i  /■/.i.'c  du 
la  Uépuliliqnc,  le  cculre  .1  un  iielil  -.|n.ue  !■-!  m  iiipi-  p.ir  r.iii-  .le  Irnuuplie  .1  ,"  ai'.-.ul.'-  .lil  l'nrle 
de  Mars.  La  statu,-  <lc  i;dl.crl.  ne  a  li. 'uns,  ,.ni.-  !.■  imiIi.-u  .lu  s.pr  re  en  l.n c  l.i  -,ire.  Sui-  l.i  /'/,„e 
Diwiel  d'hrloa  a  été  érli^ée   en    l.Si'.l  l.i   sl.ihir  d„    M,n;rli.,l  h,.„„-l  ,/7;./.„;.    .\u  eenlri>   ,!,•   I.a    pl.„  e 

lioyale  se  Iroiive  la  statue  de  Louis  AI.   L,i  fniil.nur  (,n,li,int  ,|i>e,,i,.  |;,  /'/,,,,•  .1 -ine  n.irn  :  l'uliu 

sur  la  l'I'ice  St-\iraise  se  trouve  une  l.mlaine  evéeule.'  en  IT.MI-ul-  !.■-  de--ius  île  (miusIiii.. 

SAINTE-MÉNEHOULD  est  li.ilie  .111  pied  et  -ur  le  - -1  ,rii,i  melier  i-.de,  ,-i  l.-,  l,;ise  ilu.picl 

coule  IWisne.  De  rexlréinile  du  pi  oiii..iilniie  .pu  p.>ii,iil  le  li./.r  (Vm/,  ,,i/.  Sli'-M.-nidiiinlil  apparaît 
dans  une  eliariuanl.'  siluatiun;la  \ill.'  pr..pii'iiieiil  dite  e-L  ie--.ui.-.'  enli.'  .I.'-  r.illincs  .liiiil 
celle  de  g.  e-l  près. pie  à  pic,  tandis  .pi.-  .  ell.-  siliiée  vis-à-vis  p..rl..  .1,.-  muh.'-  .■!  ..-|  .ii-.-.iinp.i 
gnée  par  un  lir.is  (!.■  IWisne.  La  rue  piiii.ip.il,'  se  poursuit  à  TO.  p.ir  un  l.iiih..ui-i:,  l.ui.li-  .pr.i  II;. 
le  vallon  s'élargit.  Au-dessous  s'i'li'venl  l.-i  (\iisse  d'Epanjne  (l'.ilini  et  nu  li.-iliiiienl,  .lu  wiir  -. 
renfermant  le  Palais  de  Justiec  et  l'//.;/e/  ,/.•  l,llr.  L'Ëijlise  (l'2S0-l.'i.Ml|  à  la.|ii.-lle  .m  .i.-eèil.-  p.ii-  un 
e-calier  .!.■  IIT.  marelles,  a  été  reslainv.'  en  ItMKI;  elle  e-l  pilloics.pieiuenl  siiiie,-  ,111  mili.Mi  .lu 
cinieli.-n'.  \.a  ia;„aeuadr  dn.lard.  lu.ui  ..iiibi;ii;ee,  e-t  -iluee -ur  la  nx.'d.  .le  IWi-ii.v  Valniy.  011 
s'élèvent  le  nmuuuieut   .lu   (-.■nl.'ii.iu  .■  il,-    l.i  l.;il,iili,.  ,|u  -jll  -.■pleuil.re    IT'.l'J  et    la   /n/rann.lc  renler- 

niaut  lec.eur  .!.•  Kidlermami,  .pu  e .iinl.iil  a\.'.>  lliiiii i.v,  n'.'-l  .pi'.i    10  kil 

VITRY-LE-FRANÇOIS  a    soi,  .-.•iilr .iip.-  p,u-  l.i  /'/,.,,■,;'„,„„...  :n,r  une  lonl.uii.',  .'t  -ur  la- 

M'i'-ll''  'l''!' ■'"•"!   ^''^  .pi.ili.' lu.'-  piiii.ip.il.'s  s.-  .■..up.-iiil  ,1  .iiml.-s  .In. ils.  De  ses  L.i  lili.-.ili.iii-  il 

11.-  l-e-l.-  .UIUII.'    p.il-l lié,.  ,1,.    Ii-.,p|i,'.'-  -.iilpl.'-,    la  /'..)•/,■  du    l;,i,l.   \:il,;irl  dr  \-illr.  lli-l;dl.'  .I.ui- 

nnauii.-n  .■.niveiil  ib-  r.é...ll.-l-.  r.'iili-iiue  en  iiulre  le  l'alals  dr  .lusllrr.  \:,  liiidinlhè'jin-  el  b-  Mi,s,r. 

11  est  eiiloiii-.'  .1  un    beau  jar.lui  ..11   l'.ui  .1  éri^.-  en   IS'.IS  un  Mninnneul  :\  l;i  m.' ire  .b-  li.irn.d  .pii 

)iassa  une  ri'viii'  près  .!.•  \iliy  1.-  17  s.'pteiiibre  l.V'.il.  1.7  .//(.-.■  A.-/',  iwir  s),  bu  niiiié.'  .ui  IS'.i.S, 
renferme  à  riiil.ui.uir  .piel.|ii.'s  ni..iuiiii.uil-  luu.'i  aires.  Le  ('.)//.■;/.•  .-imm-  -.1  .  li.ipi'H.-  .I.ii,.  .■iu--i  .lu 
wir  s.  Cit.ins  ciiii.r.'  um-  \i.ulb'  //..//.•  .ui  b..i-  ()utn>  V.ilh;-  du  Moul-l'irr.jr.  \i|rx  p.,— ,-,|,.  ,|e 
belles  prumeuades  auv  bords  de  l.-i  Mariu'.  C.dh-  mII.' .1  ebvé  une  slalue  .'1  lio.\er  Coll.-ir.i. 

Liste  des  Monuments  historiques 
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Nom        Situation 

i:\\in^i':  (lu   S.  .111   \.  ii:iii'-   |iii'^i|iii'    loiilo   s:i  Inrifinoiir  p;ir  lo  cours 
-ii|H'Tiriii-  (|r  la  M.inif.  (■<■  (|ui  lui  a  valu  s.iii  imuii  iIc  Haute-IViarne, 

'  '■  iir'|iailriii.-iil  lU'srnlc  iiiir  loriiic  a  I  11  .nL'i'-f,  M'iiilihililr  à  une  |i(iir(' 
ir-riviiirnl  iiM  liii.'r  tlii  SI:,  ail  N ,  (I .  Il  a  |  .|  la  il  iciil  à  la  iV-lmoii  ,1,- 
ri:.  I..'i  MariM',  <|iil  iiail  a  .|iii-l.|ii,'S  kil.  .S.-S.-i:.  <|c  I.ani^l'i"-.  Cdiiiir 
iii--iiil('  i-ii  (li'ii\  [lailir-.  lai  i'ii]ili^--i'iiiiail  ilr  (  :liainniinl,  ra  pa^-^anl 
un  |iru  a  II;,  de  (■•■II.'  \ill.-i|iii  ,Mau|,,-  |,-  ,•,■11 1  ir  du  ,li-|iailriiiciil. 
Ilavrr^c    lan'Cmili^'-cuiclil    dr    Wa--^\    ri.    un    peu    iiiaiiKUit    de   SI   I  li/i(U-  qu  elle    aiici^i-. 

s'inllrrlul    V(U-s   10.    |i<>iir  alln-  La-u.T   Ir  dipailr 11!  d.-  la  .Maiiir.  Sa  |i|ii<  -raudc  liaii- 

leurrsl  d,.  |-.'!l  kil.  du  S.  au  .\ .  ;  sa  |ilu-  i.'iaudr  lai-.uir  d-  Tii  kil  dr  Id.  à  II;,  l'ni  i\r 
di'l.arliMiH'iiN  (Ud  il.-,  liuiil.-s  au--i  laiila  i-i-ir^.  Sr.  Iiiiiilr-  ualiiicllrs  u.-  v,,ii|  Ioiiu.ts 
que  liai-  des  pailirs  lusii:  11  ilia  iil  r^  ,\f  c  |  ii.li  |ui-v  lauii-  d  rail  :  au  S.  i;.  I  Wiiiainr.  au  S.  la 
\int.'ralllir  rl  au  .\.-<».  la  l.allir.  Si.ll^  li'  la|i|iiul  <\'-  rrlrllilllr.  il  (M-rlipr  Ir  I  1  ru  I  r  |i  n  1 1  iniir 
raui,'.  Il  rsl  lioiiii'  au  N.-i;.  par  Ir  di'|,a  i  Iriiirnl  ,\,-  la  Meuse,  a  II;.  |ia|-  (  rlui  des 
Vosges,  au  S.-l-:.  par  rrliii  dr  la  Haiite-Saône.  au  S.-<  ).  par  crlui  dr  la  côte-ci  Or, 
à  rO.  par  relui  ilr  PALlbe.  au  \.-(».  par  rrliii  ,\r  la  Marne. 

Il  a  été  lornii''.  <'ii  IT'.KI.  i\f  Irarliiiiis  riiiprunh'-i'S  à  (piaire  provinces  :  Champagne 
IVaUiuje,  l'fr/linis.  liii^^r  l'Ininij^iiiiiir.  i:„,,i,iiiij],  BoLirgogne.  Lorraine  cl  Franche- 
Comté  (ensemble  Gi  tomnuuies  piuir  rrs  lieds  drriiirres  pi'ovinces). 


Histoire 

I-'iiis|,.irr  iir  dil  ririi  des  prriiiirrs  priipl.'s  <pii  lialiilérrnt  In  ré^dcju  ^r  la  Ilaiil. ■Marne 
el  qui  II  oui  lai--i-  daillriirs  ,pir  pni  Ar  I .' iim  .i- iiaucs  ,],-  |,uir  passa-r.  'l'i.iil  au  plus  priil- 
oii  rilrr  II-  d(dnirn  dil   l:rrrr-M.,r  dans  1,.  |„,is  ,],■  l.a  rdiLMi  v  ;i  \  ilr\   lés- \,,i..rul  ri   Ir  uini- 

liil-  de  la   Ilaiilr-I'au-IM'  à  l'on  l.i  iiii^  sur  Mariir.  d'Uil   i larr  p.ulr  L'iavéc  iiiir  iiisrripl  i(Ui 

roliiainr.  \.v^  l.iiiL'diis.  doid  Irsaurrlivs  rriiiplrrriil  au  iKiiiilu-.'  drs  prniiirrrs  Iriluis 
L!aulMisrs   (pii    lirrlll   des  r\  p.'d  1 1  il  jus   m    llallr.    I  r  Ul  placr  rra  I    rr^    [iruplrs    priiiiilirs.    Après 

\(-<\,rr  drs  llrivélrs  à  Auliili.  1rs  liULMUis.  p '  pl.iirra  C.-ar.  diirrul   ilias.,-r  1rs  vaiuriis 

qui  SI' I  air  ni  relirés  c  liez  ru\.  I.nir  aiiiil  u-  | r  Ir  pi  (jriiiisul  iir  sr  di^uirnl  il  pas  plus  ipie 

erllr  di'S  Ir'Uirs  id  lui  fui  iVww  ijraiid  smuirs  pnidaiil  la  drniirrr  raiiipaiiiir  qui  aliiui- 
lil  .-i  kl  cliiilr  iTAIrsia.  .\iis.i  la  cili'rj  Ir  pa\s  drs  l.iiirnus  furrnl  ils  md.rllis  par  1rs 
iiiMuaius.  (Iiijir  la  piulr  riiraslr,.,-  ilaiis  1rs  rriuparls  Ai-  l.aurivs.  Ir  liraii  iiiusér  i|r  la 
villr  ciMilirnl  uiir  liMilr  dr  IraLniirids  .1 1  c  h  i  I  rr  |  niijq  urs  liiil  i  U  f  l'irs^a  II  I  s.  jlrs  hacr-  de 
Vidrs  niiiiaiiirs  sr  Miirul  Miriura  M  m  I  IL' Il  \  -  Ir-I  lui.  à  1  .a  \  1 1  Iriir  il  vr  ;  (  ii  Ml  i/i  ui  pi.ssrde 
des  vrsiiurs  d  Nia'  villa  I.'.alln-K.iiia  iiir  :  ou  liiaixr  drs  did.i'is  i\,-  riiiisl  ruri  iniis  Kuiiainrs 
à  Noidanl-CliàlriiaN.  sur  Ir  plalrau  Ar  \ruM.\.  ;.  l'rrtlirs.  Iliiuaunuirl .  \  ir\illr;  drs  vrs- 
liLirs  dr  lorlrrrssr  à  nuIrrni.Tiuirl  ri  a   Maiar;    Nq nliii  a   drs   rrs|,.s   diiiirNiHa   drs 

l.rliqurs.    I.rs    i.ini/lUlS    ne    sr    -oll  Ir  \  ,  '  rr  id    ipi   srldr    r,,is.   aplr^  kl    IIIIU'I    l\<'  .NiUiPlI,    aM'C 

Irur  clirr  Saliiuus.  j.a  Iradilimi  rappiulr  .pi  d  -r  ra.  lia  p. ■u. laid  ii.'iil  a  lis  avr.-  s.>ii  a.liiii- 
ruid.'  l'p.ius,'  i:p,jiiiii,'  dans   la   rioll.'   il.-   I.i  s.iiinr  dr  la  -Marne.  1  ».i  iuimmI  s,  .m  1rs  roii- 
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duisil  ù  Rome  où  Ions  deux  iiérireiit,  A'rsiinsieii  ayant  refusé  la  grâce  de  Saliinus 
demandée  par  Epoiiine. 

Le  cliristianisme  apparut  dans  la  région  vers  la  fin  du  ii"  s.  avec  Saint-Bénigne;  on 
igiKjre  la  date  certaine  de  la  nomination  du  preniier  évéque  de  Laiigres,  date  cjui  varie 
de  plus  d'un  siècle,  suivant  les  auteurs. 

Les  premiers  Barbares  qui  pénétrèrent  dans  le  pays  furent  les  Alamans  qui  assié- 
gèrent Langrcs  en  264,  s'emparèrent  delà  ville  et  la  pillèrent  après  avoir  tranché  la  tête 
à  l'évèque  Didier.  Quelques-uns  des  malheureux  habitants  échappés  au  massacre  em- 
portèrent le  corps  de  leur  évéque,  descendirent  la  vallée  de  la  Marne  et  s'arrêtèrent  à 
reiidr(«t  nommé  depuis  St-Dizier.  Constance  Chlore  en  501  et  Julien  un  peLi  plus  tard 
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nt  de  nouvi'lies  invasions  des  Barliaies  germains.  Les  Burgundes  s'instal- 
;  la  ri'ixi(iii  (pic  les  Huns  traversèrent  dans  leur  marche  sur  Orléans.  En  554 

siiii('(l:iirii|  aux  Buiguiides.  Perthes,  en  partie  détruit  parles  Huns,  fut  la  capi- 
ils  de  r.lovis,  Mundi'Tic.  qui  chercha  à  s'agrandir  au  déiriment  de  Thierry,  son 
il'  Mrtz.  cpii  grâce  à  une  trahison  s'enqiara  de  .Mundéi-ic,  le  tua  et  s'appropria 

ni  de  Clolaire  1".  ji'  parlage  du  rdyaunie  divisa  le  Jiays  dont  une  partie  fut 
Ml  iiiyaunie  d'Aiisl r.'isie  el  l'aul re  à  celui  de  Bourgogne.  Les  rivalités  entre 
•  l'I  r,\ii>-lr:i^ic,  roiiinii-  i-nire  l'i'i'di\u:on(le  et  Brunehaut.  Iroublèrent  la  région. 
delul  (pir  lui  siiiui.''.  en  .">n7.  un  Iraih-  qui  [U'épara  les  voies  au  l'égime  dé  la 
f'n  des  arliclcs  di'  ce  Iraih'.  inlervenu  entre  les  souverains  de  liouryuL'ne  et 
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d'Austrasie  slipiilriit  fn  effet  la  révocaliilité  des  liéiiéfires  accordés  aux  Icmlr^.  Mais  ces 
derniers  maiidin  i/tciH  si  Jaien  cju'ils  rendirent  la  clause  illusoii-e. 

On  doil  aux  |irince--  carlovingiens  la  fondation  de  plusieurs  aMiaye^.  Cilcm^  celle  du 
Der  fcHuii'T  i-ii  tiT  I  par  Sain  l-Berchaire,  rabbayi-  de  l'emnies  de  l'eu  la  ni;  y.  ecjli'  dcSI-1  l'Iiaiu. 
due  à  <  liailrs  le  Chauve  (ST'u.  Le  roi  acronla  eu  <udie  aux  é\  ri  pics  dr  l.auL;ics  le  droil 
de  hallir  luciiiiiaic.  Lr  Miisi't   di'   la  ville  eu  l'enrei'uic  uni'   l'cniaripi.-dile   eolli'cl  iiiu.  \'ers 

la   fiij   du    IX     s.,    les  NiuniancN    parureid   cl    c uii-ciil    loidcs  sorlc^  de  i|i-pi(-dal  ii)Us. 

Revenus  eu  'Jl  1.  ils  furent  rcpoussi's  de  Cliau I.  Après  l:i  cludc  de  la   d\na-lie  carlo- 

viuL'iciinc,  ce  siiid  les  évècjues  de  Lani^ri's  ipu  yiiuverneut.  lui  niéiiic  Icnip--  ([u'ils  se 
failicul  une  |iiiucipauté,  d'autres  seig'neiii^  siiu|daulent  aussi  dans  le  pays,  iccdiinais- 
saiil  la  su/ciaiiieté  des  comtes  de  t^lianipaL'uc,  des  ducs  de  Boiirynyue  ou  luèiiie  des 
coudes  de  l!ar.  Beaucoup  de  ces  seiLim  iirs  sni\  ircul  leurs  suzerains  eu  Teii-e  Saiiile.  Au 
Ml  s.,  les  aliliaves  surgissent  partoiil.  Ce  siuil  les  aliliayes  cisterciennes  de  Lac  ré  le  (  I  l'Jl  I,  ' 
de  l'.eluHinl  ilI--'7).  d'Aiilierive  diri.'e.  de  L(iii-e\  ille  el  de  Vaux-la  Douce  (  I  i:>-ii.  du 
^■al  des  Lcdliers  (LJIIi.  elc  l.e  coudé  de  l.aiiercs  lil  reloue  à  la  couronne  sous  le 
ré:;iicde  Loii  is  le  (iros  :  l'év(''ipie  (laiilliier  de  liourgogue,  (pii  l'axait  oflérl  au  l'oi  par 
liaiiir  (lu  ronde  ,\r  (  :iiauip.ii^ne.  recul  l'M  é(diauee  le  I  il re  de  duc. 

Loj-s  de  raffraiichissenieid  des  ((iiiiiiiiiues.  les  seii^ii(>urs  (■('■déreul  d'assez  lionne  grâce 
au  iiioiivenieiil.  C.liaunionl  oliliul  sa  chaile  eu  ll'.KI,  liiuirlionne-les-Iîaiiis  en  1204, 
Sini/.ier  en  L2'28,  Bourmont  et  Clefinoul .  un  peu  plus  tard,  eu  i'JiS. 

Lu  lies  grands  chroniqueurs  de  l"r;iuce.  .leau.  sire  de  .loiinille.  naipiil  dans  la 
ville  de  ce  nom  en  1221:  il  fut  le  lidéli>  c(uiseiller  el  le  conipiigiii.ui  du  roi  Louis  IX,  dont 
il  retraça  la  vie.  Il  uioiirut  en  ITils  el  assisia  donc  à  la  réunion  de  la  Champagne  à  la 
l-"raiire  ({ui  eiil  lii'ii  a  la  nnirl  île  .leaiuie. 'eoiulesse  de  Cliaiupaiilie  (12'.l7i.  fe le  de  Phi- 
lip],,■  le  Bel.  .\  piiilii-  lie  celle  |-i''i  1  11  joli .  les  calaiiiili's  de  loiil  iu-(ire  se  niireul  à  pleiivoii' 
sur  le  pjvs.  Après  Poilieis.  les  liaiides  anglaises  le  parioureiit  eu  liuis  sens,  pillanl  et 
llilieouiianl ,  Les  seiL;ui-iirs.  sans  plus  se  soucier  de  renneilii  ipii  souille  le  sol  di'  la 
pallie,  se  l'oiil  eiilre  eux  une  guerre  aidianii''e.   lu  aiilre  danger   le   iiieiiaee   liieulol    ;   les 

Alleitialiils   .•niiveiil    prés    de    Laneres.  c liiils  par  le  coiiile  de  .Moiil  lir^liaid.  Celle  fois 

r(''\i'ipie  Ciiillaiiiiie  de  l'oitiers  se  joiiil  au  seigneur  de  Chàleauvillaiii  pour  les  pour- 
siii\ie  el  dil.aiiasser  1,1  ri''i^ion.  Ile  nouveau  la  rixalilé'  entre  Armagnacs  el  liuurgui- 
giioiis  les  enipé'clie  de  respirer.  Ce  nesl  ipi'jprés  le  saeii'  de  (!liarles  \'ll  à  Beims  ipTune 
deleiile  se  pioduil.  Le  seidiuieut  nalioiial.  ipi'a  révedli''  la  lionne  Lorraine,  rapproche  les 
seiiiiieiirs  du  roi  qu'ils  aillent  à  reconqiii''rir  son  royaiiiiie. 

IJi  lilli.  Langres  esl  pris  par   les   /■>'.ri7/ee,  n  el  Cluirles  ^'ll  est  ohligéd'organiser  uin- 

caiiipaiiiie   coiilre    eux.   Trois   ans    après,  le  e le  de  .Monlfiéliard,   qui   coiiiniande  des 

Sin-se~  celle  lois,  se  jcjje  sur  hi  coiilri''e  el  la  d(''\as|e,  liulin,  à  la  iiioi'l  du  i\\u-  de  Buur- 
goL.'iie.  Charles  le  'ri'aiH'raire.  les  |iarl  ies  di'  l:i  llaiile  Marne  dépeiulanl  de  celle  jMovince 
devieiiiieiil   rraiii;aises. 

lieux  piiissaiiles  raiiiille-.  celle  i  T.V  11  1 1  loi  se  daliord.  puis  celle  de  Cuise,  réiinirenl  liien- 
téil  dans  leurs  mains  |, Mlles  les  sri- iieiii  ics  du  pa\s;  cdle  d'.Vnihoise  s'(''leigliil  avec  le 
dernier  princi-  de  ce  nom  qui  lomh.i  en  l.'ci.'i  à  l'avie.  Celle  de  Cuise  lui  siiccéMla  C'est 
le  1  '  mars  l.'.lcj  (pieiil  lieu  le  iiias-,-icre  de  W:issy,  pré'lude  des  guerres  tle  religion  au 
xvr  s.  H  exisie  plusieurs  veisiniis  cou  1 1  ai  1  ic  I  (  li  res  sur  ce  di'qdoralde  ('•véiiemeiil .  \  dici 
celle   que    I  ,ui  adiiiel    eV.iii'M.i  Ici  lieu  I .    l.e    :\,,r    l'iaiiçois    de    (.llise   avail   qililli''   .loinville   le 

2S  l'i'vrier  I r  se  rendre  à  l'aris.  ll:irri\.i  le  diui.iiiclie  malin    I"  mais  à  \\  assy  oii  l'al- 

lendaienl  des  lioniiiies  île  sa  compaviiie    II  se  reiidil  à  l'é'iilise  pour  y  enlendre  la  messe. 

I)es  prolcsliiiils  ré-iiiiis  diiiis  1 irraiiyv  loiile  proche  se  mireiil  ,'i  chauler.   Les  gens  du 

duc  voulurent  les  faire  cesser  el.  eiilranl  dans   la   ijiaiige.  une  liille  -, 'ensuivit.   Le  duc, 
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sorti  de  rôglisc  poiii'  s'iMiquriir  des  rnusis  du  liiuit,  l'iil  ntteiiil  d"iiiie  pierre.  Aussitôt 
les  catholiques,  ré|H'e  i\  hi  jumIm.  se  riiriml  mit  les  |ir(ile>l;iiils  :  ilii  de  rcs  malheureux 
furent  lui''S  et  -DO  li|essi''s.  Les  pi(i|r-.hinls  Mlleiiiaiids  vinrent  l)icntùl;(U  secours  de  leurs 
(•iii-elii,'ionn;iin'S  tVaii(::us.  Après  hi  SI  liarlhi-li'jnv ,  |r  cliàleau  de  Choiseul,  près  de  C.\i-[- 
nionl,  londia  en  leur  pcnniiir  cl  fui  repris  en  l.'iT.")  par  les  calholiiiues;  les  proteslants 
laits  prisonniejs  luniil  pendus.  I.is  Allemands  rançonnèrent  le  pays  jusqu'à  ce  qu'on  les 
eût  éloi!j:nés  en  leur  li>urnissanL  de rai-i,'ent.  C'est  à  Joinvillc  que  fut  organisée  en  l">7ti  la 
Sainte-Ligue,  qui  fut  si  puissante  dans  la  région;  c'est  dans  cette  même  ville  que  ]<•  duc 
(!("  (iuise  signa,  avec  les  envoyés  du  roi  d'Kspagne  Philippe  11,  l'acte  par  ieipici  il  s'as- 
surait le  concours  de  l'armée  espagnole.  In  nmseil  de  la  l,ii,'iie  se  liril  à  Chaunjonl. 
Langres  resta  neutre  malgré  la  pression  du  clertri'.  A  l.i  niiui  (!•■  llcnii  III,  <-e||e  dcr- 
iiièi-e  ville  ne  lit  juicune  dil'liculté  pour  recium.iilrr  lli'uri  \\  dont  <  lliauiininl  ne  vdulnl 
pas.  Les  prennères  années  du  règni'  de  ce  roi  furiMil  unr  période  de  Irouliles  pour-  ce 
pays;  mais  tout  s'aplanit  après  son  abjuration.  La  paix  n  y  lui  houM('e  qin-  par  l'éclianl- 
fourée  des  Croquants,  paysans  du  \'allage  insurgés  conire  la  soldalesque    I.'i'.Hm. 

Pendant  la  minorité  de  Louis  .\111,  luie  grande  partie  de  la  noblesse  se  soideva  contre 
la  régente  Marie  de  Médicis.  lie  pelils  corps  commandés  par  des  seigneurs  liient  tics 
incursions  dans  le  Bassigny  (1010).  Celle  région  souffrit  encore  plus  lois  de  la  vi'iiue  des 
Suédois  alliés  de  la  France  dans  la  gueire  de  Trente  ans.  On  peut  pres([ur  allirnier  (pie 
les  exactions  des  alliés  ou  des  ennemis  lui  lin^nl  aulard  de  mal.  C'ei-l  au  ((lurs  i\r  celle 
guerre  que  la  forteresse  de  la  .Molhe  fui  prise  id  délruile  a|nès  un  h.nig  >iège  par  les 
Français  (1045).  Sous  le  règne  de  Louis  XIV,  le  pays  fut  prospère  jusqu'à  la  lîévocation 
de  l'Ëdit  de  Nantes  (1085),  époque  à  laquelle  un  grand  nombre  d'industriels  le  (pullèrenl. 
Les  dernières  années  du  lègne  de  ce  monarque  furent  marquées,  là  coiunn-  dans  le 
reste  de  la  France,  par  des  nusèrcs  de  loul  ordre.  La  tranquillité  i)ul  rcnail  ic  au  w  iir  s. 
Le  mouvement  philosophique  conq)ta  bienlôl,  l'un  de  ses  chefs  parmi  les  (iiiaiils  du 
pays,  Diderot,  qui  vit  le  jour  à  Langres  en  171.'.. 

Ouand  éclata  la  Révolution,  les  dépuli's  du  liers-(''tat  inscrivirent  sur  leurs  cahiers  des 
revendications  approuvées  par  ceux  du  <  lergi>.  .\  l'cxceplion  de  ri'vé(pie  d('|iulé  de 
Langres  et  d'une  intime  minorité,  tous  les  auties  mendjres  pr(''tèrenl  le  srnncnl  exigé 
par  la  Constitution.  Accueillie  avec  faveui-,  la  révolution  ne  fui  ar((inqiagnéi!  tlam  lui 
excès  dans  la  Haute-Marne.  Les  volontaires  du  nouveau  dé|iartement  s'enrôlèrent  nom- 
breux. La  campagne  de  1814amena  lesarmées  alliées,  liguées  contre  Napoléon  1".  Langres 
et  Chaumont  tombèrent  au  pouvoir  de  l'armée  austro-russe  que  commandait  Schwarl- 
zemberg  et  qui  devint  bientôt  maiti-esse  de  tout  le  départemenl.  L'ainn-e  prussienne,  a 
la  tète  de  laquelle  était  Bliicher,  devait  la  rejoindre  pendaid  la  niaiche  conreili-.'  j-ui- 
Paris.  Pour  s'opposer  à  cette  jonction,  Napoléon  quitta  Chàlons,  et  eidra  h-  ■JO  janvier  à 
St-Dizier,  puis  traversant  la  l'orèl  du  I)er,  il  attaqua  Bliicher  l<-  ti'.l  au  malin,  à  liiienne, 
où  après  un  combat  acIiariH'  de  l'J  heures,  pendant  leijuel  [la  \illc  lut  proque  eiilièic- 
ment  détruite,  il  le  força  à  se  lelirer.  ^Malgré  des  prodiges  de  valeur  cl  de  lactique,  l;i 
jonction  ne  put  être  que  retaid(-e.  Le  I"  mars,  les  souvei'ains  allic-s  ^ii.Mièii'nl  à  C.liau 
mont  le  traité  par  kMpiel  ils  s'engageaient  à  ne  déposer  les  armes  i  pi  a  près  a\oir  dilrôur' 
Napoléon.  Ce  dernier  S(jiigea  alors  à  couper  les  .■ommuuicalions  mm-  les  derrières  t\r 
l'ennemi.  11  comptait  sur  la  ri''sisl,iiicr  de  l'aii>  ([u'iin  seul  coiiibal  peiinil  à  leniuMiii 
d'occuper  le  .jO  mai's.  L'abdicalion  île  reiuperciir  siiivil. 

Kn  1870,  la  garnison  de  Langres,  peu  iiomlireiise,  fui  1res  aciive  et  gêna    |iar  ses  opi-- 

rations  e\li''rieiires  les  niaiinMivres  de  le -mi.  Les  .Mieniands  n'allèicnl  |ias  au  didà  de 

Longeaii,  au  S.  de  Langn-s.  el  de  No^'ciil cn-lias^igny  au  N.  doiil  ils  iiRi-ndièrenl  îles 
mais(jns.  Chaumont  fut  oceiipi'  par  eux. 


Géologie  —  Topographie 

I.o  (l.'|i:ii  Icmnit  de  la  Ihiiilr-MaiMic:  ^■(■•Irnd  mii-  drs  r('i.di>ns  fini  diriV'i'ciitrs  de  slriic- 
liiip,  iHiisiiu'il  recouvre  à  l'Û.  et  an  N.-O.  une  lailjle  (loftiou  du  Perlliois  i-t  du  Dei-.  à 
rheval  sur-  le  contour  extérieur  du  bassin  de  Paris,  relevant  du  leiraiu  infram'iurr.  au 
ci'idie  les  étaijes  ,/i/jv/.s.si7uç.s  du  Barrois  et  du  Bassigny,  enlin  au  S.  et  à  l'E.  la  lerras>,- 
//r(s/'(/((c  du  pl;dean  île  Lanifi'es,  la  plus  considérable  en  surlace. 

Le  [daleau  de  Laiiijres  est  la  région  élevée  comprise  enti-e  les  sources  de  la  Marne  et 
de  la  Sui/.e.  son  aniiient.  de  l'Aube,  altluent  de  la  Seine,  de  la  Mngeanne  et  du  Salon, 
aflluenls  tie  la  Saône,  il  oeiu|ie  donc  niu>  partie  de  la  ligne  de  faîte  séparant  les  eau.x 
allant  à  locéan  .Mlanlique  de  celles  fpii  se  i-eadent  à  la  Méditerranée.  Il  est  l'ornié  de 
lieux  élaL;e>  diml  les  talus  tournés  à  l'K.  et  au  S.-K.  sont  raides  et  présentent  des  reliels 
d'une  ceutiHue  de  mètres:  du  eôté  o|iposi'\   IN  >'ali;iissei;;  rw  pentes  douces  de  crête  eu 


JOINVILLE.  -  Mnisons  m  lM.nl 


llr-    Mnlllii 


ci'éle.  de  sorti;  que  le  prolil  de  la  coupe  ressenililerai!  «  aiiv  |-essauls  d'une  crémail- 
lère ».  C.'i-st  dans  celle  [larlie  i|iril  laul  aller  chercher  lepiiinl  culuiinanl  du  di''parle 
Mieid,  au  llaut-du-Sec.  colline  de  ."dr.  m.  entre  I.an-res  el  .\nlierive.  Le  MonI  Saul  ■ 
au-dessus  des  soun-es  de  f.Vube  alteiut  .")|-2  ni.  A  part  ce-,  deux  snniuieK.  l'altilude  i\u 
plateau  de  Laimivs  oscille  eiilre  401)  el  .'.(II»  m.  La  chaîne  îles  Faucilles,  leruianl  au  .\.  le 
bassin  de  la  S;io}ie.  a  la  même  dil'eclimi  S.-O.  à  -\.-l'].  ipie  li'  plateau  de  Langres;  elle  se 
eiMiipose  (](■  (\fu\  bi'anches  dont  une  si-uh-  doit  nous  occuper  iri  :  la  liraiiehe  uccidentale. 
alhiut  du  plateau  de  Langres  à  la  ri\ière  du  -M.-iiIimi.  Les  pentes  qui  eu  desceudenl  sont 
laitues  ri  ili luccs  :  des  sourci's  uiini-r.de^  i  lîuurbiiune  le--I!aiiis.  ca  ilescrndi'ul.  \'ers 
le  -\'.  des  escaipemi'uls  vaiiaid  ih-  INII  à  l'.i.'i  m.  conlinueul  sur  la  rive  l;.  de  la  Meuse  vers 
MoidiL;iiy-le-l!oi.  C.lidmout  et  l'.i.unuiuil .  Ilan^  ce  eautou.  un  sommet  i-uh-.  qui  portail 
jadis  la  cilè  léodale  de  la  .Molhe.  .-illeinl  .".m;  m.  L;i  haute  plaine  du  l!as^i-ii\  dsciH,.  mire 
r.mi  el  Mn\  m.  d'allilude.  Le  point  \r  plus  bas  se  trouve  à  la  sortie  de  la  \'oiie  du  déiiar 
liMlleul   I  llll  m.i. 


Hydrog^raphie 

l.CS  CMIIX  (ill  (|i''|i;iiit'llir|il  .■i|i|i,-iiliciiii.-iil  M  linj~  li:i-.-.iii>  :  i ciin  ur  \:>  Si'iiic.  il-  l-.y 
Mciisi'    cl    (!:■    l:i  Siiùiir,    I,'    |Mi-iiiir|-   |i|iis    ri pii -. ; ( !(  TM I p|r    a   lui  M'iil  i|Mi-   les    iliMix   ;iiiln's. 

I.M  >■.■,•<■  111'  Idllchr-  |ias  |i:ir  rlli-  mi'lni-  |i-  iii-|:Mll(IlH-|i|  ;  >i,ii  pulril  Ir  |)lu-.  I7l|i|ir<>rlli'  l'il 
r>l  crii-diT  à  lii  Kiliiiii.  :  mai^  linl-  di-  ■•(■-.  allliiriil--  lui  aiiinirnl  nin-  parlir  di-s  eaux  i\r  la 
llaiih'  Mai  iir-  :  lOiiivr.  lAiihr  d   la   Main.-  <{iii  -  \   r.-n.lrnl  pai-  >a  n^<-  .1. 

l.'O/'vv.  ly.w  nail  ilaiiN  le  lirpailrnii-iil  ili-  la  (■.(■||c'-ir(  ii-.  |i.Mirlii-  pai-  la  |ii.iiilr  S.  ().  ilu 
i-ariloii  il'.\iili!Ti\i-.  ilaiis  celui  ili-  la  llaiilc-.Maiiic  (lu'cllc  i|iiillc.  aprc^  un  ciiiii>  ilillic 
i|iiiiizaiiii-  lie  kiloiii..  piiiir  icnlrcr  à  lioincaii  ilan^  i  ijiii  ■!■■  la  (jMc  il'ltr. 

I.".l"''r-.  ,!,,•!'  Ic>  .linv^iviilc,  xMircr-.  (Içsccii.jrnl  .lu  plateau  de  l.aii-re>.  I,ai-iie  Aiibe- 
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rive,  se  yidssil  ;  rive  ir.  i  de  l'.i  c/  r//,  .  ipii  n'a  Liiierc  i|iie  s.  m  einli(iiicliiire  dans  le  di'|iaile- 
lilCld   (|iii  lliilis   occMj)!-;  piii^  elle  ■|iiilli-  ce  fleiliier    |Miiir  acc(  un  |  il  I  r   lin    |ia|-ccMil-.  ili'  près 

(le  (i  Kiloin.  dans  le  déparleniiMil    de    la  (  aMc-ildr  :   -.tI    a   d.'iix    repri-e-  de   liniilee - 

m  II  ne  an\  ilriix  cl(''pai-|enieiits  de  la  (  ;(Me-d'(  l|- el  di'  la  llaiileMaiiM'  ptii-  i  cidre  a  nuuveaii 
dans  •  eliii  li.  en  se  iljiiec-anl  Iraiiclienieiil  \er--  le  \.  pniir  aller  acln-\er  son  cduis  dans 
le  di''parleine!!l  i[ni  en  a  pris  le  ninn.  llms  du  d(''paileineiil .  elli'  lei-oil  ,i-i\e  d.>  VAuji,,!, 
ipii  descend  dn  llaiil-diiSec.  aiid-i  Arc  en  l!ari-(n-..  Cliàleaiiv  illain  cl  s'auL^inenle 
rive  d.)  (In  /<■..,-/■  cl  de  la  Hr.inr  ;  la  I  ./. .  .  (pii  prend  sa  siuirce  a  Sninine\  idre.  se  i^diille 
de  pinsicnrs  1  iiisscanv   an\    eaux   aluindanle^.  ici  iieille  ,  ri\  e  l;      le  '  c//;./»^/.:.  .  ii\e  d.  >  la 

Ihiiiir.  (I(''vei>,(iir   d'nn    cerlaii nihre  dV-larii;-.    dn    d.-parlenieni    de    la    Marne    cl    dans 

laipiidle  Ininlp  ■  I  l'i'c  y.  la  Ih'rnniir  :  i  rive  i;.  >  en  lin,  la  /."(/c  ipii  dan-  -mi  ccnis  siipi'' ricin- 
serl  de  liniilr  aux  deux  d.-parl  eiiienl  -  de  lAnl..-  cl  d.-  la  llanle  Marne. 

l.a    Mm.,.'  nail  dans  la  pn.prn'lé  d.'  la    Marn.die     c.    d.-    I!a|e-nie-     a   ."si    ne    dallilnde, 
sur   le  phdean  d.'  Lanercs.  à   ;.  Uiloin.  S.-.-^.  i;.  de  celle   \ille.    i;il,     sud    la   dirccinni   N.. 


HAUTE-MARNE 


passe  à  TE.  de  Langres  et  de  Ciiaiimont,  laisse  Vignory  à  2  kilom.  dosa  rive  g.,  traverse 
Joiiiville,  laisse  à  dr.  Chevillon  et  Ancerville,  fait  un  coude  vers  l'O.,  passe  au  S.  de 
Saint-Dizier  et  péiièlre  dans  le  département  delà  Marne,  à  Taltitude  de  125  m.  après  un 
parcours  de  17(i  kilom.  dans  le  dépai-tement  natal. 

A  la  Marne  se  lendent  :  (rive  d.)  la  Liez,  emmagasinée  en  partie  dans  le  giand  réser- 
voir de  Lecey;  (rive  g.)  la  il/oHc/(e  dont  les  eaux  sont  également  recueillies  dans  un  autre 
réservoir  et  vers  laquelle  se  rend  le  ruisseau  de  Bonnelle;  le  Val-de-Gris  ou  ruisseau  de 
Neuitly  qui  remiilil  le  réservoir  de  Charmes  et  s'augmente  du  ruisseau  de  Charmoilles 

en  amont  du  couloir  de  Ro- 
lampont;  (rive  d.)  la  Traire, 
dont  les  sources  sont  voisines 
de  celles  du  Val-de-Gris  et 
(|ui  i)nsse  au  pied  de  la  colline, 
qui  porte  Nogent-en-Bassigny  ; 
irive  g.)  la  Sitize,  longue  ri- 
vière de  52  kilom.  venant  du 
llaut-du-Sec,  coulant  parallèle- 
iiienl  à  la  .Marne  et  qui  passe 
au  milieu  de  la  combe  au- 
dessus  de  laquelle  est  jeté  le 
beau  viaduc  de  Chaumont; 
irive  d.)  le  Rognon  qui  a  sa 
source  près  de  Moatigny-le- 
Roi,  arrose  Andelot,  en  aval 
duquel  il  se  grossit  (l'ivc  d.)  de 
la  Sueur  où  tombe  (rive  d.)  la 
Manoise,  baigne  Doulaincourt 
et  se  termine  en  aval  de  la 
jonction  des  canaux  de  la 
HaufeMarne  et  de  la  Marne  à 
la  Saône;  (rive  d.)  le  Bongennt 
iililisé  pour  le  service  des 
l'ilusées  du  même  canal  et 
<|Lii  s'augmente  (rive  d.)  du 
Tariiicr  et  (rive  g.)  de  la  Pisan- 
l'cllc  qui  arrose  Poissons; 
(rive  d.)  VOsiif,  ruisseau  «pii 
passe  aux  forges  du  ^'al- 
d'Osne;  la  Coiizance.  rivière 
abondante  et  VOnict  ayant 
tous  deux  leur  source  dans  le  déparlement  de  la  Meuse.  Hors  du  département,  viennent 
encore  à  la  Marne  :  (rive  g.)  la  Biaise,  qui  baigne  Juzennecourt,  Doulevant-le-Chàteau, 
accueille  (rive  d.)  le  Blaiseron,  ai'rose  Wassy,  suit  quelque  temps  la  rive  d.  du  ian;d  de 
Wassy  à  Saint-Dizier  qu'elle  croise  à  Eclaron  et  passe  dans  le  département  de  la 
Marne;  (rive  d.)  la  Saulx,  forte  rivière  qui  n'a  que  sa  source  et  une  vingtaine  de  kilom. 
de  son  cours  supérieur  dans  le  département;  (rive  d.)  VOn^ain,  dont  l'une  des  branches, 
ÏOignon,  a  sa  source  près  de  celle  de  la  Saulx. 

-  La  Meuse,  (\m  naît  à  Pouilly,  à  l'altitude  de  400  m.,  passe  au  pied  de  la  colline  qui 
porte    Moidigny-leRoi  qu'elle   laisse  après  de  5  kilom.;  elle  laisse  à  g.,  à  la  tuétuc 
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ili>lnni;e  r\  on  iiirnii'  ci\[r  (  .irliiiont, 
liàli  à  -i'I  111.  (r;illilLiil('.  «■ojiluurm: 
la  liasc  (le  la  colline  où  s'élève  Bour- 
iiiiiiit  à  dr.  et  dont  le  faubourg 
sV'Iend  sur  la  rive  g.,  puis  passe 
dans  le  dé[)ailenieiit  des  Vosges, 
iHiu  sans  s'èlic  grossie  (rivi'  d.)  du 
il.inihiirl  el.  hors  du  (N^partenimt, 
du  MotCûii.  i|ni  n'a  ijue  qiiehpies 
kil(.iiii.  de  son  eonrs  dans  la  llaule- 
.Marne. 

La  N'/f/'/ie,  (pii  a  sa  siiiiri-(-  dans 
les  Faucilles,  ne  Iciiii-in'  pas  au  dé- 
pmienienl  de  la  lia  iilr-Marne  ;  tous 
les  allliirnls  (pi'elle  en  rei:oit  lui 
parvieiineid  pai'  la  rivi'  d.  Ce  sont 
l'Apance.  r.\inance,  la  P.ign!!...  !e 
Saiilon.  la  \  iiiiji-anne,  la  'l'ille. 

L'J//'(/(rC  est  le  couis  d'eau  <(ui 
arrose  Bourboiinc-les-Bains  cl  c'est 
k  sou  coulluent  avec  la  Saône  i(ue 
se  trouve  le  poiid  le  plus  rapju'oclié 
du  d.'parteiuriil  cpie  possède  celli- 
dernière  rivière.  L'.l/ycocc  a  sa 
souice  au  pied  du  tunnel  di'  C.ul- 
monl  Clialiiidrey,  se  grossit  d'un  cer- 
tain nombre  de  ruisseaux  et  gagne 
la  .^ai'nie  liois  du  di''parleiiient.  La 
IHlliillc  i.'sl  un  ruisseau  i|ui  se  perd 
sous  lerre  de  même  tpie  le  ru  de 
Tiiriiiiij.  plus  à  ÏV.  :  tous  deux  l'epa- 
raissint  dans  la  Haute-Saône  sous 
le  nom  de  l'itmion.  Le  Saulon,  qui 
liai!  un  peu  au  i\.  de  Culmont.  se 
gr(.)ssit  (rive  g.i  du  ruissuau  de  Faiys, 
(ri\e  d.i  de  la  Henalgne  et  passe  dans 
la  Haute-Saône.  La  i'iiigeaniic  a  sa 
source  enlie  le  llaut-du-Sec  el  le 
.M<.>nt  Saule:  elle  re«;oil  :  irivei,'.)  le 
ruisseau  de  Loni^cau,  (rive  d.)  celui 
de  Piaullioy  el  le  Badin  augmenté 
de  la  CoubiiKjf.  La  Venelle  descend 
du  -Moid  Saule  et  ])asse  dans  la 
lli'de  d'Or.  La  Tille  part  aussi  du 
Mont  Saule  et  va  à  la  rencontre  de 
la  ^■enelle  dans  la  Côle-d'Or. 

Étangs.  —  On  peut  I  iler  ceux 
d'Hai'inéville.  di'  lioloi;ne;  les  grands 
'■■tangs    d'Ilumlii'court;     celui    de    la 


IIAUTE-MAUXr:  77 

Uorrc,  romnuin  avrr  Ir  di'-pnrlcniciil  di-  rAiiln-;  nilin   IVhuiL'   Iniiu.''  u.-ir  U-  I'l,-iruli;ii-l.  .-ni 
])unl  (liniiiid  sVIfViiil  l'.iM.iiy  <ir  MiMiiiKirul, 
Sources  minérales.  —  l..'^  \<\\\-<   iiii|.orl,iiilfN  ^.ml  rrllr-  il,-   lî.iiiiln.iinr  1rs  liiiins. 

lil'a\riK-i!il   <|r  11  MMi(i:i-c-,  cl   1-rf,  Mili'r-  il.iii-    S    l,.i--iii~    (!,•    i-i-frii;.'-!:!  I  i.  M]    .-i  rww^r  de   l.-iir 

liaulr  lliririKilih'  (ll.'i"  .    IMIcs    snlll    |  |V>    licllr-  ni    lilhii I   .'ll   l.rnunv   Hii    le,    .-inpluic  cil 

Ijoissiiii.  r\\  bniii^  cl  i-ii  (ii)iiilic--:  on  en  lire  dc^  c;iii\  nierez.  A  I  Kilmn,.  :iu  .\ .  (  »  de  \;\ 
ville,  se  Iroiivehi  sduiri-  M  .'i  \  ii:i  rd .  11.  .i.  le.  sii|l;i|,-e  .mIcmi  ne.  iikil.' iii^-ienii,-,  liicMrlii.naléc. 
<'.ilOlis  ciieiirc  lii  Miiin  !•  -.nirnli-e  inleii|ne  il  reiin^ineii^e  île  I  .:in\  iere  ,  1  I"  ,  |e^  soiilTcs 
l'crnitfillcllsi'^    d  l;-.'.eyde-,  i:;i||\    illl      ;     le-      dell\     ^iiinee.,    de     Sninl    hi/ier.     llllie     SulrMll'-c 

<'alci(iue.  Tel  rni:ineu^e  i',(".."ii  cl  rmilie  linruvinen^e    '.I"..'m  :  In  ^min-e  reii-niilin-iiM'   i-\    |iiir- 

!jraliv<-.r.\llniio>iiil;  In  ^^nirre  ,nil,ininl.-e  cnlei.i I  i;iiir,  n  .\iil,e|neiie  :  ,-,-IIcs  d'IOrol   cl 

,\i-  la  r.iièl  de  .\Iariic-.~,.. 
CANAUX,       l.e  Canal  de  la  Haute-Marne  eoinineine  n  ll,,iiviov  sm-  In  rive  ir. 

do  la  -Marne,  piii^  (la-^i-  mit   In   d.  en  n\nl  de    liniijiniN:   il   neeiiin|inu ■(nisjniiiiiieiil  In 

nvii'l'C.  [inssc  a  .liiinvillc.  SninI  lli/ier:   en   a\nl    de  celle  \ille.    il  ^c  sinnle  n   smi  nniiexc, 

\c  Canal  de  Saint-Dizier  à  Wassy.  pni^  |in--^e  liienhM  dnn^  le  d.'|inrl''nienl  île  la 
Mai'iic  où  il  M'  lenilini-  n  \  di-\  le  l'iviiiiMn^.  n  In  ininlicm  du  ennni  de  In  Mnriie  .m  Khln  |.t 
du  canal  Inh-rnl  n  In  .Marne. 

Le  Canal  de  !a  Marna  à  la  Saône  e.i  In  |ir.dMii-nli(ni  iln  cmml  île  In  llnnle- 
Marnc  ;  il  iipiinneinn>  nussi  n  |!(hi\  ri>\  mu-  In  ii\e  d.  de  l.i  .\lnriie  ((u'il  nciinii|inL:ne  InnIôl 
à   d..  Innldl   n  u..  |>n-~e  n  li;.  de  CliniiiiKinl  cl  de   l.nn-iv.   dunl   il    .oui»-  le  plnlcni  ,,,us 

le    lumiel    de    l;nle-inc-  .  IS-JII  m.    de  lonuinnii-r.    c'e^l    |inr  In  \  nlli'c  de    ln\in-e: ■  ipril 

«[lllUc  le  i.lc|)nrtcnienl  pour  celui  de  In  (  ii'ilc-il  (_)i-. 

Ciimat 

La  Haute-Mai-ne  ndèvi-  de  Irois  clinml-  dill/reiiN  coi  resp.nidnni  nii\  liois  |,n-->iiis 
qui  sVii  pniinL'viil  In  -nirncc  :  le  .Ijinnl  .-c./er,,,.c,^  pour  le  .N.-O  :  le  clinml  rln„l,i,,iru  pour 
je  S.-K.  cl  le  cliiii.nl  rn.<,iirn  pour  VV..  ,-l  1,.  cenlic.  I.n  inoyeiiiie  -éiM'rnIede  In  Icnipcraliire 
csl  Icei-reiiieiil  iidciieiiiv  n  celle  de  l'niis.  Lnii^ic  n  17."  111.  dnillindc.  n  Ai-  plii^  lorl- 
lliiliillia  cl   des  iii.ixiiii.i    inoliis  /■li'\  l's   ipie  (  linniiiohl  ;    In    iiio\  ennc  .n  cn-e    iiiic  ililTincnce 

de   I'    en    Inxinii-    île   ccl  I  e  deniiéic  \  ille.    L.i    liniilenr    ino\c I,'    In     pluie    iin-vnl<niieii  I 

l'i'-pnriie  d.iiis  11-  di'-pnrliniicid .  e^l  iidVnninirc  n  In  liniilcii''  nio\eiiiie  pour  In   l'rnncc    r.clli' 

Iliovciinc    de .;n  pour  In   vnlli'c  ,\r   In    Mnriie  niii^ineulc  dnu^  li'S  \nll<''ev  de  In   Meii^c 

ot  de  In  Snr>nc.  .\jonlon-.  ipie  l.i  -^ni-^on  plii\  leii-,i-  coïncide  miiIihiI  usn-  In  --nisoii  lioidc 
l.e  d/pnrleiiieid  |io^séd.-  II  ll  .  d  i-er\  ,1 1  oi  1  e  cenirni.  1  cdi-ervnloires  se,-oiidnires  i^olé^  d 
disscillinr'S,  'J'i  posles  ildliser,  ni  ions  pour  In  pluie,  l.'i  posics  d'olisiu'vnl  ioiis  d'i'clielIt'S 
dnijs  les  rivicri'S  cl  ipieli|ue-,  po-.|es  d  oli>er\nlioiis  ili'^  iu-nL;e-,. 

Divisions  administratives 

r:ii,\iii  i;  :  iril.liiiS  licclnrc-     C.nl.i-lic  . 

l'on   I.MION    llS'.lle    ;    ■J--j.(l.-,7    1 1.1 1 .1 1 .1  IlN  , 

.\ir Il~-rlm'lil>  C.ililnli-  Cnliliniincs 

l'rcrecinri-     :    (ni.M  mom              .1  11'  l'.K'i 

^.nl--            ^    /..'er„r,- 1  III  -.'la 

l'idcclinc-,   /    \Vui:iU !  N  I  i.'. 

Total.    .       "  •lotni.    .     -js  I, ,;,,!.    .     WM 
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i.isri:  iir.s  cantons 
Chaumoiil.     Aii.li-lnl,    Arc-cii  r.;in-ois.    liduniiDiil.    Clinloniivillain.    (".ti.'iuninnt,    Clffinniil.    hi/cn- 

ririDiiil,  \.>i;ciil-iMi-H;issii.'iiy,  St-Bliii.  Xiuiiory. 
L,ii}(iirs.    .     Au\ifn\i\  Udiii-lioniii'-lrs-li.'ilii-.  l'.w-i-liillol,  La  l-"c'rl6-<iir-AiiiniK:c.  l.aiii;ros,  Loiim'.iii, 

Miinlmii\-lc-r,oi,  \i'iull\ri.M'i|i)r.  l'ivuiUioy.  Vurciinos-sur-Amance. 
Vr«.s-s;/  .   .     (;hc?Mll(pri,  DDiil.iincipiiil.   I  i(.iilc\,iiil-le-CluUcau,  Joinville,  Montier-en-Dt'i-,    Poissons, 

SL-Hi/in-,  \\.i-sy. 

Cultes 

Culte  catholique.   l-:iyclir  :  ! mnii'rs,  l'-ii-.'  .111  m    s.  Cr  dior^sp  ne  romprond  que  lo 

,lr|,:iil,. iil    (le  l;i    1  hi  iilc  Manir.   SiiHi"i:;:ml  (!<■    Hr-ain; 'ii    1  T'.HI.  |V-vrclir  île  l.aiigrcs 

lui  ~ii|i|iiiirH'  m  ISII-J  i-l  i('-inii  :i  rrliii  ilr  Dijoii.  lii-hilili  ni  IS-j-.',  il  i-sl  ic^ti-  ili-|iliis  (•(•tli^ 
(■■|ii.i]iir  MiIVriiiiiiiil  ilr  Lyon.  Il  idiiipic  "JS  i-iircs.  illl  Miri-iiis:i|rs  cl  '.'S  \  ic;iri,-ils  rétrilmés 
|i:ir  ri:hil.   l.i's  r-iiTs  (■(uiiiiiiinauli-^  ii'liL;ii-iiscs  (riiiuiiiiic--  qui!  posscilc    s'ornipciil    il'cii- 

si'iL:Miiiicnl  ;  1rs    cm iinaiih's  i|i>   I'ciiiiim's  lii-iiiicnup   plus    niuuhrcn^c^  sdul  \<i[irf~  i>  la 

\  ic  i-iiiilcnqiluli\c.  un\  (cuMc^  cluiiilulilcs  cl  a  liuisci^^ucuicnl .  Ouclqii.'v  uuc^  oui  |cui- 
uiaisiiu-uuMc  (l.iu^  le  ili'pai-lcuicuP  l..iui;rcs  pc^-cdi'  uu   s(-niiiiuirc  ill("i-s;uu. 

Les  |,iiucipau\  iiclciiuu-cs  snul  ccu\  (le  X .  |).  (Ic  Dcliviuucc  ù  Lau-ivs,  N.  I).  ilc  M(ui- 
Irol  pics  (rAir-cii-lîurn.is.  N.-h.  des  \ii  Idiics  à  liouniKUil .  N.-U.  du  \  .il  a  \ii.'ii()ry, 
N.  n.  des  Kniiilcs  à  C.uvi-s.  Sl-.l(iscpli  a  M.iiaiiville.  N.-I).  de  l'rcsics  a  Marcilly,  N.-D.di; 
M.-cliiiicv  (.11  des  Aii^vs  à  liiaucouil,  N.  I».  de  la  Hccoiiuaissaucc  à  Laiicu\(dlc.  .\.-!).  de 
Blei-iuill. 

Culte    protestant.   Les   adlcTculs   de   ,-,■   culle.  d,,ul  le   lloudllV  d.-p.lssc   10110,   s, ,1,1    ral- 

ta(dics  au  consisliiirc  de  liijdu  qui  ciuuprciid  •'  di'parleiiuails  cl  lad  partie  de  la  â  cii-- 
coiiscripliiui  sMindale,   Il  \  a  dcii\  p.iidissc^  cdliciciiscs  :  Cliauuioul  r[.  M  lii/.icr. 

Culte  Israélite.  I.c^  i.-i-acliles,  .m  uouil.iv  de  .",.MI.  smil  rallacliésà  l.a  ciicniiscriplicui 

Cdii^islui'ialc  dL|iiiial,  qui  c prend  dans  le  (ir^parlcinciil  les  4  coiiiiiiuiiaul''--   de  C.liaii- 

iiHiiil.  .Idiin  illc,  Laiigics  cl  SI  Dizicr. 

Armée 

Ce  di'p.irtcincnl   .appailicul    à  la    7    i(\i;i(iii    iiiililaiiv  cl  les   Inuipcs  <pn    .mi    di-piuidcid 

lolil   p.ailic  du  7    corps  d'.aïuc'c  d..ul    le  clicrdieu  est   BesançOn.    Il  c pieiid  -J  -iilidixi- 

sious  de  i.'eioii  :  Lauercs  cl    (:ii;iuiiii.id.   L.i  i;aniisoii  i\v  celle  ileiiiicrc  \  die  >c  coiupo^i' 

d'un  n'L'iiiicul   diiilaiili-iic  :  celle  de  Laiiuics  c prend   1    rci^iuicul  d  iiiraulciie.  la    I'.    C. 

de  -J  aulics  iV'i;iuiciils  cl  1  Palaillou  darl  illeiie  .'i  pied,  làioiilrc  ce  di'p.iriciii.'iil  n-s- 
sorlil  a  la  7'  légion  de  Lrcudarniciie. 

Ouvrages  militaires.  L.i  seule  pl.icc  loilcdu  dep.iiie ni  c^i  Lani^i'c- diud  le  pc-ri- 

luclrc  csl  lorl  cPaiilu.  .\iiloiii-  de  L.iueics  >,■  ln,ii\eiil  les  oiivi-.mc-  siiivaiiN  ;  loilsdi- 
SI  Meui,'e,  ,,(•  Daiuplclle,  de  PlesnoV.  de  .\i  ou  I  1.1  II  don  .  de  (  .liai  I  lld  IV\  .  de  Co-nclol.  de  l'cl- 
giicv  cl  ouvi"i-cs  <lu  lliaiii.aiil.  de  Dn/oii.  de  la   Lonnellc  cl    des  Pallclics  in Icnnediaircs. 

Justice 

Ce  di'pailcniciii  ress(,iiii  à  l.i  Cour  d'appel  de  Dijon.  Il  y  a  I  Tribunal  de 
:  instance  à  C.liauiiMUiL  Langrcs  cl,  Wassy.  l.a  Cour  d'aSSises  siège  à  Cliaiiiiioul. 
Cliannionl,  l.angic-,  Sl-Di/ier  oui  (di.icnn  I  Tribunal  de  commerce,  ladiu  il  y  a 
1    Justice   de   paix    dans   cliacuu    de-,    -.'.^    canlon-. 


Instruction   publique 

La  Haute-Marne  rcssoilii  a  l'Académie  de  Dijon  d  no  possciic  nucun  clal)lis- 
semciit  il'rnsc-iijiii'iiiriil  su|ii''iiciir.  1.  riiscii:iicniriil  scccjiKlaire  cuiii|ir(Miil  les  rlahlissc- 
meuls  slli\aiil>  :  I  Lycée  à  (liainiiorit.  1  Collège  à  Laiiyics  cl  à  \Vass\  ;  il  cxisli- 
des  établissements  libres  à  Laiigics  et  à  St-L)i/.ier.  Langres  a  I  petit  séminaire. 
L'enseii;iii'ni<'iil  |iriiiiaiie  recrute  ses  professeurs  à  l'école  normale  d'instituteurs 

(aver   l'-rcilc   aiUMXcl    et   à    l'école    normale    d'institutrices    (avec    ('■cnlc    annexe)    de 

Chauinonl.  Il  \  a  I  école  primaire  supérieure  de  i;arcons  à  Joinville  et  I  île  lilles  à 
Chaumont;  I  Cours  complémentaire  existe  à  Sl-Dizier.  Lnlin  il  y  a  I  Pensionnat 
primaire  à  .Malii)\ .  Langres  possède  en  outre  1  maîtrise. 


Le  département  ressortit  en   cmlie  à  !'aiTondissenienl   ininc'raldgiipie  de  ('.liauinoid. 

sous-aiTdndi'.i'^enient  de 
Troues  (division  du  \.- 
\i.  I  ;  à  la  .')■  l'i-giiiM  agri- 
cole (N.-l'.uà  la  .'1'  r(Ml- 
servalion  l'oresliére 

!(!lianin<inl  I  ne  cimipre- 
nant  ipie  la  llaide- 
.^Lu■Ile:  à  la  i  inspeclidn 
des   l^jnN   el  (:haiiss,''es. 


Agriculture 

I.  i  l.|-..l.llet,'  e-l  hi-s  .h- 
vis.-f  il.ia-  c-e  .j,'|,.iileiiir-Ml  : 
elL  \  ll.ilINe  peu  île  lelics 
iiiiiille-.      (i'esl       lin     pa\^ 

ehcvaliM.'.  lfo\iiie  ol  o\iiie. 
<  Ml  pialii|iie  l'i-iii;rai>si'- 
liielil  .lalK  II'-  pàPniiL'e.- 
illl     l;a-H;;li\.    I,.-|     pi.i.liir- 

ll Ml   re|-,M|,.^  .Ir|.asse  la 

ii.ii~eiiinialioii.  (In  m-  cul- 
tive juMii-  aillai  (lue  |iliis  le 


W.VShV.  —  I..-  Dùni.-  ..Il    loiir  .Ir  III.,iloL'e. 

inéleil.    \'eii-i  ir.iillein--    le    lal.leaii    -lali^liiiue   de    la    lécolle    en    IS'.Ill 

CillhllT.;  Sinl,i.-i-                        l'iH.lii.'h.iii                      riilliiie^                      Si 

Froment.    .    .  IIHI.r.'.ld  lie.  Lires      I  Cirilli;!-,  heelol.        M.'leil  .    . 

Avoine.    .    .    .  ir..;',:,                      l.S-Ji-i"        "              (lire.    .    . 

Seiïjlo    ....  "..iN".                            ."li.'jr.O                       Saii-.i>iii    . 


'17  heelaros  !  .'iOr,  liert. 

MiT  il.  Kl". 

I..M17  IS.dlf, 


l..'i  ]... mille  , le  leii-e  iT.i  ...■,n|...  .|n..  1".  S-.'",  h.-.laie.^  ri  a  pr...|iiil  .".-J-.'i-.'n  .[iiiiiLinx.  La  ciilliire 
m.-ir.ii.-lièi-e  .loiine  .l'.'vei^lleiil-   l.-uni.'-  a  SI  Ui/ier  .■omim-  .iiiv  .■ii\iioiis  .le  l.ani;r.'^. 

Les  |.i/nii.'~  n.ilin.'ll.'-.  -e  li-.,in,Mil  |.iin.ipal,.meiil  .l.iii-  le-  vallées  ,1e  la  Marne,  .le  l.i  DIai-e. 
.1.-  I;i  M, 'il-.'.  .1.'  lAmaii.-.-.  .•!.■.  l.a  -lula..'  .1.'-  |iiaiii,-^  arl  ili,a.'ll..s  va  eu  an^lllell(anl.  \i.iei  |>..ni' 
I; •me  .■1111 la  -iiila..'  l'I  I.'  ri'ii.i.-m.'iil   .'ii    r..iiiTa-es. 


II. 


P.ell.l.ne-    rolll'l'.-llieri 

ll.lle 

I. 11/. Mlle 


•J'Il 


r..';.sO    i    l-oiirr.- 


IN' 


iminels 


.irid        'Jll.lilir.       Praiiie-  I.Miipor.iires 


Mel.-, 


leLMIi.llIl. 


S.iMI-,  H.-|.il.-|         l'ié- 

S. 1(111  ICC.l'.I.S 

-r.l  l.r.dS    I    llrrh, 


ilinvUlP    eoiipi 
i.'yains 


I.'..'  1  i.7'ili 

1  ;r.  (i.'.l!  (I 

1^-  i.^-n,7iix 

7  f  'i.M).7:..S 

'.I  i.àt'J 


^HBLSBli  ' 


WASsv.      i:"iu,..  I-, 


u.M'Tr;  "iMiM.. 


S-2  HAUTE-MARNE 

Le  hnnlilon  n  (i(Tii|ié  Oltlioctarc^  ri  n  |iioiliiil  ir)L!i  (|iiinLnux.  La  onlliiro  des  plnntps  infliistriplles 
comprend  :  la  liellcrave  à  sm-re  i|id  n'a  c>riii|ié  ([iic  'jO-i  hei-lai'es  avec  tiii  rendement  de  54879  quinl.  ; 
le  clianvre.  '2t  licelu'cs  avec  ltl-"i  .iiilnl.  di-  lila-^e  el  llll  de  graines:  le  lin,  10  heclai'cs  seulement 
avec  'JO  quint,  défilasse  et  'k>  de  graines.  Parmi  les  plantes  oléagineuses,  la  navette  tient  le  pre- 
mier rang  avec  une  surface  de  540  hectares  el  une  production  de  Ô325  hectolitres;  i>uis  viennent  le 
colza  avec  7")  hectares  et  251  hectolitres,  et  la  cameline  enfin  avec  11  hectares   cl  '.i'2  hectolitres. 

La  vigne  iilantée  dans  11000  hectares  a  produit  107  200  hectolitres.  Le  vin  hlanc  de  Soyers  est 
particulièrement  estimé.  Les  meilleurs  vins  rouges  sont  ceux  de  C.oilTy.  Aubigny.  Vaux-sous- 
Auliigny,  Monls.ini;i'iin.  l'iaulliciy.  Riviëres-les-Fosses,  Créancey,  Cirl'onlainc^-rn-.Vzois,  Sl-Urbain, 
Poissons.  Noncourl.  J(iin\ille.  Les  arbres  à  fruits  comprennent  surloul  les  pdinmiers.  cerisiers, 
innniers.  ipii  ont  donné  TiSO  quintaux  de  prunes,  quelques  noyers  el   peu  ilc  cliàlaigniers. 

Ln  \XW  l'espèce  chevaline  comptait  40810  représentants.  C'est  surlmil  d^ms  le  Bassigny  que  se 
concentre  son  élevage.  Montier-en-Der  possède  un  dépôt  d'étalons.  On  comjjtail  en  oulre  ôl  mu- 
lets et  220  ânes.  On  comptai t  08  il7  aiumaux  d'espèce  bovine  el  122524  de  race  ovine.  Parmi 
celte  dernière,  on  recherche  le  mouton  de  Langres  pour  la  finesse  de  sa  cbaii-.  Il  y  avait  encore 
40  004  porcs  et  5005  chèvres. 

La  production  en  lait  a  été  de  nii020  becloliires.  en  laine  lavée  A  dos  de  20.58  quintaux.  En 
outre.  50  208  ruches  ontproduil  5-i5  ilil  ki|,,i.'.  de  miel  el  42  297  kilog.   de  cire. 

Les  forêts  occupent  plus  du  ipiarl  de  la  surface  du  déparlement;  les  bois  domaniaux  occupent 
10  080  hectares,  les  bois  communaux  ainsi  que  ceux  d'établissements  publics  en  occupent  89  127.  La 
valeur  des  coupes  en  18'.19  a  atteint  1575  205  francs.  La  même  année  on  a  reboisé  290  hectai'es.  Le 
pâturage  s'y  est  exercé  dans  85  forets  communales  où  13  994  hectares  de  cantons  dél'ensables  ont 
été  livrés  â  9640  tètes  de  bétail  ei  dans  1  forêt  domaniale  448  hectares  ont  été  abandonnés  à 
21S0  têtes.  Parmi  les  forêts,  nous  ritei-nns  cfdies  de  Montavoir.  d'.\rc-.  de  la  Chaume,  du  L)er,  du 
Val.de  Trois  Fontaines,  de  l'Ëloile.  de  lilinlev.  du  Il.'ii.  du  Pavillon,  ri-. 

Les  sociétés  agricoles  sont  nonibien-i'^  dai!-  la  llaule-Marne.  Il  y  .i  une  chaire  départemen- 
tde  5  Cli.niiiMiid.  l.angi-es,  \\'assy  el  .Iniuxilli'  cul  île  ]dns  une  chaire  spéciale  d'agriculture.  Le 
di';i,u  Icnienl  |possrde  des  champs  i\r  déiiiinislr.ilinii.  des  jiépinières  expérimentales  et  une  école 
pi  .iliqne  ir.iLirlcullure  à  St-Bon  avec  diiiuaine  d'exploilatiiui  et  lalior.itnii'i'  de  iiiscicullure  avant 
loiinii  l'ii  189;i.  pDur  être  disséminés  dans  les  rivières  du  déparlcnn'nl.  5lMi(i;i  ab'vins  di_-  truites. 

Industrie 

INDUSTRIES  EXTRACTIVES.  Le  minerai  de  fer  est  evi)l(Utt- siu-  les  conujiunes  de  Wassy, 
VuillecuiUle.  Lnu\  lununl.  Cbàleaurupt.  La  pi-oduclioii  en  18iill  a  el.'  de  I."i85i2  T.  d'une  valeur  de 
500061  Ir.irics  inn-unnuce-  :  128004  T.  dans  le  (Irparlemenl.  10  15i  T.  dans  Meurllie-et-:\loselle  el 
1250  T.  eu  deboi's  de  ces  deux  déjiartemeids  ii-j  nuviiers  ont  été  occupés  dans  les  minières.  Les 
carrières  exploitées,  au  nombre  de  510.  dmd  'J  ^oïderraines,  ont  occupé  1172  ouvriers.  Leur  pro- 
duction tcilale  en  piern^  de  taille.  mielOiu-^.  cli.iuv  hydraulique,  argile  pour  briques  el  tuiles, 
castine.  sable  poiu-  IVniileiie.  gypse,  mali-riaux  ]iour  empierrement,  ball.'isl.  meules,  a  élé  de 
220  708  T.  d'une  \.deui'  île  850  402  l'r.uics.  Les  elablissements  de  tuileries,  briqueteries  ne  sont 
pa-^  li'ès  riundai'uv.  (  liions   la   faïencerie  d'Aprey. 

INDUSTRIES  AGRICOLES.  Au  premier  rang  se  lrou\e  la  minoterie,  concenliée  surtout 
sur  les  cours  d'eau  :  Marne.  Biaise,  Apance,  Aujon.  Aube,  Rognon,  Meuse,  Suize,  Voire,  etc. 
Lclaron  el  Sermaize  ont  1  sucrerie.  Si  les  grands  établissements  de  distillerie  ne  sont  pas  fort 
nombreux,  en  rev.anclu'  le  nonibre  des  bouilleurs  de  cru  est  considérable.  11  existe  des  brasse- 
ries â  tft-Dizier,  (  diauiiiohl.  .loiiiville.  Bourbonne,  Fresnoy,  Fays-Billol.  Humes.  On  compte  une 
trentaine  d'huileries.  I.  uidu^tiie  du  bois  est  surtout  représentée  par  un  grand  nombre  de  scie- 
ries mécaniques.   L.i  vannerie  est  iiiiporlanle  à  l'ays-Billol  el  à  Bussière-  Ir^-llrbiionl. 

INDUSTRIES  MÉTALLURGiaUES.  Ce  sont  les  plus  considérables  ili-  la  llaulr-.Marne.  En 
18tlO,  on  a  rouipté  7  hauts  fourneaux  en  activité  ayani  pioduil  54351  lonncs  de  fonte  d'une  valeur 
de  40sri2.><x  livincs.  Les  fonderies,  avec  io  cubilots  en  .iclivile.  onl  inodnil  01279  T.  de  fonte  de 
2"  fusion,  d'une  v.deur  de  1 1  7  45  0114  francs.  Les  forges  ont  livré  75  855  T.  de  fer  el  50  770  T.  d'acier 


SI 
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avec  l'outillage  suivant  :  40  fours  à  luidillcr,  41  a  récliauITer,  2  fours  Martin  à  acier.  1  convertis- 
seur à  acier,  C  marteaux  et  martinets,  '20  marteaux  à  vapeur,  TH  trains  de  laminoir.  La  valeur 
totale  des  ]iroduils  uKHalUirgiriucs  pour  l'année  ISnO  est  estimée  à  21  7(il  704  francs.  Son  centre  le 
plus  actif  est  St-Dizicr,  qui  possède  des  forges  cl  laminoirs,  des  fonderies  de  fer  et  de  cuivre, 
avec  des  ateliers  de  constructions  mécaniques  et  qui  fabrique  des  essieux,  des  pièces  forgées, 
des  lits  et  des  meuliles  en  fer.  des  chnines.  des  pointes,  des  clous  pour  fer  à  cheval,  de  la  quin- 
caillerie, des  sei'riues.  des  automobiles,  etc.  Les  établissements  métallurgiques  sont  surtout 
situés  dans  les  vallées  de  la  Marne,  du  liognon  et  du  Rongeant,  de  la  Biaise  et  du  Blaiseron.  Une 
autre  industrie  spéciale  au  déparlement  est  la  fabrication  de  la  coutellerie  et  des  instruments 
de  chirurgie,  concentrée  principalement  à  Nogenl-en-Bassigny,  faisant  vivre  une  iiojiulation 
ndndireuse  dans  les  cantons  de  Clefmont,  Monligny-le-Uoi  cl  Ncuilly-l'Évèque.  Langres  est  sur- 
loul  II'  conlre  d'écoulement  des  produits  dont  la  valeur  annuelle  dépasse  3000 000  de  francs.  Celle 
fnlirii-.iliiMi  comprend  tous  les  genres  connus  de  couteaux  et  de  ciseaux,  les  ustensiles  de  pèche 
en  IVr.  crrl.iines  spécialités  chirurgicales,  de  menus  objets  de  quhicaillerie,  garnitures  de  néces- 
saires, eli-.  lue  mcnlion  spéciale  est  due  aux  fnnles  .•ii'lisli(pics  du  \"al  d'Osne. 

INDUSTRIES  CHIMIQUES.  Elles  sont  ]iresiiiic  nidies.  On  fabri(iue  de  l'alcool  dénalui-é,  de 
la  bougie,  elc. 

INDUSTRIES  TEXTILES.  Elles  sonl  de  moins  en  moins  iniport  intes.  Quelques  petits  centres 
se  liNrcnl  i-nciirc  .in  tissage  de  la  laine  et  à  la  fabrication  de  ([uelques  étoffes  de  laine. 

INDUSTRIES  DI'VERSES.  Le  département  ne  compte  (pi'un  nondjre  restreint  de  tanneries 
et  corroiries.  (lliauiiiont  possède  un  grand  établissement  de  mégisserie  et  de  ganterie  oc- 
cupant l.'JOU  ouvriers. 

Pour  lerminer.  disons  que  535  ctablissemenls,  possédant  b'Ji  apjiareils  à  vapeur,  disposent  de 
Il  OiO  chev.  vap. 

Commerce 


le  iléparlemcnt  a  importé  180  274  T.  de  lionillr  et  ilOôOi  T.  de  coke,  tant  de  provenance  fran- 
çaise (pi'éhangère  (Allemagne  et  Belgique!    Les  autres  importations  consistent  en  denrées  colo- 
l"é)iiceii('.  vins  et  liqueurs,  modes  cl  nouveautés,  étoffes,  bijouterie,  horlogerie. 
Iiriucipalrnienl  les  articles  de  ses  usines  métallurgiques,  fers,  fontes,  quincaillerie,  cou- 
les piuduils  de  ses  carrières,  inincipalement  des  meules  à  aiguiser  et  des 
le   la   ganlerie   et   de   la  vaiincile.  des   bois   de  toutes  sortes,  ainsi  que  des 
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■1  la  Saône. 
^t-Diziei-  .    . 


âge  brut   suivant  : 

r>;)."i  bale;iii\  (desceide  et  remontée    ■  ■  7ÔO."ii7T. 

014  bateaux  (descente  et  remonte).  .  li&OOiT. 

740  bateaux  (descente  et  remonte) 104  010  T. 


Voies  de  communication 


Clieniiiis  de  fer  (voie  normale)  . 
—      (inlérèl  l.ieal). 

Houles  nalionales 

Cbenuns  \  ieiuaux  de  grande  -. 

—  d'irilérét  commun.    . 

—  ordinaires 


kil- 

.•,(;i,"0 

■JS.IIO 

ill.'nK 

lObS.i.Vj 

I2r.ii.i-js 


lui. 
Rivière  navigable  et  canaux  : 
Marne  (de  St-Dizier  à  la  sortie  du  dé- 

parlemenl) 12,700 

('..■mal  de  l;i  llaule-Marnc  (de  liouvroy 

à  la  sortie  du  dép:M-|eiiienl) iG,5iO 

C-uial  de  la  Mai'ne  .-i  l.i  S.H'nie  (de  Rou- 

\roy  à  la  sortie  (In  ilepaitement)   .    .      ll2.0Si 
Canai  de  Wassy  à  St-Uizier 22.730 
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^^U^^  H   HAUMONT  s'él^vo  sur  un  pl.itoaij  de   plus  de  r,00  m.  d'allilude  aux  con- 

^J^Î5jlj^~^^/j      loiiis  (. .iiiiiiciili's  el  [liltiir'i'sciues.  rosserré  d'une    i>ai-l,  entre  la  sinueuse 

rlrîri^^^i"  Il  \illcM'  lie  1,1  Sni/.e.  :'i  l'O,,  .iii-ili's^^im  lie  l.iqiicllc  est  jelé  un  hardi  viaduc  à 
i.ii-  rl.ii,'!'-.  ■Ml  |i,i^<i\  .1  uiir  li.-iiitrui-  .le  Ml  m  .  la  voie  Terrée  de  l'aris  à 
&  \K/(  tv\nv 'ill«\\n  B  ■''■ll"i't,  et.  (l'.iiitri'  part  iclli'  luiii  niiiias  r,i[irii-leuse  di-  la  Marne,  à  l'ii. 
X\ii^\*\\\lV  ■  '■'■  l'Iatcau  s'achève  en  |iromoiiloire  vers  le  Sdiniurl  .-l  -i  l'inlrricur  de 
||^s!>^MM^<>1^  r,im.'le  où  se  réunissent  ces  deux  rivières.  Si  l'un  \ciU  joiiir  <iii  p.-ini)- 
,1111.1  .|ii'(.|Tiv  I,-i  ville,  il  IVinl  iii..iil,-|- ;iu  sniiiiii.'l  du  l)n„i.,„  ou  Tnii,'  Ilaiitc- 
ffiiillc  (\r  et  xvr  si  triiiiincc  p.ir  uni'  |il,ilr-loriii.' .imt  li;ili]-lr.idi-  cl  iloniin.iiil  un  cpcron  lonriié 
vers  la  rive  d.  de  la  Sui/c.  (  Ji.iuraoul  a  de  très  jolies  iirouieii.-ides.  I,,i  plus  piltoresiiue  est  celle 
de  Vliseargot,  étahlic  en  tm.isse  vis-ft-vis  du  donjon,  snrplcnnhanl,  un  vallon  vers  leiiuel 
s'abaissent  des  jardins.  De  l.i  l'on  aiiereoil  ;'i  cl.  le  i-.unp.inile  de  lllotel  de  Ville  et  les  deux  tours 
de  l'église  St-Jean-Baptisle  dominant  les  toits  «les  in.ii-oiis  qui  s'élagent  les  unes  au-dessus  des 
autres.  Citons  encore  :  celle  du  liouluKjvin.  sipiarc  Ire^  oinhragé;  la  ceinture  de  larges  boulevards 
entourant  la  ville  à  l'E).  et  .m  S.  {h<i>.ilevards  Gamiie.lla,  lliiers);  surtoul  la  IVaiche  iiromeiiade  ilii 
Val  de  Saize,  au-dessous  du  \i,iduc;  enlin  Vavcnui-  en  droite  ligne  du  l'i.rt-l.mnlicrt.  de  l'exlic- 
mité  N.  de  laquelle  la  \ue  est  eharniante.  Les  rues  de  l'inb-iic 
principales,  sont  géncr.-ileiiicnt  tortueuses  et  étroites;  on  y  nin 
liculier  de  maisons  dont  le  milieu  de  la  façade  est  ll.inquc 
renfermant  l'escalier. 
h'Uûtel  (le  ville  est  un  élégant  édilice  mi 


iderne  ain>i  que  I,- 
llièijue  ont  été  installés  dans  l'ancien  Hôtel  de  la  l'rélec  tiiie.  I 
remarquables,  des  sculptures,  des  moulages  et  des  objet 
4(1000  volumes,  'liO  incunables  et    bid   ni.iiiusciits.   Le  l'.il.i'is  . 

miles 


ur  de  1,1  \ille.  ,'i  l'cvceplion  des 
■outre  riéipieninient  un  type  p;ir- 
rluiie    tourelle    ilciiii-c\  linrlrique 

Le  .1/,. 


rlll    de 


li.-lll    de 


lit 


des   assises,   est  installé  dans  l'aucien   cli,ite.iu  des   (li 

normales  sont  agréablement  situées.  L'll''ijiil(d  reiil'enne 

celle  du  Lycée,   construite   par  les   Jésuites,   est  lichei 

religieux  est  l'Èr/lise  St-Jean-lJuptisle  (xiir  s.)  dont  le  |'o 

terminés  en  flèches  pyramidales;  les  portails  latci-.iiiv  | 

est  harmonieux  et  élégant;  une  jolie  galerie  ajourée  en 

avec  des  encorbellements  autour  di; 

escalier  tournant.  Outre  des  chapelle^ 

sculpté   en  plein  mur,  un   certain   no 

onze  personnages  (liGO);  la  chaire  à 

Chaumont  a  élevé  un  Muimrncnl  (INii,' 

statue  en  bronze  au  chimiste  /'/(.  Lebon,  inventeur  du  gaz  d'éclairage,  né 

lement,  et  un  l/nste,  qui  surmonte  une  foiit;iine,  au  sculpteur  Bmirhaiiht 

Bourmont  est  un  clief-licMi  di:  ciiilon  b,'ili  à  i.'i'i  m.  d'.illitiide  sur  une 
droite  de  la  Meuse,  sur  1,-iqiielle  est,  jeh'  un  vieiiK  [loiil  eu  pierie  luell 
cation  avec  sou  f.iuboiug  cle  la  ii\e  e,iiiclie,  lioiirinoiit.  dans  une  po- 
deux  églises  :  l'une  couronn.int  U:  soiiiiiiet  dc>  l,i  colline,  r;iuti'e.  bàlie  ; 
encore  une  maison  de  la  lienaiss.nice. 

("est  dans  ce  canton  et  au  X.d;.  que  s'cde\.iil  sur  iiiic>  colline  isolée, 
célèbre  forteresse  de  La  Mothe.  jadis  une  des  plus  piii>~.iiiles  de  l,i  re 
reprise  au  cours  des  guerres  entre  la  France  el  l,i  pio\iiii-e  de  Loirni 


l'rrfrrinrr.    Le   M,:s,';-   cl    l;l    llihln,- 

■   Musc    relileiiiie  iph^Lpie-  |,.iles 

diver-:    l.i    lUI^Ii.,!!,,;,,,,-    complc 

r  .lii^lnr.  ilolll  oïl  ,ldllllie  1.1  S.llle 
de  (;ll,lllip,iulle.  Les  ,|.'11\  /;c„(c.s- 
■h.ipelle  du  wr  s.  L'uilerieur  de 
.•.  Le  pln~  lii'.iii  iiioiiuiiieiil 
>illlilollt.'  .le  deux  cl..cllei> 
nclies  sciilplures.  L'iiilerieiir 
ilu   cho'ur  et   des    liaii-epis 

I  des  |iiliers;  une    I elle  ajourée  à  g.  contienl  un 

v  el  XVI'"  s.  ou  reiii.ucjiic  encore  un  Arbre  de  .lc--e 
le  toiles  remarquables  ainsi  qu'un  Saiid  Sepnlcie  ;i 
er  et  le  banc  d'œuvre  sont  de  Bouchardou.  le  pcre. 
enfants  de  la  Haute-Marne  morts  pour  la  p;iliic.  une 
Br.ichay.  d.iii:-  le  dcp,ir- 
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iiil   l.'i 


reni,uqiie 


'   .".ur,  III.  de  haiil ■.  la 

m.  si  souvent  pris.'  d 
Assiégée  en  lii'i'p.  pen- 


dant cinq  mois,  par  h-  ui.iréi-bal  de  La  l'orcc  qui 
Kiil.  L'année  siiiv.inle.  as~lcgée  de  iioineaii  p.ir 
sous  ses  murs  i[iie  'l'iirennc,  jeiiiii^  "neore,  se  c 
qu'elle  avait  joué.  Ma/,irin  en  ludoniia  l,i  dcsliiicl 
exécutés  i|u'il  esta  peu  près  Impossible  d'en  reiro 
elle  s'élevait,  on  jouit  d'une  mu-  superbe  >iir  tons 
chaîne  des  Faucilles,  puis  ;ui  del.'i,  le  pbilciu  de 
forts  des  Vosges  avec  le  prolil  loinl„iin  des  ■■.inv^ 


s'en  cmp;ii;i.  elle  lit  retour  .'i  la  Lorr.iin 
le  m,iivcli,il  de  \  illeroy.  elle  capilubi.  ( 
.m\nl,  de  i;loiic.  l'.ir  -iiile  .lu  r.de  iiiip.ii 
1.111  ..impiété;  ses  or.lres  Iiii.miI  -.i  étrolt.'i 
iiver  iiii  vestige.  Kn  r.'v.m.-li.'.  .les  liaut.-ur 
I.'-  .-iiMnius.  I.'.cil  eiiilir.i—.'  m  elT.'l  la  p. 
L.iiieii'-:  il  p.'r.;..il  in.'-iii.'  I.'s  pr.'iiii.'rs  .-..i 
.■l,-\.>..-. 
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son  nom,  qu'elle  domine  d'une  hauteur  de  100  m.  de  tous  côtés  saut'  vers  le  S.  où  un  isthme  étroit 
la  rattache  à  sa  citadelle  et  au  gradin  supérieur.  Les  flancs  du  contrefort  qui  la  porte  sont 
lelleraent  abrupts  r|u'un  chemin  de  fer  à  crémaillère  a  été  établi  pour  faire  communiquer  la  ville 
avec  la  gare  située  à  ses  pieds.  Elle  est  enserrée  dans  l'angle  que  forment,  avant  leur  conlluent, 
le  ruisseau  de  Bonnelle,  à  l'O..  qui  coule  dans  un  vallon  rempli  de  cultures  maraîchères  et  la 
Marne,  à  l'E.,  qu'accompagne  sur  sa  rive  d.  le  canal  de  la  Marne  à  la  Saône.  Rien  de  plus  pitto- 
resque que  le  tour  de  ses  remparts  d'où  la  vue  s'étend  au  loin  dans  toutes  les  directions  surtout 
vers  l'E.,  où  l'œil  plonge  sur  le  grand  réservoir  de  Lecey  retenant  les  eaux  de  la  Liez.  De  cette 
antique  cité  des  Lingons,  on  trouve  encore,  enclavée  dans  les  remparts,  une  des  i  jjurtes  ;/.j//o-/o- 
ranincs,  h  double  arcade,  qu'elle  possédait.  Des  fortifications  du  moyen  âge,  la  partie  la  plus  inté- 
ressante est  la  lourde  Navarre  (1517);  signalons  encore  la  Toiir  Piquante  (xvr  s.),  ainsi  que  la  Tour 
St-Jean  dans  laquelle  on  a  établi  un  pigeonnier  militaire,  la  Tour  et  la  Porte  Longe-Porte,  toutes 
deux  de  la  même  époque,  la  Tour  St-Ferjeiix  (w  s.),  les  Tours  du  Petit-Saut  et  l'irot,  les  portes 
Neuve,  du  Marché.  Botcillére  et  de  Sous-Murs.  L'architecture  monastique  est  très  développée  dans 
les  maisons,  ce  qui  prête  à  l'intérieur  de  la  ville  très  jiropre.  un  air  austère.  L'édifice  le  plus 
intéressant  est  la  Cathédrale  St-Mammès  (xii-  s.)  dont  la  façade  et  les  deux  tours  ne  remontent 
qu'à  /a  seconde  moitié  du  xviii"  s.  L'intérieur  est  imposant;  on  y  remarque  les  chapiteaux 
antiques  des  colonnes  du  chœur,  les  stalles,  la  chaire  à  prêcher,  le  buffet  d'orgue,  provenant  de 
l'abbaye  de  Morimond  et  deux  superbes  laiiisseries;  \a  Salle  du  Chapitre,  outre  une  série  de 
tableaux  intéressants,  possède  des  objets  d'orfèvrerie  religieuse,  etc.  D'un  cloître  du  xiir  s.  il 
reste  encore  deux  côtés.  Du  sommet  des  tours  on  découvre  les  Vosges,  le  Jura  et  les  Alpes, 
lorsque  le  temps  est  très  clair.  VÉ'jlise  St-Martin  (xiir  s.),  remaniée  aux  xvr  et  xviir  s.,  est  flan- 
quée à  g.  d'une  tour  unique  à  deux  étages  terminée  par  une  coupole  (17i5);  l'intérieur,  complè- 
tement restauré  et  très  élégant,  se  compose  d'une  nef  et  de  doubles  bas-côtés.  L'abside  est 
carrée;  derrière  le  maître-autel  on  remarque  quatre  séries  de  stalles  en  bois  et  un  beau  Christ 
sculpté  du  xvi"  s.  que  l'on  attribue  à  un  élève  du  Primatice.  L'Hôpital  de  la  Charité  et  le  Collège 
(xviii»  s.)  ont  du  caractère.  L'Hôtel  de  Ville  (t77X)  restauré  en  1894,  possède  dans  la  salle  du 
Conseil  un  beau  buste  de  Diderot  par  lloudon.  On  voit  encore  la  maison  du  célèbre  écrivain  sur 
la  |ilace  qui  porte  son  nom,  et  où  se  dresse  sa  statue.  Le  Palais  de  Justice  et  la  Bihliolhcque  qu' 
conqile  I.jj  incunables  et  156  manuscrits,  sont  installés  dans  l'Hôtel  de  Ville.  Le  Musée,  fondé 
par  la  Société  historique  et  archéologique  de  Langres  est  l'un  des  plus  intéressants  de  la  France: 
l'abside  de  St-Didier,  qui  en  fait  partie,  est  riche  en  sculptures  antiques  et  fort  bien  aménagée; 
on  y  trouve  des  monuments  gallo-romains,  du  Moyen  Age  et  de  la  Renaissance,  des  antiquités 
égyptiennes,  celtiques,  romaines  et  gallo-romaines;  des  tableaux  dont  plusieurs  fort  remar- 
quables, des  sculptures;  des  armes  et  ustensiles  de  différentes  peuplades,  des  collections 
d'histoire  naturelle;  des  monnaies  fort  rares  des  évêques  de  Langres  et  des  sceaux  en  métal 
recueillis  dans  les  fouilles  nécessitées  pour  les  fortifications.  La  Sous-Préfecture  est  logée  dans 
un  hôtel  du  xvii"  s.  Langres  renferme  quelques  vieux  luJtcls  intéressants  (Hôtel  Dubreuil  de 
Si-Germain  1580),  des  maisons  de  la  Renaissance  (rues  de  la  Tournelle,  du  Cardinal-Morlut,  etc.). 
Outre  le  square  de  la  Place  Henryot  cette  ville  possède  une  belle  promenade,  formée  de  idusieurs 
allées  parallèles  et  plantée  de  vieux  arbres  :  Vavenue  de  Blanchefontaine. 

Du  sommet  de  la  Butte  des  Fourches  couronnée  par  la  Chapelle  de  N.-D.-de-la-Délivrance, 
à  rO.  on  jouit  d'une  belle  vue  sur  Langres.  On  ne  saurait  quitter  cette  ville  sans  aller  faire  une 
excursion  à  la  Mamolte  ou  source  de  la  Marne,  ainsi  qu'au  Tunnel  de  Balesmes,  sous  lequel  passe 
le  canal  de  la  Marne  à  la  Saône. 

Bourbonne-les-Balns  est  une  station  thermale  fort  suivie,  agréablement  située  entre  la  vallée 
de  l'Apance,  qui  entoure  la  ville  au  N.  et  à  l'E..  et  le  Vallon  de  Montlétang  au  S.  Ouelques  restes 
de  l'ancien  château  féodal,  autour  duquel  Bourbonne  s'est  développée,  sont  encore  visibles. 
L'Eglise  (xii°  s.)  est  pittoresquement  construite  dans  la  partie  supérieure  de  I.i  \ille  ainsi  que 
V Hôtel  de  Ville.  Au  bas,  dans  le  vallon  du  ruisseau  de  Borne,  se  trouvent  le  bel  établissement  des 
Bains  civils  avec  son  parc  en  amphithéâtre,  et  VHôpital  militaire  (1735).  Aux  environs  l'on  visite 
avec  intérêt  Vabbage  de  Morimond,  avec  son  lac  et  sa  ceinture  de  forêts;  les  bois  de  France,  une 
des  plus  belles  futaies  de  la  région;  Aigremont,  avec  les  ruines  de  son  château  fort  cléfendu 
par  les  quatre  fils  Aymon  et  au  pied  duquel  sonnl   la  s,,iu-ce  Bagard,  eau  d'Aigremont  n'imniniée 
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pour  la  gravelle  et  los  maladies  du  foie;  Goiffy-le-Haut  iloril,  il  ne  reste  iiiie  des  ruines  mais 
d'où  l'on  jouit  d'une  jolie  vue  sui-  la  vallée  de  l'AmanLe  ;  Montigny-le-Roi,  enlin,  un  i)eu  plus  à  l'O., 
perché  au  sommet  d'un  promontoire.  C'est  dans  (rlle  dernière  localité  ipresl  né  Camille  Flam- 
marion, l'astronome  (pii  par  son  style  poétique  a  si  lilen  su  reiidi'e  accessible  à  tous  cette 
science  ardue. 

WASSY,  paisible  petite-  \ille  célèbre  par  le  massacre  des  protestants  en  IJ(J2.  dont  une  plaque 
posée  sur  le  mur  d'un  b.iliment  remplaçant  la  grange  où  il  eut  lieu,  rappelle  seule  le  souvenir, 
est  arrosée  par  la  Biaise,  longée  par  une  belle  Promenade.  De  la  porte  de  la  Madeleine,  il  ne 
reste  ([ue  les  pilastres  avec  le  Dôme  ou  Tour  de  l'Horloge  ;  ce  sont  les  seuls  vestiges  des 
anciennes  fortifications.  L'Église  (xr  s.),  en  partie  restaurée,  possède  une  façade  assez  intéres- 
sante, quoique  mutilée  en  1591;  à  l'intérieur  on  trouve  des  chapelles  desxv  etxvi' s.,  un  retable 
provenant  de  l'abbaye  de  St-Urbain.  L'Hôtel  de  Ville  (1750)  n'a  rien  de  remarquable.  Il  abrite  :  un 
musce  de  création  récente,  où  l'on  trouve  des  objets  se  rattachant  à  l'histoire  de  la  ville,  ((uelques 
monnaies  et  des  armes  du  Congo;  la  Bibliothèque  qui  compte  tiOOO  volumes  et  manuscrits  et  le 
Tribunal  civil  dont  la  salle  d'audience  renferme  une  Descente  de  croix  de  Martin  de  Vos.  La  salle 
du  Conseil  municipal  possède  une  curieuse  horloge.  L'Hospiee  cioil,  le  Théâtre  municipal  et  le 
Marché  couvert  construits  sur  l'emplacement  de  l'ancien  château  de  Marie  Stuart  n'offrent  rien 
d'intéressant.  Les  ..caisses  ••  de  Wassy,  meringues  aux  amandes  en  forme  de  biscuit,  sont 
renommées. 

Joinville,  resserrée  entre  le  CamU  des  Moulins,  petit  bras  g.  de  la  Marne  que  dominent  des 
coteaux  élevés  couverts  de  vignes  ou  de  bois,  et  la  voie  ferrée,  est  une  ville  industrielle  pittores- 
quement  située  agréable  à  regarder  avec  ses  maisons  et  se.s  jardins  bordant  la  rivière.  Outre  le 
Château  du  Grand  Jardin  élevé  au  xvr  s.  par  le  duc  Claude  de  Guise,  dont  quelques  sculptures 
et  le  plafond  de  la  chapelle  présentent  seuls  de  l'intérêt,  on  peut  signaler  :  l'Église  (xrr  au  xvi«  s.), 
presque  entièrement  reconstruite  sauf  le  portail  du  bas-côté  d.  et  terminée  par  une  flèche  élé- 
gante; l'Hôtel  de  Ville,  à  l'intérieur  duquel  on  remarque  des  boiseries  (xv  s.)  ayant  décoré  l'an- 
cien Château,  deux  statues  provenant  du  tombeau  de  Claude  de  Lorraine  et  d'Antoinette  de 
Bourbon,  une  vieille  tapisserie  des  Gobelins  et  trois  vases  en  étain  ;  l'Hôpital  Ste-Croix  (xvi"  s.) 
où  l'on  a  installé  un  jietit  Musée  d'objets  provenant  également  du  château:  la  Chapelle  Ste-Anne 
(xv°s.),  dans  le  cimetière,  ornée  de  beaux  vitraux  en  partie  endommagés  malheureusement;  enfin 
une  vieille  Halle  en  bois.  Joinville  a  élevé  une  statue  ornée  de  7i  bas-reliefs  au  grand  chroni- 
queur Joinville  qui  y  naquit  en  1221.  La  ville  yjossède  une  charmante  promonade,  fraîche  et  bien 
ombragée,  la  Promenade  dupetit  bois. 

St-Dizier,  la  ville  la  plus  considérable  du  département  et  en  même  temps  l'un  dos  marchés 
les  plus  importants  pour  la  métallurgie  en  France,  est  bâti  entre  le  canal  de  la  Haute-Marne  et 
la  Marne,  au  débouché  du  petit  vallon  de  l'Ornel.  Ses  rues  propres  et  larges  sont  bien  percées. 
En  bordure  de  la  grande  Place  s'alignent  l'Hôtel  de  Ville,  la  Halle  et  le  Théâtre,  qui  n'ont  rien  de 
saillant.  Signalons  la  façade  O.  de  l'église  paroissiale  (xV  s.),  l'église  St-Martin.  bien  restaurée,  la 
flèche  élancée  de  l'ancienne  chapelle  du  couvent  des  Capucins  (aujourd'hui  Collège)  et  deux 
autres  chapelles  modernes  de  communautés  religieuses.  Plus  de  la  moitié  de  la  population  vit 
de  l'industrie.  La  culture  maraîchère,  l'horticulture  se  développent  aux  alentours  de  ce  centre 
qui  jadis  était  entouré  d'un  vignoble  important  mais  <pii  disparait.  l..-i  ville  possède  les  deux 
promenades  du  Jars  et  du  Fort-Carré. 

Les  environs  de  St-Dizier  sont  sillonnés  de  petits  embranchements  industriels  desservant  des 
forges,  des  hauts-fourneaux  et  des  usines  de  toutes  sortes. 

Montier-en-Der,  qu'arrose  la  "Voire  toute  bordée  de  prairies,  grandit  autour  de  l'abbaye  que 
fonda  St-Bercaire  au  vir  s.  au  milieu  de  l'immense  forêt  du  Der.  Ce  petit  chef-lieu  de  canton  aux 
rues  larges  et  proprettes,  possède  une  remarquable  église  dont  la  nef  remonte  au  .x"  s.,  avec  un 
chœur  et  une  fort  belle  abside  du  xiir  s.  Elle  a  été  restaurée  avec  beaucoup  de  goût;  la  partie 
supérieure  du  clocher  a  été  refaite.  Un  petit  square  précède  la  façade.  A  gauche,  se  trouvent 
les  écuries  du  dépôt  d'étalons.  A  droite  et  à  gauche  de  l'Hôtel  de  Ville  se  trouvent  des  maisons 
à  porche  en  bois.  A  côté  de  ce  petit  bourg  se  trouve  Ceffonds  où  naquit  Jacques  d'Arc,  père  de 
la  Pucelle  d'Orléans,  comme  le  rappelle  une  inscription  fixée  à  la  façade  d'une  maison  élevée 
sur  l'emplacement  de  la  demeure  primitive.  L'église  de  Ceffonds  (xir  et  xiu'  s.)  a  été  remaniée 


LAMiUliS.  —  IwiU.c.liiao.  l-oif.    s.ir  In  nirrid,'  N. 


Il  \iri:M  Al;  N  i: 


yii  \\i  s.  l'I  csl  (inu'o  do  l)ollo<  \  oni^-i  ■•- ili'  \:\  un'iiir  i-|icii|ii('.  A  l'iiiirTiciir  on  rniinn|iip,  outre 
il.--  Ir.Mc's  .If  peintures  iniirnles,  un  lir.iij  lii|.l\.|nr,  nu  -.liril  >é|nilere  et  rie-  fonts  iKiplismaus 
inléres.sants.   Cel'fonils  posséile  nn  inciriiunml  i-l.-\.' ,ni\  viithnesile  1,1  i;nerre  ilo  1870-71. 

Liste  des  Monuments  historiques 


m.;-.-,  11,1-1 

liuurlioiiiii'l.  li^i 

CflToncU 

(:ii.iiini..nl. 

r..iit:iiii.-Mii-M,i 


r:L:ii-r  iviii-  ... 
i-:-ii-'  iMi-  -.'. 

l'iljll-.'  IVIl-l'l   \1[J-  S.l. 

Cli.ip.'ll,.  ,lii  (:..ll,.i:,-,.vvii-s.i. 
l:^li~.-  SI  ,!.-an  l!a|.h-l.-    (Mil-  ~.  . 
M.'lllui'.lll    l.i   ll.llltr  K..iiir. 
K.'-lr.  (I  un  .l.|nr,ill,-   lnii,;,i|l.  -ur 

I.' .1. 1,1-11. ■  .1.-  (;i.:.i..|..|. 

i:-ii-.-  i\M-  -... 

M.-ihi..-    .lu    I..Hili.'.iu  .!.'    r.l.'iu.l.' 
(!.'    I.iu'iuiu.'.    .l.-.n-    I  n..l.'I    .1.' 
Ville. 
AreileTi-eimpli.-  i;.,l|.i  r,.i,i:iin, 
Atii-iiMNie  i-li-e  SI  l)l,Iiei(\ii-.s,i 
culj.nn-.l  hui  Mu~ee:. 


.    <;,.lli..lr;ile     SlM:iruril(:-s     l.vn'    i-l 

.vvin'   s.)  et   resluîi  ilu    cloitre 

(.vnr  s.l. 
.   M.iis.iii  (le  l.'i  Heiiniss.-nu-f  (20,  rue 

(luC.'inlin.'il  M.u'IoU. 
.    iCylise  .SI  Auliin  ivjl-  el  Mn' s.). 
,    i;ïli-..  (x-el  .vni-s.l. 
.   (;iv|.l.-.|.-  I..i;li>e  (l\-s.i. 
.    Au,i.uu.-.i;li.eiilj|,:ili;il.-i\n's.). 
.    I.i:li-.-  i\j-~.l. 
.  crvi.l.'.l,'  li-liscl.vn-^.). 
\  lin   l.'~  \",.^.ul  .    .    D.ilui.-u    ilil     l.-i     l'i.uT.-.Mwl.   ;iu 

liui-  ,I,'  I..-inliyuy. 
\V.i>-y ICyli^e  (xr  el  .xni"  s.). 


M.,r>l.uu 

.M.uili.u-cM  1 

Tr..!-  |-.uilj 

\i:;niuv. 

\ill.n.-SI-\I 


l-\\..KI.--.         l.;l..,'lu-r  .Ir  I. 


Vi;i>,IUI.I',i:S.  iMilMii    .lu    iM.lh.ll    s.   d.-    l.-;;li-,- 


Aub 


Nom        Situation 

UN  lin.-  |i.iii' Il  ilii  S.  1..   ,111  N,-(l,    p.ii-   hi  Si'iiic,  c-i-  i|.-|iiiilriiiciil 

lue  s. .11   nom   .liiii  .■illlii.'iil  ,|.-  ,■.■  11. ■m.'.  I    \iiln-.  .pii  .■,,iil,'   plus  a 
ri-:.,   (i.Mis   une    Mill.'i'    >.'iis||.l.-iii.-iil     |..iial|.-|.'.    r.Mi|,;iiil    m    .l.ii\ 

|l,l|-|i.-.  .1     p.MI    |llvs   .•■i..;,|,.s    ,|,.ll\    il.'    s. 'S    ;i||-,, II, lis-, ■III, '111-    ,l,llll     «■li.- 

:irr(isi'  les  ,li,'ls  |i,.|i\  :  l;,ii-  sur  Aiil,,.  ,■!  An  is  siii-.\iil„v  (:,•  ,1,-iKir 
liMiii'iil,  qui  .-iiiiKiilii'iil  .-1  hi  n-j.iii  i;.  ,!.•  I;i  l''raiiic.  a  l.i  Inniii' 
,11111  |iar:ill,'l,.-r,-iiiini,'  ,l,,iil  1,'s  yr.ni,|s  ,-,,|,.s  s,,ii|  |,,ii;,||,.|,.s  au 
,1111  |-s  ,|i'  la  SiMIi,'  ,|I||  Ion  ne  iiii  aiivl,'  il,'  l.'i  i'li\  inili  a\,'i-  li'  iiiiM'i- 
'lii'ii.  Ile  la  |Miiiil,'  S.  i:.  ,1,'  raiTi,ii,liss,.|ii,'iil  ,1,-  I lar-^iii-Aiil „•  a  la  |i,iiiil,'  N  -I  t.  il,-  .■■■lui 
,1.-  .\(iy,MiUs|ii-  Si'iiif.  la  ,l|s|aii,a>  csl  ,[,•  I  17  kil,,iii.  :  ,1,-  la  |,,.iiil,'  \  i:,  ,l,'  ,,|iii  ,1  Aivis- 
-iir  Aiil»'  à  la  |Miiiil,>  S.O,  ,!,■  .l'Iiii  ,1,'  I  r,,\,s,  il  \  a  un  |i,'ii  |,liis  ,|,'  ST  kiloiii.  S.iiis  1,. 
in|i|i,M-l  ,l,'  IV'h'nilih'.  il  o,-,ai|,,'  I,'  ,|uaraiil,-liiiil  i,-iii,'  raiiL'.  ■|'i-m\,'s,  I,-  ,-|i,.|-  li.-ii.  ,•-!  ai|-,.s,'- 
|l.-|l'  l:i  S.'illf:  ,-,-ll,-  lllrlli,-  ||\i,Tl-  ail-,, s,.  ,.||..M-.'  les  ,|,.ll\  ailtivs  .■  | ,,  ■  |  s  ]  j,  ■  1 1  \  ,  la  IT.  .  Il,  I  is- 
-,■111, '111  ,1.'  harsiirSiun,-  ri  t\,-  \,il',-iiI  sur-S.anr,  Il  a  |,.-ii  ,!,■  limil.'s  iialui'.'lii's  :  .pi  hin,-; 
Kil  'lu  (:,'H,.ii,i,v.  a  ri:  ,  ,1,'  la  \  ann,'  ,■!  ,!,■  I.i  S,iii,-  a  I  ()  .  «•iiliii  ,1,-  I' \iili  ■  au  N  n  11 
csl  lionii'-  au  \.  par  !,■  ,li-pail,'iiii-iil  ,l.-  la  Marne,  a  11!.  par  ,a-liii  ,!,•  la  Haute  M.i nie. 
au  S.  i:.  par  .-.■lui  ,l,'  la  Cote-d'Or.  au  S.(l.   par   ,,-liii    ,!,■   lYonne.  au   N.-O.  ,-iilin    par 

celui  ,1,-  Seine-et-lVIarne. 

'•Il   l'-'"-  il  '1  '-l''  l'iiiiM-   ilr    hrrildiivs  apiiarhaïaiil    priii,ipal,aii,'iil  a    la  Champagne 
iBassr-Cln,,ni„„i„r,  r\  ,riin,'  p,lil,.  p,, lin, Il  ,l,.|a  Bourgogne. 


Histoire 

l.,s    p,,piilali,uis   pi-iiuiliv,'s    ,pii    ,uil    liai, II,'    I,-   l,riil,,iiv  ilii   ,|,-p.irl,Mii,ail    v  (Mil    laiss,. 

'I'i''l'l"'--  lr.-ir,-s   ,1,-   |,.ur  passa-,',    l'ariiii    1,'s   un.iiiiin,  ii  I  s   r.-sl.-s   ,|..l |.   .il,, us  1.^   p., lis 

■-""'  'lil  l'i  l'K'iiv  .iii\  ,li\  ,|,,i-ls.  ,1  \i\  ,11  (ijli,-:  1,'s  ,|,,|in,ais  ,.|  nnuliirs  ,|,.  Irain-aull .  ,|,- 
l;oii\  sur  (lr\iii.  ,1,-  l;,,iir,|,.|i.iv.  ,1,-  Mir,  ill\  1,-  ll.i\,r  1,-s  l'i.irrs  .-.un  ni  .'s .,  .|,-  la  I  ,,ss,. 
•'"r,lu.iii  la  l'hUi.'  aii\  al,Hi,'ll,-s  .  ,r\\aiil  la  l'aii  ,•  au  ,-,p|  ,  ,1,-  SI  l.,Mip.  ,|,-  l;iilli-iiv 
llii  l'M'iiv  a  r\|,i„-  .  .'iiliii  ,!,•  l.a  Saiils,,||,.  la  l'i,rr,'  ai-ii<-  ,1c  l;,'ss,,n  .  .\  ,-,'s  piviiinus 
lialiilaiils    ,|,,nl    inais   iL;ii,,|-,,us    lliishuiv  sma  ,al,-ivnl    ,|,'s   p,aipla,l,'s   ,-,-|l  i,pn-s,   ,|,'s  l.iii 


|i;iriii'  i.ircidciilalc.  An  h'nioi- 
II  Trnccœ  (Troyesi,  :i\;iii'iil  une 
]i|H'cs  chez  eux.    Ils  |iiii  mIsm'hI 


i;oiis    i|,-iiis    la   |iar'lii-   lUM'iihib-   ri    ilrs  Trirosscs  daus   I 

on,-,o,.  ,|r  Unie  r\ni-i.n.  rcs  ,l,Tiiiris,  .Idiil  la<-a|.llalr,H 

cci-laiiu'    iiii|iorlaiicc   |iiii--(|ii  il  miIisIsIi-  des  iiii Jiiiiaics   IV 

avdii-  facileilirnl  accclilé  la  ildiiiiiialicJii  rdiiiaiin'.  Apirs  la  iaiii(|urlc  (Irriliilivc  de  la  daidr, 

la  n^uidri  lid  sdldiiur,'  de 
iiiidrs.  TiMiNcs  piil  h'  riuiii 
,\\lll,,ll^.lnl,n,i,l  cl  lui  lll.-(jr|i(i|-c 
dans  la  I,\  (Piinaisi'  1'  piiis  ihnis 
la  l\  .  Dr  ri-|i(M|nr  n.iiiaiiir  il 
rrsir  rlinirr  i\r  ni  Mil  1  il'r ll\  \  rs- 
liycs  i\r  \(iirs,  nidainnirni 
dans  raridiidisscnirnl  ilr  l'.ar- 
sur  Srinr  a  Ilalnid  la  (  d'aiiL;i', 
Mrl/,-r„diril.  I' hriv^.  Ma- 
li .1  Irs-lrs  I  iaill\  ;  à  An\i>i), 
M  air  y,  dans  irini  dr  Tri  )yrs  ;  à 
liayrl.  LrsinDiil.  liar-sur  Aiihe 
dans  i-r  ilrraiirl'  ail'undissr- 
nirid.  On  Iriinvr  drs  ivsirs  de 
sidisliairliuiis  à  l'islissar.  de 
liaiiisà  Ai\rn  (Mlir.  iro|i|iiilnni 
dans  Ir  \id  ,\v  Tliol-s.  pirs  ili^ 
haisnr-Aidir.  dr  villa  avec 
niiisaïipirs  à  l'aisy-diisiliin,  dr 
pi>iil  à  l'i.nlainr,  (]r  rainp  à 
i'.lirllrs  dans  1rs  iliaiiips 
Manririrns.  d'rnrrinlr  rallii- 
iiiniainr  à  I  ,a  iiirs-aiiN-l '.ois. 
(  ilinis  rnrni-r  1rs  ivsirs  daiii- 
pliillii'àlrr  ri  ,U'  ronsliiirliiins 
d  Alliliaiidirrrs,  ilanirrs  vos- 
ll-rs  a  l'.iay  ir.  drs  Ili.i'drs), 
rnliii  Ir  linidiraii  ralln-nmiain 
:\r  Sl-laipirli  dans  la  iiilii- 
n 1 1 1 1 1 r  1 1 1 1    II 1 1'' Il I r    n 1 1 II I . 

I.r    rlirisliaiiisiiir,    prrrlu'-  an 
niilirii    du   m    s.    par  1rs  S.    S. 

Sa\illirll         ri  riilrnlirll.        rfO 

iV-pan.lil  rapidriiiriil  dans 
'1  iii\  r--,  ijiài  r  Miili)iil  an\  prr 
sr^iiil  ions.  l,r  prrniirr  l'Mapir 
lui  SI  Ain.alriir    r.lOi. 

.\\.inl  la  lin  du  m  s.  1rs  in 
riirsiiuis  drs  lini-riuiilrsavairnl 
ruini''  la  ri''L;ioii.  Lmsipir  1rs  llnns  paiairrid  sons  1rs  murs  dr  Tiiiyrs,  Ir  ri-aiid  l'vr-ipir 
SI  l.niip  siil  m  idiu^jiiri-  .Vllil.i  a\rr  srs  liiMiIrs.  l.rs  llailiairs  nidlrivnl  p.as  loin  diiil- 
Iriir-..  irjollds  l.irldiM  pa  1'  1rs  ili  il  li.i  i  lis  dWrt  i  Ils.  Ir-,  l-ianis  dr  Miai. Vrr.  1rs  \V  isi^i  ,|  lis 
dr    1  lli'odolir   ri    1rs    1  lu  r^olli  1rs.    m,,'   mrlrr  rlTroNalilr   rlll    llrU.  sUI>lr   iT 1rs    II  lassaiTrs 

li-'s   pins  rpiiinaiilaldrs  dont  riiislniir    lassr   nirnlion   li.'ili.   (tu    ursl   pas  dai  l'oril   pour 


Ersvv. 


déteriiiiiier  remplacement  des  Champs  catalauniques  qui  virrnl  la  luiiic  de  l'aimée 
d'Altila.  On  les  place  au  N.-E.  de  Troyes,  suivant  Topinioii  la  plus  arcrr'ililt'-r. 

Vers  -484  Clovis  fut  maître  de  la  villr  c^tdu  pays.  A  sa  mori  (MI)  la  Cliainpn^^nr  lit  par- 
tie du  royaume  d"Auslrasie.  La  lutte  cidre  Frédégonde  et  liruiicliaut  de\iid  funcsh'  à  la 
région:  de  plus  elle  coûta  la  vie  au  duc  de  Cham|iagiie  Wiidrio  ipic  Uruncliaut  lil  mas- 
sacrer (à'JSi. 

Jusqu'à  la  lin  du  ix  s.  la  C.liampagiic  l'id  ciicore  ravagée  à  diverses  reprises:  daliord 
par  les  Sarl■a^ins  iT'Jlt),   |i\ns  nar  les  Noi'inands  (889),  qui  reiuoidèi'eid  la  Seine  jus(iuà 


ICRVV. 


Kyliso 


Troyes,  mettant  tout  h  l'eu  el  à  sang.  Ces  derniers  reparurent  une  seconde  l'ois  en  0(l."i. 
mais  l'évêque  Ansegise  su!  les  éloigner. 

Des  comtes  de  Troyes  axaii'id  supplanté  les  ducs  de  Cliam[)agne  dès  la  lin  du  ix'  s. 
L'évêque  Ansegise.  .iprés  avoir  ani'-anti  les  Normands  auprès  de  Chaumont  en  li'J.').  vou- 
lut aussi  substituer  son  autorité  à  celle  du  comti^  Robert;  mais  il  échoua  dans  sa  lenta- 
tiv  et  le  eomie  le  chassa  de  Troyes.  L'empereur  d'Allemague  Ollou  1".  s(dlicilé  de  lui 
venir  en  .lidi-,  ne  lui  pas  plus  heureux. 

;\u  didint  (In  xil  s.  des  monastères  célèbres  l'nrent  fondés  :à  C.lairvanx  en  III.')  par 
St  Beinaid,  Ihonune  le  plus  inlluent  de  son  siècle  et  (pie  le  pape  Lngène  111,  chargea  de 
prêcher  la  seconde  croisade;  au  Paraclet,  ii  6  kilom.  S.-E.  de  Nogent-sur-Seine,  par 
l'éloquent  Abélard  et  dont  Héloise  fut  la  première  abbesse;  à  Hasse-Fonlaine,  [irès  de 
Brienne-la-Vieille,  en  11-45,  etc. 

La  soumission  du  comte  de  Cham|)agne  Thibaidl  1\'.  le  plus  puissant  des  vassaux 


TP.OYES.  —  Hôtel  do  Ville. 


IKOVICS.  -  CiUrmIi-.iIl'.  G;iry.,uillc. 
.•(..•|lis,-s   rolllrv    l;i   r/--.'lllr    ni.lll.-lir   .|r   C.l-llllr,    aillrli;,   ,--||r    ,!.■    ^r.   .-ilih'.   cil    |-JJ7.    Crlix-ci 

M-  rrloiininviil    .niilr.-    IIiiIkiiiII    i|iii    lui   -rr ii    |,.ii-   lilaiiilic    dr  Cii-lill.-.   lira,-,'   -i  ,r\ 

;i|i{>lli  II-  ^ir-r  ,!,•  Iloy-  l'ill  \,-\r  I  .'-J'I  :  llKlis  ,\r<  l|-nll|»-,  ;i  II  -  l;i  I -c-  \ilHVlil  vr  jnillill-C 
rMliiii''c  siii\:iiilr  .-IIIX  -.ri-nciir^  i{iii  iclli-  loi-.  I  m  un  |iliri-rii  I  ilr  Tli  i  l>:iiil  I  .  I.:i  p;ii\  lui  rciii 
cliic.     1   iir     |ii'-iiii(|r     ivl;ili\c    di-     I  iii  m  ]  Il  1 1 1 1 1 1  ■    >(Mi\lil     |i ■    l.i    r.-uh, ii.     |Mii.i.lr    |»-|hl.ilil 

lill|llrlli>    |I1(|^||('-|'.TCI|I     |r   1(11 l-irc   cl    1   i  m  I  1 1^  I  ne.      TniNcs    cul    .IXCC    ipichlllc   milice    \illc-. 

(le    l'iiincc   le    |iii\i|c.jc   .riilliivi-   ie^   iii.i  ivIliih  I-   .le    Imile  I  i;iin,| I   s;i    |',,iic  Cliiiil.l 

luire  lie  Ni  Sl-.le;iii,  il.'Miil  r.iiiiciisc.  r.iii  sur  AiiIpc  en  ciil  i|ii,iln-  IV.inrli,--  |,:ir  ;iniM-.v 
l.e^  élr.-in-cl-i  .{III  \  eiinillicie;ilelil.  .  .,-e  n  |  i;i  icli  I  des  1 1  il;i  |-|  icis  dlITiTenU  ml  .■llllciil  ilisl.il 
l.-es  leurs  lllcjnrciics  Ccl  ,-|:il  de  eliiiscs  diir.i  |l|si|ircn  If.lS,  (■•|h„|iic  m  I;i<|||c|Ic  les  joires 
IV.-inelics  de  l;:ir  r  iieiil    liMiisIV-iV^cs    ,1    |.\,,ii. 

A    r,i\clie ni    de    l.niiis    \.     |;,i|s,ii-  \iiIh-    lui    iVniiii    .m    di.iiinine    n.xiil    iisrr    Iniile    lu 

(:ii.'iiii|i;iijne;  niiiis  Ir.HS  .-iiis  u|,i-cs.  l 'liili  |i|.c  le  l,,,ii-  \ciidil  lu  \illcu  l'liili|i|ic  ih-Cii.i. 
Les    li.ilul.lllls   ,,irillclll    de    r.-ll-cnl    .'III     sel-ncni-    cl    se    re|,l:lecrelll     s,, Ils     r,-|llliMlli-    illl    fui 


C-sl    l'ii    llJl   .|iic    lui    s|çn.'   le   Iciilci^   linij,-   ,|c  TruM-s    |';ir  ce!    ;i,-|,-.  Henri     \  .  nu 

(I  An-lelcliv.    .■■|iiM|s,i||    (,;,l|,c,||ie   de    I    i.iimc.    IIIIc   ,1c   CIiiiiIcs    \   1    cl    ,  I    I  s;d  le.l  1 1    de    lIllMclv: 

à   1.1    iiiiu-l    de  Cliiiil.-s    \  I.    |:i    cMiiMu le    l'iMlic    |-c\cikiiI    un    l.u    d    Xiil^IcI  e|  |e.    llcllll    \ 

ni   (Ml    ll-'J,  Chniles    \l    le    suiMJ     I; u  ne  .u  1 1  u'c  :i  1 1    I lieuii    i^l     Ijenn    \l    d\uulc- 

lelTC   lui    lU-iM-hinii-    nu    de    1    |;i  nce   .■|\  ce     I  .i  |  ,|  uni  >.l  I  I Ill    l'illl.- ni     .d     de    11    Illx.Tsil,-    de 

l'.-ins.    S.in--   .Iciiii I  Arc.    I:i    l'iiiiicc   ,.|;mI   :i    |;ini:iis   |ieidiic     M. ils   en    .|  ii.-l.  |  iics    m, us    \:, 

U:rr  des  rluises  ,-|.iil  ,li:i  iimV-c  \|ues  h,  d.diMM  lue  dOil.Miis.  liil'iicellc  niiilclui  sur 
'l'roscs  diuil  les  luilul.inis  Im  niuiiivid   1,-s  |mu-|.'--  I.-  '.i  |iiillcl    I  'r."i, 

l!,-ir  sur  Sciniv    <|iii    .iMiil    r\r    le   clH^riieu    .lun    .■.uni.'-    iciriiciilier    r:il  hiclié  :'i    l;i   Cluiui 

A  1.1  IIMU-I  deCluiiles  \ll  IHd,.  I.cllls  \l,  r.-lii-i,.  :,  |;,  cillde  M, une,. -ne  ;i  hl  suile 
de  ihuindTs  ;i\ec  les  c.  Ulsei  I  liu's  de  s,  u  I  |  ic  re.  .■|ee,  Ul  ni  I  ;l  l'.llis  Ircises,  Il  lie  des  lUiUllicres 
\illcs,  rcc.uiiiiil  le  iMUi\e.-iu  s,ui\er.iin  i{iii  lui  lil  le  reiilrc  de  ses  n|iiu;i  I  ions  iliiu~;sii 
liille  c(uilie  Cluirles    !,-    I  ,-iiii-r;u le 

Siuis    I.-    leune    lie   l'iiiiiiiiis    1      les    |  m  |  iiui.'i  II  \   iiiccndiciiMil     TriiM's,    Les  oin.rre-;  i-cli- 

Lrieiises  ,lu  \\i     s     li  nu  il   de  I. relises  Mctiuli's  i|;iiis  |.i   |dii|.;irl   des  \illcs  ,1e  |:i  r,-::i,ui. 

A|uv^  lu  M  l;;irlli,d,uii\  l.'s  |,r,,l,'s|.inls  rm-iil  ,uii|uis,uin.-s  ,.|  in.issu,u  ,-s  i,  Trox  .^s.  i:ii 
l.-,77  rrWr  vill,  |uiss:,  ;,  |;,  l.,.jn,'  ,ui  l.'.TS  1,.  ,lii,-  ,!,■  M.,\,uili,>  x  lil  un,'  ,uiln-,'  s,  ,|,.mii,.11,-. 
Cr  n'est  i|ir.-i|irés  l'.ilijur.il  nui  ,l,>  ll,uiri  1\    iju  ,dl,-  ,ui\  ni  s, -s  |i,irl,'s  nu  muixcnu  nu     l.'i'.l'i  . 


TIi()Vi;S.  -  Cnlli(Mlr.-il.'.  roil.Vll  N. 


■riiOVKS.  -  C^ilhcilulu.  l'..ilMil  O. 


Sons  11'  i-ri^iic  ili'  l.diiis  W  I.  le  l'jiic'Miciil .  ;iy.-iiil  rd'iisi''  (l'crii'cpisli-cr  li'S  ilniv  ('■liils 
éhil.li— iiril   rii]]|nM  lin  linilnvcl  crliii  ,|,-  l.i  siilivcnl  ioji    li'ii'il  (.ri,-ilr     juin   ITsTi.    lui   r\i\r 

•1  '1  roNc^  cl  iri|i|irl(-  MMilc ni  :ni  mois  dr  sc|ilcnilii-c  snivanl  |i(inr  cni'cijisl  iri'  ini  ini|i('il 

snlislilni''  :iu\  deux  pi-iTc-ilcnN. 

I.:i  lli'Volnlidn  se  |in-s.-i  |,.ii-ililcni<'nl  (l:iiis  le  (li-|i;nlcnn'nl  dr  lAnh.'.  I".n  ISI'i.  il  lui  le 
Iriniiin  tics  (icrnirrcs  cl  mulilcs  virb.jjri.'s  rcni|Hir1i'-rs  |iiii-  \,i|iiili-(]n  1  '  i-unlir  les  ai-ni('cs 
allii''!'^.  \'aiiM|n(Mii'  a  l'.iicnni-  le 

r  "ilil'^iwf  II'  !*r~"  jonincr     a     la      Kcllnric     avec 

'illl>llll    lion 'S    l'onlic    llillllllll. 

|iriil  (;ili:(lli..nnucs  cl  ,M)  canons 
cl  liai  en  Ici  lailc  sur  Tnivcs. 
l'nis  i|nillanl  NiiL'cnl-snr- 
Scinc  a\cc  l.ilioa  lioninics,  il 
toinlic  „n|-  le  liane  .le  raiinec 
de  Silésic  <|ni  dcsei-ndail  la 
Marne,  csl  ^aini|Mciii'  le  III  IV'- 
viiei-  à  ClianipanlM-il.  le  I  I  à 
Miiiilniirail.  le  11'  à  Cliàlean- 
'riiiciiy,  le  là  il  \  aiicliani|is. 
lai  six  jdiirs  l'ai  nn'ede  Idiiclici- 
a\ail    |ierdii    'illINMI   liiniinics    cl 

lllil    cai s.     I.'arnii'c    ,1c    l'.u 

liciiie  ]ii'ndaiil  Cl'  lcin|is  sni\  a  il 
la  vall.'c  de  la  Seine.  I  .c  Kl  Ic- 
\l-ier  le  e,,i|,^  de  \\  rede  csl 
reriiiili-  à  .AliJiniaiis  :  nue  divi- 
siiiii  liaxaniisc  csl  ri'icli'c  le 
1  7  li'N  I  icr  a  \  alimian  ;  cnliii  le 
eol|is  lie  Seliail/enhcl--.  eiil- 
liiih-  le  IN  a  Mnnlcrcan.  I.al  l'ii 
ivliailc  sur  'Iriivs  l'I  IWnlic. 
Na|Mdc(HI  lelllse  Icscondilions 
de  |iai\  ,-|ahlics  an  ennuies  de 
CliàllIliMi.  Les  alln-s  lesseircnl 
li'iir    nniiMi     par     le     liailt''     de 

Channiiinl    dn     I  '    s.    Suis- 

siiiis  ,a\aiil  ea|iil  nli'\  Na|iidrMin 
cssaM'  \aiiienicnl  i\v  le  rc- 
|i|-enil|e;  il  rellinnle  l'.\i-,lic, 
liai  les  alliés  ,à  (aaiinne  le 
7  mais,  mais  csl  rnre,-  de  se 
replier  sur  r.einis  le  1  l  mars,  cliassanl  de  SI  l*riesl  li'  même  \i>\\v  li-  em-ps  nisse  ipii  l'ne 
cnpail.  -\  la  lèlc  de  '.'(MIOIl  lu, mines  seiileinenl.  il  use  allaipiei-  l(l(ll);)(l  alliés  .'i  .\  rcis-siir 
Anlie,  mais  l'crasi'.  il  se  r.'lii-c  sur  SI  hi/.iel'.  Là  il  imaLiiiic  de  einipei-  les  Iil'Iics  de  lami- 
liiiiniealiiiii  sur  les  ilcnicre--  de  leiiniMiii  :  il  enniple  sur  la  ri'-si-~laiiee  de  l'aris  ipii  eapi 
Iule  le  r,ll  mars.  Le  1  '  avril  Xap.ili-ini  csl  di-pnsi-  par  le  Siaïal.  l,n  ISi:,  le  relniir  de  1  ile 
d'L'.ll.c  de  Xapidcn  ramena  le,  alliés  en  l'iaiiec:  après  NN'alcii.i...  ils  y  demeiirereid 
trois  ans.  L'Aube  ne  Inl  i;\aeaé-  oiic  le  âll  no\einlire  IMS. 


l-.MNKS  M  \  r.dls  I  t;lcr    !• 


>.i-..l.r.\,ur.l,.,„  fi 


Tliin  I.S.         (;.illi,,|n,l,..   l-:u::uU-  (). 


I.:i  t^iiiTic  iV.-inio  :ilii'iii.iiiclr  i"iiiicii;i  cricdi-r  I  ciiiiciiii  diiiis  nos  |irii\  iiii'i'S  ilc  l'iisl. 
I)(Mi(iniics  i-niil  rilMiliiius  (ir  L^ncriT  \  liirc'iil  lcv(-('s.  Ndiis  |i:iss(ius  sous  siii'iicc  l<'S 
ali'iirilrs  (•(iiMiiiIscs.  L'Aiilic  m-  lui  (li'-li\ n- de  r(ici'ii|)ati()ii  l'-liMM^urrr  (|iie  \r  l'JaDÙI   IS7I. 


Géologie  —  Topographie 


Dans   -on   cnsciiililc   !:■    In-riloin-  du   dciiarloiunil   de  l'Aidir  lail    [lartic  de  la  /onc  de 

Irrr'aiiis  !<rrniiilnir(v  ciddiiraid  le  l)assiri 
(le  l'aria:  on  pcul  le  diviser  m  Irois  r(''!4ioiis 
di^l  iric-lc^.  I.'iiiic.  la  parlic  siid-cjrii'idalc  des 

aiTdiidissc nls  i\r  l!ai-  siir-Aid I  de  Har- 

•-ur-Si'iiic.  VI-  rai  la(die  au  plalrau  ili'  Laiiiji-cs 
cl  a  la  C.olc-d'Or:  elle  csl  foriiirc  i\r  Irois 
assises  de  lcl-1'ailis  ////vf.s.vff/Kcs.  (.'.'rsl  dans 
lelli'  r('L;iiiri  (|ni'  l'on  li'oiive  le  |i<iiiil  cidiiii- 
iianl  (\i\  d(''par|ciiirnl.  ."lili  m.  au  liois  du 
Miiid  dans  la  luirl  de  C.laii'vaux  et  à  7  lui.,  à 
ro.  i\r  la  ci-lèhri'  aldiave  tlu  uu'mmo  nom. 
I.rs  lisières  ipii  deseendeul  de  celle  région, 
sui\enl  le  sens  de  la  peuli' t;(''iiérale,  orientée 
de  S,  I!.  à  \  (».  et  d'anlailt  plus  rapide  ipii' 
l'en  ri'iiinnle  x'ers  la  liinile  du  déparlenieul 
(  iiniiiiMiie  a\  ee  eeiix  de  la  Ilaule-Marne  el  de 
la  (  !i'ile-d<  h-  Celle  rc-^iini  est  exlrômement 
lii>isi-e.  Ine  antre  parlie.  parlie  iiiédiano.  est 
(■(die  ipii  (■(iniprend  la  plus  i^rande  pcirtinn 
de  ran-dlidissenienl  de  Tvoyr^.  la  Ic.taliti'  de 
celui  d'Airi>-vur  Aiilie  (d  la  pins  -raude 
partie  de  cidni  de  N(ii;i'id  sur  Seine  :  c'est  la 
<  .liaiiipai^ne    l'ollillense    rele\anl    du    terrain 

r,;-l,lrr.     l'il     lolt      COIllanl      (le      (!(■ laticHl    a 

piiv.'  cette  i('-i(.n  de  la  coindic  tertiaire 
(|ni  la  rcciMiN  rail  jadi^.  ciiinnie  le  prinnent 
cueille  certain-.  Ii'iiiiiin--  de  la  Na^lc  plaine 
cliainpeiiiiive.  •'.elle  plaine  iniinidnne  et  une 
varie   de   Ml  m.  à  -JIHI  m.    dalliliide.   I.a   tmi- 

sièinc    parlie   se   c pnve  de  l'd.    cl    du   X.  I). 

de  l'arr.indis'-cnient  de  Xoi^cnl--ur-Scine  ci 
de  la  li-icre  (iccideldale  de  celui  de  Troyes. 
Cidte  ri''ijiiin.  qui  se  parlaL;e  cuire  les  ter- 
rains lri-li,ii,T>^  i\u  liasvjn  de  i'aris  et  ceux 
(le  r(»rli''aiiais,  a  des  falaises  scniveut  à  pic; 
elle  c^t  lr(''S  pil  l(n'ev(pie  aVeC  Ses  Clilllolirs 
acceul  ui'S.  ses  \alliins  resserri''S,  ses  lilocs 
erraliipies  diss{'nniiM''s  nu  peu  pai'tnul,  mais 
diinl   te  uimilire  diiniuiic  yraduelleineni   par  snile  de  leur  exploita  I  iini. 

lai  deliors  de  ce-  i;raiides  (li\isions,  il  l'aiil  ineiil  ionner  les  di''pril-  de  terrains  de  for- 
nialion  ijinili'i-uitirr  lins  aux  ciniis  d'eau  sunaiil^  :  Arniance.  Anlie,  llarse.  Ilozaiu.  Seine, 
\oire.  (j's  di''pi'ds  d'allii\  ions  se  rencoiiireiit   snrloul   dans  1<'S  iilaines  de  Bi'iennc  el  ite 


VII.l.l.MAni    -   i:^li..-    Iiilrin. 


liUril.l.V.   -      K(;|i,,..    i.,„,.| 


N.'f.ilil  Nfurdeii]  frciPS. 


TROYIiS.  -  HOtel  Jt-  Voukiisant. 


•T 


K  .?^r 


AUXON.  -  Eylise.  PorUiil  S. 


.SAINT-I'II.U..         K;;li.,.,   iv.iiail  N. 


lU 


A  uni-: 


TloM'S  ri  i]:iiis  le-;  iii;ir;ii>~  siliii'-s  l'iilic  M('r\ -su  |-  Si'irjc  cl  Xdi^ciil  sin-Sri  iio.  [,c  |">iiil  le 
plus  li:is  (lu  ilrpui-k'iucuL  sr  li'(ju\<'  il  (i;i  lu,  cu^iniu  ri,  coïncide  avec  la  sorlir  dr  la 
Seine. 


Hydrographie 


Tciulrs  1rs  (■.■Ul\  du  di'|i,l|-|euirnl,  LiaLTUrut  la  Srjnr  sol!  (  Il  rec  I  enirn  I,  sijil  indirrcle- 
llirnt  par  ses  Inipoilanls  alllurnls.  lAul..-  ri   IVonui-. 

l.n  >v;,,,'.  iM-r  dans  Ir  d.'pailruirnl  i\i'  la  Cùlr-dOi'.  quill.'  rr  d(.parhMiirid  pai'  I.S.S  ni. 
d'ail  iludi'.  ru  aUKiul  ili'  Mnss\  sur  Srini'  ipTrlIr  ai  Tdsr.  Ile  là,  par  un  ri  mis  siiiiiriix,  ■■lli^ 
Ljaiilir  l'.ar  sur-Sriur  (lii  r(iuiiueiirr  Irraiial  laliTal  ilil  di'  la  llaiiIrSrinr.  |li'  llai-siir 
Seine  a  Mi-r\ -siii-Seiii.-.  idle  coiilr  dans  l;i  diivrlion  \.-(l.  r|  iru,<  m  I  rr  a  prn  pi  r~.  ;i  l;i 
nicjilic'-  d(^  ei'  pareiMiis,  Ir  (■  lad'- lira  du  di'parl  riiirii  | ,  'rr(i\  r^,  ipirllr  rdiildiirur  à  I  i;.  ri 
iiïi  (dlr  eiivcue  de  nondu-euses  di'Tix  a  licMis.  .\  parlir  de  Mi'i-y.  la    Si-iiir  di''ciil   uni'  i-ourlir 

vers  ro..  pa-sr  :i  ■_'  kil.  ail- 
,lr^sus      ,ir      licllllliv.     pr-lirliv 

dans     I.'     drpai'h' ni     de     la 

-Manie.  |-eiilre  a  ii(ni\i'au  dans 
eidiii  ipil  iKills  (!(■(  iipr.  passe 
de\anl  NdL'enl-sui' Seine,  l'ai 
ainnni  de  celte  \ill,..  ,dle  esl 
devenue  naviualile  a  .Marcdly 
où  .die  s'i'sl  acenii'  ,\r  lAiibe. 
.\il  d.da  de  X,,L!clll  .die  p,-- 
iirlr.-  .laiis  Ir  ,1,'pail.aii.ail   de 

S. a IMaiii.-. 

l.a  S.diii'  r.'.-.iil  :  iriv.'  i:.  i  la 
/ju.jnr.  .pu  VI. ad  .1.-  la  C.Miv 
.roi'  ..ù  .di.-  aii-.is.-  1.'^  Ili.-.'vs: 
I  i\  .■  .1.  \'i hirr,'  ni'.-  aussi  dans 
la  (  ;.M.'-.r<  Ir  id  ipii  liaig-nc 
VI  \lail,I.i;s  l.i:s  r>,\ll,I.V.  — Ki;li-.'.  I-.^-.im^s.    \.\rn-   .l.inl   1.'  cou- 

r),..,r.,ii.   ,!,■   ,i.,i\     li;i~  1,  li.r   .1.    jii.-iivi.  Ilinad    .'^1    un    p. ai   .ai  aval   lie 

.-.dili  .1.-  \'(liircr:  iy]\c  i; ,  1  la 
Siiri'i'.  puis  Vlldzniii.  ipii  ilisparail  p. ai. laid  .pi.d.pies  Uilmii..  i.'liaiall  pr.'S  .1.-  l.anlar.'s, 
aux  liiir.l.'s,  s'aïaaiiil  .!.•  pliisi.airs  riiisv.-iii\  .I.miI  I.'  plus  imporlanl  e^l  iri\.-  ij  ■  la 
.l/..-/-/.-;  (rive  il.i  la  Bur^r.  .I.ud  la  s.uilv.-  ..st  a  \'.ai.i.aivr.>  .d  .pii  se  i.'r..-sil  ,riv.'  ii.\  .1.-  la 
lliiili-nitiiir.  Iiaii.'ii.'  laisii^iiy,  re.aiidlli'  iri\.'  u,  i  la  i 'ii-unnr.  avalil  .1.-  I.uiili.a-  dans  un 
laas  ,1.-  la  S.ane  .ai  aval  .1.-  ■ri'i.y.'s.  lai  .l.di..rs  .lu  .l.'parl.aii.ad  .dl.-  s.-  d..iil,l.'  a  Mar. 
(ady  par  Taiin.w  d,-  r.|///,c:  iviiliV'.'  a  ii.aiv.-aii  .laiis  |..  , {.■pari. an. ad .  .dl.-  saiii.Mii. ail. - 
eii.au'i'  :  iri\.'il  i  .Ir  la  rivi.-r.'  .1"  \'ill.aiaii\.- ;  aiv.'  is.)  il.'  ]\\  rflnssfni  .pii  s.-  I.aniili.'  à 
(pi.dipi.'S  kil.iiii.  .ai  ani.iid  .I.'  X.iij.'nl-sur-S.an.'.  Kll.'  .aniipl.'  .ai.-. a.'  .■.nniii.'  Irilailain- 
ipii  lui  parvi.ad  li.as  .lu  .l.'p.nl.aii.ad  :  ]'iirini  .pii  liai-n.-  .Mai  .ally  1.-  Ilay.a'.  l..a  i'n,uir. 
idiarniaul.'  ri\i.a'.',  Irai,  la-  .d  ali.ai.lanl.-.  .api.'-.'  .ai  parli.'  p. air  alini.ail.a-  Paris,  n.ail  à 
l''.ailvanii.'S.  à  1(1.  .1.'  'rray.'s.  arr.is.'  i:slissa.'  .a'i  .dl.'  r.'.a.il  riv.'  um  VAnrrr.  s.'  i^.iidle 
ni\.'  .1-  du  llrirn  .d  iriv.'  L'.i  .1.-  la  _\. ,.<!,■  .pii  liaivii.'  .\i\  .ai-(  H  ln'.  pais  |iass.'  .lans  |.-  .l,-- 
parl.aii.ad  .!.■  rV.Miii.'.  l.Wrnumrr.  .I.ail  la  plus  Inrl.-  s.air.a'.  app.d.'.'  r/7a//a'.  .-si  pr.i.die 
d.-  (dia.air.a',  s.'  L:r.issil  riv.'  .l.i  .lu  rniss.'aii  .1.'  7Vi  iiai;/;ic.  a'iv.'  g-,  i  du  tjiiiilinii.  liaiLrni' 
l'a-vy.  s.'  ir.aill.'  iriv.'  .1.)  .la  llcmm,  .pialini.aile  siirl.uil  !.•  ru  .1.'  la  Mo„<ln'l/r.  .-1  s.ul  .lu 
di'parl.aii.ail  |i..Mir  all.a-  l.iailirr  .lans  r.Vnnaii.ain  .ai  a\al  il.'  Sl-ld.u'.ailin. 


L'Auhe.  ([iii  virnl  ih-  hi  Coh-dOi',  li;i\rrsc  I;i  I hi il lcM:inic  sur  une  lonuiiciir  de 
15  kiloni.  cl  iH'iirllv  (i:iiis  le  (l('|KiiiriLiriil  iinqiicl  clic  .-i  (IcHiiM'  sciii  nom.  ;i  l'^ill  il  iid.'  de 
200  111.  cn\ii-(jii  ;  elle  laisse  à  C.linrx  ,iii\.  e.Mile  entre  les  lorels  de  Chiirv  iin\  U  Kl  cd,  de 
BeaurciîMrd  à  l'I'..,  ;i|irès  :iv(iir  recueilli  i  livi'  d.  !  VAiijuii.  :irr(isc  l'.nr  siir-.\iilie.  s'niii;incide 
(rive  d.i  lie  la  /.'/•(>■,-(■.  salkinic  en  de   iKiniInciix  ini'andrcs,  rcciiciiie  (rive  l'.  i  le  Lniitliini , 

IVole  r,iieniic-ia  \  ii'ilic,   |ires.|iie  un  raidi.eii-   i\r  lliic, ie  (  .liàlcau.  lail,  an    S.   de  eidlc 

ville  un  ii'i^cr  einidc  vers  le  S.O..  ie|iicnd  la  diiv(di(iii  N.-O..  iccuil  nive  d.:  la  I  e/rc,  où 
tonilieiil  ;  i  livc  u.  i  le  (  'clfanilr:  ipn  ^ril  un  in^lant  de  liniile  l'oniiiinne  an\  diaiv  dc'|iai-tc- 
nieiils  de  la  llaiilc  Maine  (d  de  IWiiiic,  li  :i\ci-sc  nui'  poiiile  de  ci-  dernier  avaiil  de  ii-|ias- 

--■i-  dans  ,-,diii  de  la  llanic- 
.Marne,  iuiis  la  l:rrr,nu,r  :  saii-- 
inelile  iri\e  d.i  illl  linccl  i|lli. 
nail  a  li:.  de  (  .lia\  animes.  ;ri\e  jjr.) 
de  \\\ii:nii.  (|ni  laisse  l'iney  à 
•J  kiloni.  de  sa  rive  -aïK  Im'  r\  du 
M, -hl, ,,„;,„.  Tue  pallie  des  eaux 
du    /'(((.-.   ii(''  à   Soni|inis.   dans  le 

di'iiarle ni    de  la   .Marne   v\    qui 

arrose  rianierinil .  lui  |iarvieiil, 
an    S.     de     celle     villi-,     mais     la 

vérilalile    end diiire    du     l'iiis 

Csl  |dii-  loin  en  aval  (d  a  Kl,  de 
llaniciii|d .  .\vaiil  de  |iar\enir  à 
.\rcis-sui-.\iil.e.  IWiilie  saiii:- 
incnlc  eiiciuv  iiivc  d.i  de  Vllni- 
Irrllr  cl  ,!,•  V I lcrh>.<yr.  (rive  i;.) 
de  la  Hnrhiiiyr  i[l[\  lui  parvicul 
par  un  liras  de  -aiiclie.  lai  aval 
du  cmllueni  de  la  Sn/.rrhr  OU 
rivière  des  .Icr/c-,  di'riv  a  I  ion  du 
(Iraiid  Moriii.  IWiibc  |,a-sc  dans 
le  d,'|iarlcmenl  de  la  Marne  où 
a|ilc-  avoir  liaiiilu'-  .\iiL;liirc.  elle 
csl    rejoiide    par   li-    rmiul    ilc   lu 

llnnlrSriiir     cl      I lie     dans     la 

Seine  ;i  Marcilly. 
Étangs.   Marais,   ••n   trouve 

lies     claii-s     dans     la      forci     du 

(irand-nrieiil,    à    (dieval    sur   li'S 

arrondisspnients   de   Troycs    id   de    llar-sur-.Vulic.   Nous   cilenms    les  plus   impiutaiits  : 

ceux  de  la    .l/.-r./c-,/,N-r/,„,„/,s.  de  la    l/o,v,c-,/c..  //../.v.    du    /,'„.-->■/;,,/../.  de  ro,,.„„.  de  I  Imrliri,. 

(le  /Vrc/a.s-c.  ,lii   l;ii-r-,n,.r-fn„rrr,ni.r.    r\r. 

La  vallée  de  la  S, 'iiic  coin  prise  cul  re  Midy  (d  Pemiilly  et  cuire  cdie  d.'rnicrc  ville  et 
.XoiTcul  csl   1res  inariVa-ciise. 

Sources  minérales.  Il  existe  à  la  (',liap(dle(iodcrroy.  à  prés  de  Ti  Iviicmi.  S,  (^. 
de  Notrcnl-siir  Scini',  une  soiirci'  rerriiu:iiieiise  froide.  On  en  Iroinc  une  aiil  re  (■■^.'ajcmeiit 
ferrnt;iiiciise  ù  l'uli-nv.  au  S.  de  Soiilaines.  Cilmis  ciMauc  une  source  ilans  la  foicl  du 
Grand-Orieid  (d  les  sources  pclriliaides  de  l"omdieres  cl  de  \  illcniov  cime. 

CANAL.    I.e  seul   canal  ipie  po-si-de   !,■  d,-pai  i,i-m<uil  l'si   le  canal  de  la  Haute- 


l.i:S    \OI':S.   —    IC^Iisr.    FcnrUv    d.-    l:i    I.H.nl,'    X. 


Wf'^îét-   --^ 


sAi\r  AM)i;i;.  -  i:,i:Ii~l-.  rmiaii  s. 


BtHULLES.  —  liyli^e.  KiiM-mhli-  N.  O. 


Seine.  Il  rdiiiinrnir  .-i  \',a\- 
sur  Si'iiir.  .•ic-i'(ini|i;iL.'iir  l.i  ii\i- 
i;.  (lu  llciivc.  |i:iil,iL:r  m  i|imi\ 
|,.-Ill|."~  l;i  \illr  ,1,-  ■\v,,\,-^  ,,ll  il 
loi'iiM'  lin  |ini'l  iiii|iiiii;iiil  cl 
(l.ih--    l;n|iii-llr     il     .-i     riii|iruiil 

IIII  lir.l-  i\r  lu  Snilr  rrrlllir 
D^lll-      l;i       <  Illlllir      il-       h.'ll 

|]crr\  SI  Siil|ii.  .-.  il  |.,-i--c  vu 
l;i  inr  (L  .In  llnnr,  r,,iih.ii|-in 
.\li-r\  Mi|--Srll|.-.  r\  1  le  le-,  lii,-|- 
r.-ll-,  (|lll  s.'lrlHlrllI  (1,-  r,-\\r 
\l\\r  .1  No-Clll  MIT  S.'llir  ri  ,!.■ 
liollchc  (lllll-  lAllIir  ;i  .\I,IIV||1\, 
j  clivinui  îllll  III.  ru  ^iiiM.iil 
.lu  .■..iillil.-lil  .!.■  IAuIm-  ;i\.v  In 
Sein.'. 

Climat 

A    l.'\.-.'|il I.-     .|ii.'l.|ii.-- 

.■.■ml. mis  .I.'  r.in.iu.li-v.^iii.'iil 
il.'  Il.ir-sui- AiiIm  l;.ir.  \  .'ii 
cl.-ii\r.-.  Siiiil.iiiii'si  .'I  .1..  l'iir- 
riiii.lissfini-iil  l.iiil  .■iiliiT  .il- 
l!:ir-'-ur-Si-iiii'  ipii  s. ml  s.ius 
riiillii.-u.^.^  .In  .'liiiiiil  riis,iifii. 
loiil  !,■  r.'vl.-  .lu  .|.'|,;irl,'iii,-iil 
i-sl  s. Ml-,  riiillu.-ii.^.-  ,lu  .■liiii.'il 
^riiliinirii .  V.w  r.'l  ii.  ill  I  ,■!  Il  1  I.--. 
v;ill.>..-  ,1.-  I.i  S.  II,.-  ,-1  .1,. 
rAiili.-.  In  ui..\.-iiii.-  .1.-  In  |..|ii- 
|MTnliii^.-  Mil.iii--,-  l.'v  |i,irli,'v 
K.  .■!  S.-i:.  .In  .|.'|.:irl.'iii.'ul 
suiix  .•■Ire  l.>i^l  .'l.'M'.-s.  iiinis 
Ir.-s    li.Ms,--,-,.    oui    .l.'x    -.-ns.niv 

pliiv  Irnii.^li.-.'s  .| ■.•II. .s  ,1,.  I;, 

imili.'  \.  (I.  l,lii\,T  \  .-si  |,|u-~ 
I..II-  .'1  |iliis  n-.,ur.'n\.  I.'!.- 
|iln-  .liuiiiL  Cr-I  .lllll-  I.'  |.,i\s 
■  roili.^  .|ii.-  !.•  Ir..i.l  .--1  I,'  |,ln- 
iiil.'ii-.-, 

!..■  .I.'i.iirl.'iii.'iil  l.iil  ii.irli.^ 
.riiM.'     /iiii.-     ..Il      l.-i      li.iiil.-iir 

rii(i\. .!.■  I:i  |iluii^  .•-.!  un  iim 

iiilV'i^i.'iir.'  .1  l;i  liiiiil.'iir  ui.i\fiiu.' 
(!.•  I:i  l-'niii..^.  (.-II.-  iii..\,iiii:- 
(i.''|i;iv-.'  r.ii-.'iii.'iil  Oui.  7:.;  .I.ni- 
1  I'^  .-II.'  .-N.^c.l.'  .1  .-m  ir.iii  nu 
riii.|ni.-nu.'  n-ll.'  .1.-  r(  ). 


IN  I    s  \|\  I  IM  \|;||         _   i::;li„.   l',)il:iil   (). 


120 

Divisions  administratives 

l'ui'LLAïKj.N  (IS'.Kii  :  i:, [.',:.:>  h.ilill.nils. 

Annriiii-~i-iiiiiiU  C:iiil.:iiis  CominiuK's 

Pri'lr.lmo     ;   TnoYEs I  '.I  |-J(I 

Anls-fiir-Aiil.r 1  i  115 

S..IW-  \  l;,ir-Mn--Au/,r 1  i  S,S 

l'iêrocLurcs  I  V'ir-aiir-Sriiic I  ■>  Sj 

(  y,.gr„l-s,„-Sc!„,.    ■    •    ■       J_  J_  _^ 

ToUil.    .        ."i  ICInl.    .     -Ji         ToUil.    .      iiii 

1,1^]  i:  iii>  CAN  ripNs 

ÏVoj/cs \i\-rii-(  )lli(\  liciullly.  Ia'sv.  \l^\i^<;\r.  Lusigny.  Pinoy,  ïrijyes  l'j). 

An-h-niir-Aii'ir \i-(is -^iii-Aiiln'.  (  ;ii.i\  .-iii!;!'^.  Mi'iy-siu'-Seine,  Ramei'upt. 

Biif-xiir-Aiih,'  ....     l;.ii-'~iu' .\iilii'.  r.riciiiic-lc-c.li.iiciii,  Soulaines,  Vendeuvre. 
Iliir-sin-Sciiif.    .    .   .     ILii-siir-Si'iiir.  I  :li;i..iiii-c.  I^^^nyrs,  Mussy-sur-Seine,  les  liicoys. 
N<);ii'iil-!<iii'-'^,'hii\   .    .     M,inMlly-lc-Il.iM'i'.  \ni;i'iil--iu-Si'iiic,  Uoinilly-sur-Soine,  VilIciKiiixe. 

CULTES,  —  Culte  catholique.  i"('J<.7(ii  :  Ti-oijcs,  iVtiulr  au  déliut  du  iv  s.  Il  a  olé 
sulTiMyanl  (II-  Sni^  (ic|iiiis  celle  époque,  excepté  de  ISll-i  à  I^C2I  où  il  eul,  Paris  pour 
uii'-liopide.  l.i'  di'iiaileineiil  de  rAul)e  iViiMue  <-e  diocèse.  11  y  a  uu  séminaire  diocésain  à 
Tioyes.  [,es  principaux  péli/i-inayes  s(uil  ceux  de  .\.-D.  du  Cliéue,  près  Bar-sur.-Seine. 
N.-l».  de  la  S|i>-l-.;spéi-auce  au  .\lesiiil-St-Loup,  .\.-D.  de  Valsuzenay  près  de  Vendeuvre 
cl  Sl-Parres  à  la  Saulsolle. 

Les  cdnniiuiiauli's  i-eligieuse-,  d'Iidninies.  peu  nombreuses,  s'occupent  d"enseignen!eiit 
ou  de  [iredicaliciH.  L'une  a  sa  maison  nièi-e  à  i'ruyes.  Ouant  aux  communautés  de  l'emmes, 
pins  numliieuses.  (dli's  ^'occupent  d'eiiseiiinenn'nl ,  d'dMivres  cliai'il.aldes  ou  sont  voin!'es 
à  la    \ir  I leniplalive.  l'IusiiMU's  onl    leur  maison   niere  dans  le  (li''pa  rienieid  . 

Culte  protestant.  Le  cnlle  iV^fol-nn''  c,.n]|.le  plus  de  (ilKI  ,-idli(-|-en|s  iiil  I  ;M-|iés  ail  ron- 
sisloire  de  .\Ieau\  qui  conipiend  les  d.'parlemen  I  s  de  S(iih--el  Marne,  de  I.Vulie  el  lar- 
nanlissenn-id  île  (  lliàlcau  Thierry  dans  F.Msn.'  el  lail  parlie  i\r  la  ê  circonscnpl  ion 
synodale.  Il  y  a  un  eini'-i'-loiri-  à  Troyi's. 

CLilte  Israélite.  L.r  culle  ne  i-oniple  p;is  lllll  .■idlii''renls  r.illa(  In'-s  ;i  la  cctmni unanli'' 
de  Troyes.  faisnid  p.ii'lie  de  la  cii'con^criplion  c(]n^i--loriali'  de  X:mcy. 

ARMÉE.  ('.<•  dép.irleimmt  es|  .ominis  ,|:nis  la  -jn  r^'-ion  iniHiaire  qui  ■■onqde  i  vnji- 
divi'-ions  ilonl  l'inie.  Troyes,  .ipp.irl  ieni  an  di'|i.irlenienl .  Le^  Irmipe-,  cpii  en  di'pendeni 
l'onl   pallie  (lu  'J(i   (an'ps  doiil  le  iliellieii  e-l  Nancy. 

La  Liariiison  de  Troyes  comprend  la  P.  (!.  de  ■_'  re^'iimniL  d'inranli-rii'.  de  I  bataillon 
de  cli.issenrs  11  pied.  I;i  P.  P.  de  1  .mile  iV'i.; i iiieii I .  di'  "J  iV-iiiienls  de  .'a Valérie  I  d l'a gous  et 

liu^'-.irds'.  (le   ■_'   r(''L;iiiieiils  da  ri  illerie.    I   c p.iL^nie  du   Iraiiides  ('-(pupages.    1   section 

de  c( is  el  oii\  I  ieis  uniilaires  d'.idniinisl  ral  ion  ;  celle  de  Liienne.  la  P.  C.  de  ô  batail- 
lons de  (diassenrs  ;'i  pied  ;  cidie  (le  (llaii'vaiix.  I  c(Hiq)agnie  diurauterie.  Ce  département 
ressoi'lil  en  oiilre  à  la  l'il   h'^eion  de  gendaruu.'rie. 

JUSTICE.  H  i'ess(Mlil  à  la  Cour  d'appel  de  Paris.  Il  y  a  I  Tribunal  de  1  ins- 
tance à  -\r(as-,iir-.\ulie,  llar-sur-.Vnlie,  Bar-sur-Seine,  Xogent-sur-Seiiu'  et  Troyes  où 
si(-ge  la  Cour  d'assises:  I  Tribunal  de  commerce  .à  Tj-oyes;  1  Conseil  de  pru- 
d'hommes à    Troyes  el   I  Justice  de  paix   d,iiis  cliacnu  des  -JCi  canhuis. 

INSTRUCTION  PUBLIQUE,  le  déparlemeni  de  r.\ul.e  lessortit  à  l'Académ le 
de    Dijon.  Il   na   pas  dVdal.ilissement  (l'euseigneiiienl   siqK'iaeiir. 

1. Cii'-eiijiienienl  secimdaire  comprend.  p(mr  les  gar(;ons  :  1  lycée  à  Ti'oyes:  1  col- 
lège comniLinal  à  lîar-sur-Aube;  pour  les  lilles  des  cours  secondaires  à  Troyes. 
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11  y  a  ili's  établissemsnts  libres  ;i  illmourcc  et  Troycs  ('2j.  Celle  deniièi'e  ville  pos- 
sède I  petit  séminaire. 

l.Cii^eii^iiiMiinil  |ii-iiii;iin-  rcrriilc  ses  prolrssi'iii-s  à  l'école  normale  d'institu- 
te'.irs  (iivrc  ('•(■(ili- ,-iiiiii'\r' !■!  à  l'école  normale  d'institutrices  (avec  éiuli-  anin'xe 
ei  ('-nile  maleiNclli-  aiiiirxri  i\f  Tioycs.  Il  y  a  1  école  primaire  supérieure  de  gar- 
(Niii^  a  l!ai-sui'-Si'iiir  lie^  cours  com plémentai res  iioiir  garroiis  vn\  lieu  à  Areis- 
ï-iir-Aiilii-  ci  aux  llhc\-..  r\  \inuv  lilles  à  l'.arMir-Seiiie. 

Dans  1111  aiiliv  (udrr  d'idées,  il  laul  >ii:iialer  lecole  française  de  bonneterie  de 
Tn>yes  el  l'école  de  dessin  et  d'architecture  de  la  niènii-  ville.  Meiiliomions 
eiK  (lie  les  cours  de  physique,  di-  chimie  industrielle,  de  comptabilité  et  de 
législation  commerciale  établis  par  la  Cliainlire  de  eouiinerce  de  Troyes. 


Le.  (I.parh-iiiciil  iissurlil  eiie(.irr  a  ran-oiidisscnieiit  miiiéralogique  de  Cliaumonl, 
Sdus-ariiiiiilisseiiicid  de  'l'royes  idi\isioii  du  N.-E.);  à  la  5°  région  agricole  (X.-E.);  à  la 
s   eouservaliou  l'orestière;  a  la  4'  iuspecl  ion  des  Pouls  el  chaussées. 


Agriculture 


l.'Anlir  c-l  -iiil(jiil  un  i.h'parteineril  .it-rlinlr.  I,;i  |irn]iiii''lé  y  est  eu  t;éuérnt  très  divisée,  sauf 
il.iii-  l.iiiL;lr  \.-().  du  ilé|iaiieinenl  où  ton  lr(iu\c  ([iiel.pies  e\|il<jilatiriiis  ifuuc  iri-|.-iiiio  iinii"!'- 
taiiic.  I..I--  -Miili.al-  cl  sociétés  aai'ii'oles  diil  licaucoii|i  l'.iit  jmjui-  fainélifJiatioii  du  sot  de  l.i 
(:ii.i]ii|i.ijiiic  pcuullcusc:  les  parties  tes  plus  ingrates  de  eelte  région  sont  plantées  en  pineraies. 
.\illcius  le  -(il.  iij.diic  cl  amendé,  donne  d'excellenlcs  récolles.  Voici  le  tableau  de  la  stalisli(pie 
lie-  céréale-  p.mr  l'.iiiiiée  tS'Jtl. 

Ciillnre-  Siiil.iir  Prodiiotidii  Culhircs  Surface  Proild.li 


Fn.iuciil..    .     si..V,(i  licclares     1.6'.d.!0U  tiectut. 
Avoine..   .   .     Xô.lil  l.GG'2.9tO      ■> 

Seii,de.  .    .    .     '2'.l.ô',t'2  ilô.i'rl 


Oiw..  . 
Sarrasin 
Méteil.  . 


2C>.ri00  hectares 
1.390 
456 


liectot. 


(KO 


I,a  culliire  iiiar.\icli(''rc  c-t  bien  entendue  dan-  le-  vallées  rie  ta  Seine  et  de  t'Aube  où  l'on 
r('-c((lle  loiilc-  -mil'-  lie  b-nijies,  notainment  de  f.iii  cl  de  r(''(  halolle  dans  la  banlieue  S.-(.t.  de 
•]r(jyes.  I..a  | inic  de  leiic  plintée  dans  947ï>  liecl.nc-  .i  pioiliùL  0013  "ôlj  quinlaux. 

La  (  iilliire  (le-  piaille-  li].lii-lrielle=  est  peu  ré|iaii.liie.  I..I  licLlerave  à  sucre,  pour  une  surface 
eiisciiiencéc  de  '.i.'i'.i  lieiiare-.  a  donné  21)7.1  i'K|iiiiil.inv.  Ndn  i  le  tableau  pour  les  autr(-s  cailliires. 

Cllliirc-  Slll-l.-M-c  I>r..(liicln,i,  en  lila  — c.  Ku  -^r: -, 

Cli.nivre     ....  10  lieclares    40   ares.  40  (piiul.iux  SO  <c2   ipiuiLuix    10 

II,.  ...      r,7      -        lu   -  ôi:<       -      14  '2s.-.       —       11.:. 

(:„!/.a li        -  i-i         _  SO 

Naxetle 2-..-I        -  10.-(7  -  bO 

Oi:ille|le -2  —  10  — 

1..I  vimie.  Idileniciil  ,-illeuil..  par  le  pliylloX('a'a.  occupe  encore  une  surface  de  1  i  OOJ  bect.  rijares 
cl  a  élé  re|(laiilee  -iir  70  liccl.-ircs  Oà  ares  en  ISOO.  Celte  même  année  ta  récolte  a  été  de  1000ô'2 
liecic.lilivs.  lin  e-liiiie  p.irliculièremeni  le-  \iii-  des  Riceys,  des  coteaux  des  arrondissements 
(le  l'.,ir-sni-Selne  cl  de  llar-sur-Aube,  du  c.iiildn  de  Bouilly.  etc.  La  récotte  en  cidre  a  élé  de 
',-('.01   beclol. 

I  i.  ,|e|i,iiie ni  ]ii.--eib'  de  liclles  iirairies  iiainrclles  aux  bords  tW  l;i  Seine  el  de  l'Aube  ainsi 

iiiic  d.iii- (Liuli-e-  pelile-  vall(''es  :  rilo/.nin.  I,i  P.arse,  l'.\in.ince.  al'lliieii|.~  de  la  Seine,  la  Voire  el 
VAu/dii,  atllncnl-  delWiibc.  La  \:ileiir  de  la  proiliiclioii  lolale  biiiriM<;(''re  a  dépassé  la  somme  de 
■r.  OnOOIIO  (le  banc-  p(.iir  l'année    ISOO.  Lu  vcicl  le  lableaii  sLili-lniiie  : 


l'.ellerave  l(iiiirae(''ie.    . 

Tn'-lle 

Lii/eric 

S:inil'i.iii 

Melaime  (le  Icyiuniiieu- 


cclare- 
.'i.SS.'i 

t~.17l.2.MI 

Lcurratics 

innuels. 

7.0J."i 

221. SOI! 

Prairie-  Ici 

i|...r.iire- 

\-l.<X<-l 

'i."ir..r,20 

l'rcs  iialun 

l-l     (OUI 

21.001 

■io:i.7:.7 

— 

lleeain 

0.-.:. 

20.!<â0 

ilerb.-uies 

liée  la 


Ouliil.'i 


2.270  OO.SOO 

1.288  38.040 

52.558     744.234 

101.790 

279      5.022 


i.iuiiTni:.  -  i;^ijs,-.  F;,,.^,  1,.  (). 
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Siii-  ciiNiroii  1-r.OnO  liccl.ire-  (le  \<n\-~  cl  .le  rm-cU  e\istanl  il.iii-  Ir  .lr|iMilci]iciil.  mi  corDptf 
|-,  lim  iKM-larc-  '2.^  .-uo  lie  loivl-  (l.iiii,im;ilr~  cl  'Jli  788  hcclai-cs '.Il  ,uv-  ,1c  l,ii-,  I-  c,,iiiiiiiiii,'ilc-  et 
(IV-l.ilili---ciiiciiN  [MiMic-.  l,:i  N.ilcur  clc~  cuupcs  L'xcciitées  dniis  cc>  Jciiiicics  ;i  cte  i-cs|ioctive- 
iiicnl  ili-  r.Sn  Isii  II.  T.t  cl  lie  CiTii  !7ll  IV.  11.  Les  i)CjiiMit'i'OS  de  hi  banlieue  de  Troyes,  qui  possède 

(lc~  ■■l;ibli--c iil^  (11'  inciiiici-  ordre,  celles  de  Brieiuie-le-CliAleau,  de  Méry-sur-Seine  el  de  Bar- 

siii-Si-iiir.  -..!il  rciiMiiiiiii-cs.  Le-  IViiil-  :i  |ic|iiii-  ilc  roii-oiiili-<ciiiciil  ilc  Troyes  si.nil  e.vcellents. 
I„i  pi,.  hicli.iii  ■■M  iiMix  .1  cic  de  lilli»  quiiil.uix.  cclli'  de-  iniiiics  de  ITd  et  celle  des  pommes  à 
ciiliv  de    c'.llllll 

D.iii-  les  \.dl('e-;  lielie-  cii  pi.iii'ic-.  dont  nous  a\oiis  déjà  jiailc.  un  trouve  de  iioTubreux  li'ou- 
jHMux  de  \,ielie-  l.iilieie-.  ,i\ee  le  l.ul    dc-ipielle-    ou   ce .idectionnc  dcs  IVomaijes  renommés  dils 

de   1  io\e-.  Sui-NX  7:iT  .iniiiiiiux  d'e-peee  Ixim pie  l'on  eouiplait  en  bSOO,  il  y  avait  02048  vaclies.  La 

piodiiclioii  en  l.ul  .1  ('le  de  '.Trii  N(i  1  licel nlil ic>.  (  lu  conjpl.iil.  I.i  nicmc  année '205  95i  représcnlanls  de 
Ic-péee  i.\  lui-  ipil  ont  Iniii  ni  il.'d  .piinl,iii\  de  l.iiiie  l.nei'  cl  Tciti  quintaux  en  suinl;  ôl  2'2i  de 
l'espèce  clicN.diiie:  'ri  -eiileiiiini  I  de  rc-pe.c  uiiil.i--.ieiv  ;  i.i'j  de  Ic-pèce  asine  : '2.j  881  de  l'espèce 
p.iieiiie  (d  :.7;7  de  Ic-pi'ce  .Mpiiiie.  Le  dep.ii  lenieiil  ide\  c  eniorc  de  la  vcdaille  c-liméc.  silHout 
de-oies,  des  diiid. m-  (d  de-  c.uinnls.  .\j(Uilon- euliii  .pie  r>tHi."it  ruches  ont  roiuui  ir)IUilJ.S  Uilot;.  de 
miel  ,d  :.i  ir.  kiloi^    décile. 

.\ii  poinl  lie  X  ne  il.'  reii-cii;ueineiil  ayiicole.  IWubc  compte  une  idi.iire  dcpai1ciiicut;ilc  ;i  Troyes, 
une  eli.nie -|M-i  ide  :i  l'.ar -ur  .\iilie.  des  idiamps  d'expénences  el  de  démousiration.    des  écoles 

i\o   tjieii.iue    1 1    1.1    Mi;ne.    Li>-    l.dior.'doires  de    piscieuUui-e   ont   livi-é    une  certaine  quantité 

dnliniiis  de  Iniile-.  c.irpi^-.  t.iuelio.  perches,  répandus  dans  la  Seine,  la  \'aiine,  la  Barse, 
lAiilie  cl  l.'i  r,:n  liiii-c  (  lu  .1  en  oiilie  Jctc  ipiclipics  ceiilaine-  d'écrevisses  dans  la  Barse,  la  Moiine, 
fAriiKince.  la  \aiuic.le  lictrol.  la  Seiiic.   l'Aube  et  le  l'iii^. 

Industrie 

INDUSTRIES  EXTRACTIVES.  On  .i  eoniplc'-  Il  e.iriiéres  souterraines  expbjitées  dans  le 
dcjiarleiiieiil  et  ayaul  orcnpi'  !is  ouvrier^  peinl.iul  r.iinii'e  isiri:  ou  a  extrait  du  terrain  corallien 
des  pierres  de  taille  .nix  liiecys.  ;i  Hciiixoir  el  ,i  (di.iiine-:  des  moellons  et  de  la  pierre  de 
taille  d;ms  le  poillnnd  -iipi'-iieur.  .n  L;me--c.  .iiix  Mai-on-;  de  l'argile  line  pour  poleiie-  à 
\'illenanxe  cl  Monipolhier.  Le-  curiercs  ;i  ,-i(d  oiueil  \  sont  disséminées  eu  sjraud  uonilirc.  La 
pierre  à  chaux,  leciieillie  à  \  ille— 011--I.1  I  crie.  Mii--y--iir-Seiiic.  cic.  ,-i  jni  alimenter  TiU  l'ours. 
Eu  oiilrc  (m  en  .-i  lin''  de- ni.dini.iiix  d'enipieri  enieiit  du  i;ra\  iiM'.  du  saille  (d  de  la  marne.  Toutes 
ce- cil  1  leies.  ,111   iioinliie  de  -Jl'i.  ilonl  .'il  e\ploi  I  i-c- d'une  laçou  continue,  ont  occupé  iSS  ouvriers. 

L'cvli.icl lol.ile  -e-l  idcvi'c  ;i  ■jil.-,  niiii  T.  il ■  MiliMir  de!ri7'.)02  Iraucs.  Le   blanc  de  Troyes 

s'e\li-,iie  iriine  ci.iie  Iri.dilc  a  .\i\-en-(  Hhe.  \'illeloiip.  (de.  Il  va  des  tourbières  dans  les  vallées 
de  r\nlie  M  Hoiil.iiie-  id  de  l'dixin  a  rr.iuiel.  Le-  l.'i  exploil.il  ions  d.uis  ces  deux  centres  ont 
lonini  lui  T.  Les  minière-  de  fer  ne  -ont  plii^  cxploili'c-.  (  )n  coiuplc  une  soixantaine  de  tui- 
leries el  de  briqueteries  iinpoii.nile-.  en\iioii  -j.'i  id.aldi-sements  de  poterie.  On  f.ibrii|ue  de  la 
porcelaine  .à  \'illcnau\cd,i-(lr.inde.  de  l.i  faïence  .-i  N'ciideuvre  et  h  I!i'vigiiy.  11  y  a  des  verre- 
ries à   l'i.ir  siir-Seiiic.  jlayidcl    lllii;n\. 

INDUSTRIES  AGRICOLES,    An  point  de   \iic   indii-lriel.  la  minoterie  occupe  le  seeonil  rang 

d.in-  le  dr-paiiemeni  qui  c pie  -J.'i  minilins  t.int  a  va|M'ur  que  mus  jiar  une  force  hydraulique. 

No:;enl--iir  Seine  pii--cde  une  sucrerie  el  Trainel  une  râperie.  On  trouve  dans  l'AuIie  une 
cinipi.inl.inie  d'huileries,  une  cenl.unc  de  distilleries  notamment  h  Troyes  qui  compte  en  outre 
qmd.pie-  id:ilili--eiiienl- de  vinaigrerie.  une  fabrique  de  chocolat.  Il  y  a  aussi  des  brasseries 
à  r.iiciine.|e-l  .h.ile.ui  et  d.in-  eh.icim  des  chefs-lieux  d'arrondissement. 

L'indii-lrie  du  boi-  c-l  lepii'-enli'c  p.ir  un  L'r.uid  nombre  de  scieries  doni  quelques-unes 
vol.inle-.  (In  l'.ibiiipie  du  p.-ir.piid.   des  joiiel-.  etc. 

INDUSTRIES  MÉTALLURGiaUES.  Le>  deux  forges  en  activité  de  Clairvaux  et  de  Plaines 
ili-po-eni  de  7,  lour-;  à  piiddler,  de  ."1  fours  à  réchaulTer.  iliui  marteau  h  vajieur  et  de  i  trains  à 
l.iiniiiiiii-,  lin  IS'.i'.l  ('.l.nr\,iu\  ,1  produil  Ml-JH  T.  de  fer  et  .Ml  T.  d'acier:  Plaines,  qui  ne  s'occupe 
i| le  ticlilerie  cl  de  i;.d\ mil -.itioii,  a  produit  .".8(1  T.  i\''   fil  d'acier.    Il  existait   la  même  année 


.\r,i;is  mi;  \riu;.      i;f;ii-''.  l'.niaii  o. 
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■|  fonderies  il.'  ~it..ii.|i>  lii~inii  .ix.inl  |ii.Hliiil  ,i\,t  n?  r,u\rlri-  .Mi'.n.li;  I  ,  Aix-ni-dlli.-.  l;i.inilly  <■! 
'Ii-civi'-i  r.iliiii|iii'iil  ilr-  aiguilles  |">iii'  iMniin-ti-iir  :  Cl.iiisniiv  Lui  il<'-  lits  en  fer.  I..i  <  i''  ilr- 
ihi'iiiiii^  lie  Iri- ili-  ri:-l  |Mi--i'.lr  :\  lldiiiilly  .li-^  .-ilrlicr^  ii iii-n l'T.iUlc-  .!c  constructions  méca- 
niques. 

INDUSTRIES  CHIMIQUES,    i.f   ijiniii -t    ~uil..iil   iv|,iv-,nlr   |..ir  le-    rl.il.li--.' ni-  ili- 

teinturerie  ri  d.-  blanchisserie  ilc  rni\r~  l'I  de  l.i  ii'L:ii.ii.  >i;;ii,ilnii~  cui-imi'  rii~iiii'  il'engrais 
(11'-  ll,iiil--i  :i,.~  .1  Sl-i..'rrii.iiii.  .■i-llr  .!.•  couperose  .1  l'I.iiii.--.  rlc 

INDUSTRIES  TEXTILES,  i:.'  -nril  .le  I..mh.. iii|.  I.-^  |.lii>  iijii.nil.iiilr^-,   l.,i  filature  de  coton 
(■,iiii|.l.iil,  ni   ISIS.  7-jO;ill  linnlic,  .■iii|.l..\;iiil  .^11. Mici-  | r  une  |.in.lu,t  i.,ii  h.l.'.l.'  ,!,•  ."IKI.I  IHIII  lii' 

Kilc.i;,  clIMIo:!.  .Inlll    m,-  CM    .  nl..|l    ,  I,-  ,(  ,1 1  !.- Il  r.    Slll-.rllc   <|I1.-Illli|c  |,,l,l|,.,   1,1    |,lcl|i.ilil lu    i-iiloii 

|,cii;lir  ll.l  clr  ,|lir  de  I  S.  I.uil  Ir  -^miilll-,  .1  r\r  ru  rnhui  ciinli-,  l.i-  .Irl,.  Ul.li.'-  <!.■  la  lil.-illlli' 
dans    r.\ulir   -nul    :  l'Il   liivilliriv    Imiir  la    iMUlirlrnr.  ru  -r.-.Mrlr  liçur  le   1 1 --iLjr  .d   l.i  liu-ivrl'u-.    Dr 


r.i;ii:\\i:  i  \  vii:ii,i.i-;.    -  Aiiii;i\r  .1.  n;...-r-i',,i,i  uur,  ri, 


ii.uivr.iiiv  i.rnr.'ih'-  .|r  mercerisage  li'.iii-loniiriil    nu    -iiii|ilr    lil    ilr  rnlou    ru  iili   lr\lilr    lirillnill 

a>aiil   la-i.rrl    ri    !.■    L.urlnu-.lr    |.-i   -,,i.v  (  :'r-l    Irnvr-    .pi;  cuui.l'   Ir   |,lu-  L'i.url    lur  ,|,-  lila- 

Inrr-.l.'  cnl.ui:  r'.'-l  r^j.ilriunil  r,.|lr  \illr  (,ui  r-i  Ir  ,-rnlrr  .Ir  la  lalHirahcu  .Ir  l;i  bonneterie. 
(■..■II.-  Iinlu-lii.'.  .|ni  .-viH.ilail   .'il  ls<  I  ,■11  .1  il  i.l.'-  .1.-  I..U-  ij.uiiv-    l.nu.'.  ...L'ii.  -.'i.'i   1  ■."J."  T.'.T  kil.ij;. 

.Iliur  N.il.ulr  ,l.'    r.'.l'l.l'.i:,:.  Ii-aiir-,   a.-l.-    ru   .  l.-.lui;llll      IMIi-    -■.■-!     y\r\. 11    IS'.N.    ui.n-    li';i    Clirnl-r 

allriul   .|iruii  .luITi-.' il..  ",  i;l-J7ll,l  kil..ç,  .riiii.-  val ■  .l,';i.i--.nil  "IHIIMHIIIII  .1,'  IV.iii.-.  1  ..1  filature  de 

la  laine.  .|iii  .■..iii|.l.'  .111  — i  .|iU'|i|nr-  -laMi— ruuMil-  .a  '\'vn\r-.  r.\  I..mii.-..u|.  iih.lii-  iui|...rlaul.'. 
Il  \   ,1  il. 'S  corderies  à  Xdiiml.-ur  Sriii.'   ri   a   l'iii.'v. 

INDUSTRIES  DIVERSES    11  .ai-I.-    iiii   ,i--.  /  1:1.111. 1   iinuiluv    .1,-  tanneries    .l.iu-    I.-  .l.-|..ii  I.-- 

Ml.    iinl.iiiiiii.'iil    a     r„ir.-iu--Aiili.'.    l;.u-iii-S,> l,;,\r-.    r\   \ill.'ii.iii\.'  la  I  ,1.111. 1.v     Il.x.--    I.uI 

au  —  I  .1.'  la  chanioisorie.  .I.'  I.i  carrosserie.  laliiLiu.'  .1.'-  Iull  ir.l-.  .1.'-  Il.ui-  ai  lili.  ull.--.  .-Ir. 
Si-ii.il.iii-  riiliii  l.'-  -1  |,;i|,.-hui.--  .!.■  la  M..liiir  ■pr.'--  '\v.^^,■■-  ,-l  ,|.'  I;i  \  iII.mi.miv  .•.  pr.-  .1.-  P.,t -ur- 
S.uii.v  lai  |s;i..l  .ai  .■..ui|.l;iil  M'J  .■■l.iMi--riiuail  -  rrpiV-.ail  an!  :rl  -.,ii..-  .rnrlii-l  ri.-  .I.il.'-  .r.iiipa- 
rcils  à  va|jrui-  ri  .lis|iii-,iiil  .l'iiur  r.ij-i.-  ,|i'  nlST  (iir\aux-\;i|iriii'. 


^ — -_ — . 


liIliNVlLI.i;.  —  ICyliM-,  l'oik-  N. 


iiu;  SI  i;  si:i\i:     _  \, 


Commerce 


/^l.-iK-:-.-X.-->^ 


L'AuIk- exporte  ries  boi?  son-<  IVninr  ilc  |.,iii|iirl.  hvncrscs  de  cliemitis  (]e  fer.  étais  de  mine 
de-  éroive-  de  clièiie.  etc.:  lie,  env.ile-  dinures.  les  -eiiiles  vers  les  dislHli'ries  ilii  Xnrd  el  des 
eii\  iioii-  lie  l>,iri~.  le-  i.riie-  \ci-  le-  iii.illenes  el  l.i-.isseries  de  ri:-|  ,•[  ihi  \,,ii|.  j,.-  .niiiin--  vers 
r;iri-;des  iiiiiele-  de  lioiiiieLene  sur   fAiiyleterre,  la  L;eli;ii|iie.  le- ri>t,'niiis  iiu'ililenaiieciincs.  It 

Me\i,|ii<..     I,.    |;iv-ll.    Ir-    e.,l,,iiies 
__  Ii-,in(;;u-c-:     des      picdiiil-     ai,'ri- 

eole-  :  mu-,  l:-t;niiie-.  lri>iiiat;es  ; 
de   1,1   eliaividel'ie.    ete. 

Kii  IX'.l.i,  d  a  ini]i(irle  des  laines 
<■(  i-.d..ri-  IhmIs:  ir,l  INS  T.  de 
li.nnll.-  el  de  ,nU,-.  en  |,i',  .v(>nanee 

I ■  le-  -  i  des  l,a  — in-  dn  \ord 

de  la  l'ianee  el  pnnr  laidr.'  i/i 
<le  1,1  l;i'lL;ii|ne:  de-  ni.ieinnes 
et  .le-  nieli.a--:  des  pmcs.  des 
denrre-  eol,,ni,iles.  des  arli.les 
d'e|iieerie.  des  modes  et  nou- 
\e,inlés.  l'Ie. 

I..-  .InliVe  des  o|,(aaln.n-   ,1e  la 

-ur,in-,ih-      de      l;i      r„ui.| le 

I  r.inee  a  •■tr  la  même  .anm''e  de 
71  (INI  7-JO  Ir.inc-.  ee  (]ni  la  place 
an  Til    r.nii;- 

I.i>  linlie  dn  eanal  de  l,a  Il.-inle- 
Seini'.  i,nneni'  ,in  |i,n'c'inr-  ndier 
de  la  \..ie.  .a  rie  ,\r  'J7  ilir.)  T. 
I.e    lr,llie    -ni-     l.a     l.eHh-     Seiiie    ea- 

nali-ee  ide  M,ar(  illx   .à  M re.ui) 

,a  et,'  (!.■  ',l|  17(1  T,  Ce  dernier  Ir.afic 
e-l  ,-i|i|irlc  ,'i  .niunn'nli'r  i,i|iiile- 
menl  j'.ir  -inle  .!.■  I  ;icli,'\  emenl 
de-  d  ■rn.ili.ni-  h  .alii^nemeids 
drod-  •]<■  1,1  Scnie..|ninnl  .Innnnn- 

dr  -i:.  I>il -  I.'    \r\]r\   ,\,-    M,-n,-dly 

.■.  M..id"r,aii.  melLanI  .-nnsi  l'.-ris 
rn  ivLili.in-  |.ln-  r,ipide-  r.\ec 
Tii.xe-,  Ijdih  Ud'J  T.  di-  liois 
soni  ili'scendnes  sur  l'Aube  de 
I.esmoMi-.    !\Iai;nieonrl.    IlrdIeec.nrI.    X..L;rnl    el     l:,nin'rnpl    à    Areis-snr-Aul)e. 


r.AP,-sfiî-si;i\E,  —  i:;;ii-.-.  i-^- 


Voies  de  communication 


Cliennn-   île   1er  (xfde   normale)  .    .    .  ill 

lionh's  n.ilinnales r.7N 

—  drp.arl.an.'nhde- r.S,', 

riiennns  M,  iii;ui\  dr  ^;r,nideeonnn'-" .  Teid 

—  VMiM,-ni\dinlerèt  rcnnnnn    .  N7'.l 

—  \ieinan\   orilinaires -J.'.Ci.'.iO,".    i    Canal    de    l.a    Il.aute-Si-ine   (de   l'.ai' 

AnlHMllnlIalde  depuis  lîri<-inie.|,i-\  i.-illr  \        Seine  .à  Marcilly) 

jus.pi'a   son  ennllueid ('>1.    ■      I 


un 


\uli.Mna\iual.le  ,lepni-  Arcis  -nr- \ul:e 
iu-.pr,i- nniln.-nl' i."'.100 

■;rin  ■  .^in.dl-r.'.  nu  priil,.  Seine  i.le 
M.'urilh    ;i  M..n|.Tr,-ni) li7,(«G 


I.KS    lilCKVS.   -    |:^,|i-,-  ,lll    l\irrv  lî,l~.    lùl-i'lnl.lr    N.O. 


^ff^^f^jSm-^^  ROYES  osl   un.-   ville   iii.lii-lrirll,-  l,.-,li,.    ,l,iii-,   un,-   vallro  ,'illiivionnnii-c   IVirl 
pY'I>-  >   Ià---   '^'^    '•"■-''■    l'i  ^*?il"^  l'i  «;'^'"t'"inir    nu    \.-i:.   Lo   cni.il    .le   l;i    Ihnil.-Srinr    la    pai'- 
_7'>"^      t'>^''  '■!'  doux  parties  :  ViUr-llanlc  ^m-   la  nvc  i;aiu-|ir   l'I    \  ill,-l',;i---r  sur   la 
'/•j_,      il\c-  ilrnjle;  il  y  l'ornx'    un    [■■ni  a\.T  .li'    braiix  .inai-   liirn   ..iiila  aiiV-s.  Elle 

•S  '\;/fi     occupa   .l'alMinl   la    [larlic    silure   cuhv    ,|ciix    prlils    liras   .le   Si' là    ,,11 

:}]1^     s'cicve  11  çalli--ili-alc,  piii-  -■aiiiaii.lii  .iaii- la  .lin-.li,,u  .lu  S-ir  Lu.'  .■ii.-.'iute 

l^^i^^^^W^      .-■lalili  1.'^  Ii.'aiix  I |.'\ar.|s   ,.|  |,.s  .•..iii>  ..iiiliiaii  •-  .pu  lui  I..11I  un.'  -1  l,..||.; 

(•(■iiilinv.l.'  MT.Iuiiv  C'i'-I  -iii'l..iil   N.'i-s  l'd.  .|ii,'  la  villi'  s'i--l  .l.-\  .'l,.p|.i-i'  .lans,-,.,  .I.Tiii.a'.'s  aiiii.'.'s  : 
la  ..ni    siiriii    .l.'s    .■lal.liss.MiiiMils    inililair.'s.    .!.■    \asl.'>    uslii.'s.    .!.■     |.,li.'s     iiiais..iis    ni<..I.Tn.-s 

l.c  li.uii-tc  ipn  pai-.-i.tjrL  les  ru.'s  .li>  Tom-s,  |h'u  ir;iulii-r.'s  .ni  Li.'ii.'ial.  ii'apiT.;..il  yii.-i.'  !.■-  p.'lils 
lira-  .1.-  la  S.-i pu  .-..un-iil  |...iu-  la  pliipar!  .laiis  .I.'-  riicll.'^  .■Ir,.ili>~:  un.'  .-.Iiapi |.iU.  l|■.■-,pl,.■ 
s•,llT|•.'  I r..is  a  SCS  \,.u\  .laiis  la   \illi-  l,a-s,.  ,,ii  luJi  .|.'  ..-s  p.'liK  , -anaux  .-..iip..   la  iu.>  KI.'Iht. 

iiaaiitr.'  I,.u-.l.'  liui  .l.'S  ..M.'-  .1.'  la  ru.'   .le  la  K.ilJii.'r.'  ..11  Lui  ap'iia.ll  au  pi.'.l  .1.-  mai-un-     l.'s 


VIIJ.V  l'^X  TISIIIUCS.    -  M.'i 


iiii'na-<''i'cs  ulili-anl  1.'  pa-sauc  ,1.'  r.m.l.'  pin-  liiuj.i.li'  .pi'. m  11.'  le  -iip|i. «serait.  A  cM.-  .les  rues 
|.iin.'i|ial.'s    par. ■..uni.'-    par    1.'-    .-ai's    l'I.'.'l  il.pi,'-     ..11  ren.,  .iil  n'  .1.'-   ru.'-  |..rliii'ii-e-  .'1  .'Ir.  .lies, 

.1.'-  rni'lli's  ilir.'ii-,-  honlee-  d.'  xi.'iU.'-  mai-. .11-  .'ii  I1..1-  ..n  .'ii  pise,  à  .■n.'.u'lM'Il.un.'nts,  a  t.iits 

aiijus.  .'I.'..  .l,.nl   I,'-  .■un. -II-.'-  -illi..iii'l  I  '-  -e  .l.'la.'li.ai!   -iir  1.'  .'i.'l. 

Il  -.'lail  la-li.li.'ii\  .l'.'iiiiiii.''i'.'i'  I..11I"-  I.'-  \..ic-  inler.'-saiile-  .pii  l'ii  n'iil'.'iin.'iiL  1 ',.  illl.'nl..ns- 
ll,,l|s  ,|,.  eil.'i  h-s  1 s  ,|,.  ,pi,'|,pi,.-  Il.'.l.'l-  ,', 11'  .'.'ux  .l.<  Vaiiliii-aiil  il.Miil  av.'.'  -a  ^al;a.le 
llall.ple,.  ,1e  .l.'ux   |..nr.'lle-  .'I    1 li.'inm. 1..1111 iilale    au    r.'/-.leHliau--.'e,    .1.'    Clini,,-!.,! i,r^ 

llâr.(l);  .1.'  ,l/,,,.,v,7.  av.'.'  .1.'  i.ilii's  .'..I..1111.'-  sur  la  .'..ur  mien.'iir.'.  .I.'s  /  •/■x,»x,  .le  _l/,/r/;,7.  .le 
M,-s,,r;,i,n/.  ,lii  l;/,l  l.niirrr  .l..nl   il  -iil,-i-l,.  un,'  ,'iii'i,ui-e  p.ii'l.'   in I cri, 'Il r,'.  Ti'iiy,'-  a  .ra.lmnalil.-s 

m. i.'iil-  ri'lii^i.'ux:  ses  ,'e||s,.s    ,',.mm.'  un  In^'S  uraihl  1 lire  ,1,'  .-.'ll.'s  ,lii  ,lcpart.>iiiciil.  ,  illV.'iit. 

les  plus  lp,'au\  -p,'.'iiu,'us  ,1,'  Pari  ,lii  \\  1  -..  l'ii  l'raii.'.'.  Au  pr.'iiii.u'  rain;  so  trouve  la  r.iihr- 
dr.ilr  , Mil  au  \vi  s  !  av.'.'  s, ,11  ri.  In-  Ir.'s.ii';  puis  \i,'nii,'nl  Sl-frl„ii,i  ixiir  s.)  avec  PCS  porches 
sM'Ih's  ,.|  ,'lei;aiils.  -,,n  i'uii,ui\  plan  ,pii  pa-si, .iiiiail  \  i,.lleM.'-l lu.'  ila  reslauralion  u'.'ii  .-st 
j.a-  ,'ii,',,r,'  a,'li.'\,','  :  SI -/',,  ,,l.il,;,i,  ikw  -/■  .le.a.re  av.'.'  |.r..rn-i.  .11  .1.'  |..'mlur.'-  .'I  ,1.'  -.iilpl  nr.'s  : 
SIf  M.t.lririii,-  ixir et  xvr  s,i  a\e.'  nn  .'liarinanl  jiili.'  .■!  à  .'.Me  ,1,'  la. pi. 'II.'  l'.m  \..il  ,'ii,'..r.'  une 
porli'  eleuaiil,'  .lu  il,.ilr,'  ,pu  reiil.iiirail  :  -/-A'/.'m/.is  Iwr  s.)  av.'C  une  Iriliune  ciiiii'iis.»  :  SI-_/,',i,, 
(xir    au    xvi-    s.i   l'iii'aslié    .lans  île-    maisons;    st-liniii  (xir   au    xvi"   s.|  .loiniin''   jiar   une   lli-che 


Jn.i.v-siii  sAin:i;.    -  H^ii-r.  l'uru.ii  o. 


AVll'.EYLIXGEY.  -  KfjliM/  .1  Avin  y.  Porte  S. 


A  t  i!  I-: 
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|i(iililiic:  St  .\i:in-  twr  s..)  rncc    -a  li.iliiii'    .le   liiilr,  l'iii.illli'c- :   <I-M  irli,i-r^-l'!;/,ir^  (\vr  s.  '  :    la 

(•li,il„-l!c  Sldillrx    iw     s.).    Il     rôle    i-lMoiv   .|iu-l,|iic~    .lILirii-    ImI ]il-    cl     UH,>|i,,rlc    .!.■    \\il,''iiic 

,lr  Sl-M,irliii  rx  Ain'  (Wir  r^.i.  i.'lh'itil  liirn  ,\\\\i  >.)  po-si-di'  uni'  ri-iiiaii|ii,-ililc  iinUi-  i-ii  Ici'  luryé 
cl,  .loiv  |l7.i4l. 

lUlùlclde  l'illr  {l(i'2i-Hi7(lL  .-il:!;!!!.!!  .ruii  |i.i\ill louvr.iii.  |(o--i''.li-  iiii.'  I.i.  adr  a--.-/  iMl.Tr---aiili-. 

La  l'rrfcrtiuv,  iiistalK-o  .lan~    lc~   ImIiiil'iiI--   .!.■    laii,  i.'[iii.'  ajijiaxr   \.    [I.  an\  NcHiiiairi-     \iii     -,  .  a 

.••l<-  |-cc(iiisli-iiil,i'  rri   I.S'.lii,   1   li  ImIi il   -|..-.ial  jciilcniic   !.•- .1/v/,,.  .•,.  Iir-  il.li,--  .-ri  .Im.hiii.'mI  -  -iii- 

la  -iiciTc  .le  Sc|.'  \ii-  <loii(l~  (11'  Sa\ci.  (:,■  l,,ii,l-,  |.]oM,.iil  .lu  clialr.iii  .le  l'.,iil  -iii-niic  liai, il.- 
a  pailii-  .1.-  ITT:.  |.ai-  lian.;..!-  \.ui,t  ,1,-  Sa\...  lil-  .!.•  lir.lni,-  \ii^ii-lr  11.  rlclriir  .!.•  Sa\.-  cl 
i-ni  lir   l'(il.ii;iir,  nianr  a   la  ■■.  .lui (■--.■   S|.iniir,-|.  ilalicniK'    .Ir    •.•r.aii.li'    ImmiiI.-,    I  .-aiirinirir    Alibayc' 

Sl-l.(.U|i.    a     la.|iirllr   :i    ri,-    a|.ail.'    \r    |ia\ill..ii     l'.i  i- -..iiih'I  .    al. nie    !.■     1//' I     la     11, I. In, II,,:,,,,-. 

Celle    (leniiel-e    r.'ureniie     l-JMIIIII    |ilei|.-.   .■.IHKI    mal;  II-.  Lll  -     el    ,'.".11    l  lielHI.ll.le- :    la    <alle    |.l  iliei|.a|i>. 


Il  VOIl'.ri:,         i::jli~e.    Mi—  .1.1   l..iiii.. 


dans  la.|iielle  ^ vi„,sé-  .I,'-  niaini-.iil-,  .!.•<  ivliures  el   l.'<    raiel..-  l,il,li,.LTa|.lii.iiH's  le-  |.lu- 

lVMian|iialil.--.  ..    -,■-  len.'l  iv-  ..ni.'e-   .!.■    l.eaii\    \ilian\    .lu-  an    ,■.■!,■  Inw   arli-l.'    1  iiiar.l    (;..iilier. 

Oiih ne  e..lle,li.,ii    .1,.    L.ile-  ,1e-    ,'■,■, .l-s    an.  ieiine^   .■!    in...!.Tii.'<.   IVaiieai-.'-   .■!    eli-aieai-r.-;.  le 

Mii-e,.   ,-,.nr,.r un    ,-eil; ■,■    .r.i.inn.s  -,-Ml|,lee-.  .le-    ..l.j.'N    .Tari   .le  h., il,-  -,,|-l,-.   ,!,- 

.•.,ll,.,li,,ii-;,i.'lie..l,,.ji, -.  11, 11!   ,„»wv  nnh,<lri,-l.    un    „,„■:.■■.■   .!.■<    .n-l<  .h'; -.///V   ,■!   ,1,.-   ,-,,ll,','- 

ll,,n-:    ,riii-l,,ii,.    iialiil,.|l,.     1...   C.r,,,,}  Sr,„;„.,irr  ,.,-,■ ■  Tail.  i,-ll  pi  i,-lliv  ,!.■     \,-IV   .ni    n\r.   l,'    /V//' 

.Vo„„„,/r..  r.in.i,.,,!,.-  C.ninian.l.Ti'  ,1,^  <l  \nl,,iii.v  I,,-  l'"'"!-  ''■■  ■'",-''>■■  '-I  l''"ial  I  .a  (■„;..<■ 
,fr,,.u:i„,:  U'  //„■,;/,■,■.  1, ■/,,/,■,•,■-, ,1,1  .1.--  ,-,,iisliii,li,,n-  iii,.,l.-nH-.  Tn.x..-  a  ,-|,.\,-  , m  ,1/..,, '■„,.■„/ 
anj-  /•;„/■,,»/.■  ./•  lAiil.,-  iii,,i-U  ,.ii    IS-;il  1S7I   ,'1    lai  .inlr.'    a   -,-    r,;r„i\nl,-„r<  ,|,ii   -,•  ,li ,■  ,|,'\aMl    la 

ARCIS-SURAUBE  -,•  li,,in.-  -m-   la   in,'  L-nn-li,'  .l.>    IViil"-.    an   ii,ili,-ii     .rnii,-  |.l.iin.'  .nlln.'e. 
à  la  i -h 1,-    I-..III..-   N.-iiaiil   .1,.   (.l,a|.,i,--inMaiii,..   l'.ii,' 1,'  Cliàl.Mn.   Ti..v.-  .'1    \.  .^.■l,|.-n|■- 


(,■,■-l    111,,'   |..-l,l...  Il,-  Ir,-   |,i,,l 


iiKiiilin.  laniHTi,..   I,..nneleii,.  >.   Ilaiil,,n  y  lia,] 


V  iia.inil   ,.n   IT-".'.!-   Iri,.  -lalin-  .ai  l,i.,ii/,.  lui  a  l'ié  ,.I,'\.-.-  .'m 


(JUAOUHCli.  —  Lyli>f.  VijviM  N. 


l'di.isor.  -  -  i;L:li~c.  l'dil.iil  (). 
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AUBt: 


188»  devaiil  la  l'arade  O.  Je  VÈijlise  {\vi'  s.)  où  I On  icnianiuc  d(>  Ijolles  verrières  de  la  inrim'  riio- 
(|ue.  Un  cli;U:\iu  ivviii'  s.)  u(;i.-u|ie  reiii|iUii-eini'Hl  de  rolui  iiu'liabita  Diane  de  IN.du'is.  Aix'is 
possède  une  pelite  proini'na.le  o|]dn■a^e(..  le  M.iil  Anirr-lhun,-. 

BAR-SUR-AUBE  -e  hune  ii:iu^  \u\<-  -UiialiiHi  cliaiinanle  au  conlliienl  de  la  l'.ie>-i-  cl  de 
l'Anlii'.  -III-  la  ii\r  dioilc  de  cctlr  dcnnrri'  iiMiii-.  Sur  la  ii\c  ijauelu'  inic  cdliiie  dr  pic-  île 
â(HI  nii-lrr-  iralhludr.  (|ui  )ii.rli'  la  cliai.rlle  dr  Sainl«-(  ieiinainr  el  ilii  Muniuid  <U-  laipirlle  dii 
jninl  d'une  hrlli'  Mie-iir  Imile  la  xalli-rdr  rAiilir.  la  il.nnine.  Ilr  liraiix  liniile^  aid-.  ivni|,laranl 
11'-  iciii|iarN  du  |ia--r  TiMili  uirenl  i'iiiii|dideiiienl.  On  >  Iniiue  e  ma  ire  de  \  icilles  inaiM.ii-  a  |H,r.-|ir< 
(lUie  Naliniialr  11.  ri  HIT):  iraiilie^  du  w  r  s.  ilinr-  d'Aiilie.  du  (  ;(.i|i^-de-(  ;ai  ,lr.  rlr  i.  un  ladid  du 
XVII"  s.  (liiie  Sainl  l'ieiii-l.  I/cv/i.v  S.iinl-I'irrre  (\ir  vl  xiie  s.)  est  llaiHiui'e  dr  deux  |Mirclirs  ri  de 
galeries  e\lri  leiiir-  en  huis  du  \vi  s.  l.'rnliii:  S, nul  Murl.ni  i\]r  ^. ,  :\  iin|,(iilail  diiwm  s.;  cunlie 
sa  l'aradr  lali'aali-  \.,  san-Ijniile  une  liiur  carrée  (lercce  d'une  imile,  Iian-  riiili'-i  leur  de  ci'>  deux 

ét;li^es,     lin     rcinar.|iir    i|ucli|ues 


pierres  Lonibale-  iiilidcssanles. 
l.a  chtijicllc  Stiiiil-.lr,!,/  ixir  et 
Mil'  s.l  a  clé  lran-|..iiiirr  en  ha- 
liilaliiiii  iiailicidiirc.  Sur  Ir  vieux 
Iii.nl  rn  iiirrie  jrlr  >ur  lAiilie  cl 
du    milieu    diniucl    on  apcniiil    le 

I lui     ri     les     di\ci>es     u-ini'S 

liurdaid  la  ii\i(-rc.  i.ii  muI  au-si 
la  prlllr  iliaprilr  ci  iniinrni.  naine 
elr\rr    par  1rs   amis    du   -rii;iirur 

A.    dr    r, lion.    Cdiisii    dans    un 

sac  cl  pii''ci|iilc  dans  la  ii\icie 
en  lill.  I,c  l'ahiix  ,!,■  Jiisliri-, 
Vll.UrI  ,/c  r/7/c,  qui  alirilc  la  Jus- 
lice  de  l'aix.  la  l'osl,-  el  le 
■l'iicàirc.  la  So»s-/'/-(7cc/»cciiislal- 
Icc  dans  l'ancien  c,,lli-t;e.  iridlrent 
aucun  iiilend.  liai.  i|ui  |iossède 
de  licaiix  clalili-seinenls  seo- 
i.iire-.  a  sur  les  limiN  de  l'Aulie 
une  supcrlie  ]iriimenade  bien 
i         .iiiiliiaeée. 

.\ii  S.-K.  de  raridiidissemenlile 
1;.ir-siir-.\iilje  se  Inuive  Clair- 
vaux,  d.aiis  le  \all.iii  de  l'Aulie. 
nu    -aini    lieiiiard    Iniida    en    lll."i 

l.i  l'amense  abbaxe   du    iiiciia' dunt  il    ne    l'esle  gui^rc  que   le  cellier  el    i|iie|(pies  .inlics 

|i.nlies.    Les    b.'ili iils    (iiil    .'de     recniis|cnits    au    XVIir   s.     el     -ei\eiit    .m  joui  d'iiili     de    inai-mi 

ceiihale  de  ilelenl ion.  Au  -\,-(l.  est  Brienne-le-Château  ou  Na|ioli'oii  I"  lil  ses  éludes  niil.- 
laiics  de  I7TII  à  ITSi  cl,  uii  il  renipurla  l'un  des  derniers  succi's  de  la  caiiijiaenc  de  ISIi.  I.a 
m.i-se  iiii|io-aiile  du  r/ci/cr/-.  élevé  de  1770  à  1778  par  r.iirliileclc  iMUdaine.  domiiie  la  xillc.pii  a 
l'-iiue  en  IS.'i'.l  une  sl.ilit,'  de  liion/.e  à  Xnpùlcaii  /"  cnranl.  Toul  pic-  de  là  c-l  Brienne-la-'Vieille. 
sur  la  rnc  d.  de  l'Aube,  doid  ['lùilhe   Ixvr  si  renlernie  de    belb'-  vcrrii'-rrs  de  la    même  epoipie. 

ainsi  qu'un    porcl I   un  rcliqnaiie    provenani    de  ynl,l„iij,-   ,/,•    n,i^sr-Fn,ii,uii,-   (xir    s).   Le  |ielil 

village  de  la   Ilolbicre.   illuslré   p.ir  la   balaille  du  Till  janvier   IMl.  en  esl  pioclic. 

BAR-SUR-SEINE    se    compose    siirloul    d'une    longue  rue    en    iHinlnre  de   laqucdlc    se  voieni 
encore'  quelques  \icilles  maisons  en  bois  du  xvr   s.  L.-i  ville  s'i'dciid  d'une   pari   ciilic    une  colline 

lioi-i'c  doiil    un  Icrire  pinle  cncoie    les  ruines  du  cb.ileau    des    c les    ,|e   H.ir    a\cc    un    pan  de 

mur.iillc  -.iNancanl  en  iqirron    oii  esl   livi'c    l'liorloi:e  puliliqne.    el    daiiire    pai i    l.i    ri\e    i;.    de    la 

Seine  qui  y  l'ail  loiirner  un  i lin.   L.'i.  le  |ietil    ncinc   .aux  c.uix    \eiies    c-|    Inii-c  -.iir  >a   rive  d. 

par  ini  sentier  oceiipaiil  la  lisic're  d'un  bois,  bul  d'une  idiarinaiite  promenade.  Sur  l'autre  nve,  à 


ClIAOUnCE.  -     IC^lisc.   llrl.nl)!-? 


IM 


AUBE 


NOGEiNT  SUR-SEINE 


rexliciiiilé  (II- jardins,  sont  bâtis  des  pavillons  où  viennent  se  reposer  les  citadins;  les  lavoirs 
allci-iiciil  n\iM-  les  k'i-rasses  où  sont  arrimces  des  barques  de  plaisance.  Aux  deux  extrémités 
(le  l.i  Nillr  .lrii\  licllc-^  a\i-iiui-^  uniliiayce^  iriii'iil  la  Grande  Uue  aux  bonis  dr  la  rivière.  C'est 
i\:iu>  I  ■■Ile  \illi-  cl  -III  II  inr  y  di'  la  ^i-iai'  qui:  loniiiience  le  canal  de  la  ll.iiilr  ^ciiir.  derrière 
lab^idi'  (le  l'L,jli.>c  >l  LUcmii:  \\\v  el  .\\  ir  s.j,  a  l'intérieur  de  laquelle  on  reiiianiiie  des  bas- 
icliel-  iiilerer.sanU.  un  Inluntun  et  de  belles  verrières.  Bar,  dont  les  fortifications  ont  été  démo- 
lies en  l.'i'.lLi,  l>ll^sed(•  encore  une  ])urLe  du  xvni°  s.,  la  Puvti:  de  Cluilillon.  Le  Pulnit:  de  Jiixlire  est 
inudeine.  L'll"ti-I  dr  l'ilU-,  (lui  n'a  rien  de  sailUiiiL,  est  couronné  d'un  caniiiaiiilc.  Aux  environs, 
Vt'ijlisr  .\.D.  du  Chfue  occupe  le  suniinet  d'un  coteau  doiiiinaiiL  la  ville  el  d'(.>ù  la  vue  est 
clianiianle. 

IruUie  bali  au  jonlluenl  du  petit  ru  <pii  descend  de  Màcim  et  ([ul 
gagne  la  rive  g.  de  la  Seine.  Cette  rivière  y  l'orme 
uue  île  el  un  vieux  pont  en  francliit  les  deux 
bras.  Nogent  renferme  quelques  rues  et  ruelles 
étroites.  Signalons  une  maison  du  xvr  s.  dite 
de  VAudiluire  avec  fenêtres  sculjitées.  L'Éijlise 
.^/  /,..■(/)■('///  (xiir  au  xvr  s.i  e-l  llanquée  à  sa 
r,i(;aile  O.  d'un  bc.iu  clocher  carré  couronné  par 
une  lanterne  dont  les  colunncllcs  figurent  les 
barres  d'un  gril  el  ipii  siippiale  la  slaliie  du 
saint.  On  admire  à  l'intérieur  un  bulTet  d'orgue 
(\vr  s.),  un  retable  sculpté  en  jilein  mur  el  plu- 
sieurs loiles  de  valeur,  parmi  lesijuelles  on 
]icul  (■il(>r  un  taldeau  du  xvii"  s.,  le  «  Triomphe 
dr  hi  ]'iniic  •■  et  deux  autres  toiles  modernes  :  la 
..  l'iiiir  rii  l-yi/iilr  ■■  d'Eugène  Devéria  et  la  «  A>^- 
dii',tiii,ii  du  (luis!  ■■  de  Glaize.  Sur  le  terre-plein 
(le  lilc.  ciilrc  les  lieux  (kimIs.  se  dresse  au  milieu 
d'un  ])clil  sipiai'c  le  licui  groupe  en  bronze 
i\'\.  Bouclier.  1'  •■  Autour  /ilial  ■■ .  Le  cimetière  de 
Xdgent  renlcrnie  encore  un  monument  funéraire 
digne  d'iidérél  élevé  par  le  sculpteur  Paul 
luiliois  à  son  ]ière,  ancien  notaire  à  Nogent.  Le 
llit'-fiin-  cl  l.i  Cuisse  d'Épargne  sont  modernes, 
(.clic  \illc  a  (piclipics  ]ilaces  bien  ombragées, 
rmic  lii.iiii^iilaij  c  sur  l.i  rive  d.  de  la  Seine;  une 
aulrc  sur  la  rixe  g.  entoure  la  Il.ille;  une  troi- 
sic nlin  bonlc  au  S.  el  .'i  l'U.  l'église  Si- 
Laurent. 

C'est  .•!  ipiehpics  kiloui.  de  celle  ville  que  se 
trouve  la  Icrniedii  l'anulcL  bâtie  sur  l'eniplacc- 
iiieiil  de  la  faiiieuse  .ilili.iyc  l'ondée  en  W^lTi  jiar  Abélard  cl  doiil  la  jiremière  abbesse  fut  Mélo'ise. 
l>i-  celle  .ililiaxc.  il  ic-le  encore  une  esp('-cc  de  cryide  on  civc.iu  du  xil'' s.  qui  a  renfermé  le 
loiiilpcaij  de-  deux  célèbres  aiiiani-.  Romilly.  jiliis  à  l'E..  est  une  ville  indii-lricUe  importante 
qui  ~'.i:;iaiidil  Ions  les  jours.  Outre  de  gr.inds  jileliers  de  conslruclioii  (d  de  réparation  qu'y 
.■I  cle\i--  1.1  (  ioiiip.ignic  des  cliemins  de  ferdel'Esl.  on  y  coniple  des  ateliers  de  bonneterie.  Les 
\oie~  Mouv(dle>.  larges,  bien  percées,  sont  bordées  de  jolies  maisons  en  briques.  L'Ilotel  de 
\  iUc  e~l  uioilcine.  A  i  kil.  au  N.-O.  de  Romilly,  se  trouve  l'ancienne  abbaye  de  Scellières,  où 
^"ollairl■  lut  inhumé  avant  sa  translation  au  Panthéon,  à  Paris.  Plus  au  N.  de  Bomilly  se  trouve 
"Villenauxe.  chef-lieu  de  canton  situé  dans  une  gorge  pittoresque  arrosée  par  la  Nauxe.  C'est 
une  |iclile  \ille  iiidii^lricllc  assez  ancienne  qui  possède  une  église  intéressante  (xni%  xv°  et 
xvr  -,  ,  .i\cc  (le  ciiilcii-e-  iii.iisons  en  bois  sculjdé.  Enfin  à  8  kil.  à  l'E.  de  Romilly  est  Pont-sur- 
Seine,  doiil  Vrtjlisc  ixii  cl  x\r  s.)  a  d'inléres«aides  (leintures  murales.  Son  ancien  château, 
qii  h.diila  vci-  la  lin  du  xviii    >.  Fr.iiii'ois  de  Saxe,  n'existe    plus. 
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V'  Fascicule.  —  Paris  et  le  département  de  la  Seine 4  i'r.  50 

2=    Fascicule.  —  Ile-de-France.    Seine-ct-Oise,    Seine-et-Marne,    Oise, 

Aisne 6  tV.  50 

5''   Fascicule.  —  Picardie.  Artois,  Flandre.  Somme,  Pas-de-Calais. 

Nord 6  IV.  50 

4°   Fascicule.  —  Normandie.  Seine-lnt'erieiire,  Eure,  Calvados,  Manche, 

Orne 8  fr.    » 

5"  Fascicule.  —  Bretagne.    lUe-ct-Vilainc,  Cùtes-dn-Nord,  Finistère, 

Morbihan.  Loire-Inf'crieurc 10  fr.     » 

6"-  Fascicule.  —    Maine,  Anjou.    Mayenne,    Sarthe,     Maine-et-Loire,     4  fr.  50 

7'  Fascicule. —    Touraine,     Orléanais.      Indrc-ct-Loire.      Eure-et- 
Loir.    Lnir-cl-Chcr,    Loiret 7  fr.     » 

à'  Fascicule.  —  Berry,  Bourbonnais.  Indre.  Cher.  .VUier 4  fr.    » 

(/  F.\scicuLE.  —  Champagne.  Ardennes,   Marne,  Haute-.Marne.  Aube.      6  fr.    » 


PAUIS.  —   linpriinerip   ilo  l'.ii.   (in, lot,   T.».  l'iic  Madame. 
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1)K     I.A 

FRANCE 

GRAVÉE     ET     IMPRIMÉE     PAR     GILLOT 


LORRAINE  -  RELFORT 

fneuse  —  fneupthe-et-moselle  Vosges         Belfont 


PARIS 

:i[x\KST    FLAMMAltlOX,    ÉDITKUR 

i;i  i;   iiAc.iNi:,   26,    l'ui-.s   i.'iiiuidN 


llniils  il.'  Ii.iiliii-liuii  ,'l  (1<;  iv|pni(iucli,m  iVm-i  v.v  puiir  Unis  imjs, 
y  c»iii|ins  la  Siir.l.^  cl  la   Nciivi;,'!'. 


MeUvSe 


Nom  —  Situation 

Ml.    une    Idiiiic   (le    |i,-ii-,-illrl(mT;iiiiiiic    lirs  .■ilh.iiL'.',    ilonl     le-    -i-iikN 
rc'ilcs  >(iii|    |i:ir-;illrlc^  ail  iik'I  kIm'Ii.  ce  (h'|i;iilriiiriil .  <|iil  lllc-  ^nii   iioiii 

ilr   l.-i    nxirrciic    Mrn.r.    ,|olil     l.'i    dlivrll - 1    r,-||r    ,lr    In    ,  |  m -.  ilKl  Ir 

S,-i:.    n    \.<l.    ilii    |i:ii'allrli.i.'i:iiiiiiir.    .-1    un    (l.|.,i  i  Liiiriil    l'niiilinr. 

Il   I ■\<r  (Il  rllrl  .ni    \.  a  hi  Belgique.    \><-    la   imhhIc    N     .Ir  lan-oii 

.li--ri,i,'nl   (le   .\l..iiliiH-.l\    a    la     |,(,iiil,-    ^.    ,!,■   .•.■Iiii    .le  (  ...iiiiii.Tr v.    un 
r(>ni|.|c    ITiT  Kildiii.    ^a    laiL'i'iii-    iiiaMiiia    iif   (li''| ia--^r    |ia--    l'.'i    kilniii. 

>(iiis  le  I  aii|](iil.  ilr  la  -iiiTai-c.  il  (i((ai|M'  |.'  1 1  iiaraii  I  iriiic  i  aiiL'    Su  |-  1 1  lia  I  ir  a  I  1' li--iiMiiiK 

.piil    (•(iiiiiioric,    la    Mni-r  ,-ii   airo-.'    In.i-,    :    i-<-u\    .le    (  .aiiiiici r\    ri    \rnluii.    .Ion!    .'11.- 

|ialL.MH-  11-,  clirl'^  l|i-ll\  ri  irllll  i|r  M  ,  ,1 1  I  lin'i  1  \  .  Hallr  Ihlr.  ,  lirl  llrll  ilu  ,  li -j  :a  il  r  lllrll  I  ,  i|Ili 
r^l  silii,-.  dans  laii-lrS  (I,  sr  I  n  m  \  r  a  [.rrs  ,|,--.'7  Niloiiia  \i.|  ,lni-raii  .Ir  la  riMrrr 
ilr  ,\lrl|sr.  Srs  lllilllrs  lia  I  il  rr  1 1rs  siilll  prll  I  11  1 1  11  .l'I  a  1 1 1  rs  :  a  |irlllr  prlll  Mil  <l|rr  a  Kl  la 
l'.lrsinr     <{|||     lirllilaill      ITNilolll.      Il  1 1    srrl    <  |r    1 1  m  l  I  r     r<  Mil  III  1 1  lir   a  M'r     Ir     i  li '|  .a  I  I  r  I  uni  I     ilr     la 

Manir.  Il  rs|  Imiiih'  an  \(i.  |.ar  Ir  (li'|iaili'iii.Mil  ilrs  Arclcnnes.  an  N.i;.  |.ar  la 
|ii(i\  iiiir  lirlLii- (In  Luxembourg,  a  II',.  |i,ii' Ir  ili|i,iilriiiriil  ilr  Meurthe-et-IVIoselle. 
an  .s,  |iar  rrliii  .1rs  Vosges,  an  .'-;,(•.  jiar  rrliii  ili>  |,i  Hautc-Marne.  a  le.  mlin, 
jiai-  rrliii  ilr  la   Marne. 

.1  |Hirla  Ir  lliini  ilr  i|r|i.irlcillrlll  lin  BarroiS.  |ir|lil.llll  |llrs  il  lin  llldis.  |i||is  rrllli 
ilr  Meuse.  1 1  a  rh'  Im  nu' m  IT'.MI.  |, uni  la  |ilns  riamlr  |,ailir.  ilr  la  Lorraine  |/.''(.- 
/■(K.v    I   II  riii-iiilui.<    ri    lllir   |i(i|-||i)ll   ilrs   TroiS-Evêchés    <i'.rri-lir  il,-    l'ri-ihin,.   r\    lllir   |irlllr 

partir  lie  la  Champagne  {l'ci-llmisi. 


Histoire 

Lrs    priiplailrs    pli  m  1 1 1  \  rs .    ipii    <nil    si^ji  m  I  lii'  ■  ia  lis    la    ri-riiili    ipii    |s   iirrn|ir.    y  mil 

laissi'.  pi'ii  ilr  Ir.irrs  i|r  Inir  pass:l^,■;  Imil  an  pliis  priil  i.ii  i  ilrr  Ir  inniliir  ili!  la  l),iiiir 
Srliuniir  a  SI  M.liirl,  \  rrs  pinniris  halnlanls  Mirr,-,|ri  ml  1rs  IrfnJ,^  ,.,nsrs  ri  1rs 
l.riiri.  liiiririnc  L'rrniaiiiipir  l.rs  pirinirrs  urriipri-rnl  Ir  \.  lin  lii'iili  M  rr  ;  Iriir  rapilalr 
l'Iail  \'rrn,lniiiiiii  :\  riiliiin,  (In  nninail  pliisimrs  wllrs  ilrs  Lianpirs  ipii  m  li.iliilrirnl 
Ir  s    :     T,ill,nu     ■rmili.   /,'-/, rr,i-     l'.ar-lr- 1  liir  ..    \,,^iin„  .  \ai\  ,i  ii\- 1  i  n-i- i  a    i.M.'   ilr    la^iiix. 

Mrs  riniillrs   pi-,i||ipi,-rs  sur  Irniplarrniriil    ilr   \asi ,1    ni|.,  ;,    |iiiii'  imr    Iniilr    iloLirls 

ailliipirs    iluiil,    lllir    -laililr    pailir    iiirnpr    Ir    Mllsi'r  ilr    l'.ar   Ir    Hlir  :    ilrs   ,rs|rs  ,|r  lli.aillrs. 

.1  a.pirillli-,    ,!,■    Ilh-àllr,    ilr    Irliipir.    m    III I     ilr   11. Ils     1rs   .■illljirs   ,|i|r     1rs    11,, mains    loll- 

slriiis;,irnl    lialiiliirllr ni     il.iiis    1rs  iili'.,  ,|r  Iriir  iliiHN      \Slriia\    ri  a  ■rnaniiMiil.  1,11  a 

l'ail  aussi  ipirlipirs  liiHi\aillrs,  Sur  l.i  nMr  nrimlalr  ,1,'  s|  .Iran  a  S.,rr\  SI  Marliii.  sur 
lllir  li.inlriir  iliniiinanl  SI.Miliirl.  dans  la  Imrl  d  Ai-i.nnr.  prrs  dr  .\li,iil  l,laiii\  illr.  s,- 
lliHI\rlll  llrs  \  rsl  iijrs  dr  ralllps  11  illia  i  Ils .  ri  r .  (Ir  pa\s  l'ill  raHUi'  dans  la  l'.rlviipir  pal' 
1rs    KiHliaills. 

I.r  I  lirisl  i.inisinr  \  a  p  pan  il  drs  Ir  m  s.  I  .r  pi  riiiirr  i-\  i-ipir  lui  s'iinl  "saiiil  in.  I  .rs  iii\  a 
siolis    drs    \.inil,ilrs    inlnrrrnl    rrllr    lonln'r   ipii    ,lall    ilr\,-|inr    11, il    pri.sprrr.    l.rs     l'ralli-s 

s'en  rniparrivnl   riisnilr.    \   la   i -1   dr  CImms,  |,.  p;i\^  |i|   p.n-lir  .In  i,,\aiii I  Aiisli-asj,.. 

pins  apr.'s  il  lui  .Ii\  isi-  iMi  lin  .-.■rlaiii  m.iid.r.'  .l.'  .  .nnl.'s  (  ,  .si  .i  \  .i  ,|nii  ipi.'  lui  si^n,'> 
ni  S',.",,  .•iiliv  1rs  lils  .1.-  I,.,iii^    I.-  li.-l naii.-.    Ir    Ir.iili     du    inrnir    m, m    ipii   iniisarrail   li- 


juirUigc  de  l'enipire  cailoviiigieii.  Los  Irois  évèuhés  de  Melz,  Toul  et  Verdun,  (''Inient 
rallachés  aux  lilals  de  Lolhaiiv  1".  A  la  mort  de  Charles  le  Chauve,  ses  surccsscurs 
essayèrent  do  les  reprendre,  mais  leurs  elTorts  échouèrent.  Ce  pays  fd.  partie  de  la 
Lotharingie  ou  Lorraine,  (|iii  tiil  si  l(iiiglenii)s  disputée  par  les  rois  de  France. 

Du  x"  au  xiif  s.  l'histoire  est  remplie  par  les  luttes  dos  seigneurs  et  des  évêques  ipii 
cherchent  tour  à  tour  à  dominer.  Un  comte  di'  N'oiihiii,  iM-c'-ih^ric,  est  assez  simple  jiour 
reconn.'iilre  la  suprématie  do  révo(juo  Hoinion,  et  remporoui'  (rAllemagno,  Otloii  111,  le 

vc'Til.ilile       siiu\craii].      ao- 


(pii 


RAP,  LE  DUC 


'ulh-  .loinintil   :< 


I  cet  arrangeiMcid. 
1.1-  (hic  Godefroi  paiviiMil  à 
i'i'|Ui'ri(ire  Vei-(tuii  (hml  il 
ImÙIc  ri  l.-i  r:iMié,h:de  cl  le 
p.il,ii>  (■■pi-,r,,p;d.  M.iis  ,!,■ 
Il(ill\r;iu  le  ciinHi'  p.'lssc 
son-  hi  liilelh-  (!.•  rtlgiise 
■  ■I  ri-  n'rsl  {|iii'  \oi-s  li^ 
liiilirii  (lu  Mil  s.  <pii'  cesse 
à  i;nii;iis  l;i  piiiss,-iiicc  li'iii- 
pol-ciic  i'C(li'si,-|s|  i,|iic.  Le 
coiiili-  i\r  l',:ir.  Innili-  en  '.ICi'i, 
l(iml).-|  sdlls  |;i  sll/c|-;iilicli!' 
noIllilKlIc  il,'  l.'l  l'i-IIK'c, 
liTiiiiiiuc  Cil  l.'nl  \i:iy  li^iili' 
ciilr,'  le  cnmic  llciiii  m  ,'| 
le  idi  ,|c  |-i:,ii,-c  l'inlippc 
le  ilcl  (|iii  r.i\,iil  f.-iil  pii- 
sdiiniiT  à  llriigcs.  ('clic 
sii/i'i;iincir'  Iciiilcrois  ii":ilhi 
p.-is  :ill  (ici.'l  (ic  hi  i-i\c  g. 
<lc  ];i  .Meuse  lllllll.'inl  le 
llarmis  nminyml.  I:iii(l|s  ,pie 
1,1  piirlie  siliicc  sur   la    rive 

:i\  ce  SI  .\l  illiel  pour  c;i|ii- 
l.ile.  yr\i-\:,  <lii  (Iih'Ih''  <Ic 
l,(prr.iiiic.  i:ii    l.'iM   le  cdiiih' 

de    n.ir   l'ill    ,'li-V.    eu    (IiicImv 

A  parlir  île  li.-|,  la  Lor- 
raine,   cessaiil     (l'i^lro    gou- 

ri-ès  :\\i  viriix  (;i;,iir;ni  veriii''c  par  les  licriliors  du 

coiiile  Cénird  d'Alsace, 
jiass.-i  dans  les  mains  de  la 

poipii^  ;'i  l.iqiicllc  .\iil()iiie   <\c  N'aiidemont,  descendant 


maison  d'.ViiiiPii  jusiprcii   1 
de  Ci(''rard.  la  lui  repril. 

C.'cst  ,|;ins  Cl-  (ir'p.iih-mcnl,  à  Vaucouleurs,  ipie  .li'.iiiiie  il'Arc.  quitlaut  Domrémy,  vint 
l'aire  pari  au  sire  de  liaiidricDiirl .  gciiivcrncur  de  ]:>  \'\Ur.  de  son  dessein  de  se  pri''senler 

au    roi   »;ii,iiles  Vil.    C'est  ég.ilemciil    de   c,'n,'   me \illc   ,prc||e    p:iilil  pour  Cliinon, 

éipiipT'c  iiii\  Irais  de  ses  li,-iliil,inls  cpil  lui  rouinircnl  en  oiilii-  imc  pi'tilc  cscoric. 

Ncidnii  lut  assi(''gi'-  l'I  pris  p.ir  (Iharles  Miiiiil  en   l.'iil:   la  mcmo  année  ce   [iriiicc  s'cni- 


BAIM.E  nue.  -   Le  ■  Ro^-imiul  -  (un  coin  ,lii  vieux  Onr). 


HAIM.R  lire,   -    r,,m    llriililnl   ,11,  lin-  


I!AI!  LK  DUC.  -  Le  c,nn:il  clr^  Usine!:. 


p:ii-;i  i'ij-;il('riii-r]l  di-  l '.miiriiri'i'y  i|iii  l'iil   .'i  ninilu^   (l(-|iiiil    |iMr  ririi-i-inli'-.    L^'   lui    i|i-  l'r; 

Il.'lll-l    II    W    Êr|,nl      \r|,|mi     .|U  rn     i;.:,r,       S.linl     \llllirl.    ,,l|    l,-~    ,ll|r-    rie     l!.-|r     |,<)--i'(|.-|clll    lui 

chàlr.-iii    (ii'i    ils    |i;iniiriil   ^ninciil.    lui   ili.h'd  -C •   il.--,  (  ir.iihU    Jours    on    ;i~-.ciiili|.''c 

soii\rr,-iiiic    |i,-ir  II»  dur  lie-   l,on-;iji ii   l.'iTI.  I.ljr   s\   n'uiii--^,iil    (|ii:ilri-  loi-  |i;ir  ;in  [loiir 

jlli^rr  i-ii  :i|i|irl   II 'S  r:inxrs  du   li;ii|  |i.ii^i\   (^l'Ilc  roui'  sii-gra  Mllssi  i|l|rli|Ui-rois  ;i  (^iiiiiiiiri  ry. 

SI  Milii.'l  Tiil  .-is^i,-,'-  |diisi,.m-. 

l'ois    ri     |.,,ilis    Mil.    srll    rllllll 

eiii|i;iii-   rn    hi.'i.'i.    sii|i|iniii;i    Ir 

Inliiinid. 

I.rs  i.niciTcs  dr  irli-imi 
rlirciil,  Irur  ri'iriil  is--riiirii  I 
ihiiis  rcllr  n'^rj,,,!.  I,r-  |Molr-. 
I.'ilils      roniirrrld      liirnliM       llll 

.•■l.-ll  d:ll|S  r.-lal  ri  al,|,rlrlrMi  .1 
Iriir  Srriiil|-s  Irllis  rorrliij  loii 
ll.-lirrs  dAlIrlila-nr.  I.rs  drl- 
IliiTS  s'rllipalrlrlil  i\r  llal-lr 
lliii-  ni  l.'iS'.i.  mais  m'  |iiirriil 
I  irii  roiil  ic  \  ridiiii  i|iii  oii\  ni 
srs  |iorlrs  au  :\iir  ,\r  lloiiil- 
Ion  a|ilrs  la  nilivrisiou  dr 
llriiri  1\-;  v:i  |,o<srssioii  |i,ir  la 
l''raiirr  uni  lut  ralilii-r  loii- 
Icfois  ,|ir,.|i  ll'iiS  au  hail.'  dr 
\Vrs||,|,alir. 

Les  SlH'dois.  i|lli  |irollir- 
nnirlll  |i.il'lolll  a\i'r  rll\  le  Irr 
cl  le  frii,  i-.ivaLM-iriil  i'il.iiii  ni 
l(i-J-J.  Klrlirlirll  lil  l.asrr  Ir  rll.à 
Ir.aii  iir  (  .oiidrrroii  ri  rn  Mi.",:,, 
SIrll.ay  Sllliil  1,1. 'Il  dr--  siri.','s  ri 
cliaii-ra     s,,n\nil     <\r      iii.iili-r. 

C.r-I    ni      |r,ll     ,| ■■■II.-     dn- 

niri-r  \  illi'  |,.i-.--,i  a  l.i  roni-oiiiir. 
Ili-niaidrl,.,.  sur  lordrr  ,!,• 
Louis  .Mil  rllr  ji.assa  .1  la 
maison  ,lr  (.,,iidr  i|iii  la  loililia 
à  lionvrau.  I.r  manili.d  I  alirrl. 
s'en  nii|iara  ni    Ili.M. 

Monlnir.ly.  fond,-  .an  \iii'  s. 
par    un    r(,inlr    lic    C.liinv.     lui 

|iossi'di''  |,.ir   la  mais |r  I  .uM'inliourL'.  puis    pai-    ll'spaLinr.   I.oiiis  M  \'    ar iipaLTlia  li' 

liiarrriial    dr    la    l.'rli''.|ui   ni  lil    Ir  si,'-.jr  <ai    lii:,7rl   s,m  rmp.ai'a.   i.r  Irail,'    drs    l'yivnrrs 
(IC.V.h   ni  conlirm.i    la    possrssion  a   la   l'r.inrr. 

l'ar  1rs  prrliniinairrs  lir  \iniiir  m  ITT,.',.  i-i,n\.-i  lis  lai  paix  d<-liiiil  i\  ,•  ni  l7r,S.  Sl.inisl.as 
l.rc/inski.  .ipprl'-  par  llllr  p.iilii-  dr  la  nolijrssi'  pi,li,ii.iisr  à  airrpirr  la  rourolinr  ilr 
l'idoi^iir.  mais  moll.anrid   soiilnin   |,ar  la   l'raiirr.  y  rnioiic:.i  ri    r.-.ail   ni  ,tIi.iii-c   la   l.or- 

l'aiiir    avrr     Ir    diirli,-    ,1,'    i;.ir.    Il    lui     il,-    plus    slipiil,'-   .pia    s; -1   rrs    |„-|lrs    pro\  ilirrs 

l'rrairni    1,'loura  la    l'r.inri-.  ci'  ipii  nil    li'ai  ni    ITiii',. 


n.\r',  m:  me.      i-n-'  s.mii  i 

.M;illM,l,>,'    ,!,■    ISrll,-    .Ir    Ch.ll.i 


VM  MF.  U  SIC 

La  lli'-voiiilioii  y  lui  lii.'ii  :ii;/iirillir.  sauf  a  Ilar  le  Dur  di'i  ciirml  lien  r|ii.'l,|ii('';  srriios 
--aiiL'Iaiile-.  CCsl  a  \  aj'i-iinrs  cn-Arnoiinc  (pic  lui  anch'  I.ihiis  \\  |  luxaiil  l'aria  ijaii-; 
la  ri  II  il  il  II  I  7  juin  I  T'.ll  i-l  rcianiiiii  le  --oir  du  me  un-  joui-  a  ■^mi  pa^-^ai^v  a  Sic  Mi-iicIk.iiIiI 
|iar  le  lils  (iiiii  iiiailrc  ilç|ii,slc.  I  lioiicl.  ,|iii  !,•  ilcvaii.a  a  \ai-cuiic-.  niicl,|u,>s  tiails 
iriKToïsiiic.  (jui  se  |iasscreiit  in-iiilaiil   les  tliversi.-s   iiixa-idiis   i|irciiicii|  a  siiliir  ces    pr<,- 

\  Mires,  ^(iiil  a  rilcr.  lai  I  7'.I'J, 
les  lidiirucdis  (le  Sleiiay 
lliaiclielll  rdulre  les  axaiil- 
|"'-les  lie  laiiii(-c  aiilri- 
rliieniie  ri  Un  iiLaiiiliv-  |iai' 
•lairlavl  Inih'.  ce  iiiUK-ral 
e\iue      une      lois      \ailll|Uclir 

■|U(ui  lui  li\i-e  (liuize  lidur 
L'ciHs  ((uiiuie  niaises.  Le 
ni.iiic  I  '.((lliii  s'cilTre  comme 
\  icliuie  cl  (l(-sai me  ainsi  la 
i-<.|ci-c,|e(,hnrr,i\l.  L,a  rmune 
aiiiii'c.  \ Ciiliin  se  rend  an\ 
i'jii'-siciis   iiialL!i('  les  iilijui' 

ualiiiiis  (lu  (•(, .'inilanl   de 

Lcanre|i.iire  (|iii  m-  luule 
la  '■'■v\  elle  {MUir  ne  |ias  as- 
sislci-  a  l'cnllV'e  de  reniiemi 
dans  la  ville.  Liions  cnc(U-e 
la  ((iiira^ciise  n'^si^lancc 
de  l.i-iiy  cn-Lairois  el  de 
.McniuKalv   en    Lsll. 

l'ciidanl  la  guerre  IVaiico- 
.allemande  de  I,S7(I7L  le 
|iiinre  (le  Saxe  css:i\a  de 
s  Clll|i.uci'  de  \  i\e  Idrcc  de 
\('i(liin.    mais    iniil  ilemenl . 

.MaL'l('    de^    ^(Ulics     llcurcll- 

sc>  cl    a|uc-,    licis    limiij.ai' 

•  le iils    Micccs^ils,  la  ear- 

iiisim  (lui  se  rendre,  imais 
<il>linl  les  lionmairs  de 
la  eueric.  L.a  jilacc  de  .M,uil- 
liK'dy.  l,(mihai(l(-'c  à  |,|ii 
sieurs  lC|uiscs.  en  se|i|ein 
lire    el    en    (l('reinluc.   ne   se 

rend  il  (■■i^.demenl  (|iie  l(U--((ue  la  \  ille  U.aule  eul  l'-L'-  à  ni(uli(''  n''(luile  eu  cendres,  le  I  i  ilé- 

cendire  IS70. 


riAIi  I.IMJLC.  —  <:iiciiiii(cc  (hiiiv  le  .Musée. 


Géologie  —  Topographie 


Le  Icriiloire  du  (|('|i:iilcnienl   se  c(im|i(ise  (L --iide  de  |ilale:in\  (|iii  viml  en  s'i'-lcvaid 

du  \.  au  S.  .\ii  .\.   il  se  r.il  lâche  an\  Ardci sel  au  S.  an  [daleaiide  L.iiiL'rc-.  La  parlie 

du    leiiilcire    ipii  ich've   (lii   La  — in    de    la    Sane   cl    r iireiid    le  I'ciIIku^.   le  Larnus.  le 

Llenminldis  e|  |  Ai -(inne,  \a  lai  se  relevaul  il(.'  LU.  vers  LL.  C'esl  dans  celle  iéiiii.ui  (lu'il 


j(;\vi:\  i:\i;i;()is,       r ■  .liic  .i.-  i  uM'inh. 


C-nil  alliT  i-hrrclii'i-  le  point  le  plus  b;is,  11.")  m.,  en  iival  de  llevigny.  où  la  Saulx  [lasse 
dans  le  d(''parleiiieid  de  la  Marne. 

Le  Pei-tliois,  situé  entre  la  Marne  et  la  Saulx,  appartient  aux  étages  inférieurs  du  ter- 
rain créincê  ncocoinim.  Son  point  le  plus  élevé,  3U  m.,  se  trouve  au  S.  de  Brauvilliers. 
Une  bande  alluviale  dont  le  lond  ne  dépasse  pas  140  m.  le  sépare  du  Barrois,  plateau  à 
l'inclinaison  aiecnl  née.  aux  lalus  calcaires  d'une  grande  prolbndeur,  aux  croupes  recou- 
verli's  de  vignes,  dont  la  hauteur  moyenne  varie  de  240  à  250  ni.  Dans  la  foret  de  Ligny, 
un  poinl  alleini  •'■."i'  m.  :  eiilre  Ligny  et  Bar-le-Duc,  un  autre  s'élève  à  oôô  ni.  Vers  le  S. 
uni'  cliaine  si'lèvc  encore  [ilus  liant  entre  les  sources  de  l'Aire  et  le  cours  de  la  Meuse. 
Un  ji-ouve  "iN(i  m.  à  Mandres.  au  S.  de  l'arrondissement  de  Bar-le-Dm- :  à  l'o.  deGondre- 
coui-l,  rapilale  du  liassigny-Barrois.  W.'i  m.  au  Buisson  d'Anianty,  poiid  culminant  du 
(l(''parli-nienl  ;  7,<X<  ni.  à  l'O.  au-d(."SSUS  de  Delou/.e  qui  si>|iaiv  le  pays  de  r(  tniois  au  S.  de 
celui  du  l;loi^.  au  N.  L'est  là  ipic  passe  en  lrancli(''e  parfois  >uulenai;ic  li'  canal  de  la 
.Marne  au  lUiin.  l'Iiis  au  \.-L.  encoi-e.  une  ci'.te  alleini  41  i  ni.  près  de  Mciiil  la-lloi!jiic. 
entre  les  deux  vallées  de  l'Aire  et  iU-  la  .Meuse. 

iMitre  le  plaleaii  du  Larrois  et  l'Argonne  s'c'Iend  le  Cleruiontois,  qui  se  teiinine  an  S. 

à   la   Foulai les   Trois   Évèques,   au  X.  de  Itenibercourt-aux-Pots.  Au  centre  s'('dève 

Cleriiionl,  la  capilale,  assise  sur  un  promontoire  élevé;  un  point  <le  la  partie  méri- 
dionale alleini  r.ll  m.  et,  ilans  la  partie  septeidi-ionale.  la  ville  de  Montfancon  esl  juchée 
il  7,'tl  ni. 

L'.Vi'i^dnni'.  formi''e  de  i/niie  ou  gros  poreux  i-econverlde  terre  molle  et  vaseuse,  esl  un 
plateau  denieh''.  di'-chiri''  d'étroiles  fissures,  aux  flancs  abrni)ts,  situé  sur  la  rive  g.  de  la 
Meii-.e  el  laivaiil  peiiilaiil  a iix  L.ôles  de  Meusc,  collincs  élcvées  de  la  l'ive  d.  Elle  est  cou- 
verle  di.'  niagniliqiies  l'cn-els,  cou|)ée  de  frais  vallons,  aux  eaux  abondantes.  Les  villages 
se  composent  pour  la  pln|iai-l  d'une  longue  rue  iiMuitueuse  bordée  de  maisons  ii  loils 
plats  se  leiininanl  a  une  clairière  sur  le  iilaleaii.  L'.-\rgonne  s'élève  de  2S(I  m.  à  7>\(\  m. 
La  croupe  (|ni  horde  la  rive  g.  de  la  Mense  a  près  de  150  kilom.  de  longueur,  l'ris  de 
N'oid.  c'e^l  une  n'-iiion  |)i'esque  déserte;  vis-à-vis  de  Verdun,  cette  crou|)e  est  denlelé'e 
el  forme  une  hanile  n'excédant  pas  5  kilom.  de  largeui'. 

La  Meuse  coule  sur  une  l'ormaticui  roriillimnc;  elle  semble  se  composer  d'une  série  de 
lacs  coupés  par  des  di'^lili'--.  Les  Cotes  ipii  l'accompagnent  Mir  la  ri\ed.  formeiil  le  |ire- 
luiei-  reinpail  naliirel  (pii  si''pare  la  l''ranci'  di'  r.Mleniaiiiie.  (le|Miis  que  les  provinces  de 
l.oi-raiiie  el  d'.M-ace  mm-  ont  (•lé  arracln'e-,.  telles  s,>  plienl  h  loiiles  |e^  faiilaisies  de  la 
rivière,  raccompa-nenl  sur  Ions  -es  im-amlres.  Leur  .■illilmle  .•sl  dr'  r.'.ll  m.  à  11'".,  de 
Commercy  el   de   1 1  "J  m.  pré-  de  \"ii^lieiilles-lè-.IIalloiicliàle|.   Siii-  le    ViT-aiil   orii'iilal  des 

Léh-s,  sélend  l.i  plai le  la  Woévre.  plaiii.- iiioiiohme  pai-eiiu'e  d'él.ini.:-,  doiil  l'.allilude 

\arie  de  2ill  m.  :i  .'.'.Ml  m.  Vers  I  lamvilliM's,  la  cmilive  e-t  plu-  riaiile.  .-iii  U\v  el  à  niesiire 
ipie  l'on  reimuile  vers  le  X.   faille  f)am\il]er-  et   1  »iiii--iir-Meii-e.  une  ,-,Mi- al  leiiil  .-.'.III  m.. 

■   aiilre   5S:,   m.   eiihv  Cliarny  el    lllaiii.  .\  l'exl  réiiiih'-  du  (h'-parlemenl.    Montmédy  -.• 

ilri'sse  liéremenl  dans  une  ré-ion  de  collines  liieii  di''coiipées.  Au  X.-O.  de  cette  ville  un 
point  s'i'dève  à  .-i55  m.  .\u  deh'i  on  en  Ire  dans  le-  Ardenuc-s. 

^  Hydrographie 

Le  di'qiarlenieni  delà  Meii-e  e-|  fori  bien  .arro-i':  il  relève  en  effet  de  trois  bassins 
qui  vieniieiil  dan-  l'c.nli'e  -iiivaiiL  -eloii  leur  imporlanc'  :  le  bassin  de  la  .Meuse,  celui  di' 
la  Seine,  celui  i\\\  l'diin. 

Bassin  de  la  Meuse.  La  .l/cu.vc.  qui  n.iil  dans  l.i  llanle-Marne.  traverse  le  départe- 
ment des  ^'osges  avant   de  pT'iii'-lrer  par  -lilt  m.   l'iniron    ilaiis  celui  am[iiel  elle  a  donné 
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son  nom.   Illlc  ,-1  un  rmii-s  (•xti-riiicinciil   '-ii ii\.  dr  |iri'-s  ilr  •JIMI  lii]i>iii.  de  l(iiit.'Ui'iii- ;  rllc 

ciMilc  cri  -ni-il.iiil  une  dur, •linii  -.•■ii.'iidr  s.  !■:.  :i  _\.-().  l'.llc  l.iisv,.  \:iiir,,idi'in-s  :i  I  Kdnni. 
;'i  1(1..  |i;issr  .-ni  \.  de  \n|d,  li.d-llc  le  |>|ri|  i|||  ,  ll.'d  IM  11  di>  ('.oiiniirirv ,  :nrn^i'  Sl-.\1  illicl. 
\Ciiliiii.  C.h.iniy,  riMilr  dr\,-iiil  Diiii,  Sl(ii:i\,  siidl.-idiil  vci>  1(1.  ;i  Iimm-,  (|iiiI  Ir  |,,ir  liill  m. 
ciiviniii  le  i|i-|i,-irli'iiiriil   |)iMii-  |i:i--scr  iLm--  rrliii  ilrs  Ai-drim.-^. 

Srs  InliuL'iirc-;  smil  ;  iii\c  i^.i  la  1,//,-,,  i;i-ns^ir  du  jni^-raii  d'.\iii:iiil  y  ;  ii'iM'd.i  le 
r,,ln,nn,i:  inM'  -M  Ir  /■'/,(,■,,/  on  I  nin,,  J 11 L' llirli  |  ,•-  du  \lrl,  Jlr.  <|l||  ,i||-,,s,.  \,,id  ri  prrlr  Ml 
v.-ilj.'r  .111  r.iiKil  <\r  la  Maiiii-  an  Kliiii.  ainpirl  il  Imii  ml  d.--  ,■,  ln^,-,.^  :  |dns|riii-.  inis^raiix. 
nnlaiiiiiiinil  ri\r  d  i  la  .l/-(,'<o,-/,r  ipn  Im  |,ar\irnl  a  SlMihi.-l:  ii\i'd  ,  Ir  ni  di'(,|-riir, 
piii>  Ir  lin/,!-.  ,|-i\r  -M  1rs  niis>ran\  iU-^  .Ir/,,,:-.  ,\r  \\',,.. .-,,■,!  r\  ,\r  \,,,-,,,/,  :  iiaM--.  \  \,i- 
ilnn    .pii    a    >a   sonne    à    1  |;.   Ar   .Mcni  I  la  ne.  m  ;    iii\r  d.,  Ir  Ihun,  <|iii  a    s,,ii    riii  iHMirlniiv  ru 

an I  de  lliin:  irivr-,i  la    11 V,^r/,/„-  qui   d.l.nnrh,.   ,ii   .ual    ,|r   Sl(aia>  ri    la    ir.o,M/-r  ,{ii| 

lui  aiiirnr  1rs  raii\  du  (d-aiiil-Llanr  ri  limilr  |,-  d,-|i,iilriiirnl  soil  du  rrlniind ,  soil  |i.i|- 
S(Mi  alllnnil  ,W  A.  Ir  i;,rhi.  Hors  dn  di-|i.i  ri  .■iiirid ,  la  .\lri|sr  rrroil  .■iirorr  la  l'Inrr..  ,|in 
viriil  .In  l,ii\.'iiilMiiir-  llidl.indais.  |h  nrl  iv  dans  Ir  ili-paih-niriil  dr  .Mnirl  hr  r|  ,\|,,srl|r 
(|n  rllr    si^parr    I lanl     l    kil.iin.    ,lr  irini    i\r    la    Mriisr,    |iass,-.  an    |iird    dr    Monlin,-dv, 

d.'.  I  il  Ar  1 lHi-n\  in.'anilrrs  ri   ronlr  rnsiiil,>  dans    |r  di'|iarlr ni    di's  .\rd.-iiiirs.  A  la 

(diirrs  \,iiil  ;  ri\r  ri  la  l'rinir  iiiTrlIi-  rrriiil  a  l.oiii:ii\.ni  ;  ri\r  d..  la  ilininir,  (|ni  \i,ad 
dn  illlrli,'  dr  l,ll\rin|iinir-  i|ll  rllr  s,-|,aiv  dn  di'|i.lllrliirlil  |irndalll  -1  klloin.  prrs  ,lr  son 
rlidinih-linrr;  iri\i'  l;  .  i  VUlImni.  <pii  arrosr  Spilimii  ri .  puis  ipijjlr  |,'  i  li'iia  ri  riiiril  I  ipii^llr 
limilr    lllir    priMIllrrr    lois    sur    U'illll    m.    ri    llllr   srronilr     i'i  li  s    sur    prr-,     ilr    '.I    kilolll.    p.nir   V 

|MaM-lrrr  A^-  noii\raii  r|   londirr  .laiis  la  l.liirrs  un   prii  .'ii  : I    dr   \|,,id  iimmK  :  ,ri\r  d.- 

la  ruiuir  ilWrinlIi:  irivr  -.  )  Ir  Ijn^nii.  ar,-rn  (ri\r  -.i  i\r  llr.i/o-rrl  dr  la  l'Iimilr  cpii 
JKlssr  à  haniMlli'rs. 

Bassin  de  la  Seine.  I.rs  raii\  ipn  ridr\riil  i\r  n-  liassin  r.irnrill,  la  Sriiir  par  la 
Mal'llr  ri    r(  llsr. 

I.ii  M'inir  srri  prii,l.iiil  ',  KiImiii  ,lr  liniilr  roinniiinr  an\  .|ru\  il.'parlrnirnls  dr  la 
IlailIr-.Marnr  ri  ,\<-  la  .\lriisr,  ;irrr  m  p.,- ii.'r  sur  la  ri\r  d.  par  Ir  ,;,,,,,/  ,lr  /</  1 1„  n  IrAIn  m.' . 
\  ur  srnlr  riurrr  -a-iir  l.i  .\larnr  par  s,,  v\\r  d..  la  S>,,il  r.  ,pii  n.ail  dans  Ir  .l.'parlrinrid 
ih-  la  llaiilr  Marnr.  p.airlrr  dans  ■■rlui  ,\r  la  .\lriisr  on  .'llr  arrosr  .M.ndirrs.  srrpnilr 
riillr  la  lor.d  dr  Minilin-,  a  d.  ri  rr!|,-  dr  \l,,rlr>,  a  u  .  r,,ulr,  p.a  la  llririiirn  I  a  s,,ii  .ariliirnl 
roriiain  dans  la  dur,  li,,ii  \.  (I  ,  p.issr  an  i|r-s,,iis  dr  l;r,\ir|iy.  siiadinr  \.-rs  \[),  ri  pass,- 
dans  I,.  il.'parlriiirid  ,1,-  l.i  .Marne,  làilrrr  par  -JSJ  m.,  i-ll,.  m  soil  par  1  II!  m.  I.llr  s'arrroil 
dans  Ir  d.'parl rninil   (ri\r  -.i  dr  la  l.aiimr  ,•1.   Ii,,rs  ,lu  d.'pa rlrni,-iil,  irivr  d.l,  de  VOninni. 

C.rllr  ilrrnirrr  rixirrr  sr  l'ornir  ni  ,i\al   i\r   Condivi- 1    Ar   dru\    rnissr.iii\    :    la   Maldilr. 

<pii  viriil,  drs  \os-rs  ri  lO,,,,,,,,,  ,p,i  drs,-rnd  i\r  l.i  1 1  a  II  I .  ■  Ma  I  nr .  lai  a\,il  dr  (i,,iidrr 
conrl  (piil  arrosr,  il  pivir  sa  vall.-r  an  m, m/  ,lr  I,,  M,,i-,,r  an  lUnii  .pli  m  sinl  ,r.i|„,i  ,|  la 
rivr  d  ,  sr  rrossil  irivr  i;-  1  ,1,'  la  lAo/  Irr  ri  (i-ivr  d.l  Ar  la  l'.nrhnin-r  .ni-inrii  1,'r  ,ri\.-  d.l 
dr  pliisinirs  riiissraii\.  Iiai-iir  1  a- n  \  ni  I  ;a  rrois.  l;.ir-l.>  I  liir.  s'iidl.'rlii  I  vers  111.  rii  sr 
|-.-|p|ir."liaiil,  dr  la  SaiiK  arrosr  llrM-nx  .-.ux  \'arlir.  ri  p,-iirlrr  dans  Ir  d.'parlrnirnl  dr 
la  M.ariir.  Ciloiis  rinairr  la  '  Arr  ,|oiil  !r  laiiirs  siipi-rnair  .i  ppa  ri  irii  I  an  d.parl.-nirnl  <{in 
nous  or.  np.'rl  .pii  sr  diii-r  MUs  |r  S.-(».  à  la  rrn.  (uilrr  Ar  rorii.iin.  .pif  llr  II  ail. nul  pas 
lonirlois.   pnis.prrll.'  LM-n.'  I.i  S.niK  pars.i   riv.'  .1.  a  \  ilr\  I.-  I!i  l'il.-    I.dis,..  .pu    nr  hai.  lu- 

l'.i--  !.■  .1. -pari. ■III. -111.  r.-.-oil    IWisnr.  s,,ii   p,-iii.ipal  allln.ail   ainsi  ,| I  .luli.'s  p,.||ls  Irilni- 

lain--  iii.Miis  iinpin-lanls.   \:  _\i:<„r  .i  sa  soiir.-,'  .i  Si.ininaisn,..  .irn.s,-  \  .ndi.T.Hirl .  d.-.ril  un 

.i.'iiii  ianvl.-\,a-s  I.'  S.  (I  ..-1  aprr^  un  pair.nirs  ,  I.  ■'.'_'  K  il .piill.'  par  liiHiii    I.- .I.pai  l.uii.ail 

Ai-  la   M. MIS,,    pour    .■.•lui    Av  1,1    \l,iin.-.  a\aiil    i.a  n    I  ran    Ar  .lix.a-s   .■laiiL'-.  in.l: u.ail   ,l,' 

.  .lin  .!.■  I'..-I\,il    par   !.■    miss, mu    .lu    m. an.'    ...un  .pu  s. al    .1.-  Iiiiiil.'  an  .l.parl.' ni     II.ms 

lin  ili'|i, m.  ni     I  .\|siii'  s  .lui^in.ail.'  .ai  onl  i.'  i  ii\  .■  il.  i  i!i'   l7-.'r,v.    oui    arros.-     l'i  laii.  .nui 


(le  V Ihii-dilhiii.  (le  ];i  fUrsnir  i|iil  --cii  (le  liiiiilr  i-niiiinuHi:  :iii\  (lcii\  (li''|iark'iiieiils  lie  Ir: 
,Mciis<' cl  (le  lii  Manie  ihiiis  xiii  eciiirs  iiKiyeii,  de  IM/re  eiiliii,  son  [ilus  gros  ariliienl.  Celle 
rivière,  ([ui  prend  sa  suiii'ce  à  égale  dislaucc  entre  Ligiiy-cn-Barrois  et  Coniinercy, 
arrose  l'ierrefitte,  se  gonlle  (rive  g.)  de  ÏÊz-crulle,  passe  au  pied  de  la  colline  qui  porte 
Clermonten-Argonne,  accueille  (rive  d.)  la  Couianœ  oà  tombe  (rive  d.)  le  Néron,  puis 
gagne  le  département  des  Ardennes. 

Bassin  du  Rhin.  C'est  par  la  iMosello  que  le  Rhin  recueille  une  i)arlie  des  eaux  du 
département.  Son  point  le  plus  rapproché  du  département  en  est  encore  à  7  kilom. 
environ.  Elle  na  (pn'  deux  allhients  qu'elle  accueille  [)ar  sa  rive  g.  :  le  Rupt  de  Mad  et 
l'Orne. 

Le  /l'/'/i/  ili' Mail  liait  rlans  la  lurét  de  la  lieine.  à  l'E.  de  Commercy,  s'augmente  des 
eaux  d'un  i^iaud  iKniilire  d'étangs,  pi'nèlre  dans  le  département  de  la  Meurthe-et- 
Aloselle,  toui  he  la  piunte  orientale  du  dépai-lement  de  la  Meuse  en  amont  de  la(|uelle  il 
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s'aiKUielile  de   l,i    Mmliiic.   Oiiaiil  à  VUrnr.  cpii    iire  seul    i 1   iU\  village    d'Ornes  où  elle 

nail,  elli>  saii-uieiile  (rive  il.i  du  /w(/.<se,n(  ilr  Van.r.  Iiaigne  l:;iaiii,  al^orlie  n-ive  d.)la 
7<cw//)(,.  (live  ,^.l  l'eau  de  plusieurs  (■■laiigs,  arnise  Ciuillans  (  Meiii-llie  elMdsellei  lu'i  elle 
SI'  g|■l,s^it  inve  d.l  iW  Vlrnii.  ipii,  desceudil  des  Côles  de  Meuse,  alisnrhe  le  Irnp-plein 
d'un  cerlaiii  iionilire  (l'('laligs,  saccToit  du  l.oiniran  où  hiiiihe  (rive  d.i  la  Sri.inriillc.  Ions 
deux  iii''s  dans  le  (|i''parleiiieul . 

Étangs.  Les  ('•l.-iii-s  smit  luMiihreux  dans  le  dép.ii-ieuienl  ;  on  eu  Iniuve  siirloul  dans 
la  Wdèvre.  Les  priii.ipaiix  du  N.  au  S.  s.uit  ceux  d'.Li/e/,  île  /.7..»r,/,  de  l!ni,rrr:<.  de 
llnr„in:il  el  de  >7-./,w,/  ipii  ivriieille  rOl'lie;  de  ]l<iiir,tllcs.  de  Sl-I!riinil.  de  Chinfi/ifoii^ 
hiiiir.  de  /./  l'Ininssrr  doill  les  e,-in\  vniil  à  l'YroU  ;  de  la  l'rrrlir.  de  Jni n /irr.  de  huiiln-- 
innjal  v\  de  lUviinj  ipiise  di-verseilt  d.ilis  la  Madilie;  du  Mniiliii  Sriif.  de  la  llniii,iirin-llr. 
de  i;.,i,r:,„nllr  et  de  [•',„■;/,■,•,/,(,,•  que  recueille  le  Puipl  de  M.ad.  Cilcuis  encore  l'i'iaiig  tVlhir- 
liuTillr  ipie  r,,inie  la  .SailK.  les  (•■laii-s  de  Clnissni  don!  les  c.iu\  si'ciiiilcilt  dans  m-luin, 
enlili  le  (ii-'inJ  l'hin.j.  ipii  sV'coiilc  d.ilis  la   Waillliic. 

Sources   minérales.    Le  d>q,arlcuicnl  [lossède  ipidqui's  sources  l'errngiiienses  ou 
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ri'nrciiii;n!t  des  traces  de  manganùse.  Nous  citerons  celles  de  Bouligny  (Amermont),  de 
HiuIkiiiI  dViiilaine  Ste-Foy),  de  Buzy  (puits  de  Braux).  de  Laimont  (Gros  Terme),  de 
Lisses  lÎMii^  (les  Auliiesi,  du  PrcRauioiit  [irès  de  Neuvilly.  Citons  encore  la  soun-o 
s:d('c  lie  \  ii;ii(il,   1rs  siiurccs  iiicnislanlc's  i]r  .liiiiilleà  Doulcon  et  d'HannonviUe. 

CANAUX.  Canal  de  l'Est  (branche  N).  U  comprend  la   Meuse  canalisée  entre 
la  frontière  belge,  près  de  (iivel  i-t   Triinssey  iMeusei.  où  le  rejoint  le  caind  de  hi  Ahirne 

au  Rhin.  Sur  une  Zin- 
gueur totale  de  •-'7'J  Kil. 
<pril  coni|>ol'le.  il  s'en 
Irouvi!  ir>7  dans  le  dé- 
partiMnent  de  la  Meusi' 
oii  il  comprend  en  mdi'e 
deux  |ii'tils  eiidil-iiielie 
nn'ids  :  ceux  du  [inrt 
(kl  moulin  de  iMiirvau\  à 
Sl-Mihiel,  <■!,  du  port  de 
lîoncourl,  au  dessus  de 
Coninn:M'cy. 

Canal  de  la  Marne 
au  Rhin.  11  \a  de  \  ili-y- 
le-Fi'ançois  ù  Siras- 
liiMii'i;:  ei\\]-r  Ti-dussi'V 
el  Tonl.  il  se  eourond 
avec  le  cMual  de  IFst 
iliranclie  N.l.  Sa  loni^iieui' 

Idiale  en  iM'.-nice  esl  de 
•JII7  kil.  Il."i  (ion!  '.)■!  k.  '.l'.ll 
(l;ilis  le  di'.p.-irlenienl  de 
la  .Meuse.  Il  ne  p<issède 
ipi'nn  seid  eniliranelLc- 
nient  de  ."  kil.  celui 
iriloudclaincourt  à  Dé- 
ni ange-aux-Eanx. 

Canal  de  la  Haute- 
Marne.  Il  n'a  que  '>  kil. 
."il  I  dans  le  déparleiiient. 
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coN'DiMiN-D.xp.Roi.s.  -  Eyii-e.  P.. lie  o.  Coupi^'e    par   de    nom- 

breuses vallées,  avec 
lUine--  p.irrdis  :issez  ('•levées.  la  Meuse  jouit  d'un  climat  tempéré,  qui  participe  tout  à 
s  (lu  elini.-it  •■-<  (/iii//M'r/(.  (piiiiipie  un  [leii  moins  doux  que  lui,  et  du  climat  co.S(/('ci(, 
,  dur  (pie  ce  d(Mnier  tonterois.  Les  variations  y  sont  brusques.  La  moyenne  di^  la 
■liiluic  es!  d'anlanl  moins  élevée  que  l'on  s'avance  plus  vers  la  parlie  orieiihile.  Le 
le  des  joins  de  'j:r]vr  y  est  assez  considérable.  L'hiver  y  est  plus  loni^-  ipie  riLionreux. 
iileiir  moyenne  de  ki  plnii'  eiiill  .■ivec  l'altiludc;  le  minimum  s'obseiM-  ikni'-  le  l'er- 
el  la  \\  ()e\  ce  :  ce  niininiiim.  i[n'\  oseille  enire  S  m.  7'ilt  ct  0  m.  7(i().  esl  inr('rieur  ;i  la 
nue    i,n'nr'i;de  île    l:i    l'raiiee.   Le   maximum  Uni.  'J'.t7   se   trouve  dans  le  liarrois.  Le 
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printemps  ns|  In  sni^on  In  moins  pluvieuse.  Dans  la  vallée  de  la  Meuse  la  préripilation 
delà  pluie  iiiiil  crnmiinl  en  n\nl.  Le  nombre  des  joui's  de  pluie  oscille  vers  I.MI. 

Les  venN  diMniiinnls  sdid  i-en\   dn   S.  O.;   dans  les  vallées  ceux  du  X.  el  du  S.  sont 
l'i'éi]uents,  par  suite  de  riulenlnlion ;  sui'  les  plateaux  ce  sont  ceux  du  N.  et  de  l'E. 

Divisions  administratives 

Ivrr.Niiei;  :  (i'Ji.TUU  lieclares  ((indaslrei. 
l\)i'LLAnoN  (1800)  :  200.384  Iialjilanls. 

AiTondisscnients  Conloris 

Prcfeclurc    :   B.\r,-Lr.-l)i  r. 1  8 

,e,:-;i i  7 


Préloclaros  /   ,.     , 

{    I  cnliin.  . 


Communes 
ITiO 
I7(i 

ir.l 

1  iO 
Total.    .     ."iSG 


.SAIN  r-M  lima..  ~  Kïli>e  St-I>lieniie.  Bnsreli.r  iliiu  iiiùniuiu-iil  fuiuiviire. 


II-TF    pi:s    (:\MciN~ 

Bar-le-Dur.     Aiiccrvillc.   lî.ir-le-Iiiic.   I.i^;ii\-(-ii-BaiToi-.    MoiiIier~-sui--Saiil\.   ricxi^'riy.   Triaiicourl., 

N'.iiiIm.i-i.iuI.  \.ivinr,.nrl 
Comnietni  .     ('.(.iiinirirx .     (  ■..unlii'idui  l.     l'ici-i-rllllc    S.iiiil-Miliiel.    ^■aucouloul■s,    Vit;iieulk'S-lès- 

ll.'lllonrll.'.lcl.    X'nMJ 

Mont)»ihlti  ^     li.iiiiMlIri-.  Iiiiii--iii--Mcn-r.  M(,iill;iiir(iii,  Monlmédy,  Spincourt,  Stenay. 
J'en/"»..    .     Cli.iiiiv.     (  .lciinnniHMi-\ii;niiiie.     l^laiTi.     l'resne-en-Woëvre,    Pouilly,    \'arcnnes-en- 
Ai-.Miiir    V.-i-.liiri-^in-Meii>e. 
CULTES.  —  Culte  catholique.  ÉirHic:   l'i-nhin.  fondé  au  m'  s.  .Sii|i|)iiiné  ,-n  IS02, 
il  lui  n'-|;dj|i  en  IN-JI  avec  r,c^,in(;(,ii  pour  nii'l iupdle.  Le  déparlenieni  de  la  Aleuse  forme 
seul  ce  diocèse   (pii   comide   un  s('-iiiinaire  dio(;ésain  à   N'erdun.   Les  communautés  reli- 


gioiiscs  (riioiiniicN  siJiil  |icii  nniiiliicii^.'-,  :  l'inir  a  ^a  maisun-iurrc  à  N'rriliiii.  Paniii  ii-s 
COlDiuiinaiilc''^  i|i-  r.'iimir-.  iloul   !.■  iiomli]-.-  c^l,  [iliis  (■i.iii>i(|i'i-,ilili',  [ilii-iciirs  (ml,  b-iir  iuiii- 

son-iiii'_Te  (laii--  \r  (li-|iailr jil.  I.a  |ilii|iail  s'iii-i-iipeiil  d'euseigiieiiiriil    ou  (rcrii\rr>  iha- 

rilnljli-'S.  I.f  (lidirsc  iiiiiiplr  Till  ciiic-^,  m  siic(uii'salcs  cl  "JN  vii-aiiaU  ri-liihtu's.  lin' 
quinzaine  do  pélL-iiiiagcs  y  soni  fn'(|iicrili'^.  Culte  protestant.  Ce  dr-pailcnifiil.  ii-ii-vi; 
du  consistoire  di;  Nancy  (!'"  cin-oii^i-i-iiilioii  >yiiiidalei.  Il  i-onipriMid  les  ('-irlisi-s  de  liar-li'- 
l)nc  cl  di'  N'crdnn,  avec  cliai-nni-  un  lciii|ilr.  L)'auln>v  anric\rv  du  cullr  n'Iornic  se  Irou- 
vcnl  à  ConiMicrcy,  (iund|-<-cuurl.  l!r\iuqiy.  \aui.-oulcur^.  Sl-Miliid.  SIcnay.  Tronvillc- 
on-lian-uis.  Culte  Israélite.  Les  adluMeuls  à  n-  culle   smil.  lallai-lii's  à  la   circoiisci-jp- 

lion  consisloriale  di-   Nancy  ijui  i-i)ni|iiriiil    les  cm uiiauh-s  de  Mac  li'-l)nc.   SI  .Miliiel. 

Vaucouli'uis,  lilaiii  el  \  erdiin. 

ARIVIEE.    —   Ce   iji-paiieiiieiil    r.iil    p.ai'lie   de   la   sixième  r(''i,''ioli    niililaire.    ipii  coiiijile 


S.MNT-MMIIF.L.  —  Ei;Iisi-  .St  ICIiniii.'.  S.iinl  Sr|nil.-ic-.  |..u-  I.iyin-  I!ic-lii,T  iC.r,,ii|.c  rcnlnili. 

•i  siiliili\  i^iiiii';  doiil  l'uni',  rcllr  d'-  \  l'idiiu.  nppa  il  ieni  .-ni  di'p.iih'nienl .  1,''^  Innipe^  qui 
en  dépendeid.  Ion  l  pari  le  du  11  coips  ilaiane.-  (|,iiil  le  rlirl' lieu  esl  Cl^^llo^S-SU  r-  Marne. 
La  irarnison  de  l',,ai-  |i-  I  iiie  comprend  I  n''ijiiiienl  en!  in-  dinlanli'i  ie  el  la  1'.  ('..  d'un  sceoml  ; 

celle  de  Conniiercy,  la   I'.   1'.  de  I   ivi,d u[  dinlanleiir  ,■!   la  I',   I'.  de  I   iV'-iment  di'  ."u.a 

lei'ie  .hnssardsi:  eell,.  d,.  I.érouville,  l;i  1'.  I'.  .le  I  iV-oinienl  d'inianl.Ti.- :  cell,.  de 
St-.\liliiel,    l.a    l>.    P.  de  -J    iV-i:inienl-   d'inlanleri.'.    de  'J  l.alail|..n-  de  clia-.-eur-.  à    pie.l.  d,- 

1  n''i.'irHenl    de    cavaleiie  ic|ias<i-in'-- '  el  di'   I   ir<j:\ id   d'.irlilleiic  ;  celle   de   Sanipii;  iiv .  la 

I'.  I'.  de  I  iV'L'imenl  de  l'avalene:  ,-rllr  dr  M..nlm.'dv.  I  hal.ailldu  (rinl'aiderie  :  .-.■Ile  de 
Stcnay.  la   I'.   I'.  de  I    l.al.iilln,,  de  , -ha--,. MIS  a  pied  :  celle  dr  \',Tdnn  eidin.  de  la  1'.   P.  de 

2  réginienls  d'inlaiilrni-,  de  I  li.ilaillim  d'-  elia^^cni's  a  pied,  de  'l  r('-i,'iincnls  de  ca\alei-ie 
(hussards),  de  ■_'  h.ilailicms  d'ail illeri.'  à  pied  el  de  I  |.,ilaillon  dn  i,'énic.  Le  dcparle- 
lucnt  ressoi'lil  .i  l.i  li    li'-i:ion   di-  Lriaidarmeiir. 

Ouvrages  militaires.  I..'i  l'r.mce  --'ol  rec(iii>-liliii''e  une   ri-milière  milil.iiie  en   l'orti- 


Il.-llll,  lr<  Cnir-  1,  ,l'l:i  i  IK";.  \uiri  l.-|  |M,-  ,|rs  ,  MlVI:l!.>-<'>  fil  :ill,inl  <{||  \.  :ill  s.  I.:i  |ihir,'  i|<- 
\I..mIiii.-.Iv    ir.'-t   .iniiii    forl    .1  ,m  ir|.  (Vllr  ,\r  \Cnliiii  ;i  (■li-   II—  .-iji-iiKii.- :  r,Mi.-,-iiilr  d.-s 

Inll-   r\l,-||clll-,   .1    r\r   ,|,ir;Mr  .'l    (Ir    IVr:il|\    f,,|-|-   -r    -uni    rlcVi--.  -Iir   rr-.;ir|„.   ,  li'v  (  ■.ùl  es. 

■  •Il  iv-.ir.l.lr  In  l.hlllh'  ,|r  \\,„.\iv.  I.,.,  ,,ii\r,-,i:,.-  ,|r  I,-,  livc  lt.  de  hl  .\Irli~,.  -nul  Ir  p,,.!,. 
llr  l.-l  l;.'ll,--i:|,illr.  ]r  W  ,v\  .!.•  \hllTC.  1,1  Ir.joul,.  .le.  Unis  liMIIiri.-,  |r  loll  ,\r  \:i  (li.llMlir, 
r.ill\rn-r   .1rs   S.irirllr-,    1rs    f,,|K    <|||    llr^rrl    ri   ,|r    I .,-.  11(1 1.  r ,  Ml  il  .    Ni    |r,|,,l||r   ,lr   |l||r|,y.    Sur 

l:i    li\r    il.    OH    ll(, nvr    le    lui  I     ilr    I  !rll,-\  l  II.-.     I.i    ir.luillr    ,|r    St    Ml.hrj.    |,-.    lulKijr    | - 

muni,  ilr  S(jll\illr.  ,lr  \  ail\.  Jr  T.-l  \  :l  II  llr- .  ,|,.  M  un  j.i  1 1,  \  |  ||r .  du  liu/rllirr.  ,|r  Krinipl  ri  la 
l-cluiifr  (llluii(l:iiii\illr,  l'ji  siin.-inl  l.i  cùli-.  un  rrnrunlrr  l.'s  luits  ilr  I  i.i  n.iL','  ilr  (..■iii- 
cullll-slll- Mrlisr.  ,lr  ■||(,Vull.  (1,'s  l'aïuclirs  .'l  ,|ll  Cailll.  (1rs  I  lulll.l  i  II  -  a  M  Mljllrl;  pllis 
1rs  uiivrarcs  (|iii  (•(MiiiiiaiHlriil  la  ruiilr  dr  (  luiiiiiirics .  1rs  luiNdr  l.iuii\dlr.  drdiruii- 
\illr  ri  (Ir  .loiiv  suiis  1rs  CMrs;  riilili.  a  ii-drssoiis  i[r  \aiiculllrills.  Ir  luil  de  l'atriiy-la- 
rdaiiclir  CMc,  sur  la  ri\r  d.  dr 
la  Mri.sr. 

JUSTICE.     -     Le    d(-pallr 

niriil  rrssurlil  à  la  Cour 
d'appel  de  Nancy.  Il  y  a 
I  Tribunal  de  1'    Instance 

a     r.al-lr-lhir.    à     SIMiliirl     ,,ii 

sii''ui-  la  Cour  d'assises,  à 
.Muidni.'dy  cl  à  \"crdiiii:  I  Tri- 
bimal  de  commerce,  a  llar- 
Ir-liiir  ri  .1  N'rrdiiii:  I  Consei! 
de  prud'hommes  a  l'.ar-lr- 
hiic    ri    I    Justice    de    paix 

dans  clLaciiii  drs  -js  ranluns, 

INSTRUCTION      PUBLI 
QUE.  Lr   d('parlriiiriil    de 

la  .Mciisr  rrssuilil  ,1  l'Acadé- 
mie de  Nancy  d  ne  [Kjssi'dr 
anriin  (■lalpIissenicMl  dCiisri. 
riirinrnl    --ii|ii'Tiriir. 

I,  Cn-riijnrniriil      sri'undaii-i' 
(■uni|ii-riid  ;    I    Lycée  à   lîar-lr 

Une.  I  Collège  a  Cuninirrcv,  i;iain.  SI  Milnrl.  Vridiin-siii'.  Mriisr.  Il  y  a  des  établisse- 
ments libres  a  l'.ai-  Ir  li I  à  .lii\  irii\  s  m-  Luisuji.  \"ri(lnii  puss.'Mlr  I  petit  séminaire. 

I.'riisrirnrnirnl.    |ii-iiiiairr    rriinlr  ses   |irurrss<>nrs   à    lécole   normale    d'institu- 
teurs ia\rr  (■■i-ulr  aiinrvr!  i\r  Cul -icy  ri    à    l'écoIe  normale   d'institutriceS   lavrc 

■'•i-ulr  aiiiirvc  ri  ('•cuir  nialrnirllr  aniirxri  i]f  Ha i'-l(^-r)iic.  Il  y  a  une  école  primaire 
supérieure  de  ij'.-inioiis  à  \  ancuulriirs  d  iiiir  dr  idlrs  a  c. niiinrrcy .  Pcs  COU r.s  Com- 
plémentaires  |)(jiir   r:iirinis    uni    lira   à  r.a|--lr-l  »iir.    Clrniiunl-rii-.VrijfcMiin'.  Ijrnycii- 

liaiTois,    V'arcnnos cii-.Xi  tjoni I     X'rnliiii  sur-Mriisr.    t.nlin    il    y  a  des   pensionnats 

primaires  ;'■.  Clcraiiunl en  .Aii^ininr,  IJi;ny-cii-I'>rii'riiis.  ^'arl•ml('s  r|  \aiicuiilriirs. 
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I.r  d('|iarlcniriil    rrss.jrlil   iMicurr  à  rarruiidi'^si'nioid    niin(''iaIuL' ii| le   V.iin'v.  suiis 

an'uiidi-srinrid   (1(-   .\aiicv   \.    | •   larruiidissmirnl   i\r    Muni  ni.-d  v   ri    sun-  arrundissr 

iiiriit  (le  Nancy  .S..  |iuiir  1rs  arrundi-srnirnls  ,\f  l!.ar  Ir  I  )uc.  ('uniinrn-v  ri  N'rniun  idi\i 
-iun  dii  W-lvl;  à  la  .V  iv-rjun  ai;iicu|r  i\.  i:.i;  à  la  li'i'  cunsrrvaliun  des  luirls  ij'.ar  |r 
hiici  ri  à  la    !■   ins|irrli 1rs  l'unis  r|   (  ;iiaiissrrs. 


Agriculture 


L'agrk-ullurp.  ilniis  re  déparleinfiil.  r.'iil  vivre  près  ilo  la  moitié  do  sos  hnhilniils.  on  rompre- 
iiaiit  dans  co  iMuidirc  lous  ceux  auxquels  les  bois  el  les  forèls.  doiM  l'i-leiidue  comprend 
28  ])Our  1(>((  de  la  -ui-laco  totale,  apportent  un  métier.  Les  cultures  y  soni  ,iii~-i  variées  que  les 
aspecls.  On  \  li-oiive  de  belles  lu-airies.  des  vianobles;  on  y  cultive  1rs  n-iraic^  elles  |ilantc>s 
iiidiishir.llrs.  Ces  ilcnuéri's  loulrl'iii-  ne  sont  pas  aussi  répandues  que  j)ai- le  passé,  surtout  les 
plantes  i  ilraLiincuscs  cl  teviiles.  l.i'  tali.'ii-,  doid  la  lullure  est  autorisée  dans  ii'  depar-tcMuiMd . 
n'a  (M-ciipi'  en  tS'.r.i  (pn>  '.'  berlaics  :.  .ire-.   Le  cliaiix  l'e  ii'.a  oceii|ié  (pie  '2."i  ;ires  el   \i-  lin  11  In-claies. 

1..I  snri.icc  ,iilti\ée  en  vi^nc  decroil   d'/unn' i  année.   i:ii   l,S7!l.  elle  él.iil,  de  I  I  Xiu  In^clares:  en 

IXiHl  elle  n'e--t   plus  (pie  .le  SG7S  hectare-  <d  l'.l   hcct.ii-cs   ont    ch-   replantes  dans   l'année.   La  iiro- 

dnction  en  vin  a  été  de  107  8,")iS  hec- 
tolities.  Les  vins  yris  de  la  Meuse 
|(iui-~enl  (l'une  r(''pidali(in  iné- 
ritc(>:  Ie~  meilleurs  sont  ceux  de  ' 
ll.ir  et  de  la  vallée  de  l'Ornain. 
('.lions  .•■neoi-e  le  vin  bl.-inc  de 
(■.icin-,  Oii(d(pics  localités  de  l.a 
■,.illée    (le     la     Meuse     pr(  .(liii^..'ii  1 

(lc.~   viii-~    I Lie-,    e-liiiiables.    La 

ii''((illc    en    I les   à    cidre   n'a 

d pic  ■J7.'(  (|iiint.iu\.  En  dehors 

de.-  uKccillcrs  ,-i  [frappes  que  l'on 

cultive  -iir t^r.ande  échelle  en 

MIC  (le  1.1  r.iliric.itioii  des  conli- 
liircs  f.inicii-cs  (le  li.ir.  (Hi  cultive 
peu  les  autres  arbres  à  fruits. 
Les  noyers  el  piainiers  n'ont 
doiiiK''  (|ii'iiiic  recolle  insiifiiiliante 
en  IS'.l'.l. 

Les  t'on'ds  occiipcnl  uni»  siir- 
f.icc  (le  177111111  lieclare-  envircni 
dont  Til  C.l'i-i  liecl.CiS.ipii.irlicnnent  à 
l'tdat.  '.i:.!l7.j  liccl.  (l.s  à  .Mil  coiii- 
iniines  ou  sections  de  communes 
id  à  4  établissements  publics,  le 
reste  à  des  particuliers.  L'exploi- 
t.dion  des  forêts  domaniales  a 
produit  Kr.OOOO  l'r.  et  celle  des 
forêts  communales  '2â0i806  fr.  ; 
les  produits  accessoh-es  se  sont 
en  oulre  élevés  à  l;i  somme  de  '.'!.*< '.).S'2  U\  Les  f.jrèls  sont  surtout  exploitées  en  taillis.  L'arron- 

(li~-cnicnl  le    pin-   bdi-e  est    (cliii   de  C nercy.   Les  oseraies   derAri;(>nnc   ont   une  certaine 

impdiLuice.    Le-  ccrcilc-.   dont   l,i    prodii,  lion  dépasse   la   consommation,    .-e   présentent  dans 
l'ordre  -iii\aiil,  -(don  leur  iinportance  :  froment,  .avoine,  seigle,  orge,  sarrasin. 

I..I   |ionii le  terre   .i\ec  'j.'i'.illi   liectarc^  a  fonini  '204'i208  quintaux;  la   betterave  à  sucre  avec 

'21."i  bec  Lires  .1  donne  l'iii  liid  (piintaiiv,  Le^  plus  belles  prairies  sont  celles  de  la  vallée  de  la  Meuse. 
Les  r.iccs  d  aiiiiii;iii\  domesl  npies  sont  en  général  médiocres.  Le  nombre  des  (dievaux  estassez 
élevé;  i7  illi.'i.  celui  des  miilel-  HO  id  celui  des  .ânes '2lii.  La  race  bovine  compte  lOr.  492  tètes,  dont 
.^(i.sr,8  v.kIic-  .i\.iiiI  prodnil  ss-j .s.',,',  iiecioi.de  lait.  Une  partie  a  fourni  d'excellents  fromages.  La 
race  o\iiic  complc  llin'.r.ll  .iniin.inv  dont  l.i  l.aine  a  fourni  95")  quint,  de  laine  en  suint  et  18ri2  quint, 
de  laine  l,i\ee  a  dos.  Lutin  l.a  r.Kc  pori  ine  est  représentée  par  7521 1  sujels  el  la  race  caprine  par 
W.i'..  V.n  outre  2iil79  rindies  ont  tourni  l.-i.ssSS  kil.  de  miel  et  20800  Uil.  de  cire.  Les  cours  d'eau 
dn    département  .ibondent   en  Iriiiti'-.   Les  établissements   de  pisciculture   d'OiAal   et  de  Beaus- 
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170  MEUSE 

sogne  fournissent  des  alevins  pour  le  repciiplenient.  Les  ('■crevisscs  de  la  Meuse  jadis  si  vantées 
ont  disparu.  Depuis  quelques  années  on  procède  au  repeuplement.  Le  département  ]iosséde 
une  chaire  départementale  d'agriculture,  un  laboratoire  agricole,  des  champs  d'expériences,  de 
nombreuses  sociétés  et  syndicats  agricoles,  enlin  une  école  primaire  agricole,  l'école  Descomtes, 

5  Ménil-la-IIorgne. 

Industrie 

INDUSTRIES  EXTRACTI'VES.  On  compte  dans  le  déiiarlernent  ô  concessions  do  mines  de 
fer  instituées  on  lUlHI  et  (pie  traverse  la  limite  commune  aux  deux  départements  de  la  Meuse  ot 
de  Mourthc-et-Moselle  :  Dommary,  Amermont,  Jondreville,  Bouligny  et  la  Mourière.  On  y  trouve 
M't  carrières,  <lont  58  souterraines.  Leur  production  totale  a  été  de  iôO.^iî  T.  Il  y  a  des  canioios 
do  pierre  île  taille  tendre  à  Savonnières,  Aulnay-en-Perlhois  el  Brauvilliers.  et  de  jiierre  de  taille 
dure  à  Euvillo  et  Lérouville.  Dans  la  région  G.  on  trouve  un  grand  nombre  de  petites  exploita- 
tions dans  losciuolles  on  extrait  à  ciel  ouvert  ou  par  puits  et  galeries  des  nodules  de  phosphate 
de  chaux  7,-J:(il-l  T.  on  18110.  CousanccUes,  les  Marais,  nangoval.  Villers-aux-\  onls  r.ilMiipu'nl  dos 
produits  réfractaires.  'I  ion\illo-en-Barrois  a  dos  usines  iinpnitantos  do  chaux  hydraulique, 
lioureuillos,  i\lonlign\-los-Vaucouleurs,  Sommeloiuie  lonl  de  l.i  poterie.  Il  y  a  dos  briqueteries 
ou  (les  tuileries  importantes  au  Claon,  à  Combles,  l,islc-cn  l'.in-ois,  aux  Islotlos.  à  L;di('\ciiMr't, 
aux  Marats,  ;i  Monllaucon,  Rarécourt,  Varonnes,  NCidiiii;  dos  verreries  aux  Isleltos.  à  l",-iiris, 
Lachalade,  au  Neid'our.  occupant  environ  t)OU  ouM'iers.  Bar  a  dos  l'abrlcpios  de  vitraux  |icirils. 

INDUSTRIES  AGRICOLES.  Les  princi|iaux  centres  de  la  minoterie  sont  :  Aubrévillo.  l!.ir- 
Ic-Dni-,  Marvillo,  lîohcri-l.'siiagiic,  Varney.  Verdun.  On  trouve  dos  brasseries.'i  Bar-le-Duc.C.iiauvo- 
ney,  Ligny-cn-Barrois,  Montmédy,  Stcnay  ;  dos  distilleries  à  Bar  loi  Uic  D.nnvillcrs.  Fains,  Laboy- 
court,  Montfaucon,  Neuvilly,  Sl-Mibiel,  Sivry-sur-Meuso.  ^■or(lnn.  \(iiil;  dos  huileries  de  graines 
à  Brieulles,  Marville,  Murvaux.  Pagny-sur-Meuse,  St-Mihiel,  Sivry.  La  charcuterie  de  Dannevdux 
est  renommée;  les  confitures  de  Bar-le-Duc  et  de  Ligny  ont  les  faveurs  dos  gourmets,  do  nuino 
que  les  dragées  do  Verdun,  \o\ers  a  une  fromagerie  iiiiporl.inlo.  Los  induslrios  du  bois  sont 
représentées  par  des  scieries  mécaniques  iionilncusc-.;  les  carrosseries  do  Har-lo-1  >nc  ot  d'I-^lain  : 
les  fabri(iuos  do  meubles  à  \erdun:  do  parquets  d.'iiis  l,i  inomo  \illo:  de  sabots  à  Monliors-siu'- 
Saulx;  de  bois  de  brosses  de  Dioue.  Boconrl,  liuiil-on-Wcii'N  i-o.  Smiillx  d  'riK.nrulli' :  lo-  tour- 
neries  do  N'auliocourt.  On  pratique   la  vannerie  dans  l'.Srgdiino  à    .\u/,i'vMlo.  C.lioiiiiy.  \  .uciiiios. 

INDUSTRIES  MÉTALLURGiaUES.   Ces  induslrios  S(inl    .-isso/.    impiulanios.    Lllcs  oonipiv- 

naionl.  on   IS'.l'.l,  l(i  fonderies  i\c  seoiuido  iMsidii   | mios  (],■  '.'  loni's   à   i-évoilicro  cl  d(-  'Ji   cnlii- 

lols,  ayant  produit  avec  1  l'd»  (Hivricrs '27  X(17  T.  do  Icnio  iii..idrc  .I'imio  v.iloni- do  r,  |:,II  7ill  rr.inos. 
Cinq  usines  métallurgi(pios  ddloosdo'i  loyers  Bosse r\  do  I    Liiir  M.uiiii.  do 'J  loiiis  .-i  piiddlor.de 

6  fours  à  réchauffer,  ont  produit  '.KiiO  T.  de  lors,  d  11  1".  T.  d'.ioior.  Il  y  a  dos  forges  .i  H.im- 
marie-sur-Saulx,  Écurey,  etc.:  des  fonderies  .-i  NCnlnn.  Sl-Mihiel.  Munt-Devanl-Sassoy,  di  ;  dos 
tréfileries  à  Ancorville.  Commercy,  Vacon:  dos  r.diriipns  de  limes  à  Ligny  et  à  \Ciiliiii;  dos 
clouteries  à  Cumuiorc  y.  M.irvillo  et  Verdun.  On  rabri(pie  des  instruments  de  mathématiques  à 
Trovoiay  ot  ;i  l.it;ny;  des  moteurs  à  Longevillo  :  des  machines  à  Bar-lo-Duc.  Coumiercy.  lOtain, 
Vauooiilours  ,.|  \Ciiinn:  dos  outils   .-i   Tionvillo:  do  la   taillanderie  à  Vaubocourt,  elo. 

INDUSTRIES  CHIMiaUES.  Co  t;r(iiipo  no  oomprond  guère  (pie  les  teintureries  iW  Bar:  les 
fabriques  do  couleurs  de  Lisle-en-liigaull  ol  i\f  Sloriay:  les  blanchisseries  i\i-  oiio  do  Si\ry-snr- 
Meuse;  quehpu^s  usines  où  l'on  fabri(|uo  <\i-  l.i  cli.indollo.  i]{t  s.i\(in.  clo. 

INDUSTRIES  TEXTILES.  .\u  premier  l'arig  se  li(,ii\c  la  bonneterie  fpii  cdiiiplo  i]i-  imni- 
broux  olalilisscnionts  à  Bar-le-Duc;  il  y  en  :\  oi;,ilciiioiil  .'i  (;iiauinonl-sur--\iro,  i:i; 
Espagne,  SI'MdMol,  Vaucouleurs.  Xivray-et-Marviusin.  M.-ilciirourl  s'est  spécialise'' li.u 
menterie  ol.  les  boutons,  comme  Bar  dans  les  corsets  sans  ooulni'o.  C()inuii'n'\ 
Samjiigny.  Verdun  sont  connus  par  leurs  broderies:  Marvillo  par  ses  gants  pu 
Montmédy  et  Pouilly  s'occupent  du  tissage  do  la  laino;  rj.udo-ltiio.  Diono.  \'.\:\i\i 
Ornes,  Vaucouleurs.  Vautrin  ont  des  filatures  ou  r.diri(|uoid  dos  tissus  :\f  odlon:  . 
Or'iios  ont  dos  filatures  <\o  lin.  de  cli.ui\ro  ot  do  jiilo. 

INDUSTRIES  DIVERSES,  nu  h-duvo  dos  tanneries  ou  corroiries  à  Bar.  Klain.  L.dioy- 
conrl.  Sl-^lilii(d.  \"ordun;  des  labiiquos  de  chaussures  .i  lI;umon\  ille-sous-los-C(">tos.  Onorpont, 
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JameU.   Ligny.  Munliiicilx ,    rievigny-sur-rOriKiiii,   \oiikin;  des  corderies  à  Fresne-en-\Vot'-vre, 
Bembercoiirl,   ^"e^dll^l.   Lm  papeterie  occujie  un  des  iireniiers  rangs  dans  l'industrie;  la  valeur 
annuelle  de  ses  produils  alleint  lOUUOOO  de  francs.  Bar-le-Duc  l'ait  des  papiers  [leinls. 
En  10(10  le  dépaileiin-iil  (■omidail  ti'.IO  établissejiicids  en  aclivilé  disposant  de  0444  chev.-vapeur. 

Commerce 

La  Meuse  a  consommé  151  440  T.  de  houille  et  20à0  T.  de  coke  en  provenance  des  bassins  du  N. 
de  la  France,  de  la  Belgique  et  de  l'Allemagne.  Elle  importe  en  outre  du  minerai  de  fer,  du 
bétail,  des  grains,  des  liquides  (vins,  eau.vde-vie,  huiles),  des  articles  de  modes  et  de  nouveautés, 
d'épicerie,  des  denrées  coloniales,  des  articles  de  luxe,  bijouterie,  ameublement,  librairie,  etc. 

Elle  exporte  des  bois,  du  fer,  de  la  fonte,  de  l'acier,  des  produits  réfractaires,  de  la  bonne- 
terie, de  la  quincaillerie,  des  broderies,  des  dragées,  des  confitures,  des  instruments  de  mathé- 
matiques, destissusde  coton,  des  corsets,  de  la  vannerie,  des  farines,  des  fromages,  du  papier. 

Le  jilus  fort  tonnage  constaté  à  l'une  des  écluses  du  canal  de  la  Marne  au  Rhin  dans  le  dépar- 
tement, tant  à  la  montée  qu'à  la  descente,  a  été  1396  000  T.  Sur  le  canal  de  l'Est  (branche  N  ) 
le  tonnage  le  plus  élevé,  772  000  T.,  s'est  produit  à  l'écluse  de  Sorcy. 

Voies  de  communication 


Chemins  de  fer  (voie  normale")  .   . 

—  (voie  étroite) 

Routes  nationales 

—  départementales  .... 
Chemins  vicinaux  de  grande  comm''"" 

—  vicinaux  d'intérêt  commun 

—  vicinaux  de  petite  comm""" 


kil. 

500,049 
155, 
509,455 
408,124 
959,009 
1.578,128 
L647,075 


Canal  de  l'Est  (branche  N.)  de  Troussey 
à  l'entrée  dans  le  dép'  des  Ardennes.     157.000 

Canal  delà  Marne  au  Rhin.  (Longueur 
dans  le  département) 92,991 

Embranchement d'Houdelaincourt.   .  .        '■  » 

Canal  de  la  Haute-Marne.  (Longueur 
dans  le  département) 5,511 


AR-LE-DUC  est  une  ville  pittoresque  et  mtéressante,  bâtie  surtout  en 
longueur,  dans  un  vallon  étroit,  entouré  de  collines  boisées  ou  plantées 
<li'  vignes,  au  milieu  duquel  coule  l'Ornain.  qui  envoie  à  g.  un  petit  bras 
nommé  Canal  des  Usines,  et  est  accompagné  sur  sa  rive  d.  par  le  canal  de 
la  INIarne  au  Rhin.  Sur  la  rive  g.  du  Canal  des  Usines  s'élève  la  ville  haute, 
par  opposition  à  la  ville  basse  sur  la  rive  d.  Rien  de  curieux  comme  la 
ville  haute  à  laquelle  on  parvient  par  des  escaliers,  des  rues  et  des  ruelles 
étroites  et  montantes.  Une  rue  longue,  large,  bordée  de  maisons  et  d'hôtels 
des  xv%  xvr  et  xvip  s.,  dans  les  façades  desquels  se  reflète  l'influence  de 
la  Renaissance  allemande,  italienne  et  française,  traverse  ce  quartier  jadis  habité  par  la  noblesse 
lorraine,  groupée  ainsi  autour  du  vieux  Château  ducal  dont  il  reste  des  parties  intéressantes. 
Non  loin  de  là  est  l'ancien  Collège  de  Bar,  fondé  et  construit  entre  1571  et  1574  par  Gilles  de 
Trêves.  La  vieille  Tour  de  l'Horloge,  dont  le  cadran  fait  face  à  la  ville,  s'élève  sur  le  flanc  d'une 
colline  dont  le  flanc  opposé  porte  une  agglomération  de  maisons  bâties  en  amphithéâtre,  au 
milieu  d'un  cadie  de  verdure.  Ce  coin  s'appelle  ••  le  Rossignol  >•.  Dans  la  ville  haute  s'élèvent  : 
VÈeole  normale  de  filles,  l'église  St-Pierre  (xiv°  et  xv  s.)  à  la  façade  intéressante  et  qui  renferme  à 
l'intérieur  la  statue  en  marbre  blanc,  chef-d'œuvre  de  Ligier-Richier,  représentant  un  cadavre  en 
décomposition,  élevée  à  la  mémoire  de  René  deChâlons  tué  en  1544  devant  St-Nizier  et  le  Musée. 
Le  silence  et  la  solennité  d'aspect  de  la  rue  des  Ducs-de-Bar  dans  la  ville  haute  contrastent 
avec  le  mouvement  et  l'animalion  des  principales  voies  de  la  ville  basse.  Cette  dernière  ren- 
ferme t  Végllse  St-Jean.  inachevée,  élevée  sur  crypte,  dans  le  style  roman  (1882);  l'église  St-Antoiite 
(xiv  s.)  qui  n'a  qu'une  seule  nef;  l'église  Notre-Dame  flanquée  d'une  tour  du  w  s.;  le  Pont  N.-D. 
sur  l'Ornain,  décoré  d'une  petite  chapelle  au  centre  en  amont.  La  Synagogue,  du  style  byzantin 
et  le  Temple  protestant,  du  style  roman,  sont  modernes.  L'Hôtel  de  Ville  occupe  l'ancienne 
demeure  du  maréchal  Oudinot.  La  Préfecture,  le  Lycée  (1857)  n'ont  rien  de  remarquable.  Le  Théâtre 
occupe  le  même  iiniiiciilile  que  le  fameux  Café  des  Oiseaux  dont  l'intérieur  renferme  une  remar- 
quable collectinn  oniilliiiliigique.  Bar-le-Duc  a  élevé  un  Monument  aux  enfants  de  la  Meuse  morts 
pendant  la  guerre  de  IS70-7I,  une  staliie  en  bronze  au  général  Exetmaus  et  au  tnaréchal  Oudino! 


Wlnlll  i;;;h-i-.  Cii.ipcllc  .1,-   M. .il-,  ililr  la   .  H,- 
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(17in-ISl7l.  un  hiixlr  nu  /)'  Chumpinti.  une  st.ilur  :\  riiiilii>trii'l  /U-mlfri;  nn  mniiiiiuftit  à  Pienv  et  à 
l-:.  Mirlfui.r  (IS'.lii.  iiivciili'iir-  .le  In  |ic,l,il.-. 

COMMERCYc-l  h.-ili  -III'  l;i  ii\.'  14.  i\r  l.i  Mcii-r.  >iii-  le  \  ,t~;iiiI,  iIi'  r.,lliiii-s  lici-i-c-,  S.)ii  liviil  II! 
plus  (■.■ir;iiii'n-lii|iH-  f-l  l.i  ImIIc  pf  i>iicrli\r  .|ii  ..Hic>  Ir  (  h.ilr.m  wir  >.,  Ii/iii-loi  nu-  •■n  i-jiscnie. 
Sur  la  graii.li'  i.l.icc'  >c  linii\ciil  VII. ;hl  ,lr  I  ,//,■  ,-l  l.i  //„//,■  ,■,,„,•,■;■;.•.  Siii'  une  aiiliv  place,  -■i-li-vc 
une  l'ontaiMf|iM'aiiii.li-  a\<"c  la  slntur  il,-  limn  Cihnrl.  riii~l.,ricn  ilr  la  l.niiaiiic.  critirr  l'ii  iXi;:,. 
LVi'.'/Zi'.-'C  i\\\i    -.  .  Ir  ("llr;i,:   l'/A.y.iM/  ,„ilil,tl,r.    la   <,,„,  frrjV.hi  ,,■   ii'iiHivuI    un,  ,|c  iviiian|iial.lc. 

I.rs  lllr<  .II'    la    Mlle-,    ,-11    ^iMlrlal    prll     aililur,-.    -(.lll     i-|  r.  il  I  ,■-.    cl    Inllllcll-.--.    I. a  Mlle  la    |illl<    MII|iol- 

laiile  lie  lair. .iiill-sciiicnl  c-l  Saint-Miliiel  (I..11I  |,.-  lalai-e-  calcaire-  -!•  |.nilileiil  au  \.  aii- 
ile  — 11-  .le  la  Meii-e,  a  r,-\lreiiiilé  ,!,■  -,,i,  laiilMMiii;  Ar  \er,lini.  (Ui  >  paiMcal  par  .le-,  .■-,ali.-i>  .pu 
c..ii.|iu-i-iil  cnal.aii.-Ml  au  -..iiiiiii'l  .!.■-  (  pu. m-.  |.,||.'  pr..iii.aia.l.'  I„,i-.-,-,  lui  liaiil  .1.-  .-.■-  I..'lvi-- 
.l.ur-.  la  vu.'   -iir   la    Nalic-   .■!    la   mII.'  .--t  .liariiiaiile.  (lu   r.'ii.-..iil  ic,  .laii-    1111  ..•ilaiii    ri..uiliiv   .!.• 

rui's.  .1.'-    jnai-..îi-   aii.i.a s  iiil.-i  .■--an!.--     .1.-  \\     .'1  \\r    -.  (/.-.l   .1  in>    l.--    Ii.il  iiii.-iil-    .|.-   l'aii- 

.i.uui.'    alij.ax.'     wir    -,-    .|ir..iil    .-l.'    iii-lall.--    !.•    /'../...x    d,-  .h.slnr.   l;i    (,,•„,/,.,„„•,„■,    la    /■,-...,..   la 

l;ihlli,lh,ui„r    .•!,   I.'    Inllrijr.    C'.--!    .I;uis    l'.;//,-.-  -/   l:iir,n,r  .pi.'    -,•   lr..M\.'  !.■   ^.  n  „!->,' /.i,  Ir  rr   .lu    a    lai:!,  l'- 

lli.iii.T.  1.7/m/,'/  ./,•  I  )7/r.  .|.,iil  la  la.a.l,'  p. .il.'  .!.•-  iii.'.l.nll.  ,11-  .-Uni.--,  .--1  uil.-r.'  — aiil.  l  11  p.jul 
esl  J.'l.'  >iir  la  M.ai-.-:    il  -.•  ..  .iihiiii.'  par  un.'   li.-ll.'    av. ■un.-  r.liaiil  la  mII.-  a  la  i^anc 

MONTMÉDY  s.'  .liM-.'  .ai   \ill.'   I.a--.',  I.àli.-  -m    la   in.'    .1.  .!.■  la  (.lii.u-,  .'iiliv    If  c.iiillu.uil  .!.■ 

l(Mliaui    irl\,>  -.)   .•!  .■.■lui   .1.'  la   I  li..Iill.'     liv.-  .1   1  .■!  .ai   Mil.'    liaiil ■.  ilpaiil    I.'    - lli-l  .l'un.-  .-..I- 

I lu  haiil   .1.'  la. pi. -11.'  ..Il  |..Mil   .1' li.'ll.-  Ml.'.  I.a   Mil.'  Iiaiil.',  .pu   1  .■iil.aiii.-    l■,;,/^^.■  1 1  T.Mii  ,-l    1,. 

l'.il.iK  ,!,■  .Insli.r  .-1   r.---.'ir laii-,  un.'  .'II'.. II.'  .'ii.'.'iiil.'     \  :  kil ,  au  \\-\.-|-;.  -.•  Ir.un  .■  Avicth 

..Il  1  ..11  a.liiiir.-  un.'  inaiiiiili.iu.'  .■..///-.•  .Mil    .'I    \M'    -.1  .l..nl   la    la.  a.l.'   lal.'ial.'  .1.  e-l    llaii.pic.-    .1.-  la 

p. II.-  l'hapell.'  .hl.'  la  /;.,.■.■,.■..<,■  i\i\     -  1  i.--laiir 11    ISi;,    A  l'O    .'-1  Stcuay.  mII.-  iii.lii-lri.-lle.  .m 

l'.jii  a  tr.iuM'  .1.'-  i-.'-l.'-  .1.'  lu.aiiuii.'iil- aiili.pi.'-. 

VERDUN.  a\.'.'  -,i  .il.i.l.'ll...  .'-,1  1.'  ,  .'iili.'  .liin  .  .iiiip  r.'l  r.iii.lic.  I„i  M.'ii-e,  .pu  -'>   .Iim-.-  .'i,  plu- 

si.-ur-  liia^  .'1  \    l..r un  p. .ri.  lin   pi.-P'  un  .  .■il.iin  .liarin.'  .'ii  r;w.inl   1.-  I.a-  .1.'-  in.u-..n-  .iu\  I..1I- 

pi .'lui.'-.  i.'.-..ii\.'rl-  .1.'  Iinl.'-  n.iiL^.'-.  .pu  l.'i   li.u'.l.'nl  .1.'  l.-iir-  la\..ii'-.  I.a  .il.'i.l.'ll.'  ,-l  pre.e.l,'.' 

de  rKbpkuia.l.'  .1.'  I.i  r,...'li.'  .pr.,iiihi  .i-.-nl  .i,-  ..I -  -c.  iilaii.'-  .'I  .lu  li.'inl  .1.-  la. pi. '11.'  r.eil  p|.,n-i> 

sur  les  luairi.'-  .pu  -•.•l.-ii.l.'iil  .111  pK'.l  .1.'-  C.l.'-  ,1.-  M.-ii-.',  |i.--  .pi.u-  .!.-  la  ii\.-  .1.  .m  ap.'i.;..il   la 

masse  inip.i^anl.'  I..riii.'.'  p.ir  h' (  .l'.iii.l  S.'i .iir.'.  l'IA  .■.li.'  .  \\  1  ir  -  1  .'1   -..11  j.ir.lln  .-ti  liM'r.i--.'  -iir- 

pl liaiil   1,1  i'i\.'  t;  ,  le  I..11I  .1.1111111.'  p.-ir  lali-nl.'  .-1   I.'-  I..iir-  .1.-  I.i  .al  li.-.lr.il,-.   !,.•-  1  11.-  .lu  .'.-iilre 

.1.'  1.1  mU.-  .I..i\.'IiI  .'Il   pailn-    l.'iir   .1 i.'ili..ii    a   la    pr.'-.ai..'    .l'iiiii'  iil.r.'ii-.'  i;aiiii-.,ii.  O-   nie- 

S...11I  .'Il  i:.'ii.'ial  p.'ii  r.'unli.'i'.'S.  elr.,il.-s.  ni..iilii,'ii-,'s  v.'i'-  l.'i  .'ila.l.'lle.  I  ,.i  l\,rlr  rh.ilrl  a  .'..n-.-rve 
se-  nia.'ln.  ..iih-.  La  l'mir  1 1,.,ii.<s,'r  iK\-  -.)  l.u'in.'i'  .1.'  .i.ai\  l.,iii'-  a.'.a.iipl.'.'^  p|..iiiie  sa  Ici-.' .laii- 
la  M. '11-.'  -III  la  iiM'  -,  I.a  l'.illii,! r.ilr  .\r  .'I,  \ir  s.i.  cli-\.-.-  sur  crvpl.-  .lu  \|  s.,  a  eu  l'inl.u'ieur 
SdUM'iiL  r. '111  MU.-.  I  II  ,7.e7r.'(\\-  -.1  la  r.'li.'  au  i:,;ui.l  s.'niiiniirr.  i:,;,/,,,-  Sl-rh-lnr  (•~\  .lu  .w's. 
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MEUSE 


Meurthe-et-Moselle 


Nom        Situation 

I  1  \  li\fciv>.  1,1  l/,,.r//r  ri  hi  Mrnrlhr.  .•imuclil  de  il  .  onl  .Ininir  l-  nom 
il'-  McLirthe  Ct-MOSelle  :iil  iir'|i:irli-|iii!lil  ni'i  elles  se  l('-llliissenl. 
'^.ni-^  Iciiir-  ciiinple  île  r;irroiiilisseiiieiil  île  liiiey,  ii.iiiile  l'Ii'oile  cL 
\i'llir;ile  lie  |:i  |i:i|-|ie  N..  ee  iir-|i:irleiiieli  I  .'l  la  riil'riie  iliiri  Iriaiigio 
leelaii-le  ili.iil  I  h  \  |iiili'im-e  je-aiMle  la  Lorraine.  Nani-_\,  le  rlief-licil, 
en  urcniie  a  |ieii  |iri'-^  le  lenlle  "i'-,  ,|  ||i'.|  ij,  |  ni  ■.  I)e  la  piiinle  se|ilen- 
llionale  lie  laiTiMiili-senieiil  lie  llries  a  la  |i(iinle  niériilinnale  i|e 
il  «■eliii  lie  II, ni.  la  i  li-l  a  me  e-l  ,1e  i:,r,  kiliim  ;  |.er|,emliinlaiiemeiil  à 
Cl'Ul-  diri'elion,  le  minimum  Je  laii^eiu  7  kilMm.i  esl,  al  leinl  ilans  li-lran^'lemenl  on 
est  Clianilile\  el  le  maximnm  107  Nilom,  eiilre  rexlrillie  |ii  liii  le  orien  laie  île  la  i  loni  lis- 
soiueiil  (li^  I.iliiéville  el  la  limile  on  iileiilale  iln  i  li'|iailemeii  I .  Si.iw  le  rappiirl  île  li'lemhic 
il  ociaipi'  le  soixanle  nemieme  rani,'.  >e--  limiles  iialnrelle^  son!  :  an  N .  ê  à  l  Uiloni.  ilu 
II. ni-  lie  la  I  liiei-  '|ni  le-,  pale  i|,'  la  I  ;,-Iiii,  pi,- ;  a  \'\\  ,pi,'|,pn's  parlies  p,-n  impol- 
lanles  lin  n,nr-  il,'  Klrm^.  île  la  Mo-, ■Ile.  ,1,-  la  S,'ille,  iln  rnis-ean  de  IV'Iane  île  (;ra\e  et 
la  ii-iie  lie  laile  île-  \,,-l:,-:   .iii  -^,  .pi,l,pi,s  Uil,,m.  ,ln  eoiirs  il,'  la   i'Iam,'  el    ilii  .Mai Ion; 

a   !'i:.    enlin    ipM-|,pi,'-    Ni!,, m,    .eal.amiil    iln   ,-,,nr-    ,!,■    la    .Mailine,    île     la    Cru- I     île 

rOlliain.  Il  e-l  liorm-  au  N.  par  la  pnninre  lieli;,'  i\r  LrixembOlirg  ;  an  N.  i:.  pai'  le 
Duché  de  Llixemljoiirg  :  a  IK.  parla  Lorraine;  au  S.  par  I,'  iirpar|ei:i,ail,  îles 
Vosges:  a  1(1.  eiiiiii  p.ii  ..•lui  il.-  la  Meuse. 

Il  arli'-  l'oruii-.  en   IsTI.  ,!,■  I  arr,,nili-s,au,-iil  il.'  ilriey.  seul  laiiiLieaii  qui  nous  esl   resié 

du  (i('j)aile II!  ili'  la   Mo-'lje.  ,|ii,-   Ton  a  joiul    an\  .',  arromlissrim'iits  un   parlies  d'ar- 

roiHJissem.-nl-  ,l.'  I.a  M.-iirlIie  ,|.-iuenn--  Iramais.   l'ar  le  Ir-ailé  de  Francforl,  fAllemaiino 

I s  a   ai  la,  lu-    -iHi    eomm •-   du    di-parlemeiil.    de    la  i\liisell,'    el    "li'i  communes   di- 

relni  de  la   Menrlliiv   lai   K'.Hl  r,-  ,|,-n\  ,1,'pa rl,am'n I s   a\ai.'iil  r[r  l'uniics  de  parlios  de  la 

LoiTaine  l'I  d,'-  Trois-Évêchés. 

Histoire 

Nous  ne  saMin-  li.'ii  .l.  -  p.-uplad.'-  pi  i-lii-loi  npi,-  ipii  lialiilèrenl  cette  n'-eiou  el  qui 
ont  ri'pendani  lai--,'-  quel, pi.'-  lian,iienaL;es  d,-  |,air  passade.  A  res  peuplades  sniré- 
déivid  les  /.,-'./  iloul  la  I  apilal.-  .lail  /..//e„,  louli.  Dés  la  venue  de  Ci-sar  1,--  l.i'uqnes 
se  raui^'éienl  d.'  -ou  rol.v  lliai  n  i  a  il  pa  \  -  d,'-  l/,v/„„,,  ;/e/e,  et  des  y"/-!')'),-;,  le  pa)  s  ili'S 
Leuques  lit  parlii'  il,-  la   ll.-l:;iipie   I      -,.iis    I  ,-nip,'r,'iir  Conslaul  in. 

l'onr  SI-  Liaïaiilir  i  .aille  1.-  pr.aiii.'re-  imiir-ion-  des  (iermains,  ces  peu[des  l'Ievéïent 

d,-s  lorlilii-alion-   -nr   le-   lianl.iir-   d inanl    la    riM-il.    i|,-    la   Mosell,'.   Ces   prrraulions 

lireiil  l'-iliouer  en  -"ilii;  une  iu\a-i le-  liai  l..ir.'-  que  .Iomiiiis  di'lil   près  di-  l'oul-à-.Mous- 

son.  .\u  m  s.  !,■-  pr,-.li,al  i.iii-  ,|,'  -aiiil  \laii-i,\  |-,''pamliienl  le  eliiasl  ianisuio  ainsi  cpie 
«•elles  d,'  sailli  In,  liaire.  ,pn  -m\anl  la  li.nlilmu  lui  iiiarU  ri-.',  sur  l'ordre  de  .Inlien,  près 
<l,-  son  I  riiiila::,-.  non  loin  d.'  rompe),  .lii-quan  \  -.  la  r.'^ion  denienra  pid-pi''i'e.  Les 
hordes  d'.MI  ila.  qui  \  i  :inipir,nl  ,l,iii-  plii-ii  m-  ,  inlioil-,  anr-anlirenl  Srarponue  el  iiii- 
nérent 'l'oiil.  Le-  l'raiirs  -en  emparérenl  eii-nil.-  el  rallarlièrenl  I,'  |ia_\s  an  r,i\aiini,' 
d'AusIrasi,-.  La  lull,-  eidr.-,e  ,1,m  nier  ,-l  ,,-liii  d,'  Neiisl  rie  railsa  des  doinnia-e-  sans 
nombre.  Le  I  rail,- de  \  erdiiii  ST.,  i-lahlil  nu  nouvel, ■lai  derho-es.  I.empiie.  loml,-  parles 
Mt'rovini^ieiis,  auiramli   par  1,--  pr,-iuii'r- Caroliiejien-.  esl   liiii:  le   niiirrelleiiii'id   \a   roui- 
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lllriircr.  Clllirlc-^  le  (_:hauvr  Lrni-dc  1rs  |i,-|\--  lianes  À  VO.  ,\r  ];\  Mriiso.  qui  ili'vieilt  la 
rroiilicrc  ciili'i'  s(.>s  ('-lats  el  ci'iix  du  \.-Iv  ipii  voiil  j  I.diiis  le  (.;ci'iiiiiiiii|iir.  Ijitrc  les 
ilnix  s'i'lciid  une  zowe  <ii'l  les  iMi'-Mii'iils  i;:d h i-ri)iii:iiii>~  cl  Licniiiniis  scml,  ((inluiidiis, 
/OUI-  i|iii  est  la  Liiili.-iriiii:!.-  ou  Lorraine,  dord  l.idliaiie  II.  lijs  di-  1  eni|M'i'eur  I.olliaiic 
(|ui  lui  prèle  son  n(]iii.  dé\ieii(  roi  (S'i.'i-Nli'.l!.  Ce  id\annie  lui  e|dir'inére.  .\u  d('liid  de 
la  IV'odalil/'.  les  ('•véiiues  de  'r<.iul  soni  niaili'cs  de  ieui-  lie!'.  I.ein|ieii-iir  d'.MleinaijL- 
Henri  1'  l'Oiseleur  le  leur  ocdi-oye.  Iji  '.tst  ,■,■!  ,'veeln-  ne  lail  plus  parliede  la  llaiil- 
Lorraine.  La  porti(jn  de  celle  pro\  ini'i'  ai-i-os(''e  par  la  .Moselle  el  cpn  eoni prend  Lriev  e^l 
tfouvernée  par  des  ducs  à  lilre  l)(''n('lieiaire  pisipr<-n  lOis.  .\  peu  près  à  la  nn^nie  è-pcxpie. 
la  Haute-Lorraine  est  gouveniè'e  par  d/'iard  dWKaie  .pij  pienil  li'  lilre  de  dm-  èi^ali- 
nienl.  C"est  en  laveur  de  ee  deriner  (pic    reinperenr  d'.\ileniai.Mie  Henri  1  \    eri'e   |i'  eciini-^ 
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de  Xandènioid  iKlTl'i  donl  la  eapdale  lui  plus  lard  \  èv.elis.v  id  qui  eompda  près  d'umv 
soi\anlaine  de  lpoiii'L;ades.  Au  \il  s.  des  Inlles  pri\('es  enire  ducs  el  coudes  couvi'clit  de 
inines  la  i'(''L;ion.  Sl-|ti(''.  n'-sidenee  priinilive  des  dni-s  de  Loiaaiue.  est  remplacé  en  iL">ri 
par' Nancy,  loiallli' lie  minime  iniporlaJice  à  celle  dale,  La  |u-enuère  commune  affranchie^ 
es|,  celle  de  I!caumonl-i'n-.\i-!^oniic  i  .Miaisci.  1  Is-J.  cl  celle  premièic  cou!  unie  sei-t  de  mo- 
dèle à  loules  C(dles  (pu  lui  succèdent  en  i,ori-aine  de  l'JUO  a  IllSlè  .\u  \in  s.  les  luttes 
locales  i-eccMumencenl.  'l'iiiaucourl  i^st  lirùlè-  en  Ii'.'iS.  H  en  l'st  di'  m<'ine  de  Maxéville  e:i 
l-.".is.  (■."esl  dans  le  i  liàleau  de  celle  \ille  que  le  duc  de  Lori'aine  Ferry  III  avait  et;'- 
i(dcini  Iroisans  prisonnier  (I'2S8).  l'endanl  ce  sièili\  de  menu' que  [leiidant  le  suivaiil, 
'es  Toidois  se  monirèrent  très  lialailleuis.  (Jn  les  Irouve  ni('d(''s  atonies  les  quei'elles, 
irès  entreiu'cnanls  piiur  d(dendre  leur  indi^piaidaïue. 

Parmi   les  ducs  de  Loiaaine,   ([uehpies-uns  (dlViicid   leurs  sei'vii'cs  à  la  Fiance.    0;i 
pi'ut<'iler  Feri'y  1\'  et  liaoul  le  \  aillaid  (pii  tomba  en  iriiil  à  Crc'cy. 


N.VM:V.     -   l';,l;n-  ilu.-,'il.   l'.,rl:iil  ilciilr 
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Au  XV'  s.  le  iiiariago  de  la  Mlle  de  tllua-lcs  le  Hardi  avec  René  d'Anjou  suscita  enire  ce 
dei'nier  cl  le  comte  de  Vaudénioiil  nue  livaliti''  i|ni  se  termina  par  la  captivité  di'  Hmi'  a 
Itijoii.  après  sa  défaite  à  Bulgnéville  en  l'i-'l.  Suc  le  conseil  du  roi  de  Frani'c,  I'icik;- 
dAiijciU  dimna  sa  fille  en  mariage  à  Ferry,  111s  d'Antoine  de  Vaudémont,  son  \aiiii|ucuc. 

et  recouvra  sa  lilicrt('.  C'est  René  II,  petit-fils  d'Antoine,  qui  devint  duc  de  I.iuiai ii 

M7â.  Celte  l'amille  gouverna  le  ducin'  jusqu'en  17.')7,  ('poque  de  l'avènement  du  roi  Sta- 
nislas. 

L'andiition  de  Charles  le  Téméraire  mit  aux  prises  le  duc  de  Bourgogne  tout-i)uissant 
avec  René  II  de  Vaudémont.  Après  les  défaites  de  Granson  et  de  Morat,  le  Téméraiic  se 
jeta  sur  la  Lorraine  et  essaya  de  prendre  Nancy  qui  résista  deux  mois.  Une  bataille  s'en- 
gagea sous  les  murs  de  la  villi;.  Les  Bourguignons  furent  écrasés.  Le  duc  disparut  pen- 
dant l'action  et  ce  ne  fut  que  le  lendemain  matin  qu'on  le  retrouva  dans  l'étang  glaci'' 
de  St-Jean  (5  janvier  1177|. 

En  1544  Toul  jura  fldéliti'-  à  l'empereui'  Chai'les  Ouint,  mais  rompit  l'année  suivante  ce 
serment  en  reconnaissant  le  roi  de  Fi-ancc  comme  protecteur  perpétuel.  Henri  II  prit 
possession  de  la  ville  en  15j'2;  la  même  année  il  s'empara  de  Metz,  de  Toul  et  de  Verdun. 
Après  avoir  fait  la  paix  avec  les  princes  allemands,  il  marcha  à  la  tète  de  60000  hommes. 
7000  pionniers  et  lli  pièces  de  canon  contre  Metz  que  défendit  vigoureusement  le  duc 
l'iancois  de  (iuise  avec  10  0(10  hommes  seulement.  Après  65  jours  de  siège  Charles 
Ouiid  se  retira,  ayant  perdu  '20  000  hommes.  Le  règne  du  duc  Charles  III  (1545-1608)  fut 
une  ère  de  prospérité  pour  la  Lorraine.  C'est  à  ce  prince  que  Nancy  doit  la  création  de 
la  Ville-Neuve,  élevée  d'un  bloc,  d'après  un  plan  systématique,  de  1587  à  1600.  C'est  éga- 
lement Charles  lit  qui  octroya  la  charte  de  fondation  de  l'Université  dePont-à-Mousson 
I  l.'>7'J).  Cette  université  devint  llorissante.  Les  troubles  de  la  Ligue  vinrent  interromiire 
cette  pi'riode  de  tranquillité.  Toul  fut  tour  à  tour  pris  et  perdu  par  les  Ligueurs, 
pendant  (pie  les  ])rotestants  allemands  ravageaient  le  pays.  En  1589  Nancy  contraignit 
Henri  111  a  deveiiii-  chef  de  la  Ligue  cl  en  là'.lO  Toul  était  pris  [lar  le  liuc  Charles  111, 
pour  se  soumcltie  m  liiori  au  l'oi  lleiu'i  l\'. 

Sous  le  règne  de  l'aventureux  duc  Charles  IV,  la  Lorraine  essuya  bien  des  maux. 
Louis  XIII  y  entra  en  Klât,  prit  Nancy  dont  il  rasa  les  fortincations.  Tous  les  chàteaux- 
foi'ls  de  la  région  furent  démantelés  iiendaiit  1rs  années  suivantes.  De  leur  côté  les 
Suédois  détruisirent  St-Nicolas-du-Port  en  1(m5.  Ainsi  la  Lorraine  expiait  le  tort  que 
son  prince  avait  eu  d'encourager  les  seigneurs  à  lutter  contre  Richelieu.  Le  traité  de 
Munster  ratifia  la  réunion  définitive  de  Toul  à  la  France.  Louis  XIV  obtint  encore 
mieux  de  Charles  IV.  Ce  dernier,  privé  d'enfants,  lui  abandonnait  ses  états  après  sa 
mort.  Mais  comme  le  neveu  du  duc  de  Lorraine  s'opposait  à  l'exécution  de  la  clause 
convenue,  Louis  XIV  i)rit  les  armes  et  s'empara  du  duché  en  1(370.  La  paix  de  Ryswick 
rétablit  à  lieu  près  l'ordre  de  choses  antérieur  (1607). 

La  tranquillité  fut  presque  complète  sous  le  règne  du  duc  Léopold  qui  en  1702  fit  con- 
struire à  Lunéville  le  grand  palais  que  l'on  y  voit  encore  et  dont  il  fit  sa  résidence  habi- 
tuelle. Il  sut  en  outre  encourager  les  arts  et  ne  négligea  pas  Nancy  qui  devait  resplen- 
dir d'un  lustre  nouveau  sous  le  gouvernement  de  Stanislas,  roi  détrôné  de  Pologne  que 
le  traité  de  Vienne  de  1756  mit  en  possession  du  duché.  Stanislas  éleva  de  1750  à  1760, 
sur  l'emplacement  des  fortifications  du  Nancy  du  moyen  âge  et  du  Nancy  de  Charles  III, 
une  troisième  ville  qui  les  reliait  et  dont  la  magnificence  lui  valut  le  surnom  mérité 
de  Nancy  la  Belle.  La  bonté  et  la  générosité  de  Stanislas  le  fit  regretter  de  ses  sujets 
lorsqu'il  mourut  en  1760. 

Ouaud  éclata  la  Ri'-volution.  quelques  épisodes  sanglants  <'urent  lieu  dans  Nanc-y.  Le 
51  août  1700,  le  jeune  lieutenant  Désilles  tomba  mortellement  frappé  en  voulant  s'iiiter- 
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[.OMT  iMilri'  ic>  ^(l!(l,■ll^  iii^iiiL,'!-^  (Ir  la  Li.iini^iin  ri  les  li'()ii|ii'-.  riinini:iii(li'-i'S  pai-  Ir  iiiai-- 
([tli--  ilr  lioiiilli'-  i|iii  \rnaii'iil   |i.ii-iliri-  NaiM\. 

(l'c^l  à   l.mic'xillr  i|iir  lui   ■-{■^lir  rn   ISMI    |,i  |i.ii\  i{iji  ikhi^  ilniiiiail  la  ii\c  a.  ilii   lUiiii.  l'ii 
!SI1.  |,,r-.iiir  Ir-  alln-.  rinaliiiciil   la   Iraiir,..  -Ion!   lu!  a->irL:r  ri   sa    iV-i-laïKc   lui    \aliil 

llir-  ra|iiliilal  imi  Im laMr.   lin   1 N I .'.  Iniilc-  la  \-r<^iiit{  1rs  ir\  il  a  imm  ra  il.  .1  ii-.i|ii'a  la  i.'iiriTi' 

rraiirii-nliriiiainlr  iL'  IN^H  71  Ir-  (ails  rron. Miii<|i|rv  jdii.ail  -■■iiN  un  lolr  iiii|,r,|-|aiil  :  l'iii- 
<!iisl|-ir  |)nis|iri-r  ri  1rs  I  l'ail  sac  I  i.  m  s  s, ml  larilih-rs  |iar  Icun  rrl  iiiv  du  raiial  ilr  la  .Marne 
:iii   lUiiii. 

Mais  la  r-iirrir  ,-rlalr.  I.r  I -J  a. .ni  IsTU  laNaiil  "aidr  ,lr  laiiiM-.-  coniiiianil.-r  par  Ir 
|;riiirr  iciyal  (Ir  Cni-sr  arrivr  à  Naiir\.  l-iV-ili-rir  Cliailrs  rsl  a  l 'on  I  a  M  i,i|ss,,ii  avec  la 
sirmir.  Alors  sr  sii,-,a',|rirnl  1rs  lulaillr,  aiiloiir  ilr  Mrl/  ou  r,a/aiiir  -r  lai-sr  nil'rrnirr. 
Mrl/  raliilnlr  |r  -.'7  oilolil'r  I.S7II.  'loiil.  as^H-r/.  ri  I  ,oiii  l,a  r,|,'-  ,l,.s  lianlriiis  ,,iii  r,,ni 
niainlenl  la  \  illr.  rapilnlr  |r  -J."  sr|ilriiiliii'  aprrs  axoir  ri'sisli-  coiiraLiriisrinriil .  Il  m  (■lail 
ik'  même  ilr  Luni;\vv  ipii  nr  ~i'  rriidil    ipia  nioili.-   Iunli-. 

Géolog'ie        Topographie 

An     poilll      lie     vnr      L'i'oloui.plr.     rr     ilr'pallrliirlil     ronipirliil     ili'IlN     Ljranilrs     (li\isi()lis     : 

1rs  (lrn\  arn.nilissrniriils  ,1,.  loiil  cl  .lrl!rir\  lornianl  iiiir  l.andr  vrri  iralr.  rrlrvenl  ilii 
Irrrain  /mv'»/i//'r.  la  m  lis  ipir  rril\  dr  Naiir\  ri  i\r  I  .iiim''\  illr  rrlr\  riil  du  I  ri-rain  ///"s/iy  rr. 
IjiIiv  rrs  driix  -laiidrs  du  isiohs  sr  liciiNr  niir  handr  ,]r  h.r,  ipii  1rs  soiidr.  Iji  "riirral 
1rs  rollinr-  on  plali'aiix  oui  iinr  iiirlinai-oii  donrr  \ri-.  I(),.  laiidis  ,|nr  la  prnir  i-sl 
nhrnpir  vris  II;,  [.,•  pond  I,'  pin-  I  a-  du  d.-parirnirni  sr  Ir.nnr  a  la  sorlir  ^\r  la  Mos.dlr 
(17(1  ni.i:  Ir  poinl  Irpins  rlr\.'  rsl  dans  la  .  iiiir  .l.^s  \  os^vs  lonl  a  lail  a  II:.  iSIlIlm  i. 
La  lialliIrNcrl  iralr  .pn  loliLTr  la  Ironl  irir  du  ,1,'parlrnirlll  dr  la  Mrllsr  r.  Mil  irni  ipirl.pirs 
parlirs  (Ir    la    paroi    roia  llhMinr    ipij   roiisliliir   1rs   CoIrs   ,|r   Mnisr   dans  la  nu  li>  S.-(l.  r| 

don  I   la   hall  leur  sr  ma  in  lira!   a    'illll  m.  environ  d i  iian  Ma   pla  nir  dr  Wo.'x  rr  i\r  pins  de 

lllll  ni.  .\ii  piiai  ,\,-  i-r-  pan-  r,,nrrnl  des  \allons  inariirnx.  lai  rrinonlanl  vers  Ir  \.  on 
lr<m\<'  la  li-onrr  ,{r  Tonl  mlonr.'r  d,-  rollnirs  ,drM'rs  an  s(nninr|  i-alraiiv  ri  (■onioniM'rs 
,1,.  d.'rriis,-s  -idid.'s  :  1rs  r,M,.s  ,  Il  ,r  roii  \  rs.  ,\r  llaiinr  ri  dn  M, ml  SI  .Miidn'l.  .  r  dmiier 
i-.di'.  I.'arrile  ipii  rrposr  à  la  suilarr  ,\r  la  |daine  rrliml  Iran  dan-  des  llaipirs  roniinr 
dan-  Ir  d.'parl.Miirnl  voi-iii  ,\i-  la  Mrns,.  r|  rrssr  an  rrli.n'd  dn  plal.'an  ralr/iirr  du  pa\s 
i\r  Ila\r,  conwrl  :\<'  lioi-  iinpi-ii(-l  r.i  Idr-  .'l  rrnipli  :\r  li-snrrs.  |  .a  Mosrilr.  .pn  lail  un 
roii.lr  dans  rrllr  r.'-ion.  ImiLjr  niir  lalai-ra  parois  lorl  raidr-  ,,n  s,-  licniNr  l.àlir  la 
pillinvsipir  lionruadr  .Ir  l.ix.r.lnn.  \  r  ,lainis\.  .pii  r'imil  la  lla\r  an  plal.Mii  i\r  l'.riry. 
.■si  uni'  /..II.-  d.-  Iraiisilirii  ar-il.aisr  |  ,•  .al. air.'  ii'paiail  a\.'i-  Ir  plat. mu  ,lr  Hrirv. 
d.ml  l'allilii,!.'  ni..\,'nii.'  .--1  .T.  ii\ir..n  -.'711  m..  aiiL;mmilaiil  \.'rs  II;  ,■!  all.a-nanl  pi-.pi'a 
init  m.  (;.■  plalraii  l'-l  1 1  rs  a.a  i.l.m  I  .•  .!.■  hra-y  a    l,.,ii-\\  \  .  I..'s  .l.'.liiin  i  .s  \   ,,nl   mis  ■,   j.,iir 

nn    niiiim-ai    il.-    Irr    Ir.'-    ri.  h.-.    Sur    \r   i.-li.ail    ..ri.'idal    .!.■  I  .■-.-arp.aiMail    ooliMii.{ pii 

l.'rniin.-   |.-  plal.'an    .1.-    Cii.'x    .'1     I.-    pax-   ,|..    1;,   ||,i\,..    .alll.iiiv    I.-   //r~   .pu    r.-li.-   la    l.an.l.- 

v.-rli.-al.'   il.-rril.'  pliis  liaiil   à    la  s,..' !,■.  /c./.vr,..,  .    I,.'  I.Miaiii   lias,, pi..   s.>  Imaiiiii.-  an   .N . 

a  la  Ij-i.-iv  i\>\  pa\-  iii.'ssin  .-1  .-m  S.  a  la  \all.-..  .In  \air  .-1  .!.■  la  \  raiii.-.  S, 's  .da-.'s  s,, ni 
.-.mipos.-.s  il,,  niarnrs  ,■!   ,|,.  s.  In-I,.-  .ir-il.a.N  .  i\r  .-al. 'air.'  iii.-laiiL'.-  .1.'  -r.'-  -.wrr  ,pi.'l.pi,-s 

-il, 'S    ,!.•    pi,.. -pliai. •-,   l.a    ha uv  la   pin-   .■.,ii-i.|.-rahl.'  .1,'    .■.•II.-  r,'i^i,,ii   all.ani    M:,  m.  a 

l'.'n,lr..il   ,.11  sVl.'X.-  \aii.l,- d.  .|r-,-,.|i.l  a. ■,-.';   m.  .'i  la  .  ,M.-  .1.-  i'nln.'y    .■!    la-  .l.'pas-.-    p,-i- 

llili  m.  .laiis  I..  \aiiil..i-  Sur  1.-  pivnii.'r  ura.lin  .In  Iria-  .-..iin  .■rir.Mil  la  M..rlarn.'.  la 
Menrili.'.-I  la  \.v,in-.',  l  hi  \  lr..in.-  la  ..M.'  .il  ;— .•>  ■ 'r.'7  m.  i  .d  .-.■II.-  .I.'  Maii.m\  ill.'r.  .\ii 
,l,da  , a, milieu. ■.■ni  1.-  \.,-ir,'-  .  ..n-j  d  m.'-  par  h-  -r.s  .pii  .-n  a  pli-  !.■  n..m  Mans  ,■.■11,- 
l-.'-irion  ipii  sVd.-nil  a  11;.  ,'l  an  S  -i;.  ,li'  i. ■vill.'.  I.'s  \,,-r-r-  ,,.  .ni|,iMil    nn,'  l,iiii,Mleur  de 


18S      ■  siEri'.TiiE  rrr  MosRr.i.n: 

pn'silo  islciliim  ft  sont  cirrniisrrilr^  lnirlM  |Miirilc  I liangiilairc  du  canton  de  Cirey.  Elles 
))r('"-riilriil  ili^s  silcs  ifi-iiiilici^i"-.  ;i\cc  leurs  ciincs  rs-^arpées,  leurs  flancs  couverts  de 
i'oirls.  leurs  iiiis^e:iii\  iiniii lii'eii\.  Les  liai li I :i I iiiris  s'y  l'ont  rares,  mais  on  y  rencontre 
des  siierii's.  L'ail  ilii  lie  alliai  lien  le  ia|iiileiiieMl  :  le  (irand  Rouiïimont  est  à  622  m.  et  au  S. 
de  re  ilernier.  le  Taiiiiipl.  sur  la  ri\e  d.  de  la   l'Iahie,  atti'int  7Ô2  ni. 

Hydrographie 

La  presque  Inlalili'-  des  eaiiv  du  ili'|iarleiiienl  \a  à  la  mer  du  Nord  par  le  Rhin 
qu'elles  gagiieiil  par  rinli-iiiiédiaire  de  la  Moselle  el  de  ses  affluents.  Une  très  petite 
qiianlilé  Lra^iie  la  Meuse  par  de  [lelils  alllueiils  de  la  l'ive  d.  seulement. 

La  Mnsrllr.  (pli  a  sa  soiiri-e  dans  le  d('|iaileiiienl  des  \'iisLi;es.  pénètre  par  265  m.  dans 
celui  i\c  .Meiii'llie-el-.\l(iselle.  à  ipielcpies  kiliMii.  en  aval  de-Charmes  (Vosges).  Elle  prend 
la  direilion  X.  arrose  li.iyon.  loiirne  au  X.O.  dans  la  direction  de  Tout  qu'elle  baigne, 
puis  eonri  an  X.-L.  insipi'au  poiiil  (m'i  elle  reiieontre  la  Meurthe,  dont  elle  usurpe  la 
vall(''e,  à  une  dizaine  de  kilinn.  en  aval  de  Xancy.  Puis  elle  reprend  sa  course  vers  le  N., 
îiirose  l'oiil  à-Mousson  ci  |iasse  en  Lorraine  par  17(1  m.  où  elle  va  gagner  Metz.  Dans 
son  rouis  lie  |-J(I  kiloni.  dans  le  di'-parlemenl.  elle  est  accompagnée  de  l'entrée  jusqu'à 
Tonl  par  le  <-'iitiil  ilr  lE^I  (liraiirlie  S.i.  La  .Moselle,  qui  est  flottable  depuis  Épinal, 
de\ienl  navii;alili>  à  partir  de  Lronard. 

IJIe  reeoil,  (rivc  d.)  VEiiiiiii.  qu'elle  arrueille  à  Bayon.  augmenté  (rive  g.)  du  Loro, 
(rive  ix.\  \r  Million,  qui  vient  des  Faucilles,  baigne  Haroué,  se  grossit  (rive  g.)  du  Brê 
1111,1  ipii  arriise  Véz.elisi' où  tombe  Vllvrij,  et  du  ruisseau  d'.Mhenay:  (rive  g.)  la  Bouvade, 
puis  Vlmirr^siii  à  Tonl,  le  Tri-roiii.  ipii  traverse  le  pays  de  Haye  où  il  s'augmente  du 
riii^sciiii  lie  Wnrrrr  qui  lui  amène  l'eau  des  étangs  de  la  forêt  de  la  Reine;  (rive  d.i  la 
iVriiiilir  son  plus  -rand   Iril.nlaire. 

Celle  dernière,  qui  vieil!  des  \'osges,  enli'e  par  '2S't  m.  dans  le  déparlement  à  2  kilom. 
einiron  en  a\al  de  liaoïi  ll^tape,  se  dirigeant  vers  le  X.-O.;  elle  arrose  Baccarat,  laisse 
sur  sa  !iv(>  d.  LuiaMlle,  di'-rrit  un  demi-cerrie  vers  le  ,S..  arrose  St-Nicolas-du-Port,  La- 
iieineville-de-,  ;nt  X.ai;.  y  où  se  di'-laelie  le  Ciuiiil  île  ?\iiiirii  ipii  va  rejoindre  à  Messein  la 
Moselle,  on  mi  ii\  le  eanal  de  1  l'.sl.  Iiiuelie  p.ir  s;i  rive  g.  les  faubourgs  de  Nancy  où 
elle  ilevienl  navigable  et  v.i  lomlier  l".'  kilom.  pins  loin  d.ans  la  Moselle.  A  la  Meurthe 
vont  :  (riveiL)  la  l'(':-'ii(:-r.  ipn  arrose  Cirey,  où  se  rejoignent  ses  deux  branches  mères  : 
l'r:<,i,:.r-ihi-\'al  ou  llanir  ]'r:.,,iiz,-  e|  |V;,„/;e  ilr  l'/iiililhoi.  jinis  Blàmont,  OÙ  elle  boit 
(ri\e  (1.1  le  riiissiMii  de  liiclieval.  riMaieille  surressivemenl  :  (rive  i;.\  le  l'ncoii  :  (i-ive  d.) 
VAIIir:  irive  i;.  i  la  nirllr.  ipii  passe  à  Badoiix  iller;  iri\c  l:.  i  la  l'rnliirrllr:  (rive  g.)  \a  Mor- 
hniiir.  ({iii  eireiile  dans  les  N'osges  SOUS  le  nom  de  I!iiiiiii:<-lùiii:r\  et  jiisipi'à  GerbéviUer 
Sdus  celui  d',l;/,/c,  el  se  i^rossil  à  son  eiilri'e  dans  le  (l('>parleinent  de  VIùiililrtirrt/e\ 
(rive  (1.1  le  S,iiin,i.  (pii  recneille  l'ean  de^  liirreiils  de  la  foret  de  l'.aroy  v[  ipii  liiiit  en 
aval   (le  SI  Xicdlas-iln-l'orl  ;  irive  d.i  eulin  r.l,/,c-i(/e. 

.\ii  delà  (In  ((inllneiil  de  la  Meiirllie.  la  Moselle  re(;oit  encore  :  (rive  g.)VAclic  qui  sert 
d'econleineiil  à  lin  iiiisseaii  de  la  l'oj'èt  de  la  Reine  et  gagne,  augmentée  des  fontaines  de 
DieiiliHiaril.  l'iinl-a-.\l(iiiss(jii  ;  (rive  g.)  encore,  le  Trey,  le  Bupf  de  Made,  qui  vient  de  la 
Meuse  ciiniine  son  allliienl  dedr.  la  Madine.  baigne  Thiaucourt,  et  finit  à  l'endroit  où  la 
Moselle  entre  dans  l.i  Lorraine.  Hors  du  département,  elle  a  pour  tributaires  :  (rive  d.) 
la  Srillf,  dont  le  cours  moyeu  seul  est  français  et  qui  sert  île  limite  à  la  Lorraine  (d.  :iu 
d(''pai  lenieiil  ;  la  Seille  passe  dev.ant  Xoiiii''ny:  son  cours  dans  le  d(''partemenl  est  de 
■).■(  kilom.;  (rive  g.  i  VOfite  de  W'oevre.  (pii  passe  à  Coiillaus  où  elle  s'augmente  Irive  d.) 
de    Vliiiii   où    tombe   (rive  g.j  le   Lorajeau,   grossi    lui-même    (l'ive  d.)  de  la  Seigneulle; 
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l'i'ivc  g.)  lo  ]\'iiiijiil  ou  Miinre  (|iii  arrose  Briey.  et  enfin  VAhette  qui  n'a  que  quelques 
kiluni.  de  smi  idiiis  Mi|ii-iirui-  dans  le  département.  La  Meuse,  qui  passe  à  moins  de 
l."iOO  ni.  de  l:i  li^irrc  cnininniie  aux  deux  d(''|iarlemenls  de  la  Meuse  et  de  Menrthe-et- 
M(i-.cllr.  ivi;(iil  pal' sa  l'ivc  iL  :  la  \'<iinirx  qui  (-('ildic  ;il(>.  la  iMirèl  au-dessus  dc  Meineet 
la  ('ltiri:<  ipii  vieiil  du  Liraud  L»uelié  de  Luxeniljourg,  iiénétre  [lar  'i6J  m.  dans  le  dépar- 
Iciiienl  di'  Meiulhe-rt-^Moselle,  baigne  Longwy-Bas,  serpente  dans  une  vallée  étroite, 
>'aiit!iiiriilr  ilivr  g.  i  ilu  riiisseau  de  la  Côte-Rouije,  de  \ei  Mouldine,  passe  à  I.onguyon  où 
tdiidie  iiivi'  ix.)  la  l'i'iisiir.  A  p.-u'tii'  de  Longuyon  qu'elle  a  gagné  en  suivant  la  direction 
S.-(i.  la  Cliiir^  iiiiKuilc  vers  le  \.(_).  à  la  rencontre  de  la  Meuse  qu'elle  n'atteint  que 
dans  ](■  (li'pailcinciil  dr>  .\idrniics.  non  sans  s'être  grossie  encore  (rive  g.)  de  VOtliain. 

Étangs.  On  pciil  cilir-  rcux  cpii  se  Irouvent  sur  le  plateau  argileux  qui  porte  la  foret 
de  la  Reine,  Il  l'O.  du  di'parleinenl  :1e  Griiml  l'îliiinj  d'Unmony'MeA'È/iniij  i^euf  de Maniires, 
l'élang  n<iiiic.  l'elang  l'crri/.  réUiiig  lla;oillc,  etc. 

Sources  minérales.  11  existe  des  sources  à  PcHonville,  Vilerne;  citons  les  eaux 
ferrugineuses  d'Aiiiiiroiirl.  lïÈcmuvai  (ces  dernières  laxatives)  et  de  Bid-lioncouii.  L'eau 
(In   rnisseau  du  Val  des  Noues  est  iiétrifiante. 

CANAUX.  Le  canal  de  la  Marne  au  Rhin  ronmienee  à  Vitry  le-Frauçois  où  il  se 

S(ni(l<-  .-m  '„,/„/  ,/,•  /„  ]l„iilC-Mar,ir  et  au  r.inol  InIrrnI  à  l,i  Munie.  11  i„'Mél rc  dans  le 
di-pailenn-nl  un  peu  <'n  anionl  de  l'aguy-siii-Mi'Hsi>,  prrlant  depuis  'fr(.iusscy.  dans  1(> 
di'pai'lcmenl  delà  Meuse,  son  lit  an  ciimil  île  l'I-'.sl  ilinnirlie  .V.  i  :  passe  à  't'oul.  où  il  rejoint 
],■  riiiiiil  lie  l'Fsl  {hriiiielie  S.]  (pu  dcsceiul  vers  la  SaTiiie  en  passant  pal' <  lorrc :  à  Li'ouard, 
oii    il    rencoiili'i'   la   Mnsrile  eiiniili^re :  à   Chanipigni.'iillrs.   Nancy,  la    Neuvevilii'ilevaut- 

N.- V.  où  lui  parvient  ri'inliranrlicnirnl  du  canal  de  Tt-lsl  (liranche  S.)  dit  de  Nancy,  ipii 

(•oinnii'nci'  à  Mcsscin;  à  St-Nirolas-du-l^ii'i .  puis  l'iaiirliil  la  tronliri'i-  inipos('-i'  parle 
traili-  de  francroi'l  ponr  se  tei'niiner  à  renilnanclic-nicnl  de  1111  près  Straslionrg.  La 
|(ni-ii('ni'  ilans  le  d.parlrnienl  rs|   ,!,■  SS  kiloni.  rilMI  m. 

I.c  canal  de  l'Est  (branche  S  )  rinuinrui'i'  a  Toul  où  il  rejoint  ler'<//i((/  ,le  la  Munie 

n,i  llliiii  et  r<,iupi'eiid  :  la  Mu^ellr  m  nul  i^ée  i\v  Toul  ù  l'on!  Sl-VineenI  i'2lkilom.  0(l(l|  ;  le 
,',,„,,/  hili-eiil  i)  lu  Mii.<elle  lenli'e  l'on l-St-Vincenl  et  le  pont  de  Llavi-ny  (10  kiloni.  800)  ; 
enlre  le  poiil  de  l'Ma\iL'nv  e|  la  liniiledu  d,-pai'|enien|  ,|es  \",,s-es  (-JO  kiloni.  907l|:  enfin  le 
ru, ml  lie  lu  \lnsellr  u  lu  Mn'rllir  ou  ei  il  I  iia  iieliiMllen  I  île  Naiiry  ilO  kilinii.  --'11111.  La  Moselle 
riniui;.<re  ellhe  l'i'oll.'l  l'd  el  la  tl'olitiel'e  allell  la  lld.',  sol'iedi'  lira  lirlle  N.  du  Ca  liai  delà 
Marne  an  llliiii,  a  "t  kiloiii.  Cillll;  le  eiinis  iialiii'el'de  la  ri\ière  également  navigable  a 
.'l  kiloni. 

Climat 

L'orienlalion  di's  valliVs.  géni'i'alement  de  S.  à  N.  el  N.-O.,  l'obstacle  opjjosé  juir  le 
inassil'de  r.\rgonne  au  passage  des  conranis  venant  de  Idcéan,  la  fréquence  des  vents 
du  S.  el   du  S.-K.  se  rliai'eeant  diiii  m  idili''  an-dessiis  des  cimes  couvertes  de  neitre.  l'al- 

I  il  nde  l'.'laiivenienl  l'I  ev.'c  du  plateau  loi'i'ain,  \oilà  aulaiil  de  eau  ses  | '  plai'er  le  di'par- 

le ni    de  MeiirlIie-el-Moselle  sous    le    ri'giliie   d'uil   eliliial    pliltc'it    l'ilde    que  lenipi'ri-.    11 

es|  en  elVei  plan''  soiis  rinlluenee  dil  elinial  eiisi/ieii.  elinial  aux  brusques  variations,  ne 
l'oiiipi'i'ii.'iiil  L^iiéi'e  ipie  deux  saisons  :  l'i'-h'  el  l'iiivei'.  La  leinpr'rature  moyenne.  inlC'iâeure 
(le  i"  a  celle  île  l'ai'is.  es!  d'environ  '.•".  (li'Me  nioveune  est  d'anlaid  plus  basse  ipie  l'on 
s'r'loii;iie  \ers  IL.  de  l'a  l'i'oiii  I  issenien  1  de  Luni''\ille.  La  pluie  apparaît  surtout  à  l'an- 
tdiiiiie,  aliondanle  el  conlinue.  siii'Ioiit  dans  la  l'i'Liion  voso-ienne,  avec  un  cliifl're  moyeu 
,|e  ir.il  a  170  jours  de  pluie  par  aiiiii''e  norin.'ile.  La  liauleiir  moyenne  annuelle  varie  sni- 
\aiil  la  i-i'eion  de  II  m.  7(111  ;'i  II  m.  Slll.  augnienlanl  d'aval  en  anionl  du  cours  de  la  Moselle. 


Divisions  administratives 

i:ilMil  l:   ;    .VJl.r.'.lS  l„-.l:in'~     r.id.i-l  ic  . 

l'nlTl.AlInN    llSilli)    :     llilili:     ll.l  1  ,i  I  ;|  11 1 -.. 

Anuii.li  —  rni.  iiU  l'-Miilniis  roninimi.-* 

PnMo.-lurc     ;    \am.v I  'i  !*<'•' 

1    l:n.;j 1  li  Wii 

^""^-  ^   /. ■■eillr !  -.1  n,l 

''-"■'•""■■■^  '  r.,„i ^  j^  u^ 

■r„i;ii.  .       i        r.ii.ii.  .    ■:'.(       T..1.1I.  .    .vis 

l.ISTK    DKS    CAMilN.^ 

Ndiirij  .    .     Ilai'oiir.  X.uicy  I-:  .  Niuicy  N.,   Nancy  (>,.   N.im'y  S,.  XiHiirin.    l'mil  ,'i-\lnu— .m.  Sniiit- 

\lr.,l.i-(lii-l'..il.   \r/cli-c. 
firiri/.    .    .      Aiiilim  li'-l'.oiii.ui.   l'.iiry.  I  ;ii.nilhlcy,   Coiill.iiw.  I.uiii;ii\  mi.   I.,,ii;:ua. 

I.Uili-l'ilIr.       Arr.li-.HIli.    r,.lrr;li;il  ,     l;.l.l..l|U|l,T.    r..l\..ri.     l;l.llll..ill.    i:ur^.    lirllirMll.-l-.     1  .UlirS  i  1 1.-   \.. 
1,1111. 'Mil. ■    S 

•/,„,/,    ,    .      (:,,l.,iiilHy\-lr-  r,.-llr-.   1 1,  ,iii,H  n-oii-H.iy  c,  Tlii.ni.-i  Miil .    luiil   \.    ImilS. 

CULTES.  —Culte  catholique.  I.'rrrhr  :  \'i,iri/.  .'•iiuV'  ,■„   ITTT   -iilli  .lu.iiil  .l.'    Ii.-vr-,  I '..•  .|i.>r;--i> 

qui    ,■ im-rnl    iiniqiH'nirnI    !,■    ,lr|,;ul,>iii.-iil    de   Mniillii'  l'I-Mo-rlI.'.  .i    ■•{.■   1,,, .iiix   .Irprii-^   .Ir 

c-liii  .!.•  'loiil.  All,i.-I Il  IT'.lil  ,-i  l.'i   |,i-,,viiirc  ,1,-  nciiii-.  il  .-I  -iirii.iL^.iiit  a.'  llr-.in,  ..n  ,1, .1,111-   IMI-J. 

H    |,.,s-r.i.-    .-;  nir..^.    in:,   ~nr,iii-.;il,..;    ,-l.   1.'.    M,-.in.-iN    ivlnliii,-.    Il    r,,iii|.l.-    1111    |.rlil   iiomlii  ,•  dr 

,•,,11111 .ml,--  ivhiiii'ii-,'^   .riH.iiiiiics,  ,l,,Ml,  2  nul  I.'iii-  111,11-. iii-iii,Mv    .1,111-    I.-   ,l.'i,,iil.- lit.  \ - 

l,iiiiii|,.il.-iii,.'ia  .1   r,'ii<,'ii;ii,'iii.'iil    et  à   la    |,n:',li,ali,,M.  l.i'S  ,■ iiiiiii,iiil.-s  i  ,'li:,;i,'ii-,.-  ,1,-  L'iiiiii,'-. 

plus  nombreuses  s',,,-,ii|,,'iil  ,l',>iisoignemonl,  ,r,i'ii\n'-  .li.ii  ll.iM,'-.  mi  -..ni  \.,ii,'e-  ,i  l.i  m.' 
contemplative;  |)lusl.'iii-.  ,,iil  l,'iii>  niaison-nièn'  ,l;\ns  l,>  ,l,'p.iil,'iii,'iil.  Il  |i,,--,'il,.  un  -.•iiiiii.iii.' 
diocésain  et  une  ccl ■,  lr-i,isli.pic  îles  Ilaulcs  Klmles   ;i   N.in.  y. 

Culte  protestant.  I,'i:^li-i'  ivl.,iiii,'C  compte  ilans  I,-  ,l,'|,ail,-iiii'iit  ,ii\in,ii  'J.MllI  ,i,l|i,.|-,'iil<, 
rattachés  .•m  ,-,,ii^.i^t.,ii-.'  .le  \.ui,y  d"  circonscription  syii,i,l,ilci.  .pu  i-.iiii|ii  l'ii,!  ",  il.|i,ii-l,'iii,'iils  : 
Meurllie-cl-Mos,dlc.  M,'ii-,'.  \',,--,'s.  Meurthe-et-Moselle  ,,,iiipl.'  ,l.'ii\  ,-li-.'-  :  l.iiii,'\  ill,>.  ;ive,- 
annexe   ;i    Ii;iii'\-A\  lii'.niil  ;    \.iii,y\.  ,ivec    annexes  à    Toiil.    l'i,nl-.'i-M,,ii-- I     h h.i-l.--. 

Culte  Israélite  II  ,-..iiipieii.l  r,r,ilil  .i.llici-ents,  rattachés  .'i  l.i  ,-ir.i,ti-,-ii|,li,,ii  ,-,,ii-i-l,,ii,ile  ,1,-  X.iin'v. 
(pii  couipt,'  l'ii  ,iiili-,'  .lans  |.>  ,l.'p.-u-lemcnl  les  comiiiuiiaut.'s  il.'  l;,i,',;iral.  lil.iin.ml.  Ijinill.' 
I.ouijwv,  I,iiii,'\ille.   r,iir,,v.   I'.  ,iilà-Mousson,   Rosièros-aux-S.ilin,'-.   riii.iu iil.    I  ..iil.  \',v,'li-,>. 

ARMÉE.  —  l,'.iir,,ii,li--ciiiiMil  ,!,■  r.riiyv,  rattaché  à  la  subdivi-iou  ,!,•  X'i'nliin.  ,•-!  cninpris  ,l,iii-:  \:\ 
6«    région   milil.nr,-.   ,i.Til    les    lr.,iip,'s    l'ont   partie    ,lu   C-   crps   d  .iniic,'.   ,li,'rdi,'u   Chàlons.  I.,'s 

5  autres  arron,lis-,-iii.iil-  ,1c  \;iii,-\.  I,iinc\ille  et  T,,ul  sont  c-<iiii|iiis  ,l,iiis  l,i  -JH    i,-i;i iiilil.iuf. 

qui  compte  2  suli,li\  i-i,'ii-  .le  ieL:i,,ii  :    Nancy  et  Toul.  appartenant  :iu   ,lép,ul,'iii,'iil.  le-  li.,iipc- 

(pii  en  dépendent   l'ont   p.irli.'  ,lii  -.'il'  ,',,r|is  d'armée  dent  l,>   cliet'-li,'ii  esl  Nancy.  I..i  l'.iiiii- I,- 

Baccarat  conipreml  :  I  li,il,iill.,ii  ,1e  idiasseurs  .'i  |iie,l  (1>.  l'.i:  ,-cll.'  ,1,'  Lunèville.  I  li.il.iill.ni 
de  chasseurs  à  pied  il',  l'.i;  l.i  I'.  1'.  .li-  i  réginu-nls  ,1e  cavalerie  cl  ,-uir.is>i.T-  ,■!,  -J  i|i.ii;,,ii-i  .'t 
'2  batteries  d'artillerie;  celle  ,1e  Nancy,  l.a   I'.  I'.  .le    1  réainienis  .l'inl'.mlerie,  .I,'   1    ivliiiii.iiI   ,1e 

cavalerie  (hussards)  et  de   1   régi ni  il'.irlilli'rie;  celle   ,1e  Pont-à  Mousson.  l,"i   I'.  1'.  .1.'   I   i.-L;i- 

nient  de  cavalerie  (dragons);  celle  .le  St-Nicolas-du-Port.  I  bal.ullon  .1.-  .  Ii.is-,.iirs  à  pi,.,l 
(P.  P.);  celle  ,1e  Toul.  '.'  régiments  d'inl'.nilerie,  la  P.  C.  ,l,-  -1  .■iiilivs  leuiiueiil- ;  l.i  I'.  I'.  ,!.■ 
'2  autres  régiiii, 'lits;  l,i  P.  I',  ,!,■  1  irninn'nt  ,1'ai  lillerie.  I  li,il.'iill,>ii  ,r,ii  lilli'ri,'  .i  pi,',l  fl  r.  ,-,ini- 
pagnies    ,lu   g,-iii,'.    I  ,.i    u.iiiii-. 'ii    ,1e    Longwy    |l',"    crpsi   ,-oiiipii'ii.l     1     li,il,\ill.  ,||   .1.'    i-|i,i--.'iii-   à 

|,i,.,|  (P.    p.).  I   l,,il:iill l'iiil.iiih'ii,'  r\   I   li.il.ullon  .l'.iilill.'ii,-  ,1  |i|,'.l. 

Le   ,l,''p;iil ni    i'..--..iiil    .'ii    .,iilr,>   .à   la    l','    légiini   iW    i;,'ii,l,inii,Tie    |i,,iir   l'.in-,,ii,li--,'iii,'iil    .1,' 

Biiiyy  et  à  l.'i  'Jll    .N.iii,\)  | ■  1,'s  lr,,is  .-uilres  .■uTimili— eiiients. 

Ouvrages  militaires.  I  ...nL:\\  n-II.uiI.  si-uI  r.>rlill.-.   ne   .iinstilii,'  .|u'iin   -iiiipl,'  l.n-l   il'.irr.'l.    l'.ml 

est  MU  contrain-  ■  pl.i.'.-  In''-  l'.nle.  ,\ii   N.   ^'élcviMit   1,'s  l'.,ils  ,|,.    |,u,,.\   ,1   .!,•   SI-\Ii,li.d  :  .i  1  i:. 

les  ouvrages  de  l, Iiv\ill,>  .■!   d.-  \  ill.'y-l,'  Si'c  ;  ,iu    S.    I,'<    r,,ils  .lu    till.,!.  .l,'  1  i.,iiig,-nii.' I  .1,- 

Blénod;  à  TO.  le  tort  ,ri:;cr,jii\es.  Les    projets  <le    r,,rlilicali,.ii   .lu   p.'riiiictr,'   ,1e   \aii,s    n.iyaut 
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ji;is  ('lé  ro;ilisés,  on  ;i  c'-lovù  le  fml  ilc  l'nmai-il.  |iiiur  cuniiiKindcM-  lo  connuenl  de  l;i  MoiiiUio  cl 
(le  la  Moselle  ainsi  (ino  les  lignes  leirées  de  Cliàleau-Salins  el  de  Xumény,  le  fori,  de  la  Tôle 
8le-Iîai'l)e  au-dessnsde  Ponl-St-Vincent  pour  commander  le  confluent  de  la  Moselle  cL  du  Ma<l(iu. 
Ijiliii  le  loi-l,  de  ManoMviller  est  jeté,  sentinelle  avancée,  sur  la  rive  d.  de  la  Vozouze. 

JUSTICE.  —  l.e  dé|iai'tement  ressortit  à  la  Cour  d'appel  de  Nancy  oii  s.>  lien!  rt;alenienl  la 
Cour  d'assises.  11  exisie  1  Tribunal  de  1"  instance  à  Nancy.  Briey.  I.uni'\ille  cl  'i'nul:  1  Tri- 
bunal de  commerce  à  .Xaiicy:  1  Conseil  de  Prud  hommes  ;'(  Nancy  cl  1  Justice  de  Paix  dans 
<-liai-un  des  •>'.)  caidons. 

INSTRUCTION  PUBLiaUE.  — Ce  déparlenienl  ressortit  à  l'Académie  de  Nancy.  I.'l  nixcrsilé 
de  Naiicv  coMipiend  les  i(ualre  facultés  de  droit,  de  médecine,  des  sciences,  des  letlres  el  l'ccrilo 
su|iriieure  de  |iliainiacir.  Elle  est  adniiralileinent  installée  et  outillée.  Au  I"  janvier  l'.HHI,  la 
l)ililiotliè(|iH'  universitaire  coniplait  Di'JiiT  xolunies;  enlhi  les  cour.s  étaient  l'réciuenlés  jiar 
Ii:i7  elndianls. 

L'enseignement  secondaire  conijirciid  ]»inr  les  garçons  :  1  Lycée  à  Nancy.  1  Collège  à 
Longwy.  Lunéville,  Ponl-à-Mousson  cl  .i  'ICul  et  pour  les  filles  i  Lycée  à  Nancy.  Il  y  a  des  éta- 
blissements libres  à  Jarville,   Lunéxille,  Nancy  (JJ.  Pont-à-Mousson  possède  1  petit  séminaire. 

L'enseignement  primaire  recrute  ses  professeurs  à  l'école  normale  d'instituteurs  (avec  école 
annexe)  cl  à  l'école  normale  d'institutrices  (avec  école  primaire  et  école  malernelle  d'apidica- 
tion)  de  Nancy,  <pii  ]M.ssède  égaleuient  une  école  professionnelle.  On  trouve  des  écoles 
primaires  supérieures  de  garçons  à  Nancy,  et  de  lillcs  à  Nancy  et  Pont  à-Monss<iii.  Il  y  a 
des  cours  complémentaires  pour  garçons  à  Nomény  et  N'ézelise.  Enfin  il  existe  des  pension- 
nats primaires  :\  l.cinguyon,  Nancy  et  Saxon-Sion. 

Iiaiis  un  autre  ordre  d'idées,  signalons  l'ijule  forestière,  l'École  supérieure  île  cimmierce, 
l'Éccile  municipale  el  régionale  des  Beaux-Aris.  le  Conservatoire  de  musique  de  Nancy  cl  I  licole 
|.r.ilii|uc  d'agriculture  Mathieu  de  Dombasles  à  Tomblaine. 

l.e  ilcparlement  ressortit  encore  à  l'arrondissement  el  au  sous-arrondissenu'nt  niincralugicpn' 
de  Nancy  (division  du  N.-E.):  à  la  "'  région  agricole  (N.-E.);  à  la  4'  coriscrvalion  li.rislii-]-c 
(Nancy)  cl  à  la  'r  inspection  des  Poids  cl  Chaussées. 


Agriculture 


Les  Icrres  du  département  sont  en  général  très  fertiles,  surtout  celles  de  la  \allcc  de  la 
Mcurllie  cl  i\n  M.ulnn  cl  les  plaines  recouvertes  d'alluvions  des  environs  de  I,iuii>\  illc.  Les 
culluii'--  \  sont  extrêmement  variées.  Sur  un  millier  de  fermes,  une  vingtaine  ont  une  élçiidue 
de  'JOii  .1  'dil  lied.,  une  cinquantaine  de  150  à  200  hect..  l'JOde  100  à  loO  hecl.,  020  de  iO  à  100  hecl. 

1..I  riillurc  lies  ciM'i'^ales  et  des  pommes  de   tcri'c  se  l'ail   sur  une  grande  échelle.  Les   plantes 

iiiiln-liicllc-   I ii.ucmI  iliiiincr  lieu  à  une  cnllinc   jdiis   imiiorlautc.  sauf  eu  ce    qui  coinciiie.  le 

hoidil.iii.  le  l.iliac  cl  le  colza. 

Les  mcillcuics  prairies  sont  celles  de  la  vallée  de  la  Meurlhe.  Eu  IS'Ji)  la  \aleur  des  fouirages 
a  dépasse  une  somme  de  17000000  de  francs.  La  ciillurc  de  la  \igue  a  i.iiiipc  liCn!  hecl.  et 
l'on  a  replanté  dans  la  même  année  8'2  hect.  20  ares.  La  proiluclion  eu  \in  a  clé  de  '!2'.i21i  licctol. 
Cesl  l'arrondissement  de  Toul  où  le  vignolile  est  le  plus  iMi|iiirlaiil  el  le  |iroiluit  de  meilleure 
qualité. 

Parmi  les  arhres  l'ruiliers.  les  plus  répandus  soul  le  pi.unnier.  le  poirier,  le  cerisier,  le  prunier 
el  le  noyer. 

Le  nomlire  des  (die\auv  e~l  élevé  :  M  2il.  11  y  .-i   un  di'qii'il  d'clalons  ;'i  Uosières-aux-Salines  el 

12  stations  dans  le  di-paric iil.  (hi  coinplail  celle  iiiiMiie  année  'h  mulets  et  152  ânes.  L'espèce 

liovine  élail  nqirèscnli'c  jiar '.Il  ."iSO  animaux  dont  riCp'.'Jii  v.iclies  axnid  fnurui  S,j7  lisr.  hcctol.  de  lail, 
l'c-pcc,'  oMiie  par  IL'ill.'.  .•inim.iux  <|Ui  oui  donné  lldll  (piinl.iiix  de  lame.  Les  pons  claicnl  au 
nondirc  de  S-,C.1S  el  les  chèvres  au  nondire  de  Ij  171.  L.i  pioiliichon  <\u  niicl  .i  de  de  l'7  icd  kilog,. 
icllc  lie  la  cire  Ar   17937  kilog. 

Le  di'parlciiHMit  occu|ie  un  des  prenriers  rangs  [lonr  la  surface  hoisi'C  ;  les  forcis  douianiales 
ont  une  di-ndne  de  plus  de  -|(KIII  hedares.  L'o>icr  c-l  cultivé  dans  la  vallée  de  la  \e/ouze, 
surtout  auloui-  de  Blàmonl 
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L'ciiSiL'ignemeiil   :it:iii-nlc    riiiii|iri'iiil   l.i    sl.ilinii   .■iL:i(iiinii]ii|iie    ilc    l'I^sL  à    Nancy.  En   nulle,  le 

rliSpartenient  possède  u Imih'  il;'|i.n  h'inriil.ili'  d'.iui  iciillure,  dos  éculos  pratiiiucs  de  gri-ITagc, 

des  champs  d'essai-^  ol  I.Tidi'  |>ialiiiiii'  d'.iuriiidliin-  d.'  l'oinblaine. 

Industrie 

Mcnrllie-id-Mii:-rlU'  i-^l  un  driiarh'iiionl  cxlrrinciiiciil  iiidii-lii(d  ri  doiil  l'inipc.rl.-incr  ne  rcsse 
do  s'acoruilro.  l'our  la  prodnclion  du  sel  ol  do  la  loute.  il  (i(cu|io  le  |iieiniei-  i.iiil;.  I,'e\lension 
dos  conoessidiis  minières  en  1000.  la  création  de  nouvelles  u>iiie-<  el  -lulnul  la  nrlu'  liMieni'  eu 
fer  des  mini'rais  vont  donner  une  e.xlension  énorme  ;i  la  |ir.idneliiin  du  lei-  ri  .Ir  r.nii'i'.  I.a  laliriea- 
Uon  dos  e|].uw-ure-,  ,les  eliapeauv  .le  paille,  la  launnie.  I.'i  liia^seï  ic.  la  i-oiaïuiipie  loianenl  des 
liranohes  iuipuilanles  de  Pindusli-ie  locale  -e  eliiHVaiil  par  des   iiullions  .le   lianes. 

INDUSTRIES  EXTRAGTIVES.  Fer.  Les  eoii<-essions  de  niinor.ii  portent  toutes  sur  la  l.ir- 
riialiiin  rorrunin.'use  .i.diUii.pi.'  de  la  partie  supérieure  du  lias.  Elles  constituent  deux  i.'riMipi-s 
dislincls  :  I.'  Iiassiu  .le  Nancy  et  celui  de  Bi'iey.  Le  bassin  de  Nancy  a  iO  concessions,  ilmit  20 
en  1800  ont  lail  l'.ilijot  de  reconnaissances,  de  préparation  ou  d'exploitation;  '20  sont  ro^l..'es  en 
chômai»e;  une,  .lite  de  Leyr,  a  été  instituée  le  2i  juillet  1800:  une  extension  a  été  accor.lée  aux 
")  coni'essions  anciennes  de  Font-de-Monvaux.  Liverdun  et  Maron  Val  de  fer  et  à  celle  .le  Soxi'v- 
aux-Forçtes.  Dans  ce  bassin,  la  production  du  minorai  en  ISOOa  alt<Mnt  I  701008  T.  Le  bassin  de 
Briey  a  00  eoueessi.nis  (les  II  dernières  datent  .lu  '-'O  iii.irs  INOO)  .l.ail  'JI  .ml  .l.imio  li.'U  à  .l.'s 
lra\au\  .l'aruénaiîouiout  :  17  ilans  le  groui)e  de  L.iMi;\vy  el  l  .lan^  .idui  .le  l'Orne.  I  ii  piiils 
d'cxlraeli.iii  a  .'■li-  e.>iiiiM.'ii.'.' .à  la  mine  de  Mouticrs  elles  travaux  mil  .'■I.-  i-.'pii-  dans  Irsçoiiees- 
si.iiis  .1.-  Cl  iisiu's  el  .1.-  riiKoiil.Mix.  "-i  i-oncessions  sont  restées  en  cli.eiiaL:.'  d.ml  17  .laiis  le  i;i-iiupe 
de  l.oiiywy  et  1.")  dans  le  liassin  de  l'Orne;  0  demandes  do  concessions  s. ml  .-'i  l'.'lii.l.'.  17  s.m- 
daii.'S  ont  été  entrepris  ou  continués.  La  iiroduction  en  minerai  de  ce  bassin  a  .d.-  .!.■  I  '.l'.i.s  s"!r|'. 
Le  nombi-o  Inlal  d'.mvriers  em|doyés  dans  les  deux  bassins  a  été  de  5008.  Minières,  ('..dl.'s  .pii 
sont  en  a.li\il.'  et  I. ailes  .'xpLiilées  à  ciel  ouvert  sont  située's  dans  l'arrondissemeul  il.'  l'.ii.^v. 
aux  envir.iiis  .!.•  L.iu^wy.  I>n  ISOO  on  a  exploité  15  minières,  établies  sur  îles  terrains  .i.ii.-.'.l.'s. 
constituant  i  grouiios  naturels  s'él.ai.l.iul  -^ur  l.'s  i-.immunos  de  Saulnes,  Hersci-aiiL'.\  l..iiii:la\  ille. 
Haueourt.  Ilussigny-Godbrangc  et  \  illi-iupl.  ICIles  ..ni  .>.-(Upé  420  ouvriers.  Leur  pr.i.lii.ii.ui  l.ilale 
aélé  .1.'  il)."i70'tT.  Sel.  Le  terrain  salil'ère  forme  un  groupe  unique  entre  Nancy  et  Ein\ille  .lans 
les  \.dlé.'s  .le  la  Jleurlhe  el  du  Sanon.  En  1800  il  existait  22  concessions  dont  17  expl.pil.a'-  On 
l'abii.(ii.'  .lu   -id   ralTin.'  .lans  10  salines  et  de  la  souilo  dans  les  5  soudières  de  Domba^l.'s.  .1,.  1,-) 

Ma.l.diMiH'    .d,  .le   Meiiiili.v  La   pn..liielion   des  salines  a  été  de  IJO  âjâ  T.,  celle  do  la  - !.■  .l.> 

171  771  T.  Les  7>  mines  .le  sol  gemme,  de  St-Nicolas-VarangévillCj  de  Rosièros-N'aran^évill.'  l't  .le 
St-Laurent  ont  produit  100202  T.  de  sol  de  roche.  Carrières.  On  en  compl.'  eii\ir..ii  T,:,:>.  I.ailes  ,-i 
ciel  ouvert,  fournissant  de  la  pierre  à  chaux  utilisée  dans  les  soudières  .!.■  l.i  r.'tii.ni  d.'  .N.iney. 
do  la  castlne  p.mr  liautsdournoaux,  dos  moellons,  .le  l'argile,  etc.  Loiigwy-lias  Iniiiiilt  .les 
pavés.  On  f.diii.pu'  «lu  ciment  .'i  Saulnes.  Parey-Ste-C.atlierin.'  a  une  tuilerie  iiiipcn  lanle.  Le 
ilépail.Mii.-id  .■.■mplo  dos  élablissemenls  considérables  île  faïencerie  :  celui  do  Luiièville 
(piii.liiils  .■i.iiimuiis  et  artistiques)  occupe  1200  à  1500  ouvriers,  celui  de  Longwy  500  ouvriers;  il 
en  exisl.'  .laulres,  à  St-Clémont,  Badonviller,  Poxonne  et  Toul.  Foug  produit  des  carreaux  céia- 
iniques.  L.i  cristallerie  .le  Baccarat  jouit  d'une  réputation  universelle;  elle  a  occupé  222"  p.'i- 
soiines  cl  a  livré  pnur  7  850  000  francs  de  jiroduits  en  1800.  C.iroy,  qui  produit  des  glaces  .le  tri''S 
irr.iii.li'  .liiii.'iisii>ii.  oiiipl.ii.'  000  (luviiers.  La  verrerie  esl  une  braneli.'  imp. niant. ■  .le  riii.ln-lri.' 
du  .l.-pail.'iii.'ul  ;  d  y  a  .les  usines  ;i  \'annosdi'-(  di.'ib-l.  (  a'.axiiiai  .•.  L.ui.'UM'villi-  près  ,\,uiiy 
{voi're  à  \iliei  el  à  Nancy  (veri'e<  de  montres,  gobclel  leii.'.  i^.uilol  I.a  i.- 

INDUSTRIES  AGRICOLES.  La  minoterie  esl  ropii'--.aili'.'  par  .-lOO  iiii.iiliiis  enxir.m  à  Naiie\  ri 
dans  toul  1.'  .Ii'paileiueiil.  (lu  .■.nu  pi.'  uii.Ml.Mi/aiiii'  .1.'  fécule  ries  ol  une  amidonnerie  ('r.niddaiii.'i. 
Lunévill.'  pr.Mliiil  .lu  sii.ii'  .Ir  1.-.  iil.'  .!.■  -In.  .i-.',  La  brasserie  eumide  .les  élabli-s.niienls  .1,- 
priMuier  .n.liv  à  TnilonMlli'.  Mav.'\  ill.'-Xaii.  y.  .■!.■.  Ou  en  Ir.nno  une  Irenlaiii.'  .l'aiili-.'^  iiiiniis 
iinp.irl.anli-st  l.i  pr.Min.li.ni  alleiiil  lOOOII  1100  .1  li.'.l.dilr.'s  ;  li>s  distilleries  d'al.-...,!  r.,nrni-s,.nt 
environ  iOHO  lii-.l.ilili  .-s  par  .m.  La  m.iuul'a.liire  .le  tabac  .le  Naii.y  a  ue.upi-  7i.'.i  .nnii.ns  en 
1«00    el  a   r.niriii  a   I.a    .■.in^.nnmali.ni    iir..aieiir.>  I5".i;.',Sl     Ml.    .1..    lai.,;.-.    L'imlii^lne  .lu  Ij.iis  est 


i-i;m\ii'.  i.oishainic  kn  cosiumi';  di;  pays 


.M  i;r  uni  i:  i:i'  .mosici.i.I': 


rO|in'^OMl('c  |i;ir  les  scieries  mri  ,iiih|iic-  ilr  l'c-l  il.-  l'.-iniiiKli^sciiirnl  île  I.iiihH  illc  :  un  en  I 
à  li.Kiii  les  l,.-.iii,  \;,l  ,■!  CliMhlIi.ii.  N.iiMx.  rlr.:  |,,ul;i  tonnellerie  (If  .N.'iiiiy.  I.;i  IVilirir.ili.  .|, 
vannerie  (ir(u|ic  iirj  ici  tain  iinnilur  de  lu-..--  ,i   (  i^c\illri'.  A/cr-.iilIrs,  l'Ic 

INDUSTRIES  MÉTALLURGiaUES.  I  ii  IX'.'.i.  m,  (  .hii|.I.iiI  -Jl  u-iiic-  nirl.illiii-i.|ii(' 
.•icli\  il.',  i-oniiin-ii.uil  ly  li.iiil~-lniiiiic\in\,  l..i  n'i^mn  ilr  Aaricy  en  cumiirt-ii.iil  (i  nciuvraiix  en 
Iriirli.m  il.ili-  .'  ii-iiic-:  iiiio  .iiii'l-ic 

riH.iii.i~    rl.iil    .■■:^:il,.riiriil  r ar-        j 

clif  en    l'JIIO.   (  iir   .-inlic  u-iiic  iiii 

pMilanIr      .^'i-lrvc     à     llonirr 1 , 

(l.'lll-  l'aiTolMll-^iMUrnl  .Ir  \:nr\  . 
I.a     pi'<Mllirl|n||     |,,|;>|,'     ,1,'     |;|     |',Mlh' 

a  ri.'  .!.■  I  :.:t,-n-l  T  :  .■■•llr  .In  icr 
l.rnl  ..u  (iinir  il.>  .Vii,!i|  I'.  ;  c.ll,. 
.!.■  laiirrliiiil.lr:.:.7r,|r,T.|.,,nMNs\ 
ri  -a  |-,-i,,ri  i.nl  des  ai-irnr-  iv- 
ina|-.|nal,lc^:  I '..iil-à-,M..n--(in  pru- 
ilnil  -inloiil  .Ir-  l..nh's  |...ni-  !.■- 
r.m.lnilr-  .Iran  cl  ,!.•  L;a/;  Cliain- 

IMLjM.Mill.'-     .'-I    i-,-|.nl.-    I r'    >cs 

l..nl.-     m. -ni.'. -s.     ],r-     I..|'l.m'-    .le 

I' |.rv    iii.i.inis.'iit  <lc    la  l..|r  cl 

.li'<  .'  —  n'iix:  .■.•II.'-  .I.'  C.r.x  .In 
inal,ai._-l  .!.■  .Iicinni-  .I.'  I.t.  \ani  y 
ra|iiii|M.'  .Il'-  instruments  ara- 
toires ;  lll.iiii.ini.  .I.'  la  cllaudron- 
nerie  ;  llairn  illr-aii\-Mir.in— a  un.' 
Lni|i.iilanli'  pointerie.  i.nlin  I.' 
.l.'liarl.-iM.ail  a  .Ir-  ii-ln.'-  .m  l'..n 
lahn.in.'  .I.'-  Inn.'-.  <!.■-  ni-li  li- 
ai.-ni-  .II'  |..>-a-.'.  .I.'s  iiii'ul.lr-  Cl 
r.T. 

INDUSTRIES  CHIMiaUES. 
(a',-i  in.ln-lrl.'-  .aiiii|ii  .■ini.-nl  la  la- 
liiiialiiin  ili'  produits  cliimiques 
qui  iiia.'niif  une  iciitainr  ilnii- 
vii.T-,  (lu  noir  d'os  à  !\Ial/r\  ilic. 
ilu  prussiate  de  poiasse  i-JMl  T. 
par  an)  à  Lnnen\  .'V  illr-l.'— \aiir\ . 
lie  la  bougie  à  Nanry  (llKllllin  i,il. 
|iai-aiii.  .lu  savon  ;i  Naiir\  r|  à 
(  liaiiipiiinenllcs.  il.'-  allumettes 
a   lil.'iiu.l. 

INDUSTRIES  TEXTILES.  Il 
i'\i-l.'  .Ii's  filatures  de  laine  a 
.\uIm.u.-,  F.ailonvilliM-.  Naii.'y,  l'icr- 
rr|...nl,  Sl-Niri.la-.  Tumlilairie  cl 
\  "/.'li-.'.  I..'  drap  |iian-  r.inii.'.'  c-t 

raliii.|ii.-  .à   M..11I1C1-.   I'icric|piiiil    (.■.(III  i.in  liiT-i.  On  li. nn.-  .1.'-  filatures  de  coton  .1    \\\\,'\ .   I.i 
\ill.\  \.ini-\  :  un  laliniiii.-  lie-  tissus  île  coton  .'i   r..i.li.n\  ill.T.  l;l.nii..nl  i  \.'l..iii-  .  \aii.\     1 1,111-  c. 

ileinirn-  Mil...  a  1  ;.i.i.  .n\  il  Ici'  el  a  l'i.iil-.-i-Mi,u--iin  on  lail  ilc  l.i  bonneterie,  M,ili:ii-  l.i  e iiiic 

■lu  iiiéli.-i-,  un  l.iit   luiiiuc  lie  1.1  broderie  :\  Iî.i(liiii\illei-.  l'.lainville.  (  icil.cx  illci-.    l.ail.    \  iv.-li-. 

INDUSTRIES  DIVERSES.  Iles  tanneries  el  corroieries  exi-lmit  .•1  lil.àiia.ni.  l;,i,l..nMllei 
\aiie\  ;  les  r,ilni(|iic-  .1.'  chaussures  île  X.niey  r\  île  l.i  r.''<_'iiin  li.nl  nn  elnllic  .r.iilaiie-  e.ni- 
i,aMc  ,liillllOOIHI  .le    IV.1111-).   I.cs  eriMion-    .I.'   l,inM'Mlie    s'...  .iiim-iiI    .1.-    ganterie,     I  .1    l.iluie.il 


««ta 


inm    mil 


,rM:\n.T,K,  -  siniu 


2111)  M  I-:  i'  I!  I  II  t;  ■  i:  t  -  m  o  s  i;  1. 1.  c 

dos  chapeaux  de  paille  i(iiii|ilc  S  i/taljlissomoiits  :  .'i  X.iiicv.  Si-Max,  Sl-Finiiiri,  Luiicvillo 
((iOllOOOO  <lo  Iraiiol.  Toiil  l'abrii|iie  aussi  des  cliapeai.ix  dr  li'uhi'  c't  des  (■,as(iuctles.  La  papeterie 
est  imporlanlc;  l'iisino  île  M.iiiiljolel  el  Genlyval  occupe  2U0uu\ricrs  ;  l'usine  de  carloii  comprimé 
de  Pont-à-Mou»soii  en  occupe  000.  Maialjolcl  fabrique  aussi  des  crayons  pour  lumière  électrique. 
Enlin  \ancy  fabrique  de  la  brosserie,  possède  de  remarquables  industries  d'art  :  meubles  on 
buis.  \  (■iicric.  cic  .  ainsi  qu'une  grande  maison  d'imprimerie  et  5  maisons  fabriquant  des  dragées. 

On  r |il.ul  ,iM   I  '  janvier  1900  un  ensemble  de  4S.S  élablissements  disposant  d'une  force   de 

'.('.I  i.s."  chcv.iux-vapeui .  Sur  ce  nombre,  t!0  disposant  de  ■JOÔÔ  clie\aux-vapeur  étaient  inaclifs. 

Commerce 

\ancy  ot  la  iiietro|)cde  couunerciale  de  la  légion  de  l'Est.  Depuis  que  le  traité  de  Francfort 
nous  .1  .uiviclié  l'Alsace  el  la  Lorraine,  ce  commerce  s'est  développé  d'une  façon  continue  et  ne 
cesse  de  s'.iccroitre.  Les  droits  de  douanes  et  autres  perçus  pendant  l'année  189!)  aux  bureaux  de 
la  friirilière  se  sont  élevés  .-i  l.i  soimne  île  10  408550  fr.  Le  trafic  du  c.ui.d  <!{■  l:i  ]\l,u-iie  .lu  libin.  l.i 
niéiMc  .inni'e.  comprenait  "  l'.i.'i  000  r.  effectives  iliouille,  matériaux  de  i  unstruilion,  i)roduils 
siiléi  iHiiiqiies.  sel.  soude,  etc.}.  Le  tralic  du  canal  de  l'Est  (brancbc  S.)  a  atteint  dans  ses  diverses 
seillniis  1rs  cbllfres  suivants  :  S'ilOOO  T.  comptées  à  la  plus  forte  écluse  Cloul  à  Elavigny); 
"il  000  T.  siu-  l'eniliranchemenl  de  Nancy  et  570135  T.  sur  la  section  de  Fl.nvigny  .-i  l,i  limite  du 
département  des  Vosges.  Le  département  exporte  des  minerais  de  fer.  des  miianv.  d.'^  glaces 
et  cristaux,  du  cuir,  des  cbaussures,  des  chapeaux  de  paille,  du  boulilnn.  du  set,  de  l.i  soude, 
des  produits  chimiques,  des  bois  de  toutes  sortes,  des  fa'iences,  des  pianos,  des  broderies,  etc. 

H  importe  de  la  bouille  et  du  coke  (i041  200  T.l,  du  colon,  de  la  laine,  des  tissus,  des  grains,  des 
bestiaux,  des  articles  d'épicei'ie  et  des  denrées  coloniales,  des  \ins.  des  bijoux  d'.MIemagne,  etc. 


Voies  de  communication 


kil. 

Cbemins  de  fer  (voie  normale)    ....  ."i.S'(,505 

(tram\v;iys.  voie  étriiili').  .    .  ti.."til 

Routes  nationales i.'jO.OOl 

—  départementales 1,50. .SIO 

(;iieniins  vicinaux  de  i^rande  comm"".  588.175 

—  d'intérêt  ciinunun 1057,'J40 

ordin.-iires 2i07,079 

('..iii.il  lie  1,1  M.iiiie  aulihin 88,520 

(■..iiiil  dr  l'i:-l  (lir.inche  S) 05.507 


loi. 


Cours  d'eau  non   navigables,   ni   Ilot- 
tables    iS 10,27 7 

liivières  llottables  :  (Moselle.  Meiutbe. 

N'ezouze  cl  ariluentsl 217.90O 

Iliviéres  navigables. 

.Moselle  (partie  canalisée,  de  Frouard 
il  la  frontière  de  Lorraine) 55,000 

Moselle  (cours  naturel,  de  Frouard  à 
la  frontière  lorraine) 51  . 

Meurthe(du  pontdeMalzévilleà  l'emb.)       12,200 


et 

.--t-t'l.-nv   .Irhol-.l 

in 

pni-l,n,l,  .„■,■, ,inp; 

l,e  plu-  \ieii\  NI. 

l'i 
h- 

(ipiietc  piiser  no 
fémrran-e  tut  In. 

d( 

1520  à  1512,  dans 

VI 

trécs  les  unes  da 

ANCY  .iniienne  c.iinl^ile  de  la  Lorraine,  est  une  des  |ilus  belles  villes  de 
l'r,iiii-e  et  de  l'Eurn|ie.  C'est  surtout  la  cité  élevée  de  1750  à  1700  par  Stanislas, 
-un  dcinier  duc,  qui  lui  a  \alii  son  renom  artistique.  Uejiuis  la  guerre 
ri.iijco-allemande  de  IS70-I87I,  l'émigralion  .ilsiiiienne-loriaine,  les  nom- 
lii  ruses  industries  qui  s'y  sont  créées  ou  dé\  etoppres.  ont  plus  que  doublé 
II'  chiffre  de  la  population  qui  atteint  aujourd'liui  100  000  habitants.  La  ville 
s'rl.ii,!  entre  la  rive  g.  de  la  Meurthe  à  l'E.  el  les  collines  surplomb.inl  à 
l'(i.  la  voie  ferrée  de  P.iris  à  Strasbourg.  Les  faubourgs  Stanislas,  St-Jean 
I  .ni  S.  de  ces  limites.  Le  canal  de  la  Marne  au  Rliin.  qui  y  forme  un  p,.il 
t  coule  -iii\;int  l';ive  d'iuicnlation  de  l,i  Mlle. 
(//•  l.i  l'niniitiuiilerir  [\\r  s.)  enclavée  dans  une 
éiiiiée  en  1822  sur  l'emplaccnienl  où  Charles 
:  Diii-x  ilr  Loi-vainc  ou  Palais  Ducal  a  été  bâti 
Ile  iMi  les  rues  sont  encore  irrégulières,  étroites  parfois,  enclie- 
le~  ,iulic-.  biii-dées  de  qiielcpies  vieux  liiMels  ou  de  maisons  intéressanles. 


1,1  rive  g.  de  la  Meurt! 
irnt  de  Nancy  est  la  'J\ 
in  de  1,1  Croix  de  Bourijoiim: 

ni'ii'l  en  I  177     Le  diàteait,  d 
Mlle    \ 
r~  ;iul 


1,1    f,-im. 


l'niUi'li:   (1511-1512)   due    5    Mansiiy    C,iu\aiii,  el   dont   le 


i  fi 


ir*^'n^'~*''^lfp*'  ,f\ 


llh'l' 


Il    l.hr ,     I'" 


îfii  II  i;r  i\iiii:i;t-mosi.;m.e 

IViiDloii  rsl  (iriic  ili'  l.i  f-l,iliic  ciiiir^ln'  du  iliic  AriloiiiO,  rfcuii-lriiili'  a|iir<  l'iiicoiiilio  de  IS71. 
l'ri-s  de  là  se  In.inr  {'rijlixc  des  Cunirl,,/rs.  cli  \rc  eu  I  iS'i  i)ar  Hené  II  cl  ;i  rinléricnii-  do  laquelle 
on  cT  rameur  de  di\ris  iioiiits  dp  la  Lmi-june  lis  louibeaux  des  anciens  coniles  de  \'audémoMl 
cl  l'clevc  le  loiiilii'.in  du  grand  arlisLc  J.  C.allut.  Dans  la  chapelle  ronde  de  celle  église,  on  a 
rcMMi  le-  rc-li'-  de-  membres  de  la  famille  de  Lorraine.  Entre  autres  beaux  morceaux  de 
-I  iil|iluic  rcnliiincs  dans  l'église,  citons  la  statue  couchée  de  la  veuve  de  René  II.  Philiji|ie  de 
(lucldic.  |iar  l.igicr  llichicr  et  le  maiisiilce  polychrome  de  René  II,  refait  en  IMIS,  cle.  NancN  a 
conserNc  ■erlam  nombre  de  portes:  la  l'orledela  Graffa  (xiv  s.),  flanquée  de  deux  tnurs  éle- 
vées en  liiiri  cl,  restaurée  en  1801;  la  Porte  de  la  Citadelle  (1598)  décorée  de  statues  à  la  façade 
cxléiieiiie;  1,1  l'oiic  .S'^6Vor(7es  (1008)  couronnée  de  la  statue  équestre  du  sainl;.la  Porte  St-Stanislas 
cl  la  l'orlc  Slr-Ciillierine.  toutes  deux  élevées  en  1762  aux  deux  extrémités  de  la  ville  neuve;  la 
/'<.)■/(■  si-.\irolas  (xvii"  s.)  restaurée  en  IS65;  la  Porte  Slainville  ou  Désilles  (ITS^). 

A  ]>:u\  l'église  des  Cordeliers  dont  nous  avons  parlé,  les  monuments  religieux  de  Nancy  ne 
rciiiciulenl  jias  au  delà  du  xviir  s.  La  Cathédrale  a  été  élevée  sur  les  plans  d'IIardouin  Mansard  et 
de  Ccrniain  liiiffranil  I  nOâ-niOl  :  on  remarque  à  l'intérieur  la  coupole  peinte  à  fresque  par  Claude 
Jaei|uard  cl  iiouNclleniciil  rcsianii-e.  des  grilles  de  Jean  Lamour.  l'artiste  serrurier  qui  a  doté 
Nanev  d'ceuvres  exquises;  im  eujicux  lalileau  du  xvr  s.  (N.-D.  du  Rosaire)  et  un  riche  trésor. 
L'cijli^''  Si-s,''l:,i^t:i'ii  (IT'Jii-lTril)  a  sa  façade  décorée  de  bas-reliefs  et  renferme  à  l'intérieur  le  monu- 
ment du  jieiidre  (lirardel.  l.'rr/lise  IS.-D.  de  Bon-Secours  (1759-1741),  bcàtie  par  Héré,  l'architecte  du 
duc  Stanislas.  (|ui  renferme  les  mausolées  de  Stanislas  (1706)  et  de  sa  femme  (1747).  La  belle 
éylisc  St-Eprrr  (  Ixl.'i-lsT i).  du  style  ogival,  a  été  élevée  sur  l'emplacement  de  l'ancienne  église  du 
même  nom  (liil)|.  L'cylise  Si-Nicolas  (1875-1881)  du  style  roman,  renferme  une  statue  de  Clodion. 
L'égtisc  St-Lcun  (1801-1870)  se  trouve  dans  le  nouveau  Nancy;  l'église  St-Vinrenl-Sl-Fiacre  (1852)  est 
du  slyle  gothique.  La  chapelle  du  Grand-Séminaire  (1742)  n'est  autre  que  l'ancienne  église  St- 
Pierre  reconstruite  en  ISS.'i.   Le   Tcnijile   protestant  dccupe  l'ancienne  église  des  Prémontrés. 

Sur  la  Place  Slaiiixlas.  qui  oeenpe  le  centre  de  la  ville,  se  trouvent  disposés  harmonieuse 
nicnl  VHnicl  de  ]'illc  [\\n\  s.),  en  taie  i\c  la  Rue  Héré  ([ui  conduit  à  l'Arc  de  Triomphe  (1751).  en 
retrait;  à  il.  ]'l-:i'r,-hc.  in-l;dli'  dans  l'aiiiicn  hôtel  des  Fermes,  fait  face  au  Théâtre  (1755),  Aux 
anules.  des  i;iillcs  cne.ad  i  ciil  \c^  fontuincs  de  Neptune  et  d'Amphilrite.  Au  centre  de  la  place  s'élève 
is.  Cel  ensemble  forme  un  tout  d'une  beauté  classique  et  alisolumenl  unique 
de  l'Aie  de  Triomphe  se  trouve  la  Place  de  la  Carrière,  bordée  de  deux  côtés 
arade  uniforme;  les  arlires  qui  l'i.nilirageid  sont  cntoun's  d'une  balustrade 
\;ises  cl  lie  groupes  seul|ilés.  Au  fond  est  le  /',i/<i/.v  .//'  lim, reniement  (1752) 
:\  il.  et  .1  g.  lie  la  f,ie,ide.  fiinii,inl  liéLiiii\  île,  (.le  ]ialais  est  la  résidence  du 
il  le  'J(l'  ciiriis  il'aruiée,  L'Hôtel  de  (:r,ion.  sur  la  Place  de  la  Carrière,  est 
devenu  le  l'alais  de  Justice  :  l'Hôtel  de  la  Bourse  (1752)  sert  de  Tribunal  de  commerce. 

Les  monuments  consacrés  aux  lettres  et  aux  arts  sont  dignes  de  cette  grande  cité.  Le  Ihilais 
de  /f/i/i'er.sid"'  (1858-1870)  et  les  divers  7iîs/ï(!((s  pour  l'étude  des  sciences,  les  Li/eccti  Z)ro((0(  et 
Jeanne  d'Arc.  l'École  de  médecine  (1901),  l'^'cû/i?  forestière  avec  son  musée  sont  fort  bien  installés. 
La  Bililintliciinc  est  installée  dans  les  bâtiments  de  l'ancienne  Université.  Elle  possède  110  000  vo- 
lumes cl  luoeburcs.  1121  manuscrits  et  205  incunal>lcs.  Le  jl/usée  de  peinture  et  de  seuljiture, 
instaura  l'iliilel  de  Mlle,  comprend  des  loiles  des  écoles  étrangères  anciennes,  de  l'école  fran- 
çaise   leiiie.  XdO  dessins  du  caiicat nii-le  Ccr.u'il,  dit  (oamlville.  des   nioul.iues.  quelques  ma- 

ivi'cs    oMgiii.ales    lie  seul |.l eiivs.    Le    Mii^éc   hixlnri<jiie  Ini'cii,,   occu|.c    les  salles 

.aniéii.i^é  ,i\ec   lie;iuioii|i  ilc  soin,  il  présente  un  réel  intérêt  avec  les  meubles, 

.lijels  il',ii i  qu'il  irulcniie.  Les  Ai'rincrx  sont  logées  dans  Un  bâtiment  du  xviir  s. 

il,.ii.-^.i,il   s   ou  I  uiicuses.  les  vieux  hôtels  s'y  comptent  encore  en  nombre. 

•u\  \,uie\.  les  Hôtels  des  Armoises,  de  Fontenoy,  de  Mahuet.à&n  Pages;  les  mai- 

,1e  .1.  i;,illot.  de  .te.ui  I.amour,  des  frères  .\dam.  d'Isabey,  et  plusieurs  habitations  de  la 

île  Tue.  \;niev  pos-i'-dc  des  industries  ;uli-rn|uc~  remarquables  ;  sa  vcnci'ie.  sa  gobeletle- 

e-  meuble-  joui-seiil  d'une  renommée  ilé|,;i--,uil  la  frontière.  La  Heur  symbolique  du  char- 

.pii  lait   |,;iiiie  lie  ses  armoiries,  sert    de  tlicuie  à  toutes  sortes  de  fantaisies  charmantes 

il  les  ilev.uiliires  des  boutiques.  Celle  i;r.uide  eilé  lorraine  possède  deux  superbes  prome- 

s  :  la  l'cjdnii-rc.    l'ii'ce  en    17('m,  a^iarnlie   à    diverses  époques,  au    N,-E.,  le  cours  Lcopold  au 
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SAINTMCUl-ASUUl'Ol'.r.  —  KkIisc. 


Mi:i;i!Tiii:  i;rMiisi:i,i.i; 


N.-O.,  lin  liciu  s,iu.rrc  :'i  U^  l'iarr  llurrs  .Ircoi  ,■,■  ,111  ,■.•!, h, ■  ,1,-  1.,  ,/,,/,„.  ,|ii  lil,ri;ilriii-  ilii  l.-nil.iili'. 
I„i   fin,;-  ,rAlli,i,i.;:  en  Im.|-,Iuic  i\r  l,i.|ii.'llr  ^'.iliiiii.'nl    ,!,■  >ii|,ri  l».~  liùIrU.  ,--l    ,\r,-,<,rr  ,111  milii-ii 

(riiiH'    Fiiiil.iiiir  (■■li-éc  eu  riii ciir  (lu    liailé   ilr   ITMi   c.iiirlii  ri\\vr   1,1    Ir.iiicc   ri     M.ii  ic   I  1iiTi-m> 

(rAiili'irhc.  Sur  le  cours  Lûopolil  se  ilressont  \a  sUitae  daycior"!  Iirn,,,,!  ri  li>  M,i,iiiinfiii  ■'/  C,i,-,,,,l. 
[.;i  si, il  II,'  iNiui'siir  (le  René  II  ilécorc  la  IHlwu  de  la  Petile  Cnnih-,-.  c-ljc  ,|,.  ./<■,/„,„■  ./M,,-,  due  n 
Krémiet,  (iriie  la  l'ince  hifaijettc  VmuW-  >\w  icIIc  .le  Ta- mu. un.-  M^iihni,  ,lr  H,„n/,.'.-<l,'  ,,(rii|,r  la 
Place  Dombnsle.  Le  grand  poiiili-c  l'I.in.lr  t  ,,llf  ■  a  la  ^k-iiih'  -nr  nue  |M-lnii~c  .lu  |tan' il.-  la  l'.'|.i- 
liière;  le  hiisifihi  !)•  Cn-i;,,,.,-  se  .Ir,'--,'  .lan-  |.-  ./,/,■./,„/..,/. /,/„y„r  lan.li-  .|ii.-  .■.■lui  .!.•  (;,■,(„./.;//,■  e-l 
à  r.>\hriiiil.' .1.'  la  T.-na^-^e  .!.•  la  I'.|.iiu.ti'  lailiii.  a  -  .I,'  1' \i  .■  .I,>  1  1  i,,iiii.|i.'.  -  .li-x  .•  un.-  |..iilaiii,' 
sunu..iil.'.>  ,\,-  la  W,</»r  ,/,■  .l,„,i„r,  <'.,ll.,l  v\  llaii.|ii.-i-  .I,'-  lui-lc-  .I.'  ,l,'ii\  aiiliv-  -ra\.ai|--  :  l^i.i.-l 
SijU'csIiT  <•[  Fc,-diii,,,i,l  de  Sl-lrl„n.,.   \  .1    a  .'!■■  .■ni: 11   1S!)1  la  ,.;,,/,„•   .h,    ^ran.l  a|-.-lnha-|,.   Un;-. 

BRIEY  .■<!,  silii.-  au   s ni.'l   .riiiii-   la.llin,.  an  |.i.'.l    ,1.-  Ia.|ii.'ll,'   ,-,,mU-   \r   \\,,i^..l.    I  .a    >.,»< /,,-r- 

fi-rhnr   .■!    la  l'ris.ni    ,„■,  ii|Hail   uim>  |.lal.'.|..i aii-.l,'  — n-  .1' •i..a.ui.  IZ-v/Z/v  i\\'   si  a  ,|U.-l.iui- 

curieuses  i{ari;.unlles,  \:n.:i.'l  ,lr   l'illr.  .I.nanl   l.'.|iiel   ^e  ,I|-,--..'  la  sl.'liir  ,/,■  M,,;il,,l.  |,n-^i,l,Mil  .lu 

conseil  .les  anue,.s    |ieii,lanl    la   11. n  ..lui  i.  .11.  .-1  lai  .  ..nliv-l.a-    Ou  ivuiai'.i ii.-.,iv  .laiis  la    m|1,. 

un  b.'IIV.ii,  .111  liiin-  , h-  ninrliuir  twiv   ^.^^  aiii-i  .pf iiiai>..ii  a   I -.•II.'   .-ii  .■n.-.irli.'ll.aii.ail  'ITinl  , 

LUNÉVILLE  sVl.ui.l  .laus  un.-  lai-,'  |,lain.>.  .•nli.'  la  ii\.'  .1,  .1.'  laM.'uillie  .-!  la  u\r  -.  .!.■  -.ui 
aflliliMil  la  \i/..iu/..-.  .|iii  \a  la  ivj.iiii.lr.'  un  |h'||  lai  aval.  (  T.'-l  un.'  \ill.'  iii.lii-l  1  i.'ll.'  p. ,--.'■. ianl 
de  plus  un.' n..iijlir.Mise  iiaiiiis.ni.  !..•  .lue  .1.'  {...nain.'  L.'i.p.il.l  .ai  a\ail  lail  -..n  -.[.mr  pivl.a.-. 
Au  .li'liiit  .lu  wiir  s.,  il  y  a\ail  lall  .'I.'V.t  par  l;..!Traii.l  un  \a-li'  /.../a/..  in.-. ai. In-  .ai  paiii.' 
en  ITIU.'t  .pie  le  .lue  Slaiii^l.is  |i|  1  .■.-.lU-li  iiii  .■  -iir  .1.-  plu-  \a-l.'--  pr.ip..rH..ii-.  i;'.-l  ,■,■  palais 
ipii  e-l  Iransfornié  aujouiiriiiii  .ai  .as. ■m.'.  Au  .  .aiii.'  .1.'  la  .  .uir  .1  li.inni-iir  -'.l.'v.'  la  ^/a^(, 
i-t\Uf-\\r  du  rjcnéral  Lassidh-.  n.-  j  M.'l/.  .mi  I".'..  lu.'  à  \\  a-rani  .ai  ISdU.  .iii\r.'  .lu  -.iil|iliair 
W  C.ir.li.T.  IterriiM-e  la  la.'a.l.-  p..-l.aiiaiiv  .lu  Palais.  -■,■!. '11.1  la  siip.al..'  I'rn,„r,i,rlr  ,/,s  /,',,., /«,7s- 
(a.inpri-nanl  .l.'s  jar.lnis.  .1.--  l...-ipi.'ls  .lia.  .1  ,■-  .1,-  -lalii.'s  a\.a-  un  \a-l.'  paiv.  Au  .l.'l.'i  .■-!  I.' 
Chu, ni,  d,-  .l/a,'s,  I, ■,■;,//,-;,•. s/-,/, „'7«,  s.  siirni. .11 1.'.'  .!.■  .l.ai\  l.iiir-  -.ailpl.a'-  .■!,  .a,ur..iiii.a's  .riui,.  -lalin^ 

aillai  .pi.'  Vll'llrld,-   1,11,:  .pu    y  .■-!  all.aianl,  s. .ni    l,or,l.-s  .run  S,,,,,,,,': Iini  .hi.pi.'l  -.•  .Ir.-s.> 

le  M'„ii,„i,;it  '•:■  IsTn.  I  ,a  l;,l,ln,H„:i ,,,-.  i|iii,  ,,iilr,'  .pi.-lipi.^s  nianii-.a'il  ■^.  |,.  ,s-,-.,|.'  i:. (11)11  \..lii]i].'-..  .•! 
le  Miisr,'  s. ml  inslalle-  .lan-  TII.M.'I  .1.'  \ill.'.  Sur  la  uran.le  Id,,,;- ,1,-s  Cniii.s  -.■  ,liv--,.  la  s(.'/»,- 
(le    /■„/./..'  i,,,':j„,,;-  ti::.l-ls:,U,.   |l..s  an.  i.ai-  i.aiiparl-  .li'  la  mIIi^  il  iv-l.'  .ai.a.r.-  la    Tu,,,'  lllun,/,,: 

TOUL  ...a  np.'  1 p.,-ili.ui   -1  lal.-i.pi.'   imp.  .riaiil.'  .ailre    I.-  .■anal   .!.■    la    Marii.'  an    Mliiii    .-1    la 

rix.'    'J-    <\r    la    M..-, -II.',    an    p. mil    \u    plu-    rappr,,.-li.-    .1..    la    Mrn<r.    S. m    pins    1,,-an    iin.i nail 

psI  \-,;jl,<,'  SI  1:1, ,■„,„■  (xi\'  .•!  \v  >  .  an.a.ani.'  .■alli.alral...  I.a  la.:a.l.>  .m  .•-!  I.irl  .•l.'L.'anhv  I  11 
joli  ,7,. /■,'/■,•  .!.■-  Mir  i-l  \iv  -.  .■-!  a.l..  — .•  a  la  la.;a,l.'  S.  lal.u'al.v  I. ',•;///.«,•  .s7  (u'iuj,,,,!!  |\iir  ^  ,  a  un.' 
faea.l.'  .1(1  w     s  ;  .11.'   .■-!   .-ijal.aii.ml  a.a-..iii|,aijii.a.  .rnn  ,-l,,n,-i  .lu  \m'  s. 

«'•-■II.'    Meill.'   .al.-   a   I r    ll,;i,-l  ,!,■   l,!!,'    Pan. -i. -11    l'alais    .•■pi-.-..|,al    iwiii     s.,    .I..nl     un.'    l'ara. I.- 

dimn.-  -m-  1.-  .I,ii;liu  i,,,l,lu:  la-s  sali. -s  inl.'-ri.-iir.'-  sonl  .n-n.-.-s  .li-   |api--.ai.-s   ,-l    ,li-  |,.,i-||-ai|s  ,,,i 

esl  l..ii.-nii  p.-hl    l/rs-rr.   Iian-  1 anii.-\.'  s.'  li-.mve  la  Z?././/..//,.-,,...-  .pu  n-nlVr ilr.-  PJdllil   \.i. 

luni.--  nn  h.  an  Mi-.-l.liiMr  s.  .-!,  la  (7„,,;r  .1rs  IVani-liis.-s  .1.'  la  .-il.'-  ilâliTi.  (In  Ir.  .lu .-  ,-ii.-.  a-.- 
qu.-l.pn--  M.-ill.'s  inai-ons  .lu  x\  r  s.  .-I,  l.-s  |-r-|rs  d.-  .leiiv  aliliay.'s  .Uuis  Tonl.  .pu  a  .■■l.-\.-  un 
M, .„„„„■, Il  ,,„.,'  ,-,.-/,,„. -s  ,/»  s,,-;;,-  ,;,■   ISal  .laus  I,.  p.. m,  s,/,,,,,;'   V.-llu,,,,. 

Liste  des  Monuments  historiques 
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Nom        Situation 

MM\,,K  (le  m,  ;i  11:.,,-,-  ,  |,'|  i.i  il  ,'i  nm  I  .'i  cm  |  Mil  1 1 1  .•  -,,ii  iixiii  de 
Vosges  à  l:i  iliiiiiir  ,|r  iiKiiihii^ncs  i|iii.  (Ii-|,iiis  le  liiiih'-  (le  Ir.iiir 
l(M-|,  vrri  (il-  liniilr  (•.HiMiiiiiic  ;i  l;i  I  i"iimc  ri  :i  JANncc  cl  iToil 
.|c-rcil(|cril  I:i  M, , -elle.  I,,  .\ln~.cl,,l  le,  l;i  Mciiilhc.  eh'.  Il  :i  la  lornie 
d'iiii  li'.i|ie/e,  iloiil  la  |iIn-~  uranilc  iiase.  licr|icli(liciilairc  an  iin-ri 
cileii.  iiii-iipe  le  N.,  la  plus  pelite  le  S.;  le  [jelil  roii-  a  l'O.  a  une 
iliii-cih.ii  S.-i;.  à  N.O.,  laiiili-  ipie  celui  à  ri;,  a  un.'  (lil-ecliou 
S(l.  a  ni:.  I. pillai,  le  cIh-I-Iicii.  -c  in, me  a  peu  pies  a  la  ren 
roiilredes  diaeniiales.  De  la  |i(  un  le  or,  i,!,. il  laie  .l,'  1  a  n  ,  .iiili-siuiM'ii  I  ,1e  .NeulVli,àl,-an  ;i 
in  puiiile  (iiiiuilal,-  il,'  celui  ,!,■  Sainl-lli,-,  il  \  a  lâll  kiliuii  la  liaiil.uir  \ari,'  ,l,-  \1  kili.ui. 
Miiiiiinuin    à    7à    kiliiiii.    ina.xiiniini.   ilii    N.   au    S.    Se-,  liinile-   naliirclli's   siml    p,'u   iiiipin- 

lanl,--  :  au  \.  -_'  kil .,  du   c.,iiis  de    l'Aeiii-  ,d    huil   I,'  c,,nr-  inrcricnr  ,\r   la   l'Iain,-  ,pii 

le  s,-pai-e  du  ,l,'pail,'ni,ail  d.'  Meiii  lli,- clM,,--,-ll,' ;  au  .S,  -J  kil.  Mlll  ,1.'  IWn-cj  n--.  â  kil.  de 
la  SiMihuis,-  ,■!  -1  kil.  lin  Cm, -y,  S,uis  !,■  lapporl  ,1,-  l'idcndu,',  il  (.iia-up,'  !,■  -Ml  raiiif.  11  es( 
lidiiic  au  X.  par  li-  il,-|iarlcui,'ni  ,!,■  Metirthe-et-Moselle.  à  li;.  pal'  l'Alsace,  au 

si;,  par  11'  Territoire  de  Belfort.  an  S.  par  le  ili'part,- ni  d,-  la  Haute-Saône. 

à  ro.  p.ir  c-liii  .!,■  la  Haute-Marne  f\  au  .\.  o,  p.ir  ,i'liii  ,1,'  la  Meuse. 

Il  a  id,-  r,uiiii''  en  IT'.Ml.  pi  iueipal,-ini-nl  ,1e  pa\--  ii'l,'\.iiil  ,],•  laiH-iiMini-  |ir,>\inri'  de 
Lorraine  el  d,-  parlj,'-  d,-.  la  Franche-Comté  ei  ,|,-  j.a  Champagne.  .V  la  -uile  du 
traik'  d,'  Franclnrl  ,■!  ,1,-  dilTi'reul.'s  eou\ ,miI nuis  ,-n  INTI.  1,^  ,1,-paileinenL  des  \usyes 
s'e-l  vu  aii'aelier  ls  cinuinuiies  iliine  superli,ii>  de  -Jd  ââil  li,'i|ares. 

Histoire 

Ilans  celle  conll'ée  jadis  ri'CDin  ,al,'  d,'  r,uèls  inip.and  r.iM,-s  v,''cnr,Mil  îles  pcnpli's  pT-i- 
nulif--  qui  ont  laissé  des  l,-uiiiii;ii.iei'-~  il,-  leur  M'joiir.  ()ii  lriin\e  en  elTel  le--  ,leii\  ni,-n 
Iiii-  d,-s  Pieri-es-Filtesà  liciuiiviinuil  «-t  ir.auln--  uieidiir-  a  i;s,d,'s,  a  (  ;ii,'iiini,'iiil  ri,'rr,- 
des  Fées),  à  liluycs  ,  l'icrre  llni:u,aiol,'  .  Sur  ,pi,-l,pi,'-.  ,iiii,'s  îles  N'ose,. ^  ,,,1   a    relnnu,'' 

des  (races  du  cull,'  ,lrni,li,|ue  iniiddi,-  smis  rinllinai,-,'   nuii.aiii,'.   ,aMnine  ,ai   I,'' ieu,-nl 

les  anli,|iiili''S  coiisçr\  ,'-,'s  .au  iniise,-  iri;|iiiiai  ,•[  |iiii\  i-n.uil  d,'s  f,iiiill,-s  opi'-r-'-i's  au  s,,iii 
nul   du   II, mon. 

1.,-s  l;,.)niains  si'-j,mrii,'-ivid  Iime|,-inps  d.-iiis  , a-Ile  r,'-ei,m  el  s'\  l'-laldirciil  soli,l,-iii,-nl . 
Ils  enr,-nl  ,les   Uierni,-s  a   l'.aiii-.  a    l'Ioudiieres.    l;l,-!ir\  ill,-.    .\   (d-.anil.   I,"s   l',,iiil|,s   prali 

(|lli-,-s   oui    mis    à  jour   1,'S    i-cslcs   d' ■■I,aliliss,-iii,-iil    mililaire    ,-,msi,l,'-i  alil,-    :    •■ne, ■iule 

fciililii'c.     sali,-   voùl,''e,    luosaiipie    ,-l    siir|,m|    un    .ainpliil  ln-à  I  iv    d,-     pi,ip,.il s    i,-mar- 

(|ualjles.  1,,-s  aiili,|uilés  lrou\  i-cs  à  Siilmnn'inr,,  iSonlo----,-  ,ml  ,-|i-  I  r,iiisp,u  l<'-,-s  .au  nii|s,'-e 
d'I'.pin.al.  l>,-s  vcsli-i-s  de  voies  roni,aiii,'s  -.,■  r,-maui|  reni  à  (;iiarinois  !(  hen,'illeiiv.  (;iau- 
don.  M,>nlliiircn\-snr  S.ii'm,',  l!o\  ill,--.ui\  CIh-im-s,  [:rim,-iiil,  an  \'al  il'.Xjol  sur  !,■  plal,-an 
près  ,1,.  r.\iii;ioiin,-.  a  \"oni,-,',mrl .  /,in,,,iirl.  elc.  \,-iil,iiàl,-.in  i  \cr„„,»,,»,^i  ,-!  SI  Dii- 
se  soid  ,'-l,'\,;-s  sur  l',-ni|il;icenii-iil  ,r.uicii-nnes  villi-s  rom.aiucs.  l>,-s  rcsli-s  d,-  caiu|)S. 
d'à, pi,-, lue,  il,-  pouls  s,-  vi)i,-iil  ,-n,  on-  en  ililIVc-nl  s  |i,iiiils  iln  l,'iril,iir,'. 

I..I  dilliiadl,'-  d,-  p,-n,d,ivi' cL  d,-  cir,  nl,-r  d.ins  |,-s  \,,se,.s  pivs,-rwi  ,ii-s  iu\asioiis  |,ar- 
hares  1,-s  li.diilaids  de  ce  pa\s.  oii.  pour  les  mèiiies  r.iiscuis.  I,-  clirisl  lanism,-  .■iiiparui  un 


n(Mi  lanl.  I.i's  \'()^gns  llii'iil  |i:irlir  ilii  inyaiime  d'Auslrasic.  Les  rois  mérovingiens, 
griiiiils    clia^scnrs.     y    eiii-iMil    des    villas. 

La  li'aiii|iiilli[i'  (le  la  réi,'i<)ii  aussi  liien  qui-  la  beauté  des  silcs  atliia  et  l'ctint  des 
moines.  Au  mi  s.  se  fondriejit  li's  alibayes  d'Ltival,  di>  Moyennioùliri'.  de  Seminrs.  Saint 
Dieudoniié  ou  s.iiiit  l)ir'  inouiail  a  la  lin  du  neauc  siècle  dans  le  monastère  de  (ùililée 
qu"il  avait  l'oiidi-  au  Imu-iI  de  la  Mruillir.  Le  iu'i(;ui'i''di'  Saint-Étienne  est  dû  àsaiiil  l'uini:!- 
ric.  Au  IX'  s.  Ii's  lli.iiL;rois  ne'llaicnl  à  mort  (jéfard,  abb(''  de  LuxiMiil.  ainsi  ([u'uu  i-rilairi 
nombre  de  ses  (■(luipagnons,  dans  le  monastère  de  Martinvellc,  (jù  l'on  ériyra  un  [iiiruiv'^ 
au  xui   s.  sur-  remplacement  des  iuiu<'s  du  premier  ctablissemenl. 

Ce.  l'iit  ieniprieur  Lolhnire  qui.  à  la  mort  de  Charlemagne,  devint  maiire  du  pays, 
'l'our  à  toui-  soumis  à  la  donnnalion  IVaneaise  ou  à  la  dominalion   alb-mandi'.   il    eut  à 
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subir  le  eontre-eou|i  des  luttes  qui  s'engagèi'eid,  [lour  la  pi-édominance  de  l'une  ou  do 
l'autre. 

Sons  la  l'éodalité  des  forteresses  surgirent  à  Aliéville  (Bois  de  la  Pitroyei,  à  liriiyères 
(.Mont  du  C.liàieau).  a  Cliàtel.  à  C.liàlcnois  icliàteau  élevé  par  Gérard  d'Alsace',  à  L|iinal 
(ruiiies  à  TH.  de  la  ville,  sur  la  rive  d.  de  la  Moselle),  à  Remiremonl,  à  St-Dié.  à  Soii- 
losse,  elc.  .\  cette  é'poque,  il  y  avait  [leu  de  cohésion  entre  les  centres  dépopulation,  de 
laible  importance  jnnniuicpie  r\,  tiu't  éloignés  les  uns  des  autres.  Cet  état  de  (dioses  s(^ 
retrouve  encore  auj(jiird  liui  dans  certaines  parties  accidentées  du  départemenl.  Il  faut 
arriver  jusqu'à  l'cquicpic  de  ral'francliissement  des  communes  pour  trouver  des  embr\ons 
plus  solides  de  eoniuninauti's.  Les  premières  communes  affranchies  furent  lelh's  de 
Neufchàteau,  tle  Chàtillonsur-Saône,  de  Chàtenois,  d'Arches,  etc. 

Ouand  après  les  désastres  de  Crécy,  de  Poitiers  et  d'Azincourt  les  armées  anglaises 
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fiiroiilà  |ii'ii  pré'^  mail  i'i^-:^(^s  ilc  la  Franc,'.  !.■■-  i^ramlrs  (■(iinpacrnics  exploilrrtMit  le  pays 
et.  les  soijnVanccs  di's  paiivr.'-  l;-.'Ii>  fiii'iail  h'ilc^  ipiiiiir  siaiplc  lillc  des  chaiiips.  née  à 
Domréniy.  r(''siilnl  d'y  |kii-':t  ivincil,'.  ].r  d.A  oiii'nnsil  >\r  crllr  lilli'  suMnin'  nVinpèi/lia  pas 
toiilefois  les  seigiieni'^  de  lialaillci-  .mi  lie  (■n\.  Jean  ne  li  Are  nimii  ni  nliandcHMK'e  de  liins. 
pendant  que  c,oinijal.laie:d, eiil  rr  en\  L:in-ani--i'l  li  Mn--uiuiiiin>.  I.es  lioui'vrDJs  d' lapinai,  las 
(le  lutter  contt-e  les  ('■vcipic^  de  Mel/.  (d)lini-enl  rn  I  Ht  la  i(ainii)n  de  Iimm'  ville  a  la 
France.  Loni-^-KI.  son  ■^nccesseur.  ayant  rcniinc('  à  cidic  p(.i^'-e^viiin  en  liliil.  Fpinal  lut 
ralla<dié  à  la  Lorraine.  Cliarlc'^  le  'I  ranéiairc,  dnc  île  l;iiiii;.'iiL:nc.  s'en  enipai'a  en  1  IT'i. 
C'est,  vers  la  lin  du  W  s.  (pr.apparut  l'indn^hii'  dan--  celle  i/'eiun.  Les  p|-ennére's  veia-e- 
ries  furent  établies  dans  les  l'urèts  de  Durney  ;  des  scieiies  l'iirent  inslalli''es  en  niénie 
temps  pour  exploiter  les  immenses  ressources  en  liids  île  ce,  l'cnids. 

Dans  sa  lutte  contre  les  seigneurs,  Richelieu  rmca  le  duc  il.'  I.mraine  Charte',;  iV  à 
céder  une  partie  de  ses  états.  Ce  derjuer  ne  céd,i  ipie  (.(intiainl  el.  dans  l'espuir  de  la 
reciinqnérir,  sollicita  l'appui  des  Allemands.  La  i;iieii-e  de  Ticnleans  il(''cliaina  une 
l'onh-  de  ni.au'^  épouvantables.  Les  Snédoi-,  lirv'dèrenl  et  jiilléreni  la  [dupai-l  de^  \illes; 
bienh'il  la  peste  et  la  famine  accnmnlérent  de  nonvi'anx  di''--a'-tre'-.  l'.pinal  l'id  assi. ■!;(■'  et 
pris  en  IliTtl  par  le  mai-i''clial  de  Crc''qni  qui  en  ra^a  les  l'orlilications  et  en  déniantefi  le 
château,  La  paix  de  lîyswick  (HllIS)  rendit, an  duc  l.i'Mipidd  1'  une  pai-tie  de  la  Loriaine. 
qui  dut  à  ce  souverain  uiieèi-e  di-  pi-o-^pidilT'  qne  le  reL:ne  île  Stanislas  ne  lit  qu'acciwiitre. 
C'est  à  ce  dernier  duc  qu'Lpimd  e>t  ledesalde  ,1e  -,>u  Ilédel  de  Ville  et  St-Dié  .1.'  la 
gi'andi' l'face  (pli  pcu'h^  smi  iiom.  L'annexion  d('liiiil  i\  !■  de  toute  la  Lorraine  à  la  Fi'ance, 
en  l'I'iii.  n',appin't,'i  aucun  idiangement  au  coiu's  ilc'S  idiosi's.  pas  pins  i|ue  lavénement  de 
la  névolnlicin. 

Le  patriotisme  des  N'osges  fut  soumis  à  de  rudes  (''preuves  lors  des  invasions  de  ITtC, 
ISll  et  lSl,'i.  l»'('noi'ines  i-('([uisilions  furent  pi'(''le\ (''es  sur  le  pays  par  les  ai-mées  enne- 
nues  (pn  y  lrouV(''|-ent  une  ri'-sislance  aidiariK'c.  11  en  fut  de  nn"'me  en  tS7ll-l<S7I.  On  ne 
peut  passer  sons  silence  la  r(''si',<l:inc(^  ,acharn(''e  (pf  (ipp()S(''renl ,  le  '.i  oct(dire  IS71I,  aux 
lidupes  du  u-,'n('ral  de  Werder.  'Jim  Lrai'des  nal  ionaiix  de  liandiervillei's.  Pendant  plu  sien  |-s 
heures  ils  Inll.'i-enl  conire  •Jililil  .Mlemands.  Inant  on  MessanI  pivs  de  500  de  ces  derniers. 
ne  haissanl  dans  la  ville  (pic  il  des  lenrs  lin'S  el  'Jl  liless('S.  (pie  les  Allemands  massa- 
crèi'eut  s;ins  pitji'.  L,a  nuit  venue,  les  survivants  disparurent  dans  les  bois  et  purent 
gagner  Fpinal.  lianilicrvillers  dul  p;i\er,  en  r('pr(''saill('s.  niie  (''norme  rançon.  Depuis 
IS'.lli.  la  ci-oix  de  la  ti'gion  d'iKinneur  fiil  partie  des  ariiKjiries  delà  ville. 

Géologie  —  Topographie 

Au  point  de  vue  g(''oloui(pie,  le  di'-parlement  appartient  jiar  s.'i  ri^'yion  occidentale  aux 
roches  triasiiines  et  an  rulrair-'.  lies  preniii''r('s  relèvent  1(>  cinloii  de  L,aiiiarch('.  dans 
l'arrondisseinent  de  Neiilcliàleaii.  une  pelile  partie  de  r.-irrondissenienl  de  Mirec(Hiil  et 
des  portions  de  cen\  d'I^pinal  cl  de  lieniiremonl  :  l,i  p.irtie  sepicnl  rionale  de  ces  mêmes 

arrondisse nts   relève   (hi   calcaire.    La   partie   orientale    du    (l(''parle ni    des   ^'osi;es 

app,iilienl  an  iji-i-x  (pii  en  a  pris  le  lunn.  L,'i  ii,alnre  de  ces  roches,  ipu  ne  se  laissent  pas 
facilemenl  eiilainer  p,ir  les  forces  exh-iieiires.  l'ail  (prelles  s,,  lerniiiienl  en  une  forme 
riMide,  en  lidlhins.  Les  cimes  les  pins  (■■|ev('es  sont  lj,i/(  inn(''es  el  les  plateaux  sont  recoll- 
verls  ,]r  rh,nii„rs_  Sur  les  lianes  s',,|èvent  des  iiK'lè/es.  des  s.-ipi,is.  des  li('lres.  l'oiniaid 
une  parure  soinlu-e.  ini  p(''ii(''l  ralile  .-nix  r.iyons  du  sideil  el  s<mis  Idiidire  de  heiuelle 
coulent  des  lorrenls.  des  sources  .aliondantes.  formant  de  jolies  cascades  el  remplissani . 
au  l'oiid  des  valh'-es.  des  lies  dont  les  releimes  font  mouvoir  des  scieries,  des  usines. 
ou   bien    servent   à   l'irrigation   (le  l.ielles   prairies.    C'est  dans  la   partie  occidentale  du 
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di'parteniriil  (|iic  s'('lcinl  l.-i  rhahw  (les  |-aiirillr>,  (|,>ri|  I':i  1 1  i  I  iidr  iiKiy.-rin.-  allciril  .".(H)  m. 
environ.  Ccllr  rhainc  Imiiiii"  iim-  vrrlidii  in Ii'l: im iili'  ilr  la  liurir  ilc  lailf  l'iiniiHTii  si'-|ia- 
l-aiil  les  eaux  (|iii  ^c  iviulcnl  a  la  Mi-djlnaain'i-  i\r  i-i'Hi's  (|iii  -ai;iH-iil  lOia^aji  Allan- 
li((iir.  i;a  allaiil  di-  !<>.  a  \\'..  on  \  irlrvc  Miicc-^si\  cnirn  1  Irs  liaiiliair-^  Mii\aiilrs  ;."iUliii. 
à  ri:,  il.-  I.aiiianlir.  aii-ilc-siis  do  miuici>-  dr  la  Sac'uic;  :,'.\'.\  m,  an  S.  di>  \c|-|ii.'ny.  an 
sornnnt  dr  la  colliin- qni  -iirphnidir  rrll,-  \dl.':  (il.'  m.  an  S .().  de  llcniuTniojil .  a  la 
(■(dlinr  (|ni  |io|-lc  le  loil  dr  l'aniioid.  Snr  la  n\c  d,  ,\r  la  .Mdsrll,-,  l.a  lii-.anrhr  oiài-idale 
de-,  l'an.-HIrs  a  ivrn  Ir  nom  de  UanK  ilr  l.a  .Mo-cllr  ri  y  lornir  nnr  ryr\i-  rlicnir  ri  r-rai'- 
]i('i-,  dune  .allduilr  i\v  7011  a  Sllll  m.  I.rs  |irii|rs  \ris  l.a  Saùiir,  snr  la  rivr  i:  .  -onl  liin-urs 
cl  douera.  An  poinl  di-  Mindnrr  dr  l,i  ln-,ini  lie  «n  irnlalr  ;i\  rr  l.a  hcamlir  vr|,|rnl  liunali' 
drx  l-'.-tnriUr-..  \iT-,  Laniai(dir.  an\  ^(inirr-.  <lr  la  .'^a('air  ri  iln  M.iddn,  li-  |ia\^  r^l  ari-i- 
dcnl('\    l.ui^r.    cun|ié.    rnrunilji'é    dr    .    l(,i|nrl-,     ..    I,a    luanrlir  oi-ridrrd.al.-  r-l    l'uiani-r  dr 

plalranx  dr  1011  à  .Mld   ni.    ^l'airralrnirnl    d(-| vn-   d  raii.  mais   doni    l.'s    ll.incs  rri-rirni 

d.-  -oinrr-,  nnnri.alrs   i  .M.ail  i.r  ii\ .  (  ;(>nlrr\r\  iili-.   \iltr|i. 

I.rs    \oSrC>    Sr    r,,m|l(ls,ad     dnnr     srrir    (!.•    l-i.Irs    a     prn     |ilrs     [lar.allrlr-    rnllr    rllr^    et 

d(Md  la  plus  rle\i-r  loina-  Inmlinv  rnliv   lANarr  ri    l.i    l'iancr;   rrs   lidr-  \  ir ad    snf- 

cessiveuirid  lai  |-rlr,iil   i\f  l'inr'  a   r.ndlr.   Sni-  la  i  id'-  IVnnl  iri  r.  mi   li-innr  i\[[   \.  an  S.  :  Ir 

Honeck  i  l.">iiti|  pdird  (ailminanl   ilrs  XdsL'r^  ri  dn  sinnnirl  dni|nrl  on  Jouil    dini    i ruse 

paiioi'aina  ;  l(n---i|ni'  Ir  Irinps  rs|  clair,  on  y  a|irii-oil  Ir--  |iiini-ip.in\  soninirK  i\r-~  \lp(^-;; 
pni-.  Ir  r.olliridiarli  i  ird',1  .  le  (ii.and  \  eidicn  l-JH'.ii.  Ir  lu  innoni  i  I-J-Jii  .  |r  Crr^-oii  l-Ji'.i 
el   Ir   liall.ni  dAN.a,-r  ,l-j:,(l,.   Cdlr  rrrir  r^l  Ir.avrf^rr  pal'  Ic'^  cols  i\r  l.i    Scldin  Id,  i\r  l'.ra- 

liHiid.  i\n  nionl  d'ddrrrn  l'I  i\f  \\ii^^:ii\v:.    l.a   sec Ir  cirlr   coiuinrni'r  .an  Clin I    .an  N. 

(ilTi  rl  ~r  Irianinr  .an  S.  au  en]  ,lr  l.onrhi.arli  :  rljr  r^l  cnpr.'  par  Ir  roi  ,\u  iloidaniinir 
et  relui  di-  SIr-Marir.  l.a  li-.nsjrnir  nV'h'  pas-r  par  Ir  Douon  iKIHIi.  1rs  ll.ndrs  Clianuir- 
r\  sr  Ininin.ad  .au-drssus  ,\r  SI  Dh'  p.aida  inohl.arnr  .lUinninl  (S'.HIi.  i;ilr  ^ril  en  parlir 
di'  liriir  IVouliri'r  rl  r-,1  roupi'r  par  pi usi(airs  rc nd rs  (a>n\ia-uc.anl  snrlonl  \i-rs  S.aalrs.  \,n 
ipudriruH'  crtMr  va  dn  I)(.iijon.  en  p.assani  p.ai-  le  niassil' dr  lirpy  jnsipià  la  forèl  d'Épi- 
ii.nl.  Le  poiul  le  pins  lias  rJ.'.O  ui.)  esl  à  l;i  sorlir  dr  la  Saoue. 


Hydrographie 

La  liLTur  dr  lailr  rnropren  IraversanI  le  drp.arlr ni   des  Vosi^rs.   1rs  ,an\  s'i'-coulrrd 

p.ai-   suile  vers   lOn-an    All.anliip I  vrrs    la   Mrdilerran.'c.   ('.'.■si    le  vrrs.ard    <U-  lOrran 

All.nilhpir  (pu  m  ri'i'oil  la  pins  ur.iudr  cpianlih'-.  rnviion  Ir-,  ^.  (pir  s.-  parla-rnl  poui' 
la  prr^(pir  lolalili'  Ir  Ijassin  du  liliin  rl  pour  ina-  Irrs  nindnir  pailir  Ir  l.assni  .Ir  la 
Seiiir.  I.r  vri'sanl  i\r  la  M.-dilrrram-r  n.-n   rrroil  .pir  1rs  -',,-  par  Ir  l.assin  du  l;li('nir. 

Versant  de  l'Océan   Atlantique    Bassin    du   Rhin.  <'.r-l   p.ir  la   .\lo-rllr  ,-\  la 

Mrusi'  .pir  1rs  eauv  des  \(psrcs  void  .an   llliin. 

L.a  .l/o.-r//r  n.aîl  au  S.  K.  <\u  drparleni.'ul .  pr/'S  dn  l'ol  ,]r  l'.nssanir.  dans  la  rliaiur  dr- 
\(.-rr..  ,\,-  plnsiruis  sonrrrx  d,,ul  la  principale  e-l  à  T'j:.  m.  d  .altdudr.  l'.llr  de-crml 
r.ipidenM'Ml  viTS  le  S.-O  .  .arrose  l'ai-s.iur.  SIM,lurila^  on  l'ilr  \,rriu\  l.a  diivelicui  N.  ().. 
<li  l'rc  li(  ni  ipi'rllr  l'ousrivr  jusipTa  s{i  sol!  il- dn  di'p.arlrinrul .  dr\irn  I  si  nnrn--r.  li.airnrlrTlMl 
loi.  Ilrniirrinoul.  Kpiu.al.  (  :ii.à|,-|.  (  ■.li.irnir-.  puis  prurirr  d.iiis  l,-  ,l,-p,irlrinrnl  .U-  Mrmllie- 
elMosrlIr  par  -JC..")  m.  aprrs  iiu  cours  iPiaiv  inui  l'id  kiloiii.  Se-  .alllneuls  soid  ;  irive  d.i  la 
.'Ur.-e/,,//c  on  IiuiiImuiI  ^riveir.,.  ,ai  auioul  de  la  lire  — e.  l.a  /'c//7e   l'ul,,,/)!,-:  iiave  d.i  le  />Vi(- 

rh,,l    r\    le    /,',i,7   de   (  Men  lie    el     ,pn     Ulèle    ses    ean\     a    celles   de    1,1     \lo-elle    loni     près    r\    en 

auioiil    de  lleiiiiie I    p.ar.''.lli    ni.;    (rive    il.i    l.a     r,./,i;;,,c   doid    la   s,,iiive  es|    \oi-iiiede 

(■elle  ,].■   l.-i   Mriirllir.   non    loin   :]<,    col   ,\r    l.a    Sclilni-ld.   (:r^\    rWr  ipn    loi' Ir   priil   l.ic  do 

l'.rlournrnirr,  celui  de  l.oiiL;einia',  piii-  le  S.iul  île   la  lai\c.  .av.inl    de  -accroitre  (live  g.) 


(le  In  .Sa//('f(//ie,  ocouleiiient  des  eaux  du  lac  di^  (iérardiiicr;  rnsuilc  la  N'ologiie  se  grossil 

(rive  d.)  du  IVoiiiii:  (|ai  i)a:^se  à  Coreicax  i-t  ((u'elle  acciicdlo  en  a ut  de   la  Ijifurcaliou 

de  Lavidiur;  elle  tourne  à  l'O.  puis  au  S.-O.  à  la  rcnrcnliv  i\r  la  Md^cll.^  qu'elle  atteint 
à  .laiini'nil  après  s  être  acci'ue  eu(;(jre  irive  y.)  du  llurlm.  h'Airlics  ;i  i:pinal  les  alUm'iils 
de  l.i  Muselle  ne  minl  ipie  de  simples  ruisseaux.  Ci-st  rive  i;.  i  la  Airlir.  H'ive  d.i  le  Itii/U 
(pii  lui  par\icid,  piés  d'Arrhi-l  tes.  lin  aval  du  eliel-lieu  des  \'osl;cs.  l'Ile  reeoit  .rivi-  il.) 
!<■  r/n,vs,v//(  ./<■  Sl-(i,iri-  ipii  ileseend  delà  forél  dl'lpi'ial;  le  lh:rlii<ni  .pii  a  s:i  source  à 
ipielipies  l>il(jin.  àlfl.  de  lii-nyères:  irive  lt.i  IM'/e/',',  (pii  vient  des  Kiuieilles  l't  linit  en 
aval  de  Ciintel;  lioi--  du  di'parlenient  [n\i-  d.i  \'E:u-ni,  (|ui  se  Icruiine  au  ili'ssons  rlc 
liayiUK  irive  l,m  le  .1/ai^///,  au  cours  sinueux,  ipu  nait  au  S.-l-;.  de  Harney  daas  l.i  cliaine 
des  l^uicilles,  se  -i-ossil  i  riv(^  <l.i  de  Vllhjn  et  de  la  O///:-  .[ui  passe  près  de  llonjpaii-e, 
liaiune  .Mirei'ourl  c'I  accueille  encore  ,  jive  d.)  le  r„/,„,  avant  de,piiller  le  ili'pailenien  t 
des  \'os-:e--.  irive  d.i  son  plus  lorl  ariluenl,  la  Mnirlhc.  Cette  dei'niere  ri\iére  est  l'oi-niée, 
de  deux  l.iaa.lie'.  :  linu'  qui  a  sa  s,, urée  pivs  du  Collet,  à  iliaiv  pa-  de  la  Schlucht,  des- 
<'end  au  \'all  in  et  arroge  l'rai/.e;  lanlre,  qui  sourd  auCiand  N'altin,  passe  à  C.lelcy  et, 
l'ejoird  !:i  pi'eniièi-e  PranclieiMi  a\ald('  iM'aize.  Jusipi  un  peu  en  ainonlile  SCl>ii-.  elle 
roule  dans  la  dire-lion  N..  s'ani^ineide  irivc  d.j  de  la  /-.(ce  où  lonilc'  uàve  ;.M  la  Murlc, 
liaiiine  SI  Dii-,  coule  dans  la  direction  du  X.-O.,  so  yrossil  rive  14.1  du  ,-.(/Wcrn'  </.•  Tm'n- 
Ifii.r,  (pn  a  sa  sonr(  e  au  \.  d'  Corcieux;  (|-iv(;  d.)  du  Itali'nlfiin .  ipii  aia'ose  Senoues;  la 
l'Iiitiir  ipii  si''pai'e  sur  pres(|ne  lout  sun  parcours  les  i\f\\\  di-parlenienU  des  \'(i^i4<-s  et 
de  .\Ieuillie.'|-Mo,elle  ,d  d.d lou.die  à  liaon-lKlape.  II(U-s  du  . l.-pa rienien I .  la  .Menitla^ 
re(;oil  (rive  i^.  i  la  Miiii(i;iiir  ipii  a  sa  soniM-e  au  S.-O.  de  St  l>i('.  pas-^-e.  s:)us  le  nom  île 
ruisseau  des  lliii,ir<-I'iiiir.  \\\\  peu  à  l'K.  de  ]'>roUVelieu|-es.  prend  la  direction  \., 
s'anynienle  iri\e  ■_• ,  )  de  lMce„/e//c  ipii  vient  de  ta  lisii'u'e  V..  de  la  loi'èt  dKpinal,  iiaiij:n(^ 
l!amlier\illers  el,  au  S(ulir  <ln  d.-parlenieni .  acmeiUe  rnccuc  (rive  d.i  17;/,//./c-/e,"e. 
I.a  Meii^r  n'a   -uère  ,pi,>  .-,;l   kdoiu.   dans  le  départemeut.   Klle    y   enliv   en    anoml    d.- 

Ilazoilles,    où     elle     perd     lUie    pallie    de    ses    l'aUX    pal'    di'S    lîssiU'eS.    l'ille     ]es    r/'capère    a 

.\oncour!.  airose  Xenfclià  li'.ni,  o.'i  lui  parvient  (rive  d.)  le  .1/,/;/-,,/  qui  nail  au  S.-O.  île 
Laniarclie.  dans  les  i-'aucille-..  i{niMe  le  di'partemeid,  puis  y  p'-ni'd  ie  ù  nouveau  jinur 
l-ecneillir  irive  d.i  r.l///cc  qui  l'ri'de  Cnlunévilli.'  el.  passi-  pi'ès  du  fameux  Chcne  des 
l'arlisans.  lu,  aval  de  Xeunhàleau,  la  Meuse  re,;oit  (lave  lM  la  S,„;„c//c  :  liv  d.l  le 
Ca/c,  ipn  passe  a   Coa  1  rexT-ville.  s'anuuH-nle  du   prlll   l'-j/'c  cpu   arrose   \'il|el.   lai^s,.  sur 

sa  e-.  Chàtenois,  ahs,j|-| -ive  d.i  la    Vrni.u'  et  déPonclie  en  aval  de  Domremy-la-l'ucelle, 

où  (die  arrose  de  lielle.  |n-airies  a\ant  d'euirer  dans  le  département  de  la  Meuse. 

Bassin  de  la  Seine.  Le  seid  laun-s  d'.'an  (pu  parvient  indiivdement  a  la  Seine  est 
la  M,tlilili\  (pu  Icuaue  avec  l'Oieiion  l'une  des  deux  l)|-anclies  de  fOrnaiii.  Ce  ruisseau  nait 
dans  les  \'osi;cs  et  passe   à  li:.  de  Crand. 

Versant  de  la   Méditerranée.    Bassin  du   Rhône    C'est   par  la   Sa("ine  et  ses 

arilneids  (pie  les  eaux  des  \',,so|.s  voill  en  tr('-s  l'aihle  partie  au  i!li("me.  La  Snoiie  a  sa 
sonive  dans  les  P\incilles  ù  \  i(Hu.'nil,  par  ."'.ti'.  m.,  descend  dan-  la  diredion  du  S. -!■:., 
arrosi'  Darney,  .Monllnirenx.  eu  l'.iisant  entre  ces  deux  \illes  nwr  iulinil(''de  di'lonrs.  Ses 

aflluenls    nont    (pi' ladite    partie    de    leur    ia\\v<    dan-,    le    (l('p.arlenienl .   Ce    sont   : 

(|-i\e  d.  I  r  l/)/o/cc.  qui  lai  par\  ieni  a  Cliàlilliei  :  1  ri\e  l.m.  le  '  'ii/ici/,  (pn  sort  d'iui  idane  à 
li  luiom.  an  S.  d'Iqiiiial.  se  L,'rossil  ,rive  e  ,  ,U^  i;:,„\  de  l'.li'/cc  ou  Aiiir,;'ti  <\in  passe  ù 
Xerlivny.   du    llniiiiin-d!   qid    conte   dans   le    vallon    de    llain-- les  liains.   La   .s'c/io/r^c.   (pu 

nail  a  l'O.  de  lie  m  ire I.  s'au;j;uienle  irive  ij ,  )    de    1'.  I  i(7C(/;//(C.  la  rivi(''i-e  de  l'l(imlii('-|-es, 

et  de  la  i'nii,l„-<inlr  ipii  loruie  une  liellc   cascade   à    Faynimd.   Ces  trois   rixieres  vimt  à   la 

Sai'iue  par  la   Ijiulcnir  quelles  n'ai  leiirnerd  que  dans  le  (l('parlemen  I   de  la   liante-Saône. 

Lacs.    Étangs.    Les    lacs    de    firrnr.lnir,-.    de   hm'j.'nirr    et   d;>  I tcUrnil,' .„rr  -ont    les  plus 
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boaiix  des  Vossrcs.  On  priit  ciinirc  cllrv  ;iii\  environs  de  In  Brosse,  non  loin  ihi  Honeck, 
ceux  de  Lumpur!,.  i\r  Marrhrl,  dos  ( -nrh.;,,,.,-.  ^U-  l:l,n,clic,iicr,  le  hie  de  Fmulmnic  a  lUq)!, 
de  la  Milix.  i\  \'e.\airic(.>nil.  d  nne  sniiai;e  de  '1  lieelares  cl    diiue  iirol'ondeni-  de   l.'i  ni. 

Comme  étangs.  i.>n  [n-iil  i-ili'i'  i-rjni  de  la  (_'iivc  à  la  l!i-esM',  de  l,i  MiirfuKuc  à  I-^ssegney 
cl  di>  VAbime  à  Tendon;  ce  dernier,  toni-licux.  csl  sunvenl  à  sec. 

Sources  minérales.  —  l^lles  son!  nondircnscs  dans  le  i|(''|iarlciiicnl  cl  çonslilnenl 
le  L;i'on|ie  le  pins  inipoi'laiit  de  la  région  de  11'^.  Bains-les-Bains  coniple  11  sonrces 
dinic  leni[ir-ralnre  dc-JS'  a  .M  ;lcscaii\  soni  snllalées,  sodiqucs,  arsenicales;  la  quantité 
lie  sels  de  sonde  el  île  clianx  \arie  suivant  les  sources  (lîain  Homain.  lîain  de  la 
Promenade).  Bussang  a  r,  soiu'ces  dVau  froide  (11"  à  l'J'i.  hicarlionali'e,  alcaline, 
rerrugiiieiisi'  et  manL;ânr'M-e.  axcc  une  liosc  apprécialde  d'ai'scnic  cl  t\r  lilhinc;  celte 
eau  csl  l'cudui'  i;;rzeuse  par  l'acidi'  cariioni(|uc.  Bnssang  expédie  par  au  cuvirou  1  million 
de  lioideillcs.  Contrexévii  le  pnssède  l  suuires  l'roides  (11".")),  snll'ah'es  calciquos, 
luai^ur'sienncs  rerrni;iiu'nses  (source^  du  l'a\illou.  du  (Jnai.  des  Bains,  de  l.a  .Scuiveraine). 

Oi;  eu  expr'die  annnelleuuuil   I  "IKMlIll)   I Icillcs.  Plombières  a    'ii;  sources  jinlorisées. 

d'nui'  lempéralnre  ilc  -D"  a  71'.  niilisécs  dans  7  élalilisscuicids  llici-uiaiix  (Nunvcanx- 
Tlu'Lancs.  Bain  Slanislas.  Baiu  romain.  Bain  nalioual.  Bain  des  danu's.  Bain  IcmpiM-é. 
Baiu  di's  (lapiu-iusi.  OuanI  aux  eaux.  (Hi  les  divise  en  7<  c.al.'iiuries  :  eaux  1res  cli.iiidi'S 
|71"  .'i  CeJ' 1.  iBohinel  l'omaiu.  Slanislas.  A"au(iuelin  cl  .Mon.neol);  eaux  chaudes  (.'i.'>'  à  1',)); 
eaux  lenqii''ii''i-s  on  savunniuiscs  (ri.'"  à  M  i.Ci'llc  dernière  catégorie  <iuuprcud  .'>  sources. 
(In  ulilise  eu  outre  en  lioissous  (>  aulres  soni-ci's  :  celles  des  I)anics.  d:i  <aih-ilix.  des 
Capucins.  l'onriiic.  I.andiinel.  .\lidler.  Iji  r(''sinu(-.  t'iiuuliièrcs  csl  nue  des  premières 
slalionsde  riMirope;  mais  s.'s  c.aux  s'cxp('-dienl  peu  :  (;,S.',:,  Ijouleillcs  ,.u  IS'.l'.h.  Vittel 
possède  :,  simn-es  .aulnrisèi's  iliiue  Icuipi'aal  un'  de  llèdoni  i  soûl  caph'cs  p.ar  KKIa- 
lilisseuieul  :  (iramle  soni'ce.  source  Maiic,  source  des  I  liunoiselles.  S(jMrce  sal('e.  I.'can, 
niL,'rele||e.  coulienl  plus  de  magnésie  (pie  ccll.-  de  (  ;<ui  I  reX(-villc.  lai  IK'.I'.I,  \  illcl  a  exp('dié 
|.'iSj;i|S  honleilics  (les  'i  siuirces  ci-dessus.  De  la  '■<•  Sdiiice.  cui  s((nrce  Bienfaisaule.  il 
en  a  èl(-  expédié  llll."ir,l.  lVlartigny-!es-Bai ns  a  .'  sources  IVoides  ill'i  sullah'cs  cal- 
ei(pies.  Illhini'-es  (Source   .Ic.inue   d'Arc,   source  an  l'ei-.  source  sa\imueusei. 

Vax  pin-  de  ces  sources,  il  eu  exisie  encore  danlres.  Cilons  celles  de  Biil.inrrillr. 
liicarlxmalée  c.il,-i,pie;  Cirnuirl.  IVoide.  snllaice  calciqne;  Liffnl-lc-t iniiiil  (source  St- 
.loseiili!  ;  .V()/','oi/.  froide.  siilfal(''e  c.alciipie  ;  fi  it'nnrniii'l  (  Kl'i  snlfiir(''e  so(li(pie.  arsenicale; 
ftniifirx  In  ('lirlirc,  feiaiii^incnse  ;  |ir('-s  de  r,lri'iiiitcnin-l,  la  l'onlaiiie  Bonvc  fi>rrngineiise; 
l'/no/i/a/ii.  aussi  eflicicc  (pie  l'eau  de  ( '.oui  rex(''\  ille.  tontes  dans  lariMUidissement  de 
.\eufcli,'de,-ni:  ,VII,;,rhr!u;i,.  de  .s'/-.lA,„,,c  cl  de  S/-] -,tUr:.:  dans  l'airondissenient  de 
Mirecourt:  de  l!rinirri\<.  source  froide:  de  lU'^Inril  e|  de  Litral.  loulesd(Ulx  ferrugineuses, 
dans  l'arroudissemcul  d'I'^pinal:  les  Ti  sources  siliii''es  pr(''S  de  la  (.^(Me  SlMarlin,  non 
kuu  de  Sl-Iti(''.  Tniie  feiriiuiueuse.  l'.inlrc  snlfurciisc.  cl  la  Irciisième  gazeuse;  enfin, 
près  de  \'(''coux.  ;'i  ('liiiinlr-I'n,itiii,,r.  une  source  Jadis  cxploih'-e ;  les  sources  de  la  Cloche 
el  de  la  Salmalle.  fermuiiienses,  siliii''es  loiiles  deux  .1  Itiijif.  dans  l'arrondissement  de 
Bcmii-euHinl. 

CANAL.  Le  Canal  de  l'Est  ibi-ancheS  )  pran'^lre  dans  le  déparlemenl  à  Socourt  et 
accompagne  la  rive  'j.  de  l;i  Moselle  pis( pi'.a u près  de  (iolliey,  ail  N.  d'I'^pinal,  en  passant 
à  Cliarmes.  .\  (lolliey  il  envoie  nu  clienal  d'.accès  de  "  Nilom.  .'is  m.  sur  la  rive  d.  de  la 
.Moselle.  ins(pra  i:piiial.  I.andis  (pi'.i  p.irlir  du  nieue^  point  il  s'(doiene  de  la  ri\-e  g. 
pour  alleilidre   à    (lirancourl    le    l'aile   de    p.arla-e    cuire   les    Bassins   de    la    Moselle   r\    du 

BIk' desceudre  la  v.ill/v   du  C.iDiey  p ■relicoulrei'   l.i    Sa('iue.    ((III.    canalis(''e.    le   coil- 

duil  jiisipr,'!  l'iiil-sur  ,'sa(">:ie-  Sa  louLrueur.  dans  le  de|iarleuicnl.  y  compris  le  chenal 
d'accès  d'Kpin.al.  csl  de  77  Kiloiii.  '.lâ'.l  m. 


Il  \Mi'  i.i:  m  t;        i-h-.-.  i. 
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Climat 

En  r;ii-iiii  tic  son  alliliuli',  de  l'orimliilinii  vr|->  l.'X.cjul.-  X.  (I.  <\>-  \:t  |ilii|i:iil  (!.•  -es  val- 
lées, le  rliin.il.  lie  celle  |i  -ioi]  esl,  Idiit.  a  lail.  [jarl  iciiliel',  l\|iM|ii.-.  .\ii-~i  la  l^(iri  (Laioininc- 
clijIiaL  i-iisjirfi.  Les  cliaiiuciiieiils  i|e  I  eiii  |i('-|a  I  lire  y  sdiil,  liiiis(|iies.  \r  rinid  i  nde.  Ile. 
I)liis  une  ciinslaiili'  liiiniiiiilc  s'y  niaiiilieiil,  par  siiile  de  riiiipeiiiiealiilili'  ijes  i-orjn'-,  du 
soiis-siil.  liiiiiHilile  l'aMJrisi'e  en  oiilre  jiar  di>s  [iliiies  alMindaiile--.  l,a  lianleur  NMi\enne 
aiinnell.-  il. 'S  phnes  aiiL;nienle  de  lO.  a  l'i:.  :  ell,-  e-l,  de  II  ni.  7ll  a  Kpiiial,  de  (I  m.  su  à 
SI  Dié,  di'passe  I  m.  ri  même  I  m.  711  dans  l.-s  liaules  valh'es  des  \  (.sues.  .\j(, nions  ipie 
la  ino)eiiiii.'  de  la  lenipia-al  ure  a  lapinai  >'.liii  esl  inlV'rieiire  de  I'  à  celle  de  l'aris,  avec 
des  l'-i-arls  coiislilia-aliles  sud.  en  -  sod,  en  +•  Le  nondji'e  tie  jcjnrs  di>  geliv;  y  esl  en 
nuiyeiine  de  SU  par  an. 

Le  dé[iarlenieiil  complail.  :i.'i  slal  ions  iii(-leoi'olounpii-s  en  IS'.lll. 

Divisions  administratives 

i:ir.M.ri:  ;  ."iS7.i;.'.ii- liecl.iies  (  :,i,lari n-:. 

l'oiMi..\TIMN  il.smi)   :    ;-jl.;i-i  lial.ilanls. 

.\lT,,nin--.-iii..-nls  (;.iiilini-;                        <:..iiimi > 

Pl-orccliii-,'     :    i'jMNU 1  11  I'.i7 

Min:;,„rl I  ()  \il 

S. .11--            \   \,;,f.l,U,:(U 1  5  r.l 

l'i/'lchiies    j    l:,-ini,,-,n.,;l !  -i  il) 

>    S'il, Il  DU- I  .S  !ll 

Tolal.    .    ~jr     Tolal.    .   "ïïiï"        l'ol.il.    .     :,,-|  ' 
r.isii:  nrs  i;  wkins 
FpiiKil..    .    .      Baiiis-les-D.iin-,  IlniN  ('■ii'<.  Cli.ilrl.   Kpiiial,  ll.iiiiliei\  illrr^.   \eiliL;iiy, 
Mi,;;;,ini   .    ,      Cliaiiiies.  Il.iniev.  I  l.iiiipaiie,   Miiec<jiiil,  M(.iillnin'ii\-~iii -Sa.iii.',  \illel. 
iVeiifrh.ilniii.      Iiiikiié\illi>.  Cli.-ileiicis.  Ciii-^e^.  !..iiiiai-clie.  XciilVIialeaii. 
Iir,inrrii„,,il  -       I 'I.  .mljlçivs-les-liaili  s,    l',eilll|-eii|.  ,al .  S.llll\lire-;-siii--M,  iselel  le,    l.e     Ihillnl. 
!<,n,il-Di,\  .    .     l;inii\eli, 'lires    (  loiTiiMiv.  Kr.u/.i>.  Ijérariliiici'.  Prn\eii(iii'M-es->iir-l'a\e.  n.ieii-n^lapc. 
Saiiil-Dii'.  Scie. II,.-. 

CULTES.—  Culte  catholique,  lîrr,-/,,-  ■  .s/.O/c,  .'■ri-,,  en  I  777,  snlIVai^'anl  d.' Tivv.'S 
.jnsipr,.n  17:1(1.  .'■p,,.pi.'  a  l.i,pi..|l,.  il  d,.\iiil  snirra<.'aiil  .l.'  H.'s.amun.  Snppriiii.'-  en  ISD-j,  il 
lut  .-.•■laMi  .ai  isr,.  (•,.■  .Ii,,.ès,.  .-ompr.MMl  le  d.'parleni..id,  d.-s  \-,,si,',.s.  Il  compl.' .'cj  .aiivs, 
:>:<l  snc.'iirsal.'s  ,■!  ',!»  vi.'arials  ridriliii,'>.  11  .■\isl,>  ,'i  SI  Mi.'  un  s.Miiinaiiv  .lioc.'-ain.  (In 
ne  conipli-  .piiiii   p.'lil  nomliiv  .I.'  ,oiiiiiiiiiiaiil.''S   reli-i.ais.'s  d'iionini.-s.   s'o.-cnpanl  sur- 

t<nit  deiis.-imi.'iniail.    I,.'s  lai iiinaiil'''s   ,|,-   r.aiimes   y  s.iid  lr,''s   iiiiniln-,'ns,.s  ;  plnsi.Mirs 

OiiL  li'iir  iiiais,iii-iiii''ri'  .laiis  |,-  il.-parl.'iii.'iil .   siirloiil  .■.■ll.'s  .pii   se   livr.ail    a    r.aiv.a-ne- 
ment.  Les  principanx  pèl.aanai.'i'S   -oui   rru\   .!.■  X.  11.  .l.' (  lonsolalioii   À    i:piii.il.   \.  H.  .1,- 

SLOir-.    X.D.    du  ■i'r.'s.ir  .à    n.nniivi I,  \,  II.   ,!,■  l,-i  liross..  à  l'.ains.   X.II..I,'   l'..-rinoiil, 

près  Donn-éniy.  l.'  londH'.an  .le  s.aiiil   l'i.-rr.'  l'onri.'r  à    Mal  laiii.'.airl . 

Culte  protestant.   L.'s  a.lli.a-.nils  .-ni  .■nlle  r.Morni.-,  an  il Iiiv  d.-  pins  .le  ■Jsilil,  s. m! 

ralla.dii's  an  .•inisisloir.'  il..  Xancy  i  I"  lirconsinipl  i.ni  sy Ial.'>.  On  .■omple  Irois  eon>is- 

toir.'S  :  a  Lpinal,  avi'i-  snccurs.al.'s  .à  'l'iiami,  C.liar s.  liriiv  .'•r.'s,  l!aiiili.'i\  ill.M-s  ;  à  leani- 

renionl,  ave.-  sn.-.-iirs.-d.'s  à   l'ieinliières,   an   \  .al  .r-\iol.   a    ISupI  sur  M..~.-ll.'.   Corniinonl, 
Eloyi's:  à   SI  lli.'\  iim'c  sii.a  nr^al.'  à  (  i.'-rar.liner. 

Culte  Israélite.  H  ..Miipl.- .an  iron  ISIKI  .i.ili.-r.-nts  r.iMa.di.'-.  a  la  .  ir.-on^.-ripl  i.m  c<in- 
sisloriaj.-  d  lipiiial.  Il  \  a  .l.-s  ,-.Miiliinnaiil.'--  a  l'.i  ii\  .-iv-.  (M'r.iniin.'r.  I.am.ir.li.-,  X.nil- 
chàlean,  llainli.'rMll.'rs,  ll.a.ni  1  i:ia  p.-,  Il.aiiiiv il,  SI  lli,-,  S.ai.m.'s,  I.- ■riiiil.d . 

ARMÉE.  —  Cl'  di'parlemenl  esl  compris  dans  La  -Jll   r.'i^i nililaire  el  les  lroii|ies  ^ui 


VOSGES 


OU  (lr|ioiKleiil  foiil  p.ulie  du  20'  corps  d'armée  dont  h-  (■li.'l-licii  rsl  Nancy.  I.:i  t;;iniis(>ri 
de  Bruyères  se  i-oiiiposc  de  1  balaillon  d'infanterie;  ccllr  ili;|iinal  tir  hi  1'.  1'.  ilc  -J  iw'-i- 
niciils  (riiilanli-i-ir,  de  la  I'.  <'..  de  'i  autres  i-éi^iuiiMiN,  i\r  la  1'.  !'.  d'un  rc'iiiiiicnt  ilr  cava- 
Ici'ir  i(lias>cur>  .  dr  I  lialailloii  darl  illcl-ir  a  pird  ri  de  ."  ruuiliai;uic^  ilu  i^vriir;  celle  de 
(;,-|-ardrner  de  1  lialadlon  diidauleri.' :  celle  di-  Neiirclirdeau  de  hi  !>.  C.  de  -'  réi^iiaeids 
dililaidi-rie.  de  I   n-i^iniml    de  ça\a|erie   |clias>eur>i  ;  celle  de    I  linnlieiA  illers   de    la    l>.    1'. 

de  1  haladlon    de   clias-eurs  à  |iied  ;    celli^  de    lîeiuilv ni   ili-  la  1*.  I'.  de  "J  lialailloiis   de 

cliasseui-s  à  jMed  el  de  2  lialicries  d'arlillcrie;  celle  de  Sl-lti('  euliu,  la  1'.  1'.  de  'J  batail- 
Kais  d.Mdiass,-ur^  a  pied. 

I.e  d.-parleiue[d  le^si.rlil  en  ouhe  à  la  21)°  léi;iuii  de  iîcridai'iiierie. 

Ouvrages  militaires.  La  place  d'Hpiual.  avec  sa   ceiidure  de   InrU  el  de  lialleries, 

CDuliuile  au  de];i  de  'l'old  le  ■^\--léaie  d(!  dé- 
l'eusi'de  la  IVciidieiv  N.-l!.  Le  lorl  de  Bourlé- 
mont.     au-iles^us     lie     NeufcliàleaM,     liât    la 

vallei-  de  la  Meuse.  Sur  la  rive  ,L  de  la  Mo- 
selle, ou  h-(>u\c  eu  allaul  du  .\.  au  S.  les 
ouvrai^es  suivaids  :  Luis  de  DognévJIle, 
de  Longchamps,  de  Woivre.  des  Adel- 
phes.  de  Razimont  el  de  la  Mou'^h     q  li 

l.al   au   S.    la  li-iie   de   l'nrl   dAh'liel       sur  la 

i'i\e  ij.  scud  les  ioi-|s  dUxegney.  de  Ci- 
rancoiirt.  du  Thiéa.  du  Roulon,  des 
Friches,  du  Bambois  el  plusieurs   Lalle- 

rie-..      iuli'ruir-iliaires.    nul: al     celle     de 

Sanchey.  Siu-  les  Ilauls  de  la  Moselle  se 
trou\eul  :  le  lorl  d'Arches  qui  liât  le 
del lu'  il.-  la  Voloi,nie.  le  L.rl  du  Par- 
mont  au-dessus  de  lieuiireuujid.  ipn  liât 
c.lui  de  la  Moselolle,  le  Lui  de  Rlipt<pii 
couiuiaude  la  l'oule  de  Lu.veuil  par  L'  UHiut 
de  la  Fourche,  le  lorl  de  Château-Lam- 
bert, à  la  liudle  des  i\ci\\  di-parlenieids 
des  Vos-es  el  «le  la  llaule  Sad.ie,  (|ui  Lai  la 
route  de  Lure  [lar  Servaiice.  euliii  le  Lirt  du 
Ballon  de  Servance  à  Hsii  m.  <1  altitude. 
JUSTICE.  —  Le  déparl<ani ni  ressortit  à 
la  Cour  d'appel  de  Nancy.  11  existe 
1  Tribunal  de  1'  instance  à  Épinal,  où  siège  la  Cour  d'assises,  à  Mirecourt, 
XeuLliàteau,  Heniiiemout  et  St-Dié;  1  Tribunal  de  commerce  à  Fpinal  et  à  Mire- 
courl  ;  1  Conseil  de  Prud'hommes  à  É|iiual  el  8t-Di(';  euliu  I  Justice  de  paix 
dans  chacun  des  2!'  caulous. 

INSTRUCTION  PUBLIQUE.  —  Le  dc-partemeut  ressortit  à  lAcadémie  de 
Nancy  et  ne  possède  aucun  èlahlissement  d'<-nseignement  supérieur. 

I.'euseigiu'uienl  seconilaire  eompiend  1  collège  communal,  auquid  est  annexée 
l'école  industrielle  des  Vosges,  à  Épinal.  Bruyèies,  Mirecourt,  Neufchàteau,  Renii- 
reniout  el  St-Dié  ont  chacun  1  collège.  Il  existe  I  petit  séminaire  à  Cliàlel-sur- 
Meuse  el  à  Autrey  (près  Rambervillers).  On  trouvedes  cours  secondaires  de  jeunes 
filles  à  Bruyères.  Reniiremont  et  St-Dié.  Il  existe  des  établissements  libres  à  Épi- 
nal el   Baïubi.'rviUers. 


NEL1F(:1I.\TE.\U.  —  l'iiiU  cImiis  lo  cour  (le 
lllùli-l  ik-  VilK-. 


l.riiMMLïnrii.riil  |  Ml  111,1 1 IV  ircnilc  Ses  |iic.fi-,s,.iirs  à  l'école  normcxledinstituteurs 
iuvcc  rrolc  iniiicMM  (!••  M 1  ivrcii ri  r|,  ;i  l'écols  normale  crinstitutrices  i.-iscr-  .■.•(.h- 
jiiiiicxc)  (ri'liiiiiiil.  (iii    lidinr    il, 'S  écoles    primaires   supérieures    de   L'^irruns.    a 

(■.li.-iliiirs,  (n-riinliiirr.  S.-iiinirs.  Tlini.ii,  ri  ,1,-  lil|r^.  a  i:i,iiKil  r\  a  lliaiHi.  Il  \  a  ci, 's  cours 
complémentaires  [MHir  -ar,;iiiis.  a  haiiis,  r,,,i ,  i,.ii\.  I',iiil,ai,.v  !,■  Chàl.'aii,  l'rai/j-.  l,' 
\al  (l'Ajdl,  r,aiiilM'|-villiTS,  Hanii  li;ia|ii\  SaiiKiii  c-.  ,-l  piMir  lill,-.  a  (  ..a  ai  ,Iiii,t  cl   a  liaiii- 

ImtmIIits.  l'Jiliii  il  N  a  cl.-~  pensionnats  primaires  a  .NniiVliàican.  i;aiiil„T\  ill,'i>  l'I 
SI  l>i(-. 

I^IHlial    |i,issrilc   I    laiurs  ii iiipal    ,lr  ,1,'ssiii,    ii ■,•,,!,•    iillllliri|iali-   il,'    ili'roral  i,ili    il 

(li'S  ruiiiS'iiiiiiiiri|iail\   il,-  iiiii~ii|iir. 


I.r  ili'liarlriiiiail   itsmhIiI  , ■main- a   raii-,Miili-s,aiiriil  iiiim'i  al,.- i,|il,' ,|,' Tniv  es    ilivisiiiii 


CIlAllLr.D.N  SLliSADNK.  -  An.  i.ai      ll.il.l  .lu  G. 


du  N'-K.);.'i   la  â-  n'i^iiiii   aiiiirnlf   iXlv);   à   la    '•!    conservation  roreslii'Ti-  i  l'ipinaji  ;  à  la 
7>-  iiisiieclioii  il. -s  l',iiils  ,-1  Cliaiiss.-es. 


Agriculture 


l,a  |i.iili •.  i.lriil.il,'  .lu  ,l.-|.ail.aii,'iii .  .|iii   ,-..iiii,i  ,ai.|    l.-s    air..iiiliss,aii,ails    ,|,-    \,air,li;ileau    ri 

lie    Mnv,-,.iiil.   .-I    h.',   |,r..|.iv   a    la    .  iilliii,'    .I,'-  ..aval,'-.  .1,-    la  | il I.'  Iiaie  ,■!    .!.■-    plaiil.'-^ 

iii,|ii-ln,-ll,--  ;  iia\ell,'.  .  .'ill.-!  I  .■.  .ail/a.  lal.a.'.  I1..11M..11.  ,-|i.i!iM.v  Mali-  l.'~  \all.'.'-  .aailial,--  ..11 
l.ai.a.liliv  .1,-  L.'llr-  |,iaiii.--  lialiiivll,'-,  ,  1..  il|,ali  I  |.lil-  .!.•  lllllOllll  li,',  tai.--  .!.•  -llil.i.a-,  !..•>  Luels 
,.,a-ii|i.ail    plus   .In    Ii,t~    .1.'    la    -iiiiar.'    .in    .L-pail.  in.ail  :    .'Ile-    >','l.ai.liail    -111I..11I   .laiis  la  i-éi.'iuu 

..neiilale    .-1    ...inr.ail     !.■-    Ilaii.s  .l,'-    iila-ii,-s    \  ,,-ui.aiii,'-.    La    mi; .-,  iip,'    .ai. a. le    plus    île 

MKIII  lii-.laiv^,  pnii.  ipal.aii.-iil    -ur  le-  ,-,.|.mii\  .1.-  la   M. .-.■Ile.   .Iii   Ma.|..ii.   .I,'    la   M. ai-,',  ele. 
1.  m.  -  i:>  '.■.-,.1.-.  11. 


Voici  le  l.ililo.m  (le  l,-i  sl;ili,li.iiio  ;igiic(il,-  |M,ur  ISillI 


I'l-..11H-| 

M.-li-il 


ir.  i.Mllu'cl;ire- 
'.'.l'itl 


<7  liiTicil.       On 


'J7:i.!lULI 


S.iir.isui 
Amimic.    , 


S.ur;u-p  Pimludion 

l.'.i-JO  lic.-l,-iros  'JS..S7  4  licctol. 

l.r.l'J         .  iC.ilT'J       . 

>:,.:m      .  i.iiii.r.iT     . 


Illlr 


Icliliv--:   l;i  I lie 

,1,-  l,-i   lM'll.-|-;i\r   /l   -Il 
.InniK'  .|ii'iiii   Inl.l.'   I 

|.l,llll.-    'ri   lin   I   , IV-    1 


!■  mil'  <iii-l',i(0  lie  XTt  liecUiiT'S.  ont  fourni  un  rendoment  de  I0M81  lioc- 
Ir  Irni'  |.|,iiili'c  (l.iii-  r.'i  {'27)  hectares  a  produit  iOIMiSSCv  iiuinlaux.  La  culture 

ic  r-l   I c  .iiii-i  diiT  nulle.  ]iui-;i|M"elle   n'a    occupé    que   10  hectares  et  n'a 

cii.liiiiciil  de  r..'iNi  .piiid;iii\.  (  icllc  du  l.iliac  .i  iicciipé  '2â."i  culUvaleurs  qui  ont 
.  .Mv-  ri  i.iil  IimV'  -,',  y.n  Kdoi;.  ,\r  rciullc^.  \.r  In.iihlon.  avec,  17  hectares,    a 


produil  l'N  ipiiiitiiix  ;  le  cliaiixrc.  a\cc  I  i  licclaii--.  a  diiiiiii'  'ri  qiiiulauv  en  lilasse  et  /tî  en  grahies; 
Ir  lui.  aM-c  -1  lii'i  laiT-.  7  i|iiiiitaii\  ru  lila-se  (d  7  (piuilaux  en  graines.  Pour  les  plantes  oléagi- 
iiuiircs.  en  \uici  Ir  lalilc.aii  : 

Ilectareîi      Procliirlinii  (en  graines) 

ïi  ;n  iieciid. 

4  U<       ■■ 


llr,-l,-i 


<;..|/a. 
Na\ell 


'21 


l'ioihicli.iii  ich  ainiiK- 
M;7  heclol. 
I  W 


Onillelle  . 
Caiiiidine. 


I.a  vigne  a  occupé  ."cjli;  liei  lan--  el  .i  donne  l'Jt;.'i."il  liecp. litres:  on  a  i'e|ilanté  la  même  année 
-1  lu'clare-.  Le-  \in-  i.'-i  (.lie-  dan-;  l'ai  rniidi--eiMeiil  de  Xeiirchàteau  sont  de  qualité  ordinaire; 
le-  ineilli'iiis  -mil  ceii\  de  (di.iniie-.  id  île  iiiielipies  Incilih'-  du  même  canton. 

La  cidinie  Irinliece  c prend  le  p..iiiiiner  a  cidi'e.  le  cerisiei'.   le  prunier,  le  noyer.  La  l'éi-olle 

en  liiiiK  .a  «de  de  -Jd!  .piiid.uix  de  n..i\.  .-.'.U  de  piauie-.  l"d  de  cei'ises  à  Kirsch  et  de  121(1  de 
poinnies  .-i  cidre.  La  réLin.n  de  liaiii-  el  des  (•M\iiiin-  lournil  le  nudlleiir  kir-idi  îles  Vosges:  les 
ceii-iers  y  sont  niinilneiix  id  la  neiLie  de  leur-  lleiirs  est  aussi  atlrayaulc  à  regarder  que  celle 
de-   |M.niinier-  de  la  vallée  d'.\uee  en    Nonnandie, 

\..ici  iiiainteiianl  le  laldeaii  de  la  jirnducliuu  Iniinagère  : 
Heclaifï,       Oiiinlniix 
lielleraxes  ronri'atiéres.    .    .        ri.0'2(i        ,'ir..7s:, 
,'  Trelle S  Ml        '2'.l-2.r)l,"i 

Pr.iiiie-     \  l.ii/eine     .    .    .        7..'.ll         2l2.!llll 

arlilicielles    j  S.iiiir..in.    .    .    .         Ls-27  .}2.0',K> 
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Fourrages  annuels  .  . 
l'iairies  temporaires  . 
Prés  naturels  (1"  cou|ie 
regains  . 
Herbages  ...".... 


Ilectnres 

9ninl 

TUX 

1 .020 

lO'.l 

'i2'.t 

2.â5l 

00 

,^•2'.| 

0J.7.-.0 

r,.io2 

4i2 

» 

LOI  7 

121 

li.r.oi 

104 

085 

Le-  rcii'(M-d aniales  occujient  ."lO  109  hectares  ri2  aies;  le>  forêts  communales eld'idaldissements 

piildic-.   ll'.i|17  lie, -lare-  'M  aies:  enliii  plus  de  .V.IMHI  hecl.ares   de   l,..is  el   forêN  appartiennent  à 

de-  pailiciihei-    Le  régi Im-e-lier  esl  le  l.iillis  sons  Inlaie  dans   les  pays    de   plaine,   avec   les 

es-enie-  -iii\  .ni  I  e-  :  (  liêrie.  hêlre.  rli;irijie.  Iiniileaii.  Iremble.  érable,  bourdaine.  Dans  la  région 
ino\  enne  el  dan-  l:i  nii.nlai;iii'.  c'esl  li'  régime  de  bilaie  ijui  domine,  avec  le  hêtre  el  le  chêne  mé- 
lange-. <l,in-  1.1  legii.n  nio\enne.  comme  essences  :  le  hêtre,  l'épicéa  et  une  grande  variété  de  pins 
d.in-  le-  Haute-  \  h-l'cs.  L'exploitation  des  forêts  est  une  des  grandes  ressources  du  pays:  elle  y 
l'ieiipe  lin  i;i-aiid  nombre  de  bras.  On  utilise  la  force  des  cours  d'eaux  ]iour  actionner  les  scieries 
d.in-  1.1  iiioiilaL:iie.  La  \aleiir  des  proilnils  des  forêts  domaniales  et  coiumunales  di'passe  aclncd 
lemeiil  une  -,, mille  de  70'00ll0  ,1e  IVaiics,  Le  gibier  h  poil  abonde  dans  les  forêts:  en  IS'.IO  on  a 
tué  7  loups  el  loinele.nix.  lOll  s.insliers.  017  renanls  el  S70  animaux  divers.  Les  h.iuls  plaleaux 
ou    ib.inine-  -onl   reromerls  ,!,•  p,'iliiiai;es  oi'i  s'i''p,'inoird  une  llore  ;ilpeslre  reuiaripiable. 

Ln  l.'^i.in.  on  ,,iinplail  ."1  2".'>  cliexaux,  0?)  inuhds  et  2â'.t  ;'mes.  La  race  bovine  étail  représentée 
par  r,,',.-.7n  tel,.-  ,1,.  |„.|,iil  ,|,ml  S7  2."i7  vaclu's  ayant  produit  lOOO.'jSâ  hectolitres  de  lait  d'une 
\  al, ■IIP  lie  pin-  ,1e  P.i  (MlHillO  ,!,■  francs.  T"iie  parlie  de  ce  lait  est  transformé  en  fi'omages,  f.-icon 
yriiMa,-  el  i;éioinés.  prinripalenienl  ilans  la  réuiou  ,1e  ("lérardnier.  La  race  ovine  cornpi.-iil 
"l'.i.'pi  siijid-.  I:i  r.ici-  porcine  77  100  ,d  l.i  ra,-,-  c;ipi'ine  l.'i  47".  La  ]iroiliiction  de  la  laine  a  ,•!,•  ,1e 
'.'iN  .piinlaiix.  .\|onl,.iis  ,|iie  la  Mplaille  esl  assez  nombreuse  dan-  le  déparlenienl.  La  proiliicli,in 
en  iniid  ,-1  éle  ,1e  7.><  ICS  Kil,,^^.  r|  ,idl,'  ,1e  la  cire  ,1e  l.'i  270  Kilo-. 

l.'rii-,'iL;neiiienl  .leiiiob'  ciinpciid  un,'  chaire  déparleinenbale  avec  un  laboratoire  agricole  . à 
l'ipinal;  un,-  iliair,'  s|„-,ial,'  ,ra2rii'iiltiiie  :'i  Sldiié  id  ,'i  XeulVhàleaii:  un  cours  de  sylviculture  est 
protesté  à  l'iM-ole  normale  de  Mireciairl.  II  existe  des  iiépinières  dé|iartenientales  dans  le  dépar- 


iÊk:..'âi^''!É^^^ 


Iciiiciil  qui  possible  Cil  iiiilii'  (les  iiium|is  île  déinoiisLi'atioii  el  île  culliire.  i;iilln  S.iulxiii'cs-sur- 
Moselle  liussèdo  une  école  il'ngi-icuUure  ri  de  l.iilei-ie. 

Industrie 

Certaines  bi;nii  lies  d'Industrie  sont  li'ès  dé\  eloiipées  dans  le  déii.iilement.  Nous  filerons  au 
pi-emicr  rang  la  lilalure  du  colon  réiiandue  dans  41)  localilés  el  qui  en  IS'.l'.i  coniplail  environ 
KI.'iOOOl)  broches;  la  mèiue  année  le  tissage  du  coton  dis|iosail  de  plus  de  .V2  ()()0  niélicrs.  Dans 
presque  toutes  les  uiaisiuis  de  la  région  de  Uorardnier,  en  particulier,  on  s'occupe  du  lissage  de 
Il  liiile  qui  arc.ip.ue  lis  liras  de  la  population  féminine.  La  laine,  la  bourre  de  soie,  le  lin,  le 
I  liaiivre  soiil  l'valciiirnl  lili^s  et  tissés,  mais  sur  une  échelle  beaucoup  plus  modeste.  Il  y  a  des 
relorderies  de  lil  à  ri.inlie.  clr.  La  métallurgie  occupe  40  000  ouvriers.  La  broderie  fait  vivre 
à  peu  près  le  mr-iiie  iinnilue  d'ouvrières.  Une  industrie  spéciale  au.\  Vosges  est  encore  la  fécu- 
leiie  praliquée  d.uis  une  centaine  d'usines.  Ajoutons  que  la  surface  considérable  des  forêts  a 
uiiilliplié  le  noinlire  des  scieries  mécaniques,  surtout  dans  la  montagne. 

INDUSTRIES  EXTRACTWES.  Il  existe  4  concessions  démines,  une  de  plomb  argentifère  à 
la  <'.ioi\-aii\-Mines  el  ti'ois  de  lignite,  à  Norroy,  Suriauville  el  St-Menge.  En  18!)!)  la  production  de 
lii;iiile  a  été  de  101 1  '!'.  iioiir  St-Menge  el  de  ."O'i  T.  |ioui-  SuiiauvUle.  La  nièine  aimée  4>2  tour- 
bières dans  12  conimiiiies  nul  ]iniiliiil  liOd  1  .  .ivcr  un  pei-uiiiiel  de  ICI)  ,,in  rieis.  Une  carrière 
souterraine  (Raids  de  lloliai-lii  produil  du  lalr.iire  ili.lciiiiilii|iir  riiiplii\e  a  l.i  labricalion  de  la 
fliaiix.  Les  aulres  carrières.  ,iu  iiuiiilire  de  liTl.  luiile~  a  rlil  humtI.  iii.-iis  ilmil  les  ;  sont 
sans   iiiqiortance.  nul    nceiipé    ■iOllO    mniiers    el  mil    pruiliiil    .■)(li7lll     f.    de    in.iirTiaiiv   .le    Iniiles 

sortes  d'une  valeur   de  -J  .ili-i  nilll  IV.    l/.inli iiie.    le   coball.   le   manganèse,  le   zinc  se  Irouvent  à 

l'étal  natif;  les  minerais  de  1er  el  de  cuivre  ne  sont  pas  exploités.  Un  lalirique  de  la  chaux  dans 
une  Irenlaine  de  Imalili'S.  On  compte  environ  .'lO  briqueteries  el  tuileries.  On  fait  de  la  céra- 
mique à  (_;randvillers.  .leanménil,  Haon-l'lhaiie,  Ramliervillers;  de  In  faïence  à  liaon  l'Étape;  de 
la  poterie  de  grès  .'i  .le.iiunénil,  l!amlier\illcrs  (luvauvl.  P.nnvillet.  La  verrerie  jadis  llorissanle 
ne-l   plus  pratiqiU'e  qu'.'i  Ileniie/el  el  .'i   riirtieux  (\erres  ,1,-  i ilie^-). 

INDUSTRIES  AGRICOLES.  La  minoterie.  dissiMiiinee  nu  peu  |.;irloul.  est  assez  iiuporlante : 
les  X'osges  possèileiil  r..'ill  mniiliiis  einimii.  une  cenlaiiie  d'ii-iiies -.'oeiupeiil  de  féculerie:  IGhui- 

leries;  des  laiteries  /i  Iqiin.il.  I.i  Lnr^e.  I iicli.iiup.  SI-  Vue-.  S.iiiil.iiiiniul .  S.iidxiires-sur-Moselotte 

el  Vincourt;  des  fromageries  à  (  iérar.liiier.  l  ilerinisex  el  rr.uii|iie\  llle.  (Jn  trouve  des  brasseries 
à  Charmes,  Villel.  Xerligiiy.  liriixères.  SI  hn'.  \riilili;'i|r.iii.  l'nnl  ninx-le-Cluàteau,  Ville-siir-lllon, 
Plainfaing,  Haoii-l'f:iape.  Seimnes.  II. larliii  li-<  K.'iiiiiviiioiil  el  au  Val  d'xVjol.  Il  exisie  des  dis- 
tilleries à  Lpiii.il.  iiiani;e-.  Sl-Hi.-.  l'.nliiii.-vdl.-.  Il.irnl.  le  \allin.  Dains,  Contrexéville.  le  Val 
il',\jol  el  le  (,lcr|ii^  il.'  lui-,  li  .1.'-  N'nsues  jniill  «riuie  n-piilalinii  1res  méritée^  Kpinal  l'ait  des 
sirnps  lie  glucose, 

INDUSTRIES  MÉTALLURGiaUES,  La  prn.liiclion  de  ISilOeii  fers  inarcli.in.ls  el  sp.'.ciaux  a 
éle  de  -iS-i  T..  d.'  rdl",  T.  ,.|i  |,Me  .r.ici,.r  el  .1.'  LiiS  T.  en  barres  ,|n<'r-es.  Liiniiliv  IS  Inii.leries  de 
'i'  liisi.iii.  di-|in-anl  .1.'  'j.'.  ciiliil.il-.  .Mil  pr.iduil  iSOII  T.  de  Iniiles  iiiniil.'.'s  av.'.-  un  personnel  do 
550  ouvriers.  Ou  Ir.nn.'  .I.'s  fonderiez  .'i  lleniiieiunnl.  .■iii  Tliillnl.  Sl-Dié.  Épliial.  Cornimont, 
Senones,  r.aiiii-ri:Lipc.  N'n-.-iHiil ,  1  l.i.-.dl.'-.  lielaim.'s.  au  C.l.uîu-.  à  liobécourt:  des  forges  au 
C.lerjus.  lîuaiiv.  I  /eniain.  .\.'rlii;n\  (Seniniiz.'  ,  Il  exi-l.'  .le-  .al.di.'rs  de  constructions  méca- 
niques :\    Lpiiial.     il. •mire ni,    Sl-ln.'.    lla.Mi  ri':iape.  \ill.'l.   jln.-.dle-.    Il    y  a  .les  fonderies   de 

cloches  à  i;. il. (•.-.Mirl  ,■!  .i  Marliiivell,' :  .1, -s  clouteries  à  Ciiii-.  I'..iilenny  l.>-( ;ii,ileau.  Orand.  On 
r.iliriipii'  il.'- machines  agricoles  :\  ( 'li.ileiinis.  Clianii.'-;.  \'r.''iniirl  :  .1.'-.  locomotives  routières  à 
(ii.iiiiUill.'rs.  l'iiiiial  el  n.Miiiieniniil  :  .l.'s  cniiverls  en  fer  batlu  à  riiiscaiii;.  Il.ariiey  el  Fniitenoy- 
le Cli.il.'.iii:  il.'- fourches  .'i  ll.Miiie/.'I  i  La  llnllehiles  iisleiisiles  .'ii  fer  battu  .à  lîussang,  Kiiinnl, 
l'Iniiiliièi'.'s.    l!ii.ui\    .'1    an    \"al    d'Ajnl:    .1.'-.   vis   h    ('.bannes:    des  toiles    métalliques   h    St-Dié. 

I I.pi.'s  |.„-.i|il,'-  l.iliri.pi.'iil  .les    liin.'s.   de-;   iiavelles.    des    jiei-nes  de    lissace.   des   lames,  des 

idrill.'-  iX.'iir.li.ilean-.  el.-.  el.-  (In  lail  de  la  tréfilerie  à  nelleronl;iine  el  h  Xerligny:  de  la 
chaudronnerie  à   Sl-liii-,   l.'pinal.  lin. -.-Ile-,  reiiiireninnl   el  .-m 'riiillnl. 

INDUSTRIES  CHIMiaUES.  Il  \  ;i  de- ii-iii.--  d'apprêt  p.iiir  lis-n-.'i  SI-1  lié.  .!.■  blanchiment 
à  (iérardmer  el  ;i   !\|.n  eniKniilier.    II    exisie   ili'-  blanchisseries  à   r.elles-sui--l'laiiie.   Movenniou- 


VO 


i.r.1 


lirr,  ('■l'ivii-clmor.   'rii.iDH.    !.■    1  Imly.  SI  i:iiri ;   .Ic^   teintureries   .1  Sl-|i|i'-.  (.li;iriiii'-. 

'Ihann,    r;|Mii.il.   Crll.'- -nii'i. I  Iciiiin'iiKinl.   Noiir<:l];ilc':in.    Srii.,h.-.    .\iiirii\  .■II,. 

cni'i.rc  iiîH' amidonnorie  |iir-  XiMilclLiliMii.  i|iic|i|uc>  stéarineries  .1  SI-Iim'.  <-\f..  |r- 1 
cierges  lie  Mirci-diiil.  lii-  Nml.  li.ilr.ui.  Sl-hic.  li-- savonneries  di'  >thii'.  ■lu  I  liill< 
ri'iiiiinl.  de  l'r.ii/.c.  Ijiliii   l'In.il  cl  Aiiuiilil  r.ilini|iii'iil  <\r  l.i  pâte  chimique  de  bois. 

INDUSTRIES  TEXTILES.    \  nici   l.i  li~|c  ,!,•-.  I.i.-.ililr^   .|ui    |„,--r,lrnl   I.miI  .1    l.i    I 
turesct  (le-- tissages  de  coton  :1a  Un — i'.  (  loniiiii'iiil.  I!|iiri;il.  (li.iiiui--.  I.n  in.iiil.  rir.-.i\ 
IHT,   M(.IIS-CV,    SI-i:ii.'iiiH'.    SI  Xhiii 
n<-.'.    rll.HUi.   Sl-.Viiir,    \a^iic\  ,    i;r 

i;iaii(lc^  lil.iliiiv^.  (je  iiiciii.-  i\nf 
S.uil\iiio-,-Mii-Miis,-|..ll.',  ri.'.  11,..- 
filatures  de  laine  (.\i-!i.|il  ,1  l.,i 
\ciiM'\illc-i;.s.|!.-H.ii.  I..  lillllol. 
\iii.C(Hi|.|.    Ir   \al   .r\|..l.  (:h.ilill..M- 

-nr-S.-.oiic.    S, .!■..,. -1.    Al, I, .m, -11,.: 

lin,,  (ilature  de  bourre  de  toio  -.,■ 
Ii-,.ii\,.  ;i  l.i  (:i-,,i\^.iii\-\lm,.-.  Il  >  .-1 
ili's  n-iii,..-  ,1,.  cardagc  do  déchets 
de  coton  ;i  l!|.|iiii','iii,i::l .  S.iiil|.\. 
Il.i|.|iii.|ill,";.   l.|.~   cotons  à   broder 

-,.    Ial,i-i,|ii<.|il    .1   All.ii- I.  C-ll,.-;. 

I:|,iiial.  I.in  11,'iiy-  I.,.  lissage   de   la 

laine  ,li-|„,-..   ,1' nilli,.,-    ,1,.    - 

li,.|>.  .'i  Sl-jii,..  S,i,,.ii,.-.  M,,N,.|i- 
III, mil, T.  i;,-is-,.-siiiM,.-|:ii|il.  I,. 
■|liili,.l.  Sl-(;,.ru,,ii;  ,-,.|iii  ,1,1  iin  ,'1 
,lii  chanvre  ,1,.  l'i.'>  hi,li,.|-.  lai 
,,iil|-L'  un,:.  ,li/aiii..  ,r,.|.il,li"..|ii..|iK 
r,iiil  ilii  coutil,  lin  in,.|ii,.  i,,iiiil,i,. 
I.ul  ,li'~-  tiss'js  mélanges  l.,-i  bon- 
neterie   -.,.  lall   ,à    1,1   \|.|n  ,.\  lll,.  Ii's- 

i;.i,.ii.   sijii,..    i;.iiiiI),.imIi,.|-.    i:,-- 

llllivil|,,||l.  I.ali,:iivli..  l;;,lii~.  \  ill,.|. 
S.iiil,v-.m--M,.|iilli,..  I,.  Iliill,,!.  I.,.~ 
broderies  cl  dentelles  l:iii|,iii-,'- 
|.|  ;i;,|,li,';ili,.ii-.,  se  la I ,n, |i i..|il  -m- 
l,Mil  a  Mircaimi.  |-',,iil,.|i.  .\ -l,--!  J,.-, 
I,.,iii.  llni>cr,.-,  l;,.|iiiiviii..iil.  \,.,il 
.■li.-il,...-iii.     Ki.iii.il.      I,.iiii.ir,li,..     \,,- 

\v.    i;.-iinh,.|\ill,.|-.    M,.iilliiir,.|i\- 

-iir-S:i,'.iii.,      ,.|,-,     (;,.rar,liii,.r.      S,.- 

,.-..  liiiil   ,1,.-  lacets:  S,. -,  ,.| 

Iclv.il.  ,1,.-.  rubans;  ri,iMil,i,.|v-.  I,i 
(;n.i\-aii\-Miii,.^  ,.|,  M,.iilliiii,.|i\-n|.- 
S;i,.M,..  ,1,.  I:i  ouate,  lailiii  ,1,.,  ,.| 
i:iiciiii,..  I,.  Tli.i,.ii 

INDUSTRIES    DIVERSES     du 
\  I,.,  ,,iiil.  S.iiil,.\-ii|.-M,.ii|.||i,..  11,. M, 
lin  r.ili|.|,|iif.  ,1,.^  chaussures  ,1  l;,.|i 
h.aii  cl  I 
SI  r;ii,.|ii 


si-i:ii,.iiii,-. 

SiL'na|,,ii:- 

I.  ,1c  l;..iai- 

,i~  ,lc-  fila- 
M,.\,.ni.:,in- 


K;;li-c  .\,>lr,.Ii 


ill-s,.iiicn|.-    , l'impression  sur  étoffe    ,.\i~li.|il    .'i   rpiii.il.  Sl- 


i',iiiM.  ,1,.-  tanneries-corroiries   à  SI  Ih,.,   Iliiiv,' 

,. I.  Icliiill,,!.  \ciil,-|i.il,..in.  li.iiiiM.iiii.  \  ill,.| 

I,. lll.  ,l,.~  chaussons  à    I.i  \,.u\  ,.\  ill,.  1,.-  l;.i, 

lilaiii:  ilc~  cliapeaux  ,1,.  I,.|ili,.  .-i    Ipin.iL  II  \   :i  ,!,•-.  corderies  .'i  i'.i  m  ..iv- 
^l  l.iiiiviil.  le  iliilN.l.   I,  ni.lu-lii,.  ,lii  papier  ,.~l  .i,li\,.  ,l.in^  I,.-  \  .i-l;,.^  , 


,lir,.  1,.  I 
'I'   liiiilu', 


„,|„,l,.  ,!,. 
liliçi.iii,. 


il.iiii,.-.  -|„.,  i,ilil,.<,  (;■,.-!,  aiii-l  ,|ir\r. h..-  ,1    \i  .■||,■II,•- 
M,■    (  li;,|,.|    loiiinil    I,.   |,. -Il, ICI-   \,.L.,.|:il.     l:,i,.M  ri  l,i|„.     I,. 


I..-.  I|,iii:il 
(i..|-;ir.liii,.r 
II.  \,.|il.|i.i 
.  (IIKiiiimII,. 
|iii  .,1,1  |„,iii 
.■il,n,|iicnl  I, 
|i.,|.i,.r  cil 


\'  <  )  s  G  v:  s 


clir.  l'Ir,  11  y  ;.  d,'-;  i;-iiii--  i;ri].iiii  iiilr,  ;"i  i:tiv;il  i  (  ;l,'iireroiil;iinp).  ù  Anijuld  ilc  Sourhc),  à  liamho}-- 

villc)-,-  iliiidicn.  (;.i,iiJin(T.  Iinri'll,.-.  (;,mI niiil.  S  I-Nm  bdiil .  la  Ncuvevillo-los-Haon,  Lavol.  la 

(;ii.i|ii'lli-  lie-  l;iii\ric-.  Tmilc-  ci'^  ii-iiics  i.irii|H'iil  plii-  de  "idOII  ouvrier^i.  11  en  sort  niiniiollo- 
iiicnl  IniKKill  .|iiinl;,ii\  ilc  |.,ipici-  ri  ,1c  ,-.iil..ii.  Ce  ilcniirr  arliclc  c^-l  i^iirloiil  laliricpir  an  SMidi- 
ral.  à  l.a\al.  SIc-Mari^iHTil,.,  M,.vfiiiii(iiiliiT.  AllariiH.nl  cl  à  .\('ill:;iiy  (Amcrcy).  Le,  |,,ilcs  ,|c 
1m, 1-  ni,'iMiiii|ii,'-  Mi-nii,-iil  il,'  l,.-i,.iii-,'-.  (..■■iai-,lii],T.  Sl-Aui,-.  ChaM-lol.  la  Xcin pville-l(Vl;a,,ii. 
Craiiuc-.    Oorclli's.    Aii,>ii|,l.    l.i.ia-^iii'-Mciiiilic    cl    Sle-Mari;iici'ilc.    L'imagerie  ,rii],iiial   a   pa^-c- 

dans  loiilcs  le,  mains.  (Jiiaid  à 
la  lutherie  do  Mirecoml,  cllc 
esl  nun  moins  cclclu'c:  laio 
seule  maison  d,'  celle  Aille 
oecn|ie  IMl  (,u\iii<i's  laid  ,1c 
I\Iii-ee,nii'l  cjnc  de  la  liaidiciic. 
Ai,iul,>ns  i|u'à  cùl,-  di'  la  hi- 
Iherio  Mii-ecourt  falii-i,|ue  a'i-si 
des  instruments  à  \enl.  ,li'S 
orgues  à  manivelle,  des  oignes 
d'église.  Épinal  el  liambervil- 
1ers  ont  également  des  factures 
d'orgues.  Enfin  Élival  cl  Ilaon- 
l'Élape  font  de  la  ganterie. 

1/indusliie  du  bois  comporte 
plus  di-  r.llll  scieries  rcparlies 
surloul  dans  les  llaules- 
Vosgi's.  On  lail  de  la  bois- 
sellerie  ;i  l'.cirupl.  r.,in\illcl.  la 
l;ie-si'.     (;cll,.s-siu-l'l.iui,-.     (.,- 

rani r.     Ilwnoid.     Stdllicnii,'. 

Sl,'-llél,aic.  Sl-Xali,,r,l;  ,!,•- 
meubles  cl  des  sièges  à  l.iH,il- 
lc-(.iiaiid.  l'argny-sou-.-MuiiMii. 
Sl-Oiii'n.  !\larligny-l,--  r.an:~. 

liulgncvillc.  Bruyères.  X,Mir- 
cli.àlcau.  Villolle,  le  \  .il  ,rA|,.l. 
Moidluu'eu\-sur-Saone.  .\ relies: 
des  sabots  el  galoches  à  No- 
mex\.  Xamonlarupl.  Trémoii- 
/ey.  Xcufeliàleau.  Sl-I,é,,u.ar,l, 
liarncy.  l'raize.  l'ou.xeux;  ilii 
parquet  à  Sl-Dié,  Anoulil.  Xcuf- 
iliàlcau,  l'ouxeux,  Kpinal:  du 
charronnage  à  Tliuilicre^.  Xiad'- 
eli.ili'au.  la  I-'i.n'gc.  Iliippc-. 
l'pinal.  (;liàlcnoi>.  Clianliainc. 
\i-rilroii;  do  balais  a  llar- 
nieullcs:  de>  baguettes  p,,iir  cailrc-  à  Sl-Iiic  :  îles  cerceaux  a  (  iiiliaiicoiirl  :  d,'-  chaises  :\ 
l.iir,.Mc  (u-.iinl.     j'niivcuv.    l\I,,iilliiiivn\.     lii  ii\  iac~,     l'aruiiN -s,>iis-Miir,-au.      la     (  :ii.ipcllc-aii\-l'.,.i-, 

I>arnc\.  \illollc.  Sldiié,  I..i    l.,nii,dl,Tic  >'c\,-iic  .i  i:i,,\,-~,  l:.iinl,,TMll,-is.  <  lli.ariiic^.   licimici il  : 

la  carrosserie    a    X,Mi(',li.'ili',in.    lipiii.d.   Sl-liic.    (  di.'ilcni.i-.    l;a,iiiri:t.ipc  :    la    brosserie   :\    il.ii- 

nieullcs,  Gciai-il r.    I  aiiiairli,'.  Ilciiiin-iiciil. 

I-ai    IS,i;t    le    iir-p.iii    hiciil    ciiiplail    iillj  ,-|  il,li--cii-,,'iil-    en    .ailiul,'.   po-^i'alaiil    SU  )   macliiii,'^  à 

vapciii,  d' •  [••vrr  ti.lal,'  ,1,- .M  i7l  ili,'\aii\    !,,•-  iimciv-  I ni  — .'al    '.1.7.'.  clic\au\   de    force  ,l,,iit 

■(Ipi  iilili-i'-    pour  1(1(1   iiMii,--   ,l,.:il   .M   ^,i,tic-.  I idiii-,  l'.'  Ii--.ii;.'-.  (I  lil.iliire-.  '2  iiaiielcne-, 

'J  f  ibnipics  de  pâle  (\r  bois,  -j  bl.iiicliisscries.  '<  fécidei'ics.  'J  boniiclia  ic-.  III  diverses. 


M(.n"F,\"\lorTIEl; 


K'Ji 


s(;il!,-  ,lll  cllifl 


Commerce 

l.c  ilr|..-u-|oi,iciil  <|.-,  \-,,-.l;c^  ii,i|M,ih'  |,iiii.  i|.,,l,- ni    :   ,|i,  ,-,,|,,n.   .1.--  hU    en    [ii-,,vcn.-iMr(!   de    l.i 

ivyioii  <lii  N.  lie  la  liainr  ilc  mai,  h,-  ,1  Cjuiial  ,•-!  Iir^  ini|M.ilaiil  .  .In  imn.-iai  .Ir  Irr,  ilr-  la 
h.Miilli-  <•!  (In  c.kr  ,-,'.i:,  (,:s  T.  m  iN'i'i.  <l<,nl  'J'.l  li.l  1.  m  |,i  ..M'iiam  .■  ,1c  r„,i:;i,|n,'.  ,|,-<  ,l,-|,arlo- 
m,-iil-  ,lii  \,.nl  i-l.  ,hi   l'a-  ,!,■-(  iaiai-.  ,1,'  la  l'in--<-  i  Innian,-.  I  ian-i,i.il,',,-  par  ,'aii  .  ,!,■-,  \iii^.  caiiv- 

,l,--\i,-  cl  Iniihv-;  ,lr-  aili,!,--  ,r,-i,i,-,-i I   ,!,■-  ,l,-iir,a',  r,,l,,iiial,'-.  ,!,■-  iii,„l,.-   ri    ii,,n\  caiil,'^,   ,1,'- 

arli,-l,'~  ,raiii,-nl,l,- ni,   ,!,•  I.ij,,ii- 

l,'ni>.  ,l.>    hl.iain,-    ,1,-. 

Il  ,-\|.,.rl,-  .1,-  la  l,,i|,-.  ,1,'- 
li--n-  ,1,-  ,-,,|,,ii  |.|  ,!,■  lain,'.  ,1,-  la 
iH.iiiii-lcrîr.  ,!,-  I„.i-  ,!.■  I..nl,'- 
s,.rlc-.  arliclc-  ,],■  l,,.i-.-,-ll,ai,v 
et,-.;  ,lii  ::iv-.  ,\r-  ,-aii\  mue- 
rai,'-      .-Nlll'.li,-.       ii,,lll,Ml|,--        |,l,i 

vciiaiil     ,1,--      ir,     -,,niv,--     aii|,,ri- 

sùc-.,;    ,lii    bl,,      ,1,.,     |,,,i,,m,'-    ,1,- 

li'iT,-.    ,1,-    la     r.M-iili-,    ,1m    II- a^;,,. 

ilil    Mr-ch.     ,lf-     |.lanl,>-    |,l,a|-ma- 

(■(Miti,|Ui'--:  <l,-    m,'laii\     r,a .    I„l,\ 

a,-i,'|-.  ,-l    ,1,'-  ,,l,|.'l-  ,Mi   m, 'lai     In 

liallu.   aili,-!,--   ,1,'  ,|um,-aill,Ti,-  ,1, 

li.iil.o  -,,il,'-  :  ,1,-  limai;,'!!,- 
irivi.iiial.  ,1,'-  in-li'nm,'nl-  ,1,'  niu- 
si,|m^^l,'. 

I.,'-  ,li',,iU  ,1,'  ,l,,nan,'  l'I  ,li\,'i- 
(I'   jiiillcl    In:,'.i   an    I  ■    jnill,'!    l'.Kin 

l'iil      .' ml       Mil,'       -,,inm,-      ,1,' 

7li-J.sf,;i  Iran,-- 

la-  l',mia-i'  i-n,',  ni  lin  laiial  ,1,- 
ITM  ,l,ian,-li,'  S  ,  ,'1,  iNIHi  a  ,'l,'  ,1,' 
.•.T,'i-"  ■[■    ,'iili','  M,'--, -m  |-\l,'ni'll,,' 

cl-M,. -,'!!,'   ,.|  Cii'i','   II; --^a,.!!.' 

"'Il'l>  bal, 'an',   n    ',,m-,,nrn    lanl 

à  la  m, .ni,'.-  .pTa  la  ,1,.,,  ,'nl,'.  la' 
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rj  FINAL  c>l  imi'  \illo  piltorcsiiiiomeiil  siluée  dans  la  vallrr  .1i»  la 
Mosellt'  niii  >'v  divise  en  deux  bras;  c'est  de  plus  une  nie  indiis- 
liielle  (|u'entnLuoiil  de  hautes  collines  boisées  doid  les  imiuls  .  iil- 
iiiiiiants  ^(iid  hérissés  de  forts  et  de  halteries.  I-Jlc  i->i  li.'ilir  plut.'it 
en  l(iiit;iicui-.  dans  la  dircclion  du  cours  de  la  ^lo-cllc.  rcr|iciidi- 
culaircnirnl  à  i-cltc  diicclidu  s'oiivi-c  .'i  11],  un  \alliiii  nu  m'  dn'-M» 
l'U  é|M'riin  une  Ijaulcur  purlaul  les  iiiinrs  du  \icu\  i  '/i.iir.ni-fnrl  eii- 
lourc  (hi  iuai;ndi.|ue  /'(/.•  Dnulfhil.  l\u  Iieh.'diuv  mIui'  en  ,i\.inl.cm 
jouit  d'un.-  \w  ni;mnili.|ue  siu-  lipinal.  en  .unonl  ri  m  a\;d.  11.'  cet 
observatiiiie  i>n  diTuii\  ic.  oulre  la  partie  ^njM'ricui  r  de-  piini-i- 
paux  monuments,  les  vieilles  maisons  iiillcur-„|uc--  dont  la  Moselle  haiynr  h'  pied,  l  ne  l'.irl 
jolie  promenade,  le  Coiws,  accompagne  la  ri\r  d.  il.'  la  rivière.  |U-écc'di' d'un  a\,inl-ii)iu-  lonlinué 
par  le  pietit  Champ  de  Mars  et  Vavcnue  dca  'Iciiijilirfx  ipii  est  le  inoluimcjui'iil  de  la  l'imnenade 
de  la  l'rt lie  Provence,  au  nrnn  significatif.  La  jininle  ainnul  de  l'ile.  l'Ulouree  à  u.  pai-  le  Cmnl 
des  i;r,i,nl:^  Mniiliiis  ou  pi'lit  bivis  (!<•  la  Mcis(dl.'  cl,  à  d.  ],ar  le  ^rand  bra-^.  -■■  lennuie  ei.'.ilenient 
]iar  un  i(di  .sv-iï/r  (pie  bor.le  l'ainien  llopil.d.  de\enu  le  U/iscV.  Ce  d(Mniei-  ivnl'einie  pi.'s  de 
•jOn  Iddes  dont  une  douzaine  di>  InuL  [iremier  ordie.  Sui'  le  uoailne  ■J">  app.uliennenl  aux 
ancieiuies  écoles  d'Italie,  ÛO  à  :.;.  au\  eccde-  hi,llandai-e  el  llaniande.  ):,  a  l'ee,,|e  alleniandi'. 
([uelqnes-unes  à  l'école  espagnole  cl  le  i-e-le  aux  eei.je-  IV.uu  ai-r~  lanl  anciennes  ipn'  niodcines; 

la  >eidplini'  e>t  installée  dans  une  coui:  cm   leiu.ncpie  n liv  un  liiaml  iiundae  de  si-ulplures 

et  il  in-cripli'ins   gallo-romaines    e.xlrèiuenienl    ndere>^anle-.  piii\enaul  de   (dand.  <ie    l'urlieux. 

du  1 on.  (de.  une   belle   slalu(dle  en  bron/.e.   un  llennaplinuble   au  nn.inenieni    gr.iei,-ux.  de< 

\ilraux  de  l'abbaye  d'Aid  rey  i  IM-jl,  une  cilleeli.m  .l'année,  des  ubj.ds  d'.ut  de  loulc-  sortes, 
des  lunnnaie-  et  médaille-,  une  -alerie  ,riii-l..ire  nalurelle.  lu  j.avill.Mi  \ni-ui  reuleruie  la 
/;;/-/»,//„•,/»,.  ,pii  p,,<-ède  iUOmi  Nnlunn--.  'ilO  inauu-.-nls  el  1  IN  ineunalil.'S.  1  le  ludle-  bn|vei-i,.s 
pinenaul  de  l'abbaye  de  Moyeiunnulier  ixMir  s.i  >up|ii.rlenl  le-  li\ie<,  l'.u-nii  les  r.uele-  .m 
peut  (lier  un  I  ;/,,ss:ii,  e  r,„;,/e-s,r.,r,),  du  i\'  -..  un  i:r,i,„,:i,-  ni.uni-riil  -elon  -ami  Maiv.  -ur  v.din 
p(UU|.re.  en   lellres  d'or  a\ei-   une    reliure  ornée  iTiui  diply.pu-  en   ÎMiui'  du   \\     -,  uni'  i  h.i,le  de 

l'empereur   Henri  11  aux  .lanii'-  d'i:puial     \r    -,:.    /.■,"/,/,•   de    1  i(il).    ele     \  :  ll.ll.l  ,!.■  \-;il.'.  de\ant 

lecpnd  se  dn'-se.  dans  un  pcdil  -.piare.  le  Mnmnnntl  ,ii,x  r.,s,,,r,,s'  \ielimes  de  l:i  ^lu■rre 
de  1STIMS7I.  dale  di-  17:>7:  il  a  elé  élevé  par  le  «lue  Stani-la-  d..nlle-  .iiine-  ..rneni  le  Iniul.ui  ,lu 
nionuimad.  l.a  }>,;'f,;-lnrr  el  [ILUel  ■lu  ,i,,in;-r,iniir,,t  iniUht irr  -..ni  -an-  inleivl.  de  ui.uue  .|ue  le 
Ô.llr.jr.  le  Tli.Vdre.  Vi:rnlr  .inrir/ilr  ,1e  /;//.-..  \r  Z',,/--;.  ,1c  .Insli.-c.  la  l;„„,sc  cl  le  l  ,H,iui,il  ,1c  .;,i,i- 
lucnc.  Le  -eul  mciiunncud  reliebuix  inlére^^ant  c^-l  l'r-.///,-r  Sl.-M,iiici,i-  (xr  s  !.  recon-Iruile  au 
XIII'  s.  saut  la  lour  carrei'  .'i  l'(l..  <|iu  -'rdé\e  au-de--u-  d  un  piuelM^:  deux  tourelles  c_\  lindrii|ues 
(lanipient  les  façades  lah'uale- :  eidle  du  S  -eule  e-l  iidaele:  la  laçade  N.  possèile  un  iioridie 
inléressanl.  Signalons  cneiuc  les  luai-ous  .à  .iicade-  de  la  l'l,i,;',lcs  l'usijen.  la  l'oiil,ii,ic ,lii  l'iiuiu. 
coloiuie  --iunHMd(''e  d'une  si  a  tue  de  bronze.  On  peid  taire  de  cliarmanles  exe  ui.- ion-  aux  aleidoin< 
d'iipinal. 

MIRECOURT  e-l   une  p,dile  vilb'  ipii.  .'i  \rai  due,  ne  < up..-e    .pu>   d'une    loueii.'    rue:  ell,> 

esl  bàlie  principalemeid  -ur  la  |-i\ee,  du  Mad.m  .[ui    \    bu' un    il. il    el   .pu' .l.ux   puni-   ivlicid, 

au  laid rg  SI-Mm-enI  -ur  la  rive  d.  Ce  ,l,>iiii.-r  ivnler une  M,ns,,„  .lu  XM'   s.  el  une  l'Icii^'ll,- 

.111.'  .1.'  r(l„//,e  (x\'  -..1.  aiii.mr.l'liui  i-d.'-e.  mais  ..ccnpanl  Ja.li-  un  eeiii  .1.'  l'amieu  .-inud  i.''n>  :  la 
b-néhv  .In  han-.'pl   X,  e-l   elei;anl.'.  Lu   I.Tr.'-plein    .pii  pié,.''.!.'   la  la.a.l.'  O,  .m  .Ié.-.,UM.'  la    \ue 

lapin-  irdére  — ;uile  -lu'  '\lii-.'.-..url .    .1 mec    par   l'eeli-.'   .1.'  la  ri\e    l'.   H.'    .-.■    p.'inl    "n   ap,u.;.iil 

enc.u-.'  le-  \e-lie,.-  il,,  la  l.nu-  .-anV-.'  .lu  \\cu\  lli,U,;iu  .l.di-uil  ].ai-  CiV-.pii,  L'/;';;'/-.'  '  \n  -.  ,  .ai 
c'.nh.d.a^  .le  la  (  iran.l.'dlu.'.  a  élé  P.ilu-  en  lr.,i-  t.iis:  au-.le  — u-  .l.'s  lia^-.'.'.te-  s-.d.'V.'nl  .les 
lialiilalion-  privé. ■-^.  Un  .-.de  e.  -,,id  in^lallés  un  pelil  Mnscc  ,riii-l..ire  ii.aliu-.-ll.'  el  la  l'.iHic,- 
llnh/iic  ,,ni  .-..inpl.'  r.lKIII  vi.luin.'^.  .'.  maïuweriU  .d  :.  incunable^.  L'//..'/.-/  .'-■  \'lllc  ixm  -,i  abrile 
dan- une  aiui.'x.'  !.■  Tr,l„i,„il  île  1"  in-lan.-e.  !,.■-  //..//,s  .-n  pi.are  .lalenl  .lu  x\ir  -.  .d  -..ni 
soûl. unie-   par   .les    piliia-s:    d.Mix    .  1...  li.d.ui-    .l'am^l.'    à   l..iliu..    pyraini.lal.'  .!.'■. -oreul    l'un.'   .les 

faiyi.l.'s.  I  11..  L.nl.u ^1  snnuonté..  .!.■  la  >l.,lu,-  ,1,- s.,;„l  ficccc  F.,„cn-c.  eu  maibiv  blaii..  .I.ml  la 

inais.,n  iialal.'  -e  a. .il  .laii-  la  rm-  .lu  inéni.'  n..ni.  .-.Uiliv  .lu  .piarli.a-  habile  par  l.'S  .l.-id.d''éri'-: 
.1  ib.nl  II'  l,,iiil,c,in  -.■  Iii.u\e  à   Mattaincourt.  à  'l  Uil.  au    S.   .Ii-   Mir.'.-..uil.   <ln  \..il  en.-..r.'  dao'; 


SAIM  lilK.  '  l':t;li-o  NoholKiiiK-.  l',..;:»!.'  O. 


»:,(;  \  o  s  G  E  s 

(•■■Ile  ilrniii'-r'C  \illc  un  \  icii\  i>niin  ([ui  a  ccinscrvr  isoii  .-iniial Lire  (-Ti  fci  lorgo.  La  vieille  ioio' de 
li„iu;,,-l  r~.l  à  'J  Kil.  au  S  -(  ). 

NEUFCHATEAU.  an  .(.iilliinil  <lii  Mailmi  a\iT  la  Mi-us.'  et  au  |ioii]l,  île  jdiiclioii  de  six  voies 
ferrées,  se  divise  en  vilh-  liasse,  eid.nii.-e  de  piaiiies  ,.|,  ,|,.  janliiis  p., lasers  el  eu  ville  haule. 
d<inl  le  leilre  le  plus  eleve  perle  ce  <pu  icsl,'  (!,•  raii.ieu  finil,;,,,  des  dues  de  (.(Uraiiie.  A  lùlé 
esl  Ynjlis,-  St-Mrul,is  i\i  s.i.  élevée  -ui-.-i\plc,  .l..nl  la  laradc  O,  ainsi  ,pie  la  l.iur  du  eloelu-r  à 
i;.  onl  v\f  r<'s|auj' ■:•  -  l/r'/'/s"  Sl-l'hri.-ih'/ili''  i\[  si  icr<iii-l  iiiil.'  au  \ii  s.  el  l-emaniée  au  xvr  s. 
pic-i-nlr    lue'    .uia'ii-i'    façade  à    !'(•.    avee    ^iiu    |ioi(lie    léiini'   cinu-cinné    d'une  galerie  couvei'le, 

soulc par  lr..i^  pdi.u's  le-, us;   a    la  laïadc   lal.-ralc    \.    e:-l    adossé   le    cloeher  llaiiqué    d'une 

yr\\lr  liMuell lo-onalc:  cniar.pir  il  linlriienr  la  iliapidie    de-    fnnls  Jiaplismaux  (xvr  s.). 

i:il.!l,l  ,1e  nu,-  iwi  s.)  ,.>l  l'an.ieii  l'alais  dl  Iciiiirl  le  de  l.iiirainc  r|i(,iise  de  Louis  de  Gui.se  ; 
les  paiiii's  les  plus  in|i-ri'-s:iii|r,  siml  :  la  piule  d'enlii'e  -iii'  la  rue,  l'esiîalier  avec  plafond 
snilph'  avec  eiilrelaes  cl  dc\ises  lalincs  (l."i!li);  au  p|-einier  claire  une  autre  pelite  porte  précé- 
dant rcuiré'e  de  la  .justice  i\f  l'ai\  cl  un  puits  adosse  .au  niiii'  de  la  eiiur  intérieure.  La  Biblio- 
l/uu/iir.  ipn  y  est  iiisl.dli'-c,  (-(iniidc  1 1  linil  miIiiiiics.  Lu  ancien  cdiivenl  d'.Vuguslins  renferme  les 
Êro/cs.  le  TrUiwuil.  \:\  Cnnl^iniu-rii-.  l.i  /'i/m;,!,  I(>  I lir,ili\'.  Neufcliàleau  a  élevé  une  statue  avec 
bas-i'eliefs  à  Jeunnr  liArr  cl  un  Miniimirni  .iu\  cillants  de  l'arrondissement  morls  jiour  la  pairie. 

Aux  environs,  sui'  une  li.aulciir  doniin.inl  le  ciudluciU,  de  la  Saùnelle  et  de  la  Meuse,  se  dre.sse 
le  rlij'ite'ni  lie  flourléiinnil  (xvr  s.i.  en  ijr.iiidc  partie  restauré.  ]>Ius  à  l'O-  esl  Grand,  célèbre  par 
son  aiu]iliilliéàtre  rom  du.  ..\  la  limite  du  «li'p.aitcuiKuit,  sur  la  rive  g.  de  la  Meuse,  se  trouve 
Domrémy  oii  naipiii  .Icaiine  il'Arc.  donl  la  maison  esl  encore  debout.  <'.e  n'est  pas  sans  émolion 
qu'après  avoir  fr.uiclii  l.i  i,'rille  enloiir.iiit  li-  jardin,  cm  pénètre  dans  l'humble  demeure  oij  la 
pauvre  bergère  songea  au  salut  de  la  l'i-ance.  Celle  maison  esl  aujourd'hui  transformée  en 
Musée;  mais  le  sol  en  était  nu  jadis;  au  delà  de  la  pièce  commune  renfermant  l'àtre  se  voit  la 
chambrette  de  Jeanne,  qui  ne  reçoit  le  jour  (|ue  par  une  petite  lucarne  ;i  travers  laquelle  elle 
apercevait  l'église  toute  proche.  L'esprit  reste  confondu  en  pensant  aux  grandes  choses  accom- 
plies el  en  contemplant  le  point  de  départ.  Ouelle  étape  delà  chaumière  au  bûcher  de  Rouent 
T'Ius  .'i  l'O.  du  hameau  a  été  élevée  une  Busilieitte  à  nii-c6te  el  au-dessous  du  Bois  Chenu  lui 
.leanne  entendit  ses  voix. 

REMIREMONT  est  situé  sur  la  rive  g.  de  la  Moselle,  un  peu  au-dessous  du  confluent  de  la 
Moseloltc.  Le  fort  de  Parmont  (613  m.)  la  domine  à  l'O.  C'est  une  ville  très  propre  où  l'eau  esl 
répandue  en  aliondance.  Du  rond-point  au  S.  où  s'élève  un  calvaire,  le  panorama  qu'olTrent  la 
cité  et  la  vallée  avec  ses  dômes  de  verdure  est  charmant.  Une  belle  promenade  ombragée  suit 
le  |)ied  île  la  colline  de  la  rive  g.,  tandis  que  des  usines  considérables  bordent  la  rive  d.  de  la 
Moselle.  L'église  Sl-Pierre  élevée  sur  une  crypte  du  xr  s.  est  surmontée  d'une  tour  carrée 
construite  en  grès  que  couronne  un  minaret  (1788-1804);  la  porte  de  la  sacristie,  dite  du  Trésor 
à  cause  des  objets  qu'elle  renferme,  est  du  xviir  s.  L'Hûtel  de  Ville  et  le  Palais  de  Justice  son' 
installés  dans  l'ancien  Palais  abbatial  reconstruit  en  1750,  propriété  de  la  célèbre  communauté 
des  D.inies  de  Remirenionl  rondée  au  xiu'  s.,  dont  les  âO  ehanoinesses  avaient  au  moins 
«pialre  quartiers  de  noblesse  cl  dont  l'abbesse  portait  le  litre  de  jirincesse  du  Saint-Empire  (la 
communauté  relevait  des  empereurs  d'Allemagne).  La  Sous-préfecture  esl  installée  dans  une 
Maison  canoniale  (xvii°  s.).  Le  Musée,  installé  dans  les  salles  de  l'Hôtel  de  Ville,  possède  la 
décoration,  un  brevet  et  un  |)orlrait  de  cbanoinesse.  On  y  voit  également  quelques  tableaux  el 
la  Bihliothèijue  renfermant  10  000  volumes.  Le  Collège,  sans  intérêt,  a  été  agrandi  en  1900.  La 
Grande-Rue  est  assez  curieuse  avec  ses  maisons  à  arcades;  à  l'une  de  ses  extrémités  se  dresse 
sur  un  carrefour  une  statue  en  bronze  »  Volontaire  de  1702  »,  don  de  l'État  en  souvenir  du 
liatriotisme  de  la  ville  en  IT.li.  Devant  la  gare,  entre  un  beau  groupe  d'^co(es  municipales  (1809t 
et  la  Synagogue,  a  été  érigé,  en  1895,  un  Monument  aux  enfanls  de  l'arrondissement  morls 
en  1870-1871.  Sur  la  Pince  de  la  Courtine  se  dresse  une  fontaine  (1828).  ]JH('ipital  (1721)  est  du  à  la 
générosité  d'une  abbesse  :  Béatrice  de  Lillebonne. 

SAINT-DIE.  centre  industriel  important  avec  des  transactions  commerciales  actives,  au  cicur 
des  Vosges,  s'encadre  entre  des  collines  élevées  bordant  les  deux  rives  de  la  Meurlhe  et  dont 
les  flancs  sont  recouverts  de  sapins  à  la  verdure  éclatante,  La  partie  de  la  ville  bâtie  sur  la  rive 
g.  renferme  surtout  des  usines  :   tissages,   filatures,  tanneries,  etc.  Sur  la  rive  d.  se  trouve  la 
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iollc   l'nnnni.uh-  iln    /',,,,    1, ici    (  .llllini^rf ,    II,--    v ,     l.ii-r-,    |,.l|-,lllrl,.-   cil    |HT|.rli,ll,lll,iilv^    M     l.-| 

Mriirllir.  rnii|„.|i|   |;i  \  illr  :,--(•/   .iiiiiiirr.  -ml,, ni   |,.~   |,,ii,--  ,1,.   iii.iirli.'.  A   l.-\l  iriiii  I,-  ,|c    1,1  |,rinri- 

\,Av.    l.-l     Un,'     Ihn-K,   ~.\-\v\r.    Il,, M     l,,in    ,1c    >;i     |||.-||-,,||    n.il.U,'.     I.'     .l/<,„  «„l,-„  ^     ■'     Julr<     i;rri/.    illl    ;ill 

>,'iil|il,-ii:  M,-ivi,'  il.siiii,.  h.iiis  la  /,'»,■  Si,,,ii.J,i.-:,  ,iii  coin  ,lr  la  |,ivi-,-,l,,jil,..  se  Ii-,,iinc  17/,/,/  il,- 
l'itl,-  Aj.:.  ,|iii  aliiitc  I,'  'llH-;ilrr.  \r  Mus,-,-  r\  la  l.il.li.,tl,r,iii,'.  \  .,■  Mil-,-,'  iviircniH'  ,1.--  aiilHinih-s 
|,n-lii~l',i  i,|nf~  l'I  aiiiirijij,--  i  i'l;\  |,lii-iiii,--.  i;i-,',',|iu-~.  r,,iijain,-.  'jall,!-! ,  ,iiiaiiii--  ,  ,li--  iii,  .iiiian-^  l'I 
iii.'.laiil,---.  ,!,■-  ,.l,|,'l-  i,r.,N,'naiil  ,1c  ii,,-  ,■,.),, m, ■-  ,|- \-i,-  i-l  ,rAli  i,iii,,.  ,1c-  ,-,,II,t|i,  ,ii-  ,riii-|,,ir,. 
11,-ilurcll.-.  cl,.  I.a  l;il>linll,r,,nr  |,n  — ,■,!,■  ISIIIIIl  M.liiiii,'-.  I T,  I  maiii  1-,-ri  I  -  ,-l  \7.X  iiiriui.il.lc-  En 
li,.|-,llllc  ,|,-  la  MlclJie  Ml,'  -■almiiclil  le  I  .,llr,jr.  |a  l:,i,fiiir  ,!,_'  /••,■,',(,■,•  IjS'.ir.i,  la  I :r,nl,inn.-,i,-.  l.l  >,.».s- 
l'rrfr.'ii.rr.  le  l'.il.iis  ,!.■  .h,:!,.,-.  Sur  une  |„'lit.-  |,|a,-.'  ,.ii  a  cIi^nc  en  iN'iT  une  f,,,,h,i,ir  /.i/i  .nnifh'  à 
1.1    ui,-iii,,ire  ,lii  ilih-    Sl.iiii-1,1-  ,|Ui    .iv.iil  lail   rei-,.ii-l  luirc    ,-,■    ,|iiaiiiei-    inciai.li.-  en    1  T-'iT.  A  Taiil  i  e 

cxircuiil,-  ,!,•  la  \il|,'    m-  ,lie--c.    |.|,--  ,l.'   IV/,./. ;/.-/.  ,.|,,iiu,-  -u|,|„,rlanl    un,-    ii.Mii|i|i,' :  , ',■-!   la 

r;,„hn,„-  ,/,■  hi   M.-,.rtlir  j.kIi-    i,|a,cc  au  ,  cnlic  ,!,■    la    |,|ar,-    ,l,'-   \  ,,-;;,■-.  aiij ^riiiii   |.la,-,'  .lul,-- 

Fcri->.  L;i  (allu'-<lralc  (\l'.\i\  elwiii  -,  |,|-,-,i',lcc  iliiu  j.eiii.ii.  .i  une  [a,;a,l,-  i|,iiii|iic  lail  i  ,• 
,lcu\  I,,iii'-  can,,v-  cll.a  — ,•-:  .•II,'  e-l   icIum-  a    ^.    a   un    |,.Ii    ,/,,//,,■  ,,u    L.ii    ieiii;in|ii,'   un.'  iliain' 

e\l,'in'iii.'.    I.i:al,'ni,'iil  , iiani,'   au    ,|,,|lic    c-l    la    |„'lil,'   ,,,/,,.,■    A.-//,,    cliliee  ic-lauiv   .le-  m    cl 

Ml    -.  rcuri'iniaul  .1.' jolie- -laliU'Ile-  ani-icnui'-  i-.unl    ll..|-,'ul.   j-ainl  Manini.-  cl    '  \  i.'i-e,'  axe.- 

l'Iailaul  .Ic-ii^  .  l.7;,'<V/„'  (wii'  >.).  a  .Ir..  a  .le  l,.'.iu\  jar.liu-  .'ii  1,'ira--.'.  l'r.-  .1.'  r,'-li-,'  -,'  m, il 
tui,'  .l/-//,-,'e.  ililc  ./ex  /  7e, ./.,;„. '.M  Iô;.7i.  a\ce,l,'  eiiiieii-,'-  -,ii  Ij.l  iiiv-.  I.a  |,l,i,-,'  .liil,'-r,'nv  |„,--,',l,' 
cn.-ol-c  iiu.'l.iu.'-  ,»,.(>.„  ,;  ,/,r,,r/.'.s'.  I.e  .l/,,„„»„-„/  .-uiv  m, -111111'-  .le  l.-i  eiicn-.'  .1.'  I.XTII-ISTI  .'i  clé 
ci'JLic  au  liliieli.'rc;  le-  11. nu-  il.'   c^  \ii'liiiic-    sinil    L;ia\e-  -iir    .1.'-    |,l,i.|iii's    ,li'    uiaiiir.'  |i|,iei'cs 

-.,U-    1.'    l..'ll-l>l.'    .1.'    ril.,l.'l   .1.'  Mil,',    \:,;jli,r    >.t-M.,,'hn.    |,|-,'-    ,1.'    1.1    i;.u..,    .IcIlUlIc    .'îl    IN'.'.',    ii.ir    IIM 

m,  eu. h.'.  ,1  .1.'  !■.'.■. .n-liiiil.'    IIMII,  ilaii-  I.' sl\l.'  r.,iii.in. 

"n    |,.'iil     laiii'    iiu.'    I.nil.'    .1.'    \<v u.i.l.'-    elianii.'uil.'-.    ilau-    I.'-    cu\ii'..iis.  [vis    |,illnr.'-..|ncs. 

ii.'l.iiuni.'nl   .l.'iu-  I.'-  iii:i--il-  .r(inii..ul  .'lU  N.-i:..  .lu   Ki'IiiIi.ti;.  an  S.,  cl.-. 

Il  ,.-l  nii|„,--i!,l,'  ,11  jiail. I,'-  \  ,,-:;,'-  .le  |,,,^-.'i'  ^.,ii-  -il.'n,,.  mi  .a'il.un  ii.,nihr.'  .1.'  1.  ..•.ilil,'"^ 

iiil.'re--,iul.'-  .1  ,1e-  liliv-  .lill.'n'iil-.  Cil. ,11-  I.'-  vill.'-  in.lii-l ni'lle-  il.'  Rambervillers.  .Lui-  l.i 
\.ille.'  .le  l:i  M..]!..;;!!.'  cl  .|ui  |,.,--.'.l.'  nu  Ih'I  //.;/./,/,'  1.7/,'  ,lii  \vr  ^.  :  Senones.  li.ili  .-ni  uiili.'ii 
.Tnii  .•ii]i|,liilli.'.ilr.'  .1.'  v.'r.lni.':  Raon-VÉtape,  à  L'ulr,'.'  .1.'  lun  île-  pin-  Jolis  .l.lil,'-  .!.■  I;i 
.Meiiillie.   l'.iiuu    I.'-  -I.ilii.n-.  Ilierni.il,'-    si    lic,|iiêulc,'s     p.. m-    r.'riieaeil.'    .1.'    I.'iiis   s.nn..'-.  u..ui- 

1 is  :  Plombières.   .|ui    s'.ill..iii;.'  .Luis  l.i  \.ill.''.'   .1.'  r.\iii;iiinu.'.    .l.iii-   nue    ieL;i.,ii   .■leiiilcnle.'  cl 

lioi-i'c;  Bains,  -iir  les  ,l,'ii\  iiv,'-,!n  ILiencrul.  ,111  luilieii  ,111111'  r,ii,'l  ,1,' ,','risi,'i  -  :  Bussang.  /il:: 
rn.ulii'r,'  ,r.\l-a.  I'.  |,|'oelie  lic-  soiiir.'-  .1.'  I.'i  M. .-.'II.',  .lu  Hall, ,11  .l'.\l-.i.-.'.  .lu  r..ill..n  .le  Si'|-\  .■uiee  : 
Martigny.  /i  la  uaissauee  ilii  i\Iou/.ni,  inni  l.ini  .In  r.iiii.'U\  l'hrnr  ./,•.■  /'.niismn  jilu-i.'iu-  r,,i-  ,-,'n- 
lenaii',':  Contrexéville  .'1  Vittel.   ilaii-  l.i  \,illee  ,lii\au'.  .iiix  |,i,',l- ,1.'-   I.iu.ill.'-.   \.,nl,li,ui-  |i,is 

enliu  1.1  ui,'i'\  ,ill,'  ,1.'-  \'..-l:.'-  :  Gérardmer   a\.'.'   s.-    lu-    li.u]i|uill.'-    cnl.uir.'-    .1 ii.ine   île 

nn.ul.'i:;ni'- .I..11I   I.'-  Il.iu.s  s.,iil  i'.',',,iivi'|-|-  .1.'  sii|h'|'Ii.'- niel.'/,.'-  .1  L Inv  .l.'s.in.'ls  lniii--enl  les 

fraîches  e;i-ea.l.'-.  (  iei'ai-.liu.'i'  .ivc.'  s.i  nnil.'  .In  Cil  .1.'  l.i  S,  lil  i.lil  el  l.i  eim.'  .'uluiiu.nil.'  .In 
Ilonecli  .lu  liaul  .liniu.'l  .,11  .iiici'.;.,!!  Inii  .1.'-  |.lii-  l,.'au\  |.,iu.,i.un,i-  .|iii  se  pui--i'nl  1  l'in  ..ul  i.T. 


Liste  des  Monuments  historiques 


Dmiiréi 
K|,ii,.il 

Kliv^.l. 

Gi.in.l. 
Uclifs. 


M.ii- 

,11    .1.'   .I.MI 

!„■   ,1    Al, 

i':nii- 

l:;;ll- 

.'    SIM..II 
-  .lui.  ;ilii 

.Lllll.Ml 

M.,-.- 

1,|11.'. 

:\i.'.i,,iimii.'  .  . 

I1..1 'mll.'i-- 

Il"l.'l  ,1.'  \"ill.'  iwi-s.l. 

l'el.'iiiL:,'-      . 
SI   jli.'. 

(:,.lli,,li;,l.'     SI   lu,      .M- 

.    .    Killise    N.-D.   (\l     l'I    Ml 
nantcà  la  callie.lnl.'. 

Haut-Rhin 


(TERRITOIRE    DE    BELFORT) 


Nom  —  Situation 

MriiiNiANT  Sun  nom  a  la  ili''iiics>ion  sIIikm'  cnlic  les  N'osifos  au  N.  et 
le  Jura  an  S..  il('|irrssiiin  (|nc  son  rlid-licn  ([('Irnii,  ce  Icrriloirc, 
scnl  lainlicaii  (in  (l(''iiarlcnicr]l  du  Hailt-Rhin  i|nr  n(jus  avuns  |in 
ai'i"iclii-i'  à  nus  vanM|ni'nrs  de  ISTll  1871,  n'a  [ilns  (ri'lcndnc  siiriisaiilc 
|iunr  i-unsliinc-r  ini  (l(''iiarli'nicnl.  Il  allccli'  une  l'urnje  clliiiliiini' 
assi'/,  irii''i,Miliric,  a\cc-  a\c  incline!'  dn  .N.  <).  an  S.-K.  Du  liallun 
d'Alsai'c  an  X.,  à  l'cxlronic  [loinle  S.  cuninnnic  an  'l'iTriluirr,  an 
di''liarli'nii'id  du  liindis  cl  à  la  Suisse,  il  y  a  cn\irun  l'i  kiluni.  ;  la 
plus  yrando  lai-gcur  [icr|icndicnlairc  à  ccl  a\c  ne  di''iiassc  i>as  '.'7  kiluin.  lîcUui-l,  le  cher- 
lieu,  occupe  à  peu  ]U-cs  li'ccnl|-i'  de  1  ellipse. 

I.a  snperlicie  dn  'rcrriluiiv  le  plaie  an  N.'i'  rani^'  cuninie  c'-lendne,  Scid,  le  dc'parlenicul 
de  la  Seine  p(jsscdc  une  moindre  sui  lace.  Ses  liinilcs  nalnridlcs  sonl  :  an  .\.  le  l'.alluii 
d.Msace;  a  p.arlir  de  n-  |>und.  a  li:..  la  li-nc  de  pailayc  des  l'anx  enire  Ic^  |,a^>-ins  du 
lllione  !■!  dn  llliiii  jn^ipià  la  IVindiéiv  suiss.'.  à  VO.  la  li-iie  île  l'aile  passani  pai-  le 
.Muid  Si.lc-in.la  l'Ianclic  di-s  lielles  Filles  cl  le  Malluii  SI  .\nluine.  qin  M''pa|-e  la  valli'e 
du  llahin  de  celle  de  la  Sa\uin-ense  cl  va   rcjuindle  le  llallun  d'.Msace.   Il  esl   limil.''   an  \. 

pai'  le  déparlement  des  VosgeS:  à  \'E.  par  l'Alsace:  an  S.-lv  pai'  l;i  Suisse  daiil le 

llciniM;  an  S.-().  pai'  le  di'pailemeni  i\[\  DOLibs;  à  l'O.  enlin  pai'  celui  de  la  Haute- 
Saône. 

Kn  17'.HI,  le  départemeni  du  Ilanl  Hhiu  avail  élé  l'ornn''  de  leiriluiivs  relevani  de  l'Ai 
sace.  I.'.MlemaLrne.  par  le  Irailé  de  Fiancruii,  s'en  est  aiuiexi'-  ÔSi  conHiinnes  tl'une  sni'- 
l'ace  lie  ,-,;,ll-i,s7  heclares. 

Histoire 

Une  slaliini  iinMiisluiMipie  diM-iiuvcrle  en  IS7(;  à  C.ravauclie,  à  7,  kilom.  an  N.-O.  de 
I>eirol-|.  .-1  l'h'-  depui-^  suierii'iisemeiil  expliM-(''e.  I  .es  l'unillcs  uid  nn-^  à  jonc  une  si'-l'ie  de 
crânes  de  la  pi'-i-iode  m'^ulil  liii pie  ainsi  ipie  des  ossemenis  cl  di''~  olijels  |M-oveuaul  (le 
l'indusli-ie  des  premiers  liahilanls  de  c 's  i^rolles.  Le  musi'-e  de  l'.eli'in-l  conser\e  ces 
resles   V(''ui''|-aliles    ipu  ne    nous  app|-enueid    rien   de  pri''cis  sur  la  n'-^iim,  lra\ersi'-e  pai' 

les  milïlalions  des  peuples  venaid  de  l'K.  | ■  -ayfner  la  Mi'dilerivim'e.  Il  laid  reinoidei- 

iusipian  xiir  s.  pour  s'appnyei-  sni-  un  docuuieiil,  M''i'ieii\.  C.'esl  en  ell'el  en  |-i'J(iipie  l'ut 
(•■lésée  par  un  comie  de  Moniln'liar.l  la  l'orlerc'.se  .à  laipielle  Pelfurl  iluil  s, m  nom.  lui 
FJ-JS,  Tliiei-iy  III.  cumie  de  .Moidlii'-liani.   ivcoinnd  comme  su/ci.iin   le  due   de    l.oiiaine 

pour  l'i'-isler  plus  l'aeilemenl  au\  mi'naci"-  du  duc   de  llonr-oi: pii  conxoilail    nellorl. 

Ni'-annioiii'..  le  maiiaeede  la  cnnle^^e  ^\  dl.elniine  de  Moiil  1  lelia  rd  .'iM-c  llenand  de  l'.oiir- 
i^oi^ne  r;dlai  lia   llell'or!  a    celle    pi-ovince   en    l'.'NII.    ISeiiaud   en   I.''ill7   \endil    aux   lialulaids 

une   (diarle   d'indi'peudance    poui'    une    -,om de   NllOd    marcs    dari^enl,    somme    xer^'e 

nussil(')l,  enIre  les  mains  de  lempereur  Modulphe  (pie  le  dm-  de  l'.onrLj-oeiie  el  le  coiiile  (le 
Ferrellc  allii-s  eiiseudile  \eiiaieiil   de  liallre  soii'i  les  murs  de   l',esam:uii.  C.'el.ail    le  prix  de 

sa  reiraile.   I' les  condllions  de   la  cliarle  mellail  fi  l.i  cliari,'e   des    l'.eirm'laiiis   rciilre- 

lien  des  l'orlilicalions  de  la  ville,  l'.mr  les  aider  dans  celle  l.àclie,  Heiiaud  leii  r  ahandim- 
nail  la  I'(mcI  du  Sallieil  ipii  au  |oiiiiriiiii  encore  esl  leur  |iru|irii''li'-.  Des  mains  de  ISeiiaml, 
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l!cHV)ri  passa  ilaiis  relies  (1(^  Sfiii  lils  Ollicuin,  |iiiis  dans  relies  de  sa  sreiir  .Teaiiiie,  ileve- 
uiie  romlesse  de  l'eircMle.  De  ce  niariaLic  nai{uil  une  aiilre  Jeanne.  (|ni  i-|i(insa  en  irejl. 
le  duc  Ali)ert  d'Aidriehe,  C'est  à  cette  deinièiv  i|u.-  lirlloi-l  esl,  redevahle  de  sa  lolléi^iale 
<ie  SI  Clii'isloiihe  iir.'r-J)  el  île  son  liopilal  (iri'i'.l).  De  ITiMl  à  Hir.Ci,  ISellorl  el  son  lei-riloiri! 
reslèi'enl  rn  la  possession  dr  la    maison  irAuliirlic'. 

lai  I.'iT;.  drs  liandi's  de  l'onlier^  el  dApi^lais  di'vastent.  la  réijion.  En  litiO  l'empereur 
Si-isniond  d'Anlri(die  eni;aue  la  Hanle-Alsare  avec  le  Sund^nu  el,  le  Brisii-nu  pour 
NliriCI  llorins  il'oran  dm'  de  lionriifogrie  Charles  le  TiMiK'raire,  qui  envoie  Pierre  de  Ilagen- 


Nrialir  Srliiiiiill. 


BEI. FOUT.  —  l.p  •  i.inN  .  (lo  Bnrtlioldi. 


iiaeli  i.nin\criier  loul  re  ]i,ays  en  son  nom.  Les  rriiauh's  et  les  exactions  du  ^'ouvei-neur 
sonlè\cnl  liienli'il  la  popnl.alion  ronlri^  lui.  l^ierre  <le  Hnçenhach  l'sl.  d('rapilé.  Une 
s<'rondc  fois.  la  seiuiieniie  de  llidl'oi't  est  euiragée  de  l.")">">  à  I.MÎâ  à  des  princes  (|ui 
prennenl  le  Mire  de  liarons  de  liidrort.  Puis  éclate  la  guerre  d<'  Trerde  ans  au  cours  île 
Laquelle  liidloit  souffre  de  la  peste,  de  la  famine,  subit  plusieurs  sièges  et  n'esl  jdns 
liienti'il  qu'iui  nionceau  de  ruines.  C'est  dans  cet  élal  f[ue  Gaspard  de  Champagne, 
eomle  de  la  Suze,  s^en  enqiare  en  Kmi;  an  nom  de  Louis  XIII  et  le  garde  comme  liel 
jusqu'à  ee  que  Louis  Xl\\  poni'  le  punii'  d'avoir  emltrassé  le  parti  de  la  Fronde,  envoie 
le  mari'ihal  delà  Ferlé  en  Iii:..-,  l'assié-ei' dans  |r  eliàlean.  Belfort  capitula  le  15  févier  Ki.M. 
Cinq  ans  plus  lard.  Lonis  \U'  ollril  à  son  niinisli'e  ;\Ia/arin  la  ville,  le  comté  el  iouU; 
la  parlie  de  la  Ilanic-Alsare  possédée  par  les  arrliidurs  d'Aiilrirhe.  Les  liériliers  du  car- 


i'.i:i.l()iii    -  !..■,  mimiio. 
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<;iiii;il  011  eiiienl  I.i  jouissance  jusqu'en  17S'.).  C'est  en  1G87  que  Vaubau  fortifia  sérieu- 
sciiii'iil,  lielldii  (Inril  les  ouvrages  ne  l'urenl  tei'minés  qu'en  1705. 

lui  (l('(enil)re  IsiTi,  les  armées  alliées  arrivent  sous  les  murs  de  lîelfurt  que  défendent 
.'IIIKI  hiiinmes  ^-eulrinent.  La  ville  est  assiégée  pendant  il.')  jours  cl  m-  capitule  le 
j-j  a\ril  i|u';qin's  la  eliule  de  Napol/'on  I".  Une  partie  de  la  garnison  sort  avec  les  lion- 
ni'urs  di"  la  i^iiciif.  Après  le  iclour  de  lilc  dt^llji'.  le  g(''néral  Lecourbe  dispute  brave- 
Mienl  aux  allii's  île  ISl.'i  le  p.-issai;c  dr  la  ■rj'iiiii''c,  ri  iiiaiireuvre  si  bien  avec  sa  pelite 
triin|ie  i|iir  Louis  W'Ill  esl  di'jii  a  l'aris  loi'sipii^  Ir  L;i''ni-ral  aiilricliien  comniandanl  les 
Ailii's  lui  lait  p.irl  du  noiivid  i-lat  de  ilioses  et  sigiir  nii  arinislice  avec  lui. 

Ei\  IS-JI  inie  ioiis|iiralioii  niililain-  ilirii:i'-i'  emili-e  les  lioiu'boiis  érlali-  à  lieltorl,  mais 
me' dr'iiij|iri:diiin  la   l'ail  a\oiler.  t'n  seul  ilrs  ufliciers  eompromis  est  e.xi'Tiiir'. 

\oiis  airiviJiis  ;'i  la  i^nm-o  Iraiico  allniiaiide  i\r  IS7(I-IN71.  L'iH'nuqur  défense  de  l'.rl 
foi-l.  estl;i  plus  belle  jia-e  i Ir  son  liisl ,,ir.v  l.c  ruli Miel  du  g.-nic  I  )riilrrl-l!oeliereaii.  ipii  roue 

mande  la  plan-.  dis|H,se  de  17  .'illil  I iirs  de  Iroiipe  doiil  .'i.'idll  ili-  l'armée  active,  de  57i 

r.-inmis.  de  7;iaiMlolMisr|  de  SU  (Ht)  lioidrls  :  il  iidr  plus  I  i-'.  jours  di"vi\ivs.  L'investissemeul 

dr  l;i   |ilarr  r,  un  lue  lire  Ir  .".  iiovriidirr  |.S7(1  ri  iliiir  Ki:,  joli  is  d(  m  I    77,  deli liardriiient.  prn- 

liant  Irsqnrls  plus  dr  ilKlIIIKI  projrrl  iirs  soiil  lanrrs  sur  la  villr  di^'lrudiir  par  les  5  tolis 
i\<-  la  .liislirr.  ,\r  la  Miollr,  drs  lianes  r|  1rs  rrdouirs  lin |irovisi''rs  drs  Hautes  Perclies, 
drs  Passes  l'rirlirs  ri  ,\i-  l'.rllrvur  Après  ,  1rs  a  1 1  r  ma  I  i  \  rs  ,\r  siirrés  ri  de  revers,  la 
garnison  rntrnd  Ir  raiioii  lonnrr  à  \'illri"~r\rl  ri  rroil  an  sn.'rrs  i]f  la  marche  de  Bour- 
iiaki.  "(lais  lii'-las'  rrs|ioii'  rsl  di'  roiirle  diirr'r.  Le  I loinliardrnirn t  rerommencc.  Le 
là  l'i  ■  V  ri  rr  an  soir  pai\  irnt  un  ordre  dn  (  .oiivr  rue  ini'iil  dr  la  1  i(''l'rnse  nationale  de  rendre 

l'.rjioil,  aux  Allr Is.  l,rs  17  cl   IN  {■('■vrirr   1X71.  a   la  Irir  dr    I -.' 022  officiers  et  soldais, 

Ir  roi 1  llenl'eil   ipiille    llrltoil    avrr    1rs    lioniirui-s   de   la  giicrre.  Les   Allem.ands    y 

liénélreiil  à  leni'  suite  el   ne  le  qnillrnl  qilr  Ir  2  aoùl    1X7-'. 

Géologie        Topographie 

Lr  l'.alloii  d'Alsai-r.  point   le  plus  rlrvé  dn   di'parlrineid.  ivlé\  e    des    I  erra  ins  ;))•?')// î'///^^- 

(srliisles  nislalliiis.  gneiss,  ele,  I.   landis  ipie  1rs  sonnurls  ins  élrvés  ,],-  l'arélr  S.-O.  et 

1rs  r,inlrrro|-|s  du  S.-i:.   ivlèvrat  dn   teiTain  r,,rli mifrrr  jusqu'à    la   voir  feriér  ,h-  Paris  ;i 

liell'orld' ■  pai-l  el   jusqu'à  Rourviiionl  Ir-Cli.àlean.  d'aiil  rr   p.art.  Lr  lei'rain   pn-mieii  le 

eonliinir  rt  \irnl  s',-i|.|niyrr  a  l'O.  au  niassd' di''vonirn  dn  SalbrrI  ;  vrrs  TK.  il  couvrr  à 
peu  prés  lr  Iriani^le  l'Arl  lr-(  droinagny-SI-lJennain.  'l'onl  lr  rrsl,.  du  déparlemeni  appar- 
liriil  aux  /ours  ,-,,•,,/„/,, ;,-,x  /■,,,■,(.<>■;,,,„..-  (aslarlirii  ri  rorallirnl.  sauf  au  N.  dr  l,a   roule  de 

Lyon  a  Slrasl, e-  ,|iii  Iravrrsr  l!rll'o|-|    du  S.  ().  .-iii  \.  f'..   on    la  zonr   qui  se  rrlir  an   ler- 

raiii  perinien  l'ail  place  à  d'antres  l'oniial  ions  jurassiinies  s(>  sniv.anl  m  bandes  élroilrs 
(oxfonlirii,  li.-illioiiirn,  lias,  rlr.i.  ou  à  drs  l'ormalions  li-;,isi,iii,\<  igrés  voseirn.  elr.'i.  Tout 
lr  lias^iii  i\r  la  Savi  .a  iviisr  ivièvr  du  Irirain  'inairrtiuirr.  dont  lr~  alliivions  eonprnl  sur- 
erssivriiirlil   1rs   Iriraiiis  ea  ri  i(  m  i  l'èrr.   prrinirii   ri  j  il  rassiq  lav 

Lrlapoililr   rxiré N.  eoni nir  dr  la    poiiilr   S.    ,\u    'l'rrriloire    lr    sol    s'inrlilir   vrl's   la 

valli-r  dr  la  Sai'inr  :  1rs  rivirrrs  y  ronvrry'rnl  soil  du  \.,soil  i]i\  S,  Iv,  ri  \  irnneiit  se  iVai 
nir  .an  poini  le  |,Ins  l,.as  du  s:aiil  oi'i  sr  soiidr  la  plaiiir  als.irjrnnr  (atllnmls  i]r  1111) 
avec  le  l.assii:  du  IHa'inr  (atllirails  ,|i,  |),,iil,s,  Lr  ranal  du  liliénr  ,iu  Lliin.  ipii  rsl  civiisi- 
dans  rrllr  d.qirrssioii.  s'y  I  ri  ui  ve  roii  p.-  p.i  r  la   \oie   IVi-n'e  l'.ell'ori   Délie.   La  lrmi(''r.  lari.'r 

'Im"'    Irrniaiiie    ,\r    kilonr.    rsl    | r|i|,.r    dr'lanL.'s   ri    ,]r    1, piris  dr   bois.   Andrssns 

éiiiri-r  lr  rorlirr  i|ni  piulr  lr  rliàlraii  de  llelfiu'l  jeb'    là  roui une   vérilable   srntinrlle 

pour  irmirr  l.i  p. .ri ivrrlr  sur  la    l-'ran.-r. 

1-e  piuiii  rnlniinaiil  dn  Tria  iloiic  (  P.':>7  in.i  sr  troiivr  ;iu  s<,niiiiel  du  ISallon  d'Alsace,  du 
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liant  ilu([Ui'l  cui  jiiiiil  li'iini'  \ilr  adiiiir.iiilc  il^iii-^  loiilcs  les  dircclioiis.  Dr  rt:  ])()iiil  on 
Irmivr  siici-(-^sivcriiciil  sur  \:\Vi-\r  S.  ().  lllll  m.  au  l'.allou  île  SI  Arildiuc.  ll.MI  ni.  a  la 
IMani'lic  (1rs  licllcs  Filles  ri  Si;,  m.  au  .\l(Uil  SI  Jean  ri  sur  l'aivlr  S.-!':.  Hl'.ll  m.  an  Signal 
(li's  l'iaincs,  1(177  ni.  an  l!aTink(i|ir.  '.i-JS  m.  an  Signal  de  Sudcl,  NOO  ni.  à  la  nioiilagnc 
(li's  liiinles.  Il  n'y  a  pins  (|ni'  111(1  ni.  an  iiicil  des  \'osges,  saiiT  sur  (lueliines  poinls  isolés 
(■(iiiiiiii-  à  la  niiuilagne  du  Sallieil  ili'i7  iii.i.  Le  sommet  le  plus  ('-levé  au  S.  ((115  ni.)  esl  à 
la  liiille  siluc''e  à  l'O,  dr  C.imuv.  la  iiiniiii  une  la  plus  méridionale  du  'l'erriloire.  La  colline 
an  S.  de  Moivillais  cl  d<>  (  .laiiiK  illais.  sur  la  rive  g.  de  l'Allaiiie.  esl,  à  4(1(1  m.  cnvirou; 
vers  11'  .Inra  suisse,  dans  la  U>\r[  de  l'l(iriiiioiil,  on  Ironve  une  eole  de  .'il'J  m.  Liilin  li' 
point  leiilus  lias,  ri.'iO  m.,  esl  au  eoiilliieid  de  la  Bourbeuse  avec  l'AUaiiie. 

Hydrographie 

Toutes  les  eauv  du  Terialinre  gauneiit  indirectement  la  IMédilerrauée  par  le  lllioiie, 
deuil  le  priiiei[ial  I  liliiil  ai  le.  I.i  Saoïie.  rei-ueille  le  Donhs. 

C'est  à  ÏAIliiiii,-.  aflliienl  de  d.  du  Moiilis,  i[iie  se  rendent  Ions  ses  cours  d'eau,  l.'.M- 
laine  naît  en  Suisse,  pi''nèlre  par  ."i7.'i  ni.  sur  le  'l'erriloire  après  avoir  arro--i''  r.iJiiconrt 
I  Suissel,  qui  louidie  1  telle,  di''cril  nu  arc  de  cercde  vers  l'U.  et  l'iilre  dans  le  di''parleiiiiMil 
du  Uoubs,  qu'idie  sépare  peiulaid  T.  kiloni.  du  'l'erriloire.  Klle  re(;oil  :  (rive  g.»  .'i  Itelle, 
le  ruisseau  de  Sl-ltizier;  (rive  d.i,  la  f,'rnv///c.  d'origine  suisse,  gmssie  |ri\e  d.i  de  la 
Vciiileline,  suisse  aussi;  (ri\e  d.)  le  (■((/.■■sciof  de  Si-Nicolas  appelé'  l'iicore  .l//ic,  ririrrc  i/cv 
Moniveu.c,  Bourbeuse,  i\\\\  a  sa  source  au  ISauviikopL  roule  vers  le  S.  t].  jusqu'à  l'elile 
Fontaine,  puis  pretiil  la  direidion  S.  à  la  rencontre  (riv<'  g.)  île  la  llnjiine  el  (rive  d.)  du 
Miiiiriihiirli.  déversoir  de  qiadqui's  ('■laiigs;  à  .Alonl  ri'ux-C.liàlean,  où  il  se  giuille  (ri\e  g.) 
dit  ruisseau  de  l.-i  [juilre,  il  esl  acconipagni'-  sur  sa  rive  t,'.  par  le  canal  du  liliéuie  au 
liliin,  coule  dans  la  direclioti  S.-O.,  s  aiigiiienle  (rive  d.)  de  l;i  il/(!r/c/,v'/ic,  qui  recueille 
(rived.)  VAnlem-lie  grossie  (ri\e  d.)  de  l.'i  Chirieee  on  loiiilie  (rive  d.)  le  ruisseau  des 
Breuleux\  en  amont  de  Froidel'cHilaine,  il  se  L'onlle  l'iicore  (rive  d.)  de  l.a  l'einlle.  (rive  g.t 
de  la  Bousseratlc  et  en  aval  (rive  d  )  de  la  l'rnie.  Hors  du  'reiriloire.  l'Allaiiie  reiioit 
la  Savoureuse  ipti  prend  sa  sonrci'  ,au  pied  iln  r.allon  d'Alsace,  alisculie  (rive  g-.)  la  (imi/le 
Thierry  et  la  (umtle  des  Fonjes,  (rive  d.)  la  lIcmii^iiTe,  aiiose  (droniagny,  recueille 
(rive  d,i  la  Tlnlnie  aitgmenlée  (rive  L'.)  du  i'iniiliais.  se  goiille  di's  eau\  des  é-l.iiiiis  silné's 
prés  de  la  l,il'iirc,-di(Ui  d'Kvelle,  accueijl,.  (rive  g.),  à  la  Valdoie,  la  lo^smuDilnis,'.  qui 
descend  de  la  l'orél  de  la  (irande  llindie,  puis  avant  d'eiiirer  à  liidCorl,  se  grossi(  ilu 
ruisseau  de  l'Étang  de  la  t'in'ge:  elle  c(uiliniie  sa  iii.ir(die  M'rs  li'  S..  r\  avaiil  de  quiller 
le  Territoire  pour  s'unir  à  rAllaiue,  un  jien  en  atiionl  île  Moiilli('liaril.  s'augiuenle  l'iilln 
(rive  d.)  do  la  Douce. 

Étangs.  Marais.  Les  ('•latigs  les  plus  considérables  sont  ceux  de  la  f'oiirhe  ('Ixtusséo, 
de  Sermamagny,  de  .Mals.-iiiss('',  prés  d'l'".velle. 

Les  vallées  de  la  liapiiie.  de  la  Uoseniouloise,  (de,  sont  très  niari''cageuses. 

Sources  minérales,  (in  ne  penl  guère  ciler  ipic  la  source  saline  cliloriirée  de 
Chàtenois  el  les  sonrcc's  iiiini''rales  d'(  trCeinoid,  an  N.  de  r.idl'inl.  l'aulre  an  S. 

CANAUX.  Le  canal  du  Rhône  au  Rhin,  qui  coiunience  dans  \:\  Saon.'  à  SI  Sym- 
phorien  près  de  SI.  .leaii  de-Losne  iCéde-d'Or).  se   leiiiiine    dans  llll   (i  '.MKt  m,  en  aiinud 

de    SIrasb -g.  11  pi-nèliv   sur   le    'rerritoiic   ;iii  conlluelit    dit   SI  Nieidas    avec    l' All.iiiie. 

point  oi'i  il  le  francliil  et  au  delà  diupiid  il  en  siiil  la  rive  g.  jusqu'à  .Muni  reu\  ( '.liàleaii, 
piMiil  où  il  passe  en  .\lsace.  S,i  liui-iienr  sur  le  Terriloire  es!  de  '.l  kil.  '.17(1.  AvanI  de 
pi''ii(''lrer  sur  le  'reiriloire,  il  .•ib--(ulie  par  s;i  rive  g.  la  Smirri ne. 

Le  Canal  de  Montbéliard  à  la  Haute-Saône,  ijui  d(,il  réunir  le  c.inaldii  liliéuie 
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au  Rhin  à  la  Saône  supérieure  elau  canal  de  l'Est  (branche  S.),  traversera  en  venant  de 
Danibenois  (Doubs)  le  Territoire,  pénétrera  ensuite  dans  le  département  de  la  Haute- 
Saône  où  la  première  commune  rencontrée  est  Chàlonvillars.  Sur  le  Territoire  il  arro- 
sera Trétudans. 

Le  Canal  de  Belfort  ou  de  la  Foryc  n'est  qu'une  rigole  d'écoulement  des  eaux  de 
l'étang  de  la  Forge  qui  gagnent  la  rive  g.  de  la  Savoureuse  par  cette  voie. 

Climat 

Deux  climats  se  partagent  le  Territoire  :  au  N.  de  Belfort  le  climat  vosgicn,  au  S.  le 
climat  rhodanien.  La  région  soumise  au  premier  a  des  hivers  longs  et  rigoureux,  des 
sautes  brusques  de  tenipératui'e,  tandis  cjue  le  reste  du  Territoire  jouit  d'une  tempéra- 
ture plus  douce.  D'ailleurs  cette  division  entre  deux  climats  est  subtile.  C'est  surtout 
la  différence  considérable  de  l'altitude  qui  amène  celle  de  la  tempéi-ature.  De  1SS1 
à  IS'JS  la  moyenne  vraie  a  été  de  8''8G  avec  un  maximum  de  3C"20  et  un  minimum 
de  —  2l"30.  Au  fur  et  à  mesure  que  l'on  s'élève  dans  les  Vosges,  la  hauteur  d'eau  tombée 
augmente  et  varie  de  0  m.  SI)  à  1  m.,  tandis  qu'au  S.  de  la  trouée  cette  moyenne  varie 
de  0  m.  60  à  0  m.  80,  au  fur  et  à  mesure  que  l'on  gravit  les  pentes  du  Jura.  Dans  la 
même  période  de  1881  à  1898  le  nombre  des  jours  de  pluie  a  été  de  I8ii,94.  Les  vents 
dominants  sont  ceux  du  N.-O.,  puis  ceux  du  N.-E.  qui  sont  desséchants. 

Divisions  administratives 

Étendue  :   60.826  hectares  (cadastre). 
Population  (1800)  :  88.047  habitants. 

Arrondissement  Cantons  Coniniunes 

Chef-lieu  du  Territoire  :  Belfort  ....  1  5  100 

LISTE   DES   CANTONS 

Hclfort  .   .   .  Belfort,  Délie.  Fontaine.  Giromagny.  Roiigemont-Ie-ChAteau. 

CULTES.  —Culte  catliolique.  Le  Territoire  forme  une  partie  du  diocèse  de  Besançon  (arche- 
vècliéi  et  comprend  4  cures.  50  succursales,  10  vicariats  rétribués  et  G  non  rétribués.  Les  com- 
munautés religieuses  d'hommes  et  de  femmes,  peu  nombreuses,  s'occupent  d'enseignement  et 
d'oeuvres  charitables;  une  communauté  d'hommes  a  sa  maison-mère  à  Délie. 

Culte  protestant  (Confession  d'Augsbourg).  Les  adhérents  à  ce  culte  y  forment  deux  paroisses: 
celle  <le  Betfort,  rattncliée  au  consistoire  d'Héricourt  (Haute-Saône)  et  celle  de  Beaucourt  rat- 
tacliéc  au  consistoire  d'Audincourt  (Doubs). 

Culte  Israélite.  Les  adhérents  h  ce  culte,  assez  nombreux,  sont  rattachés  à  la  circonscription 
rcinsislorialo  il'Épinal.  It  y  a  des  communautés  à  Belfort.  Foussemagne,  Giromagny,  Rougemont- 
le-Château. 

Culte  anabaptiste.  11  comprend  quelques  centaines  d'adhérents  avec  deux  centres  de  réunion: 
.111  M,iy  (c.  de  Menoncourt),  au  N.-E.  de  Belfort  et  à  Florimont  à  l'E.  de  Dette. 

ARMÉE.  —  Le  Territoire  est  compris  dans  la  7M'égion  militaire  et  les  troupes  qui  en  déjiendent 
font  partie  du  7"'  corps  d'armée  dontle  chef-lieu  est  Besançon.  Belfort  forme  l'une  des  8  subdi- 
visions de  la  région.  Sa  garnison  comprend  2  régiments  d'infanterie,  1  régiment  de  cavalerie 
(liiissards).  t  bataillon  d'artillerie  à  pied. 

Ouvrages  militaires  La  place  de  Belfort  n'a  conservé  qu'une  petite  partie  de  son  enceinte 
baslionnée  avec  le  Château  comme  réduit  et  l'ancien  camp  retranché  du  Vallon  avecles  forts  de 
la  Miotte  au  N.  et  do  la  Justice  à  l'E.  La  ville  industrielle,  qui  depuis  1871  s'est  groupée  en 
dehors  de  l'enceinte,  est  protégée  par  une  ceinture  d'ouvrages  détachés  :  forts  des  Barres,  à  l'O.; 
fort  de  Bellevue  ou  Denfert-Rochereau  au  S.-O.:  batterie  du  Châtelet  au  S.;  fort  des  Basses- 
Perches  et  des  Hautes-Perches  au  S.-E.  avec  le  bois  fortifié  de  Bosmont.  encore  plus  au  S.-E. 
En  outre,  une  ligne  extérieure  de  forts  et  de  batteries,  dont  le   périmètre  est  de  ÔG  kilom.,  coin- 
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|irciiil  :  Ir  Ton  du  Salboi'l  ,'iu  .\.-(J.  el.  ;iu-dessous,  l'ouvrage  du  Montceau;  les  batteries  de  la 
Cote  et  d'Ui-cercy  à  l'O.:  le  l'oit  du  Mont  Vaudois  au  S.-O.;  les  batteries  de  Botans,  de  Dorans  et 
de  Bermoul  avec  le  l'orl  du  Bois  d'Oye  au  S.;  les  batteries  de  Sévenans,  de  Méroux  et  le  fort 
de  Vézclois  au  S.-E.;  les  batteries  de^Cliévrcmont  el  le  fort  de  Bessoncourt  à  l'E.;  enfin  le  fort 
de  Boppe  au  N.-E.  Les  forts  de  barrage  sont  :  au  N.  les  forts  de  Giroraagny,  au  S.  le  fort  du 
Mont  Bard  (Doubs),  au  confluent  de  l'Allaine  et  du  Doubs. 

l.e  Teriitoire  ressortit  encore  à  la  7=  légion  de  gendarmerie  (Besançon). 

JUSTICE.  —  C"est  à  la  Cour  d'appel  de  Besançon  que  ressortit  le  Territoire.  Belfort  |ios- 
si'de  I  Tribunal  de  1'  instance,  1  Tribunal  de  commerce  et  1  Conseil  de  Prud'hommes.  Il  y 
a  1  Justice  de  Paix  dans  chacun  des  ."i  cantinis. 

INSTRUCTION  PUBLiaUE.  —  Le  lerritoire  est  rattaché  à  l'Académie  de  Besançon.  Il  ne 
possède  aucun  clablissonieiil  d'cnseigMCMicnt  supérieur.  L'enseignement  secondaire  comprend 
1  Lycée  de  gainons  et  des  cours  secondaires  de  jeunes  filles  à  Belfort.  Delle  et  Belfort  ont 
chacun  1  établissement  libre. 

L'enseignement  primaire  recrute  ses  professeurs  à  l'école  normale  d'instituteurs  (avec  école 
d'apiilication)  île  Belfort  et  à  l'école  normale  d'institutrices  de  'Vesoul.  Il  y  a  1  école  primaire 
supérieure  de  garçons  à  Giromagny  el  de  lilles  à  Belfoil.  Il  existe  des  cours  complémentaires 
de  garçons  à  Belfort  (2),  à  Beaucourt  (professiomicl).  à  iJelIc  cl  à  Ituugemont.  Il  y  a  des  pen- 
sionnats primaires  à  Belfort,  Bourogne  et  Delle. 


Le  Terrildiic  n'--snrlit  encore  à  l'arrondissement  minéralogique  de  Ghaumont  (division  du 
X-IM:à  1,1  .">  régiiiii  agiicole  N.-E.;  à  la  12"  conservation  forestière  (Besançon);  à  la  5' inspec- 
tion des  l'onts  et  Chaussées. 

Agriculture 

.Au  point  de  vue  agricole,  la  surface  du  Terriluire  se  partage  en  trois  grandes  divisions  :  un 
tiers  est  couvert  de  bois  et  de  forets  (le  N.  el  le  S.),  un  autre  tiers  est  occupé  par  les  prairies 
naturelles  el  artificielles  et  le  dernier  tiers  comprend  les  différentes  cultures  analogues  à  celles 
de  l'Alsace  el  de  la  Franche-Comté.  Au  premier  rang  viennent  les  céréales  :  froment,  avoine, 
scii^lc,  puis  l.i  priiiiinr  ilr  terre,  le  choux,  les  ])lantes  industrielles,  ces  dernières  peu  importantes 
tdulcfi.is  (cli.iin  rc  cl  l.ib.ic).  Les  exploitations  agi'icoles  sont  en  général  très  morcelées  et  de 
Iielilr  él Iii,.. 

H  n'y  :\  p.is  de  fcii'éts  domaniales  :  les  SO.'JOO  hectares  de  bois  et  de  forêls  apparticnneni  aux 
conuiiunes  et  aux  établissements  jHiblics.  Les  essences  qui  y  dominent  sont  le  hêtre,  le  chêne, 
le  sajiin  et  les  i>ins  de  toutes  sortes.  Les  principales  forêts  se  lrou\ciil  sui'Ies  lianes  des  ^'osges  : 
foivis  d'I^llise,  de  Malvaux,  de  la  Beucinière,  de  la  Grande  Hoche,  de  la  \aivre,  les  bois  d'.\u- 
xclles.dr  l.i  Chapelle,  du  Chàtelet;  forêts  du  Salberl,  d'.\rsol,  de  l!o|ipe.  de  Denney.  Autour  de 
Belliirl.  les  Grands  Bois,  le  bois  de  Chàtennis.  etc..  au  S. 

l'our  le  bélail,  la  race  bovine  seule  a  di-  i;im|i(irl.iMce.  puis  vient  la  l'ace  porcine;  le  Terriloire 
noiniil.  peu  de  moulons. 

r.elfoil  p(jssèile  une  chaire  déparlementile  ilagrii-ullure  avec  laboratoire  et  chamiis  de 
déMi..ii^h;ilion. 

Cli.iipii'  .imiée  (in  immerge  des  alevins  de  carpes  cl  de  Iruili's  dans  les  dilTérents  cours  d'eau 
(pic  l'on  repeii|ilc  également  en  écrevisses. 

Industrie 

Belfort  est  le  cenlieirime  des  régions  les  plus  actives  de  la  production  nationale;  l'Alsace 
annexée  y  a  élalili  île  puissantes  usines.  Cette  ville  eslle  lien  d'attache  entre  Morvillars  et  Beaii- 
courl.  d'une  p.iil.  et  Monlliéliaril,  Audincoiiii  cl  \alenligney.  dans  le  déparlement  du  Di.ubs. 
ir.MiiIre  piiil. 

INDUSTRIES  EXTRACTI'VES.  —  Il  n'existe  (pi'une  seule  concession  de  mine,  inexploitée  :  la 
mine  de  ciiiM'c.  plonili,  .•iri;ent  de  (iiroiii.igiiy.  Aucune  carrière  souterraine  en  activité  n'existait 
en   IS'iii  -uv  l.i  Mirl'.icc  du   Tci  ril.iiie  dii   lUn    i(iiii|ilail    I0'2  carrières  à   ciel  ouvert,  dont  i7>  occu- 
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jx'-es  lempni'ainMiioiil.  On  en  a  rxlr.iil  iril,'(li)  luiiiics  de  nuilrri.-iiix  avec  un  personnel  de  '2"-2  ou- 
M'ici-s.  On   Irdiive  i]iicliiu('s  tuileries  el  briqueteries  dans  un   cerlain   nombre  de  localilcs. 

INDUSTRIES  AGRICOLES.  —  Kn  dehors  des  brasseries  et  de  quelques  huileries,  il  n'y  a 
d'inipoiLanles  que  les  industries  du  bois,  importé  en  grume  et  iléliilé  suivant  les  besoins  jiar  de 
nombreuses  scieries.  En  ISnOS  on  comptait  400  ouvriers  oceu|ie~  ilaii^  rc-  uiduslries  ([ui  mettent 
en  (puvre  le  sapin  de  Suède  et  de  Norvège,  le  pitchpin  d'Ann'ric|iii',  le  chrne  du  Territoire  [lour 
in.d(-riel  de  clieiiun-  de  ter  et  de  tramways,  le  gros  chêne  [kiiu-  arsenaux  et  marine.  En  outre  on 
i-.mipli'  un  (  rilain  nondu-c  d'établissements  de  boissellerie.  île  tournage,  etc. 

INDUSTRIES  MÉTALLURGiaUES.  —  Il  n'i\i~le  (pinm-  seule  usine  métallurgique  à  Méziré, 
qui  possède  un  tour  Martin  dans  lei|uel  on  lalnique  de-  l'acier  par  déphosphoration  de  fontes 
jinivenant  de  !\leurthe-et-Moselle.  Sa  production  en  IN'.I'.I  a  été  de  OôO  T.  de  fers  marchands  et 
4700  T.  d'acier  brut.  On  compte  1  forge  et  quelijues  fonderies  de  2-  fusion.  En  1898.  le  nombre 
d'ouvriers  employés  dans  les  différentes  industries  s'occu])ant  de  la  dénaturalion  du  fer  était  de 
iOOl).  Ces  industries  ont  produit  des  fds  de  fer  el  d'acier,  du  grillage,  des  pointes,  des  chaînes, 
des  cables,  des  vis,  des  boulons,  des  rivets,  des  limes,  des  essieux,  des  ressorts,  de  la  serrure- 
1  if .  de  la  quincaillerie  grosse  et  line,  des  machines  agricoles,  du  matériel  de  traction,  des 
pninpes,  des  petits  moteurs,  des  moteurs  à  gaz  et  à  pétrole.  Les  fontes  moulées  sont  presque 
tontes  employées  dans  la  construction  des  machines.  Le  travail  du  cuivre,  de  l'aluminium,  la 
fabrication  des  fei's  au  bois,  des  aciers  doux,  telles  sont  les  principales  industries  métallurgiques. 
Les  centres  industriels  sont  :  pour  la  dénaturalion  du  fer,  Danjoulin,  Morvillars  et  t^hàtenois; 
l'our  la  serrurerie  et  la  (luincaillerie,  liougemonl,  .\uxelles-Haut  el  Beaucourt;  pour  les  machines 
agricoles  el  les  moteurs  à  pétrole,  Beaucourt;  jiour  les  pompes,  la  Chapelle-sous-Rougemont 
el  Beaucourt.  Enfin  Belfort  possède  les  ateliers  de  la  Société  alsacienne  de  constructions  méca- 
niipies.  Environ  2500  ouvriers  étaient  occupés  dans  les  constructions. 

INDUSTRIES  CHIMIQUES.  —  Le  Territoire  possède  quelques  teintureries  et  fabriipie 
un  rrrtain  noniliie  de  produits  chimiques  (Belfort). 

INDUSTRIES  TEXTILES.  —  En  1808  on  comptait  6300  ouvriers  employés  dans  la  fdature  et 
le  lissat,'e  i]u  colon  et  iOli  dans  la  fdature  el  le  lissage  de  la  laine.  On  trouve  à  Belfort  des  fila- 
tures de  laine  et  de  coton  ainsi  qu'à  ("liromagny:  des  tissages  de  coton  à  Rougeinont.  Belfort 
possède  des  retorderies  de  fil.  La  bonneterie,  qui  se  fabrii|iie  surtout  à  Délie,  occupe  de  1000  à 
I  jOO  ouvriers.  Le  coton  employé  vient  d'.Vniérique  et  d'Égyi)te;  ce  dernier  sert  à  faire  des  filés  pour 
meiccris.me.  opéralion  .-i  laquelle  il  se  prête  bien.  L'impression  sur  étoffes  est  ]iresque  nulle. 

INDUSTRIES  DIVERSES.  —  Beaucourl  est  le  centre  de  la  fabrication  des  montres  à  bon 
marché,  des  réveils.  L<'s  constructions  électriques  y  emploient  aussi  un  grand  nombre  de 
bras.  On  y  fabrique  la  Instrerie.  le  petit  matériel  d'installations  électriques  intérieures,  des 
lampes  à  arcs  à  régulateurs  différents,  des  apjiareils  de  mesure  el  des  tableaux,  des  compteurs 
pour  courants  continus  cl  alternatifs.  La  fabrication  des  chapeaux  de  paille  occupait  à  Belfort 
ÔMI  ouvriers  en  1808.  La  fabrication  des  appareils  photographiques  prend  de  l'extension. 

En  1809  on  comiitail  sur  le  Territoire  451  élablisscments  iloid  108  usines  et  manufactures,  et 
'i8."i  ateliers  ou  chantiers  de  tous  genres,  occuinuit  7022  [lersonnes  dans  les  industries  textiles, 
0015  dans  les  industries  du  travail  des  métaux  el  de  la  construction  mécanique,  1654,  presque 
Ions  étrangers,  dans  l'industrie  du  bâtiment.  Tous  ces  établissements  disposaient  d'une  force 
de  12  708  chevaux-vapeur. 

Commerce 

Le  Territoiie  importe  des  matières  premières  pour  ses  usines  et  manufactures  :  colon,  laine, 
métaux,  combustibles,  matières  tinctoriales,  vins  el  liiiueuis,  houblons,  denrées  coloniales, 
épicerie,  articles  de  luxe  en  tous  genres. 

En  1898,  il  a  exporté  19831800  kilog.  de  tissus  dont  4809  100  dans  les  pays  autres  que  les 
colonies  françaises;  d'une  façon  générale,  les  produits  de  ses  industries  métallurgiques,  des 
bois,  etc.  En  1899  le  trafic  total  du  canal  du  Rhône  au  Rhin  a  été  de  250  079  T.  (trafics  intérieur-, 
de  transit  el  extérieur).  Les  recettes  des  Douanes  (du  1"  juillet  1899  au  50  juin  1900)  ont  atteint 
la  somme  de  8  017  000  francs.  Enfin  en  1899  la  succursale  de  la  Banque  de  France  à  Belfort 
occupait  le  16'  ivuig  pour  le  chiffre  des  ojiéralions  el  le  10"  pour  les  bénéfices. 
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Voies  de  communication 


Clii'iiiiiis  d(>  Icr  (\()ic  iinnii.ili'i    ...        (iii.'.i.'jd 

llniilc-.  ii;iliiiii;ilos iri.l.Si 

Cliciiiias  \i(-iiiau\  (II'  i^ramlc'  idiiiin'".       1X4,581 


Clicilllll--    d'illlrli'l    ciiliililllll. 

—        \  lc'iM,iii\  ciriliriaircï 
(larial  iki  l'.liùnc  an  Itljiii.  .   . 


•jri(i,(i!)ii 
ll.'.lTl» 


BELFORT,  Miiir  la  rollm,.  <|iii  |„,rlc  la  Tour  de  la  MioUe.  la  pioiTC  »aci-éo  îles  l!cirnilaiiis, 
ilmil  l'(irii,'iiic  se  piT.I  .laas  l;i  riiiil  .les  loiiiiis  l'I,  i-sl,  resirc  iii.-V|ill.|iirc,  .se  |,r<'>cril.'  .-.m-  un 
a-|..'rl  plein  .!(.•  -lan.liMir  .nrr  la  \.iII,t  ,lr  la  Sa\.Hiivii^r  cl,  Ir-  r,,|liri.'-  I».i-r.'-  4111  -c  ,lir--.rril 
au  \.  ri  au  S.  I.a  cilc-,  .{Ui  :;ai'.lc  a\i'c  iiu  s. mu  jaliuix  le  pa^-ai^c  ruliv  l.'s  \  c-i;.'-  ri  !,•  .huM, 
apiiaia.l    louL   lai    li.ii^ucui'  a\cT-  ses    usuics,  ses   i;asi'i'ii(;s   cl  ses    maisdii-    cpaisc-,    ,\u  | I  du 


loi-l,  csl  rdaiii;  lie  la  l'i.i-c;  a  i;.  le  /■,,,(  ,/,•  /„  .luslirr.  établi  sur  reiiiplaceiiiriil.  des  suppliiez  du 
llli.vil  aiir  ri  ■■..llliv  I.'  i.m-  ilu.piel  sVippilie  II-  rnilfl „■,;■  illl  ilrx  Mnl.ilrx  nu  dnillieill  IIHIil  l'iallraw 
Milllilr^  du  sK-ur  de  IXal-l.sTI  ;  plu-  liilli  esl  le  \  ieu\  rh<U,:,ni  ipie  le  /./,,„  de  Hallllnldl  pl.deue 
lielvilieill  ;  au  del.'l  siilll  îles  liaillelirs  lien-sees  ,|,.  r,,il-  et,  de  ballenes.  i.nl-.pie  le  lellip-  e-l 
elaii-,  ou  disliiii;iie  .'1  d.  les  eilues  des  \  i.-^-r-   el    à    i^.   eelles   du    .hua.  Ilelloil.   dmil    l'èiiii::!  a  I  u  ai 

al-aeielllie  el    le  développe ni    llldusillel   oui    .  pi.idruiile  la    popill.illou   deplll-   ISTtl,  i-st    eu  pie 

voie  de  ll-.ui-lollii.ilioii  eiilie  la  ll\e  ^,  de   la   S,l\ eiise   el  l,i   elle  loil  iliée.   Sur  la    ri.trr  ,l,tn,irs. 

où  a  elr  ,-ni;e  eu  I  NX  i  le  -  (J„.u„l  ,l/,'»,r  .  de  M, -nié.  se  IlollM'  V  l^.jlis,'  SI  fl,r,sln,,l,r  1  I  T'JT  I  T.MI) 
du    siNle  -iveo-ioiiiaiii,    l,7/.;/,7  ,/,•   \iH,-   (IV.'l  IT'Jli   .il, nie    le   -Iriln,,,,:!.  le  ^Ui/.-^.'e  el   l.'i  ll!l.ll,.l/„;i,u 

Cidic  deiiii,-|i-  possède    fj  111)11  v.dillue-. '.I  lliiiui.dile-    el    .S    ui.uiuseiil  <  :  le  luil-i-e.    oulle    -.dl 

d'Ill-loii,.  u.illll-elle.  i-eldeniie  le  dlape.iii  du  siei^.-.  ,pi,d,pie-  Iode-  el  des  olijrl-  .iirlieolom.pie- 
1.7/-;/,/  ,/„  r,„„,rr,(,'»,-  e-l  IViiieieii    .\is,'ii,d    ,  IT'.'iii,   I  iir  ,1.--  p,,rl,'-  e,  ,11 -I  ni  1 1  e-   p.ir    \  .iiili.ui,  eell 

de    /;,,.s,„/,  ,|lis7,.  esl   eiieole  ,lel i.    .\    IT:.   -eleiel   le    Itelloil    allInelileM.  Le    /,.,/,  ,,■  e-l    leni 

aiii-i  ipi.'   17/,;/,,/,,/  ,■„■;/  (IS(,.-,) 

I.e    Irnllolle  lie    pos-e,|e  .111,  lllj  Mol lelll    lil-lolnpie    eUlsSC. 


TERRITOIRE  DE  BELFORT 


Géogiaptiie 

Pittoresque  et   Monumentale 

DE    LA 

FRANCE 


EN     VENTE 


}"'  Fascicule.  —  Paris  et  le  département  de  la  Seine 4  fr.  50 

;"    Fascicule.  —  Ile-de-France.    Seine-ct-Oise,    Seine-et-.Marne,    Oise, 

Aisne 6  fr.  50 

3"   Fascicule.  —  Picardie.  Artois,  Flandre.  Somme,  Pas-de-Calais. 

Nord 6  fr.  50 

4'=   Fascicule.  —  Normandie.  Seiiie-Infericure,  Eure, Calvados,  .Manche, 

Orne 8  fr.     » 

5"  Fascicule.  —  Bretagne.    Ille-et-Vilaine,  Cotcs-dii-Nuird,  Finistère, 

Morbihan.  Loire-Infcricure 10  fr.    » 

6°  Fascicule.  —    Maine,  Anjou.    .Mayenne,    Sarthe,     .Maine-et-Loire,     4  fr.  50 

j"  Fascicule.  —    Touraine,     Orléanais.     Indre-et-Loire.      Eure-et- 
Loir,    Ldir-et-Chcr,    Loiret 7  fr.     » 

8''  Fascicule.  —  Berry,  Bourbonnais.  Indre.  Cher,  .\llier 4  fr.    » 

9"  Fascicule.  —  Champagne,  .\rdennes,    Marne.  Haute-.Marne.  .Vuhe.      6  fr.    » 

lo'   Fascicule.  —  Lorraine.  Territoire  de  Belfort.  .Meuse,  Meurthe- 

ct-.Moselle,  A'osyes,  Belfort 4  Ir.  50 


l'.MtlS.  —    liiiiii-iiiiiM-iO   lie   (jii.    llii.Lor,    7'.l,    vue  Machiiiie. 


Géogtaphie 

Pittoresque    et    Monumentale 
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FRANCE 

GRAVÉE      ET     IMPRIMÉE     PAR     GILLOT 


FlîANCHE-GOMTÉ 


Haute-Saône  Doubs         dura 


PARIS 

ERXKST    I'LA.\L\IAI{l(i.\,    ÉDITKIJR 

i;ri;    i;\i:iNr.,    26,    riii';s    i.'mukon 


lln.ils  ,lr  ha.liiclH.lM-l  ,lr  i,.|,ro,!,i,;ti,.ii  ivm-iv.^  pour  loll-  |.;i)s 
y  CMiipiis  l.i  Su,,].-  i-l  l.i    Nulii^c. 


Haute-Saône 


Nom    -  Situation 

NK  rivière,  l;i  Smhir.  i|iii  iiaii->  une  ii;iriir  ilc  ^(iri  Cdiiix  Mi|ii'i'iriii- 
s';illinili>  fil  siT|iriihiiil  :i  li-,ivf|-s  dciiv  .■irrdinlJsMMiirnls  ,|r  ,-c 
clc[iail.iiiciil,  lui  a  |ii'i'l.-  -nu  ikmii  iIc  Haiite-Saône.  Il  .ilTci-l.'  la 
rormc  (luii  scuiiiciil  liiiiilaiic  ddiil  la  conlr,  orieiilc'c  i\r  S -(_). 
à  \.-Lv.  occn|ir  ]i'  S.  cl  lai^^r  en  ilr^sdu--  une  prlilc  |iailir  liiaii 
L;ulaii'i'  Idliiiaiil  la  |idiiili'  iih''liilidlialc  i\r  iaiTniMlissi-iiirn  l  ilc 
Lmv.  La  Idii-iiciii-  .!.■  cell.'  conl,-  c-.!  <lVii\  iioii  II:,  kil,.  ,1c  la 
^  lioilili'  S.  lie  rarrdnilis^ciiii'ii!  de  (iia\  a  la  |Miiiilc  i:.  i\r  ir\ui 
■le  Liirc;  la  lianiriii-  ilc  ce  srgmi'iil.  (|iii  pa^sc  pai'  le  ehel'-lii'ii  \r-,diil.  r-.|  <l'a  |irii  |ii'ès 
(■.;.  kil.  I.a  Miii'ai-i-  (!,•  ce  dc|iarteiiiçiil  le  place  au  r,7  ran^.  Sc<  liinilc^  iial  iircllc-,  -dut  : 
au  \.  une  parlie  iusigiiiliaiitc  dc^  c(jui-s  t]\i  ('.niiey.  de  la  Si'-nidU^c  cl  de  lAui^inLiiie  ; 
au  \.  i;.  cl  à  ri':,  la  chaîiic  ilc-^  Vd-gcs.  (pu  sui'  près  d,-  W  kd.  le  s('|iaic  du  d.'-parte- 
, lirai  de-  \  ,,--,•-  cl  du  TiTrildiiv  de  l;clldil .  .ai  passant  par  le-  sduiiucls  lie  Chàleau- 
l.ainhcil.  Halldii  (!.■  Sci'vaiicc.  HalIdU  Sl-Aiildiiie.  Plaiirlic  des  Hcllcs-FiUcs  el  -Mi.ul 
Sl-.Icau:  au  S.  une  ccnlaiuc  de  kil,  du  i-cuiis  siuui'ux  ilc  Id^udii,  qui  le  si-parc  dc^ 
di'IKulcniciil-  du  Ddulis  el  d>'  la  C.Mc-ddr.  jus(|ifaupiv-  de  sdu  cudlucul  avec  la  Sadue: 
à  ri;.  ;•  kil.  du  i-dui-s  ile  la   Sac'inc   cl    (picl.pic-  pal'lics  iiisii;uiliaidcs    du    ri'i  de   Ccccy,  de 

la    \iueca du    ruis-caii    des    lliiiscics    cl    île    l'Auiauci'.    Il    csl    lidiiii-   au    N.    par   le 

ili-pai'lcuii'ul  des  Vosges:  à  \K.  par-  le  Tei-ritoire  de  Belfort;  au  S.   pai-  le  d.'parle- 
uienl   du   Doubs:   à  l'O.   |iai'   celui    île    l.i    Cote-d'Or:  au    N.-U.    enlin    par  celai    de   la 
Haute-Marne. 
IJi  IT'.Mi  il  a  i-li-  Idinii'  d'uni'  paiiie  de  la  Franche-Comté. 


Histoire 

Sur  le  Icrialoire  de  re  départenn'nt.  dii  tniuve  un  grand  iidnilii'c  de  groltcs  nalurelles 
ddul  qurdipies-niics  IVirt  reninrqualilcs  :  la  liaunic  di'  Cheneluer  ipn  rcufciMuait  des 
olijcls  de  lài^e  de  pierre;  Cliauxdès-I'drl ,  doii  Ion  a  rdin''  des  nsscuieuls  de  renne 
cl  de  inauinidulli.  ainsi  que  di^s  sile\  lailli's.  Ou  y  renciudL'c  cncure  dans  une  qiuuzaine 
de  liicalili's  des  lui'idurs  nu  niiMiuuicnIs  uiduulil  lies  :  picrr'cs  peici-cs.  pierres  ipii 
\ircul.elc.  laissi'cs  pai'  de-  peuples  dunl  iiiiiis  i^^niunns  l'Iii-ldire  cl  auxquels  succi'- 
dcleul     d'aulres     [n-Uples     de     race     cellique.      llaUS     lies      Iduilles      plaliqui-cs     -dU-     MUC 

lundicllc.  dU  a  l'ccniMlli  à  .Xiirenidul  un  cliar  de  guerre  Liauloi-  a\cc  une  cdurdune  d'or. 
A  larriM'c  de  Ci'sai'.  les  peuple-  li.diihiul  la  iV'gidu  i-laicnl  le-  St-ipiam-.  (  ies  deiniers. 
Iiindii's  sdus  la  snpri''nial  ii'  des  lldnen-  lein-  vdi-ins.  iniplorèi'cnl  cduire  eux  le  -ecuui-s 
d'.Vrid\i-le  cl  de  ses  euei'riers  Suc'  e-.  I.c  cliel'  L'crin.iiu   ne  -c  lil   pas  prici-;  il  Iriiunplia 

facile utiles  I''.ducns  cl  -'inslalla  en   mail  rc  che/  les   Si'qn.anc-  qui   ne  lardci'eul  pas  à 

rci;icl  ter  rancicn  jdUL.'  plus  ddiix  que  celui  des  ndu\e.aux  venus.  Si-quancs  c|.  l'.duens 
ri''rdiu'ilii''s    cs-ayc|-cnl    de    -c   dr'li.arra--cr    dA|-id\i-le    qui    les    \ainqnil    a    A  iiiiiijrliiliria 

.r.rdyc  lès-l'es -1.  if,:,  a\.  .I.-C.  (In   changea  de  lacliqnc  ;  un  di'pi'clia  l»i\iliac   auprès 

du  Si'aial  l'iunain  qui  s'en  lii]l  il  de  vai;ih's  prdUie--c-.  Mai-  le-  lIcKèlcs  s'appii'l.iii  ni  à 
quitter  en  nias-c  leur  pa\-   piuir  l'cliappia-  à   l'invasiiin    gcrinainc   qui    le-    iiacail    de 

T.    m.    -    i;  „,U   il    -AiiNL.    I. 
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tous  côlés;  ils  voiil;iiiMi[  longer  la  rive  ir.  ilii  Ixhùiir.  rionie  crfiiiiiiit  pour  sa  Province 
roinaiiii-  (le  la  (jaiile  cl  c.l('|ièrlKi  Ci'-sai-  à  la  reiieimlre  îles  Helvètes  qui  furent  mis  en 
(liToulc  roiiipléle  sur  la  rive  g.  de  la  Saône;  nu  petil  nombre  seulement  put  retourner 
;hi  pa\  s. 

Celle  lenconire  eut  lien  mm  loin  de  l;il,racle.  'l'raminille  de  ce  côté.  César  tenta  nu 
arran-emeid,  avec  Ari(i\ist,.  ,|ui  rrfnsa.  (.ermains  i-|  llcmiaius  se  rencontrèrent  près  de 
liellbrl;  les  Gerjiiains  éci-asi-s  luicnl  |i(Mnsuivis  jusciuan  Filiin.  César   fit  alors  camper 

ses  h'onpes  an  milieu  des  peuples  gaulois 
<|ui  l'axaienl  appelé.  IJi  quelques  campa- 
gnes il  ccmipiii  Idule  la  Ganlo.  On  retrouve 
di-s  hari's  i]f  i-anips  à  Echenoz-la-Méline 
uanip  (le  C.ilai,  de  ret  raucliements  à  Noroyr 
lés  .JNssey  el  dans  irien  d"autres  localités. 
Les  Ih. mains  eurent  à  /.((.rorrio.'t  (Luxeuil) 
di's  llierines  1res  IVi'ipieu  lés -,  on  a  retrouvé 
des  \ cslioi-s  d'nidres  liains  à  Visoncourt; 
di's  mosanpies  e|  des  (h'Inis  de  construc- 
lious  a  .Mendii-ay:  d'anli-i's  vesliges  à  Corre, 
à  (irmoi(di<-  lau  conlluenl  <ln  lîreucliin  el  de 
la  l.aidel-ne):  îles  l'estes  de  villas  gallo- 
romaines  à  la  Pissenre  et  à  St-Sulpice,  etc. 
Le  i-liiislianisme  y  apparut  à  la  fin  du  ir' s. 
[irérlii'-  par  ilr-u\  disripli'S  de  saint  IriMIi'e, 
SainI  l'erri''ol  el  Saint  l'erjmix  qui  fui-enl  niar- 
tyrisi's  m  ■JLJ.  I.rs  invasions  des  Barbares  se 
inidlipliéienl  rapidemeid,  amenant  des  rui- 
nes dans  la  r<\-ion.  Ce  lui  daliord  celle  des 
Alamans  en  '.'iil).  puis  quinze  ans  jjIus  tard 
la  première  des  liurgundes,  suivie  elle-même 
I  d'une  sreonde  des  Alamaus.  C'est  pendant 
cellr  deinièi-e  qui."  la  ville  di?  Coi're  l'ut 
am'anlie.  Au  siècle  suivant  les  Fi'ancs  arri- 
venl  avec  de  mmvelli's  bandes  d'Alamans 
(TiMI  .  Ces  derniers  ri'paraissent  seuls  en  Ô05. 
La   mande  invasion  de    11)1!  n'y  laissa  debout 

— ~— — ■ I       ]        aucune  ville  iiupoi'lanle  :  Lnxeuil,  Port-sur- 

L^—^J'  ^   _^  '^\  Sai' lAlmcim  el    daulres    localités  furent 

~  ~ ' —  '       c plèlemeni    di''liuiles,    A    Piuffey    (Ruf/in- 

riiiii    les  N'audales  massai-rè|-ent  l'évêqucAn- 

tide.  liiioi'pon''  au  loyaume  des  Burgundes, 

ce  pays  fui   encore  di'^vasté   par  les   bandes 

les  Huns  ('■cliappr's  au    massacre  des  Cliam|is  Calalauniqnes  ipii.  en  regagnant  les  rives 

lu  l'diiii.  passèreid   pai'  Lu\euil  el  Sl-I.oiip  ii'ii-iiiiiiii m) ^  lui   "l'ipril  lin  le  royaume  des 

emar.  Clolaiie    1"  en   devinl    le   maille.    I)ans  le  partage 

a    l!miii;ovne    passa    au\    mains    di'  Contran.  — \'ers  ri'.li) 

c  l.a  ^'oi\  re.  pai' sailli  Colomlian.  une  abbaye  qui  tievint  le 

■elle   (leinière  ileviiil    r.a p iileiiieii I    prospère,  surloul  lors- 

adumcli r fiiixersil,-.    l.'abbave   de   Lure    lied;ile 
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lliiri^undes  à  la  morl  de  Cou 
que  s'en  lirenl  ses  quatre  lils, 

l'ul   l'omb'e   il   .\i 1,'ray  .   près  i 

berceau  de  celle  de  LiixiMlil  ; 
qu'elle  eut  i''l(''  compli'ir'e  par 
qui' de  (ilO;  elle  l'ut  établi :■  par  saint  ll/'icole.  disciple  de  saint  Colomban;  cellede  Faverncy 
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fui,  ri)iiil(''c  OU  7'iO  par'^niiiti^  Giidi'.  ].c^  aiiIrcsnlilKiyes  du  dé|inrt(Mnout  ni'  rc  ni  un  Ici  il  qn'iiu 
(li'liul  (lu  xir  s.:  l!clleviiu\  (IH'.li,  Clicriiini  (1127),  la  Cliai-ilr  [iivs  .Xinivcllc  (llhJi. 
L!(-lliaiiic  iiir.r,:. 

.Mais  rt'VoïKius  en  aiiiri-c.  [.'iiiva'^iciu  drs  Aralics  eu  'rl'i  causa  iiiiç  seconde  luis  la 
ruine  comidclc  di>  Lnxcnil.  liaUaclii'c  a  rcai|iii-c  de  C.liaileninniie  de  771  a  NI  7  celle  con- 
trée chanijea  souvenl  de  niaiire.  Le  [larla;^'.'  de  SI7  rallril.na  a  Lolliaiic.  Idle  devini  en 
S.")."p  ra|ianaL;e  de  son   lils  Cliarles.  roi   de   Pi'ovence.  (Jualre  ans  apiès.   elle   a|i|iail  ieiil  à 

Louis  11  IVèl-e  du  |ir(''ci'denl.  nui  la  cède  à 
son  loue  a  Cliailes  le  Chauve.  Kn  S7'.l  elle  esl 
de  nouveau  ratla(  Ihn'  an  l'oyaiinie  de  l'ro- 
\ence  par  l'.oson  doni  le  lils.  Louis  111  . 
r.Vvcii-le  la  donne  a  l;od,d|ilii>  11.  roi  de 
lioingoene  I  ransiiiiaiii;  en  '.t."!)  Ouoi(|iie  lorl, 
éloii^liée  ilii  llH'àli-e  lialiiliiel  de  leiiis  incur- 
sions, elle  cul  à  souriiir  en  NNS  des  ilépréda- 
lioiis  di's  Normands,  lai  '.l."7  les  Ilonerois 
di-lniisirenl  Liiie.  La  lin  i\[\  x  s.  voil  so 
diesseï-  parloiil  des  cliàleanx  roi-liliés  des- 
tinés ;i  lianer  la  roule  aux  cnvaliisseurs. 
C'est  à  cclli'  ('■poipie  iprappaiail  N'csoul 
dans  riiisloire.  Dalnu'd  lief  d,.  lé-liso  de 
IJesancon.  il  passe  aux  mains  de  la  deuxième 
maiscni  de  I loiirsogne ;  le  IVère  (\v  Hugues 
Capel.  Henri  le  (Iraud.  s"i-n  empare  en  USS. 
1,'einpereur  d'.\lleinat;ne.  Conrail  le  Salique, 
érigea  en  iurci  celle  K'Liiiui  en  c(nnli'',  l'an- 
nexa a  rijiipire.  en  e\eniplaiil  ses  lial.iilants 
de  l'cilains  iin|irits.  d'où  le  nom  cli'  L'ranclie- 
Comli'  ipTelli'  a  conservé.  Cet  état  de  choses 
dura  prés  de  trois  siècles  et  ne  cessa  qu'en 
iriHi.  époque  à  laquelle  l'un  des  lils  de 
l'hdippe  le  Bel,  Philippe  le  Liuil;'.  l'annexa 
à  la  Lraiice  en  monlant  sur  le  Ircuie.  Sa 
l'c-mme,  .leaiine  de  liourgoene  la  lui  apporlait 
en  ihil;  mais  à  l,a  mort  de  ci'lle  princesse,  la 

l'r.uiclieC. I('-  retourna  au  ductn''  de  Itour- 

i.Mii;ne    jus(pi'en    lâCil,    i''po(pieà    laquelle  elle 
advilil    en    hi'ail.i-e    a    la    lille    de    l'hilippe   le 

Loiii;-    ,-l  de  ,h- le    li Lid-ne.     l.i'   ma- 

ri.agc  de  Philippe  le  ll.ardi  a\e.-  .\l,il-iieiile, 
lille  de  Louis  111  de  .M.de.  la  r.aiiiil  encre  a 
1,1  lîoiirpdLine  jusipi'à  l,a  umrl  de  Charles  le  ■l'i''nH''raire,  son  diunier  i\\ic  i  I  i77i.  Louis  XL 
Inlelir  de  la  lille  unique  ipiil  l.aiss:iil,  prolila  des  droils  ipie  lui  donn.ail  l;i  coutume 
j'i''od,ale  pour  s'emparer  d'une  pallie  de  riii'-rilai,'!'.  Iji  \eilii  du  droil  de  y;irde  nolile  ipii 
forci'  le  sir/,ei;un  à  .admini^l  rer  le-.  hiiNis  de  lliériliere  mineure,  il  oiiuip.i  la  l'i;mclie- 
Comli'.   M.ais  cel.i  n'all.a   pas  -ans  résistance.   11    diil   piendre    de  \ive  f.u'ce   l.i  pliqiail   des 

villes  i-l  d,'s  airocilés   liireul    cimiinises.    l.(>    Ir.aité    d|.  Seiilis  i  I  i'.l.".)  r,a lia  la  Lranche- 

Coiiil.''    sous  llié;;VMiioiiie  de  n;mpire  d'.\  lleilia -ne.    lai    l.'id  1   le  lils   d,-  lein  pereiir  .\la\illii- 
lieii,  eu  é|ioiisanL  Jeanne    la    l'olle,    lille   de  Ferdinand   et  d'Isabelle    d'I'^spagne,    réunit 
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1,1  iM-.-in.-lic-Coiiili''  .'i  -^iin  roNMiiiiK'.  Mai<  Il  nn'uil  deux  :iiis  ;i|i|-(''S  i-l  .\I:ixiiiiilicii  coiilic 
|a(liiiiiii-l]-:iliiiii  (le  l.'i  |i|-()\  iiiri'  a  sa  lillr  M  aririK-iilc.  lai  l.'i-Jtl  Cliai-lr^  IJiiiiil.  dija  l'oi 
(ri:-pai,Mir.  est  j,i(jclaiii(''  cmiiricau-  irAllciiia-iii-  d  rii  l.i'iS,  il  lallarlic  la  l'i'aiirlir  (  .i.iiili'- 
à  riMiipiic. 

I.c-^  iXiliTIvs  (II-  [■rlii^idli  lailirliriil   |iliisicil|-^  Icii^  Ic^  AllriiiaiiiU  ilaii^  le  |ia\--i|ili  \  i'-lilli'lll 
|irr|i'r  li-ur  apiaii  an\  [M-ud'^laiils.   \ Csoiil  csl  a>sH'^('  |iar  iai\  en   l-'i.iT.   lU   ir\  i,-iiiiciil  de 

ndiivc; Il  làC.'.i.  |iillciil  cl  ili-'.aslciiL  plusieurs  cili-s,  nulaniiiieul  Luxcuil  cl  l'ahliayc  do 

Chcillcu.  Sulis  le  iv-lie  de 
lleliri  l\',  drs  li'i.iiiies  lorraines 
à  sa  sdldr  s'eiii|iai-enl,  niiinieii- 
laiii''Ilielil  de  (pielipirs  plares 
doiil  les  rhasseill  liieulùl  les 
lispa^nols  ,-L  eu  l.'.'.ir,  un  li'ailé 
leur  eu  assure  la  paisil.de  pus- 
session. 

Pendant     la     iiériode     Iraneo- 
sui'-ddise  tlo  la  guerre  de  'li-enle 
ans   ,  ICâ.VlOiS),   Louis    XIII   piàl 
à  sa    solde  le  saxon   Liei-iiaid  de 
Sa\e-Weiuiar      qui.      avec      ses 
l-.'llllll  fantassins  cl   ses   iilKlil  ca- 
valiers,   [larcouriil    la    l''iaiiidic 
Conili'  en  y  pronicnaiil    [lailoLd 
le  fer  cl  le  Icn.  Il  In   I  ransloriiia 
en    un     vi'rilalile    df-serl  :     [loiir      ; 
coiulde     de    m;iux,    une    lamine       \ 
(■■pouvantaiilc  lil  l'ucorc  pi'i-ir  un       ] 
pi'and    nouilire  des   niallieurenx 
cehapi)cs   aux    massacres.   Sous 
Louis  XIV.  la  paix  des  l'yrcin'cs 
(UiâO)  lui  fit   sacrifier  qneliiucs 
places    de     cette     proviiici',    en       |j| 
échange  d'autn/s  avantages  oh- 
leiins  au  N..  à  li:.  et  au  S.  \'crs       | 
laliudcriiivcrdcl(ili,s,LonisXlV       | 
el  Coudé,  à  la  tète  d'iuic  ainic''e 
française      de     20  00U     lionim<>s 
l'éunis  en  Bourgogne,  enircrent 
dans     la    Franche-Comli''    et    la 
coinpui'cnl   en    trois    siMn.aines. 
'ronlcfois  en  signant  avec  l'IOs- 

pagne  la  paix  d'Aix-la-Cliapi-Ilc.  I,a  um'-iiic  aum'^e.  le  roi  la  l'olilu.i.  H  la  reconquil  aussi 
ais('-nient  en  m,ai  et  juin  lllTl.  les  li.dnlanls  l'iani  g,iL:ii(''s  à  la  c.aii^c  rr.iii(:ai<e.  I.c  Ir.aih- 
lie  Niniéguc  illiTN,    ralilia    celle  coiepiejc  di'lini  I  i\  e.    I.a   syiii  p.illii<>  de-,  f'r.i  ne--  Comlois 

ne   se    diaiicnlil    j.aniai-.    d.aii^    1---   occa-ions  on    Iciii'  patrioli-. lui    mi^   a    IV'preiive   : 

en  IT'.l-J.  en   \S\  l  !■ le  en   I.s7(l-ls7l  . 

('.'(■-.1   sur  le  Iciiiloire  de  ce  di'p.arlc ni  qu'cul   lien  en    parlic  la  ilcriiicr,'  liailalivc  de- 
là  lliHcii'-c  n.alionalc.  Caiid.ell.i  envoya    l; Ii.iki    a   la   lele  de    railiu'e  de   IIM.    Icnicr  ,U; 

(1,-liloqucr  r.ellort  <'l   lie  couper  la   l:-ii.'   de   r.iMlaillemcnt   des   arin.-c-   allemandes.   Le 
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géiiL-rnl  de  Werder  se  mit  à  la  poursuite  de  Bourbaki  et  l'attaqua  le  9  janvier  1871  à 
ViJlersoxel,  où  l'armée  française  eut  l'avantage.  Mais  après  les  journées  des  1  j,  10  et 
17  janvier  devant  Héricourt,  d'où  l'on  ne  put  déloger  les  Allemands,  il  l'allut  gagner  la 
Suisse  pour  ne  pas  être  enveloppé  par  ces  derniers.  C'est  après  des  souffrances  inouïes 
cl  de  dLires  privations  que  l'armée  de  l'Est  franchit  la  frontière  suisse  (1"  février). 

Géologie  —  Topographie 

Le  département  de  la  llaute-.Snôni',  dont  le  pfiint  le  plus  bas  se  trouve  au  confluent 
de  la  Saône  et  de  l'Ognon  (18f>  m.'.  Inrmc  un  plan  incliné  s'élevant  de  ce  point,  au  S.-O., 
vers  le  N.-E.,  au  Ballon  de  Servance,  point  culminant  (1210  m.),  dans  les  Vosges.  Toute 
la  pdiide  X.-i:.  du  dé[)artement  relève  des  ievrahis  primaii'es  :  noyau  granitique  autour 
duipicl  se  miintrcnt  les  assises  du  grès  vosgien  que  recouvre  par  endroits  le  calcaire 
jurassique.  Presque  tout  le  reste  du  département  relève  des  terrains  seconcfaires  :  trias, 
occupant  une  zone  transversale  orientée  N.-O.  à  S. -E.,  coupée  parles  vallées  supérieures 
delà  Saône,  du  Coney,  de  la  Lanterne  et  de  l'Ognon  et  se  soudant  au  N.  au  terrain 
primaire:  au  S.  tcrfuin  juraggifuie,  se  terminant  à  la  rive  d.  du  Doubs  et  venant 
affleurer  les  luanches  étoilées  des  terrains  tertiaires  autour  des  confluents  de  la 
Vingeanne  et  de  l'Ognon  avec  la  Saône.  Entre  l'Ognon  et  la  Saône  apparaît  un  grand 
îlol  i\r  tcnain  Irrlinirr  inférieur  frangé  tout  le  long  de  la  rive  g.  de  la  Saône  d'une 
bande  chDilc  de  tertiaire  supérieur.  En  face  se  trouvent  encore  deux  petits  îlots  de 
tertiaiie  iidV-rieur  sui'  la  rive  d.  du  Salon  et  un  sur  la  rive  g.,  tous  les  trois  près  du 
conllueut  avi'c  la  Saône.  E.iiliii  les  vallées,  pi'incipalement  celles  de  la  Saône  et  de 
l'Ognon,  leiirermciit  des  couches  profondes  d'alluvions  quaternaires. 

Au  S.  du  liidiiin  de  ^^l'rvance,  on  trouve  quelques  autres  sommets  élevés  :  tout  près, 
au  S. -IL  le  liourey  1 1  l'iij  m.);  plus  bas.  au  S.-O.,  la  Planche  des  Belles  Filles  (IIJO  m.); 
plus  encore  à  l't).  le  Mont  de  Vannes  descend  à  089  m.  Au  JN".  de  Lure,  au-dessus  de  la 
source  i\i'  la  Lanterne,  on  trouve  470  m.;  dans  les  bois  de  Saulnot,  un  sommet 
atteiid  ."cjll  m.,  un  autre,  h'  Chériiuout.  atteint  .'wO  m.  Plus  à  l'O.  en  gagnant  Vesoul  et 
Gray.  les  plateaux  oïd  une  altitude  de  ôÛO  m.  en  nmyenne,  qui  s'abaisse  successivement 
à  250  et  .'i  '200  m.  r)ans  toute  la  partie  N.-E.  de  l'arrondissement  de  Lure,  on  trouve  une 
foule  (rclanijs.  dont  quelques-uns  assez  profonds.  En  outre,  peu  de  départements 
possèderd  aidant  de  gouffres  en  entonnoir,  de  trous,  de  fentes,  de  pertes  de  rivières  et 
de  sourirs  .-dioiidantes.  Parmi  les  gouffi'es,  nous  citerons  celui  de  Planey  au  N.-E^ 
d'Anjeux.  dunt  le  volume  d'eau  considérable  forme  immédiatement  une  rivière  puis- 
sante tpii  gagne  le  Doi'geon.  Citons  enlin  le  Frais  Puits,  capable  en  temps  de  grandes 
pluies  d'inonder  toute  la  plaine  autour  de  Vesoul  par  son  débit  de  100  m.  c  à  la  seconde. 
11  est  situé  entre  Vesoul  et  Quincey,  non  loin  de  la  font  de  Champdamoy,  qui  en  est  le 
déversoir  constant. 

Hydrographie 

Toutes  les  eaux  du  départeuKMit  vont  à  la  .Mi'-diteri-anée  par  l'aflluenl  le  plus  considé- 
rable du  Rhône  :  la  Saône,  soit  directement,  soit  indirectement.  Le  Rhône  ne  touche  pas 
le  département. 

Quant  à  la  .S«o/(c,  elle  vieid,  du  département  des  Vosges,  pénètre  par  254  m.  dans  celui 
de  la  Haute-Saône,  au  N.  de  l'arrondissement  de  Vesoul,  dans  lequel  elle  coule  d'abord 
suivant  une  direction  N.-O. à  S.-E.,  fait  deux  coudes  à  angles  droits  contournant  Ron- 
zevelle  au  premier,  laissant  au  second  Jussey  à  2  kilom.  de  sa  rive  d.,  où  elle  reprend  sa 
direction   pi'emière,   qu'elle  conserve  jusqu'à  Port-sur-Saône.  A  partir  de  ce  point  elle 
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s'allnnlc  en  do  longs  méandres,  dans  une  large  vallée,  au  milieu  de  belles  prairies.  C'est 
aillai  qu'elle  gagne  Gray  qui  s'élève  en  amphithéâtre  sur  sa  rive  g.,  puis  reçoit  la 
ii\icre  sinueuse  de  l'Oguon  et,  au  delà  de  ce  confluent,  pénèti-e  dans  le  dé|iartement  de 
la  (  lôie-iroi-,  par  (ISCi  m.)  après  un  parcours  de  près  de  140  Idlom.  dans  la  Haute-Saône. 

Srs  liiljulaii'es  sont  :  (rive  g.)  le  Coneij  qui  finit  en  aval  de  Corre;  (rive  d.)  le  Raizeul, 
puis  y Aiiiiincc  ou  Mancc.  ((ui  à  peine  entrée  dans  le  département,  baigne  Vitrey,  se  gros- 
si! !]-ivi-i;-.)  (Il'  la  .hicijuciieUe  et  arrose  Jussey;  (rive  d.)  VOugeotte;  (rive  g.;  le  ruisseau  de 
Miniiii/:  la  Sn/irrlu'.  cpii  naît  au  S.-E.  de  Vauvillers  et  passe  ù  Amance;  la  Lanterne  \iA[i^ 
riviriv  (Ml  se  dévei-seut  des  étangs,  qui  s'accroît  (rive  d.)  du  Breuchin,  passeà  Faui-ogney 
où  lui  parvient  (rive  g.)  le  Beiilletin,  envoie  un  petit  bras  à  Luxeuil,  se  gonlle  (rive  d.) 
de  la  ftoyc  ou  Breucliot  el  de  la  Séiiiouse  à  Conllans;  la  Semeuse  elle-même,  qui  deseiMnl 
du  département  des  Vosges,  a  des  al'lluents  importants  :  c'est,  en  amont  de  St-Loup  (piVllc 
li,-iiL;iie.  (i-ive  g.)  VAtifiroijnc.  rivière  de  IMombières  et,  eu  aval,  la  Com6e«u/f',  puis  (rive  d.) 
le  l'Iiiitrii  augineulé  irive  d.i  du  Uonjenii.  Après  avoir  arrosé  Port-sur-Saône,  la  Saône 
l'eeui-ille  (rive  g.)  la  Srijotle:  un  (len  i)lus  bas.  le  Diiriieoii.  qui  passe  près  île  Saiilx.  se 
grossil  ii-i\e  il.)  ilu  lUiliiril.  (i-ive  g.i  de  la  Coluinhiiie  ipii  l'alteinl  à  ^'l.•soul  api-és  avoir 
clle-nièHii'  élé  accrue  de  la  fo)il  de  <  liainjul'unoij.  (rive  d.)  <le  la  Vainjinc  el  ^v'wr  g.)  de  la 
fliilijiiiiiir:  puis  elle  arrose  Scey,  s'augmente  de  plusieurs  ruisseaux,  reçoit  :  (rive  g.)  la 
Hiiiiiiiiiir  qui  passe  à  Fresne-St  ilamès  où  tombe  (rive  g.)  la  Jouaime;  (rive  d.)  la 
Gniinjcniiiic  et  uu  péu  |ilus  bas  le  l'inion  cjue  gagne  (rive  d.)  le  ruisseau  de  la  Bonde; 
(rive  d.)  le  Siiliiii.  (pii  baigne  I)arui)ierre;  elle  parvient  à  Gray  où  lui  ari-ivent  par  la  rive 
g.  la  M'ii'ie  ou  plutôt  uu  liras  de  la  Morte,  le  Dregeon  et  par  la  rive  g.  Ii.'  mis^ciii)  des 
Eciiiilnitc^\  au  delà  de  celte  ville,  elle  sc  grossit  encore  (rive  d.)  de  la.S''i"s/V'<((/c  qui  ari'ose 
Aiihcy.  (rivi'  g.)  de  la  Teiiise,  sépare  le  déparlenieut  ili'  la  llautr  Saône  de  erliii  dr  la 
C.ôlr dOr.  i-eçoit  eu  dehors  du  département,  la  Viiiiieiuiin'.  ipii  le  limite  prudant  i pudique 
leui|is  à  la  poiiile  d.  du  eauloii  d'Auh'ey:  enlin.  au  niouient  où  rllc  \a  pi^'UiMn-r  ilT-linili- 
veuieui  dans  le  dr|iarleuieid  di'  la  Côti-dUr,  lui  parvient  sou  plus  lorl  aniiinil,  \'i)iiiii;i. 
(le  di'i'iiirr  coLU's  d'eau  a  sa  soui'i'C  à  Chàtcau-Lambei't  i-t  prend  la  dii'ecliou  S.O.  Il 
liaii;uc  Mc'-liscy,  laisse  Lure  sur  sa  rive  d.,  se  grossit  iiàvr  d.i  de.  la  Itfiijiic  dans  laquelle 
liiiiilie  la  l-'uiil  (le  f.iii-e:  (rive  g.)  du  Raliiii,  qui  descend  du  Llalluu  de  Servauce,  arrose 
l'ianrhrr-li's. Mines  et  (_:hauq)agney ;  (rive  g.)  du  Ncci/  augnieulé  (rive  d.)  du  Rngiuin.  11 
iiaii;iie  eusuile  N'illersexel.  recueille  un  peu  eu  aval  de  cette  ville,  (rive  d.)  le  Lozain, 
IViMe  :\liiiilliozou.  l'ecoil  ii-ive  d.)  la  l.iinille  grossie  (rive  d.i  de  la  Lniiicel  de  ]a  Quennche. 
puis  par  sa  rive  d.  successivement  :  le  Bulltiers.  qui  traverse  liioz,  la  Toiniulle  et  la 
llcsie. 

Eiiliu  une  autre  pelite  rivière,  la  Luz-ine.  qui  naît  à  la  frontière  du  Territoire  de  Bel- 
l'orl,  anose  lIi''ricouil  el  vient  tomber  dans  l'Allaine  à  Montbéliard  qui  gagne  le  Doubs 
un  [)eu  eu  aval  de  ci.'lle  ville. 

Etangs.  TMi  compte  dans  le  di''parlement  l.'iS,")  l'dangs  ou  luarais  d'une  superficie 
lolale  de  Mil  hectares.  Les  plus  importants  sont  ceux  de  la  Maisonnette  au  N.  de  Lui'e, 
r<'laui;  du  llcnchot  dans  le  canton  de  St-Loup,  l'étang  de  Vy-le-Ferrov,  dans  celui  de 
Scey-sur  Saône,  f[ui  a  5000  m.  de  longueur  sur  700  m.  de  largeur.  Citons  encore  à 
Ainoul  el-tillreney  l'étang  appelé  mer  de  Ferrières,  au  N.  de  Faucogney. 

Sources  minérales.  Ce  département  est  riche  en  sources  minérales;  les  plus  con- 
nues sont  celles  de  Lu.reuil.  (pii  se  divisent  en  deux  catégories  :  1°  sources  chlorurées 
sodiques,  .lu  noiulire  de  10,  d'une  tliermalité  variant  de  29  à  00°;  2°  les  eaux  ferro-man- 
gauTsienues  bi-caibonalées  d'une  température  de  22  à  56°,  au  nombre  de  2.  Les  autres 
sources  sont  celh.'s  de  Velleininfroij,  couunnne  de  Saulx,  sulfatée  calcique,  comme  celle 
de  Coursemcu;  de  l'aijiwjnl  (chlorurée  sodiquel;  Corre  (sulfatée  sodique)  ;  iVcMce/Zc-Zcs-to- 
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Cliin-ilc.  (.".  sdiu-ees  IVoidrs,  siiUun'TS  c-ili'iiiiics)  ;  E(iiici'illeii  (source  froide  chlorurée 
sociiqiK');  ('/'«;/  (source  rernigiiieusci  ainsi  que  \'csoul  el  lUuz;  tfct'iy  (source  Licarljo- 
ualée).  lùiliu  Cn-vrneij  a   uu  puits  sulfureux. 

CANAUX.  Le  Canal  de  l'Est  (branche  S.)  cjui  commence  à  Flavigny  (Meurthe-et- 
Moselle)  et  se  termine  à  Corie  (Haute-Saône),  pénètre  dans  le  département  à  Ambiévil- 
1ers  el  descend  la  vallée  du  Coney  dont  il  accompaifuc  la  rive  d.  jusqu'à  Cori-e;  là  il  est 
continui' jnscpi'à  PorI  sur  Saùiic  p;ii'  la  Saône  l'aiiaiisée.  Sa  l(int;ucur  est  de  17  kiloni. 
G-iO  sur  lescpirls  sonl.  rc-parlics  'JO  l'-chiscs.  Il  y  a  des  poris  à  Fréland  (forges).  Ponl  du 
Bois,  Selles,  Passavaid.  el  C.orre. 

Le  canal  de  la  Marne  à  la  Saône,  dune  longueur  totale  de  l.M  kilom.  '-'."1^1  m.  dont 
ll'ikilom.  71."i  m.  soid  ouverts  à  la  n.ivigalion,  commence  à  Rouvroy  (Haute-Marne)  et 
se  terminera  à  la  Saône  (Haute-Saôiiei  ;  il  n'aura  guère  que  500  m.  dans  ce  département 
dans  lequel  il  iiéni'lrera  après  avoir  quille  celui  de  la  Côle-d'Or. 

Le  Canal  de  Montbéliard  à  la  Haute-Saône  na  guère  que  la  section  entre  le 
caïuildu  lîhône  au  liliin  et  lionchanip  de  terminée. 

Climat 

En  raison  des  différences  coiisidéi'aliles  d'altitude  que  présente  ce  départenuMil.  on 
peut  s'attendre  a  une  <lirri'Tence  non  moins  sensible  entre  les  moyennes  de  tempc'-rainre, 
suivant  le  lieu  considéré.  Dans  la  région  du  N.-E.  occupée  par  les  Vosges,  celle 
moyenne  est  plus  basse  que  partout  ailleurs.  Eu  dehors  de  l'altitude  élevée,  il  faut  tenir 
coni|ile  du  dcgn'' d'humiditéextrême  qui  s'y  maintient  d'une  part,  à  cause  del'imperméa- 
Ijilih''  ilu  sol.  d'auhr  part  par  la  difficulté  d'évaporation  de  l'eau  tombée,  les  rayons  du 
Sdli'il  li]|i;nil  peu  sous  li's  frondaisons  des  forêts  vosgiennes.  Dans  le  sud  de  l'arrondis- 
semeul  de  l.un-.  h-  clinjal  est  encore  assez  dur.  Cela  tient  à  l'altitude  du  sol.  Au  furet 
à  mesure  «lue  l'on  discend  vers  l'O..  vers  le  confluent  de  la  Saône  et  de  l'Ognon,  le  cli- 
mat devient  plus  trmpi'rV-.  On  place  haliituellemenl  cette  partie  du  département  sous 
rinnuenc<^  du  clinial  rlin,l,iiiiriK  landis  ipie  la  partie  orientale  est  régie  par  le  climat 
<•.>■;//('/». 

La  hauteur  moyenne  annuelle  de  la  plnie  augmiMite  du  S.-O.  vers  le  \.-E.  De  (I  m.  5'J  à 
Gray  el  à  Vesoul,  elle  s'élève  à  près  de  1»  m.  ^0  à  Lure  cl  dépasse  I  m.  dans  la  région 
des  Vosges. 

Divisions  administratives 

ÉTExncE  :  ,Vir).OHl  lieclaros  (Cadastre). 
PorcL.vnox  (IS'.Xl)  :  'i7'2.Sill  liabilanls. 

.\ri 

Prércclnri'     :    VrsnuL 

Sons-  ^  i.r,,,/ 

l'rériM-luies    (   l.urr 

Tolal. 

i.isrr   i>i;s  cantons 
['r.sou/    .    .    .     Amaiiro.  r.oiiiliranldiilaiiic.  .lussoy.   Monlbozon.   Noroy-le-Bourg.  Port-sur-Saône, 

Rio/,.  Sccy-snr-Sannp.  Nrsoiil.  Vilrcy. 
Orriij  ....     ,\ulrcy-l('>s-r,j-.iy.  (',l];un|ilillr.    l)aiii|iicrr('->^nr-Saloii.   Fn-sncs-St-Alamès.    Gray.   Gy. 

Maniay.  Pcsmrs, 
Lure Cliamp.i^'iii'v.  l".iui'iPL'iii-v.  Ilriiconrt.  Lni-o.  I.uvçuil.  Mélisoy.  SI-Loup-sur-Sèniouse, 

Saul\.  Vau\illors.  \'iUei-scxol. 
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CULTES.  -  Culte  catholique.  i:r  ilr|i,ill.'in,Mil  laiL  |iarlic  <lil  diorrso  de  lic-.-inroii 
(aiTlicM-i-liiM,  Il  r,,ni]ilc  -.".l  ciiivs,  .lr,7  siiiTiir-iiii'-..  .'.ri  \i.aiiNls  r.'l  nj/u.'s  par  l'I.lal  cl  r>ll 
iinii   I  ('l  ril:iii''^.   \i---iiiil    jMisvrdc   ui]    ^l'iii  i  I  la  i  i'.'   (Iini(''^a  in.    Les    ((Jin  mil  lia  iil(''-~    ii'liii  h-iim'S 

d  linii ^,    |H-ii    iiiiiiilii-ciisi-^,    se    li\iriil    -inldiil    a    ICii^riL:  iinncii  I  :    i|iiaiil.  a   (■(dics    de 

rciiiiiirx.    |,|ii-^     ii(iiiihici|s,.s  ri    diiiil    'J    oui    leur  ma  i^oii-iiii'-ic   ilaiis    le    di'jiarlcnicnt .  idlcs 
Sdiil   Ndiii''-.^  aii\    (i'ii\ii's   1  liaiilalili's    ri    a    1  CusriL'iicmcid .    l'ariiii    les   ii(jlcriliai,'rs   liolls 
,i|,|-mix    :    N.-l»     du     llaiil    à    llmi- 
,  liaiiip:  X.lt.   dr   (ira\  ;   \.-|).   de  la 
.\l.dlr  à  \Cs.ml. 

Culte  pi'otestant.  I.rs  |ii<i|cs- 
laiiN  mimliiciiv,  a|i|iail  iciiiii-id  à 
Triills.-  luIh.TiriiiM'ilr  la  .■(iiil(-..si(in 

d  Aii^j^l -J.    \.<-    d.'pailc ni.    dr 

la  llaiilr-Sa.'mr  loillir  a\rr  Ir  pay>^ 
dr  .Mcinlliidia  1  d  illir  iiispiT I  inii 
ccidi'siasl  ii|ii(:'  (d  1  SMiiidr  |iarli- 
cnliri-  (Mmillirliai-di.  Crilr  iiis|irr- 
liim  i()ni|urnd  .'i  r<m~-i-.|iii|-r>.;.  I.r 
riill'-i--liiilr  d'Ili'liriMIll  riilil|irrml 
lonirs  les  paroisses  <\r  la  llanlr- 
Saonr.  sont  cidlrs  ,],■  (;iiam|iry  id. 
■|'i-(''nioins.  I.'i''r|isr  d  I  Ic'iii-oiiil  a 
drs  annexes  à  Tavry,  ll\ans,  Sl- 
\'allir[-l:e.dlrili'  I '.  iV'V  I  II  ir  is  a  l>lie- 
iianssons-.M,.id-\'aiidois;  c.dlr  i\,' 
lln-snrel  à  \-yaiis;  .'idle  de  Clinie- 
Idei'  à  IVhavanne:  erlje  ,|r  (.laiiv- 
(ionlle  a  liiMlidie  l-'onlainr.  relie 
i]v  Coiillii-iians  à  Clii'vivt  id  à  I,n/r; 
(■(dir  d-KlolMin  à  lielvenie:  cidle  d,' 
N'e^oid  à  Faveniey.  .InsM'y,  l.iire 
et  Liixeuil;  ('(die  de  d'rcdiioins.  lal- 
taelii'e  an  eoiisisloiic  il.'  .Monlli.-- 
liai'd,  en  jio^s/ale  a  (loisevailN  id  à 
X'eiiaiis.  Celles  de  <diarev  r\  de 
MaL:iiy  I  lanii^on  n'en  ]iossrdriil  pas. 
I.r  (diinVr  ilr  la  popnlalioii  prcdrS' 
laidr  d.'pa-..sr  Nllim. 

Culte  Israélite.  I.rs  adliricids 

.à    ce   (aille,  an    nomlire   ilc    pins   de 

70(1,  sont    lallai  Ik'S   au     consisloiiv 

d'i;pinal  ipii  ciimpinid   1  d.'pailrin.'iils  :    Ilaulr-Sarmr.  IlanIrMainr.  \'o^.jrs.  'l'rrriloire 

dr    IhIIoiI,    haiis    la    I  lanlr-Saônr.   il    y   a    drs    coin  ninnanl  .'s    à   (da>,    ll.aiconrl ,     l.nic, 

Lnxellll.    \all\lllris   ri    NC^cild. 

ARMÉE.  Ce  di'|iai  Iriiirnl  rs|  ,aimpiis  d.i  lis  la  srpi  irinr  n'^i,,,,  m  d  i  la  i  rr  i  pii  coniple 
S  snhdivisioiis  de  n'-ioii  donl  mir.  celle  i\r  \'i>-oiil,  Ir  ■■onipivnd  loiil  riilin-,  I.rs  Iroiiprs 
ipii  rn  d.'-prndrnl  i'oiil  paille  du  7  coi|  w  d'anii.'r  iloiil  Ir  clirriirii  rvl  Besaiiçon.  I.a 
L;ainison  dr  (liay  compiiMid  1  ii''Lriinriil  dr  ca\alrrir  iiii^--aiiN  cl  I  >cclion  lic  coniniis 
id  ouvricl-s  niililaiics  d'admiiii-l  rai  ion  ;  ndlc  ddl.-iiconil .  li  liallciics  darl  illci  ie  :  c,d!e  de 
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Liiiv.  I  régiiiipiil  de  cavalerie  (dragonsi;  celle  de  Vesoul,  1  régiment  de  cavalerie  (chas- 
seurs). Enliii  'J  coinpngiiies  de  chasseurs  forestiers  se  trouvent  détachées  au  fort  de 
Chàteau-Lamliert  et  au  liallon  de  Servance.  Le  département  ressortit  en  outre  à  la 
7°  légion  de   grnilai'nieiie. 

Ouvrages  militaires.  11  n'y  en  a  (|ue  i!  :  le  fort  de  Château-Lambert,  à  la  limite  du 
déparlemeni  el  du  Territoire  de  Belfort,  cjui  bat  la  roule  de  Lure  par  Servance  et  le  fort 
du  rSrdlon  de  Servance  1 1 18(1  m.)  dominant  le  premier  et  les  lacets  de  la  roule  cpii  mène 
nu  r.allon  «l'Alsace. 

JUSTICE.  —  Le  département  lessoitit  à  la  cour  d'appel  de  Besançon.  11  y  a 
des  Tribunaux  de  1'  instance  à  Vesoul,  où  siège  la  Cour  d'assises,  à  (Jray  et  à 
Lure;  1  Tribunal  de  commerce  a  (iray  et  I  Justice  de  paix  dans  chacun  dos 
'JS  canliins. 

INSTRUCTION  PUBLIQUE.  —  Le  département  ressortit  à  l'Académie  de 
Besançon  et  ne  possède  aucun  établissement  d'enseignement  supérieur. 

L'enseignement  secondaire  comprend  :  pour  les  garçons  1  lycée  à  ^'esouI.  I  collège 
à  Gray,  Lure,  Luxeuil  et  pour  les  lilles,  des  cours  secondaires  à  Vesoul.  11  y  a  1  éta- 
blissement libre  à  SI  l!('niy.  I  petit  séminaire  à  Luxeuil  et  à  Jlarnay. 

L'enseignement  primaire  recrute  ses  professeurs  à  l'école  normale  d'instituteurs 
(avec  école  annexe)  el  à  l'école  normale  d'institutrices  (avec  école  annexe)  de 
Vesoul.  Ilya  1  école  primaire  supérieure  de  garçons  à  Champlitte.  11  existe  des 
cours  complémentaires  de  garçons  à  Fougerolles  et  à  Gray,  de  filles  à  Luxeuil. 
Gy  el  Marasl  ont  chacun  I  pensionnat  primaire.  Dans  un  autre  ordre  d'idées,  signa- 
lons l'école  municipale  de  dessin  de  N'esoul,  l'école  d'agriculture  de  Sl-Rémy. 


Le  d('-parlemenl  ressortit  encore  à  l'arrondissement  minéralogicpie  de  Chaumont 
(division  du  X.-E.);  à  la  li'  région  agricole  (L.);à  la  ô'i"  conservation  forestière  (Vesoul); 
à  la  -i"  inspection  des  l^onls  et  Chaussées. 

Agriculture 

La  Haute-Saône  est  un  département  agricole  qui  produit  en  abondance  des  céréales,  des 
pommes  de  terre  el  des  fourrages,  et  parmi  les  plantes  induslrielles  :  le  colza,  le  tabac, 
le  houblon,  le  chanvre,  la  betterave  à  sucre.  Les  nouvelles  méthodes  de  culture  pénètrent 
l)ien  leiilemenl  dans  les  baliiludes  de  la  population  rurale.  Cela  est  d'autant  plus  regrettable  que 
certaines  réi;ions,  dotées  de  terres  naturellement  fertiles,  liien  amendées  et  fumées,  rationnelle- 
nieiil  riilli\(T-.  ]..Muraieiil  Inui'nir  di's  roiidi-monts  fioaucoui)  l'his  élevés.  Celle  i>upulalion 
agricole  (Irp.issc  le  iliiUVe  d.'  KiOllllll  |.ers<.inics. 

Voici  le  t:ililcau  .le  la  st.ilisli.|iie  .■igiicole  des  céréales  jinur  IS!»0  : 

Cllllinvs  SllH.H-f  l'l-n.lllOli"ll 


Froment.    .    .  Trj.l  fJ  liectares  ll.'.s.  UO  tieclul. 

Méteit  .    .    -  :.i.l7'.i  ir.-.l'.is 

Seigle  .    -    .    -  is.ir.r,  'Jdil.riTd 

Orye .'.SKI         ..  Im.O:;^ 


Ciilliircs  .'iiirlni-f                      Pn.iliiclion 

Sarrasin  .    .    .  l.'2'2ii  hortares       -Kî.lS'.l  heclol 

Avoine.    ...  Ci.  1-21  l.rMO.'.KlO 

Ma'is 1.171                           l(-i.r,71 

Millet   ....  1'        ■•                        '20      ■• 


La  ponniii'  de  leri'e  a  occupé  '2i  lllN  bec  lare  s  el  a  ]>ro(biil.  '2  177  l,")i  cpuiilairv;  la  betterave  à  sucre, 
dont  la  ciilliirc  |ii  oi;ii'-,c.  a  occupé  Ui  hectares  el  a  donné  51S87I  (pnnlanx;  on  la  trouve  princi- 
palriiicid  d.iii-  lc'-~  Èv^ii.ii-,  de  Gray.  de  Fougerolles,  de  Vesoul  el  de  Corre  à  Jussey.  Le  tabac, 
egali'nii'Hl  111  |.r..uir  —  nm.  .i  lourni  ."^71."  quintaux  SO  pour  une  surface  de  'i07  hectares  UO  ares;  le 
huiibloii.  .uc,'  r.N  hril.irc-  li  ,iies  .i  prodiiil  ."'27  <|iiiiilniiv.  La  seule  plante  lexlile  cultivée  est  le 
clirui\  re,  qui  pour  "■il  liecl.ire^  '2  aie^  a  donné  1  il  quintaux  de  lllasse  et  10-2  de  graines.  Les  seules 
pl.:Hilc-  ol,Mi;iiicu-i--  lin  pi'ii  inqioii.iiili'-  sont  li'  col/a  et  la  iiavetle.  qui  avec  des  surfaces  rcs- 
peclnc^  de  iil  lici  Lue,  1(1  ,iie,  el  de  11."  lieet.'U'i's  io  ares.  ,jnt  lourni  :  te  premier  4377  hectolitres 
de  i;i-.-iiiie~  el  l,i  seconde  (il  1  bectolilres.  1,'ieillclte  n'a  guère  occujié  plus  d'un  liectarc. 


l'.AV  Si:r,  SAO.MC.         t:luil,;ul. 
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Les  ]iliis  belles  prairies  sont  celles  des  liords  de  la  Saône,  de  rOgiion,  de  la   Lanlerne.  de  la 
Maure,  de  la  Superbe  el  du  l)rui;<M)ii.  Ni.ici  pcjur  la  uième  année  la  slalisli(iue  des  fourrages  : 


llrcUuv^  OuMll;nl\ 

lletlcra\es  fonrrai{i'i-es.   .   .        'J.'JIJ  -iiM.'i-Jt 

/  Trélie ll.'Jir.  Jiill.lO!» 

Prairies     \  Luzerne.   .    .    .        ."i.Ui'J  i'.S.4i!l 

ai'lilicielles   i  S.-\inroin.    .    .    .         ii.Wr,  (i.-,.7."S 

'  Lesiiniineuses           'J.'ll  '.Mir.i 


l'ourrages  annuels   ....  1  ..^Sii  7,'"i.ri'2S 

Prairies  tenijKiraiies.  .    .   .  Tiiil  là.'.i.M 

l'ivsnaUirelsd'' coui.ei.    .  'l.iOl  'J.iO.'i.l.V.l 

regains  ...  ..  79Ù.7.-1 

llcrliaifes Tûl  10.G(W 


L.i  vi^ne  est  plaiilée  ■l.iri^  ."i7."iS  beiian-s  cl.  en  IS'.l'.l.  on  a  replanté  '2sri  hectares  85  ares.  En  géné- 
ral, les  \ins  sont  de(pialilc  oiiliii.iMe  :  Irs  meilleurs  crus  rouges  sont  ceux  de  Cliariez,  Échcnoz, 
Xavenne.  Gy.  SL-Julien-lr~-M(.i<\ .  :\l.iiii.i\  ;  li's  niejlleurs  crus  blancs  sont  ceu.v  de  Purgerol, 
Rupt.  Chantes,  Fédry.  li.iy.  Li  rn-.dle  de  l.S'.i'.i  a  élé  de  Vl  192  hectolitres.  Parmi  les  arbres  à 
fruits,  les  cerisiers  son!  lie^  ie)iandiis  airi^l  (jue  les  puuiiuiers  à  cidre,  les  pruniers,  les  noyers. 

Les  forêts  et  les  bois  nei  upi'nl  le  cju.ni  di'  l;i  surlaee  du  dép,-u'lenienl.  (In  compte  0Si8  hec- 
tares 7'J  ares  de  forêts  doniaiii.iles:  lesaulics  Inréls  (ni  npeiil  une  M.u'rai-e  de  11510Ô  hectares 
7-2  ares.  Nous  citerons  la  forêt  de  Belle-Vaivre,  le  grand  bois  de  Gy  et  le  bois  des  Tilles  dans 
l'arrondissement  de  Gray;  la  Giande  Yaivre  et  le  bois  de  Borey,  dans  celui  de  \'esoul;  les  bois 
(les  Fraîches  Communes,  du  Mont  de  \'annes.  de  la  \annur.  les  forêts  du  Chérimont  et  de 
Grange,  les  bois  de  Saulnol  enfin,  dans  celui  de  Lure.  Les  iirincipales  essences  que  l'on  y  ren- 
contre sont  :  le  sapin,  sur  les  lianes  des  \'osges  et  ailleurs,  le  cliêne.  le  hêtre,  le  charme  et  le 
tremble.  En  1890  nu  y  a  Lie  :  l.V.  sangliers,  1520  renards,  lus  puh.is.  ir,c,  fouines. 

L'élève  (lu  cheval  y  est  assez  |irosiière  surtout  en  ce  ipii  (dneerne  les  bêtes  de  trait.  En  1899 
la  laee  chevaline  était  représentée  par  22  7.j0  animaux,  la  race  niulassière  par  M  et  la  race  asine 
par  l"i.  On  comptait  155809  représentants  de  l'espèce  bovine.  donl6ri4ô2  vaches,  ayant  produit 
827  025  hectolitres  de  lait  d'une  valeur  de  10  709  750  francs  :  71  559  de  l'espèce  ovine,  dont  la  ])ro- 
duction  en  laine  a  été  de  1841  quintaux:  05  481  de  l'espèce  iiorcine  el  5197  de  l'espèce  caprine. 

En  outre  lOOOG  ruches  d'abeilles  ont  donné  50  805  kilog.  de  miel  et  9749  kilog.  de  cire 

Il  y  a  un  établissement  de  jdsi  ieulliire  créé  dans  la  forêt  domaniale  de  Sl-.'Vntoine.  à  Plancher- 
les-Mines.  sur  le  llahin.  En  1S99  on  :\  versé  120500  alevins  de  truites  dans  les  cours  d'eau  sui- 
\anl~  :  \anoii.  Colombine.  Romaine.  Tounolle.  Ognon,  Linotte,  Rabin,  Breuchin,  Clairegoulte, 
liiilhiers.  M.ilt;érard.  Ouenoche,  Morlhe,  Lanterne.  Rognon,  Saône.  Bourbier,  Baignolte,  Scey. 

Le  déparlenieni  jiossède  une  chaire  déjiartenienlale  d'agriculture  ;'i  Vesoul  avec  champs  de 
di''iiioris|ialiiin.  une  chaire  spéciale  d'agriculture  à  Luxeuil  el  à  Gray.  9  comices  agricoles,  enfin 
une  école  ]irivée  d'agricidlure  à  Sl-Rémy  avec  ferme  el  dom.iine  de  128  hectares. 

Industrie 

L'industrie,  dans  le  département,  nest  pas  extrêmement  développée:  elle  est  surtout  repré- 
sentée par  quelques  établissements  mélalluigiques.  des  filatures  el  des  tissages  de  coton, 
quel. pies  branches 'aiTrirnles.  comme  la  distillerie  (kirsch),  la  sucrerie:  l'industrie  des  transports 

i.eeupe  un  "r.uid  iiondiie  de  lir.i--, 

INDUSTRIES  EXTRACTIVES.  L.n  1899  on  complaît  17  concessions  de  mines:  2  de  bouille, 
5  de  lignite.  5  de  sel.  0  de  l.er  el  1  de  iiiaiit;.ni.''se.  Des  recherches  entreprises  la  même  année  à 
Chàleau-Lamberl  oïd  nus  .'i  jour  de^  111., us  ,1,.  cuivre  assez  riches.  Les  2  njines  de  houille,  en 
arlivilé.  sonl  celle- .1.'  K.m.li.unp  el  .l'Ebiiulel  ay.-ud  |,ro,luil.  la  première  120  1557.  et  la  seconde 
102  109  T.  avec  un  |.er,-..rni.d  il.'  lill  oinrier-  p.iur  le-  deux  mines.  Lamine  de  lignite  de  Vydès- 
l.ure  a  occupé  120  ouvrier-.  La  min.'  de  Goubenans.  abandonnée  le  1(1  juin  1899.  a  produit 
lien.lanlle  itremier  semestre  4055  T.  .le  c.imbuslible  employé  dans  les  u-in.--  d.'  l.i  sociele  de 
Gonhenans  el  02  T,  de  pyrile  il.-  1er.  La  mine  .le  sel  de  la  même  loc.-ililé  a  Inurni  iMG  T.  de  sel 
mlliné.  Les  iniiuèr.-  -..ni.'iT.iiii.'-^  .l.'  la  Rê-ie  Sl-'\larlin  n'oiil  ..cciipé  ,|ui-  17  ouvri.'rs  et  ont 
l'.iuriii  520  T.  .!.•  min.T.ii  l.iiil.  l.'.'xlr.-i.li.in  .1.'  l.i  tourbe  \a  en  .liminnanl:  .pud.pi.'s  c..ninumes 
.11'  r.uTondis-em.'iit  <1.-  Lure  ..ni  fourni  Ollll  T.  enNii-..ii  en  1909.  (in  .-oniph'  2  carrières  s.iuter- 
i.iiiie-  .15,ii  r..n  evhail  la  ].i.'ri-.>  .'i  pl.iire  el  .•nviron  295  .-i  ,i.d  oiivim'I  .b.nl  101  expb, liées  tenjpo- 
rairemenl.  En  1899  ..ii   y   a  enqil.iyé    717   ouvriers  .pu  ont    exirail    I5!i.555    T.    de   matériaux  d'une 
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v.'ili'ui-  ilr  .Ml 7  SI III  ri'.inc-.  ciiii^i-l ml  cii  |iicirr  r.ili-.iiio.  ui'i'-.  iiinicii.iiix  dViiiiiiorremenl  pour 
roules,  .nuilr.  |il,ilri'  pour  .iiiiiculltiic.  Aii\  <'n\ii'(ins  de  Mlicy.  -J'i  (luvricis  ont  exiruit  >iUU  T. 
(le  uoilulc-  lie  phosphates  de  chaux.  Il  y  a  un  giseniciil  il'argile  sablonneuse  exploité  à 
Loul.iiis:  ou  (diupte  un  rcrl.iiu  uoiiilirc  de  tuileries  et  de  briqueteries,  quelques  faliriiiues  de 
tuy.iux  de  dniiunge  :  des  poteries  nombreuses  parmi  lesquelles  nous  citerons  celle  de  Boull; 
des  faïenceries  h  Chdreronlnine.  à  Rioz  (faïences  artistiques);  des  verreries  à  Passavant  et  la 
P,och('fi\  qui  l'oul  siiilipul  de  l.i  sobcletterie  et  à  Malboulians,  qui  produit  du  verre  à  vitre. 

INDUSTRIES  AGRICOLES.  La  minoterie  compti"  i)lusieurs  centaines  de  moulins.  Gray  en 
possède  un  lorl  iiiipi.utNiil  sur  la  rive  g.  de  la  Saône.  11  y  a  également  des  moulins  à  tan.  Il 
existe  lies  sucreries  à  Beaujeu,  Gévigney  et  Vellexon;  une  glucoserie  à  Port-du-Poirier;  des 
distilleries  à  ,\illevillers,  Fougerolles,  Porl-du-Poirier,  Sl-Loup.  La  fabrication  du  kirsch  est 
très  importante  dans  ce  département,  qui  fournit  la  liqueur  la  plus  réimtée  de  toute  la  France» 
les  meilleurs  Kirschs  sont  ceux  d'.\ndornay,  d'Annegray  et  de  Clairegoulte  ;  Aillevillers,  Fouge- 
rolles et  Luxeuil  livrent  surtout  des  produits  commerciaux.  On  compte  aussi  un  grand  nombre 
d'huileries,  de  féculeries.  Montbozon  s'est  fait  une  spécialité  de  biscuits  et  de  massepains. 
L'indiislrie  du  bois  est  représentée  par  une  cinquantaine  de  scieries  mécaniques.  A  Ternuay 
et  h  Sciv.iiici'  se  liouveiil  e^.ili'iiienl  des  scieries  pour  travailler  le  granit,  le  syénite,  l'opliite,  etc. 

INDUSTRIES  MÈTALLURGIQ.UES.  Les  usines  à  fer  comprennent  :  le  haut  fourneau  de 
V.il.iy  qui  en  ISOli  a  ))roduil  10'29  T.  de  fonte  d'affinage  ;  les  usines  de  la  Chaudeau,  de  la  Bran- 
leure  et  de  Magnoncourl,  qui  produisent  par  dénaluration  des  tôles  et  du  fer-blanc;  des  fon- 
<lenes  de  2=  fusion  disséminées  dans  le  département  et  dont  la  jjroduction  totale  a  été,  la  même 
année,  de  8240  T.  Un  seul  fou  de  forge  est  resté  en  activité  aux  usines  de  la  Chaudeau.  D'autres 
usines  à  fer  existent  à  Baignes,  à  la  Romaine,  etc.;  on  trouve  des  tréfileries  au  Bouchot  et  à 
Magny-Vernois,  dos  fonderies  de  cuivre  à  Luxeuil,  Plancher-les-Mines,  Ronchamp  et  St-Barthé- 
lemy-lés-Mélisey:  dos  aciéries  à  Corravillers.  Comme  usines  plus  spéciales,  on  peut  citer  les 
ateliers  de  construction  de  machines  de  Gray,  d  instruments  aratoires  do  Clairegoutte.  de 
serrurerie  de  Roll'aby  ol  do  Miéliu,  de  nombreuses  clouteries  (une  quarantaine)  et  épingleries, 
fabriques  de  chevilles  et  de  pointes  (St-Loui));  des  ateliers  de  taillanderie,  d'ajustage,  des 
fabriques  de  limes  (Grav  et  Vosoul);  de  quincaillerie  (scies,  vis,  boulons,  chaînes),  de  ressorts, 
do  carrés  ot  de  clefs  de  montre  (Plancher-les-Mines),  de  pièces  détachées  pour  lilaluros.  de 
machines  industrielles,  de  turbines,  etc. 

INDUSTRIES  CHIMIQUES.  Ce  groupe  est  représenté  par  les  teintureries  do  Montbozon; 
p.ir  di-s  f.diriqiios  ,|i-  produits  chimiques,  nolammont  ;'i  Gouhenans.  dont  les  établissements 
luoparonl  les  acides  sidruiiqno.  chlorbydrique,  azotique,  du  sulfate  do  soudo.  du  cblnrure  de 
chaux,  ot  los  sels  dits  irKpsoni  ot  de  Glaubor. 

INDUSTRIES  TEXTILES.  L'industrie  colonnière  est  développée  dans  le  dé|iartenienl  (jui 
coiiq.lo  environ  100000  broches  et  2750  métiers.  Le  coton  est  filé  à  Froideconche,  Fougerolles, 
Iléiicourl.  Luro,  Luxeuil.  Ronchamp.  St-Sauveur  et  tissé  à  Brouchotte,  Chagey,  Champey, 
Faucogney,  Frcsso.  Il.iut-dii-Them,  Héricourt.  la  Longino,  Planchor-Bas.  Ouers.  Raddont, 
Saulnet,  Servance,  ^"y-lès  Liiro.  Quelques  centres  fabriquent  des  droguets  et  de  la  bonneterie. 
Ajoulous  (luôlqiies  fouleries.  dos  filatures  de  laine  à  Breuches.  .lussey.  Mélisey  et  une  usine 
d'impression  sur  étoffe  .'i   I.uxouil. 

INDUSTRIES  DIVERSES.  Eu  proinièro  ligne  citons  los  papeteries  de  Conflandey,  Luxeuil 
(tuberie  de  papier  jionr  broches  ilo  filatures),  Montbozon,  Plancher-Bas,  Savoyeux,  Seveux.  On 
fabriipie  des  chapeaux  de  paille  h  .\illevillers,  Noidans-lo-Ferroux,  Saint-Loup.  Les  métiers  à 
li--ir  sont  on  partie  fabriqués  dans  le  département  qui  compte  en  outre  dos  tanneries, 
corroiries.  mégisseries  et  chamoiseries  (une  cinquantaine  environ).  En  1899  le  département 
coiiiplail  'J'i  établissements  en  activité  ot  21  en  chômage,  disposant  de  430  chaudières  dont 
"I  ni.iilivos  ol  (\o  Ô29  machines  dont  33  au  repos.  La  puissance  développée  atteignait  8774  che- 
%,iii\-\.ipcur. 

Commerce 

Le  déparloincnl  oxpnrto  du  blé.  des  farines,  des  bestiaux,  dos  chevaux,  du  vin  ot  du  kirsch, 
des  fourrages,  ilcs  bois  do  toutes  sortes,  des  fromages  cl  du  beurre  fabriiiués  dans  los  fermes 
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des  N'osgcs,  ilii  iilTili'e,  des  cuii'-,  ilii  ii.iiuci-.  dr  la  polcric,  de   la  vuirciir.  li'~  ddlVacids  ailiidos 
l'alirii|iiés  dans  les  ccidics  inrlalUifi,Mi|iics. 

Il  iiiiporte  de  la  houille  en  pro\enaiici-  du  li.i>-iii  iln'iiaii.  .le  la  l;eli;i'|ni-.  des  Ija-^iiis  iln 
Centre  elde  Valeneicnnes,  <les  \iu<,  dr~  ai  lu  le-  d'i-|iir,-i  j.-  ci  df-.  denii-es  culiinialcs,  i||.s  modes 
el  nouveautés,  des  arlicles  de  luxe,  elc  l.'uiiuiiic  (ihamlire  de  ii.mmercr  du  d(-paiiciiicrjt  siéiçe 
.'i  Gray,  la  ville  la  plus  couimereanle  de  la  ii-L;inii.  |.  iinln-lilr  il.s  h  aii-|i(ii  I-.  ipu  jaili-  y  (dail, 
Irés  importante  el  employait  âOOU  pcr-onni-s  ,m\U(iii.  \a  m  diiiiiiuianl.  I.r-  .|iiai-  df  la  Sa('ji:e. 
bordés  de  moulins,  d'usines,  sont  eiuoie  nraniiMiin-  loii  anliiH-;  -i\  pa--.i^c-  d  Caii  \  -ont 
exploités  sur  son  parcours  dans  le  déparli-nu'iil  :  Mh-mIIi'i-.  (Iirnidlv.  Savci\rii\.  M.>ney, 
Quitteur,  Rigny  el  i  inexjjloilés  :  Baulay,  C.oMllaiidrv .  l'.rroloi^nc  ri  Ihmmj.-u.  Siu-  la  >i-(li.>ii  .le 
Corre  à  Sl-Jean-de-I.osne,  longue  île  li.r,  lui.  le  lonna:;,'  crrcelir  a  r\r  ,\,-  'l'.rr.Cl  [.  ,-„  lSi)'.i. 
consistant  surtout  en  métaux,  lioiiille.  mali'iiaux  dr  riiii-lrin  l  mn.  |  a  udml  -  ai;i n  nie-.  I.i's  lialeaux 
qui  y  i-in-uleiil  consi^lenl  en  cadolc-  a  irlc\ai-ciN  d,-  la  Sa.'.iir.  Unir,  nu  l.alc-aux  <\r  rVniin,.  ,.[, 
de  la  Sriiie  à  iiudli-  on  |.ioiie.  Iiatrau\  .  Iiaiii|.cii(j|-  a  .ivaril  arrondi.  Ii.deaiix  imi  — i.'n-  .1  doulde 
rclevaison,  péniches  ou  bateaux  llaniaud-.  >a\i.\aide-.  brriielioii^.  -apine^  ou  li.'i.li,-.  -imii.1c> 
baniues  en  tôle.  Les  bateaux  à  vapeur  loii-i^lenl  rii  1  riiim  i|iieiu>,  |ioilriii--  .1  lndni'rl  .1  ,iulje-. 
Le  Irafie  du  canal  de  l'Ksl  (branche  S.),  de  l'la\iyiiy  ^^i.-(■l-M.)  a  (.Unir,  a  été,  la  nirnir  année. 
deàïUlâj  T.  dont  77  pour  100  de  houille.  Le  tralic  du  canal  de  la  .Maine  à  la  Saoue,  inaclievé, 
n'a  élé  que  de  'J'249  T.  sur  les  ILJ  Uil.  ouverts  à  la  na\igalion. 

Voies  de  communication 


kil. 

l-it>,lj!<ll        (iaiial  di'IINI    b 


—       vicinaux  ordinaires j.'20f,7'24 

Saône  navigable  (de  Corre  à  la  sortie 
du  dép.) 116 


l,il. 


Chemins  de  fer  (voie  normale)  ....  l-it>,0!<ii  (.:.iiial  di_' IINI    br.iiirbr  <.i  De  l'eiilire 

—             (voie  étroite)  ....  7.'),'2S7    ,       dan-  !>■  di'|..  jii-i|ir,i  Corre IV.lftl 

Boutes  nationales ."57.079  Canal  de  la  .Mamr  .1  la  Saône  (dans  b- 

Chemins  vicinaux  de  grande  coniin"".  l.Si5,â'.)ri  dép..  sur  le   territoire  de  Lœuille>').         il,."jÛO 


Canal  de  l'Allaine  à  la  Saône  (seclion 
du  canal  du  Uliôno  au  Rhin  à  Rou- 
chamji) à  ouvrir 


ESOUL  sVdéve  sur  la    ri\e  y.  du    lluri;i petile    rivbre  ipii  coule  d.iliord 

.lU  \.-E.,  borde  la  jolie  /',.,»,.  ,„„/ç  ,|,.  |.-i  mI|c.  pics  ,{,.  Lupidlc  il  rcçoil  la 
Coloiiibiiic;  il  loriue  ensuite  au  S.  une  de  ciiLilobaul  \:i  Li.irc.  pm-  pa-<e  à 
ro.  cil  -ciiieidaiit  .à  travers  de  belles  prairie-,  non  -.ui-  ,i\oir  icciicilll  par 
-on  petit  bras  le  ruisseau  d'Échenozda-Moline  doiil  l.i  Ciollc  du  7V..(/  il,- 
In  l;,ii,,nc  c-t  cclébre.  .\  IK.  cl  au  S.  de-  colline^,  porlaul  encore  des 
(races  de  camp  roui.un.  cnloureiil  \'c-oiil.  lue  .niire  colline  j-oj.'c.  I.i 
Motte,  en  buuic  de  cône  ilonl  le^  ll.inc-  >onl  rc, oin  cri  -  de  \i-iie-. 
doiuiiic  1.1  wlle  ,111  N.  Un  joli  chemin  cnl.icel.  piaule  de  peuplier-  cl  de  -.ipln-.  , -,,11111111  au 
smiiimd.  ,,u   l'on   a   creusé  dans  le  roc   une  pclile  ijrollc.  i-mii  ,,iiii,','  ,'ll,'-iiii'iii,-  d'un    iiioiiumciil 

lie    -l\l,>   uollii,| Ifiji)   à   «luatre  faces   .ii,,iir,','-.    l,'niiiii,''    p.u-  un   ,1,,, bel, ,11    r.',oii\  r.iiil    un,' 

slalue  ,1e  la  Vierge.  Du  soniniel  de  celle  clliii,'.  I;i  mi,'  -cI,ui,1  ,I.iiis  joiil,'-  les  ,lireilions  : 
on  .a  N'esoul  :\  ses  pieds  el  au  ilcl.'i  le-  cim,--  ,lii  .liu.i  app.-u;ii--,'id  .111  S.  I,ui,lis  ,pi,-  l,.s 
\'ose,.s  -e  prolllenl  à  l'E.  Au  pie,l  il,'  l.i  Molli-  un  mur  élcNc.  p,-i-ci-  d'ime  porle  ,-|  ll.iiiipi,'- 
d'une  I, airelle  cylindri<iue  ainsi  ipie  d,-  Imis  ib-mi  loin, -Ile-,  limil,-  l.i  \ill,-  \,-i--  I,'  \.  \e-oiil 
a  des  rues  lorlueu^cs.  soineiil  ,-lroil,--.  monlui-u-e-.  Iior,!,-,--  ,1,-  ,pi,-l,pi,--  mai-ons  ,l,'<  xv 
et  x\|-  -.  ou  r.m  rclroine  ,1,--  Ira,,--  ,!,■  l'inlliii'ii,  ,-  i-p.ii:nolc.  1  ,1  coin-  inl,-ri,iir,-  Ar  Vll.;icl 
de  Villr  c-l  oriice  iruu  cippe  ,1e  loiiibe.ui  -.•illieroui.uii.  de  ilciiv  pi,-rn-s  l.uiibale-.  d'une 
niche  d'aiiL-le  cl  du  cadran  de  raiii-u-im,-  ,-L;li-i-  d,-  \  e-mil  disr.i,  1  u  b.ilmn-iil  .umeM-  .ibrile  l.-i 
DWliolhniiir  ,pii  compte  TwOOG  volu -.  ■i',7  m.uin-ci  il-  ,-l  :.'.l  mcun.ibl,--.  I..-  .Un-ce.  ,pii  ne  com- 
prend qu'une  >.ill,'  uni, pu'.  e>l  in-l.-il|,-  ,laii-  r.iiiciciini-  ,  .///v.-  ,/,  ,v  .l;i/M,;,ci.i'/,',<  ;  on  v  voil  ,|ue!ipics 
toiles,  , les  moulaues,  elc.  I.e-  nioiiumeiils  ,1,-  |;i  \i||,.  m-  , lai, -ni  t;iiérc  ipie  ,lu  wni  s.  ,.|  p,-e- 
sentenl  peu  d'intérêt  en  général.   I.'c'y/isc  .s(-(.V,. ,-,,,•,<   1  I7.;'J  17'.."i|  est  -urmonlée   d'une  tour  carn-e 
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j'i  l)nlustrnilc  Pivs  d,; 
(lcii\  niDiiuini'iil-  i[iii' 
(■lll'iciix  ;).ix.«((/c  uiel  r 
|iassage  qui'  --i'  linu 
nie  des  Bourlu-ii'-s.  o 
Collège,  de  M.nllii,  ri,- 
plus  agréablo  de  l;i  \ 
de  Foire.  En  Imnlino 


HAUTE -SAONE 

:■!  so  Irciuvc  le  /',./.-/,,■  ,(,-  ,y»s/ic(,>  (1765-1770).  C'est  aux  alentours  de  ces 
;c  |i(,ii\r'    1,1    |iarli<'    la   |iliis   intéressante  de  la  ville.  En  l'ace  l'c^giise  un 

Cl iiijiiicallou  |iai'  un  c^i'alier  deux  rues  parallèles.  C'est  au  coin  de  ce 

ç    iiiii'   iniiisuii  cxjuiijiiule.  Sur  la  Place  de   l'Église,   la  Place  du  Palais,  la 

\ipil  des  maisons  intéressantes  du  xvi"  s.,  ainsi  que  dans  les  Pues  du 
La  Pn-frcliire  (IX'2'J).  le  Lycce,  Vllêpilal  n'ont  rien  de  saillant.  La  partie  la 
le  e^l  (  rlle  nù  -,'i  li'vcnt  les  Halles  derrière  lesquelles  se  trouve  le  Champ 
I.'  1.1   lac.idc   c^t  la   Place  Neuve  où  se   dresse   le  Monument   de    1870-KS71. 


jntinuée  par  la  Promenade  de   plalancs 


t  les  jardins  anglais  i(ue  traverse  le  Durgeon.  N'esoul 
,■1  érigé  un  Diislc  en  bronze  au 
//'  Orrrei/.  qui  m'  drcs-eà  un  pan 
ciiupé  du  iiuu'  de  rili'ipital.  près 
du  quailicr  de  civalorie. 

GRAY,  ^ille  commerçante, 
située  dans  la  lar^e  vallée  de  la 
Saône,  qui.  avant  de  l'alleindre, 
seriiente  au  iidlieu  de  belles  prai- 
ries et  forme  en  aval  du  Pnut  en 
iderre  (xviii'  s.)  le  port  l'ille- 
rieace,  est  bâtie  en  amphilliéàtre 
sur  la  rive  g.,  le  long  de  laquelle 
nn  petit  bras  avec  barrage  ac- 
iMiini'  de  grands  moulins.  Le^ 
qii.iis  de  la  Saône  sont  larges  cl 
cncdiiibrés  de  marchandises;  des 
u-.iiii's  et  ateliers  sont  construits 
en  bordure  sur  la  rive  g.;  le 
lr.-un\v;\y  .i  \aprin'  de  (iy  vers 
M.uii.iy  et  Fréligney,  <pd  suit  la 
rJM'  <1..  traverse  le  pont  et  con- 
ti>urne  la  \  ille.  ajoutant  encore  à 
r.iiiini.ilion  dn  l.ilileau  qu'olTrc  la 
cilc  cnlievnc  <\\i  Pont  saspcndu, 
d'une  seule  lr.i\ée.  jelé  sur  la 
iNu'ine  dans  l'axi'  de  la  g.ire.  Des 
rues  montantes  et  des  escaliers 
conduisent  de  la  ville  basse  à  la 
ville  haute  dominée  par  le  clocher 
à  coupole  et  h  lanterne  de  l'Église 
;  147S-IS(i."r)  dont  le  porche  moderne 
de  la  larade  ().  o-l  assez  bon. 
Sur  un  terire  voisin  est  une  Tour 
crénelée  h  mâchicoulis  restaurée, 
re^le  <le  l'ancien  château;  en 
arrière,  plus  au  S.-K..  c^l  le  ijuarlier  Grenier.  h'Ilôtel  de  Ville  (l&OS).  avec  un  rez-de-chaussée  à 
porche,  a  sa  façade  .b'i-orée  de  fontaines  aux  angles;  celle  de  g.  est  surmontée  de  la  statue  du 
))einlre  /•'.  Devn<ige  i\  g.  [\'i7i1).  celle  de  d.  de  la  statue  du  naturaliste  PiOmé  de  Liale  (17Ô6).  L'inté- 
rieur abrite  un  tombeau  gauloi-.  le  P^dnix  de  .juslirr.  avec  façade  corinthienne,  est  moderne- 
Le  Coilèijc  (ll'iCiT)  a  été  restaui'é  en  l.s.sii:  du  b.'iul  de  l.\  terrasse  Iden  ombragée  de  ses  jardins,  on 
jouit  d'uni'  bcllr  vue  sur  une  ],;n-i\<-  de  la  \ille  et  i\r  In  v.diée  de  l.i  Sarnir.  \.'IIùpital  est  au 
pied  de  l.-i  li'rr;w-e.  La  Snux  Pi-rfcrlnre  est  installée  dans  un  viril  liùlcl  du  wir'  s.  Gray  possède 
encore  plusieurs  iiiai-nn-  reinaripiables,  soit  à  titre  historique,  soit  [loui'  leurs  didails  d'ai-cbi- 
tecture  :  maisons  :\  pilier-,  .'i  louielles  en  encorbellement,  etc.  On  en  Miit  Plrrr  de  l'Ili'del-de- 
l'ille,  dans  l,i  Grand'Pw.    la  rue   ]'aiioise,  etc.  Une  des  plus  curieuses  est  la  maison  avec  tour, 


LUXEL'II.I. ES  BAINS. 


de  I.-i  Biiillc.  F; 


!.l  \l,l  IL  II.--  l;  \1\>.    -  M;M-..n  ,!,■  l;i  ll.iillc.  (,uiii    iiilr 


ïS-i  II A  U  T  E  •  S  A  ONE 

élevée  en  154S  par  ("laiUliiot  d'Aiicier,  dans  laquelle  esL  iiiorL  en  llV'tO  le  B.  Piei'i-c  Foui'ier,  né  à 
Mirecourt  en  1563,  auquel  Gray  a  élevé  une  statue.  Le  Théâtre  est  pioche  de  la  jolie  Promenade 
plantée  d'ormes,  de  tilleuls  et  de  platanes  que  continue  une  longue  avenue  ombragée  d'arbres 
aux  troncs  noueux  dont  plusieurs  sont  centenaires.  N'oublions  i)as  la  Fontaine  St-Lnurent  et 
la  Petite  Fontaine,  au  milieu  de  laciuelle  se  dresse  une  pyramide. 

LURE  consiste  principalement  en  une  grande  rue  fort  large  et  en  bordure  de  laquelle  s'élè- 
vent les  principaux  monuments,  dénués  de  tout  intérêt  :  Église  dominée  par  la  tour  carrée  du 
clocher  flanquant  la  façade  O.  et  Hôtel  de  KtWe(1836)  près  duquel  se  trouve  le  busle  de  P.J.  Dcsaull 
(1744-1793).  La  Sous-Préfecture  (I770-178'J)  occupe  les  bàtmients  d'une  ancienne  abbaye  du  vu»  s. 
reconstruite  au  xvii'  s.  Devant  sa  façade  est  la  Font  de  Lure,  centre  d'une  petite  promenade 


i.uxi;uii.-Li;.s-BAiNs. 


piil  Iherm.il.  G;ili;'rie  couverte. 


publique.  Des  écoles  et  les  halles  (1830)  sont  bâties  jirè'^  de  là.  La  ville  a  élevé  dans  le  cimetière 
un  Monument  commémoratif  aux  soldats  morts  en  1870-1x71  ilaiis  ses  ambulances. 

Luxeuil,  ([iK  ses  eaux  <U'',jà  exploitées  du  temps  des  Ilomains  ainsi  que  son  abbaye  ont  rendue 
célèbre,  est  une  vieille  cité,  la  plus  intéressante  de  toutes  celles  de  la  Haute-Saône.  Adossée  an 
N.  à  la  forêt  de  Baney,  entourée  à  l'E.,  au  S.  et  an  N.-O.  par  des  collines  boisées,  elle  s'étend  en 
une  longue  rue  orientée  du  N.  au  S.,  que  coupe  un  bras  du  Breuchin.  Les  bains,  les  hôtels,  les 
villas  sont  situés  au  N.  de  la  ville.  La  construction  de  VÈtahlissement  thermal  actuel  l'emonle  à 
1708.  Il  a  été  agrandi  en  IS33.  présente  une  façade  d'un  bel  aspect  et  est  entouré  d'un  très  joli 
parc.  L'intérieur  renferme  un  certain  nombre  d'antiquités  gallo-romaines  :  bustes,  fragments 
d'architectui'e,  elc.  L'église  alihntiale  (1530),  aujourd'hui  paroissiale,  n'a  plus  qu'un  seul  clnrher: 
son  abside  a  été  refaite  en  I8G0;  on  remarque  à  l'intérieur  un  buffet  d'orgue  colossal  !>uppiiili' 
par  un  Hercule  dont  les  pieds  reposent  sur  le  sol.  Le  Palais  abbatial  (xvi"  s.,  agrandi  au  xviir  s.) 
abrite  le  Presbytère  et  X'Hùtel  de  Ville;  dans  les  bâtiments  du  xvii*  s.  est  installé  un  petit  Séminaire. 
Un  cloilre  ogival  (li04-lifl)  est  attenant  à  toutes  ces  constructions. 


I.UXliUlI,.  —  Maixjii    IwiiiH-ni^   1-  on   Mai-on  .In  .liiif. 


LUXICIIIL.  —  M:M-ori  .In  Ciii.liii.il  il.'  .louiïroy. 


lIAUTICSAONIi:  t'S7 

L'ancien  Hôtel  de  J'ille  ou  Maison  Cinrée  (liiO)  esl  suriiionlr  il'im  ilniiinn  irniiL'li"  avec  ('•cliau- 
giioUes  aux  autres  angles.  Le  donjon  l'enferme  l'escaliiT;  ,iii  ilr-^us  .le  cli-icinii'  des  ])elilcs 
l'i-McMres,  par  lemiiiclles  il  pivnd  jour,  siinl  Lrravés  un  cerl.iin  noiuln-i'  de  iiinU  .!.■  V.\rr  Murlft  i\»\ 

..<■  drn.ul.'  .nii-i  -ridi.l.-  eu  nilicr  dr|Mii-  le-  Im- ju^iprcii  li.uil.  Ilu   ^.himmcI  d.-    I,i    pl.ih-l,.r lu 

ilnii|iiii,  OH  jiiud  d'iiiii'  |i>rl  lirllo  \U('sur  LuM'uil  cl  sc>  crivifoii-.  I  im-  ijr.iridi-  i  lirriiiiic<'  i.iiic 
iuiil.pii'  -.illf  di.Ml  ^r  c.uiiiMisi-  cli.i.pio  ,d,ii,'c  dr  1,1  M.-nson.  Ccllr  drrnicic  .-iljrilc  l;i  .lifslirr  ,k- 
p„i.r.  I:i  lUhliotkc'iiir  ri,  un  liclil  Mii.-:,;'.  lui  r.icc  re  mkiuuukmiI.  se  In.uM'  la  nnnxu,,  ,l,t  l',,r<li,i,il  <le 
Jn„lfrui/  iW  s.),  dont,  la  façade  à  lialroii  (-L-nr  i-[  .unr,-  dune-  pidilr  Iniirrllc  à  ciic.iilMdlruii'iif 
e-l  pleine  <reléi;anee.  AugusLiu 'Ihicn'y  \  .-i  rcnl,  uni'  par-lie  de  sc'<  /;,■<■;/,<  ,/i',-,  ((•//i/;,<  nirrnvi.njirns. 
En  bordure  de  la  l'iwe  St-I'ierrr  se  Iriuivenl  lilusieurs  maisons  de  la  lîenaissanee  patiiii  les- 
ipielles  nous  filerons  la  mui.ion  de  la  llaille  ci\oc  tourelle  crénelée,  ou  7itaison  Clerc,  restaurée  en 
ISIl't.  En  bordure  delà  (irande  Hue  on  voit  encore  la  maison  du  Juif  ou  nuiisnn  Fi-fiuroif  I'  n\ri- 
porelie  et  piliri~  ;'i  l.i  l.n-.idc  -oiili'ij.iiil  les  deux  él.igcs.  Outre  ses  liains  LuncuiI  csI  doir-  ilnn 
bel  liôiiital  niod.Tiir.  Vil,:/, il, il  Ui'annim.il .  l)c\;iiil  le  r„//(V/f  est  une  fontaine  déeoivc  d-iin  Nepliim- 

eu    Illnll/C. 

(lu  |>eiit  rayonner  dans  Ions  les  eii\  irons,  ipii  (dlVciil  des  promriiadcs  fort  \ariées;  notamment 
à  it'iinilaije  de  St-Valhcrt  ([Ile  connaissi-iit  tous  les  baigneurs  de  l.uxeuil. 

Liste  des  Monuments  historiques 


Favcriipi 
Groy..  ." 
Liixeuil. 


Kt;liM>  (x-,  x.M-etxiVs.). 

Hôtel  lie  Ville  (xve  s,). 

Ttiermes  et  inscriptions  anti- 
ques. 

Eglise  St-Pif-rre  (\iv  s.i  et  restes 
(lu  cloitre  (XV  s.i  tk-  raiicieiine 
abbiiye. 


l.uxeuil  (.Sui/pi.  .    .       r.uve    li.i|.li-ni.ile    (xe    s.)    dans 
r^iMei.iine  eHlisi-  St-S;iuveur. 

—      Aiirieii  llnlel  de  Ville  ou  Maison 

Can-eelxvs.). 

Menil>ray Piiiines  et  mosaïques  romaines. 

Montigny-I.-Cherlieu  liiiiiies  île   l'abbaye  de  Clierlieu 
(xir  et  XV*  s.). 


DoLib 


s 


Nom        Situation 

IRANT  --(111   Il    ilr    --Il  |illl-.   illl|i(Uhinll'    li  virfC.    le    Donli;^.    r|iii    y 

pIVIlil  -.1  -olIITC  \r|-^  la  |inllllc  S.  ri  Iclld.  i-llllc  ses  rc|.li-^,  :i 
p.^^^^y  I  i-ii\cl(i|i|icr  |iLv-(|iic  (Ml  cnliri-,  ,<•  ilrpailriiiciil  csl  im  ilrpar 
'V^v;w9  I'  iii''iil  ridiilinv  :  la  |ilii>  L'iainlr  |H>i'lHiri  .le  sa  liniilr  (iricii- 
■f^>^âl(i  '■''''  ^''  '■""'"'"'  ■''"'''  '■■'  lionlirn-  lie  la  Suisse.  Il  allccli'  la 
yifj^vym  I"I'IH'  iluil  Iriali-lc  Ivi-laiiLilr  ilonl  IIin  |i(il(-liiisr  M-iail  crlli- 
'"*^"  iciiH-    IVoiiliri-c  (■(iiiiiiililir    cl    dolil    la    |ioilili-    N.    sciaiL    lili-^i'C 

MMis  le  ia|i|H,i-|  ilo  Iriciiiliir.  il  (Mi-ii|ir  \r  711  raii-.  Un  |i.>iiil 
Il  Xi;.  (|iii  (■(Jiiiciilc  avec  la  Mjrlic  ilii  ranal  ilii  IUm'hic  an  liliiii 
Jii-i|nan  Muni  liisciiix  an  S.O..  la  ili-lanrc  csl  <rcii\i|-(ili  l'J.'i  kiliiin.  a  vol  iruis.aii.  L»r  l:i 
|M,iiilc  !;.  ilr  laii-dinlis-riiicnl  ,h-  .Moiillii'liaid  à  l'c\l  ivnie  |ioinlc  U.  dcrclni  de  llcsanc;»!! 

il  \  a  lllâ  kiloni.  11  a  drs  liniilcs  nalnrclli'S  assez.  iiii|i(>rlanlos  :  an  \.  le  coni-s  sii n\  di- 

r<li;n(ni,  (|ni  le  si'pan'  |iivs(|nr  (iinslaiiiiuciil  du  d('|iai-|cnii'iit  de  la  llanle-Saôin- ;  à  l'I';. 
Il-  .(.nr-s  lin  Dimbs,  (jui  s/'iKirc  la  iM-ancr  de  la  Snissc  (icndaiil  -40  kiloni.;  an  S.  li>  niassil' 
du  IlisiMix.  Il  est  l)o|-ni-  an  X.  [lar  Ir  dr|iailcnicnl  ilr  la  Haute-Saône;  au  N.-K.  par 
II'  Ten-ltoii-e  de  Belfort:  a  li:.  d  an  S.-K.  par  la  SLiisse  [Cantons  de  lienu',  'le 
Sriirhnli'l  ,■!  ilf  ]'iiml]\  an  S.-(l.  cl  à  VU.  ciéIIii  pal'  le  ili-parlcinciil  du  Jura.  Besaiiroii, 
Sdii  clicl'-licn,  csl   sHiii'  sur  la  Im'ss.'cI  iicc  ilc  raiiL;lc  droil  ol    [n'osquo  au  Sommet. 

Il  a  i'l('-  lorim-  en  17!lll  .le  la  parlie  moyeniie  de  la  Franche-Comté  [bniUiiiiii'^  de 
Ecsoiiroii.   Orii/nig,   «Jii'ui.ji-tj .    l'oiilm-lici\    Daiiiiic  lcs-Diimc:<  et    prùiciiJimlc  de  Mdiilhrliardj. 

Histoire 

I.C-.  iiKiniiinciils  iiii''2:.ilillii(pii's  sont  rares  dans  ci' di'>parleinenl  :  à  pciiu^  penf-on  eiler 
Ii-s  doliiiinis  ,1c  l.-i  llaiinic  Saiiil-(  ieorges  à  Argnid,  dn  l'en!  à  .M,nili;csnyc,  celui  (rAinaneey. 
-Xdiis  ne  savons  rien  îles  penpli's  qui  les  oui  idcM's  cl  aiiKipiels  snecr-dèrcnl   les  Siwpiaiies. 

h.iinini-s  |iar  aiilie  Iniiii  cellnpie.  ei-llc  des  IjIuciis,  les  Si'ipiancs  appelèrent  à  leur 

seriiiirs  Aii(i\is(e,  ipn  acciinnil  avi'c  ses  liarliarcs  c|,  les  di'diarrassa  ln<Mi  du  jmig 
l'dncii.  mai-  y  snlislitiia  le  sien.  .\.  la  iiiènic  i''piiipic,  les  Ilelvéles,  après  avoir  Ini'ilé 
leurs  villes  ri,  Iriiis  villages,  cnlassant  remnies.  vieillards,  enranls  sur  des  eliaiiols, 
Iciilciciil  leur  e\oile  vers  le  pays  des  Sanlons  on  ils  v  onl.-iieiil  s'arrèlcr  Ils  desrendireiil 
Icnlcniciil  la  ii\ciLilii  lîlièinc.  r.,-sar,  ipii  lenravail  rcfiisr-  le  passage  sur  la  ri\  i-  ganclie 
cl  .i\ail  l'IcM'  des  rel  ranclicinen  I  s  pour  s'opposer,  an  licsoin  de  vi\e  rorei',  .'i  loiile 
Icidalue  de  ec  eiMi-.  n-iiiiil  ses  li-ions  cl  allci-nil  les  llclvèles  an  inonienl  on  ils  IVaii- 
iliissaiciil  la  SaTme.  .\idè  des  l'.dncns.  il  1,-s  laill.a  en  pièces:  de  l'aildes  d.diris  pnrciil 
seuls  rcloniiier  an  pays  l.'iN).  Ci^sar  selronva  alors  en  lace  d'.\iio\  isie  ipii  se  dirigea 
Vers  i  r.^ntiliu  flîesaneoni.  la  capilale  des  ST'i planes,  ipii  devait  lui  servir  de  point 
dappni.  Le  chef  liarliare  l'nl  ilcvani-r'  p.ir  le  uVaiin-al  roin.-iin.  Ce  dernier  poiirsiiivil 
Aiiovisle  pisipie  dans  les  plaines  dWls.aee  et  lui  lil  siihii  iiiir  sanglaide  di^laile  .."iSi. 
'trop  laiil  les  Canlois  avaieid  oïdiliè'  liMirs  ipieivlles  inlesliii.'s  el  s'idaieni  gronpè'S  à 
l'appel  de  \  ereiiig,'dori\.  Après  la  eliiile  d'.VIesia  la  (laiile  èlail  vailieiie.  (iagnè'e  l'aei 
lenienl  à  l;i  ii\  ilis.d  ion  romaine,  elle  |i|  de  rapides  pioi^rès.  I.es  vaiiiipieiirs  la  eoiivri- 
renl    de    nniles;    le    eeinnieiie   el    les   ails   v    prospiaèren I .   I.a  pai\   ne   lui    Iroiildi'-i'    ipie 
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par  la  l'évoll.c  do  J.  Viiidex  contre  les  alroeilés  de  Nr^ron.  r.ul'iis  s'avança  à  la  léle  des 
li''i;iiins  romaines  ponr  (iis|iiitoi'  à  Mndi-x  les  abords  de  la  |ilaee  de  \'esonlio  qni  avait 
l'ermé  ses  jHii'Ies  à  Rufiis.  La  reneonlii;  enl  lieu  au  Bois-Néron  où  des  milliers  de  lian- 
lois  ri'stèrrnt  sur  le  eliamp  de  bataille.  N'index  se  tua.  Le  Imt  <iu'il  poui-suivaK  n'i'-lait 
pas  alleiid;  mais  la  liaine  contre  Néron  ne  fit  que  cicjihr,  d  en  liS  aprrs  .l.-C.  il  (-lait 
reuvcisc'.  Sdus  Marc-Aurèle,  Vesontio  l'ut  érigée  en  colonie  l'ouiaiiie  i)oiir  mieux  pro- 
U-'ji-r  la  IVoidirre  contre  les  Barbares  qui  s'agitaient  de  nouveau.  Des  monuments  sur- 
çireiil  dans  la  Cohmin  viclrix  Scquoiinriim  (Ili7-I80)  dont  il  sul)siste  encore  de  nom- 
breux vestiges.  .\  l'aulre  i-xlri''miti'-  du  d('paitrment.  .Alandeure  {EpuiiiiiriiJiioiJi'rtiiii\  a 
également  conservé  des  lauiies  impculaides. 

Le  cliristiainsnie  y  apparut  au  conuncncemenl  du  lu'  s.  prêché  par  les  saints  Ferréol 
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et  Ferjeux,  venant  de  Lyon.  La  Iradilion  i"ip|u;)rle  que  les  adepti's  de  la  ivligion 
nouvelle  SI'  léuinssaieul  dans  un<-  gn.lli-  pi'ocli<-  dr  ^'esonlio.  Les  deux  sainls  fuiviil 
mai-lvris/'s  1,;  lii  jidii  (!<■  lannér  'JCJ  par  nrdrr  i\n  pivlét  C.landius  dont  ils  avaient 
converti  la  l'cmme.  La  niérc  de  Conslanlin  séjoui'ua  quelque  teiuiis  dans  la  capital.- 
delà  Séquanie  rt  s'inl('ivssa  aux  di'ux  l'-lisrs  de  St-Jean  et  de  St-Élinui.- (pi'y  l'aisail 
consUuiic  IV'vrque  llilairr.  A  lour  de  rojr.  1rs  lîarbares  reparurent  dans  la  Sé(pianic  :  les 
Alamans.  m  -JCC..  qui  d.'vasiéreni  Besancon.  1rs  Alains  .'u  iiiT,  puis  les  Burgundes  avec 
lesquels  les  S.'quaiies  pivlV-ivreu t  pactiser.  Ces  derniers  parlagèrent  leurs  terres  avec 
Laiisloeralie  bui'gund<';  loulefois  les  villes  épiscopales  ne  l'urenl  pas  louchées  par  le 
parlaue.  d.-  soiie  que  les  ('-vécines  y  consolidèrent  peu  à  peu  leur  puissance  temporelle. 
CC-I,  'le  1.":.  (pie  dale  le  siège  métropolitain  de  Besançon.  Le  royaume  burgnnde  l'ut 
éplnanèr.'  :  il  -e  lermina  en  .'.ai.  La  Séquanie  fit  alors  partie  du  royaume  des  Francs, 
lanlol  indéiiendante  et  tantôt  raUacliée  au  royaume  d'Austrasie.  suivaid  la  l'anlaisie  des 


partages  lie  celte  époque.  Pépia  et  Cliarleiuagiie,  en  réorganisant  leurs  Étals,  s'ap- 
puyèrent sur  le  clergé;  un  [larent  de  Cliarlemagne,  Bernoin,  devint  archevêque  de 
Besançon.  La  monarchie  recoiistitiii'>o  péniblement  par  lesévêques  de  Burgundie,  lors  de 
la  chute  des  derniers  Carolini^irus,  lut  ébranlée  par  une  invasion  des  Hongrois  qui 
incendièrent  Besançon.  C'est  à  lu  lavciu'  de  cette  invasion  que  des  comtes  accaparèrent 
le  pouvoir  arraché  aux  mains  îles  princes  de  l'Église.  Le  dernier  roi  de  Burgundie  se 
plaça  sous  la  tutelle  dis  empcicurs  d'Allemagne,  auxquels  il  laissa  son  royaume  (879- 
1058).  L'archevêque  de  Besançon,  Hugues  de  Salins,  se  rallia  au  nouveau  pouvoir'  qui, 
reconnaissant,  le  laissa  gouverner  le  pays.  En  1148  la  lille  du  comte  Benaud  111,  Béalrix. 
épousa  l'empereur  l'rédéric  Barberoussc  Celui  ri  viul  à  Besançon  y  recevoir  l'hommage 
de  ses  vassaux  en  ll.")7.  Il  y  revint  en  IKi?  apaiser  une  si'nlition  populaire  soulevée  par 
l'avidité  de  l'arclievèquc  Herbert.  Lu  l'J-il  li'  peuple  s'organisa  en  commune  et  expulsa 
l'archevêque  Gérard  de  Bougemonl.  Il  eiil  emoie  de  nombreux  démêlés  avec  les  succes- 
seurs de  ce  dernier  pour  faire  recoiiiiaUre  ses  l'ranehises. 

Pendant  la  seconde  moitié  du  xiu"  s.,  la  Fiance,  qui  couvoilait  Besançon,  sut  gagner 
à  sa  cause  Otlion  IV,  à  la  tète  du  gouvernement  de  la  Fi'anchc-Comté.  Ce  prince  cidra 
dans  une  ligue  formée  contLe  l'empereur  Bodolphe  de  llaljsbourg  qui  arriva  devant 
Besançon  avec  20  000  hommes  de  troupes.  A  la  suite  d'un  long  blocus,  Othon  reconnut 
l'empereur  pour  sou  suzerain;  de  son  coté  l'eniiiereur  confirma  les  franchises  de  la  com- 
mune de  Besançon  dont  les  habitants  ouviinnl  leurs  jiorles.  C'est  ainsi  que  Besançon 
devint  une  république  sous  le  pi'otecloral  de  reinpei'c'ur  d'.Mlemagne  (laS'i-l'i'.lO).  La 
Franche-Comté  passa  ensuite  aux  mains  des  ducs  de  Bourgogne  de  la  maison  de  'N'alois. 
Les  querelles  avec  les  archevêques  recommencèrent;  à  la  faveur  d'une  émeute  réprimée 
par  Thiébaud  de  Neuchàtel,  la  commune  de  Besançon  dut  reconnaître  certains  droits  au 
comte-duc  de  Bourgogne,  droits  qu'elle  reconnut  également  à  Louis  XI,  quand  il  se  fut 
emparé  de  la  Franche-Comté,  après  la  lin  tragique  de  Charles  le  Téméraire.  La  paix 
d'Arras  en  1482  enleva  à  Louis  XI  cette  province,  qui  en  1530  passa  sous  la  domination 
espagnole.  Charles-Quint  augmenta  encore  les  privilèges  des  habitants   de   Besançon. 

Les  guerres  de  religion  troublèrent  la  Franche-Comli''.  L'intolérance  de  Philip|ie  II 
amena  Henri  IV  avec  une  armée  de  2r)  000  hommes  sous  les  murs  de  Besançon  (i.j'j.';)).  La 
ville  traita  avec  le  l'oi  et  lui  vers,-i  27  (iiiii  écus. 

La  guerre  de  Trente  ans  i-uina  le  liays;  lonles  li>s  places  fortes,  à  l'exception  de 
Besançon,  D(Me,  Salins  etGray,  furent  incendii'i's.  La  population  fut  réduite  au  dixième. 

A  la  mort  de  Philippe  IV,  Louis  Xl\'  voulut,  en  ipudité  de  gendre,  recueillir  Pays-Bas 
et  Fi',ini'lie-('.<indé.  11  noua  habilenienl,  des  intrigues,  et  quand  Condé  parut  devant 
Besançiin,  la  \ille  se  rendit.  On  fit  sauti'r  le  clu'deau  d'.\rguel  et  Vauban  commença  la 
construction  de  la  citadelle  (lOOi-ICGS).  Au  trait(''  d'.\i\  hi(,li:i|ielle,  Louis  XIV  i-estituait 
la  Franche-Comté  à  l'Espagne,  mais  en  recommença  il,  la  eiiiu|iiète  en  1C74. 

Depuis  cette  époque  ses  destinées  ont  été  associées  à  ci'lles  de  la  France.  Dole  fut 
dé|iiinill('-  ;ui  ]nofit  do  Besançon  du  gouvernement  militaii'e,  du  Parlement,  de  l'Lni- 
vei'siti'  et  de  la  Monnaie. 

Le  Parlement  de  Besançon  s'opposa  aux  mesures  liljiM'ales  pro|)osées  par  Louis  XM  : 
aussi  se  produisit-il  (piehpies  troubles  à  la  Bévolulion.  Deux  membres  du  Parlement 
eurent  leurs  proprii'tés  iiillées.  Grâce  aux  troupes  du  comte  de  Nai-bonne,  le  niouvement 
fut  enrayé  jusqu'à  l'nrrivi'-i'  des  représentants  du  peuple.  Passai  et  Bernard  de  Saintes. 
On  fit  la  guerre  aux  monuments  de  l'ancien  n'^gime.  Par  contre,  des  horlogers  de  la 
Chaux-de-Fonds  et  du  Lorle,  |iioscrits  pour  leni-s  idées  avancées,  furent  bien  accueillis 
et  fondèrent  (171)3 1  nu  établissement  d'iiorlogerie  à  Besançon  qui  fut  déclaré  national 
l)ar  le  Comité  de  Salut  public. 
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MonilM-li.-ird.  iImiiI  il  ir.i  ii.-i-,  ,-rH-(,iv   rlr    |,:iil,-,    ,-l:iit    iiii    conil.'    iiHir|icn(hinl    diuil    les 

l.illl.lllv-  lllllrivlll  liinli.l  c.illln-  |r^  i-|ll|.rlrllls  .'l  1  In  li:M  l,  U  cl  I,-Illli"ll  r.MlIn-  Ir-  ill|r-(lc 
llnliruiii^lir.  |„i  r.iliirillr  \  llll  |.r.-r|li'r  rll  l.'ij:.  |i.i|-  (  ,  Il  1 1  l.l  llllir  l:i|rl.  Allllrx.-  |i:ir 
Lnilis  \1\    ;ivi'c   hi   ll-.ilicli.'Ciiiil.-  .'Il    HiTii.  !■(■  ronilr  lui   n-iiilil    |i.-il-    Ir    tl.ill.-   il.'   l;>-.uick 

ri    IL-    lu!    l-clllll    ,lililllll\rlll(Mll    :)    1,1    l'ijlicr    (lUrll    (mIiiIuv    \'i'.C<. 

IjI  INI  1,  1rs  .iniH-rs  .illir,.-  Mlllcill  lil(ii|llr|-  irs  |,|,-|rrs  lorjrs  ,|r  ri;s|.  licSMIIc;!»!]  Irsishl 
rniTi;iqi|riiir;il  :iii\  lioii|irs  :i  II  I  liiliiri  1 1 1, 's,  ^u  |  ,i  |  im  lijdciis  ilr  prrs  de  (pialrc  mois  cl 
li'dinril  srs  |inilrs  i]ir.iii  loiiilr  (lArlois.  ['a\  InTI.  ;iiirrs  .-noir  \  ;iinriiiriiL  rssiiyi''  ilr 
loirri-  1rs  ivIr.iiirliriiMMils    ,lii   ^riirr.'il  dr   WCnIrr    a    lii'l'icmiil .   railiirr  <]r  ll^sl.  d'aliord 

siHis  Ir  roiiiiiiaiidc ni    du    r  V-iiiu-a  |    |  lomlia  Li ,    juiis    miiis    crliii    du    "Vuiiu-al   (  :liiirliaiii|). 

IlKilvlia  s|,|-  l'iuilailicr.  Mal  \rlur.  sans  iliailssiiics,  di'|i(illl\  nr dr  loiil.  crllr  inallirll- 
rnisc  ariiH-r  diil  s,,  ii-filrirr  ru  Suisse  ml  1rs  lialiilanls  acr  uri  II  i  |-.miI  r  ■■■liiTriisriiirnt,  nos 
|iau\  1rs  soldais  uioniaiils  ilr  faim  ri  dr  IVoid.  l.rs  derniers  coui)s  dc>  ranon.  pour  [irolégcr 
la  ivirailr,  Imrnl   lin-s  par  Ir  loil  i\r  .loiix. 


Géologie  —  Topographie 


l.f  DouliS  ocriipela  parlir  nioyennr  ilii  massif  jinassirn  ipii  se  di''Vrloppe  en  l'orme  i\o 
eioissanl  lanl  en  Fiaiirr  ipirn  Siiiss,-  i-l  d..ul  ir  colc''  coiivrNr  rrt;aii|r  la  I  rallia'.  C'rsl  à 
la  iiaillrlll-  dr  r.rsalHaui  ipir  rr  s\s|rnir  piV-seille  sa  plus  rrande  larrenr.  l.e  sol  ii'rsl 
laiiiiposi-  ipir  dr  rorlirs  ralrairrs  a_\  aul  pliMi'  leur  nom  dr  ./r/v/.-s(r//irs  aux  loianalious 
anahjriirs. 

l.r  di'-|iarlrniriil  nCsl  pas  ru  riilirr  oriai|M''  par  la  inoiilaL' iir.  soi I  iiio\  ruilr,  si,i|  i-|eV(-e; 
la    plaine  eu   rr\cndiip|r   llllr   faillir   parlir,   rrllr  ipii   se   l|-ou\e  lailrr    Ir  cours   lIu    lloillis  cl 

celui  ,\r  rdriioiL  an  X.-(».   La   parlir  i ila-iinisr  ncsl    eu    n'alih-  qu'iiue  siicccssion    de 

L'iadiiis  ,pii  \oul  en  sVxliaussanl  en  aiiipliil  In'al  rcs  dç  1(1.  a  11';  .  escarpi-s.  sur  le  llaiii- 
oiieiilal.  Ces  1^  radins  s,, ni  parallèles  ,  ai  Ire  eux.  !.<•  premier  es||e  l.ouioul ,  orieul.'  de  K  I. 
a  ri;,  par  sniti'  lie  la  pression  exerci-,'  lailre  le,  .\lpes  an  S.  ef  les  massifs  eranil  i.pics 
des  \,, sec,  el  de  1.1  l'or,-l.  .\oire  ,aii  .\.  I.'allilude  esL  de  rilll  lu.  .■nviroii  \is-avis  de 
l;e-,ilicou:   elle   csl    de   S.",;,    ,u     eu    lace    de     (.lcr\,ll     cl     .aux    aleulollls    de    1 '(  m  I -de- 1  loi,  le,    l.e 

deuxième  r|-.adiii  .a   une  .alliliide  iiioye de   Tilll  a  Sllll  m.:  il    d iiic   la     rive  d.    du    Des- 

sonliie  cl  se  lerminc.   d -ù\r  a  .S|-llippol\  le.  au-dessus   du   counneiil    d.-  celle   rivière 

a\e-  le  lloiil.s.  11  csj  limilf.  ,1,.  raidie  col.'-  an  S.  (I.  parla  creledii  moiil  Cliaiiuioid 
ill'ij  m      ipii  SI'  prol<iiiL;c  dans  Ir  df'p.irlcmeul  voisin  jnsipi'aux  "ori^cs  de  Saiiiis    llnirc 

ces    deux   -radins,    assez    .'loium's    1' le    r.iiilre,    s','.|eudeul    des    plalc.anx    .ac<  idiadés. 

froids,  peu  propri-s  a  la  i  iillnre.  mais  naouvcrls  lic  p.àliirares  id  de  forc'ds.  ,\ii  leiilre  à 
peu  pics,  se  Iroiiviail  les  marais  de  Sadne.  d'une  supcilicie  de  7(10  liccl.arcs  ,-\  doid  les 
eaux    iillrées    |i.ar   le    sol    aliimaihad     hcs.amam.    l.e  Iroisi.'.jue  ui-adin    lonçc  l.a    rive    'j.  du 

Doidis  dans  s ours  snpi'aicair  :  il  s|.  (auiipose  île   l.a   i laeiic  du    l.averon  an  S.  c|   de 

i; nila-nc   du    I..- I    an    .\..   lailre    les,pielles   se    Iroiive   l.a    rorre    de    l.a    Cluse,  ou 

l-',iii<in!trliis ,   un  des  priiicip.aiix  di''lih''s  ilu  .liira   p.ar    lecpicl  p.assi'    l.a    liriic    l'ei  r/'c  di'    l'on 

lailicj-   ipii    se    liifnnpic    au  del.i    ,1,'  l.a  Cluse   vers  Xeiicliàl.'l  d    vers  l.ausai ,    Mans    !<• 

Lavcroii.    le    Sl-Soiliii  a  nue  cime    ipii  se  dresse  à    CJ'.'l    m.:    ilaiis   le    l.aruionl    on  Iroiivc 

une  (a,|c  de  I  l:iN  m,  dans   les    lloilieis   ,1,1   lu,-' nom  cl    nue   aiil  re  de  ircT,  m.   .nMirand 

'rani'caii.  (Iiiaiil  au  ipialricmc  uradiu.  ipii  porle  le  noiii  de  llisnux  cl  cs|  presipic  eiiliè- 
remeiil  rccineil  de  sapins,  mi  \  renia  njiic  les  .ail  M  iides  suiv.anlcs  :  le  (  ;  n,s  Crcl  ,  I  VIT,  m.  , 
11-  Mon!  d  or  I  l''/,  m  ,  C  cs|  c-  dcniier  ,pii  l'orme  l.a  cime  ciilininaiilc  du  d(''parleuieiil  ;  il 
apiiarlieiil  a  larde  .pii  loiirc  l.a  riw  il  du  lloid.s.  C.csl  cuire  le  Iroisiciuc  cl  1,'  ipia- 
Iricmr  rradiii  ipie  seul   silu.s  les  Lacs  de  spp |  ,  |   ,1e  ILamuav. 

Lnliii   !,■  poiiil  I.'  plus  |,.is  , a, m, -nie  a\,-c  l.a  s.nlh-   .le   IOloioii  ilii  d.'parl.aiicnl    f.'Oll  m.). 


Hydrographie 

Tdulcs  les  eniix  du  il('i)firlemeiil  vont  ;il;i  McmIiIci-i'.-hk't  iiu'i'Ues  gagnenl  indirectement 
|.:ii- le  lUioiie.  A  l'excepliuii  de  la  Jourjuciui .  pclil  ariliierit  de  l'Orbe  qui  naît  dans  le 
dr|Kirleiiienl  du  .lum,  traverse  le  lac  de  Joux  cl  se  déverse  par  rinlermédiaire  de  la 
1  liièle  daus  le  lac  de  Xeuchàtel.  c'esl  par  la  Saoue.  (pii.  pas  plus  que  le  Rhône,  ne 
louclie  au  déparleuient.  que  ce  derniei'  lleine  recueille  cet  important  tribut  par  des 
sous-allluents  :  lOgnon  et  le  Doubs. 

L'Oijnon,  qui  ajjpartient  au  département,  surlout  par  sa  l'ive  d..  est  un  aniueul  de  ir. 
de  la  Saône:  Jié  ti;u]s  les  Vosges,  il  ne  touche  au  Iloulis  i[u'un  peu  au  X.  de  liougemont 
et  sert  presipie  (■oiislauimeut  de  limite  connnuiie  aux  deux  di'pailements  du  Doubs  et 
delà  llaule-Saôue.  Il  u'ari'ose  aucun  centre  impcii-|aul  cl  ne  reçoit  que  des  ruisseaux 
iusii^inliauls  comme  cours:  le  /•/(  île  (ininlciKius  cpii  jiasse  à  Rougemont  et  la  Recologne 
grossie  irive  <i.)  de  la  .\uiroii.lc  (pii  arrose  Audeux. 

Le  Duiih.-<.  une  des  plus  lielles  rivières  île  Finance,  a  sa  soui'ce  au  S.-S.-l-:.  de  Moullie, 
dans  une  gn.lle  siliiée  au  pied  de  la  lorel  de  N'oiiMiionl,  à  DâT  m.  d'altitude.  11  arrose 
Mouille,  laisse  Mir  sa  rive  g.  le  lac  de  Reiiioray.  Ii-iveise  le  lac  de  Si-Point,  baigne 
l'oiilarlier  el  loide  dans  la  dii'ection  .\.-i:.  11  passe  à  Monlbenoît.  Morteau,  forme  le  lac 
de  C.liaillexon  ou  des  Rreiiels.  puis,  au  delà,  une  séi'ie  de  cinq  bassins  magnifiques  com- 
inuiiiipiaiit  par  des  élroils  et  a  rextréniilé'  desquels  jj  l'orme  une  célélire  cascade  haute 
de  -M  m.  :  le  Saul  du  Doidis.  Sépai'aiil  la  I-'ijiiiie  de  l.i  Siii-se.  il  p;isse  dans  des  gorges 
m.igiiiliijri.-s  l'.epiii-^  le  S;iul  jusqu'à  (_;ouii]ois.  A  une  di/aiiie  de  kiloiiiélres  en  aval  de  ce 
dernier  village,  il  fail  ini  coude  en  Suisse  vers  SI  l'r-anii".  puis  reiiliv  en  France  où  il 
coule  dans  l.'i  ilinTlion  F.  à  ().  jusqu';iii  conlliieiil  i]u  Dessoubre  à  St-Hippolyte  qu'il 
baiyne.  F.i  il  di'cril  un  arc  de  cei-cle  poiii- .-dler  au  N.  \ers  Pont-de-Roide  où  il  coupe  la 
cli.-iiiir  du  l.onionl.  l';ii-\ eiiii  à  la  \ieille  eili-  i:aiiloise  de  Mandenre,  qu'il  frôle  par  sa 
ri\e  d.  el  en  aino:i|  de  lai|nelle  il  :t  di'cril  un  demi-cercle  convexe,  il  en  décrit  un  second 
eonr.-ive  el,  se  dii'iueaid  Vers  le  N..  b.iimie  les  ceiilres  iiidiisl riels  de  Valeiitii;iiey  et 
d'.Aiiiliiiidiirl  on  il  liiiinie  a  l'O..  lai^s.-inl  Monlbi''liard  a  '.'  kiloni.  sur  sa  rive  d.  A  partir 
de  ce  poiiil,  il  roule  (l;iiis  une  dii-eclion  paiallrle  à  son  cours  siqu'^rieur,  mais  daus  le 
sens  inverse,  en  di''(-ri\  .'Mil  di'  nonibl-eiix  iiii''aiidres.  ;iu  uiilii'ii  d'une  vallée  étroite;  il 
l'el  raversr  ainsi  le  di''p:irlrnient  une  seeoiide  lois,  baigne  N(iiij;i  iieoiti-t  cjue  domine  le 
■Alonl  l;:irl  el  où  lui  |i.irvienl  le  canal  i\u  rdii'uie  ,aii  llliin,  ipii  l.inh'il  l'accompagne  et 
laiilc')|  en  enipninle  le  lil.  l(.-iiis  ndle  noiiM'Ile  coiii'se.  il  arrose  l'Isle-sur-le-Doubs, 
<'lei\a].  i;aiinie-le--l>aiiies.  passe  prés  de  Roulaiis-le-Gi'aiid.  parvient  à  Besançon  qu'il 
eiiseiiv  (liiiis  nu  .■iiiiir.-ni.  passe  ]irés  ,]c  l'.oussiéres.  biisse  sur  sa  rive  g.  les  curieuses 
grolles  d'OssrlIe  el  pc'néire  dans  le  dé-parlenienl  du  .lura  |iai-  -'l.s  m.,  après  un  cours  de 
•"'(•Il  kilcuii,  euvii-on  d.-iiis  c-lui  auquel  il  a  ilonnc''  sou  nom. 

I.e  lionlis  csl  Lii-ossi  p;ii-  une  foule  de  sources  el  de  foiilaines  aliondantes  qu'il  serait 
l'iislidieiiN  di'unnii''rer.  SiLTiialons  simplemeni  ses  .■iflliienls  les  plus  importants  :  le  Dn'-f- 
f^fnii  ihi  /;;,/ (rive  is.)  ù  Moullie:  u'ive  d.i  le  ftd/./r  lUrf:  (rive  g.)  la  Taverne,  écoulement 
du  lar  de  Reuioi',a\  :  iri\i'  d.)  le  Bief  i/cs  Liieiin.e.  qui  lui  parvient  à  Pontarlier;  (rive  g.) 
le  Iieinjenii.  qui  di'sceiid  île  la  montagne  du  l,;iveroii  et  s"i'-panouit  en  petit  lac  à  Fa 
Rivièri»:  (rive  d.i  le  (■»/>■,<:(•</»  (/es  Oriit;.  qui  arlioiine  une  foule  d'usines;  (rive  g.)  le  Des- 
'ioiihre.  qui  coule  eiilie  des  purois  i-ocheiises  de  -JIKI  ;'i  TiilO  ni.  d'édévation,  traverse  le  val 
de  ('onsoL-iiion,  descend  de  cascade  en  c,-israile  jusqu'à  St-llippolyle  oii  il  s'y  réunit,  non 
sans  s'i'dre  .•uiunieiilé'  (rive  g.)  de  la  Rèeeeulh-  qui  |i;isse  an  jiieil  de  Pierrel'ontaine; 
(rive  ^.1  l:i  jîdilieelie.  alimenlée  sans  doute  par  pliisieni's  l'éservoirs  oi'i  s'amassent  les 
e;iii\  de  ruisseaux  tels  que  le  Ikw,  la  l'oije.  la  l'oilee:  (rive  g.)  la  Rancciisc.  formée  de  |)iu- 
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sioiirs  iK'lils  coui-s  d'c-iii  l'I  i|iii  iiiiil  m  :i\;i|  i\r  l'cml  i|c  linidr  :  a-ivc  il.  i  li>  ( i/itml  Uiviui; 
|,:ir  la  hrllc  souic.'  ,!.■  hi  Ih.n,-  ri  -ic"!  il.'  la  rm,.-;-  \riiii,-  ,|,-  i;laii]niil  r[  ,hii,^  laqufllc 
Iciiiilirnl  1rs  riiissi':Mi\  dr  pi ii^ii-ii |-^  riiiuljcs;  |i'i\c  il.i  r,|//.u,ir  (|in  nail  111  Siii'-'-i',  passe, 
à  Dcllc.  (d'aridvillais  ,•!  .M,,i-\  iliars.  sui'  le  'IVn  il,iiiv  de  ndloil.  |ini~,  m  a\aldc  rr 
dcriiirr  lioiiri,',  |ii-riidic  dans  je  d('|iailciiii-id  ilii  limdjs  imi  iiiciiic  li-ni|is  (|iir  Ii-  laiial  du 
lilii'piii'  au  liluu,  (lui  cil  riii|iniiilr  \r  lil.  ail  |Miiiil  (111  elle  \iciil  d'accueillir  la  U'iiirlirus,-, 
peiuiaiit  1  kil.  à  |ieiiic,  |i(Hir  d.'crirc  iiii  di'ini  ccn  le  ;i  •_'..  \n\]~.  |ias-cr  sur  la  ri\c  d.  du 
canal,  gagner  en  serpeidaul  Miiiillnllaid  nù  lui  ai'ri\eid  iri\c  d.i  eu  aiiinul,  la  .SVijk//- 
reuse,  dans   la   ville   iiu'-uie.   la  Liiz-ni,-.  cl    au    pied   du   lorl,   de   l'.ail.  le  /.'///./  (ui  llmuirr; 

(rive  g.)   le  Cuisai('-ill.   ([ui    lui    anive  au    S.   de    llailllie  les    I  lallies,    Lilos^i    de    l'An'Irn.,-.    |(,r- 

rcnt  souvent  il  sec  peudaiil  une  |iai-|ie  de  l'aiiiK'e  el  ipii  Ion  ne  une  I  ici  le  cascude  pn-s  de 
raljbayc  de  la  Gràce-l)icii  cl  de  la  cuiiciise  ulacicre  de  (  ,liaii\-les  l'iissuMmi. 

Hors  du  départemeid.  le  Pdiihs  icimuI  eiiciuc  :  iii\c  lm  la  f."ii,\  cliai-inaiile  i'i\ii'-fe  ({iii 
sorl  d'une  caverne,  à  r(ii(''c  de  h-Kpiidlc  elle  lad  un  saiil  di'  Ht  m.  cl  dmil  les  cau\  alidu- 
dantes  l'ont  aussilc^il  nnundii-  des  ukjuIiiis  cl  de-,  usine-;  puis  elle  cdide  avec  rapidiU'^ 
dans  les  combes  de  X(uiaillc.  Ira\crse  Oriiaiis  dû  elle  rase  le  [iie(l  de  uiaisdiis  pillo- 
resques,  accueille  (rive  d.)  le  /((/.-Mi/e  i/e  Suulr^  ipn  Idrine  une  ca-cade  de  .'.'i  ni.  de  hau- 
teur, laisse  à  1  kilom.  de  sa  ri\c  d.  le  ^(iiiIVre  du  l'iiils  de  la  llriMiie.  sauLiiiiciile  ,  ri\  !■  ç.  i 
du  ruisseau  de  Valbois,  se  i;rdssil  du  l.i.^nn  a  (.In'il  illdii-siir  l.isdii.  reiiidiile  \eis  le  X,  eu 
serpentant  jusqu'en  dessdus  d.-  ('.Iieiiece\  l;iiilldii  aii\  L'i-dlles  cm  iciise-,  pui-,  rdruiaid, 
un  angle  aigu,  redescend  \crs  le  .'s.-O.,  arrose  ijuiuLicN .  decril  une  lidiicle  à  d.  de  la 
bil'lU'calion  d'Arc  et  Senans  el  )iasse  dan-  le  di'pailcuiciil  du  Jura,  ou  die  ari-dsc  la  plaiiii^ 
fertile  appelée  le  \'al  d 'amour.  Oiiaid  an  l.iscni.  il  siul  d  une  ca\  cine  si  Iik'c  au-dessus  de 
NanS-SOUS-Ste-AlIlic  el  reliunlie  en  cascade  daii-  nu  l.assiii  .  il  passe  eiisuile  au  lias  de  l,i 
colline  qui  jiorle  Alai-c.  ddiil  le-  mines  rdinaines  cNplcui''es  eu  lt;.i.'i  drieruiinèrcul  un 
ccriain  nouilii'c  d'aiclii'dloi^ucs  à  voir  dans  ce!  oppidiiiii  YAIr.<i,i  oi'i  \  crciriyi'ldiix  s'en- 
l'ernia  pour  lulter  conire  ('.'•sar  avi'i'  loiiles  les  l'orces  de  la  (iaiili-;  un  peu  [ilns  lias  ||. 
Lison  re<;oil  le  niio^cmi  ilr  ('nin'lir  ipii  loinie  une  cascade  de  lu  ni.  a  la  liniile  du  di'pai'- 
tcment  el  va  tonilicr  dans  la  Loue. 

Lacs.  Étangs.  Marais.  Le  pins  oiand  lac  du  di-pai-lemcnl  est  le  lac  de  Sniiit-l'niiil, 
Iraveisc  par  le  Doiilis.  An  S.O.  se  Iroiive    je    lac    d,'   Ihium-nij  :   il    sécoiile  dans    le  Doiilis 

parla    Taverne.  Cildiis    encore:   le   lac    de  r/e,///c.,u„   le-   Li  eiiels.  le  lac  de  .1/e//»/.--, 

le  pi.'lil  lac  l'oruii''  par  le  hiiii^cou  ii  La  lli\iére.  Xoiiiinous  aussi  lidani;-  de  Fiun^nr  rpii  se 
déverse  dans  le  llrnveon.  (Juaiil  aii\  marais,  il  lnnl  menlioni'er  li'  marais  de  Sinhii-  sur 
le  plalcau  à  l'L.  de  LesaiHain.  les  marais  de  r///c,iç,nc,  du  CVe»:c/.  de  la  .l//;,c//c  doul 
les  sdiii'ces  alimenleiil  le  Lisdu. 

CANAUX.  Le  canal  cUi  Rhône  au  Rhin  c lence  sni-  la  Sai'ine.  à  Sl-S\  inpliorien 

lires  de  Sl-.lcan-dc  l.osne  iCôle-dOn  el  \a  londi.n'  dans  1111  a  SI  lasliour-,  llaiis  le 
déparlemenl.  il  einpriinle  pcndanl  Ml  kilom.  environ  le  lil  du  Doul. s.  de  l'eiiln'e  dans  le 
(i(''parlenieul  jusqu'à  \dn  jaiiconri .  poini  ;'i  parlir  dmpiel  il  rcnioiile  la  xalli'c  de  l'.MIaine 
doul,  il  eiuprunle  aussi  ipielipies  sr.-lidiis.  Il  s'en  écaiie  a  s.-;  soili,'  du  (li''parleuienl  el 
passe  sur  le  Tei-riloire  de  llcH'orl.  rramliil  à  N'aldieii.  par  nu  liielde  7,  Mloni..  l'ai'éle  de 
partage  enlr'c  les  bassins  du  lllii'u I  du  llliiii. 

Le  canal  de  l'Allaine  à  la  Haute-Saône  n'aura  qu'un  couri,  Irajel  dans  le 
déparlemenl.  Le  Iracc'  csl  arn-h'',  mais   les  Iravaiiv  n'y  soûl   pas  coiiinie]icc''s. 

Sources    minérales.   Le  Lu. --nu-  l 'illn:-  a  des  sourci-s  d'cau\  i:a/euses,  l'eliaïuineiiscs 

et    ioduri''es;    Miniriiii    possède    des    eaux    rcj-ruL'ilii-Uses.    l'iès    de    l'.au les-Dames.    au 

iitdiil  Ciiiilloii.  <ili  illilise  des  eailX  l'j-dides  sull'ui-euscs  i-l  siiH'nn'-es  calciques.  Iles  eaux 
chlorurées   sodiqiies    sourdeul.   à    Ah.lm.r  cl    -i    Si  ll,j,i„,hilr.     Les    eaux    de   la    saline    de 


lioiiîs  -ir, 

.Misercysoiil,  ulili-^i-r-,  dan^  U-  \n-\  ,-lal,lisvciiirnl  .1.-  la  .\l,„nllrr<:  pn-^  lic-aiiron.  Ciloii- 
cnciirc-  li's  eaux  iiiliii'-i'aii'^  i\' Arrun .  \i-  |iinU  --aii-  ilr  Snnli;-.  la  ~(]|irci>  |ii-l  liliaiili'  du  Uni-— 
(Ii's-Allllir-  à  lilriiircy  cl,  li'SC-ail\  (■i^alriii.-ii  I  i  ii.  riivlaiilcs  dr  la  ',■'(,,■.  pctH  afllLlriil  de  d. 
,lr  la  l.duc. 

Climat 

Des  l'aiisi'S  iiinlli|ilr^  :  (ii-iciila  I  ion  di'-.  \alNrs,  iialiiir  i-l  i-l('-\  al  iini  du  soi.  rli-..  iidlin-nl 
sur  il'  cliiiial  i\r  Cl-  d('|iailriiicid  i|ii''  I  Un  |mmi|  |ia  ilaL'ri-  iMi  i|iialir  /mir-  iaii'lrs|i, indard 
nuv  L^radins  doni  nous  \rniiii--  de  |iarlr|-.  iai  :.'V-niTa  I.  n-  di'-|iai-lciiii-nl  Joinl  d'uni-  IcnijH-- 
raliiic  |ilns  i  muiniMisr  ipic  no  lo  ioni|ioilo  >a  lalduilr.  l.'Inxci'  \  i-sl  pri-cuco,  lonu  cl 
l'ioDui  cn\  sur  SCS  hanis  |ila|i-aii\:  par  conlrc  le-,  lianes  des  csrar|ics  i-\|ios(''s  au  midi 
voieni   s-,-lc\er  la  liinilc  de  enllure  de  eerlaiMs  arl.re,  e|   île  rcrlaincs  |ilaulcs. 

I,a    l'Iaini',    ou   |irenuère   /.oae.  sihe'e   enire   |(iiiiion    cl    le    iionlis  inleiieui-,  peid    ('-Ire 

|ilan-c    sous    riniluenee    ,\\>    eiinial   rh>„l,,,iir,i     ainsi  ,|ne    la     \alli>e   de    la    I. où  l'id,-    e| 

l'alllolnnc   for ni    les    plus    l.elle,   sai-olls.     l'olll     le    les|e    du    i  |i'pa|-|eniell  I     es|    ^,oUlllls  au 

IVeinie  du  l'Iinial  /'o,<;//e,i  cl  ininiic  inn-ri'iiiini  polir  la  dernière  /oiic  où  le  ciiinal  esl 
parfois  (riliie  riuueiir  c\lri'-|lie.  I.e-  \ellls  ipii  \  dolnlllelll  s(,nl  relIN  lin  S.-(  p.  ipi  aeeoni- 
pa^iie  ^iMr'raleiiiciil     la     piillc    cl    eeii\    du    \.-i;.  anienaiil     a\ee    eii\     la    s,-e|iere>s,'    ou    le 

IVoid.  mais  cseorl.-s    du   lieaii  leni|)s.   I.a    Icinpiù-al  iin-  esl    |e||e ni   \arialile   diiii  poinl  a 

ini  aiilre  ipriine  mo'.enne   ne  sivnilie  rien.  Miiaiil   a  l.i    lianleiir  de  I.a  plaie,  die  eroil.  a\cc 

ralliliidc    l/esl  doue  a   l.i  poinic  S.  du  ili''paiienienl.  .an\  .aleiil s  de  I.a  soiirre  du  l>on|j-! 

([irellc  c^l   le  plus  roiisidiù-.alile  :   I    m.    ill  I' \eiine.  landis  ipi  elle  des, •end   a   1   m.  '2il  a 

Poidarlier  cl  ncsl  plus  ipie  de  (I  m.  7(1  à  llcsaneon  d  de  II  m.  i,;,  a  Moidludiard. 

AjiMilous  iiuil  c\isti;  -Ji!  slalioiis  imdi'oroIoL:  npie-  d.iiis  le  dip.arlcmenl . 

Divisions  administratives 

r:ii,\i.ci;   :    :<-ll.::,:,  hei-larcs  ,,'ailas|r,.). 
I*uim;l.\1Io.n  (iN'.llli    :    "ir.dXI    li.ihil.inls. 

.\n-oiuli-~ciiii.|iU  i:,i„i,ii,s  CMiiiMiinos 

Prérc-liiiv     :    i;rs\M,,N  ....  I  8  -IWT, 

^  .    /;„„»c -/,■.-/;,„„«.       .1  7  ,8r, 

lolal.  1  Tol.al.    .    "^rT        Tolal.        lcâ~ 

i.isTi;  ni:s  <  an  ion- 

Hfsaaruii \liianrey.  .\iiilim\,  iîr-aiiiiiii  \..   nr-.uiioii  S  .  I!oii~-.i,'avs.  M.ii.  Ii.iu\.  (Iinaii-. 

Ouiiiuey. 

JS,U,„lc-lf:i-D,nnc:<.       I',:milic-lesd  laines.       l    |,.|a;iI.     ri-le--l|r-lcd  IoiiIi-.      1  ■|eriv|o|||,-,ille.      li,,llL;el| 

l:oiil;iiis.   Wivrl, 
Mn„tl,rlh,nl \ii.liii.-oinl.   l;l.iiM \l,ur|„..    M,,nll,.-li;n-.l.    I' -.|r-l!oi,l...   !,c  l!nss,.\ .  S.-mil - 

lllppolMe. 
I'u„l.„li,;-  .    ,        .      l.i'Mer.   Moiillieiioil.  Moilean,    Moiillie.    I',,iil.irlirr. 
CULTES.     -  Culte  catholique.  .\ii  lie\  .-rlie  :   i;e-.iiir..ii    (.,■  ,lh,i-,.-e  ronnucnd  le-  cl,.parli' ni  s 

du    llolllis    ,.|     lie    1,1    II;nile-S;lollC    a\ee    le     IVn  II,, ne  ,l,'    l;,'ir,,l1    ;    I,'    -1,-j,'  ,1,-  n,--,,li,' |,||,-  ,|n    I  ■     s. 

cl,  a  .-le  <a'iL;e  en   iii,-lropolc  .-ui  i\-s    (  ;.■!  | ,.  ,aiv,  ,ii.,i  i|,l  i,,n  ,■,  ,■!,■  iii.,.lili ii  ITal.  ,■,    :.Sil-J  ,.|  ei,  l.s-j-J: 

elle  ;i  polir  snnr;iL.',-iiils  :  \',a>,liiii,  S.unrliie.  \,i,i,-v  ,■!  |;,.||,'v  ,  I.e  ,li, ,,■,■-,■  cnipl.'  -JT  laii-c-.  "Ml  -nr- 
riirs.-ili-.  1,,".  \i.-;iii.-ils  ivliil.iM's  ,'l    lii  a, ,11   r,-lid,ii,--    l'.c-.nnnii  |„.--,',l.'  un  siaiiiii.iiiv  ,llo,-i''-;m,. 

Culte  protestant,  (  Ml     i  ompl.'    .■inii,,ii    ",',, I     .i,lliri  cul-     i.ill.i.li,'-    .iii\    iliircieiiics    cLdis(.s, 

Bosaiicmi  c-l   le  rlicl  lien  ,liin  cii-i- c  ,1c  ll^li-,.  rcloriiicc  d,-  I  r.uicc  r.ill.iil,,.  ,•,    la    -Jll'    ci,-. 

COIlslliplioll    s\  lloil.llc. 


DOIIIS 


Culte  isvaélito.  I.i'-  .iilln-iciil-  .'i  .  .•  rullr  (l,'|,,i-M-nl  un  iiiillIcT  cl  -..ni  i;il  l,i.  Iir~  :i  l.i  cir.oiis- 
(■ri|.li..ii  (!,■  i;.--  in.-.iii,  .|ni  r,,Ni|,icii.|  !,■>  c.Mniiniii.-uilr-  de  M..iiIIj,'Ii.ii.I.  iljiiiiir  !.■-  |i,-iiii(-  i-l  do 
ll-lc-iii-lr-li. .,,!,-. 

ARMÉE.  —    le   il,'|,,lllflliclll    c-l     I0III|.I1-     .1.111-1.1     7        l-.'jiou      Mlilil.Hl'i'.     cl      le,      ll-,,ll|.c-       .|Mi     (Ml 

(IcpciHlcrl    r.Mil    |..irli.'  .In  :•   rni|,-.  (l'.iriiii-c  .li.iiMi'  I  hcl-licii  .'-l  Eenp.ncon.    1  .c    .l.'|i,-iili'iii.>iil     m; 
ronu,'  .pruii.-  -.■ni..  --iili.lniM..n  .Ir  ivji.hi  .1    ii.'  |i.>",',l<.  .|i|-niH-   -.-iil.'  |.l;i.-,.    U.v\-.   lic-.-iiiiM.ii.  I.;i 

-.uni-.. Il  .le  .•.■II.'  Mil.'  M-  V |.^.-.-  .1  un   i-.'L'i ni   .riiil/iiilrni'.  .le  .".  ..  iiii|.;i^ui:i'     .riiii  .-luIrc   rci;i- 

iiicnl  .pu  I..IUIIII  .les  .lel.i.h.' :il-  |,..iii-  I.--  :nil-.  .!.•  I  ,..:ii.  m.  .!.■-   \|..nl-.   I)..ii.-.iis.    di-    [diUiuiso, 

,•!.■..  .1.-  l;i  l>.  C,  .l'un  li;il;iil|..ii  .!.■ 
.■Ii.-i— ciir-  n  i.i.'.l.  .Iiin  linl.iill.  .n 
.lu  ■^rmr.  .Iiiri  li.il.ull.in  d.iilil- 
Ici-ie  .1   in.'.l.  di-   -1  le-ini.ud-   .r.ii- 

lill.-ri.-.     .Iiiii.- 1..I.JI1I.'    .r.ni- 

M-I.'i>  .r.-uiill.Mic.  ,|-|ii;.'  -.'.•Ii..n 
de  se.-iel,iir.'-  ,r.-l,il  in.ij.ir  .-1  du  \y^^ 
rccnil.'in.uil  ;  .-.•II.-  <l.>  M.inll.ell.u.l 
cuiiiiircn.l  I  ImI;iiII..ii  .1.-  .  Ii.is 
scurs  à  pi.'.l  :  (  ulin  .  .dl.'  .I.'  r..ii- 
tarlier  m'  cmi..)-.-  .I.'  'l  .  .uii|..i 
guie-  .rmlniileni'.  I  .<■  .Ie|i,'uieiiieii! 
l-os-(.rlil  ;i  l;i  7-  l.-iji..n  .!.■  i;iui.l.'ir-  'i;,, 
uicri.'    il;,>-:ui.;.iiii. 

Ouvrages  militaires.  IN  ...m- 
liroiuRMit  l.'s  .l.ui\  Lui-  .le  li.ii 
rage  de  la  Cliaux.  .-i   linli-i  leiir  .1.' 

l'ansilc  r.u' |i.ii-  1.'  i-..nllii.'iil    .le 

la  I.ii/.ui.'  el  .1.-  l'.MInin.',  lui  .iii l 


.!.•  Mniillirli.ii.l.  i.-id.iir,-.  |,ni-  1.,  .-'•^f^^jl 
riall.n-i..  .In  l'.ire  .d  .lu  Mont-Barî,  'C''>^^f^'' 
.iiii     .'.,.,.>,i:M.,l,.     1 1..,^,n     ,1,.         *.  '.^Of>» 


.jui    coiiini.ui.l.'     !.■     .■..iilliieiil     .1 
rMIaiii.'  cl    .In  I1..11I1-.  I,.-  II. il  .In         ^% 
Larmont  -ii|i.'rii-ur  lj.ii.I.-  1;i  .du-.'       1^ 
de  l>.>iilaili.'iani-i  .|ii.'  I.--  :iii.-i.'ii- 
r.iiK     .In    Larmont    .d     .li'    Jou:?: 

vv\y~-    ellll.'   .'UN    .d    •■ di.ne-  ;    1< 

f. ni  .1.'  Saint-Antoine  li.iiic  I.- 
Idiil.'  .lu  l.i.'  de  S,iliild'.>iiil.  Iliiaii! 
;i  l,-i  |il;i.-.'  il.'  Besancon  ,i\e.-  m';. 
n..il\.'.iiK  .niM.i-.--.  ,dl.'  l'-l  ilc- 
vciin.'  Ir.'s  |iiii--;iiile  :  (dl.'  a  .■.ni- 
sci-\.'  siiii  , ni. ■.•lui.-  inulile.  -.1 
citadelle  aii-.l.'--ii-.  .1.-  li-llini. 
r.n-ni.-    |,.ir    1.-    I h-    .d  ,l.,iiiui..- 

.|ni  >..iil   II.--  l.i.nix.   I,.-  \.';iu\   T.. il-  .1.'  Serre  Francis,  .1.'  Poi.illey,  .1.-  Pirey.  l.i  1. ..II. Tic 

.lu  Calvaire,  la  iv.l.nil.'  .I.'  Chàtillon  .1   !.■   I.n  I   .1.-  Cliailluz.  s.-  Ii-..n\.-nl  -m  l.i  in.-  .1.  .In  1 li-  : 

sur  l;i  iiw  '^.  ..Il  h.niM-  .lu  \.-i:.  .111  S  n,  l,->  h.dlcri.'s  .l.'s  Epess.  s;  id  .1.'-  Rattes.  l.-s 
linis  ,1.'  Montfaucon,  .l.'s  Buis  d:  1.  Tiois-Cliàtels.  Tousey.  .les  Buis  i*!..  ciiliii  les  l.,dl.-iu-s 
.II'  Fontain  id  Rolland. 

JUSTICE.  —  l.c  .li''|Liil.uncid  icss.nlil  .1  l.i  Cour  d  appel  de  Besancon  11  c\i-l.'  I  Tribunal 
de  1'  instance  à  l;,iinii.-  I.'-  I  i.iui.'-.  ll.-,iii.:..ii.  Muni  l.eli.u.l.  l'..iilaiii.i  ;  1  Tribunal  de 
commerce  à  ll.'-.in.  <.ii.  I  Conseil  de  Prud  liommcs  à  1'.. ■-.111.  ..11  .1  I  Justice  de  Faix  .laiis 
clia.-iiu  d.>-  'J7  .-,1111. m-, 

INSTRUCTION  PUBLIQUE.    -   !..■    I b-  re--.iilil  .1  lAcademie  de  Besancon.  1  .'iiiii\  .nsilc 
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<lc  d'Ile  \illo,  i|ui  rriiiplncc  relie  de  Ilole  créée  en  I  Wi  el  ipii  lut  si  |ii'os|ièi-c  ;iu  xvr  s.,  com- 
lireiHl  :  une  r.iciilli-  de-;  Leilies.  une  lacnllé  de-  ^<cieIlces.  dcdée  en  onlie  d'un  Inslilul  bota- 
iiii|nc.  il'nn  jardin  ludaimnie.  d'un  inn-ér  il'liisloire  nalurelle.  axec  de  reinaniuablcs  coUccLioiis, 
d'ini  (ilisei'val,oirc  aslrunimiiiiue  inaui;iné  en  IKS.'i.  bàLi  sur  les  pilloresques  hauleurs  de  la  Bou- 
kiie  cil  ont  élé  inslallé-  en  onlre  un  -eivice  luéléorologique  et  un  service  clu'ononiétri(iue, 
disliibuant  di'S  bulletins  de  marclie  piiur  les  clii-onomèli-es  de  la  fabriiiue  bizonline  ;  une  école 
lirépaiabdie  de  médecine  el  de  pbarniacie.  La  bibliotbèque  de  l'L  ni\ersilé  conii>te  plus  de 
'22.0IH1  vcdnines.  Le  noniljre  des  éludianls  est  de  près  de  30l(. 
L'enseignement  secondaire  comprend,  pour  les  garçons  :  1  lycée  à  Besançon  (Lycée  V.-Hugo) 

el  les  collèges  de  Baume-les- 
Dames.  Wontbéliard  (collège  Cu- 
vier)  el  Ponlarlier  cl  pour  les 
filles  :  1  lycée  à  Besançon  el  des 
cours  secondaires  à  Montbé- 
liard.  11  y  a  1  petit  séminaire  à 
N.-Ii.  de  Consolation  et  à  Ornans. 
L'enseignement  primaire  re- 
crute ses  iirofesseurs  à  l'école 
normale  d'instituteurs  (avec 
école  annexe)  cl  à  l'école  normale 
d'institutrices  (avec  école  annexe 
et  école  maternelle  annexe)  de 
Besançon.  Cette  même  ville  pos- 
sède I  école  primaire  supérieure 
de  gai'çons  cl  1  de  lilles.  Des 
cours  complémentaires  existent 
à  Blâmont.  llérimoncourt.  Levier, 
L'Isle-  sur-le-Doubs,  Morleau . 
Moulhe,  Slllippolyle,  Valenli- 
gney,  pour  garçons  et  pour  filles 
à  Baume-les-Uames,  Morleau, 
Ponlarlier.  On  trouve  des  pen- 
sionnats primaires  à  Besançon, 
Maîclic  et  Ponlarlier.  Dans  un 
autre  ordre  d'idées,  signalons 
l'école  d'artillerie  de  Besançon 
avec  son  annexe  de  Dole  :  l'école 
d'horlogerie  de  Bes.\nç.in:  l'école 
pratique  d'industrie  (!<■  Monll)é- 
liard,  enlin  les  écoles  niiuiir-i- 
pales  des  Beaux-Arts  et  de  Mu- 
sique de  Besançon. 
La  Loue  ilniis  les  Combes  de  Xou.iilles.  ■ 

Le  déparlemenl  ressortit  encore 
à  rarronilisscmenl  ninii'T,doL;ii|uc  de  Cb.iinn-siir  Saône,  sous-arrondissemenl  de  Dijon  (division 
du  \.i:.):  .'i  la  li  ii-uiiin  agiicole  (El  :  .i  la  l'I-  conservation  forestière  el  à  la  T)' inspection  des 
punis  el  cbaussées. 
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Ljiicide  iMi  pai'laiir  le  Douh-  en  lidis  zones.  La  première  qui  s'élcnd  di-  la 
la  ii\c  d.  (lu  Doubs  et  dunl  l'allitude  moyenne    se    trouve    au  dessous    de 

m  '\i'  |il,niic  ;  un  y  comprend  encore  le  canton  d'.\udincourl.  Toutes  les  cul- 
céré.iles  de  luules  sortes,  jdantes  textiles  et  oléagineuses,  légumes,  vignes. 

5  principales  essences  des  bois  et    forêts  qui    s'y    trouvent,  consistent    en 
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charmes,  hêtres,  chêne?,  érables,  aulnes,  trembles,  bouleaux.  La  deuxième  zone,  appelée 
moyenne  montagne,  embrasse  les  plateaux  qui  s'étendent  sur  la  rive  g.  du  Doubs  jusqu'à  l'alti- 
tude de  800  m.  Elle  comprend  le  reste  des  arrondissements  de  Besancon  et  de  Baume-les-Dames 
et  la  partie  de  celui  de  Montbéliard  qui  confme  à  celui  de  Baume  jusqu'à  la  rive  i;auclie  du 
Dessoubre  cl  ilu  Doubs.  Là  cesse  la  culture  fruitière,  à  l'exception  de  celle  du  noyer  qui  y 
prospère  encore  ;  la  vigne  s'y  montre  parfois  mais  ne  produit  que   des   vins   médiocres  ;   parmi 

les  céréales  on  y  cultive  encore 


l'orge,  le  seigle,  l'avoine,  mais 
beaucoup  plus  rarement  le  fro- 
ment. Parmi  les  essences  fores- 
tières dominantes  se  trouvent 
l'orme,  le  hêtre,  le  charme,  le 
sycomore,  au  milieu  desquels  le 
sapin  commence  à  se  montrer. 
La  troisième  zone  ou  haute  mon- 
tagne, (jui  s'élève  de  800  à  IMO  m. 
et  embrasse  le  reste  de  l'arron- 
dissement de  Montbéliard  et  celui 
de  Pontarlier  tout  entier,  com- 
prend surliiut  des  pâturages 
excellents  et  des  forêts  plantées 
Ijresciue  unii[uenient  d'épicéas  et 
de  sapins  à  la  sombre  verdure. 
L.i  ciillure  des  céiéalcs  y  est 
].rcsc[iie  nulle,  jiar  suite  de  l'alli- 
tu.le. 

1..1  pomme  de  terre,  planlêe 
dans  '.iNiw  liedares  a  produit 
l 'i-' i 'J'iM  .[uintaux.  Si  les  produits 
des  pr.iiries  artincielles  sont  re- 
lalivenieut  peu  importants,  en 
icvanrhe  ceux  des  prairies  nalu- 
r(dles  sont  considérables.  La  cul- 
lure  des  plantes  textiles  est  sans 
iiiiporlance. 

L.i  vii;ni'  occupe  une  surface  de 
r.7i;:.  lic.l.  d  a  été  replantée  sur 
Ki'.i  liecl.  .s.  La  priidnclion  en  \  in  a 
élé  de  r.i-JâO  hectol.  Les  crus  les 
l'Ius  estimés  sont  ceux  de  Misercy, 
d  Abbans  et  de  Byans. 

La  surface  occupée  par  les  forêts 
et  les  bois  est  considérable.  8  fo- 
rêts domaniales  occupaient,  en 
1809,  une  surface  de  -iOOO  hect.  91, 
tandis  que  la  surface  des  forêts 
communales  et  d'établissements  publics  était  de  09208  hect.  07.  Ces  dernière-^  ((nuprenaient  en 
outre  181  pépinières  d'une  surface  totale  de  près  de  8  hect.  Les  forêts  scpiil  pcupliTs  surtoul  de. 
ri'naiiU  et  de  sangliers.  .Ajoutons  ipu'  la  llore  jurassienne  est  remarquable:  cerl.iines  es]ièces  ne 
se  rriiCDiiIrcnl  cjui'  sur  les  hautes  ciiiic-  du  .lura. 

Ln  18'.i;i  lin  cumplait  i'.tO'.t."i  anijuaux  desiiècc  chevaline,  74  d'espèce  mulassière  et  301  d'es- 
pèce asine.  1,'espèce  bovine  y  était  représentée  jiar  1 '21 '293  têtes  de  bétail  dont  M  775  vaches 
ayant  produit  OOi  800  hectolitres  de  lait.  La  plus  grande  partie  de  ce  lait  a  été  transformée  en  fro- 
mages façon  gruyère  cl  en  beurre.  La  quantité  de  fromage  produit  a  été  de  Ti'.lOG.'Ji}  kilog.  dont 
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plus  ili'  l.i  Minilir  par  (les /■/■i(i7/i7vv  raliriqii.iril  en  ^nri.Mr.  le  i-c^lc  par  ili's  ciilrcpriscs  parlicii- 
lirrc'-  cl  niic  laihli-  parlié  I  ÔOl -JM!  Uil.i  jjar  les  tlialcU  .le  iiioiilai;iio.  (In  r<ii]iplail  rrj  uiihe 
ITiiiill    aiiiiiiauv  i;.-n-ei;..|ini]cuL 

aLT.rnl,-,  ,-,,iii^ 
pienil  :  une 
.haue  ,l.-parLe- 
uienlale  .l-ai^i-i- 
cnllure     a     lic- 

(l'a-neulhu.-  a 
MonlLeliar.l  .-t. 
a  l'.ailailhu'. 
(Irj     y     e..uipli' 

l'Iii-i -       -"■ 

c  hl.'-.  l'.ir.aui- 
ce-      a!.Ti.,,les. 

indues  pusso.1.- 
urierellrli'-eeule, 
a  la  ILhIic-iu'^ 
Ki^nori:  Manu- 

n'Ile,  sur  le  plateau   marécageux  ilc   Sai'iue,  uue  .■enli'  .le  laiterie.  Il  y  a   mi  ilépi'il   ■l'elalipu--  .1  la 

liiilte,  près  liesauenii. 

Industrie 


INDUSTRIES  EXTRACTIVES.  Ou  euiuph'  .lans  le  H.hiIjs  I.'.  e 
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une    superli.ie    t(.lale    .le    ."rj:,:,  lieci .  Im    e!    e prenaiil    i    uuiu'^    .le    s.'l    ç.'nune.  '  mines   .!,■  1,'r. 

I   nu le  s.hisi.'  l.ihnnineuN  .■!   I    niMi.>  .l.'  li-nil.'.  I  ■.•\pl..iLil  i..u  .i.--  nini.--  -aliln.'--  ^■..p.uv   par 

v..i<'  .le  ,li-,-.,lulh.a   :  r.-an  plu-  ..u  un.uis  -ahuv.-  .•-!,    au    umix.'U    .1.-    p..uip.'-.  a u.'.'  .l.'-    Ir..us 

de  son. le    a    la   siula.a'    i-l    s..unu-i>  .uisuil.'  a  l.n  ap..rati<in    liaiis  ,1.--  p. ..le-.   Les   I   nuiu'-  .l.'  sci 
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r.  I'iiiiillc\-les-\  igncs  et  Serre.  Celle  Ueniiére  n'a  ]ias 
le  l'iHiilIcy-les-Vignes  n'a  ôlc  exploitée  que  deux  mois 
(le  .MoiillVTrand.  La  saline  d'Arc  et  Senans  est  éleiiile. 
loiil  ll-JSll  |,(,iir  IMiserey  el  (iiili  pour  (  ;]iàllllnn-le-l)uf.  Le 
ipic  lie  (il.  Les  tourbières  soiil  rcp.-ulies  sur  ItJ  cum- 
il.Tiile-  SI'  Iniinciil  .'i  l'r,i>~iie.  l',oiui;ms  et  Bouver;ius,  dans  l'arrondisscnienl 
iilici-.  à  \(i:'l-(  ;cnicii\  cl  .lu  liclicii.  d.iiis  celui  ilc  Monlbéliard.  L'extraction  a  élé  de 
•ii\ir(iii  en  IS'.M.i;  2411(1  ouviiers  y  nul  pris  p.irl.  Jluulhier  jiroduit  en  aljondance  des 
bitumineux.  Aucune  des  deux  mines  de  houille  de  Géinonval  el  du  Yernoy  n'esl 
:  il  en  est  de  même  de  celle  de  lignite  de  Flangehouche  (le  Grand-Denis).  Les  mines 
cxploilées,  sont  celles  de  Bournois,  Deluz,  Exincourl,  les  Fourgs,  Grand-Vaire,  le  Jay- 
aissey,  Rougemontol.  Roulans,  Souvance.  En  1899  on  a  compté  deux  carrières  souter- 
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(lu  Doiil.s.  B.irlici^  lie  IKcii. 


raines  exploitées  à  Clianipvans  el  aux  l'iiis:  un  en  a  relire  du  gypse  (TilO  T.).  Les  carrières  à  ciel 

ouNcrl.  de  crcalion  ri'ccrdi>  pnur  I.i  ]iliip;irl.  --oiil  au  ilirc  de  KiO  cmirou  dont  05  donneni  lieu 

à  une   exploilalion  iciuliiiuc  el  s.'i  .i  ii .■\p|..ilalinn  iiilci-iiiillei][e.   Le   uoiid)re  des  ouvriers   eiu- 

]ilo\çs  a  clé  de  ici.  (.;es  cii-ricrcs  oui  lourni  des  nialériaux  de  conslruclion  de  toutes  sortes,  (lu 
inuiple  près  de  l.MI  tuileries  d.ius  le  Doubs:  quelques-unes,  comme  celles  d'Aulechaux  el 
dWiidiiiciuni.  -oui  iui|ii>rl.iulcs.  Nans-sous-Sle-Aime  laljrique  de  la  porcelaine  opaque. 

INDUSTRIES  AGRICOLES.  Au  premier  rang  de  ces  industries  se  place  la  distillerie  qui 
l'ru.liiil  di's  liqueurs  de  loules  sortes,  mais  principalement  de  l'absinthe,  du  Idrsch  el  de  la  gen- 
li.iin'.  l'oui.iriici-  couqile  li  élablisseinenls  dont  un  jiroduiL  à  lui  seul  750UOhectol.  d'absinthe 
par  .in.  I..mIs  cl  Moulliier  se  sonl  spécialisés  dans  le  kirsch.  Besançon,  la  Traiipe  de  la  Gràce- 
Iiicu,  Orn.uis,  liocbedes-Beaupré  possèdent  aussi  d'importants  établissements.  La  Grand'Combe- 
dc~-l;(iis.  Moiiihe  el  Rochejean  traitent  la  gentiane  surtout.  On  trouve  des  brasseries  à  Be- 
s.inçon,  JMaiche,  Montbéliard,  Jlorteau,  Ornans,  Pontarlier,  Pont-de-Roide,  Sanceyde-Grand, 
Sainey-le-Long,  Sochaux.  La  minoterie  est  d'imporlance  moyenne.  Les  huileries  sonl  assez 
répandues.  L'industrie  du  bois  est  représentée  par  une  soixantaine  de  scieries  à  Pontarlier, 
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M..i,l|.'l...ii,  M.ill,iii-^ni,  (h-  l>(,i,l;irlii-i-  ri  Allin-.'  loiil  .!,■  l;i  boissellerie  :  l.i  (:ii.-i|.r  II, •.,1, ■--!!, ,i», 
Cli.ih'ir.l.nH-   ri    l;i    Cll.llIX   \ru\r    |  ,ln,  1 1 1  l-r  ni     ,lr-     1 1  ,  I  r  1 1 -1 1,-^    ni    llni-    (-1    lies    c-iIm  lir  U  i  Tlll  .i-|.,i;f  ; 

l.ci.l-  ri   (III, .,11-  l,,I,ii,|ii,  ni   ,!,■,  iihir-,  (liiiiii:.-\    ,-l   SI  lli|.|„.|>l,'    ,!,-.  .-iilirli's  ,lr  n  , -11111, ti,'. 

INDUSTRIES  MÉTALLURGiaUES.  (:','-l  .-i  rll,'-  ,|ii,'  !,•  ,l,-|,ni  l,'i,i,'iil  ,l,pil  ,111,'  i.T.ui,|,'  |,;irli,: 
,lr  -,,11  ,i,-|i\il,'.  i:Ur<  s, ml  ;iii\  iii;iiii-  ,!,•  ,I,mi\  |.ni--,iiit,--  S,  .,ii-l,'-  :  S,.ii,'l,'  ,!.■-  Ii.,iil-  1,  ,11111, ■•■iiix, 

r,,ii,l,Ti,'-  i-l    kii'L','-   ,!,■    l-|;iii,li,'-(: I,-    l'I    C |,,Mi;iii,'    ,l,'-    l, .i-, -s  ,l\ii,lii„, .ml.  1.1,1, liii-.iiil  ,!,•-. 

r,-i-.  I.,l,-    ,-|    .Hi.-.-^.   I.'.i.i.'i-    ,■-!     |,i,.,liiil   |..ir    I,.-,    l-,,i-,.-,   ,1,.    |,-i    C     ,1  .\,i,liii,  ,.,iil    (.\ii,liii,-,,iiil  ri 

n,.iii-jiii;:ii,>iii.  1,'  r,T  |,.-ii- ,-,-ii,- iii.'iii,'  <:■  ri  |,,ii- l-^  i',iii;,.s  ,1,-  rM,'-iir-i,- ii,,iii,-  ,'i  i,--  r,,iij,--  ,!,■ 

Sl-lli|.|„.l>l,-  iSdiirIr  ,!,■-  V,,rj:r-  ,-l  x  j^v,.,!,'-  ,1,-  Sl-lli|,|„.l\  I,-,.  Iji  l.s'.i'.i  l.i  |.r,.,lii,l  i,,ii  ,'ii  Ut  n  ,-l,' 
,1,.  -.'ri;  T..  .'rll,'  ,!,■  r.ui,.,-  ,!,•  :.yi7,  T.  C'I  :u-in-  ;i-s,„-i,'  ;i  ir.nilrr-.  .-hh-i^  ;i,li,'lr-.  Ii,.r-  ,lii  ,l,-|,ar- 
l.'iiK-iil  :<  -,T\i  ;'i    l.-i  r.il,ii,,i|i,,ii   ,1,.  -,'i-H\    1.  .!,•   l,.iiT,-^   ri,  ,1,'  -JCi  i    T.   ,l,'  l,,lr-i.  I.r  ,l,'i.nr|,'iiiriit  |„,s- 


si'-,ii-  .-iii-si  ni!  r,Tl,-iiii    ? il.r,'  ilr   fonderies   ,1,'   ,l,.|i\i,'iii,'    liisl,.!!.  ,!,■   ,uiM-,\  ,li>  i-li,ili,-s.  ,li'  In-, 

,1,-    l.iil,,ii.   i:ii   ,l,.|i,,i-;    ,l,>-    .^r,-iii,U    rl,il,li--,'i,i,-iil-   ,l,,iil    iM.ii-    .,\.,ii-    |,nilr.  il    .'Xi-I.'    ,-ii,-,.i',-   ilos 

!-.i-,'-.  .1,-    li.iiil-.  r,.,iiii,-;iii\.  ,1,-^    ii-iiir-  .'i   ','|-.  ,lr-    r I.Ti,--.    ,l,'-    .i.-i.Ti,'--.    ,1,-    hrliUTl,.-.  ,los 

,-|,.Ml,'ii,'-.  I.I-.  rl.il.li--,.|ii,'i,U  ,1,-  ,111111, ■.ulliTi,..  ,!,■  ,-li,-iii,lr,.Mii,'ii,'  ,-l  il,-  l;iill.iii,l,-ii,-  ^,,iil  IK-s 
ii,.iiil.ivii\.  On  r,il,M,|n,'  ,l,'-  111.1,  liiii,'-.  ,1,-  |„.iii|.,'S.  ,l,.s  lili,'T,.-.  ,1,--  IniiK,  <lrs  iii-lniiiirnl~  aivi- 
L.iir-.  ,1,.,  ni.ii-liin,'-.  .1  l.;illir.  ,l,'-  iii;i,-|iiii,'-  .i  ,',  .inlri-.  ,!,■-  v.i-,.ii>.  ,l,--  I  ii,-,.l,'ii-rs  iiirriiliniucs 
ri,  ,1,'-  iii,-li,-i-^.  !.,■  r,T  l.,illii  ,'sl  li,in-r,.iiiM'  l'ii  ii-l,'n-il,'- ,!,•  inm.ii:,'  ,'in,illl,'-.  L'horlogerie  esl 
1111,'  ln,lii-lii,'  l,,iil,-  -|„',i.il,-  .111  ,l,-|..iil,'iii,'nl.  1..-,  111, .nir,-  ,1,-  |,i,-,i-.i,.ii  -,•  r.,l.ii,|nr  ;i  r.rsniiriiii 
M,.i-|<'.-ni.    le    \'illi-i-  r.iliri.|ii,'iil     siiil.ml    I.-i    iih.iiI:-,'   .-i    l.,,n    ni.urli,'.    .\iil,.iir    ,1,-    r.,--,ui,-,>n    ,•!    ,!,■ 

M,.iliMi Iniil.-   ,!,■   |„'lilr>    l,„-,ilil,'-,   >■,„-,  iii-inil    <\<-.    ,liririviil,--  |..iilir-    .1.'    I.,    m. mil.-.   M..11I- 

lirli.ii-,1  i,r,.,liiil  siirh.ul  l.'i  yi-,,-s,.  li,,rl,.L',Mi,'  .niiisi  ,|ii,.  l,-i  i„-lil,..   1  ,:i  nirl.illiii-i,..    I.i  iiir,-.ini,|ii,-  .'l 

rinjrl,.i;rrir  .•iii|i|,.i,'nl   riivirun  -J.'.OI m  i,-is  ,l;iii^  h.iih-  r,-lrn,l iii  ,l.'|..iil,-iii,'iil. 

INDUSTRIES    CHIMiaUES,    l;,'-,in,-,,ii  .-i    ,1,'-    r,il,ii,|ii,'-  ,1,-    l.,.iii;i,'s    ,'l    ,!,■  ,i,th,-s.    <).|.r,- 
pni,'  I,'  -iillnl,-  ,1,'  r,T  ;•,  S,-l ■,.iiil.   r;i,i,l,-  [.x  i,  .liiiii,-ii  \  .■,  1' l|,-.|  .1 1  .il^lii-Cr,  .s-l'„  .1-    rt    IVIIii'r    MillU- 
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rique  ;i  La-Roclie-lès-Beaupré.  Cusance  a  une  usine  île  prodiiils  chimiiiues.  MoiiHorraiiil  possède 
une  souilièi'c.  Arciei'  et  Clialcze  ont,  des  bUincliisseries  de  hiiles. 

INDUSTRIES  TEXTILES.  C.'esL  dans  ranondissomenl  do  :\Ionlbeliard  ipTidles  sonl  le 
plus  importantes:  on  y  compte  eu  elïet  10  établissements  occupant  'Jiilj  ouvriers  (ISUlii.  Laissey 
et  Vieux-Cliarmont  ont  des  tissages  de  coton  ;  Audincourt,  Courcelles-lès-Montljéliard.  Monlbé- 
liard,  Colombier-Fontaine  et  Saiut-IIippolyte  ont  des  filatures  et  des  tissages  de  coton. 
St-IIippolytc  a  de  plus  une  filature  de  laine.  Monibéliard  possède  une  foulerie.  Baume-lûs- 
Uanies,  Besancjon,  Montbéliard,  Pontarlier  et  St-llilaire  l'abriciuent  île  la  bonneterie.   X'oul>lions 

pis   mm   plus  la  lalirique  de  soie 
artificielle  de  liesanruu. 

INDUSTRIES  DIVERSES.  Au 
premier  rang  se  lrou\e  la  pa- 
peterie, qui  comple  des  établis- 
sements importants  à  Desançou, 
à  Deliiz  i|ui  utilise  les  pâtes  de 
bois  ]irep.iii'i's  à  Xovillars,  à 
Genniiilli'  ipii  emploie  les  chiffons 
pri'paii--  .'i  (:|jr\rii/.  .'i  lloussières, 
à  TiiiiH's.  lluiigrnioiil  fabrique 
lies  papiers  peints  et  Pontarlier 
du  p.ipier  d'emballage.  Les  tan- 
neries sont  assez  nombreuses  ; 
Besançon  fabrique  des  cliaus- 
sures  :  Glay  des  porte-monnaie. 
Besançon,  Baurae-les-Danies,  \'il- 
lars-lès-Blamont  produisent  des 
arUeli's  pour  fumeurs  ;  pipes, 
l'iuis,  cliaiiies.  couvercles,  elc. 
ladiii  r.rs.iiiriiii  fabrique  des  bas- 
iiili's.  ,|,.s  poids  et  mesures  et 
Sainle-Su/.amie  des  boites  à  mu- 
sique. 

Kn  lNii',i,r,ii.j  établissemenls.dont 
S  in.nlils,  disposaient  de 'J73S  che- 


Commerce 

Le    déparlemenl    imjiorte     des 

frnmases.   ,]o<    peaux,    des   os   et 

sali. il-  de    l.rlail    briils.    ,|,.s  mei'- 

raui-.  lies   l.'oumi's   >(.,■<.  .Ip  l.il,- 

siidhe  en   liejbe.  du   caiV-.  du  elin- 

colal,   des  p.iles  de   cellulose,    des  méliei'S   à   Iricoler   et    des    in.icliines   diverses,    des   |irodiiils 

lijluiiiirii'iix  len  li-.iii-il  piiiir  l'Amilelern-  .  des  nnnitie-.  etc.  Il  expiaii'  des  i  bexauv.  d.-s  bestiaux. 

des  \()l,iilles,  des  leiiiujie--.  des   Iriiils.  des  liiiiles.  des  vins,  cMux-de-x  ie    et  liqueurs,  de-    écorees 

à  laii.  des  liiiles  ri  lu  iqnes,  des  cnni.ais.  île  la  bouille,  des  boites  de  montres,  elc. 

Ln  INiU  les  di.ids  ilr  ddii.iiie  et  duels  .'i  rimpurtation  se  sont  élevés  à  la  somme  de  1  'JTrpOS.'i  fr. 
La  même  .iiiiii'r.  le  buieau  de  i;arantie  de  Besançon  a  perçu,  pour  535  iaâ  montres  de  fabrique 
bisontine  dur  et  diU-LTent  présentées  au  poinçon  de  consommation  et  d"e-\portalion. une  somme  de 
.5SS51à  fr.  ri."i  el  de  'J7 'i74  fr.  04  de  droils  sur  l'horlogerie  de  provenance  étransrère.  La  succursale 

de  la  Banq le  l'r.-mee  à  Besançon  occupe  le  -i'.)'  rant;-  ]iour  les  affaires  el  le   ',■!'  jinur   les    biMié- 

fices  parmi  les  1-21    siu'cursales  de   cet   élablissement.    Le    Iralie    du    c.iiial    du    llln'me    au    l'diin 
(trafic  intérieur  et  exlérieurl  a  été  de  200079  T.    la    même    année.    Tuulel'ois    la    seeliun.    enire 


Besancon  cl  \:\  Snùiie.  n  fniii-ni  le  [y:\f\c 
pour  celle  île  liesamjnii  .'i  la  IVuiLlii-re). 


lieaiuuuii  le  plus  iiiipoilaiiL  (101  OGJ  T.  coiilre  50  j  14  T. 


Voies  de  communication 


i.ii. 

Chemins  de  Ter  (vole  nonnale)   ....  'ilJi,'2Sr> 

—              (voie   éli'oite)   ....  riS,'207 

Houles  nalionales rillS.(V2S 

Chemins  vieinaux  <le  ijcimle  eouiiii".  I  .Oài.Cid!» 

—               —          triiilérél  ciininiun   .  (iiO,77U 


kil. 


Chemins  vieiiiaux  ordinaires i..S5r..l5S 

Canal  du  lilioiie  au  liliin  (dans  le  dé- 

parlemonli ITij    .. 

Doubs  (cours  en  dehors  de  la  voie  ca- 
nalisée, de  Voujaucourt  à  Dôle).   .       80    ■■ 


Col  lies  r.oches  {CSAi  Fr.moe). 


BESANÇON  r>l  adiiiii-.ihlcniiMil  |il,irr  ,iii    pied   du    preinier   yradiii   avancé  du   .Tuia.  dans   une 

jn-e-iprili'  riMiil.iiii"  i|irriiloiui'  le  hciulis  el  iloiil  l'i-ll ■  Ini'l  idroil  i^^l  commandé  par  un  rocher 

élevé  de  IIS  m.  .•uiHl,---n,  de  l,i  iiMriv.  -m-  leipiel  s'appuie  la  lihi.lrllr.  Un  vénlalde  cicipie  de 
colluie-  lein  lionne.  ci.Huirs  pins  i-levees  ;'i  ||:..  m,  S.dl.  el  au  S.  ipie  vers  la  direclion  opposée. 
C'e-I    une   Mlle    d'.isperl   s.'\eie:    iii.jis   l.a    ui'.ire    de    ses   environs    iiiiiiiédials.    s.'s    hellr^   ].|-oine- 

nad.-.    -es    ipi.ii-    eiilre    lesipii'l-    li-    |ioul,s    coiil icaisse.  fonl    viveinrnl    oui. lier   liiiipression 

d'an-li-nle  ipie  1' r--eiil  en  par.oiir.iiil  ses  iiies  el  ses  earrel'oiiis  où  l'on    n'.i  |ias  niéiiai,'é  les 

fonl.uiie-.  l.'.UHieiuie  e,i|.ilale  île  l;i  Seipi.iiile  ]Hi--éde  encore  de-  nioiiiiineiil s  aniicpies:  la  Porte 
.Vo(;r.  lesl.iiiree  en  IS-Ji;.  le  Tliciii-r.  reiroine  m  ISTil  cl  ,|onl  l'esliM.le  ileiiil-circnl.iire.  avec  une 
cornirlir  siipporli'c  p.-ir  de-  colonnes,  orne  le  .s',y,,,,,7'  nrrhriil,u,;,i„r  (\i.<l,ni:  V.ninr.lnr  J'.lr./c/-  ipu 
aiiienail    Irs    e,-iii\    a    l.i    Mlle  par  la  f.n-h-   i;,;!!,';:  les  Arènes  siluées  siii'  li  ii\e  il.  du  Iloulis;   une 

arc.'ide  du  poni   r .'un  -ons  le/».»/  ,lr  l;,<lhinl. 

Lr-  iiioniniienl>  lelii^ieiiv  de  l!es.-iiH;oii  sonl  peu  imporlanls  sous  le  rapporl  arlisjique.  ('.lions 
la  I  allié, Irnie  Sl-Jean  (xir  el  xviii'  s.).  S„ i„te^M,nlelei,r\  recon-liuile  <le  1710  .'i  l.sr.U.  Sainl-l'icrre 
(l7.S-JdN:.Si.  S,,iiil-M,ii,rire  (1712d7lil.  ynl,-e-D,i,ne.  ex-éi;li-r  .■d.li.il  i.ile  Sl-\inceiil.  .Sioi^/wwxçoi's- 
.Y.nv'c/-  ilO.sil-KlNSi,  S,ih,l-Fc,\ieiir.  dans  le  LmiImiiu-  du  nciiie  i.  ;ic1icm>  ea  IISHO,  Véijliae  nouvelle 

des  Cainiri.ix.    leianinée  en    ISTT..  Le    Tem/'le  j'rnlesl,i,il.  i|ui  oeriipa    d'aliord   la  jolie   Chapelle  du 


Hcfiuir.  jHiis  l'.uirinmi-  ('■;;lisc  des  r„ii,U(in<  c-l  ;iini-ri,-ii,'r  dans  lV'//i-<c  1/14  SI  Ksjirit  ixiii'  s.  1  ;  une 
galoi-ic  do  buis  ilii  w  s.  se  icinai.iiic  dans  la  laiiir  ciiilmu.'  r\  à  la.|iii-Uc  !.■  |,.>rid]i'  1  isil ,  donne 
accès.  LV-y/i'.vc  ,/,-.s-  (ii-aivh  C.innrs  c-l.  dc\  criiir  le  ccnl,.  i,,ddai|-,v  II  ji,-  ],-~l,.  de  Vr;,l<.r  S,,;„l-I;„d 
[\w  ri  w  ^.\  (priinr  d.inlilc  airalurc  l'oniaiic  a|.|.lii[iiiT  cmiliv  l.i  niMiadlc  de  la  i;iaiid.-  >allc  île 
la    Hd.liullir.inr    |Hil,li.|Mc.    I.c    l,;i,,,lr    isrnci,!.-.    de    >\^\,•   ,,,anrv~.iu.-    a    .-..niiclc-.   a   élc   cicve  de 

ISOJ   a    IXI.'.I.  I.aacirn  /.r,/„,>    ,n  rlnrj,i^r,,i,.,l   a  rlé    jidiaii   en   ITni:    d    ivnli'iii].-    nric    cidicii le 

loiles  rcinai''|iialih'~.  iiae  :;alcric  de  iioiiiad-,  un  Mn-.'e  il'anli.indi's  (  Inéllennes  id  une  cni'ieiiso 
BiblioUjé.iue  de  Ime^  lUnim.iu.'-. 

Le  plus  vieux  s|.eciniea  de  lai(  luleehue  iiiililaire  csL  la  Toui'   c_\  lii]diic(ue   a\ui-irianl    la  l'urLe 
i\.-l).    ilill'.n.     l'ui-     M.aineul    :    la 
Tuiir  l'rlutlr  il  17:.i.  la  Tour  cairee 
du    liasUon    de    r.allajd.   le-  deux 

loues     rondos     de     la    /',,;7e  llniilh- 

l'esluurée  et  la  'l'oiucdlc'   ^ui' - 

tant  la  l'orLc  T.dlldc,  ciuilouh-  da- 
Icnl  (le  Charlos-Ouird.  l.'ene.  ude 
do  la  ville,  peieée  de  7  i.oile-,  .1 
été  consliuile  ^,:\l■  \auli.an,  ainsi 
que  la  cilad.dli^  (  l(iiis-171 1  ). 

L'urcliileclure      ei\il(^      coiu|do 
plusieurs      nioiuuiieids      inléres- 

sanls  :  \e  J'id'lls  (imurrllr  (l.">."i- 
1540)  élevé  pour  iXicola-^  rein'nol 
de  Granvello.  dont  la  -l.diu-  se 
dresse  au  milieu  de  l,i  cour';  li' 
PahiisdeJuslkr.u-,i\v,-,\,-  lluiine- 
Sanildn.  OI.-\e  de  Miehel-Aiu:e  : 
17/.;/c;  (/,/  r;.'/e.  ,|ui  ma-iue  !.■ 
l'alai-de.Iu-tice  el,  dont  l.i  lae.ul.' 
aux    lios-ai^es     noircis     .im'c    une 

nich,-.    Man,-     de      I.i     -l.ili n 

iiron/,e  de  (  diai  les-Uuinl .  dale  de 
là;.".,  a  uni-  Irlande  >all<'  ornée  de 
IJOrtraiLs  de  i:eni'-iaux  condois. 
VHnlrllh'  h'  l'nfrrl,,,;-  r--\  l'ancien 
Ilcdcd  de  rinteudance  1I77I-177S) 
auipud  on  a  .ijouh'  en  I.SSl  une 
annexi'  ]miuc  renreiiner  les  pu''- 
cieu^es  .l/v/,;res  du  dep.'uienn-nl. 
I.-AVe/c  ,r/ie,'/o;/c,7'e  occu|,e  r.ancien 
ei-eniel-  à  lilé.  i;//.;,.,7.i/  s/ J, ,,',,,,,:•< 

lli;s:,-170'2!.  l'oi-t  l.ien  ani.aïai:.'.  ,•-!  I,,.s  .M.ii-.ir,ii.  1 1,-.  \  .dhHi  ,ir  <-nM-el.',li,,i,  el  l'rhi  Sri mre. 

pièce, I,.  .l'une  cl  Mac  p  lai  d.'  l;ldie 
en  l'erloruéinil.-.i.  l,e  \l,,„l-,le-l'irlr 
a   une  polie   au  fronlon  scnliil,'-  (XMI'  s.l.   In.-    parlie    de    l'I 'iii\  civil.-    .'-I    iii~l.ill.'-.-    .lan-    I.'-  li.'di- 

ni.-iiN  .1.-   l'an. -i. ■1111.-  .Mdi.iM^  .!.•  SL-\'iiicent  iwir    s-!  aux.pi.ds  on   a  .annexé  .1.'  \,dli's  .ni.--,  .mi 

I.S'.li;.  1..'  Li/rrr  ]' i.  Ini'-II injn  o.aaip.-  l'ail.  i. Ml  Cdl.'-.'  .I.'s  .1  .--.n il .■-  ,171S-I7''.c  .1.11  il  (a  S.all.-  .1.'-;  A.- les 
sort  .1.'    .di.ap.die.   Le  Aj/.vv  , A-  /.•,/„r,v  ////,■■;  ;i  elé    iii-l.ille    .laiis    un.-    ui.ii-..ii    liali.'    ,ai   17 1.".  p.u-  un 

con-i'ill.-i-   .au  l'aiiiaiieid,    l.',7',,/c    „,„„„■,/». /c    ,lr.<  Dmu.r-Arl^   .■-!    iVa  .■ni.',    l'.iinii  l.'s    li.'.lels 

pri\.'-s  -  .al. a.. IIS  :  |'//,;/c/  r/„(;,i/„.>,,/)(,-// i  l.".iil)-l.M'..".l.  Y ll,:t.-l  M,„il innrii.i  i  |.'.S-J  l.'.Sili.  1'//,^,  /  l\  l;,„t- 

Vfih,/  I  l.'.'.Sd.'.ii!.   I'//.;/.'/  .IWnrrr^  i  xv  si:   l.a  inni.-^n,,  M.nrsrii.tl   (xxr's.i:  la  „. ./;,-■.,/)    Ih.i^xi.i,,,.!.  avec 

une  I vile  ;.   .•n.a.rli.'ll.'ni.ad  i\\\    -.i.   .d.-. 

l,;i  l;,/ilinll„:iii,'  /.»/,/(-//<.•  .auiiple  '.IIKIIKl  n  .  ,1  unies.  "i-idO  inaiiu-crils  .•!,  IIIIKI  in.aiii.dil.-<.    I.o  .l/».'i<r  </ç 
;)C('/i/»/r  occiip.'.  .avec  les  .■olloctioiis  léguées  par  .L'an  Uit,'uux,  trois  .ailes  de  l,i  ll.dl.'  aux  L'.rains. 


Bc~;iiii;iiii  ,-1  (11-  licllcs  rciiilaiiio-  ;  celle--  .le  II,,, ni,, m.,-,  des  Cannes-,  des  fJiimes,  île  Flore,  clc.  Ses 
lir.iiiM-ii.Klr-  -mil  -ii|,cil,c-.  C.ildii-,  .111  r.'iiliv.  le  ././,■./,„  Graiivelle,  la  l'rontennik  de  Mieaud,  sur 
la  lu.'  .1,  .In  llniih.-..  la  l'ni,nc„n,lr  .Irs  (,/,„, s,  la  l'nunnunk'  de  Clrtm.n-^  en  liMTassc,  au-dessus  de 
la  ii\e  i;.  (lu  l)nulis  cl  au  CCuti'e  (le  la.|uelle  ^'el('-\e  la  Slalin-  du  hriniul  l'itjnl.  \  ne  auliT  SI, nue, 
«■elle  (lu  iiiaÈ(|uis  de  JuujfivlJ,  se  dre>>e  -m-  la  |ilace  du  luènie  ri(.iii.  Au\  cjivIruMs  ou  peut  l'aire 
de  uia^nilhines  excursions  y  Ornans.   daii-^   la   \allee  de  la  l.oiu'.  aii\  sources  du  Lison.  elc. 

BAUME-LES-DAMES  est  une  |jeldc  elle  pai-dile  el  (|U(d(|iu'  peu  indiolrielle,  Icdie  sur  la 
rive  (I.  du  hoidis.  (  tu  y  trouve  encore  (|ne|(|ue~  uiaw(.ii-  .i  leirclie  de  Ix.is  eL  d'aiilro  a  Ion  relies 
on  eiicdilielleuienl  (lu  XVI»  S.  De  SOU  ancieinie  aliliaxe,  d  lole  encore  dehoiil  rc'jli-e  (lu  wiii-  s. 
Si  Ion  \eul  jouir  du  |iunorama  qu'ulTrenl   la  Mlle  (d.    le-    euMidn-,    il    lanl     ni..nlei-    >nr    la    plale- 

toriiie  dun  (éperon  surplonibaiil  IVj/isc  el  au  ccnlic  de  la(pndle   on   a   enue  une  -lai |..ree  de 

la  \  K-me.  C.idle  éf,diso.  le  l>,il,iis  de  .li,sllcev\  \  U,,hl  ,!■■  l  ith-  ne  pre-enleni  anciui  ndeiel.  |ian-  le 
cinieliei-e  -e  \(mI    une  pidile  ('li,i/iell,'  (\\r   >.)  avec  poiclie    en    Ik.i-,  doni   le    niaiire  In'.hd  e-l   orné 

d'un  -ami   -e|iul(ic  à  -epl  peixjiuiat^es .    La  pronnuiade  du    l!,;-,iil   e-l   l.n-n    ond.rauee.  Au  ]■ I- 

poinl  on  a  eiii;e  en  ISXlnn  iii,,,iii  ii,,-,il  :tu  iiiar<pus  (l(;  .l((nrir(.\ .  in\  enlein-  du  prenuei-  l.aleau  à 
vapeur  .|ui  lon(  li(.inia    sur    le    ll((idi-.   enire    l;aunie  (I   Moidheliai  d.  en    pnn  il   judlid    IsTll. 

MONTBÉLIARD.  au  coullueMl,  de  la  Lu/.uie  a\ee  l' Allauie.  .pu.  un  peu  en  aval.  \a  icjouidre 
le  li(Mdi-  .111  S.,  est  une  cité  industrielle  ajanl  conserve  ini  (  .ichel  ]i,irli(  nher.  (»n  i\r  rencontre 
plu-  d.in-  ^es  rues  de  femmes  portant  Ja  jolie  coillure  du  .  di.iui".  in.n-  on  y  voit  le  vieu\ 
Ch.ile'iii  reliàli  en  \Tj\,  dont  il  reste  encore  deux  tours  :  l.i  •]'oiu'  Cossue  illj.'i)  id  la  'riaii'  Neine 
(  l.')'.iii.  (le   vieilles  il/iu'soiis  au  bord  de  la  Luzine,  le    lont;    des    ipi.iis    ]idlore-(pn'^  de-   ■r.aninuirs, 

,r,inlic-  deuHun-es  du  w  [■   -.  .i\ce  leneires  .à  niene.inv  iTLicc  Sl-Mailin  i  on  .a  I (die.  comme  c(dle 

de  l.i  cour  de  l'.incienm'  laade  modèle,  le-  \hMlle-  II,, II,;,  auv  toil-  .-i  In. -aine-,  (pu  ii'onl  cli.im;é 
ipn-.l.-  .le-lination:  on  y  a  l.-.i;.-  en  ellel   de-  /?.  ..^^^■  (d    un  .l/icsc-  (ranli(]nile-  .axec  ipnd.ph'- C(  .llec- 

tion- (l'lus.loire  n.atiuvlle.   ].,a   l'.Lliliollié(pie  a  el('  in^l.illee  d.m-  r,in(ien  lIopH.il  ilTid..  lie-  I le- 

v.iids  pl.anles  de  lilleids  eenten.ai|-e-  lon-eiil  les  amMcUb  lo  — (S.  He  l'exl  i cniil.-  .lu  pcnioidoire 
ipn  porl.ait  la  cilad.dle,  la  vue  -"(dend  -nr  la  \ille  el  >ur  le-  \.-illees  de  rAll.ime  el  du  lioul.^  <pn 
décrivent  de  nombreux  méandres  au  S.  I.'.uk  lenne  ,',jli^,-  Sl-il„(li,i  est  devenue  b-  /.////./.■  /./■..- 
leshnil  el  a  été  remplacée  par  Véglise  .^[-.\I,ii,d„r,ij'  lonle  inodeine  el  élevée  mu-  une  len'.i--e. 
i:il,del  'le  Ville  (I77S|  agrandi  renferme  le  l;il„is  d,:  .l„sli.;-  el  Je  'll,.;,hr.  Monlbeliaid  a  élevé  un 
bu-le  en  lii(jn/.e  .avec  lia-^-rdiid' à  lioi'i.in.  minislre  .lu  y.'uv  ernenieid  de  l.i  h.  Lmi-.' \.ilion.ale.  un 
monunnail  au  c.d.m.d  |l(m!(M  Idiocliere.ui,  ain-i  qu'.uix  .-oldal- nn>il- .i  I  b'i  Kauul .  enlin  une  .S/<i/»c 
en  bron/.e  .au  n:dnr.ili-le  (  /ovcr  dont  le  To/Av/c  de  l.i  ville  porl.'  le  m.ni.  l'ié-  .1.'  .MonI  béliar.l 
s.)nl   l.'s   c.'nire-   imbislriel-   d'Audincourt.    de  Valentigney,   d'Hèrimoncourl.  et.-, 

PONTARLIER.  .r.i-pe.  I  .le  pin-  en  plu-  moderne  avec  ses  m.ai-ons  neuves,  se-  u-im-s 
modèles  où  l'on  di-tille    l.a   iKpnmr  d.ib-udbe.   -'.d.'ve   d.ans   le   .Iclile    .1.-    I.i    Clu-e.  bile  con-i-le 

-url.>ul  en  un.-  'onL;ne  r Iroile.  ,i  l'une  des    e\l  reniil.''-  de  bepielle    .-e  die  — e  une    /■.../.■  Ici - 

ph.ale.  Ue  l.i  pl.i le  b.iiiM'  (pu  couronne  -on  Cli.'de.iu-.n:.!!!.  on  joinl  il'ini.-  v ■ plél,-  -m-  l.i  vdie 

el  -nr  1.--  nn.nl.ii:!!.-  .pu  l'env  uumnuil    \:ihd,l  de   lill,,.  :ncr  un  lad  e-.'.aber.    .i  de-  -.aile-  ornées 

d.-   p.ah.id-  .1.'-  célebnle-  de    l.a    réLiion:     il    abrde   .au^-i   l.a    /;,7,/,u//„',/mc    d'.TUII   V(dn -     el    deiiK 

puTic-  londi.'de-,  l.e  The,-,!,;-  -due  ,au-.l.---ns  .le  l.a  ll.all.'  mod.an.'.  I.a  S.,ii,.p,;l\;lit,e.  V,;il,s,-  res- 
l.anree.  -.ml  .l.'p..ui-v  u<  .l'ndei'él.   l'.,nl.arli.'i'  .a  elev.'  un  M,,,:i,ni,-,,t  ,i„.r  ,lci„,,-,x  ,l,-fei,^eiiix  ,1e  ISiU- 

ls;i.  Onlc-  .pnd.pu'-   \.-li^.'-  .1.'    -.•-  .aniien-  renip.u-l-  (|ne  I' cliduve  .in  b..|-.l   .In    ! b^.  on 

peid  .aler    en.a,r.'  l.a    l'.a.-.id.'  .1,-  l.a   ll„,/„-ll,-   ,1,-s  .[,i,,.,,i.  !,,,!,■■:.  \'.nd.li..n-    p.a-    d.-    niionner  aux 

laivn'ons   les   curieux   co.b.u-   .1.  n.>N -    le-    11. s   .l'Iail cep.nl.--   .pii  .dba  l.nil  des   formes  de 

-l.ilues.  Morteau,  .pu  -'.>.  .  npe  d'Iioilotjei  le,  e-;|  siliié  un  peu  ]iliis  li.a-  il.nis  1.1  vallée  du  Doubs- 
On  \    liduve  une  jolie   mai-oii  de  l.i  llen.uss.in. c,  la  iiniiaun  l'eitn^iier. 

Liste  des  Monuments  historiques 

lî.nn.i.- Ii'--ll.-inics.  .    ICuli-c     ilc      I  :.ii.-.ci.iic      .ililov    ,     V„'-:„„;.u  iSuil,,)  .    .  C;. II. .■.!!■.■. !■■  si  .l.-.i„el  SI  Idiciine 

.vvni-  >.!  ill.ill.'  au  l.l,.^                                                                     (vn-  :<u  wiii"  -.i. 
ne~ali.-.,n I'.,rlc  \..ni'.  l..-ic  ,iii  Villeis.  .    .        SI.,!,,..- .■.il.i  v  .ialis  rci,di>e. 


Cluilr 


I'..l.iis(;ianvclle  (.\v 


DOUES 


IÇ^il^ 


J 


Lira 


Nom  —  Situation 

rii:nti;   iI;iiis    ii liiccl  imi    |i;ii-:illrlc   j    i-i-||c    du    iin'Tidicii,    ce    lii'- 

|Ki|-|ciiiciil  :i  liic  son  11(1111  (il-  l.-i  clciinc  ilc  riKJiihi^iics  du  Jura,  ([iii 
!(■  liiivcisc  du  .\.-(l.  .-iii  S.  i;.  Celle  (di;iiiie  :i  l:i  loj-iiie  d'iiii  cid^said , 
ddld  i.-i  ((iiivcxilc  esl  l(iii|-ri('e  vci',  la  l'iance:  elle  se  d('\cl(i|i|i(' 
cidic  le  lihiii  el,  ris('-re.  cdiivi-ant  a\ei-  une  |iailie  de  la  I  lance  nue 
|ia|-lie    de    la    Siii^-e      Le    (l('|.a  ilcmenl    du     .lilia    a    la    Icinie    dinii' 

ellipve,    (|(,nl    le    s lel    \.   du    -laad    a\e.   (a  ,ii>l  i  hian  I     l'a  iT.ind  is- 

senienl     de   |l(Me.   e^l    lilll--    ('iKiil    (lue    lanllc.   Sa    Ml|ierli(ie    le  place 

au  soixante-quinzième  lan^-.  lie  re\lr(Mne  [Kiinle  .\.  de  raridiidi^senienl  de  li('ile  à 
jVxIrème  pointe  S.  de  celin  de  l.ons-le  Saunier,  il  y  a  ll-'i  kiicmi.  \.:\  plu^  grande  laïueni- 
de  rii.  à  lu.,  de  la  pidnie  ciienhde  du  cardon  de  Nozeiov  a  la  poinle  (ic(  idenlale  de 
celui  de  Idelleians.  il  y  a  (lli  Kiloni.  l.e  (dief  lien,  Lonsde-Saiiniei'.  se  lioiixc  un  pen  an- 
dessous  du  poild  dinle|-secli(jn  des  deux  axes  de  l'ellipse  et  dans  l'anL^le  S.  (».  Ses  liniiles 
nalui-(dles  soni  an  X.  rOi^iion:  à  II;.  (piel(|nes  kil.  (inc(,urs  delà  l.due.  des  lii;nesde  lai  le 
tle  qiiel([ues  cliaiiions  du  .Inra  ipii  le  S(''paicnl  du  d('paileinenl  du  Doilbs  d'aliord.  puis  de 
la  Suisse  icailton  de  ^'aud);  an  S.-l'^.  le  Cdiiis  de  la  \'alseiine,  (pii  lui  serl  de  liunle 
roninuiiie  avec  le  d(''pai'leineul  de  l'Ain;  an  S.  (phkpies  kiloni.  de  la  Itienne.  I  .'i  kilnui 
(In  coui's  de  l'Ain;  à  l'O.  enlin,  le  coni-s  iul'i'a'ieni'  de  la  Salilounc.  Il  esl  Ikuik-  an  \.  pai' 
le  d('-pailenient  de  la  Haute-SaÔne.  au  N.  Iv  pai-  celui  du  DoilbS.  à  11:,  par  la  Suisse, 
au  S.  par  le  d(''parlenienl  de  l'Ain,  à  l'O.  pai-  ccli.x  de  Saône-et-Loire  el  (le  la 
Côte-cl'Or. 

11  a  v[r  l'oriiK;-,  en  17'JU,  de  l,i  parlie  oiàenlale  de  la  Franche-Comté. 

Histoire 

Aux  lenips  pr('diistori(pies,  une  cit(''  lacuslic  existait  au-dessus  du  lac,  de  C.lairvaux;  la 
iîPotle  de  l'Ermitage,  à  .Moissey.  ('lail  lialiil('e.  Nous  ne  savons  lieii  des  peuplades  pri- 
mitives qui  y  vécurent.  Ou  \(iil  eiicoïc  ipud(pies  iu(.iuunients  ni('-i;alillii(pies  |,i|v>,'-,  >ans 
doute  par  les  peuples  ipn  old  ]ir(''C('(l(''  la  \eniie  des  Sciuunc^.  dont  la  capilale  (''lait 
i'<?SO(î/(0  (Besançon),   (les  derniers,    pour  \enL;er  une  (k'-faile    sanglante   (pu-    leur  axaient 

l'ait  subir  leurs  voisins,  les  l-'.duens,  appek'-reul  .\rio\  isie  à  leur  sec s.  l.e  cliel'  germain 

accourni,  Icdiil  k-s  l'idneus,  |iuis.  tMin\;inl  agi-('-alil(-  k-  s(-jour  (k-  la  S(-ipianie,  \  demeura. 
l'cnn-  s'en  d('-|ial-rasse|-.  les  S('-(pi,-ines  en\  (i\  ('■r(-id  à  Home  des  d(-k-gn(-s  soIIk  de|-  du 
S('-nat  nue  alliance  conire   Ariovi^l,-.  Il   tallul    la  ponss(-e   des  (  k-inuiius  (  liass.ni  I   dev.int 

eux  les  l!(-lv('-les  ] -d(-ci(k-|-  Home  à  .-igii-,  .Ink-s  (  ■.('•s.-ii-  lailk-   en    |ii('-ces   c(-s   deiniers  au 

niomeid  où  ils  l'i-ancliiss(-nl  la  Sa('iiie.  puis  (k-fail  à  Mamieur.-  Arioxisle.  I  .'a  ud.il  ieux 
p|-oi-(Misul    songe     alois     à    coU(pu-rir    l.-|    Ciid.-.    (k'Ul     les    peuples     divisi-s     ne    pen\eut 

s'(-id(-ndre  i-onl|-e  l'euuenii  c(Mur (u--  lor--(pril  e--l   lidp  l.-iid.  .\|ir('s   l.i    cliid(-  <i' Airain. 

l;i  (iaide  (-s|    soninis(-   (-t    la    civilisa  I  ion    romaim-    IraiisTormela   Si'-(|\uiuie.    Ou    y   icliiuive 

aujourd'hui  elu-o|-(-  (k-s   \(-sliges   de   c.nups   ou    (k-  \  oies  ass(-/.   dir(-ux.  des    iniu(-s    de 

vieilk-s   (-il(-s.  COI -elle  (k-  l'hirmlni  ,'i  SI-{  k-rinaiu en- .\Ioida<^ne.  d.-    puils  an   l'i.-d,  de 

ik'-liris  (k-  pouls,  (-le.  I,(-  clirisl  ianisnie  \  lui  pr('-(li(-  au  ir  s.  p.-ir  les  saiiils  l'(-ii('-ol  et 
l''(-ri(-ux   (pii    rnreiil  iii:irl\  ri^és  à   I '(■.■<(;/i//((  ,iii  eouiuK-ncc-inenl  du  iir  s. 

•r.  iir.  —  i\  m;.'.,  i. 


La  Scquanle  iit  ensuite  partie  du  royaume  des  Burgundes  (il5),  puis  de  celui  des 
Francs  en  554.  C'est  i)cndant  la  duniinalion  franciue  que  les  premières  abbayes  de  la 
région  furent  fondées.  Un  évéque  de  Besançon,  saint  Claude,  vint  se  retirer  au  milieu 
des  solitudes  du  Jura,  au  monastère  de  St-Oyand-de-Joux.  La  réputation  du  saint  attira 
des  recrues  à  l'abbaye.  Après  sa  mort  on  accourut  vénérer  ses  reliques;  une  ville  naquit, 
qui  prit  son  nom.  Des  pi-ieurés  nombreux  furent  dans  la  suite  fondés  par  les  moines  de 
l'abbaye  dans  tout  le  haut  Jura.  Le  monastère  [josséda  bientôt  des  biens  immenses  et 

l'abbé  jouit  duii  pDuvoir  ab- 
solu sur  presque  tout  le  pays. 
Les  Sarrasins  au  viir  s.  pillè- 
rent les  al)bayes  de  Baume  et 
de  Saint-Claude.  Les  Nor- 
mands, puis  les  Hongrois,  ra- 
vagèrent celle  deCliâteau-Cha- 
lon.  La  région,  qui  appartint 
taulùt  au  royaume  de  Neus- 
trie,  lanlôt  à  celui  d'Austi'asie, 
lit  partie  de  l'empire  de  Char- 
lemagne.  A  la  mort  de  Louis  le 
Débonnaire,  le  Jura  fut  incor- 
poré au  second  royaume  de 
Bourgogne.  Le  duc  de  Milan, 
Boson,  qui  avait  épousé  la  fille 
de  Louis  H  Ii'  Jeune,  le  gou- 
verna (il-  87!l  à  887.  Son  fils 
Louis  l'Aveugle  s'en  vit  enlever 
une  [)artie.  C'est  de  cette  épo- 
que que  date  la  division  de  la 
Bourgogne  en  Bourgogne  cis- 
juraiie  et  en  Bourgogne  trans- 
jur.ine,  division  qui  dura  jus- 
ipiCii  '.•.■|.">,  date  à  laquelle  les 
deux  paili<'s  lurent  réunies  au 
ro\aume  d'Arles.  En  UI5'2  Con- 
rad le  Saliipie  ainiexait  la 
liciurgogne  à  l'empire  germa- 
uicpie  à  l'exception  de  la 
Ciiiidé.  l'ar  suili^  du  mariage 
di:  la  liilc  du  ciinile  Renaud 
avec  l'empereur  l'rédéric  Bar- 
berousse.  la  Comli''  fid  alTraui-hie  du  iiayement  des  di'oils  habituels  :  l'empereur  n'exigea 
(]ue  le  service  uiilitaire.  La  Ccjinté  de  Bourgogne  ne  prit  toulei'ois  le  nom  de  Franche- 
Comté  qu'au  XIV  s.  Ce  fut  t'iicore  un  mariage  qui  réunit  la  Coudé  de  Bourgogne  au 
duché  du  même  nom  en  lôlS,  le  mariage  de  Philippe  le  Long  avec  Jeanne,  fille  du  puis- 
sant seigneur  Hugues  de  Chàlon.  Détachée  une  fois  encore  par  le  mariage  du  comte  de 
Flandre  avec  Marguerite,  veuve  de  Philippe  de  Rouvres,  la  Comté  fut  encore  annexée  au 
duché' |iar  le  mariage  de  Philippe  le  Hardi,  duc  de  Bourgogne,  avec  Marguerite,  tille  du 
roi  Philippe  le  Long  (158'2).  A|irès  la  mort  de  Charles  le  Téméraire,  Louis  XI  envoya  le 
sire  de  Craoïi  occuper  la  Comté.   Marie,   lilli'   i\u   Téméraire,   ayant   épousé   Maximilien 


L(J\S  Lli-S.XUN'IER.  —  DelTioi  et  fiiliue  ties  Ai'cotles 


^-^ 


3-2  i  JUliA 

d'Aiilrirln-,  ce  dernier  réclama  les  Etals  a|iparteiianl  à  sa  femme.  Les  villes  comtoises 
se  révolléi'ciit  i-t  ciiassèi-eiil  les  yariii^diis  rraiii;aiscs.  (Iraoïi  mil  Ir  siège  devanl  Dole, 
mais  l'ut  liatlii.  Cliai-les  d'Aiuljoise,  ijui  le  rriiiiilaça,  repril  la  ville  par  ruse,  mais  les 
lialiilaiils  s(^  lireid  liier  plahM  i|uc  de  sr  riMiilre.  Un  iiionlre  encore  la  Cave  d'Enfer  oi^i 
un  l'i'i-laiu  nondire  di;  ces  vaillants  s'élaienl  n'-fuyii-s  et  lurent  épargnés  iliT'.ti.  Hugues 
de  Cliàlon.  épris  de  Louise  de  Savoie,  nièce  de  Louis  XI,  livra  Arbois.  l'uligny  id  Salins. 
A  la  mort  de  Jlarie,  la  Comté  devait  revenir  au  dauphin,  ampid  (.)n  V(jnlait  faire 
ép0US(>r  la  lillr  de  M;i\imilieii  et  île  Marie  :  mais  le  dauphin,  devenu  ](ii  S(.>us  le  nom  de 
Char/es  \  III.  lui  pi-idV'ia  .\nne  de  lirclagne.  de  soi'li'  que  .Maxiuiilieii  reprit  les  états 
i-evenani,  au  frère  de  la   lianrée  et   le    lrail('   de   Sentis   de   I  iUâ  conliiana  celte  l'eprise. 


LA  TOUR  DU  MI3IX.  —  I.e 


Margnerile  d'Aulriehi'  nouvrrna  dcjuc  la  Franche-Comté  au  nom  de  son  frère  Plnlippe  le 
Beau,  ipu  mourut  en  IMKi.  laissant  ui\  liis  qui  devait  être  Charles  Ouint.  Marguerite 
avait  épousé  en  IM)1  l'hilibei't  le  Beau,  duc  de  Savoie,  (|ni  mourut  en  l")Or>.  La  veuve  de 
Pluliliert  laissa  Ir^  ( '.ondois  s'administrer  cux-mi^nics  cl  lit  n(\gocicr  en  \'.i\'l  un  Iraité 
de  neulralili-  en  laveur  de  cette  province,  renouvelé  en  làli'i.  Aux  teianes  de  cet  arran- 
gemenl,  la  Ciiiiili'  dcx.iit  éii'e  respectée  par  la  France  et  l'Empire  en  temps  iW  guerre; 
la  Suisse  garaidi^^ait  celle  idaiise.  rii'àc{^  à  ce  pacte,  la  Comlé'  fut  lnis>i(''e  en  deiiors 
des  querelles  de  Franeois  1"  avec  Charles  (Juiul  el  pro^pé^ia.  .Mais  Henri  IX'.en  l.'i'.i.').  mil 
tout  à  feu  et  à  sann  dans  la  proxince.  renM'r^anl  les  chàleaux  el  didruisant  les  petites 
villes.  C'est  [lendanl  ccdie  ineursion  que  le  brave  capilaine  Morel  liid  vaillammeid  dans 
Arbois  contre  le  marécdial  de  lîiron,  ijui.  malgré  la  foi  jurée,  le  lit  ]iendi'e. 

La  Fi-anchc-Comté  ayaid  ol'f(.u't  un  asile  à  (jaston  d'Oi'léans  et  à  (.Iharles  l\'  de  Lori'aine, 


Hiriirlicu  Mii'iil,  <■!'  |)i-i'-lc\le  |i(iur  y  riivovc-i'  ilf-  lron|ics  lli."i.'ii.  I.rs  (!iiiiili)is  se  Icvrrciil 
Imis  ;  criiiiiiiiiniir'^  |i;ir  di'  \,-iilhnils  ciicr-.  de  |i,iiii>:iii<.  i-(iniiur  .lc;in  ('.hiiiiic  l'ritsl.  dil  li- 
r.-ipihlilir  l.licll/nli.  .Ic.lll  \  :il|-o/.  llllli^rlcl,  cil-.,  IN  le  .ivrlcn  I  Collil.'  à  la  ivll-ilili'.  I.cs 
Siic'doi-.  mIIIi-s  di-'^  l'|-:iii(;:iis  (■(  pimin  icid  IduIts  >i)|-|cs  dalliii-Hi'S  dans  la  r(-i:ii)ii.  I.a  |-i-si-- 
larirc  M'  ru  (]|ciiiL:i'a  dans  la  ni(jidaL:nr  ius(|iri'ji  lli'iti.  l  ni'  lrr\  c  Inl  signi'-r,  qin  i.Mianl  i~--ail 
à  nouveau  la  ncnl  lalih'  de  la  I  lanrlir  (  ■.dinli-  nioN  ciuiaid  le  [.ax  l'jurid  d'uni'  loilr  aniniilc 
à  la  l'i'an.-i-,  (ini  uaidail  |inui-  r||r  I,'  Iml  ,|,-  .I,mi\.  A  la  nioil,  ,[r  l'iMlipiie  1\.  don! 
Louis  .\1\'  avail  (■■|hju>i-  la  lille  .Maïae  1  lHav>.'.  je  roi  de  l'raucc  iV-c  laïua  li-s  l'a_\--|;as  cl 
la  iM'anclir  ( '.undi-.  ICn  MUi.S  iinr  ainn'i-  ijc  JIKIIIII  honiinrs  cnxalul  crllr  drrnirrc  proNinco 
i|id  lui  coiM|uisc  en  l.'i  jouis.  Mais  cclli-  lois  la  .anse  lialiraisr  a\ail  de  uoiiduriix  adrplcs 
dans  le  pays  soil  par  raison,  soil  par  inh'rct.  Nc'annioins  Ir  Irailc  dAi\  la-(  .liapcll.'  i  liiiiS,. 
iTiidil,  la  Francdic-ConiU'  a  ri;spa:;n.-.  (Juand  la  L^univ  .-rlala  de  nouveau  i-ulrr  la 
l''raiiri-  ot  l'Espniriie  en  KiTl,  il  lallul  piés  ilr  six  mois  p,,iir  la  loiupu-rir  a  uou\eaii.  mais 
i-cllc  lois  drliiiilivcmenl  (d  la  comimdr  ru  lu!  ralilj.'.'  par  le  Iradi-  de  Mnirgm-  ililTS). 
I)(]|i-  pordil  au  prolil  ^U-  l'.rsanriui  scm  l'arleimuil ,  sou  liiivcrsile  ri  loul<'S  ses  |iiV'ro-a- 
liws. 

Lo  Jura  ai-ciicillil  avee  joie  la  lii''Volnl  ioii.  I.a  'l'crrrur  lil  de  uoinluruscs  virlimcs  à 
Lnus  Ir-Saimii'i-  (u'i  api-ès  la  (diiilc  i\r  I  !(  dirspinri-  de  nou\ran\  r\<rs  runail  commis.  Iji 
ISl  i  les  C.oudois  ri'sisicivnl  \  aillammenl  an.\  armées  allii'cs.  Ku  |S|;,.  I.imiis  \\  |||  ^ippjv 
liant  le  d.d>a  r.piemeul  de  Nap.di.-on,  rn\anl  llle  d  i;ilic.  d.'pècdia  le  u;ar.T|,al  .\e\  |,oiii- 
s'opposer  a  sa  mar.dii'  sur  l'aris.  I.e  |]ra\e  îles  luaves  s'an'cla  .'i  l.ons  le  Sainuer  e|  cou- 
duisiL  à  .NuM'iii'  ses  Iriiupes  a    .XapoK'Tui. 

En    IS7II   un   didaidic ut  allenmuil  l'id   rei;u  a  coups  de  l'iisil  1,-  i:,  m,\eml.re  aux  polies 

(lo  Dole.  .Mais  après  les  coml.als  de  \  illiascNel  ,d,  dll(-'ric,,url  les  eunemis  en  muulire 
reparni'cid  desaul  llol.-  où  (piehpu-s  .■eulaines  de  liardes  nalioiiaux  id  de  sidilaK  s-,,|,- 
posrrcul  hr.i  veillent  peudaul  i  p  Ici  i|  lies  heures  a  leur  enlri''e  dans  lu  \  ille.  ('en  lui  assez 
pour  regarder  la  poursiiili.^  Contre  la  inallienreiise  aruii''e  de  1  l^st  qui  piil  passi-r  |,,ut 
entière  eu  Suisse. 

Géologie        TopograjDhie 

I^ar  rapport  à  ralliliide,  on  peut  diviser  le  ,lura  eu  ipiatie  r.'-iiious  ass.v  distineles.    t. a 

preiuiereel    la   moins  (de\i'-e  est   la  /'/(////e.  ipii    occupe    l'.ii  roiidissenieiil     de    Ilote    et     

petite  porlioll  lies  a  iroud  isscmen  1  s  de  l'oliuuy  el  de  l.ons-li'-Sailnier.  I.a  Miie  l'erri'-e  de 
r.csaiicon  a  iioiiru-  eu  l'orme  la  liinile  orientale  et  cimrt  au  lias  de  la  falaise  jurassienne 
ipii  conslitiie  fa  il' le  de  la  seconde  n''i:ioii,  celle  des  I  \,ll ,  ,n\< .  I.a  plaine  i  pli  a  reçu  le  nom 
de  l'iiiaL'e  est  1res  ferliie,  fort  varn'-e  d'asp,',  I.  |;|le  eue-loi. e  un  dot  de  .".un  à  .-,:,n  m.  d'al 
lituite  .iinverl  p.ir  la  l'on'd  de  la  Serre,  l'i.rmr-  de  gneiss  ,-\  ,|r  s,'',|imenls  primaires  ladre 
le  Dont. s  et   la   I.oiie  s'.dend   un   plateau   l'oiim''  de  cailloux  roid/'s  ci   d'ai-ile   ipii    porte   la 

forêt  de  Cliaiix  el  dont   le  pi.iiil  .'ulmiii.ant  a   I.a   pointe  \,   I'..   If'pass,-  p.is-.'TI   m.     Toiil,' 

celte    ir-uii.ii    lad    p.irtie   du    Jura   cer.tral,    m.imel '■    dans    si.u    .aisi-iiil.le    a\ec     .les 

liiTiH-s  de  creles  pa  la  1  li'de-,  orie|di'-es  du  \.  i:.  ail  s.  (I..  ipii  M, II!  en  s'rxlianss:i,,|  de  l'O. 
à  I  i:.  Jusipianx  escarpemeids  al.riipts  de  la  Siiiss.',  la  seia.ud.-  n'-Lrion,  n'-ui le  col- 
lines ou  rnjiuililr.  domine  la  \oie  feir.  ,■  d,-  |  ;,'s,iiicnii  a  lloiiru.  |.:i  falais,-  di''.  I  il  une  li-iie 
l'oit  siiiiii'use  dont  la  lianleiir  oscitl.-  eiiliv  .'.(M)  id  IIMI  m  (  'es|  sur  ses  ll.aiics  .pi,'  mùris- 
senl  les  -rappes  d'où  l'on  tire  les  vins  fameux  d  .\rl.i.is.  ,!,■  I  I  dmle.  e|,-.  i  ;',.s|  .iir  ses 
reliords  ipii'  soûl    idcM'es   |,-s   pi  1 1 1  uesi  pies   lioni-.ldes  ,ir  lliàle.ui  Clialoli   et  de   .MoidaiLTll, 

Au  il.da.  s'.'deiid   la    Iroisi,'- iV-ioii.    cell,'    ,les    l'hilraii.r   :    plalean     l,a|,,ui,-ii.   s,-.|,,-i,V-    de 

«adiii  de  i.|i.ini|ia-m.le  el  du  plateau  l..nrl.eux  de  Xo/.eiov  par  la  liuiie  ,!,■  ciele  d.' 
rileiil,-.  ,|,,mI    ralliliide    maxiina  .'sl    ,|.-  .vl  1  m.  Cd  t"  r.''i:iou   es|    iec,,ii\er|e    de    sii|„.r|,es 
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foréls  (lo  snpiiis.  Le  cours  de  l'Ain  les  borde  :'i  l'i:.  Ln  monlngne  de  la  Presse  s"y  trouve 
isolée.  Au  X.  est  h-  mont  Poupet  (855  m.)  qui  domine  le  vallon  de  la  Furieuse,  au  l'ond 
dnijurl  s',-ill(inL;('  Salins.  La  qiuitrième  région,  ou  région  des  Hautes  Chaînes,  n'embrasse 
que  la  (iiirlic  S.-E.  du  di'qiarlemeid.  I.'alliliule  des  crêtes,  qui  s'y  développent  de  l'O.  à 
l'E.,  va  sans  cesse  en  augmentant  :  irllc  du  mont  C.roz  s'<Héve  à  1102  m.,  celle  qui  suit  et 
qui  porte  la  forêt  de  la  Joux  DevanI  ::iini|ir  .i  1  HiN  m.  dans  le  Mont  Noir.  Au-dessus  des 
Bouchoux,  une  autre  cn'li',  qui  ccinliinie  Ir  massif  imi-lanl  la  foret  de  Chanqil'nimirr 
dans  l'Ain,  domine  la  ri\c  d.  du  'l'acon.  le  IVancliit  an  mcinient  on  il  se  jette  dans  la 
Bienne,  s'élève  à  0J8  m.  au  mon!  liayai'd  audessns  île  St-Claude,  à  l'i'J?  m.  au  Signal 
du  Mont  Fier,  franchit  le  lii.'f  de  la  C.liadle  au  delà  duiiuel  le  Risoux  la  continue  dans  le 
départenn/nt  tin  Doubs.  La  dernière  ciéti\  (pie  l'on   nunuue  le  Sallaz,  est  coupée  par  le 


Nùgalif  Ciiiclini  ,1. 


col  de  SlCergues,  où  [lasse  la  roule  se  liil'iii-quaNt  au  S.  des  Piousses  et  dont  une  branche 
Cdiiduil  à  Xyou  '-ur  ii'  Li''maii.  tandis  (pie  laulre  gaune  (iex  (lar  le  col  de  la  Faucille. 
IClle  renrei-iue  le  piiiiit  c 11 hii iiia 11 I  ilii  ih'qiartemen I .  la  Serra  ou  Crèt  Pela  (1498  m.)  dans 
la  foiét  de  la  Frasse.  C^-tle  cime  est  dépassée  par  la  Déile  (1IÏ81  m.)  en  Suisse. 


Hydrographie 

Deux  bassins  se  partagent  le  déparlement:  celui  du  Rhcjne,  qui  en  draine  la  presque 
lotaliW'  (les  eaux,  et  celui  du  Rhin,  qui  recueille  l'Or/,,',  n(''e  dans  le  canton  de  Morez:  à 
(iiielipies  kildiii.  de  sa  source  à  peine.  l'Orbe  Iraverse  le  lac  des  Rousses,  arrose  liois- 
(l'Aiinml.  passe  en  Suisse  et  gagne  sens  le  imuii  dcTlliéle  le  lac  deXeuchàtel.  Le  l;li('.lie, 
(pii  ne  Idiiche  pas  le  (l(''parteiiUMit .  en  re(joit  les  eaux  |iar  l'.Vm,  la  Valserine  et  la  Sa('ine. 


L'Ain  est  une  jolie  i-ivière  qui  iin-nd  sa  source  à  TÔO  m.  au  S.-S.  O.  de  Nozcroy.  Elle 
coule  d'abord  dans  la  direction  S.-O.,  traverse  Bourg-dc-Sirod,  dans  une  cluse  étroite  et 
profonde,  tombe  de  cascade  en  cascade  et  disparaît.  C'est  ce  que  l'on  nomme  la  Perle  de 
l'Ain.  Puis  au  N.-O.  de  Syam,  elle  l'orme  un  angle  très  aigu,  quitte  sa  direction  première 
pour  prendre  celle  du  N.-O.,  arrose  la  pittoresque  petite  ville  de  Champagnole,  se  dirige 
franchement  à  TO.  et,  pai'venue  au  pied  des  Côtes  deLeute  inclinées  du  N.-E.  au  S.-O., 
les  accompagne  dans  cette  dernière  direction,  qu'elle  ne  quitte  plus  jusqu'à  sa  sortie  du 
département.  Au-dessous  de  Champagnole,  elle  recueille  les  eaux  des  lacs  de  Chalain, 
du  Xi\],  de  Chambly,  de  Clairvaux  et  forme  en  aval  de  Pont  de  Poitte  le  Saut  de  la  Suisse. 
Il  s'engage  dans  l'étroit  défilé  de  Pyle,  laisse  sur  sa  rive  g.  l'ancienne  Chartreuse  de 
^■aucluse,  franchit  l'étroit  passage  du  Saut-du  Mortier,  puis,  à  partir  de  son  confluent 
avec  la  Pienne,  sert  de  limite  commune  aux  deux  départements  du  Jura  et  dePAin,  dans 
lequel  il  p(''nètre  di^'Huitivement  à  son  conlluent  avec  la  Valoiizv,  après  un  cours  de  P2U 
kiloin.  dans  le  Jui'a. 

il  a  pour  allluenls  :  (l'ive  d.)la  Serpentine,  qui  sort  sous  le  nom  de  Bief  des  Combes  du 
lac  du  fJicf  du  l'onnj  et  s'augmente  (rive  d.)  du  ruisseau  du  Gouffre  de  l'Houle  et 
(rive  d.)  du  Serpentin  ;  (rive  g.)  la  Lcmmc  qui  sourd  au  i)ied  du  MontNoiràlO.dcSt-Lau- 
rent,  se  grossit  (rive  g.)  duZ)o)?!6/c/"et  de  la  Panessière,  déversoir  dos  lacs  de  Maclu,  (rived.) 
de  la  Saine,  qui  tombe  de  cascade  en  cascade,  actionne  des  usines,  reçoit  les  eaux  du 
lac  des  Piouges  Truites  et  du  torrent  formé  par  la  cascade  du  Saut  de  la  Pisse;  (rive  d.) 
YAnijillon,  cjui  naît  à  Xans,  suit  le  revers  E.  de  la  montagne  de  Presse,  se  gonfle  (rived.) 
de  la  Doye  et  du  bief  d' Andelot ,  (rive  g.)  de  la  Temuse;  (rive  g.)  le  Bief  d' Œuf  par  lequel 
s'écoule  le  lac  de  Chalain  ;  (rive  g.)  le  Hérisson,  qui  compte  à  peine  22  kilom.  de  cours, 
reçoit  sous  le  nom  de  rivière  du  Lac  les  eaux  du  lac  de  Bonlieu  par  sa  rive  g.  et  celles 
du  lac  de  la  Motte  par  sa  rive  d.,  bondit  au  Saut  Girard  et  en  aval  d'Ilay  forme  de  splen- 
dides  cascades  dont  la  plus  belle  est  celle  du  Grand  Saut,  traverse  les  lacs  du  'Val  et  de 
Chambly.  et  enfin  gagne  l'Ain  en  aval  de  Chàlillon  ;  (rive  g.)  la  Sijrène,  augmentée 
(livc  g.)  du  Ronay  et  du  Drouvcnant  qui  reçoit  (rive  g.)  le  trop-plein  des  deux  étangs  de 
Clairvaux;  (rive  g.)  la  Cimanle,  cjui  coule  dans  une  cluse  étroite  et  tombe  dans  PAin  à 
'J  kilom.  eu  amont  de  Pont  de  Pyle  ;  (rive  g.)  la  Biemie,  qui  prend  sa  source  au  pied  du 
revois  occidental  de  la  Dôle  sous  le  nom  de  Bief  de  la  Chaitle,  traverse  la  longue  et  pitto- 
resque ville  de  Morez.  se  grossit  au  Bas-Morez  du  torrent  de  VEvalude  par  lequel  se 
déversent  les  eaux  du  lac  de  Belle-Fontaine,  coule  entre  des  gorges  extrêmement  pitto- 
rescjucs,  descend  vers  St-Claude  où  elle  reçoit  en  amont  (rive  g.)  le  Tacon  grossi  du 
Fluincn  aux  belles  cascades;  traverse  cette  ville,  accueille  (rive  d.)  le  Lison,  (rive  g.)  le 
Loinjririj,  iv'ivc  d.)  en  face  Molinges,  VEnragé  Torrent,  enCm  (rive  d.),  à  Jeurre,  PZ/tria, 
aucpiol  se  rendent  par  un  canal  souterrain  les  eaux  du  lac  d'Antre.  Hors  du  département, 
l'Ain  reçoit  encore  :  (rive  d.)  la  Vulouze  qui  naît  au  S.-E  d'Orgelet,  s'augmente  (rived.)  de 
la  Valouzon,  laisse  Ai'inthod  à  1  kil.  de  sa  rive  g.  et  en  aval  deThoirette,  où  lui  parvient 
encore  le  Sançon,  sort  du  département  pour  s'y  jeter  ;  (rive  d.)  le  Surand.  qui  a  sa 
source  au  S.  de  la  foret  de  Chaillot,  frôle  St-Julien  et  se  grossit  (rive  g.)  de  la  Doyc  et 
(rive  d.)  de  la  Bahne  d'Epy. 

La  Valscrine.  qui  a  sa  source  dans  un  des  contreforts  du  Crot  Pela,  sépare  pondant 
environ  17  kilom.  les  deux  déparlements  du  Jura  et  de  l'.\in,  descend  la  combe  de 
.Mijoi:\',  liasse  à  IMijoux  et  gagne  diroctemont  le  Rhône. 

La  Sai'iiie,  cpii  no  touche  pas  le  département,  reçoit  par  sa  rive  g.  YOgnon,  qui  le 
sépare  de  relui  de  la  Haute-Saône;  la  Brizotle,  grossie  do  quelques  petits  ruisseaux;  le 
Doiih.<.  ipù  vient  de  quitter  le  département  auquel  il  a  donné  son  nom,  pour  traverser  du 
N.-E.  au  S.-O.  tout  l'arrondissement  de  Dole,  en  arrosant  Dampierre,  Rochefort,  Dole, 


fil   l:iiss;iiil  (',li;iii-^^iii  ii  i|ncli|iic  ili--l;iiii-i-  ilr  ^:i  ii\i'  'j.  i-\  ipii  pii'i'.c  i'ii-~iiilr  ihiii--  le  ili''p;ir- 

ti'niciil  lie  S.-i(' -l-l.diir.  ;i|iirs  1111  |  i;i  ni  m  i>  de  Ml  kllniu.  (I;iii>  li-  .liir;i.  Au  huiilis  vont  : 

U'i\i'  il.)  ÏAriii'.  la  i'f-r:  (rive  i;m  la  l'hiKijr  ipii  |]-a\iT>r  la  fiiri-l  ilr  l'hmi.r  cl,  aiii^im-lilée 
(11-  la  ■/■.(//. 7/r,  viriil  loiulirr  dans  Ir  Dmilis  Imil  |iarsriiio  il  iirs  m  iiii'iiir  Iniip-  i|iii.-  la 
Lmir;  la  Lune,  siiprilir  riviriv  ail\  raii\  aliiiiiilan  1rs  qui  viriil  ilii  l)ijiilis  il  à  |ii_'iiu; 
rnlriT  dans  \r  Jura,  au  [loiiil  do  siui  i-iinlluriil  a\rr  la  l-'iiricnsf.  passe  niln-  di->  liau- 
Iriil's  i|iii  la  douiuii'iil  de  I -id  a  -JUII  m,,  l'uluiirr  la  |irlili'  |U-csi[u  ilr  di'  (dia  lupaLriii-,  puis, 
à  la  liauli'ur  de  la  hiruiralicHi  d'Arr  ri  Siuians,  si'paiiuud  dans  uur  lai^v  plaiur  l'iTlile 
apiirliT  If  \'al  irAïuuur.  ri  m'i  lui  parviennent  encore:  (rivr  ^j  la  Liirine,  le  Saron 
aiiuuiridi'  irivf  d.i  du  ci'/sstvn'  (Je  l'roideau,  le  bief  de  Sanlans  qui  arrose  Monlbarey,  la 

Cni^iiiirr  qui  liai^iir  Alliiiis  ; 
VOriiiii.  qui  a  sa  smirri'  à  l'n- 
lii^uy  (lii  il  SI'  L;r()ssil,  di'  la 
Cliuiûn,'  cl  se  i>(innf  eneore 
(rive  d.)  delà  r;re:i(;///eet  de  la 
lV»;/e:  (rive  d.)  la  Sal.lniuic, 
fpii  l'crui/ille  le  pelil  rui-.seail 
du  Ch-ii.r:  hors  du  di^parlc- 
lueid,  euliii  la  Srillr.  qui  liait 
1111  peu  eu  aiuiuil,  de  l'aliliaye 
de  ilauiiie,  au  pied  de  riieliers 
élevi'S.  reeiiil  à  riauiue  luèiue 
les  eau\  de  la  siiurre  du  Ihnil 
qui  ei)llleiil  dans  un  sile  gran- 
diose surpliiiiil"''  par  des  ro- 
clies  caeliaiil  une  gnitle  tort 
inl<''ressanle,  arm^i-  Nidleiir 
que  domine  le  pilliiresqile 
iHUir-  de  Cliàleau-C.lialon, 
passe  à  lUellerans  oii  elle  s'ai'- 
eniil  du  ItDiiilcinir.  s'augmente 
euri.red-iveg.i  delà  S.-ilIcttr  el 
(li\e  d.)  di'  la  Hi-riiiii-.  qui  lui 
parvieuueut  liurs  du  di'qiarle- 
meiil,  .ainsi  que  la  l 'iillirrr,  qui. 
née  dans  la  l^oi-e  de  l!evit;uv,  N'Vmr  nc-,M.,y. 

,      .  ,.       ,■  1  1     s;,,,  u:  V.AUDIOl'X.  -  Cascuile  li,-  la  Billoiiilc. 

haii^ne  (..i>iiiiei:e.  Liiii^-le  Sau- 
nier, se  grossi!  irive  y.  i  de  l;i 
yijnic   et   de  la   S, uni, -Ilr  qui  l.i   reueonlre  un   |ieu  ,iu   delà  de  la   liiuile  du   iir'parlement. 

Lacs.  Étangs.  I.es  lars  soul  nomlireux  dans  le  ili''parleineiit.  C.iliuis  dans  I  arrondisse- 
nieilt  de  Poligny:  le  l;ie  du  Hirf  ihi  l'',iiiiy.  d'où  sort  l.l  Serpeidiiie  ;  dans  i-elili  de  l.ons- 
le  Saunier:  le  lae  du  lee/ee's,  eeux  de  Chnrnui.r.  lesl.aesde  Chalaii,.  du  \'iil.  ,\c  C  l„nnl,hj, 
du  /'resee/s.  du  frlil  Mnrln.  ,|ii  i;,;ni<l  Mari,,,  de  l„  .M., Il,'  ou  d'//'(,7-  'I''  A'-'/"-/,  'le  .W""- 
t,,,l,:,il.  d'O,,,,;  el  de  \'i  ,;■  ni,,,,l  :  il.aus  la  rroiidissemenl  de  SI  Claude  :  eeuMJe  l!,ll,f,,ii!,nnr. 
i\r  l:,,i,l„;,.  ,\r\\\„l,'l.  du  r;,rl-,li,  l'hisii,'.  des  l!,„„i,:<  T,-iiil,:<.  de  CI,,,,,,,,,,  des  /?0!(.SSCS, 
d'.-l(///v.  de    t'irij  el   de  I'.  | /,/,„-/,•. 

[.es  i''laii^s  soni  iionilireuv  dans  le  S.  de  rarrondisseinenl  de  Mole,  priiirip.alemenl 
dan--  les  e.anlons  de  C.liaiissin  el  de  ( '.liaumergy,  ainsi  que  dans  l'e\li-èiue  poiiile  oeciden- 
lale  de  l'arrondisseiuenl  de  l'idigny. 


CASCADIC  DU  (JI'.AM)  S\l    l'.  Iniiii..-  |,.ir  I.-  Il,: 
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Sources  minérales.  Les  deux  sources  autorisées  sout  celles  de  Lous-le-Saunier  et 
de  Salins.  Celle  tle  Salins,  appelée  «  Puits  à  Muire  »,  alimente  l'établissement  tliermal 
et  contirni  'l'I  gr.  71")  de  chlorure  de  sodium  par  litre.  Celle  de  Lons-le-Saunier,  dite 
«  l^uits  Salé  »,  reçoit  ses  eaux  salées  et  ses  eaux  mères  de  la  Saline  de  Perrigny;  elle  ali- 
mente aussi  un  établissement  de  bains.  Elle  contient  283  gv.  800  de  chlorure  de  sodium 
l)ar  litre.  En  i890  ces  deux  établissements  ont  reçu,  celui  de  Lons-le-Sannier  000  bai- 
gneurs et  celui  de  Salins  près  de  1900. 

CANAL.  Le  Canal  du  Rhône  au  Rhin  commence  à  St-Syniphorien,  dans  la  Côle- 
d'Or,  où  il  débouclii^  direclement  dans  la  Saône.  A  &  kilom.  600  de  ce  point,  il  pénètre 
dans  le  départemerd  du  Jura  et  arrive  à  Dole  sur  la  rive  g.  du  Doubs.  De  Dole  à  Vou- 


c.iiLvnv.      l'.Mii  Mil-  i;i  11 

(l.i;;lK.'  il(-  I.olls  II- 


■  ;i  SI,  C;kilide.) 


j.'uicourl.  d;ins  le  <i(''parli'nii'iil  du  l)<iiibs,  le  Duiilis  l'ait  pailii'  du  canal  thnil  il  emprunte 
le  lit  et  (■(Mipe  1rs  bouclr^. 

Climat 

La  partie  la  moins  éle.vée  du  dépaiii'nirni .  la  plaim'.  est   seule   plac(''e  sous  riiilliience 
du  i-linial   rhnilinurii.  \  ariable  et  en  g(Mi('ial   linniiilc.  avi-c  des  ci.-iiK  bi'ns(pics  de  Icinpi'- 

rature.  l'iiis  Ion  s'a\  ance  vers  TE.,  jibis  le  liinial  (li'\  icn  t  àpii'.  Siii'  les  iianls  soni Is, 

l'hiver  (.-si  lony  cl  dure  iiarl'ois  huit  nniis.  Ci' n  rsl  qin'xeis  la  lin  de  mai  (pie  la  \  éyi'Ialidii 
comnieiiii'  à  s'y  monli-er.  Les  rhules  de  neige  \  soni  l'i-i'^pieiiles  el  alxiiidaiiles.  A  Sept- 
iiKincel,  au-dessus  de  SI  Claude,  la  hauleur  indienne  annuelle  de  la  iieii^e  esl  de  II  m.  ; 
elle  <'sl  pres(pie  aussi  eonsidéi'able  sur  le  plah'au  de  (Irandvaiix.  Le  brdiiillaiil  emahil 
souxent  les  vallées.  En  général,  c'est  le  mois  d'oeU.ihre  (pii  est  le  i)lus   agréable,  malgi-é 
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les  gelées  nocturnes  ;  les  mois  d'élé  sont  trop  souventdotés  d'une  chaleur  torride,  rachetée 
il  est  vrai  par  la  fraîcheur  des  nuits.  Le  sort  de  la  végétation  et  la  maluration  des  fruits 
cou riMi  [donc  (les  ris(|iies  considérables  avec  des  contrastes  si  heurtés.  La  hauteur  moyenne 
de  la  |iliii('  rsl  lie  licaiic()U|)  supérieure  à  celle  de  toute  la  France.  Un  peu  inférieure  à 
I  m.  (laii'i  la  l'iaiiic  i-llc  altcint  1  m.  0.">  à  Lons  le-Sauniei',  I  m.  "lO  au-dessus  de  Poligny 
et  I  m.  SU  aux  sources  de  l'Ain.  Les  deux  vcnls  doiiiiiiawls  ^unt  ceux  du  X.-I-L  l'I  du  S.-O. 


CU.VL'.MON'T.  ^  Ciisoailc  dile  ,Ic  In  Ounio  ilc  chcv.nl.  formop  par  un  :ifniieiil  du  Tncon. 


Divisions  administratives 


liri.NDUE  :  iOO.iOl  licrlares  (Cndasirel. 

POIHLATION    (IS'.Hi)    :    -.MiCi.  H'i    liallilailts. 

Anulidi^Nrinruls  CoTilons 

Préfecture    :   Lons-le-Sai  niei! 1  11 

Dùle 1  9 

Poli,,ini           1  1 

Sai.it^CUnuIr 1  5 


Sous-         \ 
Préfe<-Lurcs  I 


Communes 
'21.1 
158 


ToI.tI. 


Tolal. 


Total.    .     .>Si 


i.isii;  iii;s  CANTONS 
Lons-lc-Sautiicf.  AiIiiIIkhI.  IHoaiifoi-l.   r.IcKri'ans,  Clairvaux.  Coiiliègc.    Lons-le-Sauiiier.    Ori;elot. 

Saiiil-Aiiionr.  Sainl-.iuliiMi.  Sellières,  Voiteur. 
Dûtc  .    ....   ('.li;iuincit;y.  Cli.iu^sin,  Chpiniii.  Dampierre.  IJole.    Gendrey.   Montliarrey.   I\Ioiil- 

iiiiioy-l('-(  lli.'ilc'.iii.  lîoclicrorl-sui'-Nniion. 
l'iiliijiiii  ....   .\rliois.    (■.li.iiii|.,imi.ile.    .Xo/iToy.    I.rs    Plaïu-hes-en-Montagne,    Poligny,    Salins. 

Villris-f.ufiy. 
SaiiU^CIaiiilc  .    .   I.cs  lioiiclioiix.  Miiirans,  Morez.  Sainl-CIauclo.  Sninl-Lauicnt. 


SAl.M-(_;i,.Vll)[;.  —  (;:illii_,li;ilr.   ICii-cjiiljlc  S.-O. 


.1  II!  \ 


■h-i-  il  .Mcnv. 


CULTES.  —  Culte  catholique,  l'ù-èrh,-  :  S,i!,iirhiwl,;  d.ml  L-  .lim-r-r.  .(.inpirn.l  li-  mmiI  il,'|.;ir 
tiMiiciit  ilu  .IiM-a.  l'j-if,'!-  (Ml  171J,  il  lui,  il'.ilinnl  Milfi-atçaiil  ilc  I.>oii,  |,iu-  l'ii  IT'.iil  .I.'  Ilr-arir-cm;  mijj- 
prirnc  ou  ISO'J,  il  a  <-lc  rrl.ibli  eu  IS-j-J.  Il  (■(niiplc  T.t  .;ui-c?:.  ",0  -ur,-Hr>.i!c~.  'i'  vi.an.il-  ivlnliu.-s. 
Il   va  MU  si-riiiiiairc   ,li,ircsaiii    à   l.oiis  li-Sauriicr.   I.c-    (■(iniU[uriaiilr<    ivlii.MOMsc~   .nmiiini.-   Sdlit 

,-11  pi'lll   r ilii-c    cl    s'occ-upciil,    sui-hiiil    irciisi'iL'iiciiii'iil  ;    celles    de    rciiinii'S.  |.lii-    iinmbrrii-cs, 

siiiil  \(iu.-cs  à  la  \ii-  r..nlriii|il,ili\r  iMi  ^■niiii|iriil  .rd'uvi'os  tliarilalili's  cl  .r.ri~cii.>iiciHciil.  l'iu- 
.si.'iiis  nul,  l<MM-  mai.... n  lucre  .l.iiis  le   ,lc|i,n  Icmciil .   I  es   pcleriiiascs   m. ni  i;niiil,ieii\. 

Culte  protestant,  l.cs   ,i.llicieiil<  .111  cuil.'   .le  rei;l|se    lélhniicc.  .-iii    Mi.iiil.i.-   .le    ilH)  iMivirnii.  se 
rallacliciil  au  CDUsisluiic  .le  |;.'-,uic.,m     JH    ciiv,,iisciipli..ii   s\  iio.l.ilei.   Il 
avec    aiitie\cs     à     SW^Iau.l.',    les 
lîiiusscs  cl,  Sl-l.aui'Ciil. 

Culte  Israélite,  Les  aillicroiils 
à  c-  ciille.  pi'ii  ii.iiiilin'ii\.  II.- 
l'oiiuciil,  aucune  roi uiaiilc. 

ARMÉE.  —  Ce  .léparl.'inciil  csl 
coiiipi-is    ilans    la    1'    ivi.'l.iri    iiiili- 

l.uiv  cl,  r.iiiiic   un.-  suliilni-i le 

rei;i..u  :  l,..iis  IcSauiii.T.  I.i-s 
Iroupes  i|ui  eu  dépcMilcul  r.ml, 
partie  du  7°  corps  (l'ariuce  dont 
le  clief-licu  est  Besançon.  La 
1,'ariiisiiii  de  Ij.msde-Sauiiier  se 
couijiose  .l'un  régiMiciil,  diidau- 
lerie;  celle  de  Dole,  d'un  rcgliuont 
de  cavalerie  (chasseurs),  d'un  es- 
cadron du  Irain  des  éf|uipages  et,  I 
dune  seclioii  d'inlinuiers  uiili  ! 
taires;  celle  de  Salins  de  r>  com- 
pagnies d'infanterie  détachées. 

Le  dcparlciiient  ressorlil  eu 
outre  à  la  7-  légion  l/ix  de  gen.lar- 
uicric. 

Ouvrages  militaires.  Ils  com- 
preiiui'nl  la  place  des  Rousses  à 
l'culrée  de  la  gorge  do  Morez;  le 
Inrl  St-André  sur  la  rive  g.  de  la 
l'urieusc.  le  i'orl  Belin  sur  la  rive 
.1..  déclasses. 

JUSTICE.  —  I.e  dé]Kirleiucnl 
ressoilit  .1  1.1  Cour  d'appel  de 
Besançon.  11  e\i-l.'  I  Tribunal 
de  1"  instance  :i  I.cins-le-Sauiiier, 

où  se  tient  la  Cour  d'assises,  .\rli.ds.  Ihde  et  SM.laii.le;  1  Tiibunal  de  commerce  à  l..iMs-le- 
Saunier  et  S;iliris;  cnliii  Tci  Justices  de  paix. 

INSTRUCTION  PUBLIQUE.  —   l.<'  .lép.irle ni   ri'ssorlil  à   l'Académie  de  Besançon    et    ne 

piissèile  aiii-iiii  .■l.ildi-si'iMcnl  .1  eiiseign.'iiieiil   -up.'i  ieiii-, 

L'enscignenieiil,  scc.ni.l.iiri'  c.iiiipn-n.l  p..iir  l.'s  l'.uc.uis  :  I  lycée  à  I..111-  leSai r:   I  collège  .à 

Arl.ois  (collège  l'aslciu).  .'i  11. .le.  à  l'.ilimiv  .c..|l.-e.'  .lui. -s  (lievv  1.  h  SI  ( '.l.iii.l.'.  à  S.diii-.  cl  p. .iu- 
les tilles  I  lycée  à  I.i.ris  le  S.iiuiiir  cl  .l.'s  cours  secondaires  à  hi.l.'.  II  \  a  .l.'s  établissements 
libres  à  <;iiainpagn(de,  II..!.'  l'ii.  M.)ii;iiis.  Sli  .lau.l.'.  Il  y  .-i  I  petit  séminaire  .à  \'aux  sur-1'oligiiv 
et  à  N'(>/i'r..\. 

l.'enscigN.'iiienl  piuii.iiii'  r.'ciiil.'  ses  prole-seurs  ,'1  l'école  normale  d  instituteurs  lavci-  cc.ili' 
annexei  l'I  .-i  l'école  normale  d  institutrices  ia\cc  éci.l.'  aiiiic\e  cl  .■cli'  in.ileni.'ll.'  aimexci  .!.■ 
Lons-le-Saiiiiier.  tJii  trouve  <les  écoles  primaires  supérieures  de  L;arçi.nsà  C.liaiiipag.u.li'.  Unie, 


t.-  Mij...ix. 
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Moucliaril  et  <le  filles  à  Sl-Cl  ude.  Des  cours  coirplémentaires  pour  gnirons  oui  lion  à  Frai- 
sans,  Oigolel,   St-.\mour.  oL  |ioiu'  lillr^,  .1  ( ;li,-u]ii>agiiole,  Morez  et  St-Claudo.  Eiiliii  il  y  a  des 
pensionnats  primaires  :i  Dule.  t^[-(_:i,iuili;.  SI  l.aureiit-en-Grandvau:;,  Salins. 
Dans  nn  antre  ordio  d'idces,  signalons  l'école  d'horlogerie  de  Morez. 


Le  dé|iai'tcinenl  ressortit  encore  à  l'arrondissement  rninéralogiquc  de  Chalon-sur-Saône,  sous- 
arrondisscnient  de  Dijon  (division  du  N.-E.);  à  la  0"  région  agricole  (E.);  à  la  15"  conservation 
forestière  (Lons-lc-Saunier);  à  la  6'  insiiection  des  Ponts  et  Chaussées. 

Agriculture 

Le  .Inra  est  un  drpartenient  agricole:  ses  principales  jiroductions  consistent  en  céréales  et  en 
vins.  Les  forêts.  (jMi  couvrent  jilus  du  cimpiiènie  de  sa  surface,  ont  donné  des  produits  dont  la 
valeur  a  dépassé  trois  millions  et  demi  de  fr.  en  1899.  Le  froment,  l'avoine,  le  maTs  et  l'orge 
ocçui>enl  le  preniii'r  rang  jiourles  céréales. 

La  puninje  (II-  Iriir,  plantée  dans  lôOUO  heclarcs,  a  produit  10400(1(1  ipiinlaux.  Les  prairies 
te]niioraire~  coii\rriil  de  grandes  étendues  sur  les  '2  premiers  plateaux,  où  la  ii.alure  du  sol  ne 
permet  pas  les  pi.iiiii'-  naliuclles.  La  lielterave  ù  sucre  a  occupé  87  hectares  et  l'ourni  un  ren- 
dement de  ."):i7ii>  ipiinlaiix.  Le  liciublon,  planté  dans  50  hectares,  a  produit  i'JO  <iuinlaux.  La 
culture  des  planti'^  lexliles  est  de  minime  importance.  Pour  les  plantes  oléagineuses,  la  culture 
est  plus  iiNpiiilanli'  :  le  colza  a  occupé  247  hectares  et  produit  4149  hectolitres  de  graines,  la 
navelte  a  occupe  1  iSi  hectares  et  produit  10200  heclol.  de  graines. 

La  vigne  occupe  une  surface  de  1097S  hectares  et  l'on  a  planté  ou  re|il.inté  785  hecl.  71  ares 
en  1S99.  Elle  a  produit  157  980  hectolitres  de  vin.  Les  vins  ordinaires,  par  suile  de  l'imiierfection 
des  procédés  de  vinilication,  sont  généralement  acides,  se  décolorent  facilement  et  ne  vieillissent 
pas,  à  l'exception  du  ••  vin  jaune  »  de  Chàleau-Chalon,  d'un  prix  élevé  et  d'une  conservation 
jirescpic  indélinie.  On  labri(pie  aussi  des  vins  de  paille,  des  vins  rosés  et  mousseux  très  agréa- 
bles. Les  meilleurs  crus  rouges  sont  ceux  des  Arsures,  d'Arbois,  de  Poligny,  de  Ménélru  et  de 
Salins.  Les  ci'us  blancs  sont  produits  par  Arbois,  l'Étoile,  Ouintigny  et  Salins;  ce  sont  ceux-là 
surtout  (|ue  l'on  champanise.  Ajoutons  que  le  vin  d'Ai'bois  est  généralement  alcoolique.  Enfin 
Rousseau,  Toulnay  produisent  des  vins  rosés. 

La  production  en  cidre  n'a  été  que  de  9i  hectolitres  (la  moyenne  des  dix  dernières  années  est 
de  012  beclol.).  La  cullure  fruitière  a  donné  570  quintaux  de  noix,  110  de  ]ioinmes  à  cidre  et  170  de 
piune-;. 

La  surface  des  bois  et  forêts  soumis  au  régime  forestier  est  de  109  225  liect.  48  arcs,  dont 
25  048  hect.  94  ares  de  bois  domaniaux.  La  forêt  la  plus  étendue  est  celle  de  Chaux  (195G1  hecl.). 
Parmi  les  autres  nous  citerons  :  les  forêts  de  Bois  d'Amont  (OIC  hecl.).  Bois  d'Aval  (514  hecl.), 
Creux-Barençot  (99  hect.),  la  Paye  de  Monlrond  (1125  hecl.),  Fraisse  (1259  hect.),la  Joux  (5024  hecL), 
les  Moidons  (5055  hect.),  Mouchard  (Cil  hecl.),  la  Serre  (2800  hect.),  Vaivre  (523  hecl.).  Dans  la 
haute  montagne,  on  ne  rencontre  guère  comme  essences  que  le  sapin  et  l'épicéa,  dans  celles 
qui  recouvrent  la  jjlaine  ou  les  iilateaux,  on  trouve  le  chêne,  le  hêtre,  le  charme,  le  tremble,  le 
bouleau,  l'aulne,  l'orme,  l'érable,  le  cerisier.  Les  forêts  sont  peuplées  de  sangliers  et  de  renards. 

En  1809  on  comptait  15  857  animaux  d'espèce  chevaline,  510  d'espèce  mulassière  et  320  d'es- 
pèce asinc.  L'espèce  bovine  y  était  représentée  par  155  942  tètes  de  bétail  dont  20  091  bœufs  de 
travail.  70400  vaches  ayant  produit  1172G15  liedolilres  de  lait  transformé  en  beurre  et  surtout  en 
fromage.  Les  fromageries,  nombreuses  surtout  d.uis  la  montagne  (cantons  de  Nozeroy,  des 
Planches-en-Monlagne,  de  Morez,  de  St-Claude),  produisent  annuellement  1400000  kilog.  de  fro- 
mages divers  :  Gruyère,  Seplmoncel  (genre  Roquefort),  ■•  bleu  du  Jura  -  et  chevrels  (ces  derniers 
faliriqué-.  avec  du  lait  de  chèvre).  On  comptait  en  outre  :  15647  animaux  d'espèce  ovine,  ayant 
fourni  l.')l  qiiiiilau\  de  laine,  48  104  d'espèce  iiorcine  et  5920  d'espèce  caprine.  Ajoutons»  que 
15  708  ruches  d'.ibcilles  ont  produit  58  205  kilog.  de  miel  et  9020  de  cire.  On  récolle  aussi  des 
pilantes  médicinales  dans  la  haute  montagne  où  la  flore  est  remarquable.  On  déverse  chaque 
année  dans  le  Uoubs  un  certain  nombre  d'alevins  de  truites.  Dole  possède  un  bassin  où  l'on 
procède  à  l'élevage  des  cai'pes. 
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I,e  Jui-;i  possède  une  chaire  dé)iarteineiilale  d'agi-aiilture  avec  champs  d'expériences  cl  de 
démonslralions  ainsi  qu'un  laboratoire  agricole.  A  l'oligny  est  installée  une  École  de  laiterie  qui 
décerne  des  diplômes  aux  élèves  sortants.  La  fabrication  des  fromages  y  est  étudiée,  en  vue  de 
lutter  contre  l'iniiiurlation  du  gruyère  suisse  qui  s'est  élevée  à  7  00LIU0O  de  kilog.  en  IS'J'J. 

Industrie 

INDUSTRIES  EXTRAGTIVES.  On  cumpte  dnns  le  département  IJ  mines  concédées,  occu- 
liant  une  superlicie  totale  de  DJ04  hectares  41  ares,  se  décomposant  en:  6  mines  de  fer  dont  une 
seule  on  activité  (Ougney)  ;  2  mines  de  lignite  inexploitées  et  5  mines  de  sel  gemme  dont  4  sont 
en  activité  (Morilmorol,  Salins,  Perrigny  et  Poligny).  11  y  a  i  sondages  en  activité  à  Montmorot, 
5  à  Salins  dont  les  pompes  sont  actionnées  par  une  roue  hydraulique  mise  en  mouvement  parla 
Furieuse,  I  à  Perrigny  et  2  à  Poligny.  La  superlicie  des  tourbières  exploitables  est  d'environ 
500  hectares;  elles  s'étendent  sur  les  territoires  de  8  ou  '.)  communes  dont  les  plus  importantes 
au  point  de  vue  de  la  production  sont  :  Bief-du-Fourg,  Valfin-lès-St-Claude  et  Esserval-Tartre. 
La  production  a  été  d'environ  2400  T.  en  iSI(9.  On  conqjte  9  carrières  souterraines,  dont  7  de 
gypse,  ouvertes  sur  les  communes  de  Salins,  Grozon,  Arbois  et  Gizia  et  1  de  pierre  à  chaux 
ouverte  sur  la  coiiunune  de  St-Claude.  On  cciiMiple  en  outre  cMxIruu  190  carrières  à  ciel  ouvert 
sur  lesquelles  9(1  sont  exploitées  d'une  laçun  c.uitinue.  11  a  clé  produit  15000  T.  de  plâtre 
marchand  et  4JU0  T.  de  chaux  hydraulique  (Arlay)  et  de  ciment.  ÔSO  ouvriers  ont  été  employés 
dans  toutes  ces  carrières,  dont  ÔO  dans  les  carrières  souterraines.  Les  carrières  fournissent:  des 
pierres  imitant  le  marbre,  comme  celles  de  St-Ylie;  du  marbre,  qui  provient  surtout  de  la 
carrière  de  Molinges.  et  que  l'on  scie  à  Audelange,  Ouettans  et  à  St-Amour  ;  des  pierres  meulières, 
de  la  terre  réfractaire,  etc.  Le  Jura  renferme  encore  de  la  houille,  des  minerais  de  cuivre  et  <le 
plomb.  La  Vieille-Loye  possède  1  verrerie  à  bouteilles,  Orchamps  une  fabrique  de  porcelaine. 
Salins  une  faïencerie.  Etrepigney  et  Tassenières  font  de  la  poterie. 

INDUSTRIES  AGRICOLES.  La  minoterie  compte  plus  île  l.'O  moulins  qu'actionnent  surtout 
l'Ain,  la  Loue,  le  DouIjs.  elc:  cilons  ceux  de  Champagnole,  d'Ounans,  etc.  Lons-le-Saunier 
fabrique  des  vins  mousseux,  les  Chalesmes  produisent  de  l'cau-de-vie  de  gentiane,  Cousance 
fabrlipie  du  vinaigre.  Les  fromageries  sont  répandues  dans  un  grand  nombre  de  villages  et  de 
chalets  de  la  montagne  ainsi  qu'à  Poligny  et  Salins.  Les  industries  dérivées  du  bois  sonU  nom- 
breuses et  importantes.  Les  scieries  de  la  montagne  exploitent  et  débitent  les  sapins  de  toutes 
façons  :  on  en  compte  une  soixantaine.  Bois-d'Amont,  long  village  de  5  kilom.  de  longueur  à  la 
frontière  suisse,  bloqué  pendant  4  à  5  mois  de  l'année  par  les  neiges,  fabrique  des  boîtes,  des 
caisses  dhorloge,  etc.  La  vannerie  est  pratiquée  à  Chatelay,  Chissey,  Montbarrey,  etc. 

INDUSTRIES  MÉTALLURGiaUES.  On  compte  six  usines  métallurgiques  dont  une  inacUve: 
un  seul  éliiliIissiMiii-at  d'orges  de  Fraisans)  produit  le  fer  et  l'acier.  La  production  en  fer  puddié 
ou  obtenu  par  réchaulïage  et  alTmage  a  été  de  27  498  T.;  la  production  en  acier  en  lingots,  de 
0802  T.  poui-  l'année  1899.  Les  U802  T.  d'acier  mélangées  à  d'autres  aciers  importés  dans  le  dépar- 
tement ont  seivià  la  fabrication  de  4281  T.  de  barres  diverses  et  de  4787  T.  de  tôles.  Champa- 
gnole, Bourg-de-Sirod,  Pont-de-Poilte  ont  de  grands  établissements  métallurgiques,  appartenant 
comme  les  forges  de  Fraisans  à  la  Cie  des  Forges  de  Franche-Comté  et  produisant  des  fers  et 
tôles,  des  fers-blancs,  des  rivets  et  boulons,  des  clous  et  pointes,  des  chaînes,  des  fils  de  fer 
etc.  Citons  les  fonderies  de  Baudin  et  de  Foucherans  d'où  sortent  des  fontes  d'art.  Morbier, 
Morez,  Dole.  Salins,  Lons-le-Saunier  ont  des  fonderies  de  2«  fusion;  Morez  et  Dole  des  fonderies 
de  cuivre.  Cette  dernière  ville  fabrique  des  ustensiles  de  ménage,  des  pompes  à  incendie,  des 
fourneaux  en  fonte,  Morez  fait  des  limes.  On  compte  aussi  un  certain  nombre  de  tréfileries  à 
.\rinthod,  Morez,  Revigny  etc.  ;  de  clouteries  à  Morez,  Vertamboz,  etc.  ;  de  taillanderies  .'i 
Beaufort,  Doucier,  etc.  Les  instruments  aratoires  se  fabriquent  à  Clairvaux,  Poligny;  les 
machines  à  vapeur  et  les  machines  à  battre  à  Dole.  Morez  est  un  centre  important  pour  l'hor- 
logerie. C'est  de  là  et  des  environs  que  sortent  chaque  année  de  jilus  de  120  ateliers,  outre  un 
grand  nombre  d'horloges  publiques,  plus  de  100000  horloges  ordinaires.  Autour  de  Morez,  les 
centres  les  plus  importants  sont  Morbier.  St-Laurenl,  Bois-d'Amont,  Foncine-le-Haut  et  St-Claude. 
Morez  fabricpic  encore  des  tournebroches,  des  miroirs  .'i  alouettes,  des  montres,  des  pendules  à 
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1  ililiMiix,  (les  coiivorls  on  iiiailleclioii  ai-gpiilé  cl  iluro.  du  foi'  rmnill('   sur  Inle  pl  sur  cuivre,  etc. 

INDUSTRIES  CHIMiaUES.  Les  produits  chimiques  ili-iiv.-s  ilii  Ik.is  suiit  louriii^  par  l'usine 
des  Moulins  r.oiigcs.  Poligny  n  une  soudière,  Didc  une  stéarioerie.  CletLc  dernière  ville  falirique 
en  outre  du  bleu  azuré  en  plaques.  La  colle  forte  iirovienl  d'Uiyelet  et  de  Mont-sous-Vaudrey. 
Salins  jirodiiil  du  cldoriu-e  de  potassium  cl  du  suUate  de  soude.  Dole  et  Lavans  fabriiiuent 
encore  quelipics  jaiidiiils  cliiuiiiiues. 

INDUSTRIES  TEXTILES.  Elles  sdd  de  i.eu  diuipoilance.  On  Iroine  des  filatures  de  laine 
à  Balanod,  Clairvaux  et  Salins  ;  des  filctjres  de  coton  à  .Moiians.  La  ouate  est  fabriquée  à 
Salins,  le  velours  à  .\rintliod.  Balauod  cL  Si-Amour.  l.on.s-le-SaLmier  laliri(iue  des  tissus  en 
poils  de  lapins  cpic  l'on  exiiijrte  jusqn'en  .\méri(jae. 

INDUSTRIES  DIVERSES.  La  lunetterie,  (jui  compte  une  soixantaine  d'ateliers  à  Morez, 
ainsi  qu'à  Longcliaumois,  l'réinanon,  la  liixouse,  EUval,  St-Lanreiit  et  aux  Housses,  est  une 
branche  importante  de  la  région  des  Hautes  Montagnes.  Annuellement  tous  ces  centres  pro- 
duisent 400  000  douzaines  de  verres  de  hinetles.  La  laTJidairerie  .s'exerce  àSej)tmoncel,  St-Claude, 
Lamoura,  Lajoux,  aux  Molunes  et  aux  Bouchoux,  qui  taillent  du  cristal  de  roche,  du  strass,  du 
diamant  et  des  pierres  précieuses.  La  tabletterie  de  St-Claudc  jouit  d'une  renommée  univer- 
selle: i.n  y  travaille  r(is.  la  ciuiie.  le  liCiis  (coco,  racine  de   bruyère,  merisiei'i  etc..  que  l'on  trans- 

lor en  pipes,  étuis,  olijels  de  luules  sortes,  tournés,  polis,  etc.  La  tabletterie  occupe  encore 

Arinlliod.  les  Bouchoux,  Cernon,  Lavansdès-St-Claude,  Moirans,  liavilloles,  St-Lupicin.  On 
fabrique  eu  outre  des  mesures  littéraires  françaises  et  étrangères  à  Longcliaumois  et  St-Claude, 
des  martinets  à  Port-Lesney,  Sl-Laurenl  et  à  Villers-Farlay,  des  sifflets  à  St-Claude.  On  trouve 
des  papeteries  à  l'.Vbergement,  Aresches,  Arlon,  Clairvaux,  Fonteny-sur-Salins,  Macornay,  Mes- 
iiay.  Salins  et  Sirod.  Ecrilles,  Courbouzon,  Mesnay  (le  Vernois)  et  Nancuise  fabriquent  du  carton. 
Le  cuir  et  les  peaux  sont  préparés  dans  les  tanneries  de  Chanipagnole,  Clairvaux,  Lons-le- 
Saunier,  Mignovillard,  Nozeroy,  Orgelet,  Poligny,  Salins  et  St-CIaude,  Enfin  Dole  fabrique  des 
brosses  et  les  Chalesmcs  des  chapeaux  de  paille.  En  ISOÏI,  on  conqilait  501  établissements 
possédant  des  appareils  à  vapeur  et  disposant  île  4674  chevau.x-vapeur. 

Commerce 

Li'  .Iiira  importe  des  malièrcs  iiremières  nécessaires  à  ses  industries  spéciales  :  corne,  écaille, 
ivoiie,  bois  spéciaux  pour  les  ateliers  de  St-Claude,  pierres  précieuses  et  des  pierres  brutes  pour 
ses  tailleries;  des  céréales,  des  vins  du  midi,  des  bestiaux,  des  articles  d'éi>icerie  et  des  denrées 
coloniales,  des  modes  et  nouveautés,  articles  de  Paris,  de  la  houille,  des  cuivres  en  feuilles,  etc. 
Il  exporte  des  bois  de  toutes  sortes,  des  fers,  fontes,  provenant  de  ses  établissements  métallur- 
giques, des  articles  de  quincaillerie,  de  lunetterie,  do  lablotterie,  les  horloges  et  les  montres  de 
ses  nombreux  ateliers,  du  sel,  des  pierres  et  des  marbres,  des  vins  et  eaux-de-vie,  des  vins 
mousseux,  du  beurre  et  des  fromages,  des  farines,  des  peaux,  des  mesures  linéaires.  Les  vins 
mousseux  s'expédient  surtout  en  Angleterre,  les  articles  de  Sl-CIaude  en  Italie  et  en  Espagne. 

Voies  de  communication 


Chemins  de  fer  (voie  normale)  .    .    .  .j'.il. 

(non  compris  16  embr"  particuliers). 

Chemins  de  fer  (voie  étroite) 71». 

Boutes  nationales ri."i7. 

—       départementales O^ir.. 

C.lieinins  vicinaux  de  grande  comm''™.  ,S'2S. 

—  —      d'intérêt  commun  .  i'.l'j. 

—  —      ordinaii'es  .           .    .  r.'.Ui. 


Rivières  navigables  et  floUables  ; 
Doubs  (de  Dole  à  la  limite  du  dépar').  ■ 
Loue  (du  pont  d'Ounans  à  l'emb").  .  . 
Ain  (de  Pont-du-Navoy  à    la   limite  du 

départemenl) 

Bienne  (de  Malinges  à  l'emboucliurei. 
Canal  du  Bhône  au  Rhin  (dans  le  dé- 
partement)   


jO.SOO 


LONS-LE  SAUNIER  est  une  pelile  ville  assez  agréable,  d'aspect  ealiiie.  propre,  ne  vivant 
guère  que  par  le  commerce.  Son  industrie  a  ]ieu  d'importance.  EU.-  est  bâtie  sur  les  deux 
lives  de   la   Vallière.    orientée   de  l'E.   à   fO.   et  entourée   de  ccdliiies   ],lantées  de   vignes.    Un 


niiMiticulo  isiili-,  (liiiil  II'  ■^(iniincl  |miiIi'  Ic-^  ruines  d'un  \irii\  ildnjdii.  i-oinniMinlc  l.-i  vallée  i\  l'(). 
A  ses  pieds  se  hmne  le  h<ni|-i;  de  Montniorot.  .iii\  >.ilni.'-  exiiloilc-e-  de  l,.iii;ne  d.ile  id  iloid  les 
maisons  rejoigiM'nl  celles  di-  l.on-.  Im  ..d,-  ,,i,|,u-,.'.  .,  I  i:  .  <.n  >\-\r\,-  le  l,el  ri,il,li^^r,„,-,il  ,1,- h,u„s 

Siiliiis,i»  ville   gÈ-.indil.   Si  Tnn    \eul  jiMur  iin    \:: -.un.!  qu'elle    idlie.  d  1,-nd    in..nlei-.i  \- i:rn,;i,i,jr 

(le  Montciel  ou  .m  |ull()ie^i|ue  \  dl.iL;e  de  Moutaigu.  >dni--^  nu  S.  Le  eenlie  de  [.uns  esl  iM-en|M' 
par  la  Uraudc-  l'Inn-  au  nulieu  de  la.pndle  -e  dre-^e  la  -lalue  du  ./.„,■■,■,,/  Lrr,„irhr.  l'ai-anl,  faee  au 
ria-.Hi-c  incendie    en    l'.inl.    l'ei  iKUiiheulaucinenl    a  relie  plaee.    deliiuulH-   une   rue  d'as|,erl   parli- 

culier  avec   ses  maisons  à  arcades    en  pnare.  C'esl,  la    |iarhe    la    plus  ainUM'^e  id    la  plus  (■( u'r- 

tante.  I.a  Pfn,i,c,i.,d,-  ,U:  la  Clir,;,!,-,;.-.  a  l'eulrée  de  la.pudie  s'élè\e  la  slal.ne  de  /;.„/,,,•/  ,/,•  /,/.s/e. 
se  trouve  sur  la  rive  il.  de  la  \alliere;  le  /i-ov  de  ridaMi-^enienl  lialii.'-aire  e~t  sur  la  ri\e  li.  On 
ne  peut  signaler  connue  niuniimenl  uileres-ant  ipie  ['cyln^e  til-Dc.^in-  (vir  et  xv  si.  |',;///\e  ./,■,-; 
Vordetters  (Xlll«  et  xv  s.),  atlen.iide  au  ,sv, „,„»,,,•.  IJIlàpilal  {\'i'>i-\lii)  ('s\.  pr.'cédi'-  d'une  belle 
grille  en  fer  forge-;  devant  la  lae.ide  udeiieiire  a  idé  érigé  un  huslc  à  IUrlmi.  I  ,a  l'rr/'i'ri,nr  est 
installée  dans  un  convcnl  de  Henédu  dm-.  Le  l'nb,,s  ,!,■  Jiistir,-  et  Vlir.trI  ,!,■  fill,-  (  I7.'."  17  i"  i  s,,nt 
dépourvus  d'intérêt.  A  ce  dernier  L.àliment  est  ;id.»sée  la  Halle  aux  erains  en  demianliuidi'.  Il 
abrite  également  la  Bihliolhrijue  qui  reiilerme 'JT  (lllil  xidiiiues.  Il»  niaiiu-.iiils.  (i  meim.-ildes  et  près 
de  7000  volumes  à  la  Sorictr  d\',„iihil,u,i.  am-i  ipie  le  M„s,r.  Sur  la  li.ir,-  l;-n,n,d  a  elé  érigé,  en 
1S80,  un  liusle  en  bronze  an  sculpteur  l',ur<iiid  i  l,sp,)-Ls7H:. 

Aux  environs  on  peut  faire  de  belles  exenr-icui-  :  aux  gndles  di' Baume  dmil  r.dilia\e  iiTimnle 
au  \ir  s.  ainsi  qu'à  celles  de  Revigny.  à  la  \ieille  cilé  d'Orgelet,  a  la  ./»,,•  ,1,-  l'ijlr,  >nv  l'Ain,  et 
aux  ruines  de  la  Tour  du  Meix.  à  Clairvaux  id  .'i  ses  lacs.  elc. 

DOLE    s'etoge    au-dessus  de   l.i    ri\ed.  ,lu  1 lis   el  du  c.iii.d   du    Ididne  au  llliiii.    cmipée  en 

deux  [laities  par  la  roule  de  Itcsançoii  qui  y  devient  t.i  rue  la  plus  uii|iini.iiile.  Ile  celle  vnie  des- 
cendent \  ers  la  rixière  des  escaliers,  des  rues  et  des  ruelles  Imiui'uses.  idnnles,  |inrdi''i>s  de 
vieilles  maisons  et  d'in'dels  dans  l'an  liile.d  lue  desqmds  se  Ir.ilnl  I  uillmaiee  es|,agmile.  Les  alen- 
i.ursde  l'Oglise  et  de  l'Ilntel  de  \  ille  l'niuieni  le  c.un  le  plus  inleies-.inl  de  la  cilé.  L'r.'/Z/.vc  N.-L>. 
(150!l)  est  précédée  d'une  lourde  Inur  raiiee  qui  s'idè\e  au-dessus  du  pnn  lie.  |ie\.iiit  l,i  façade  \. 
une  statue  de  La  Paix  (ISS'j  ronn,-  l.^  ui.ilir  piineip.d   d'une  Fontaine.  \:ih:irl  dr  l'ill,-  a  s,i  fai-.ide 

flanquée    d'une    tourelle    oclngon.de.    Le   /'.i/.k.w/c  .///.n/,'cc  occupe    avec    la   Clnmdnr  d,-^  _\,,/inrf^    r\. 

\a  Justice  de  paio:  l'ancien  couvent  des  (  aiid(diers.  \.'ll'drl-Dii-ii  ilidSie.-!  un  curieux  eddiee.  Le 
Collège  de  VAiv  abrite  un  intéressant  .l/».v,'e  id  l;i  llildiidl„;,,i,-.  (Ui  .idmiiv  encore  a  llole  quelques 
Maisaii^  curieuses  de  la  la-nai-sance  id  |.lusieurs  lloleN  doni  le  plus  rein.arqiialile  e-l  Vll.'.irl  ,1.- 
Hnl.ni.  La  ville  a  tui  joli  square,  le  Cniu^  Sl-M,u,rlrr.  la  belle  Prnnimnde  du  l'nxqmrr.  un  ~qn.iie 
en  terrasse  sur  l'emplaceruenl  de  l'ancien  Ch'il.-mi .  Dole  esl  la  ii.drie  de  l'immorlel  l'a-leiii-.  Idle 
.a  élevé  un  Monument   nn.r  rirlhn,-s  dr  hi  defmsr  d,-  ll.dc  \-l\   j.uivier   1.S71)  v\  une  -/.-///c  a  ./.  i.'/vr//. 

POLIGNY  est  blolli  dans  une  jolie  siliialaui.  a  lenlrée  de  la  ciilee  de  \.iux.  d.ui-   le  \,-il|..u  de 

la  Cdanline.  dominé  p.ir  le  roclier  .ibiiipl  du  liaii  .iii  pied  duqind  -ounl  rdr.uii.   lu  pi doire 

ro(  lieux  au-dessus  de  la  \ille  poiie  les  ruines  du  cliàleaii  de  (uinionl.  .\ii  bas  de  ce  promonloire 
est  la  vieille  Tour  de  hi  Sm/r.iln-i,-  (xv  s.).  \:r;ili\e  Sl-lllp^nh/lr  {W'V.))  a  s;i  lac.ide  llanquée  d'un 
clocher  carré.  Derrière  l'éijlise    se  ll(Ulse   un  r,n,r,'nl  dr   il,, risses  (ir,S(l).  \:ilni,d-IH,-n  e-l   de    icsi. 

La   Snn^-l'réf.-etnre   ,,ccupe   un    aniden  coiiv le    .l.-icobins    dont  ^egli^.e    seil    de    ll.dle   .lu    ble. 

\:il,del  ,lr  nilr  i\y,r  s.)  alirile  l;i  llild  lollir,;  i„-  (7.',(H1  volumes.  I",  m;uiliscnl  s  I  (d  le  ,l/»,svc.  Le  liiollU- 
menl  le  plus  remarquable  e-t  ]',■:, Ihe  du  M.mlirilhird  siirmonlee  <Vui,  beau  idoidnu'  loni.ni  que 
couronne  une  lié, die  pvr.uiiid.de.  On  ivmonire  encore  d.ins  l.i  ville  qmdques  .l/„;.„„,.  ,d  ll.:i,'/.< 
des  xvr-  et  xvil-  s.  illohd  de  llcaiinremoiil  l.  l'oligiiy  .i  ele\éiuie  si, Une  ,,n  ,i.'',n'-,;,l  l',;n;,l.  un 
Inixte  h  l'historien  tl„-,',,i;,',-.  sur  l.i  f';,,n,,n,,,l,'  l'n„'h,'l.uu  hnsi,:  .au  depule  \V.  (  l.igmuir  (I.S(I7-1SS'.I), 
au   milieu  d'un   pelil    s,/,,,/!-,'  h    l'eldree   de  1.1   \ille. 

C'esl  d.ui- C(d  .urouili-sement  que    se    hcHuenl  :   la   j<die  pelile    ville  d'Arbois.    eiiciiss, nhc 

deux  nionl,ii.uies  el  qu'.uro-e  1,1    Cui-.ince:   S.iliiis.  au  S.   du  Mon!    l'oiipid,   qui    -.'.ilbui-e  d.uis  |,. 

vallon  de  1,1  l'uncu-e Ire  des    ,(,llmes    poil.iid    à    d.  le  bni  l'.idin.  .'i  u.  le  lorl    Sl-\iidié.  S.dins. 

célèbre  p.ar  ses  bains.  |,ossede  une  .■i;li~e  rem.anpi.dile.  :-l-.\,,,,l,,il,'  \\i  s,  i  res|aur(''e.  une  .lulie 
église,  .s(-.l/a»r/cç  (xiir   s.l.   middée  m,alliei]reu-.emeul .  ll-\.-uil   V  ll,:i,-l  ,1e  Ville  ATAU.  .à  ,-o!e  .liiqiiel 

se   Irolive    l;i   l'.inhi,,,,'    mol lenl.lle  .!,■    |le\o.L'e.   -e   dre--e   l,a    .l.rlne    ,lit    ,,,-,i,-r,,l    Clee.    L'.uicienili- 

église  des  .lésiiiles  ;ibnte  l.i  /;i7.//.)//ic.;»c  (jlHKIll  \  obime-i  L,i  pdlores(|iie  Champagnolc.  qu'é-i;.i}  e. 


jr  iiiiir-  ili'  l'Ain,  csl  iim-  i-ilr  iiii|ij-.lricllr  riiln-n-iiiriil  n'Ii.-'ilio  ;i  l.i  lin  ilii  wiir  s.  ;iprrs  l'iiirondic 
(jui  r.in.-.inlil. 

SAINT-CLAUDE  r-l   n Ii'~  mIIts  !,■,  phi-   inllm  ,-.,inr-  ,1,-  In  linnr,..  | linrc  n   l'i:.    par   le 

iiKinl  l;n>nr(l.  assise  :m  r,.iillu.nil  .le  In  r,n-nnr  <-l  dn  Tnron.  aii-.ir  — ii-  .luipu'i  ol  jclc  à  .M»  m. 
lit-  Imuleiir,  un  iionl  siispciuln  lies  Imi.li.  i-ilr  pic'--ciili-,  \nc  dn  liniil  (!<■  .r  p. ml.  uii  aspori 
éliviimi'  avec  ses  rues  liasses  ipii.  de-  iIm's  <ln  Im  icnl.  s'idc\  (nd  jn-.pr.i  l.i  \  il!.- Imulr  eiiv  ii-otiliéc 
d'un  clniue  de  montagnes,  l.e-  nimilncuv  cnlilcs  d  lil- (•linir-iipn'-.  ipn  ronrcid  !.■  Imii:  des  mai- 
sons trahissent  de  suite  r<)iii;ini'  de  l,i  rmce  el  ses  inulliples  .ippln/dicin--.  l.n  r,,lli,',li<ilr  Sl-l'in-rt- 
est  tout  ce  qui  reste  de  l'nnineniie  alili.n\e  d(druile  (m  17:i'.i  par  nii  imendie.  Sin  l.i  ii\e  g.  de  la 
liienne  est  établie  l;i  li(dl.'  ri'.,iwini,lr  Inlhilr,-.  ,.y\\r<-  a  renhc-e  de  la  sl.ilne  .In  -r.uHl  écrivain, 
avec  un  buste  au  |iiéde-lal  |-epn'seid,nd   I'.i\.m-.-iI  .-ni  p.irleinenl  de  l'.i's.ineon  (diii>lin.  .'i  la  ])riére 


N,-"nl,r  P.  (..i.iil).' 


r.li.'.rii' ;ni  Pdiiii  cl  ICiili-e  Noire  l);i 


dn.jind  \'..llnire  déleudil  si  elo,|iieiniiii-nl  l.'s  seris  ilii  Minil-.liir.i.  (In  \<.il  inicere  ,l;ins  SI  ■(  d.'iiKb- 
ipiej.pies  i]ini-..ns  de  l.i  [{(ni.i i--;nnc.  \ii\  iMixiions  -e  innixenl  de-  -r..lle-.  de-  c.i-c.ndes.  des 
l'.nile-  pilj.iri's.pie-  eiindiii-.nd  ;i  Scptmoncel.  ;i  l.i  l'.nirille.  i^l  en  leinoiiLiid  l.i  l;ieniii',  ,i  Morez. 
rin  lie  uidn-lrielle.  .pu  \il  .1.-  l'Ii.n  l..i.'.nn'  .d  .1.-  In  liui.dl.nie.  Ire-  pil  l.nv-.|U.'.  I.nil.'  en  l.niiiueur 
.d  en.-.i.lr.n>  enir.'  il.--  in..iilni;ii.-s   .-{.-xé.'- 

Liste  des  Monuments  historiques 


ll,nirii.l.-M.> 
III. -M.  l.n.-. 
(;..inl.'-l'..iil.i 


r-  l-;^li-.-  (Ml-  .■!   \v- 
.    Sl.ill,--  .!.■  r.-li-.- 


l.lille  .le  1  ll..|.llal  l\ 


|.,i„l- 


•    ■    ■    T.., :..l      ,1      |i.-n, 

.I..II-   l.i;ll-r, 
.     .     .     Sh.Mr-    .1.1    .■h, fin-   |\M-  -,i    |.|    1!,.- 

I;.lil.-    UM-    -..    .l,-,ii-     l.-i    rail,,- 

.lr:.|.-. 
.    .    .    ICyll-.-  .SI  .\ii:,l„il.-  L\l--.l. 


JURA 


Géogiapbie 

Pittoresque  et   Monumentale 

FRANCE 


KN     VENTE 


1"  Fascicule.  —  Paris  et  le  départcmeiU  de  hi  Seine 4  fr.  50 

:''    Fascicule.  —  Ile-de-France.    Seiiie-ct-Oi^e,    Seiiie-et--\larne.    Oise, 

Aisne 6  fr.  50 

3''   Fascicule.    -  Picardie.  Artois,  Flandre.  Somme,  Pas-de-Calais. 

Nord 6  fr.  50 

4''    Fascicule.    -  Normandie.  Sciue-liifeiieiire,  Eure,  Calvados,  Manche, 

Orne 8  fr.    » 

.r   Fasi  icuLE.  —  Bretagne.    Ille-et-\'ilaine,   C('ites-da-\'(ird,    Finistère, 

Morbihan.  l.oire-Inferieure 10  fr.     " 

(f   Fascicule.  —    Maine,  Anjou.    .Mavenne,     Sarthe,     .Maine-et-Loire.     4  fr.  50 

7"  Fascicule    —    Touraine,     Orléanais.      Indre-et-Loire,      Fure-et- 

Loir,    Loir-et-Cher,    Loiret 7  fr.     » 

H'  Fasciculi:.  —  Berry,  Bourbonnais.  Indre.  Cher,  .Mliei' 4  fr.    » 

c/  Fascicule.  —  Champagne,  .\rdennes,    .\hirne.    Haiite-.Marne,  Aube.      6  tr.    « 

10'   Fascici  LE.    -  Lorraine.  Territoire  de  Belfort.  .Meuse,  .Meurthe- 

et-.Moselle,  V.isuxs,  l'.eHnrt 4  fr.  50 

ir    l'.vscicii.i:.    -Franche-Comté.   llante-Saune,  Duubs,  jura     ...       4  fr.    » 


l'.UUS.  —    [iii|iniiiiM-io   (k'  Lu.   Ciiun,   T.l,   vue  Jlaihiiii 


Géogtaphie 

Pittoresque    et    Monumentale 

D  F.     L  A 

FRANCE 

GRAVÉE     ET     IMPRIMÉE     PAR     GILLOT 


IU)IMIG(3GNE 

Yonne  Cotc-d'Or  Saône-et-laoire  Ain 


PARIS 


EltXKST    FLA.MMAIMdX.    KI»ITI;L:U 

l;  I  I.    i;  Al  I  N  i; ,    'J  fi  ,    im;  i';s    i  'n  iii:ii  n 


.ili  il.-  li.iiImMiMii  i-l  .!.■  i.-|.lij.l or,  iVmh.  -  |..mii    Iuii»   le-  |.;i)^ 

y   C.IMI|HIS    1,1    Su.-.lr    ,•[    1,1     N.liVi-r. 


Yonne 


Nom  —  Situation 

n  i:r:TANT  la  foi'iiic  d'un  (Hiadrilalrn;  irrri^ulicr  iloiii  le  plus  grainl 
a\c.  est  iiicliiK''  (lu  X.-U.  au  S.-E.,  ce  dcpaiieiiiciit  tire,  sua  iioiii  de 
la  l'ivirrc  d'yniiiif,  i\m  coule  à  peu  près  dans  la  iiirun-  direction  et, 
traverse  les  trois  arrondissements  d'Auxerre,  dc.loigny  cl  de  Sens, 
dont  elle  baigne  les  chefs-lieux,  puis,  à  (pielqnes  kiloni.  au  delà 
de  sa  sortie  du  déi>artenient,  gagne  la  Seine  à  Montereau.  Auxerre, 

s ■lii'ilieu,  se  trouve  au   point  d'intersection  des  diagonales  du 

(|ii.iitrilatéi-e.  I.a  plus  grande  niesui'e  154  kilom.,  de  la  pointe  N.-O. 
de  rarrniKlissenieiil.  de  Sens  à  la  |i(iiiile  S.  de  celui  d'Avallon  ;  la  plus  petite  en  mesure 
los.  de  la  (lointe  0.  de  rarroiidisseriient  di>  Joigny  à  la  pointe  E.  de  celui  de  Tonnerre. 
Au  point  de  vue  de  la  surlaee.  le  .l('|i,irleriient  ,,e(ii|ie  h-  ddiizièiue  rang.  11  a  fort  peu  de 
limites  naturelles  :  à  peine  ([uchpies  kilnm.  des  ediirs  de  la  Cure  au  S.  et  de  l'Yonne  au 
X.  11  l'st  iMirné  au  X.<».  par  le  i|é|iarlemenl  lU;  Seine-et-Marne,  au  X.  IL  par  celui 
de  l'Aube,  au  S.-i:.  par  celui  de  la  Côte-d'Or.  au  S.  [lar  celui  de  la  Nièvre,  à  l'U. 
enfin  [lar  (;elui  du  Loiret. 

En  ITIIII,  il  a  (■•l('  Inriiir'  de  piutimis  de  ditlVTeides  pr(jvinces  :  Ile-de-France  [Hiili- 
iiiiis),  Champagne  [Si''iii,intis,  Vluniijiinjnr  i>rnjn-c,  Tonncrniisi.  Bourgogne  [Coiitlc 
d'Aïuccrrc,  llonnjoijne  iiruprc,  Avidlmiiiiiis).  Orléanais  (Gàtinais). 

Histoire 

Les  peuplades  [u^'^liistoriques  qui  ont  vi''cu  sur  le  territoire  ilu  d('partemenl  y  ont 
laissi''  un  (■ertaiii  noml.Jii.^  de  nidiiuments  niégalitliiques  :  des  menhii's  à  Aillant-sur- 
Tlidlou  (l'ierre  Fittei,  Cliàlel  (ii-iaid  ila  Femme  Blanche,  dans  la  foret  de  Moicdui. 
Egriselles-le  Bocage  (Pierre  .\igue'.  (  irange-le-Bocage  (Pierre  qui  Tourne),  Michery  (dans 
le  jardin  du  [irieuréi,  .Moiu-teau  i  Pierre  (pu  Danse),  les  Ormes  (Pierrelitle,  dans  les  hois 
de  Bontin),  Sepeaux  iriienlnr  reii\crs('i,  les  Sièges  (Pierre  à  Colon),  Sognes  (Pas-Dieu), 
Vaumort  (Pierie  I^nlevi'e  uu  Pji-rii'  aux  Sorciers):  des  dolmens,  à  Bleigny-le-Carreau, 
Pont  sur-YoMue  (aux  Hauts  l'xjrds).  St-Maiirice-aux-Biehes  IIi>mmes  (Lancy)  ;  des  polis- 
soirs   à   C(M'illy   (Pierre    au\    Saliresl,    C genaN    iliois    du    l"alie<iiiiiais,    ,au    lieu    dit    les 

Hoches);  une  eueeintv  de  pierres  et  de  r(Mlies.  dans  la  t'cuét  de  SI  .\ndiroise  à  Mai'riieaux. 
Dans  les  grottes  ilWrev^nr  Cure,  des  loiiilles  ont  mis  à  jour  des  ossements  de  divers 
animaux  :  ours  des  i-avei-nes,  hyènes.  i-l(''phanls,  chevaux.  îles  arnn's  cl,  des  usteusih's 
en  silex  taillés.  Aii\  peiqilades  (pii  \('-eii|-enl  à  cetti'  i''|i(Hpie  reruh'e  siic<'('dèii'id,  des 
trihus  gauloises.  Les  S('-nons.  uin'  des  plus  :inciennes,  (irin|iérent  la  (iaide  lisMlpine  au 
vr  s.  av.  .I.C.  et  s'enqKirèi-ent  de  |;,, nie  an  i\  s.  Leur  capitale  <'l;iit  .  h/c/nZ/ey/,,;  (Si'iisl.  Lu 
roi  nomini'  par  le  S('n;it  d.'  I.i  \  ille  l.-i  L;,(>n\  ern.iil .  .\u  innnlin-  i\i-  leurs  .dieuts  les  Sc'noiis 
.■(Mnplaient  les  .\ii\ei|-cns,  doid  I.a  rapH.ile  ,l;nl  Aiilrs^nulni'iiiii  (.\nxeire)  qui  in'  prit 
,|u'au  w  s.  \r  lilie  di-  cdi-,  lies  i;duens  |  i.i  |  ,i  |  ;nerd  l/w//.-  (.\vallon)  qui  ligniv  sur  lilniè- 
r.dre  d'.\nlonin.  I.inilis  que  l,i  p;irtie  oinMilale  ('■t:nt  oecupi-e  par  des  Lingoiis;  ei'S  der- 
niers tenaient  le  e,/,</,e,„  /■o,„.„/,„T,/.<e  i  l'on  neiie  1.  .\  l.l  \einie  de  César  eu  Caule,  le  roi 
Moi'ilasgus  ^onvern.iil    ,\L;i'ndnnin  :   le    proconsul   h'  renqdaea    par  son  trère  Cavarinus. 


('■(■  ilornier  lui  renverse  en  -'i-')  av.  .l.-C.  par  une  révolte  vile  apaisée.  Après  la  ehule 
d'Alesia,  un  autre  chel'  sénon,  Drapés,  alla  se  joindre  à  Luctérius,  cliel' cadurque,  et 
s'enferma  avec  lui  dans  Uxellodunum.  Fait  prisonnier,  il  se  laissa  mourir  de  laini.  Sous 
la  (Uiiiunalion  romaine,  Sens  devint  une  ville  iniporlanl<':  elle  eut  un  amiiliitliéàtre  (à 
ri;,  dans  le  faubourg  St-Savinien),  des  lemples.  elr  ;  son  jiiuséc  est  riche  en  fragments 
de  toutes  sortes  de  cette  époque.  La  grande  voie  d'Agrippa,  qui  de  Lyon  gagnait  Bou- 
logne et  dont  on  retrouve  des  vestiges,  passait  par  Autun,  Avallon,  Auxerre,  Ti-oyes,  etc. 
D'autres  débi'is  romains  se  voient  encoif  à  C.rain,  à  Givry.  siu'  la  montagne  de  Mont- 
marlc,  à    Mailly-la-Villo,    à  Mailly-le-Chàlean.    à   Malay-le  Grand    cl   à    Onanne  (Orlouna\. 


celle  d'Agrippa  el   de  nombreux 


Les    vestiges   d'antres  voies   moins   importanb.'S   qnt 
camps  se  rclioiivcid  mi  peu  partout. 

Le  christianisme  fut  ])i'èché  an  i"  s.  dans  la  région.  Le  premier  i''vécpii>  de  Sens  fui 
saint  Savinien  qui  y  fut  martyrisé;  le  premier  évéque  d'Auxerrc  fut  saint  Pèlerin. 
Rangée  d'abord  dans  la  Lyonnaise  I".  celle  l'égion  fil  partie,  vers  ."S.'i.  de  la  Lyon- 
naise IV°  ou  Senonaise.  avec  Sens  comme  mélropole.  qui  gai-da  longtcnips  le  premier 
rang  dans  la  hii'i'arehic  cci-lésiastique. 

~.  Ii-aversant   la  G; 


.1  ver- 


tes  Tian 


de  du  N.d: 


S.-().  pour  la  première 
fois,  parurent  dans  le  pays;  ils  y  revinrenl  en  r>.Ml  ;ivec  les  Alamans  ({iii  assi(''gcrenl 
SiMis  inniilenieid.  Au  v"  s.  ils  en  élaienl  maîlres  et  leur  roi  C.lovis  (■lablissail  ilcs  Ljon- 
\<'rncnrs  on  coudes  dans  les  principales  \illcs.  C'est  sous  la  royauté  mérovingienne  (]ue 
s  .Icxèiciil  les  premiers  monastères.  L'abbaye  de  St-Germain  fut  construite  à  Auxerre 
pics  du  londieau  de  son  5"  évéque  mort  à  Ravenne  et  dont  on  ramena  le  corps  dans  la 
\dlr  .'iiismiialc  cil   iiS:  celle  de  Sie  Golombe.  près  Sen-.  Cul  Iniidéc  en  icJH  par  Clolaacll 


AUXl'lUili.    -   K^Hm'   SmimI   l'uTic.    [•-.■r.Klr   () 


oM  Y  O  N  Mi 

;in|ir(''S  de  la  rdiilaiiic  d'Azoïi,  au  lien  (ii'i  SliCciIuiiiln'  avail  i''h'  niarl  \  risr(\  Puis  viiirrjil, 
celles  ,1c  MolcMlics,  ilr  Moiilicis,  de  N  il  l,ci>  Sll  Jluiil .  ilc  \"r/cli  y  if'jh.  clr.  Au  i\'  s.  la 
iriiulalidii  des  iT,,l,  s  de  l'aMiaNc  de  SI  Gciinain  rlail  ruiisid,  raMr  :  Cliarli's  le  Cliauvr 
y  lil,  (•■IcMT   sou    lils  l.olhairc.  C/ol    sur  le    l<'iTil(jiic  de    I'(juI(U(i\  ,  an   S.-(l.  dAuxen,-. 

(|u'cul  lieu,  le  -jà  juni  .S'il,  la  balailN-  i\r  Fdul; l.  ndie  les  lils   de  l,<.iiis  1.'  I  •(■|iouiiairc. 

l.rui|.iiv  de  Cliarlema-iie  y  sdiidua.  N(l(ll!0  e.ruil.a  I  larils  y  |MTii-enl ,  au  iliiv  des  e-udeui- 
]i(irains.  Deux  aus  a|irés,  le  10  ai.iùl  NiTi,  élail  si^u('  le  liaih'  de  ^(■^dull.  luc-liide  de  la 
Icodalité. 

.Uis(|u'au  XII  s.  Il'  jiays  est  imi  liulle  à  Idules  li's  l'alauulc's.  lui  SNT  les  Ndruiauds 
)  eii\aliisseld  el  le  |Mllrii|.  La  lulle  eiiliv  les  cirliiles  el  les  air  lie\  e(|lies  de  S, 'Us  esl  lrd|. 
sdiiveid,  l'alali'  à  celle  \ille.  Au  ililiul  du  xi'  s,  Aiixerii'  esl  a'-si(ij('  [lar  i*.'  roi  PiolicrI. 
mais  l'iA  iijne  llu^ia-s  de  Clliàldlis  ililer\  ieul  el,  le  sièjje  est  levi'-.  I,a  raïuiiii;  (Jc'sede  ciisiiile 
rAuxeriiiis. 

I.a  sccdiide  crdivaili'  fui  lucclK'e  [lar  saiid  Ileniard  à  Aé/.i'hiy,  ciù  [ihisieurs  des  |iuis- 
saids  seii;ucuis  di-  la  i-diiln'e.  le  ciuulc  (  .uillaiiua'  ilAiixcrii'.  le  sire  de  Chas  le!  lux.  cic., 
s'curdléivul  illiC.i.  Saiul  llcniaid  sVlail  rceciiln'  à  Sius  avec  Alndaid.  doid  les  livres 
lu  II '1  il  lirùli'-s.  sur  un  di'dre  ilii  Cducile  jeu  il  dans  eel  |i'  ville  i  M  Kli.  lui'  cci'Iaine  rerilien- 
lalidii  atdia  les  cs|iiils  à  Sens  ciuiiiiii'  à  \'i'zelay.  Les  lieni^i'cis  de  celle  deiiiièri'  ville, 
sdiileiius  |iar  le  Cdlide  de  Neveis.  i  liassèicnl  les  iiidiin  s  de  r.;Mia\e.  A  Si-ns.  le  relrail 
tics  IVaiadiises  d(iiii\('es  par  Ldliis  le  .Ti  lllie  el  sil|i|!lilliies  à  lilisl  ii:al  ion  de  Laldié 
lleiLeil.  alilié  de  SI  l'iciTc-Ic-Mr.  amena  une  émeide.  A  sa  renirée  dans  la  \ille.  Ileiliert, 
lui    luassacri'.    La    cliaile   de    11  îli    ne    fui    i  c  iidiiveli'i'   iuTcu    llMi    pai'    Lhiliinie  .\iii;uste. 

Vézelay  dMiiil  la  sien \i  11. M,  Nillenciive  mit  A'cnni'  en  1170.  (diy  il,  ciuiile  d.>  Xevers 

et  de  TiHiiierre.  alVraiHliil  ses  \;i^san\  di-  'runneiii'  en  1171.  el  i'ieire  de  (Idurlenay. 
comte  d'Aiixerre.  aHi;in(liil  les  siens  eu  ll'.H.  Kii  ItKM)  F.ndes  1  II  lit  |ia\er  à  .\\alldii  les 
lilK'lli''s  dclroyi'cs.   Ijiliii  .Idiijny  n'c  ni   sa  Cdieuiuiie  (|iri:n  sii  i!e  |ili;s  laid,  eu    I.'IIO. 

\'i''/elav,  i|iii  a\ail  reçu  Liuiis  Ii'  .1. ■une  eu  1110.%  il  eulrerdans  ses  muiseu  IlS'l'lii- 
li|i|ii'  .\iii;usle  el  Lii  li.'ird  ('lenr  de  Lion,  venus  |auir  \  |iiendre  la  cmix  étj.denii'nl.  Saint 
Ldllisy  Aillt  deux  idis.    eu    l:(.7  el     ill     LJ7(I.  Cesl   ù     celle    l'iidiille    ipie    la    clel.re   aldiaVe 

filteignil    L;iiidL;i-e   de  s.-i  |Uii>~sauce.   Ijilie   leln|is.  daulres    m --léres  s'ilaield   (-lexés  : 

r.nlihnye  eisleicieune  de  Vanlui-anl  en  I  Li7.  laliliaye  de  l'iVincnlrés  de  Ililloeii  ll.-,2, 
rv]\o  de  Oniiiiy  eu  lia.',  ii'lles  de  l'en  lÏL:  iiy.  di'  San  \  il;  iiy  le  I  lois,  de  Cill'e,  au  Xll°s.; 
relies  de  \"a Iprdldud .  de  Hei-nv,  elc,  au  xi:i'   s. 

•.\u  xiv  s.  les  (  Ir.andes  C |iat!uii"~.  |iiiis  au  xv'  s.  les  liaudes  d'IJ'drclii'urs.   niinèn  ni  la 

i'éi:idii.  ddiil  les  lidiiiu-.  ruieiit  ali.iudiniiK'S.  Ce  ii'csl  i|irà  la  lin  du  léune  île  Cliailes  \  11 

et   sdiis  celui  de  Louis  XI   ipTi ''le   mnivelle  de  |iaix  el  de  | unsiii' rilé    recommença. 

On  ili''lViidia  di'  iidiiveaii  de  \asles  ideiidnes  de  IdièK.  Les  luieiirs  s'adoiir irent  et 
les  arts  lirillèreul  ;iu  xvr  s.  d'un  cerlain  liislie.  Les  uidUiunenls  de  celle  r-|ioi|ne 
l)'éi;aleiil  [las  en  spli-ndeiir  cimix  du  di'iiaileineni  Miisin  de  IWnlie,  mais  i|iieliiui:'s-uiis 
(l"enti'e  eux  sont  néanmoins  l'oil  reniari|iialiles.  Cilniis  les  T'ijlises  île  N'illeneuve-sui- 
Yonne,  lie  St-,Tulien-du-Sault.   Sl-1'iene  dAuxene.  SI  .le.an  de  .ldiL;ny,   ,ie   SI-Miu-eiilin, 

riliMel  ilTzès  à  Tonnerre,  elc  C'est  de  celle  ,-|id,| pie  dalent  les  collci^cs  de  Sens  et 

dWnxerre,  ce  dernier  l'ondi''  parle  savant  çvi'ipie  .l.iiipies  Ainyol. 

Les  guerres  de  reliL'idU  lireiil  euciire  lieaucmip  de  mal  au  pays.  En  làli'J  les  catlioliques 
massacrèrent  à  Sens  ipieLpies  liuijiieiidis,  sur  le  luuil  qu'ils  voulaient  livrer  la  ville  aux 
Réformés.  En  l.">07.  Auxerre,  siirpi'is  par  ces  deruieis.  fut  saccagé.  En  iri(il),  Avalloii, 
attaqué  par  eux,  lem-  i(''sisla  :  mais  ses  fauboiirirs  Ium'uI  incendiés  ainsi  que  les  villages 
aux  alentours.  Les  liugiieiidls  prirent  Vézelay.  pillèreid  le  In'sor  de  LaMiaye  et 
translormèrenl  l'église  en   écurie.  Sens,  Auxerre  el  Avalldii   ou\rireiil    leurs   polies   à 
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Ilii'iiri  W  rii  l.'i'.l-l;  Joigiiy.  dès  IJIM,  .-iviul,  l;ii'^si;-  pi''ih''l  ici-  ilaii^  sr-  luiirs  le  ni;U'c!'i;li;il  de 
lîiioii.  1  c.iiiricirr  Sfid  ;i\:iil  Iciiu  poui-  If  l'oi.  Tdul  :ill;i  liii'ii  jii-i|ir;i  la  T'ioiirlc  nil  dohlll 
du  ivt^iir  di'  j.diiis  \l\.  \a\  KI.'j-.',  les  I|-(in|i,.^  i(i\idrs  c, ,iii ma imIc'ts  |,ai-  'i'iirciiiic  cl.  ji' 
iiia|-(Mlial  d  ll<M-(|iiiiH(jiiii  barrrl-cnl  la  roidc  a  ranin'-c  du  prince  de  Ciiiirli'  aiipirs  d(! 
niiaicau.  Cdiidi-  .•u!  raison  des  Idirrs  du  man'adial  dl  lnc,|nin((Hiil.  mai-  lui  iL-lail  jiar 
Tllirmir  drvaid    I  dial'r. 

I.r  Wlii  s.  M'  >ijiiali-  pa|-  la  cn'-alion  d'ini  uiaiid  mnidil-r  lir  vcics  di-  rummindial  imi. 
rouirs,  canal  n'-nnissaid  la  Saône  à  I '^'ojinc  cl  par  le  d(-\  cluppcuH'nl  dr  I  in-~|  rnci  ion.  La 
IliAclulion  \  c-l  |,icn  ac,  ncillic 

An  \i\  s,  la  prc-pi''!  il(''  di 
d(-|iarl.ancnl  sVsl  c,,nsidcia- 
l.lcmcnl  dcvcL.pp.'c.  l/aericid 
Inrc  \  (icciipc  un  lan^  di-. 
linLim''.  Les  in\asi(ins  de  ISIl 
IM.icl  de  ISTIMNTI  >  oui  laissi' 
des  Ii-aci>s  di)id<Mirciises  l'^n 
1  NI 'i.  Sens  ri'sishi  coni'aijciise- 
nienl  an\  arni('es  alln-cs.  Iji 
IsTll,  Anxcii'c  cl  A\allon  liircnl 

l.(,nd,ard. ■■.■-.      pillées    el      l(,|-|e 

iiienl  ranciiinK'cs.  .I(iii;iiy 
\ilie  oiivcric.  \(iidnl  n'sisli-i 
au\  AlliMnaiids.  I.c  IS  inivem 
lire  IS7(I  ses  gardes  nali(Uian\ 
allèri'id.  jusipTà  INncm.  :i 
l'J  kili.ni.  à  ro.  airilevani  de 
I  ennemi,  i[ni  en  eiil  raiilenienl 
raison.  Aussi  .Idi^nv  lui  d 
Irappé  d'une  lourde  cou!  rihu 
lion  de  'JIMMKIII  IV.  i-l  occnp. 
juscprà  la  |-al  ilicaliou  îles  pi'i' 
liminaire--  de  paix. 

Géologie        Topo- 
graphie 

Au  poini  i]r  \ue  e('-oloL;i(pii' 
le      di-parienieid        c(Huprenil, 

leiraius  i-elevani   du  Ic-lini,;-  i nfrrh-ti r  el  I ouxr.iid    l.i    p.iriii'    des   aiiondissemi'uis  de 

Sens  cl  de  .loien\  sihn-s  sur  la  ri\c  e.  ,|,.  |A  (uuie  ainsi  ipi,'  .pielipies  iloU  de  celui  de 
.l,,iL;uy    i\\ù    porl.'ul    la    !..nd    dnil,,-   -nr    la    v\\,-    d.    de    lA  oune  ;     des     leir.aius    rrrl„(;:< 

iMulu-.issanl   la  p.irli lenl.de  des  di-nv    mc'anes  .airoudis-ianenls   l'I    iccou\ranl    de    plus 

une  larL:e  liande  mei  idionale  de  celui  de  .loieny,  sur  la  ii\('  l;'.  de  lAdnne;  des  lerciin-; 
,,(,■'/...<;,/, -r'.--.  s-,-.|en.i.inl  sni-  l,i  phis  LT.uide  p.irlie  ,1e  l.a  smlace  de  r.ii'rou.lis-emeid 
d".\u\erre.  sur  celui  de  '['(umi'ia'e  id.  sui-  ci'lni  ilWv.'dlon,  juscpi'à  l.a  leni-onlie  île  la  Cure 
l'I  du  Cousin  :  en  lin  des  leriain<  '/rdiiiliiiurs  l'I  ilu  r/iie/.-.N-  l'ecoin  r.iid  la  poinle  nu'r  idionale 
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de  r;irroiidissemeiil  d'Avalloii  et  venant  se  souder  au  leri'ain  jurassique  ^Lir  la  rive  li.  du 
Cousin  et  la  rive  gauche  de  la  Cure. 

Dans  son  ensemble,  c'est  un  département  aceid(Mité,  dont  la  ligne  de  pente  gi''n(''ralc 
est  orientée  du  S.-lv  au  N.-O.  Le  point  culminant  se  trouve  au  S.  de  Ouai'ré  lis  rdmlics, 
dans  le  bois  de  La|)eirouse  (609  m.).  L'altitude  de  cette  ville  n'est  que  de  4ôr>  m..  ((Ile  de 
Cliastellux  de  ôdj  m.  L'extrême  pointe  S.  de  l'arrondissement  d'Avallon  appailicid  -.i  la 
r(''gion  du  Morvan.  région  de  hauteurs  généralement  boisées,  de  l'ormes  (■(ini(|nc-.  cl 
d'altitudes  moyennes.  Le  sol  y  est  imperméable  et  la  teri'e  arable  y  a  peu  de  iirdrdndciir. 
On  y  trouve  des  fonds  humides,  des  étangs  à  fond  de  mcho.  Le  climat  y  es!  rude  cl  la 
neige  fréquente.  C'est  une  région  extrèmomciil  pill(>rc^(inc  à  laquelle  il  ne  inaii(|iic  ;in(  ic 
que  des  glaciers  pour  rivaliser  avec  les  silcs  les  plus  réputés  de  la  France,  Le  .M(ii\.in 
se  prolonge  au  N.  par  le  massif  de  Loi-nies,  cnirc  la  (Ini-e  cl  l'Yonne.  La  \all('e  de  l.i 
Cure  est  très  accidentée.  Les  collines  de  la  rive  g.  soid,  arrondies;  sur  la  Iciiasse  de 
l'une  d'elles  est  assis  Vézelay.  L'altitude  de  ces  collines  oscille  anlour  de  ridl)  m  :  l'inie. 
celle  de  Brùle-Gois,  au  N.-E.  de  Vézelay,  atteint  554  ni.  A  l'O.,  sur  la  live  g.  de  I '^ dniie, 
est  la  Piiysaie,  s('>lcndant  sur  la  [lartic  oiieidale  des  arrondissements  d'Auxi-iJc  cl  de 
Joigny;  c'esl,  dans  celle  r('gion  que  le  Loini;-.  lOnanne,  etc.  prenuenl  naissance.  Le  pays 
est  pauvi-e  cl  la  pcipulation  clairscui(''e.  (in  y  li(in\e  tics  landes,  des  élaniss  ci  des 
bouquets  de  bois,  L'('t(\  (•'ol  un  iKiys  de  pàlniat;c  pour  les  chevaux  el  les  iiesiiaiiv. 
L'altitude  de  cette  région  oscille  généralement  entre  '.'."i(l  cl  5IHI  ni.:  mais  (|nelipics 
points  s'élèvent  au-dessus  de  cette  cote;  "ii  Iroinc  ni("'nie  7>x\<  m.  entre  Lainse(|  cl 
Ste-CoI(jinbe.  Ou  a  donné  à  la  riche  plaine  de  cnllnic  (pii   s'(dend  entre  le  tlonsin  ci   le 

Serein  le  i i  de  Terre-Plaine;  son  allitiide  varie  enire  'Jln  m.  et  55S  m.  .An  X.-i-:.  de 

cette  région  esl  le  Tonnerrois,  pays  mamelonné  et  d'anlanl  plus  accidenté  que  foii  se 
rapproche  le  pins  du  massif  de  la  Côte-dOr  ;  les  hauteurs  s  abaissent  vers  la  ii\c  d  de 
r.Armançon.  Le  sol,  relevant  de  l'oolithe,  est  recouvert  de  (  idinrcs  variées  on  (Idniinenl 
les  céréales  et  des  bois.  Les  hauteurs  s'élèvent  au-dessns  de  ."iio  m.  assez  souvent  :  d.ins 
l'angle  intérieur  formé  par  le  confluent  de  l'Armance  avec  lAijn.iiK^on,  la  cote  s'ali.iisse  à 
100  m.  Dans  l'Auxerrois.  en  amont  d'.Auxerre,  larégi(ni  est  plus  accideid(-e  (pi'en  aval; 
la  culture  de  la  vigne  doniinc  sur  les  collines  qui  vont  en  s'abaissant  sur  les  deux  ii\cs 

de   l'Yonne;   ([nand  -n   remonte  la   vallée  vers   Clamecy,   on    trouve  des   roclics   de 

calcaire  oolithlipie  (pii  l.i  surplombent;  sur  les  hauteurs,  les  bois  remplacent  la  vigne. 
.\ii   \.  I'..  de  .tdiyny.  s'(Mend  la  vaste  forêt  d'Othe  avec  des  parties  défrichées  et  dont 

l'altitude  \eiiiie  d('-passe  l(''!ièi'emeiit  '-'00  m.  lùitiu  l'aiM'ondissement  de  Sens  comprend 

une  pl.iinc  cravcnsi^  arrosi'^e  p.-ir  I  "^dnne  où  ponsscnt   snitout  des  céréales;  des  coteaux 

couverts  de  vigi n  aceomii.ignent  la  rive  g.;  au  delà,  la  région  argileuse  du  Gâtinais 

est  liois(''e  landis  (|u';'i  l'i:  .  \(is  la  limite  de  l'Aube,  on  trouve  de  belles  prairies  dans  les 
vallées  de  la  Varnie  et  de  rOrense.  C'est  à  la  sortie  do  l'Yonne  du  département  qu'on 
trouve  le  point  le  plus  lias  :  ."i."i  m. 


Hydrographie 


A  l'c\cciili le  (|iii'li|iics  i-ni<-p.'iii\  insi<;riifi,'\nts  ([ui  ga?;nent  \r\  Loire  par  sn  rive  d.  huiles  les 

eaux  lîJigMOril,  la  Seine  p.'ir  l'liil(^riii('>(li.Tiro  de  ITo/i»»"  et  du  Loiny. 

La  Loire  coule  .'i  10  kii.  nu  S.-O.  <]n  (l(''i)artemoiit  sans  le  toucher  el  ref;oit  succcssiveiuonl  p.ir 
sa  rive  d.  :  la  l'rilli;  la  Chenille  (|ir(d!e  nrcMeille  en  .nval  de  Bonny-sur-Loire.  la  Tr,'':re.  ([ni  coule 
à  l'O.  de  St-Fargeau,  recueillant  le-  e.iiix  d'ini  ceil.iiii  ikhiiIu-c  d'('d.iiii.'s  de  la  Puysnie.  Tenlos  ces 
rivii'-reltos  n'ont  que  leur  cours  sii|i('-i  icni-  d.ni^  r\'iiMMe. 

1..T  Seine  ne  loiictie  |i,-(~  non  [dus  le  d(>|).ii-|f  menl.  mais  coule  pr(>s(|nc  paralli'denient  à  sa  limite 
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3G4  V  O  IS  .N'  E 

N.,  à  iiîii^  ilislaiii-c  variant  de  ô  à  Û  kil.  Elle  reçuil  par  sa  rive  g.  l'i'utinc  et  le  Loin/j  qui  lui  par- 
vieniieiil  liois  du  ilepariciueiil. 

l.'yniiiii-  lueud  s.i  ï-nnice  dans  le  déiiartenieul  de  la  Nièvre  à  7'J()  m.  au  pied  du  Monl-Beuvray. 
Après  avoir  arrosé  (daiiiecy,  elle  pénètre  dans  le  département  aufiuel  elle  a  dorinc  son  nom,  à 
un  peu  plus  d'un  kilom.  en  anionl  de  Coulanges-sur- Yonne.  Sou  cours  sinueux  se  dirige  d'abord 
à  l'E.  puis  au  N.-N.-E,  jusqu  u  son  confluent  avec  la  Cure,  point  à  partir  duquel  il  se  dirige  au 
N.-N.-O.  Avant  d'arroser  Auxerre,  où  sa  largeur  csl  de  80  m.,  l'Yonne  laisse  Coulanges-la-Vineuse 
à  4  kil.  de  sa  rive  g.  En  aval  d'Auxerre,  elle  redevient  sinueuse,  laisse  Seignelay  à  5  kil.  de  sa 
live  (1.  et  aiiive  ,'i  I„u-oclie.  où  lui  jiarvienl  r.\rnrui(;on  et  eu  commence  le  Canal  de  Bourgogne. 
Elle  l'ail  ensuite  un  ((jude  \ers  l'O.,  baigne  le  i>icd  des  collines  qui  portent  la  forêt  d'Olhe, 
arrose  Joigny.  pa-sc  à  1  kil.  .")0(1  de  St-Julien-du-Sault.  ((u'elle  laisse  sur  sa  rive  g.,  décrit  un  arc 
de  cercle  vers  ]<•  \.-()..  baigne  Villeneuve-sur- Y'onne,  traverse  Sens,  où  lui  arrive  en  amont  la 
cliarmante  \annc.  dont  les  sources  dérivées  au   pidlit  île   la  \ille  de  Paris  passent  en   aqueduc 

au-dessus  de  s. m  lil.  .'i  "i  kil.  500  en  anionl  de  r..nl-siu-Yon ju'elle  baigne.  Tout  en  décrivant 

encore  cpiel(|U('s  inramlies,  elle  laisse  .i  '1  Kil.  de  sa  ri\e  g.  \'illeneuve-la-Guyard,  sépare  jien- 
d.anl  ."'  Uil.  I.'s  deux  (l(''paitenioids  de  l'Yonne  el  de  Seine-id-_Mai-ne,  pénètre  dans  ce  dernier  et 
gai;nc  la  Seine  à  MmLtercau. 

Les  al'lluenls  de  l'Yonin;'  sont  :  (rive  g.)  le  fiiinscnu  (rAudrije^  ijui  liait  à  Druyes-les-Belles- 
Fontaines,  dont  le  dmijon  eu  ruines  sur|il(jiiibe  uii]ielil  l.u- :  (rive  d.)  le  rui'ssec;»  d'Asniéres  ipii  lui 
[larvient  à  Châtel-Censoir.  ([ui  [lossède  un  cimetière  mérovingien  el  une  remarquable  église  du 
xr  s.  dont  les  cliapiteaux  sont  fort  curieux;  (rive  d.)  la  Cui^e  .  qui  naît  à  700  m.  d'altitude  dans 
le  département  <le  Saône-et-Loire.  traverse  jnesque  aussitôt  la  iiointe  N.-E.  de  celui  de  la 
Nièvre,  qu'elle  sépare  de  tenii)s  à  autre  du  département  de  l'Yonne,  où  elle  coule  dans  des  gorges 
resserrées,  passe  au  i)ied  du  château  de  Chastellux.  perché  sur  une  falaise  de  granit  haute  de 
ÙO  m.  el  dominant  le  viaduc  cpii  l'ail  çoiLiniuniqucr  les  ilmv  ri\es;  puis  elle  quille  pendant 
4  kil.  le  déparlemenl.  y  renlic  delinilivement  .'i  un  peu  plu-;  il'nn  kil.  en  aval  de  son  conlluent  avec 
la  Brin  jaune:  passe  à  Pierre-Perthuis.  laissant  sni-  >.i  ii\e  il.  la  curieuse  Roche-Percée,  arcade 
de  S  m.  de  largeur  sur  li  ni.  de  haulciu-  et  -nr  sa  ii\e  g.  les  Roches  de  Gingon;  traverse 
St-Père-sous-'Vèzelay.  dont  l'église  rcnianpi.ililr  e^-l  priTédre  d'un  porche  élégant  et  surmontée 
d'un  clocher  carré,   percé  d'arcades  et  décore    ilr    (..loimcs  :  nuile  au    pied   de   la   colline  sur 

laipielle  est    bàlie  'Vézclay  toiil    entourée  de  ^rs  i ailles  du  nio\en  âge  et  des    terrasses  de 

laquelle  on  Jonil  dr  \  ues  adniiralilcs  .i.nis  Innles  le^  ilirnl  imis.  A  Blannay,  la  Cure  reçoit 
(rive  d.)  le  Cmisiti.  puis  ,i  \iinleiiay.  le  ni  iln  Montin  :  lom;i'  le  pii'il  il'iuie  colline  qui  porte  le  camp 
romain  de  Clmr.i  ri  où  ^ClrNa  un  uppiilnin  L;.niloi- ;  |ia^--r  à  St-Moré  qui  possède  des  grottes 
préhistoriques:  di-rril  ilcii\  liiun  1rs  a\anl  d'an  i\  rr  .a  Arcy,  où  l'nii  adiniie  aussi  des  grottes  dont 
les  voûtes  et  le  plamlirr  sont  tapissés  de  slalactile<  el  de  slalaunules  de  formes  bizarres;  enfin, 
après  avoir  ann-i-  \  rinienton,  parvient  à  Gravant  où  elle  luniln'  dans  l'Y'onne.  La  vallée  du 
C'ousi(!  csl  égalciiirnl  loil  pittoresque.  Né  à  quelque--  Kil,  .m  S.  dn  point  où  se  rencontrent  les 
trois  départeniriiN  di'  l.i  .\irMe,  de  l'Y'onne  et  de  la  (  :rilr-iri  ir  cl  dans  ce  dernier,  il  ne  traverse 
(pie  sur  à  kil.  rrini  de  l.i  \ie\ie  jpour  ]iénétrer  d.in^  rrlui  i\r  rYmine  où  il  laisse  Quarré-les- 
Tombes  h  -  kil.  di-  >.i  ri\e  g.:  pui-  il  parcunil  iinr  \.illi'c  pn>ri.niléinent  encaissée  en  un  cours 
sinueuv,  bordi-  ib'  peiilrs  aluiiples  et  boisée~.  I.ii^.inl  Iniirner  de  jolis  moulins.  Il  gagne  ainsi 
Avallon  duut  il  rase  les  anciennes  murailles  eu  le  conhniin.nil  .ipiès  avoir  recule  Tourncsac  ei 
se  i^iii-sil  du  m  de  Boucinii  avant  de  londier  daii-  l.i  <'.inr.  l.'\'oijne.  grossie  de  la  Cure,  reçoit 
ensuite  :  (rive  g.)  le  ru  de  Geaotle,  le  ru  de  J'ulhin.  doni  l'e.iii  .diniente  Auxerre  et  qui  lui  parvient 
à  l'entrée  de  la  ville  au  S.,  la  BeaiUeke  grossie  ni\e  i^.i  du  m  de  i'arennes;  (rive  d.)  le  ru  de 
Snwlle  ;  (rive  g.)  \c  ruisseau  de  la  Biche,  qui  lui  parvient  à  Appoigny  dont  l'église  du  xiii"  s. 
possède  un  jubé  du  xvi°  s.:  (rive  d.)  le  Serein,  qui  a  sa  source  dans  le  département  de  la  Côle- 
d'Or,  au  pied  du  Monl-Clievrol  ;  il  pénètre  dans  celui  de  l'Yonne,  arrose  Guillon,  s'augmente  de 
sources  alioiidaiites,  passe  à  l'NIr  siu-Sen-in.  it  Xomt-  lia\ei--e  1rs  vignobles  de  Chablis  qu'il 
anose.  se  iionllr  en  aval  i\r  crllr  \illi'  d'une  b.ule  de  pelils  rns  el  I.u^^e  Seignelay  à  'J  kil.  sur  sa 
rne  g.  :  (ri\e  d.)  \'.\riiiaii(;:ni.  qm  \ieiil  de  l.i  Cnle-irOr  rt  iliint  l.i  ri\e  d.  est  accompagnée  ]iar  le 
cui.d  de  Bourgogne;  apii's  .-noir  ]M'iiidr.'  dni^  l'Yonne.  4iù  sou  rour-  est  extrêmement  sinueux, 
il  liasse  à  Nuit^-siir-.\niiançon.  bi'ile  le  ]iair  du  chàleau  d'.\ncy  le-Ei-ain^.  traverse  Tonnerre  où  il 


DISrVIlS.   —  (;li.il,:.i.i,    VIII-   |.ri-c   ilil    l.ic. 


se  ^nnfle  de  la  source  abondaiile  fie  la  Fùs.te  Diumir.  icciicillo  sur  .sa  rive  iç.  plusieurs  polils 
ruisseaux,  baii^uc  Flogiiy,  St-Florentin,  dont  le  juin'  ilr  l'iiili-c  (xvr  s.)  esl  l'ort  remarquable,  el 
où  il  recueille  rive  d.  VAviiudicc,  au-flessus  de  laqucllr  |i.i^vc  le  i-aiial  de  r.ouri;ogne  sur  un  pniil 

acpieduc,  s'aiigmetile  (rive  d.)  du  Cvrmihm  ou  l^jnl Im-  d.i   h-  iiii--r,iii  de  la  Grumance,  \\;\<-r 

h  Brienon  et  gagne  l'Yonne  à   Laroche.   |ini(    In-s    iiii{M>i  l.ml  ;  c-n  .m]. .ni    de  .loigriy  (rive  if  i   le 

ruisseau  doRaviUon;  en  aval  de  celle  \ille.  le  riiuli,,,  (pii   luiigne    \ill;iiil  ;  le   niisscin  ,!,■  si-l',,,ni 

i|ui  lui  arrive  à  Cézy,  qui  i-nrisi-i\,.  ^cs  .uiciiMuies  |iorle-  >\r  \ille  :  n'ive  !;.i  IV»r,y  .{ni  iViMe  Sl-.lnli.'u 

du-Saull;  (rive  .1.)   le  nt  (;,tl„,il  .-1  le  ru  Sl-A,,,/,-  .|iil   lui  p.irMenn.'id  en  ,uii..rd,  .le  \  dleni.u\e  -nr- 

Vonne;  (rive   d.)  la   ('««»(•   .pu  a 

sa   source    rlans    le    .l.'p.iil.'ni.'rd, 

de     r.\ube,     arrose      \illi-nen\  .■■ 

l'Arclievèque.   se   gros^il,  .  M\e  .l.i 

.le     \\\l,nii,    in\r    g.)    ilu     riliss.-,-||| 

,l,-     l,-i     I.Hd.iui.'    .le     |-£',-„/,/r,     ,.|, 

.n.-nil  .1.-    g.iifiii'r  P'i.iniie   h   S.'iis, 

r.iil,    louin.T    pln-iiMU-s    nlins  : 

(ri\e  .1.1  \'Ui-ni.-.:\  .pii  ,1  -.i  -..Mi-i-i- 
s,.n~  legli-e  ,l,'  'rii,.iii;ny  el  eiilin 
la  ('./(«■<■,  .pii  Ion.  In'  |.resqin'  S.'i- 
gines. 

I.e    /,..;„;/     .pii    a     sa    s.,nr.-.-    .. 

Sl.-(:.>l 1..-.   .UT..-.'   SI-S;iii\.-iu-- 

.•n-l'uxs.iie,  iv.ii..|ll.-  l.-s  ,.,in\  .1.- 
plnsi,.ni>  .'Lmi-s.  l..ni;M.'  Sl-I  .n- 
geau,  lil.'-n.Mii.  .ni  Ini  p,ii\i.'id 
iiive  .1.1  1.'  nn--.'.-in  .1.'  (7,, ,.,,■- 
irllr.  .-i-.iise  .'i  li.igiiy  I.'  .■.mal  .1.- 
r.iiar.'    .pii    p.i--.-   ~ni-   s.i    i  i\e  .1  . 

pui-  p.'ii.'he  .l.in-  I.-  .Irp.nie ni 

.In  l,..n.'t.  ..n  lui  :<yn\i'   Vn„>n,,i-. 

r.i'll.'  .leiiii.T.'  riM.T.'.  .] .id   nii 

p.Mi  .'n.-nn.nil  .In  MJI.m.-.l .'m.' 

1 .•nT..>e     •r.iU.-\.    s-;nmni.-Mle 

inse    •;.)    .In     llr.mlni     où      I ],.• 

an-.-!  -nv.-  -.i  !.•  I'.,i'r  .-1  l,.ii^n.' 
Charn.v.      An     l...iim    \..nl     .■n.-..n- 

iJL.rs   .In    .leparl.- nh    :    !.•    l:,r:.. 

.(ui    |..i--i'    a    C.nrl.Mi.iv.    .I.in~    !.■ 

L.iirel  ;l.. /,,'.'. .o,.  .I..MI  l.'S  - v.-s 

-.onl  .-api.'.--  aillai  .pie  .-.■ll.'^  .In 
L.nng  |i..in-  l.i  \ill.'  d.'  Pans  .-1 
.pu  pas-.'  a  (■.li.-r..y  :  IV), ■/•,/, ,,/,■. 
rnlin.  .[ni  a  s.i  -.mi'.-.'  .in  pieil  il.'s 
.■nllini-s  à  l'O.  .le  S. -lis. 

Étangs,    Marais.     I.s     .l.nnjs 
sonl.   nonilir.'iiv  .l.nis   l.i    l'nw.ue. 

Cil,, M-  IVIaiii;  d.-  \luni;,rs  .pu  alnii.Mil.-  !.■  .mii.iI  .l.>  P.imm'  .hum  .pi.-  I.'l.iiiii  ,\, •,,/■.  l'rl.'iim  .r.,ù  ~..il 
I.-  Pr.iidiii.  ,in  \.  ,l.'  SPS.invein-.   \ i.,iis  en. -on-  .-.dm  .r..ii  -r.  ..nie  I.'   I!.v.  pi.'s  ,1e   Doiii.'ds. 

I.,'-  \alle,-,l,-  la    \,nii I  ,!,•  I,i    Hi.li.'  -oui   h,'-  I h.'n-.^-. 

Eaux  minérales.  i:ili's  .-oui  p.'ii  ii..nd,i-.'n-.'s  ,|  in.\pl.,il.','-  (  il,,n-  .-.dl.'-  ,1.1/, /m, /,,,,,,,  ,1,. 
7',, /',■//,  lerrngiii.-ns.'s.  IV.ii.li's.  eL  la  lonlain.-  p.'l  nliaiil.-  .!.■  SI  Cn-on  a   \.m.,ii 

CANAUX.  Le  canal  de  Bourgogne,  .pii  lail  i-.'iiniiiini.piiT  !.■-  .I.'ii\  l,a--ni- .!.■  I.i  Si'iiie  el  .In 
lili.iii.',  a  une  l.iiign.Mir  il,'  ji-j  kil.  .lonl  Mil  l,il  "iiil.l.in-  !,■  ,|,  |,;, il, •m, ail  .!.•  lA  ..nii.v  ..n  d  .■oiiini,.ii,  ,. 
;i  l.ar...  11.'.  II  ivinonle  le-  v.ill.',--   ,!.•   P  \i  iiini,  ..ii.    I.-  la    Pi.'iin.'.   .ilh-iiil    ..    rs  ,,,     .Ml   -.,    li^„e    .le 


|ii;l  Vi;s.   --  l'.iii,.  ,1,.  viM.-   r,,i.-.  .1..  I  iiii.Ti..|ii-i. 


VERMENTON.  -  Efili^e.  Clucl.. 


SKXS.   -    l-ull-.-   .le    I  lh>|,i!.i 


.lr,u|..    r..MllM„.    .1.1    ,h,, 


l;\ite  à  Poiiilly  d'où  il  siiil 
la  vallée  «le  I'OlicIh'  pour 
!4agnerla  Saône  en  aval  de 
SL-Joan  de  Lo^ue.  l,;i  |)eide 
du  versaiil  de  la  Sciiii'  esl 
de  .".(lO  m.  K,:,.  celle  du  ver- 
saiiL  du  lUiùrie  de  l'.li)  m. 
OSli.  La  |ii-eiiii('i'e  esL  ra- 
chetée par  lir.  écluses  et 
la  seconde  |iar  70. 

Le   canal    du   Nivernais 

et   d3    la    Haute-Yonne,  à 

point  de  partage,  fait  coni- 

iiiunnpici'  la  Loire  avec  la 

Seiiu'.     Il     conipreml     des 

eni|irunls      a      la       rivière 

dWron  sur  le  M-i>ant  de  la 

I^dU'eclà  i.i  liMcre  (rVoiiin' 

siu-  le  \ci-,uil  <!.•  la  Seine. 

11      s'rlend      de      Uecize     à 

.\uxi'ire.   Il  loninience  sur 

,•„.,,  j        la     Loii'c    à     licci/.e.     suil 

fjjlii,  i         rAron.lerui-sc.iu  .le  Llave, 

pénètre  dans    le    vallon    de 

^^^^«i^ii!-  j;    ■'^^1         l'i     <'.olanrclle      el     aceoni- 

I         pai^ne    IVonne     depuis    L.a 

t;liaise      iXièvie)       jus.iuVi 

.\n\erre.     e)i     rr.uiiliis^anl 

en   ai il.    de     Clame. 'y     la 

lii; le  laile.  Il  a  iiii.'  1. .li- 
gueur  .1.-    177    kil.  '.177    .1 

.V2  kil.  l.M'.  .1.111-  h'  .l.'p.ul.'- 
ini'iil  .II'  l'Yonne  pour  le 
can.d  proprement  ilit  et 
".  kil.  N7llpiiur  l'eniliranclie- 

I         m. •m  .l.'\"iu- n(..ii.  r.'li.iiil 

1,1  Ciiivà  l'Vomi.'.  I..-1  .liiile 
.lu  vin-ant  de  la  Luire  est 
.1.'  7".  111.  5.*<  rachetée  par 
.".."i  c.luses  dont  5  de  garde: 
c.dli'  .lu  versant  de  la  Seine 
e~t  .le  liii  m.  "0  rachetée 
l..ir  S-i  e.lns,.s  dont  i  de 
u.-ir.l.'. 

I..'  canal  de  Briare.  .pii 
ii'.i  .pi.-  .'.  kil.  '.ISI  m.  .I.uis 
le  .l.-p.ul.Mii.-iil,  .-I  l'un.' 
.I.'s  .I.Miv  hi-.iii.li.'s  .pii  r.nit 
«■.tnuunni.pM'r  l.i  Loire  a\  er 
a  Sciii.'  il.'i  s.-.-.ui.le  est  le 
can.d  .lu  L..in-).  Il  .-.1111- 
m.ui.-e  ;i  Briare.  sur  la 
Loire  où  il  a  .len\  endiou- 
cliures,  celles   du  .MaïUn.d 


ïSli.X.S.  -  .\n\,ru[:-\,v.   l'elil.'  i.iji-l.-  e.vKiicilr 


DHUYIÎS.    -    i:-..\i-.r.   ICnsoinlil,-  S.-lv 


ri7-2  YONNE 

Pi  du  Barnban,  remonte  le  vallon  d'Ouzoucr,  traverse  le  Loing  à  Rogny  et  se  réunit  au  canal  ilii 
Loing  à  Biiges,  en  aval  de  Montargis.  La  pente  sur  le  versant  de  la  Loire  est  de  58  m.  25  rachetée 
par  12  écluses:  celle  du  versant  de  la  Seine  est  de  78  m.  7Ô  raclietée  par  28  écluses. 

Le  lli-aiil  d'eau  de  ces  trois  canaux  vaiic  di^  I  ni.  .j(l  à  1  in.  00:  la  charge  des  bateaux  varie  de 
70  à  l.">0  T.  Le  lialage  s'y  effectue  surtmit  à  l'aide  irànos,  de  mulets  et  de  chevaux.  Le  halagc  à 
l'aide  de  mariniers  seuls  est  en  décroissance  ;  le  halage  à  vapeur  tend  à  augmenter. 

Climat 

Le  département,   relevant  presque  en  entier  du  bassin  de  la  Seine,  est  sous  l'inlluence  du 


SENS.  -  ColliL-dralo.  FocaJo  loléralc 


climat  séijii.iiiii'i).  Ce  c  linint  ne  devient  rigoureux  que  dans  la  région  du  Morvan,  où  les  inaxinia 
et  les  niininia  de  lemiiéialiire  sont  plus  élevés  que  dans  les  autres  parties  du  lei-ritoirc.  La 
moyenne  annuelle  i-cssort  à  11»;  celle  de  Paris  n'e~l  ipie  de  I0»,8.  Sur  les  hauts  sommet*  du 
Morvan.  le  IlicrnH.inelî'e  atteint  souvent  ofi»  au  imirnenl  des  fortes  chaleurs. 

I,.i  liaut.-iir  <!<■<  pluies  va  en  augmentant  du  N.-i».  au  S.-i;.  C'est  dans  la  vallée  de  l'Yonne 
(|ii'(dle  (■si,  la  iilii>  l'.iihie  :  0  m.  68;  elle  s'élève  .'i  0  m.  7i  vers  le  l.oiric  et  le  bassin  de  la  Loire,  à 
0  m.  7;i,  vers  la  région  dOthe  à  l'E..  pour  atteindre  son  maximum  au  S.-E.  :  0  m.  S'2.  La  hauteur 
moyenne  annuelle  pour  loul  le  département  ressort  à  0  m.  7.j,  un  peu  inférieure  à  la  moyenne 
annuelle  <le  la  Tranee.  La  frécpience  des  jduies  augmente  avec  l'altitude. 

Les  venW  doniiiiaids  ^on(  i-eiix  .lu  S.-U.  .-i  O.  qui  sourilenl  ]iendant  la  inuilié  de  l'année;  le 
niiiiris  ri-(''(pienl  l'-i  eeliii  d'i;..  ipii  ^oiinie  à  peine  une  ipiiii/aine  de  j'Uirs. 

En  résume.  le<  s-d<nn-.  avec  pins  ou  ni.>iii-<  de  relard  im  d'avance.  *ont  a'^-^ez  nettement 
caractérisée-  dans  la  \allee  de  l'Yonne:  elle*  !<>  soni  moins  daiw  le  re*le  du  deparlenienl. 


SENS.  —  Callii'dnile.  Fnçade  O. 


Divisions  administratives 

IliiAiii  i:    :    T;-J  soi   IhMl.nv,     clLi^Iic  , 
lN.ni.\iioN  i  IS'.IC,    :    r,r.-j.(i.Mi   li.iiiil.iiils. 

Ail Ii-~iiiiiiil>           CaiiliHi^  Ci.iiiiiiMii 

Pivfcolurn     :     \r\r;i;i;i: I                               |'^  \:,i 

.\r„ll.,n I                                         :>  l'I 

Soiis-          \  .loiiiinj 1                                  0  lux 

iMvIcrIuros  I  .sV/(s I                                  n  !!.! 

\  Tonnerre 1                              "i  S-i 

Tolal.    .         :>  ■|c.|,-iL    .     r.T  •Inl.il.    .      iSO 


SEXS.  -  OflicinliK'.  Fnr-nclc  lî. 


i.i-^TF.  nr.^  CANTON-; 
An.rerrc   -     Anxorro    F.,     Aiivorrc     (),,      Cli.ililis.      I  :oiil,iiii;i'<  l.-i-\iiicii-o.     { Imilaiii;!'-;— iir-Vinine. 

('.(mrsiili.    I,i^n\   l.'-Chàlrl.    Saiiil-I' |..ivhIiii.    S.iiiil-Sain  cur.    SciuiHla\.   T > .    \  l'i-- 

iihiri. 

Aivillon.   .      \\all..n.  CiiillDii.  ll-lc--;ir-Srrcin.  OiiaiTr-Irs-Tonili.'».  \r/i'la\  . 

.lnl(iH:/.    .     Aillaiil.  l'.l.'iH'aii.  l'.nri Ccii^u'i-.  Cliariiy,    .IniLiiiy.    SI  l'ai^ran,   Sl-.liillni  ilii-Saiill. 

\illiM M'-iii-  Yoniir 

Senii  .    .    .     ('.Ii('in\.   l'oiil--ui-^  niiiir.  SiMi~  \..  Si'iis  S,.  Sitlmim'-.  \  illrin'inr-l' \r(lii'\i-i|iic. 
Tnnnrrrr.     Aiiry-lc-l'raiii-,  Cà-ii/y  !.■  (  .li.'it.-l.  ll..i.'ii\.  \..\,'i~.    rdiiiicnc 
CULTES.  —  Culte  catholique.  Arrhrrr.hr  •  >,»,<.  r..ii.li'   au   i  '  ^,   A  la  lin  ilii  v   -^.  •  rllc   iiirlin- 

]i,,|i.    coiniilail    r uw    siil1iai;aiiU    Ir-    v\rr\r.--~   .{<■    Cliail  iv^.    Aiixrnv.     1  iom'-.    Uilraiw.    l'an-. 

:\Ii':\ii\  c-l   \.'\.-i'<.  l.'.-iv.lioii  ,!.■   l'.iM-  m   .iivlir-.'clir  .-lii  wii    <.  cil  ,l.-lacli:i  !,■- ilim-r^rs  .!,■  l'.iri-. 
Cll.'llhv-.   <lllr,lM-    ri     Mr.llix.    lai    INJI.   r.iivlirMMlir   ilr    Sel:-    lui     n'I.il.li    .avec-     lln\.--.    \i'\cl>    ri 

M,,lllill~  |. ■  -llll'lMlJ.lIll-.  I.  .■■Ma-lii-   (T  \u\i-ni'.  I.Hl.li'   \C|-^  I.'   III'   -..  lui    -il|.|.l  IIIM'  p.ll-  \r  a.nl.il. 

I.c  ijiuia'sc  lie  Sens  iir  ruiii|irciiil  iiHi-  \r  ilriiarlciiifliL  ilc  rVuiiiic.  Il  r.ini|.lc  l'.l  cuics,    110  sui-fui-- 


snles,  4  virari.ils  i-i''liiliiii'<.  Si 
il'lii)i]ii]ics.   ]>cn    noiiiliicii-c--. 

(Ituvics   cli.iril.ilili'^.  l'Iii-ii'i 


YONNE 

•Ils    |l()SS('ll(>    Mil    SlMllilLMirc    lli 


oin.  I.i's  i'(iiiiiiiiiii.'iuli''s  roligieiisos 
l|H'iil  il'i'll-i'iiillcIlH'iil  c-l,  de  |.iV(li,;ilioil;  .■(■Iles  ilc  Icamifs. 
iiiri'~  .1  l;i  \li'  ciiiili'iiiiil.ilivr  on  ^(>(rii|iriil  d'iMiscifiiioinoiil  ri 
lillilllll.illlc-   .les    ,lcîl\    srxcs   <,ii|     Irni-  iii,ii-<ill-llicli'    iljilis     le 


(lc|i.-irlcllli'lll.   I,cs  |ilill(l|i.-lll\   |irlrnii.iL;r> 
Sle-Colonibc.  pW's  Sens.  ,U-  Slc-Mailrlcin 


ni  luiix   lies  -aiiil>  S;i\iiiirn    cl    IN.Irnlicii  ;i  Sons,  de 

VcZL-lay,  (le  N.-li.  cl,.  Ii,.|lcvin    à  Ti-oiiclniv.  ilo  N.-D. 

<lr  (;ii,iiii|.r.,ii,l   h  ViniKMir.  de  Sl- 

Kd .'i    l'(,nlisny.    de   N.-D.    de 

l'ilii'  à  ll.-ry.  .-1  SI-M.iiliii-siir- 
Oiiainii'.  ,-1  \'illcli;uiclie  cl  ;i  \\l- 
Icnciisr-li  Cuy.inl.  ,!,■  \.-l).  de  la 
r.c.niie  M. .Il  ;,  Cli.iillcy.  onliii  de 
Slc-Al|.,ii\  ■:<  Cudol. 

Culte  protestant.  Les  ai]\U-- 
icnls  .1  ri'  nille.  an  lumilire  de 
l.".(l(l  rmiK.n.  se  r.ill.ielicnl  à  ili- 
vri-,.-.  -rcles.  l'oiii-  lï.Miise  ré - 
riiriiiéc  de  France,  le  département 
leliM'  du  CiiMsistoire  d'Orléan.s 
qui     r.ill     |i,irlie    de     la    "     eii-iDii- 

i-\.iiii..eliiiiie  de  Kranee  y  compte 
".  -laln.ns  ;  à  Auxerre  (annexes 
à  An.iIIoii.  \allan.  Basson.  Gurgy, 
.Ii>ii;ii\  et  Larocliei,  à  Sens  (an- 
n(.\cs  à  St-Maurice  et  Villevallier), 
à  Tonnerre  (anni.xe  à  Ravières). 

Culte  Israélite.  On  coniple  une 
eenl.iinc  d\-idlién.|i|s  .•,  ce  nille. 
ipii  iii.  loriiiriil,  .■iniinie  i  iiininn- 
n.iiile  d.ins  le  (lé|i,-irtenienl. 

ARMÉE.  —  Ce.  déparlement 
r.iil  p.irlie  de  la  b'  réi>ion  militaire 
ipii  I  omplc  8  siilKlIvisions  de 
ii.i;inii  dont  2,  celles  d'.Xiixerre  el 
i\r  Sens,  apparlieiineiil.  an  dépar- 
ti'iiieiil.  Les  Ironpes  qui  en  dé- 
priideiil  jonl  p.-iilie  i\n  5'  corps 
d  .11  Mire.  diMil  le  clieriien  est  Or- 
léans La  garnison  d'Auxerre  se 
loinpose  d'un  régimenl  d'infan- 
Inie.  relie  de  Joigny  d'nn  réui- 
iiieiil  de  cavalei'ie  (Itratroiis)  el, 
crlic  de  Sens  de  la  1'.  C.  d'un 
rriiiiiii.iit  (t'inlaiileric.  Le  dép.-ir- 
teiii,.iil     re-soiiil    i.|i    oiilre   -i     l,-i 

y  lé-ioii  de  "i.iid.M- lie. 

JUSTICE.  —  Le  dép.-iileMieiit  ressortit  à  la  Cour  d  appel  de  Paris.  H  y  ,i  1  Tribunal  de 
1"  instance  à  ,\iixene.  oii  sirç.-  la  Cour  d'assises,  à  ,\vallnn.  .loii;iiy.  Sens  et  Toiiiicrie  :  I  Tri- 
bunal de  commerce  à  Auxcin..  .Liii^nv  et  Sens:  |  Conseil  de  Prud'hommes  à  .Viixeiir  et 
1  Justice  de  paix  d.iiis  eli.-icnn  des  7,7  ,-,iiiloiis. 

INSTRUCTION  PUBLIOUE.  —  I.,.  ,l,.p,irl,.nieiil  ivssoiiit  ,à  l'Académie  de  Dijon  et  ne  pos- 
sè,le  aiii-nn  ,.|.'il,l|s-,,.ni,.|il  ,reiiseiçrii.|ii,.]il   >iip,'Ti,.in.. 

L'enseli;n,.nient  sceoniL-iirr  ,-oniprrii,l.  \„,i]r  l,.s  u.-iri'ons  :  1  lycée  à  Si.ris.  1  collège  cor.-.munal 


SENS. 


.\ri.|i. 


chr.  Vm[v  ,f, 


viM.KMaur:  suii-voNN'i:,  -  poii.-  ,\,-  .i,ii^;iiv. 


à  Auverre  (collrge  Paul  Bei'l).  Avallon,  Jdinriy.  'Inniicrre:   |iour  les  llllcs.   I  lycée  .-i  Auxcrro.  Il 
existe  1  petit  séminaire  à  Juigny  et  des  établissements  libres  a  Auxeire  el  à  Seii-s. 

L'enseignement  |iriiii.iiie  leerute  ses  professeurs  à  l'école  normals  d'instituteurs  (avec  école 
annexe)  el  à  l'école  normale  d'institutrices  (avec  école  annexe  et  école  maternelle  annexe) 
d'Anxerre.  On  trouve  des  écoles  primaires  supérieures  de  gar -ons  à  St-Fargeau,  Sens  et 
Toucy.  el  de  filles  à  Bléncau  et  Joigny.  Il  y  a  des  cours  complémentaires  pour  garçons  à  Sl- 

I  loi'enlin  ci  t-t-Sain  eur, 
el  pour  liiles  à  St-l'lo- 
rentin,  St-Sauveur,  Ton- 
nerre et  Toucy.  On  trouve 
des  pensionnats  pri- 
maires à  Auxerre.  Aval- 
lon, Gravant,  St-Fargeau, 
St-Florentin,  St-Sauveur, 
Sens,  Toucy,  Villeblevin. 


Le  département  ressor- 
tit encore  à  l'arrondisse- 
ment minéralogique  de 
Chalon-sur-Saône,  sous- 
arrondissement  de  Dijon 
(division  du  N.-E.);  à  la 
ô'  région  agricole  (cen- 
tre); à  la  8°  conservation 
forestière  (Troyes)  et  à 
la  5°  inspection  des  Ponts 
cl  Chaussées. 

Agriculture 

Le  déparlement  de 
l'Yonne  est  un  déi)arte- 
ment  essentiellement 
aL'riciile:  les  deux  tiers 
de  sa  population  vivent 
de  la  terre  ;  les  revenus 
tirés  du  sol  sont  consi- 
dérables. On  y  compte 
une  vingtaine  de  grandes 
exploitations  où  les  bon- 
nes méthodes  de  culture 
sont  suivies.  Cet  exemple, 
joint  à  l'influence  exercée 
par  les  sociétés  et  le 
comices  agricoles,  a 
porté  ses  fruits.  L'inlro- 

duclion  (les engiais scientifiques  et  des  instruments    perfectionnés  a  déterminé  un  courant  de 

progrès  icniarquable.  La  nature  et  la  variété  du  sol  permottenl  d'ailleurs  toutes  les  cultures. 

La  vigne  surtout  donne  des  produits  de  elioix  et  forme  l'une  des  sources  les  plus  sûres  de  la 

richesse.  Voici  le  tableau  de  la  slatisliipie  agricole  pcjui'  l'année  1890: 


SENS.  —  Cnlliédiole.  Poiiail  du  tinusopl  N. 
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SSr,  YONNE 

l.cs  lidis  fl  luivts  cniivronl  une  Mui'.icc  ilr  ITOdlMI  heclnivs  dont  13075  hect.  2  ares  de  foivts 
d.>iii;Mii;il('s  cl  :.",  iwi;  l]c,-l.  le,  .,iv,  lie  (civU  cniiinmii.ilc-^  cl  d'i-lMblissemenls  publics,  <lonl  les 
in'oiliiils  oui  allcinl  Id'JsTr.d  Ir.iucs.  Les  c^^cnccs  (jin  y  doiuin<'id  sont  le  chêne,  le  hêtre,  l'orme, 
le  ch.irnie,  le  Irène  et  le  bouleau:  les  reboisements  annuels  consistent  surtout  en  essences  rési- 

I ses.    L'Avallonnais  cL  la  Puisaye  sont  i)arliculièrement  boisés;  en  dehors  de  ces  régions, 

ciloiis  le<  l'orèls  de  rrcdoy.  dllcrvaux,  de  Cliàlcl-Gérard,  de  Pontigny.  d'Othe,  de  Vauluisant,  elc. 

Au  ."I    déccMiliic    iN.i'.i   on    comptait  dans  le  département   il  070  animaux  d'espèce  chevaline, 

l.'id  d'r^|pèce  iniil.i-~ieic.  .'ilTd  d'esjiéce  asine.  Cliarny  est  un  centre  d'élevage  pour  le  cheval.  Il  y 

;  ■ICI.doM-.  à  A\allon.  Sl-F.u;je.iu  cl  Tiiucy.  L'espèce  bovine  était  représeiiléi'  |i.ii- 

i\  dont   :)71d  birals  de  travail.  IdNd  il  l'engraissage  et  80  100  vaches  ayant  pr-t>duit 

lilies  de  l.iit.  On  fabrique  des  fromages  estimés  à  St-Florenlin  et  à  SoumaiiU.rain. 

•  ciinipt.iit  -d!S  SJO  rei)résentanls.  ayant  fourni  4800  quintaux  de  laine  pour  220 oCO  ani- 

Ijiliii  l'espèce  porcine  comptait  ."l 'idd  snjels  et  resi)ècc  caprine  4S90.  Les  ruches 

noinlue  de  31420,  ont  fourni  -1208rd  kiIoL^,  ,1e  miel  et  02  000  kilog.  de  cire. 

nr.,  d'eau,  les  truites  et  les  éere\  i-.-.e-.  ^-onl  l'.n'es;  les  esjièces  les  plus  communes 

ipe,  le  brochet,  la  tanche.  Il  y  a  un  li.issin  de  pi^-iieuUiue  à  SI-iMarlin,  sur  la  rive  d.  du 

bief  du   ('..mal  de  Bourgogne.  Le  départe ni    eoinple  u di.iiic  dc'iiartementale  d'agriculture 

avec  chanqis  d'expériences  et  de  dénionslralioiis  .à  ,\ii\iTi'e  :  une  chaire  spéciale  à  Auxerre,  Sens, 
Joigny,  Avallon,  Tonnerre.  Enfin  il  _\  a  une  école  |ir,ili.| l'agriculture  à  la  Brosse. 

Industrie 

1,'induslrie  est  en  général  peu  active  dans  le  de|i.irt<'uient  qui  e(im|ile  deux  branches  spéciales  : 
1,1   f.abrie.'Uiou  des  ocres  et  îles  eiiiienls. 

INDUSTRIES  EXTRACTIVES.  Une  seule  concession  e\i>le   d.ins   le  .léparlemenl.  celle  de 

lignite  de  l.i  Foid.iine-des-Hiins.   smi-  le   lei-iiloii'e  de   l;i   eoi une   de   Ilixnionl.  ilune  superficie 

.II'  -Jdr.  Iieel.ares.  1  .'evlrael ion  a  été  ,\r  77  T.  en  IS'.IO.  Aucune  minier.-  ]i'\  l.mibiére  n'e<t  eviiloitée. 
Il  n'e\i--le  plus  d'nsim-  de  U-r.  On  ].ou)>iiil  d.iris  l'.\\.ill,,nn:iis  des  r.elieirlies  de  plondi.  zinc  et 
argent  dans  i|iieli|nes  mines  el  ennicres  ihi  Mi>r\.in.  'JlSd  ou\neis  oui  éli-  iM(ii|ies  d.aiis  .Sld  car- 
rières doni  dd  ^nnlei  raines  el  750  à  i-iel  oii\cil.  On  en  relire  du  e.ilc.ain-  ]H.nr  pieire-  de  laille, 
moellons,  empierrement,  ciment  cl  chau\.  île  l.i  ni.niie.  dn  uimuII.  du  silex,  de  l.i  craie  iiourlilanc. 
chaux  et  moellons,  du  grès  pour  moellnn^  el  empierrenienl.  dn  |ilH)s|ili.ile  de-  chaux  employé 
connue  engrais,  du  sable,  de  la  terre  poni-  Iniques  et  imlerie.  île  l'ocre,  du  sesquioxyde  de  fer 
(2  e.airières).  Les  ocres  s'extraient  à  Pourrain,  Toucy.  |)iges  et  Auxerre.  L'argile  à  poterie  pro- 
vienl  de  Mouliers  et  de  Treigny;  la  craie,  de  Micbery.  Souey  el  Paron;  une  parlie  est  trans- 
fniniée  en  bl.mc  d'Espagne.  Les  ciments  s'extraient  à  Vassy  (c.  d'Étaules),  à  Lézinnes,  Sle-Co- 
liHulie.  (dnllnii.  Massangis.  Migennes.  Montréal.  Tbizy.  Les  ]irincipalcs  carrières  de  pierres  se 
trouvent  à  Ancy-Ie-Libi-e.  Anstrude,  Andryes,  Charindenay.  ( '.b.a^^igiielle^.  CiM-y.  (lourscn,  C.ou- 
tarnoux.  C.ry.  lirn\es,  Lézinnes,  Molesnies,  l!a\  ièie^.  On  hou\e  de-  tuileries  dans  tons  les 
arrondi^senn'nls  el  nolanuiient  à  Avallon,  Brann.iy.  X.iilly.  l'uni  — iii-Yoïine.  Pontigny,  Itouvr.ay, 
Sl-Séi-iilin.  Villebouyi^.  etc.  .\uxerre  a  inie  usine  de  i-.ane.niv  i-i'-raiiiiques. 

INDUSTRIES  AGRICOLES.  La  minoterie  e>l  ].r.iliqihe  ^nr  ipnlqnes  cours  d'eau  et  dans 
quelques  ceidres  comme  à  Sens.  etc.  On  trouve  nns>i  de-  moulins  à  tan  à  Avrolles,  Druyes, 
St-.lulien.  Sl-i\larlin-des-f'.liam]is.  Sens.  Tauuerre.  'l'omierre.  Turny.  \'illeneuve-sur-Yonne.  Il  existe 
luic  sucrerie  .'i  l'irimon:  des  distilleries  à  Brienoii,  Hauteiive,  à  l.i  l'einie  de  Xoël  larr.  de  .loigiiy), 
à  'rinniene  cl  .'i  \ilIenen\e.siir-Yonne  ;  des  brasseries  à  .\u\ei  re.  A\all(in.  SI-Florentin.  Sens.  Ton- 
nerre. T •>  ;  di's  r.diriqiu'-  devin  champanisé  à  Cli.alilis  el  ,'i   f.'iiinenil  ;   de  biscuits  à  Avallon, 

(  lli,ilili<.  Iqiinenil;  de  vinaigre  à  Auxerre.  Les  indiislries  ibi  bois  -onl  re|iri''^enlées  par  des 
scieries  mécaniques  à  Auxei'i'e.  Toucy.  elc:  dans  ce  dernier  eenlie  on  fabi'ique  des  parquets 
et  .à  .\n\erii'   de-;   niues  de  cbarronnage. 

INDUSTRIES  MÉTALLURGIQUES.  i;iles  coni|irennenl  de-;  fonderies  de  2' fusion  d'Auxerre 

el   de   'I' lie:   des    forges   .'i   Ancy-le-Frane    el   .'i    SI-M.irliii-des-Cbamps.   En    outre,   .\uxcrre 

fabrique  des  pièces  iiièe.iniiiue-  ]i(iur  moulins  el  des  ni.n  Iniies-oulils  pour  travailler  le  bois; 
(-'.hamvres.  des  charrues  à  viune;  Sens    de  s  boulons  d'acier. 
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boiil   ;'i    lieu    [iirs    nulles   ot   ne    eoni|)Oi'tent   guère   ijuc 

bonneterie  de  bl-Maurieo-aux-niches- 
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INDUSTRIES    CHIMIQUES.    Eli 

(■liieli|iies  teintureries. 

INDUSTRIES  TEXTILES.  —  Cil 
Ilcminics.  (le  sacs  <-l  de  bâches  de  \  illeni'in  c'.-in-\  i.iDie. 

INDUSTRIES  DIVERSES.  La  tanneriu  n,  ,ii|,r  une  pla.e  liii|iurl,inle  el  compte  des  élablis- 
seineids  à  .\H\env.  A\  ail.. n.  l'auMi.>M.  (  :iialili-.  Juu\r-.  .l,iiL:n\.  Sl-.lulieii.  Toucy.  \'ernuM]|oii. 
VilleiKHiNe  ^.ui-\  onue.  Sen-.  jin--.i-de  une  mégisserie  id   uni'  r.duli|Ui'  de  chaussures. 

Au.xen-e  a  de>  <  lianliei-  île  construction  de  bateaux  |i(iui'  la  Cuniiiaiinie  île  lrans|iiirl  Ikni'e- 
Paris-Lycm  AlarM-ill.-. 

An  ."d  déiejulae  INU'.I,  le  déii.irlenieul  in.i^^eilaiL  ."l'J.l  élaljlis-einenls  jiourvLis  d'aiipareils  à  valseur 
et  di>pusanl  d'une  loree  de  ".7>S('<  elie\au\-\aipenr. 
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l'raiix  el  de  nialéi'iaux  de  eonslruclion.  Sun  priiicii)al  jiorl  (' 
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UXERRE  est  bâtie  en  amphilbé.àlre  ^-ur  l.i  rive  g.  de  l'Voune.  i{uc  dnix 
ponts  réunisseni  à  Li  rixe  d,  sur  l.iquelle  ^'élèvent  la  gare  jinneipale  id, 
deux  faubourgs  iiidu-lriid-  [m-  liLjne  iidnieriompuc  de  boulevards  larges 
el  bien  ombragés,  qui  eouuiii'n.p'nl  et  se  leriniin?ntà  la  rivière,  dèerit  un 
cercle  presque  complid  .lulour  de  la  cite  propieiuent  dite  et  l.'i  sépare 
de  ses  faubourgs  de  la  rive  -.  l'.uun  ces  derniers,  le-  plus  lai.pruclie^  de 
rVonne  sont  bordés  d'usines,  tandis  qiu'  les  auiie-  soûl  .leconqpagiu'-  de 
villas,  de  jardins,  lie  jolii'S  maisipus  de  pl.ii-;uice.  I,es\ues  les  plu-  lule- 
ressantes  sont  celles  que  l'on  a  du  pont  où  s'élève  la  slnUie  de  l'uni  Ilrrl, 
de  la  poirde  S.  du  boulevard  Davoust,  où  m'  dre-,<e  celle  du  maréchal  duc  d'Auerslaedt,  né  à 
Auxerreen  1770.de  la  pointe  O.  du  boulevard  Xaid.an.  Mu  premier  point,  l'on  end.irasse  les.piais 
de  l'Yonne,  les  clochers  des  églises,  les  jardins  de  la  fn-frrli'i-r.  in-tall.'e  dan-  r.iniuen  eveclu-  el 
dont  une  galerie  romane  supportant  une  terras-.'.  ,iin-i  .pTun  pii;ii.pu  .lu  xiu  s.,  s.'  .l.da.duTil  au 
milieu  .le  la  v.-r.lure.  Des  .piais.  parlent  .les  rn.'S  elroilcs.  moidanles.  bordé.'s  p|.'  vi.'ille-  »e'i'- 
sOHS  ,'ii  h,, If.  drs  ru. die-  .avec  eseali.u-  con.lui-anl  au  eeidr.'  .le  la  ville  irréuuli.'u.'uuud  bail.'. 
Celle-ci  ne  -.•  .-..(np..-.' i;u.'Te  .pu-  .1.-  ru.'-  I.purn.uil  l'S.  nupui  lU'U-es.  ilans  les.|U.'ll.'s  on  remaïqui^ 
encore  un  .erl.uu    ni.udpre  de    m.ii-ous    .le    I,-.  Itcuai-ame.  Le-,  m.inuinenl-   r.'ligieux  .l'Auxern- 
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AVALLON  est  une  petite  cité  fort  pittoresque,  bâtie  sur  un  rocher  en  promontoire,  au  pied 
ilni|iicl  coulent,  au  lias  d'escarpements  superbes:  à  l'E.  le  ruisseau  des  Minimes,  au  S.  le  Cousin, 
qui  baigne  deux  jolis  hameaux,  Cousin-la-Roche,  Cousiu-le-Pont,  à  l'O.  le  ru  du  Paulot.  Elle 
renferme  de  jolies  promenades  :  Promenade  des  Capucins,  Promenade  du  Grand  Cours  ou  des  'l'cr- 
reaitx,  devant  lacpielle  se  dresse  la  statue  en  bronze  de  Vaiiban  et  qu'un  escalier  relie  à  la  Pro- 
mcniitle  du  Petit  Cours  silure  en  coiilre-bas.  Promenade  de  la  Furie  Neuve,  triangulaire,  près  de 
laquelle  se  trouve  un  belv('-d('i'e  à  mi-cùle  de  la  ruelle  de  la  cote  Gally,  Promenade  de  la  Petite 
Porte  ou  du  Point  de  vue.  (dablie  en  terrasse  à  KKl  ni.  au-dessus  du  Cousin.  Du  haut  de  toutes 

I  es  promenades,  on  jouit  de  vues 
I  ut    variées    sur    les    environs, 
non    moins   pittoresques    que    la 
filé.   C'est   à   l'E.    le   plateau   des 
Chaumes  et  le  Bois-Dicn,  prome- 
nades estivales  des  A  vallonnais,  au 
S.    le   plateau    des    Alleux,    jadis 
occupt-  par  un  camp  antique.  De 
(  es  pdinls.  ou  jiiuil  de  vues  pano- 
1  iniiipics  sur  Avaib'U  cl   sur  ses 
xic'ux     remparts,    dont    il    reste 
I  Heure  7  tours  debout  sur  les  16 
qui     flanquaient     son     enceinte; 
1  une,  la  Toxir  de  l'Escluiryuet,  ap. 
jiailient  h  la  ville;  les  autres  sont 
I  nc.-istrées    <lans    des   jiropriélés 
]  rivées.   Du  bas  des  vallons,   on 
i    également   sur  les    collines  et 
sur   la    ville  des  échappées   dont 
1  imprévu   et  la  v.iriété  charment 
fl    retiennent.    L'intérieur   de    la 
\  die  est  curieu.v.  h&rue  Bocquillot, 
|iii    se   termine   aux    deux   pilas- 
lir.~  (wni"  s.)  de   la  Porte  Xeuve. 
(  >l  (■(inlinuée   |K'u'  la   Grande   Itue. 
ni-.ii.s-us   d,.    l.iquelle    s-élè\e   la 
Iniir  ,1,-  ril,,rl,„je  (lli.O).  reslaurée 
<  I  ll.iiiqiiéi'  d'une    Inuirlle  rcnler- 
ni.ud   un  esr;dier.  Au  1"  étage  est 
I  I   S.dli'    lies    L'chevins,   où  siège 
.niiiini  d'Iiui  la  Société  d'Études;  au 
sr(iiiii|  rsl  le  petit  jUîisee,  où  l'on 
I  l'iii.ii  que  ipielques  toiles,  un  mé- 
il.nllirr   cl    lies    antiquités    gallo" 
rniii.iiiii'^.    Ole.    Uéglise  St-La:a)-e 
\\[     <.)   .•!    sa    façade   surnioulée 
h  g.  el  ornée  d'un  poil.iil   lonian  .'i  ileux  pi.ilr.;  rielH'Mient   sculptées.  A   l'iidé- 
r  I Orgue  est  assez  remarqualili'.  .\  d.  e-l  l.-i  i-haprllr  .\-li..  .•uieieiiMe  c;/lixe  Sl- 
l"'iie  (|u'une  seule  nef  ogivale  du  \in'  s.  Eu  lace  e<l  le  l;il,nx  ,!,•  .Insiirr.  qui 
me    iii.ii-.oii   recouvrant  des  ca\es   xoùb'es,  éu.deinenl   du  xnr  s.   L'é(/lise  67- 
ail  .inlrefois  partie  de  l'ancien   comenl  des  \  i^il.in.luies,  dont  les  bâtiments 
plii-ieurs  particuliers.  Siu-  l'emplaeemeDt  de  l'.uieiernie  église  des  Capucins 
\:II,:j,;i,,I  ilale  de  ITl.".  Vl/^Url  de  Villr  de  177(1.   A   leuliée  de  ce  dernier  sont 
eaïKiiis  du  w  s.:  .-ui  re/.-de  l'b.aussée  esl    un  |ielil   riiiisee  reufei-mant  quelques 
n  s.ilcMi   du  |ireiiiii'r  étage  est  orné   de  porli.uls  d'iioiiuiies  de  ginu-ie  de  la 
ic.  qui  renferme   11000  volumes  (colleelion  eompU^I.-  de~  ,laii>eu]s|es).  "Il  iu- 
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ciinalik's  cl  10".  inaïuiscrils,  occupe  le  second  élage.  Avallon  possède  eiirm-p  de  vieux  IIùlcIs 
el  drs  ni.ii-<ijii-i  iiitéressaiiles.  Citons  17/ô(e!  duSire  Hugues  ou  Cour  Calui,  dmil  il  reste  des  pans 
de  iiiar  el  une  tour  octogonale  (xv  s.),  VJIiUel  Condé  (école  de  filles)  avec  une  lour  carrée  de  la 
Itenaissaiice  et  un  portail  du  xviii'  s.  et  les  maisons.  '2  rue  St-Lazarc,  (i  rue  BucqtiiUol,  \i  rue 
du  Collège,  2à  rue  Maisun-DU-u.  etc. 

Vézelay,  ipii  tient  une  si  grande  jdace  dans  l'art  et  dans  l'histoire,  est  admirablement  situé 
au  sonnneL  d'une  butte  isolée,  au  i)ied  de  laquelle  coule  la  Cure.  La  plus  grande  partie  de  ses 
remparts,  d'un  développement  de  prés  de  2  kilom.,  est  Tort  bien  conservée.  Ils  étaient  llanqués 
de  tours  dont  ijualre  existent  encore  :  une  au  S.  et  trois  sur  le  cours  Boiweau.  En  outre,  sept 
I)ortes  y  étaient  pratiquées;  la  [ilus  rejuanjuable  est  la  Porte  Neuve.  Les  fossés,  sauf  prés  de  la 
Parle  du  Bnrle,  sont  partout  comblés.  La  rue  principale  gravit  dans  la  direction  S.-O.  a  N.-E.  le 
versant  méridional  de  la  butte  el  mène  à  la  place  qui  précède  l'église  de  la  Madeleine.  Cette  église 
remidace  l'ancienne  abh.-diide  du  ix"  s.  d('lruite  au  x' jiar  les  Normands  et  foi'l  eiidoniui.iiiéc  au 
xir'  par  un  incendie.  i:ilc'  a  clé  restaurée  pai-  \iollct-le-Duc,  mais  avec  des  iii,ilr]iaii\  dont  la 
blancheur  contraste  singulièrement  avec  la  couleur  des  autres  matériaux  des  parties  conservées 
intactes.  Des  deux  tours  de  la  façade  O.  une  seule  est  debout  en  son  entier,  celle  de  d.;  de  même 
des  deux  tours  qui  surmontaient  les  extrémités  des  transepts,  une  seule,  celle  de  d.,  est  restée. 
C'est  dans  le  narthex  (11'2S-1  l.j'2)  qui  précède  la  nef,  que  l'on  voit  apparaître  pour  la  prenuère  fois 
des  voûtes  à  nervures  ogivales,  germe  de  rarchitecture  ogivale.  Les  anciens  fragments  sculptés, 
provenant  de  l'église  avant  sa  restauration,  ont  été  disposés  dans  les  tribunes  du  narthex  dont 
on  admire  la  triple  porte  monumentale  s'ouvrant  sur  la  nef.  A  l'intérieur  les  piliers  des  dix  tra- 
vées cle  cette  dernière  sont  ornés  d'une  suite  admirable  de  chapiteaux  où  sont  sculptées  des 
scènes  d'une  variété  étonnante.  Une  crypte  du  xi«  s.  s'étend  sous  le  chœur.  Dans  le  bas-côté  d. 
on  remarciue  une  statue  couchée  et  un  bas-relief  mutilé  (Saint  Hubert).  Une  salle  capitulaire  du 
xii°  s.,  également  restaurée  et  devant  laquelle  se  trouve  une  vaste  citerne,  se  rattache  à  d.  à  la 
Madeleine.  Derrière  l'abside  est  une  terrasse  ombragée. 

De  l'église  Sl-Pierre-le-Haut,  détruite  pendant  la  Révolution,  il  reste  le  clocher  qui  porte  le 
cadran  de  la  ville:  une  aicade  voûtée  s'y  appuie.  N'oublions  pas  quelques  maisons  intéressantes  : 
a  maison  dite  de  Louis  Vil,  celle  des  Colombes,  les  maisons  Priant  et  du  Ponceau.  enfin  celle 
où  naquit  Théodore  de  Bèze  et  dont  le  premier  étage  est  occupé  par  le  MuKce  el  la  Bihlio- 
thr.jur. 

JOIGNY.  dont  le  faubourg  du  Pont  s'allonge  dans  une  direction  ]ierpendiculaire  .-i  la  riveg.de 
l'Yonne,  gravit  sur  la  rive  opposée,  en  des  rues  étroites,  monlueuses,  coupées  de  ruelles  el 
d'escaliers,  les  flancs  abrupts  de  la  fameuse  Côte  St-Jacques.  Ses  voies,  pour  la  plupart  mal 
pavées,  sont  toutefois  bordées  de  maisons  intéressantes,  ?i  façades  en  bois,  ornées  de  sculptures 
curieuses,  notamment  dans  la  Grande  Hue  (N»'  15  et  17),  dans  la  Bue  niontmit  au  Palais  (N-  34-jG), 
rue  de  la  Grosse-Tombe  (N"  l'2.  Porte  à  tourelles),  etc.  Sur  le  houlernrd  Le  Sire  Lacam  une  porte 
li>niiiM>  (le  deux  toiu's  .n'ciuiplées.  la  l'urlr  du  Bois,  est  tout  ce  qui  resic  du  vieux  châleau.  Une 
autre  porte  de  ville,  la  l'mie  .■^t  Je^ni,  précédée  d'un  escalier,  se  ccinipose  d'une  arcade  située 
devant  l'église  du  mènie  mirn.  Des  (errasses  du  Ckâleau  Neuf  (wi'  s.),  abritant  des  écoles,  la  vue 
est  superbe  sur  la  vallée  de  l'Yumie.  Dans  le  Palais  de  Juslirc  est  encastrée  une  chapelle  sépul- 
crale, la  ehupelle  oclogouale  des  Ferrands  (xvi"  s.),  décorée  extérieurement  de  curieuses  frises 
sculptées  avec  devises  et  de  niches  vides.  L'Hôtel  de  Ville  (xvin"  s.)  restauré,  renferme  la  Bihlio- 
(/iè(y!(e  (I I  000  volumes)  ainsi  qu'un  jielil  Musée  d'anliqnilés  locales.  Les  églises  de  Joigny  sont 
intéressantes.  L'église  St-Audré  ^\^\■ .  \\r  et  wir  si,  élc\cc  sur  l'emplacement  du  Prieuré  N.-D., 
dont  il  existe  une  petite  porte  ;i  d.  cli>  l.i  C.k  .i.lc.  .i  un  porlnil  de  la  Renaissance  orné  de  Ijas- 
iidicfs  di)id  les  sujets  sont  r]iipi'nidi-s  ,'i  la  vie  de  saiid.  André.  .\  l'inléricur  nu  n'ni:iri|ue  :  une  sinliie 
tiindtalc  du  xiu'  s.  (comie  (  niill.iUMie  I").  une  b(dle  pierre  Inndiale,  un  lalilc.-iu  sui-  bois  (  La  (  .eue) 
el  lui  ex-voto  (framuiMil  d'ndirlle  (Ni  sièt^c  de  li'i!)).  L'église  St-.reuii.  Vf\>:\[\<'  au  xvr'  s,  sui'  l'cni- 
idaccMienl  de  cidie  licliuile  au  xiv  cl  ipu  se  trouvait  dans  l'enceinle  du  iliàleau  fort  idevé  ;ui 
X"  s.,  a  été  restaurée  et  agramlie  en  IS.Mi.  On  remarque  à  l'intérieur  un  Saint-Sépulcre  (xv  s.) 
avec  bas-reliefs,  une  Sainte  Famille  (xvr  s.)  en  bois  et  un  tombeau  d'une  comtesse  de  Joigny 
(xiii°  s.)  provenant  de  l'aliliaye  de  Dillo  et  dont  le  socde  esl  orné  de  cinq  slalues  en  bas-reliefs. 
Dans  l'église  ,'<t-l hiljauU   (1  iUO-l.'jJO)  en   restauration,  on   remarque  la  couronne   de  la    voûte  au- 
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T,%  V  O  N  N  !■; 

(I0--IW  lin  iliii'iir,  (le-.  Ii,i~  rclk-IV  ilo  la  \ir  ilii  Chri-^l  (\vi'  s.l  fl  iirip  statue  ilii  mv"  s.  (l-^tirniie 
l'oirlu-n.  1..-1    sii-ri-lie    iviil>ni]c    rn  oiili'c  |ilii^irnrs  l.iilcs  i-ciii.-iiv|iial)l,'s.  ciili-c  aiilivs   un  Criiri- 

femr„l.  \)r    l>caii\  1 !r\anl-    IVmiI   Ir  haïr   cxln-aaii-  ilc    la  \illr.  Sui   la  n\c  d.  .le  rVuiiiio.  (jiii  y 

runiH'  lia  |M.il  iiM|iiirt  liil,  iiii  ri<((/.s  liieii  iiiiiliiaL;é  ^'éloiiil  en  aiiiiuil  du  l'onl  à  7  ariiii's  (|ui  l'ran- 
cliil   la  rixiriv    Ile--  //a//rx  y  uni  cli'  rimer-. 

Villeneuve-sur-Yonne  e-l  liàlie  au  |iieil  île  eulKnes  Imi-ées  sui-  la  rive  d.  de  rVuniie.  qu'un 
|ionl  (lu  Ml  >..  reinanià  an  win.  inniil  a  la  ii\e  i;.  lli'  M>n  i-iirciiite  ilii  xiir  s.  il  reste  deux 
J'.iricx  el  la  Tnnr  dile  ,/,■  /.-./«/^  /.•  („■,-.  !.<■  |H,ilail  dr  le;;//..:  imii  -,  esl  de  la  lienaissance :  les 
vilraiiv  di'  rniléiieni-  I  Mil  el  \\i  s.)  .-"iil  irinaii|naliles.  l'iii'  belle  iiiinnenade  liirii  (imljragée 
eiil ■!■  \  illeiinne  id  ^:'  leniiiiie  de  pari   el  iraiilie  a   l'Viiiiiie.   Iml  lai-e  devaiil   l:i  ville. 

SEN3.  \irille  elle  1^  m  li  li-e.  Iml  nniMn-laiile  -on-  la  duiiniial  mu  naiiaiiie.  rniniue  eu  teinuiiiiieul 
enri.i-e  le-  \r-lme-  de  Wnii /.In llir,:i rr  du  raiiLniii-  SI-SaMinni  el  des  ti:nj,les  du  eeutre  de  la 
ville.  uii-lr..|iide  ealliiilh|iie  eeiiile  •\f  niiii-  \ei-  la  lin  du  m  s.,  iluul  il  reslc  encore  des  IVag- 
nieul-  iiiiiHnIaid-  >nr  le  I!.,iil'rn,;l  du  11  jnilh-i.  >'idei!.l  -iir  la  ri\e  d.  et  dans  la  large  vallée  de 
rVnnne.  I,a  lue  1;.  de  la  ii\iéie,  i|ni  tiniiii'  nie'  ile  à  Sens,  est  très  rapprochée  de  rollines 
crayen-e-  i|ui    s'ide\en|ile   lllll   ni.   an  (le--ii-  du    iine.in    de    l'eau.  La   ville  proprciueul    dili'.  ,iu\ 

mes    eh-dile-.   I.ir Ili].-e    la    s!'|ia  laid    nid  I  riinnil    de    ses    faubourgs    d'Voiuie,    Si-Didier, 

St-;\iiliMne.  SI -Sa\  iiiieii.  SI-l'ieLi  I  s.  l.e  |ii  111  il  ■  nir  elli|di.|iie,  lu'i  jadis  étaient  creusés  les  fosses, 
esldexenn  une  |p|'iniieiiade  snpeilie  |>laiili'-e  darliie-.  Les  faubourgs  sont  c.vtérieurcmonl  déli- 
niile-  .-ni  N.  id  .à  l'I:.  p.ir  la  Miie  fniée  de  Sens  à  Tiuxe-.  au  S.  par  la  \'anne,  i[ui  gagne  l'Voiine 
a  Sens,  à  l'i  I  eiiliii  par  la  i;raiide  lii;ne  L.-l.-M.  l.e  plus  beau  uiouunienl  de  la  ville  e~l  la  Cnthé- 
ih-itl,-  il  I  lli-l  li'.Si  reiiLiiiii'e  id  re>l.iuree  à  diM'i-e-  epmpie-.  L.i  lai:.iile  O.  llanquée  de  deux  tours, 
dont  nue  >enle  e-l  .n  lie\r.-,  celle  du  S.  i  1  iliri  riiiicr  d  1111  ciinp.llllle.  se  di\i-e  en  trois  parties.  La 
|ireniiere  cniiipreiid  le  liiple  pDilail  ipie  Mirnii.nle  en  -eicnid  lien  nu  étage  de  fenêtres;  la  Iroi- 
siènie  p.iiiie  -e  c.iiii|ii,-a  dune  ilmildi'  Lialrrie  .iji.iure  .invileuv  tours  dans  la  première  moitié, 
pleiiir  dan-  1.1  si'iondi'.  -aiif  ,'i  la  Imir  ioiii|ilrle  ou  de-  nielles  -1  nlptées  renferment  des  statues 
moderne-,  l.e-  deiiv  poil.uU  de-  Iran-epI-  -on!  (oui  .1  lad  remanpiable-.  .\  rinlérienr.  long  de 
1 1  i  ni.  (d  liaiil  di-  -.'l.  on  reni.uiine  des  \  ilr.iux  ;iili  ni  râbles  du  xiii  s.  dan-  le  cli.enr.  du  .\vr'  aux 
Ir.ui-epI-.  de-  re-li'S  de  peinlni-1'S  inur.des.  un  rel.ible  en  pierre  de  l.'i.'iâ  d.iii-  la  (lia|Mdle  St- 
M.-irlial  el  d.ni-  l.l  (  ll.ipelle  Sle-(.;oIolllbe  :  le  Ininhr.nl  ,l,i  Ihi  11  i,hii, .  fils  de  l.oilis  W.  des  bas- 
relief-  .pli  deeorairiil  le  mausolée  du  cardin.d  lliipral  id  deiiv  sl.il  nés  agenouillées  d'arclievèr|ues 
de  Sen-.  .l.-aii  hnpenoii  el  .laci]ues  Duperroii.  sou  IVére.  Mans  h-  7Vcso)',  un  des  plus  riches  de 
Lr.iiire.  on  admire  de-  l;ipi--in'ies.  des  denlidles.  de-  elolles  -UAWr  du  Vlir  s.l.  des  émaux,  des 
ivoires,  de-  rniiii.-ilniv-.  de  l'orlévrerie,  ele.  Les  b.àl  inieiil  s  .•idiaeeiil-  à  la  eallnalrale  -oui  :  .'i  g. 
1,1  Mtis^u,  .In  M'iilrt- '!<■  riL'urrr:  .-'i  dr.  VOfjh  hililr  ixiii  -  1.  enl  iéremenl  re-laurér.  eoinpren.iut  1111 
re/.-ile-rliaii--ée  \oiili'  011  e-l  iii-lalli'  nu  inli're--,iiil  Miisi'c  .irrh:;,!,},/!,/!/,-  el  uu  premier  élage 
eclaiie  par  -i\  grand.'-  bmeire-  .à   la  laça. le  II.   lorm.inl   la   s,,llr  .m/km /.i/e.  Un  pelil  b.ilimenl.  .loul 

ou  reni.ir.pie  nu.' poil.'  lali'r.de  ixvi'  s.)  sur  l;i   rue.  r. il   II  lllicialil.'   ,'i   l'.lir/ie(v'.7/c  (  I.V.Ti  doul  la 

rest.'inr.dioii  a  ele   .11  liev n    iSlIS.  Le-   .-iiilr..-  namiimml-    ndii^ii-ux  de    Sens  soûl   :    IVy/i'.sv   ,S(- 

.l/./»ee  V  I  xir  (d  x\i  -.idaa-  Ijle  roriui-i>  p:ir  ^^"ol|l|l■  r\  mi  eoidre-bas,  sur  la  rive  g.  du  bras  d. 
L.lle  e-l  couronnée  .1  un.-  p.ddi-  llia  li.'.  r.jilerin.-  .|iiel.pn'-  \  i.'iix  \  ilraux  et  un  bas-relief  peint  et 
détéri..ré  \r<,iiiih'  Mmlrh'ni  I.  >i.l'ii'!'i'r-!r'l;o  ri  xiir  -  1.  .-lu  ei'idre  .le  la  ville,  a  été  remanié  aux  xv 
el  xvr  s.  .s/  .s,n'/'//i.'a  (\r  el  XI I c  -. !.  .I.i  11  -  li'  laiilLiiiru  .In  m.dii.'  nom.  élev  é  Mir  crypi.' du  xr  s.,  a 
di's  in-.'iiplion-  des  \  111  id,  ix'  s.  iiierii-li'-.'-  .Lui-  !.•-  mur-.  Sl-.lr.iii  ixiii'  s,),  ipii  seii  d'.'-glise  à 
riI.M.d  lUeii  nV-l  .•iiihv  ,pn'  I  aii.aein;.'  e^lis.'  ;dil.;d  lale  \.  h.  r.il.m-  encore  les  r/„//.e//«  ,/»  S,,rrr- 
Crnr  .d  .1.'  l  liinii'irn  Ir.'^l '.nirr  idotii .  I.nili'-  .liMlx  élcM',--  .l.ail-  1.'  -I\le  .In  Xlir  s.  l.'//.;/.7  ,lr  fille. 
!.■  ]<.,!,, h  ,h-  .luslif-r.  l;i  S,,i,^-/ ',;  frri  ,1  rr.  \r  Tln-.ilrr.  li'olîivid  ni'li  .le  -aillanl.  Le  Ijjrrr  e-l  f.ail.nen 
e.,llege  .le  I:,.-h.  c.  nisi.l.-r.alileni.-id  ai^ran.li.  l,.'-  Il.illrs  .l.al.Mil  .1.-  ISS-.'.  La  r.ililiolli.'-.pie  nmr.'nnc 
■JITIMI  v.diiin.'-.  .'.  iiH-ini.-ib'e-    .d    -|7   in;iiiii-cril  -    pju'ini    l.--ipnd-    !.■    IVnn.'iix    MissrI   ,!,■   h,   Frlr   ,lo 

IWii,-.  .le   1'.  ,!.■  r..,rl,cil     .ir.dii'v.'ii le   S,-ii-.    .Iner-  ,.,^■.r,//,■,^^•.    ele.    l.e   .l/a.-cV.  oiiliv    iim-  gai, -rie 

.le  l.ibl.-aux  (d,  .pud.pi.'-  -.  nlplnre-.  ivurm-ine  .!,■-  aiili.|iiilé-  .j.dlo-r.nnain.'-.  .le-  objids  lii-to- 
i-iipi.--.  .pi.d.jui's  obj.d-  il'.-irt  el  .1.'-  ,-o!l.'.di..n-  d'iii-loire  iialnr.dl.v  Sen-.  .pu  .-.  el.^v.'  une  ^t.iliie 
au  cliinii-l.'  h'ir.n,  7'/..'/,./c/  .d  .-lU  craii.l  aili-l.>  .1,-nn  rn,i.<i„.  iviiLanii-  eu. air.,  .pi.d.pi.'-  M.'illes 
maisons    en    Loi-.    inl.av--;iii|.'-  pu-    l.'iii-    ■.■id|.liir.'s.    m.l.i i.nil    .lui-     l.i     rae    ,li'aii-l  aiusin. 
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Cih.ii^   oiicorc  Vll.UrI  ,1e  \„  l>,>i>ih'  (WÉ'^i.  I'i'.-<  do  SciK.  -;ui-  l.'i  vivo  i:    .In   l;i  \';inTii'.  >.■   Irniivciil 

,|nrl(|iir-  \r-li^:c-  .le  l.i   Mn/lr  ,/,•  Ci,,,-.  ;uin,Mi  r.iiii|,  r .un  ,i\iv   l'.il.ii-  .lu   l'irl.uir. 

TONNERRE.  .I..uuur  j  Vi).  .•!  .ui  S.   |..u-.l,.s  ,  ..llui.'-  .'^..u  |ir,'-.  .-t  li.'ili  .ui  .iiui.ImIIi.'.iIiv   sur 
la  |-i\.'  i,'.  .!.■  IAiui.Mui.il  .■!  .lu  .  .lu.il  .!.•  ];..iir;j..L;iuv   |l.iii~  -.■>    nies  iii.iuiaiil.'-.  ..ii  l|-..u\c  ciic-i.ro 

.|il.'l.|iio^  \i.ull.-.  iu,u-..ii-..  .I..ul  .|U.l.|iic-  -  iv.-.,u\i.'iil   .1.'  Iii'll.-s  .■;n.'^  M.ut.u->,   l.'v.jlisr  XI). 

(Mil',  w  cl  \\r  s.l  rcsiaiir.-.-  :i  l'inl.-!  i.uu'.  iii.il-  l.i.-u  .l.'lul.i  .■.•  ;i  li'xl.'iu-iir.  |„,-~,-,|..  ;i  >:i  r.u.uli- 
(>..  Miiiiii.iil.v  a  i:.  .l'uiu-  l..ur  .an-.-.'  .!.■  ir.-JII,  un  n.  lie  |i.iiiail  .!.■  la  i:.uiai--au.-.'  .|..ul  1.-  .■..l..nu.'S 
cl  \r>  lia~  i-.'li.'l-  -..ni  .ui  |.aili.'  I.ii^.'-.  I,',.///n.-  Sl-I'i.rir  iwi  .-.),  rlvM'r  -iir  un.-  I.uia-M-  <r..ri 
r.,n  j.iuil,  .ruiu-  1..-1I.-  MU-  -III'  la  mIIc  i-I  la  \allc.-  .I.'  T  Viiiiau.;.  .ii.  .-1 1  aiii;l.-.'  a  l'i:.  .-1  au  \  -d.,  a  .'■h' 
iv-laiii-c.'  a  riiih-il.-iir.  I..'  .liirur  .'si  .le  l.'.M.  A  riiil.-rl.uir  ..ii  n'uiai.|U.-  .I.mi\  \ilraii\  ^.-lall|■c^ 
.lu  \vi'  s..  '2  paiiiicauN  |ieiiil--  iSmifs  :1c  l,i  l'ussimn  r\  iiii  |..'lil  iiu.iiuiu.'iil  .''l.'\.'  .ui  INS.".  aii\ 
saiiiN  i-iiijil.'-  .1.'  r.'iiii.-iT.'.  \:il'''i'it"l  (Mir  S).  ri'.-..ii-liiiil  au  \i\'  -,.  a  .■.iii~ci'\  .■  un.'  l..-lli'  S.illr 
lies  malades.  |..u^u.-  .1.-  |.liis.l.-  IIIO  lu  .  \..ril.-c  eu  hxis  a\.'.'  i.i.iii.a.ii- .■!  ciilrall^.  .L.iil  riul.ui.uir  a 
616  Iransfonuc  .'U  .liaiM^ll.'.  Ou  >  \..ll,  i-u.-oiv  le  Tn,„h,_;in  ,!,■  Maryuml,-  ./.•  /;..»r;/^.;,,/.'.  -..•iir  ,||. 
sailli  l,.uiis  .•!  .le.e.l.u'  .laiis  ril..-|.i.a'  l..ii.le  par  .'Ile  eu  l".O.S;  .l.'liinl  en  W.Ck  ,-.■  |..uil„-au  a  de 
r.'slaliie  cil  INJli.  A  i;.  >.■  In. ave  I.'  l.„nh,;ii:  ,!,■  Ij„n;,i.<  <l..ul  1.-  i.UMl.-.|al  c~l  a.'.-..iii|,aiiiie  .1.'  .I.uix 
-lalii.'-  .'Il  l.r..n/,i'.  A  .1.  uii.'  p.'lil.'  ii\|.t.'  I\i\  s  i  r.uileinu'  iiii  Sainl -S.''|iiil.i  .■  :i  '.•  |.(U -..iiiia^.'S. 
Iji  ani.uv  .le  la  sali.'  uii  :,i„„nuii  (IT.sr.)  e-Ui-a.-c  sur  !.•  s..l.  La  Sn„s-I',rfrri,nr.  V/l,:/rl  ,1,-  \-,llc 
.|iii  r.'ur.-riu.-  le  'llimli-e  cl  s'élève  au-dc-ssils  de  la  llalk  aux  gi.ilns.  vu  .-..ni  n-lia-.  !,■  I  nllrijc, 
n'.iHr.'ul  lieu  .1.'  parlicnlier.  Le  JWusee  et  la  Bi6h'o(/iéf/îje  sonl  inslall.'s  .laii-  un  m.uI  H. .Ici  .1.-  la 
ru.-  l;..ui;.'iii..iil  Siyiiali.iis  encore:  Vllôlel  d'ihès  (Xhy.))  roslaiiré.  qui  al.ril.'  la  Cai--.'  .r.'|.ai-u.-  cl 
l'ami. 'iiii.'  Hall.'  aux  \  landes,  i|iii  rcc.iinre  l.i  rri/plr  ./.•  SI,- l',il/tri-ii(C.  T.uincrri'  pi.ss.'.lc  une 
s.jiir.-.'  i-cniar.|iial.l.'  :  la  J'ussi:  Diniiin-,  aiili.ur  .li'  !a.|ii.dle  un  a  aiucuat;.-  un  kni.ir  eiirien\.  Aux 
cnvir.ins.  ciluiis  euliii  les  rhiilcauj-  de  l'é:.iiiiie.-<  el  de  l'iiiihni. 
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I    \     I  I  SI       lu     \.    i:,    .-iii     S.-O.     |i.i|-    nue    rli;iiii,.    ,1,.    cnllin.'s    ,'|,vi'i'S    roll 
I    s      I       \ii;ii(,l,lcs    IV iiliH's,   \r    (l,'|.:i|-|rMi,Mi|   a    ,  n  1 1  ,iu  11  h>    :i    cclh 

I  I  II   lioiii  lie  Cote-d'Or.    Il   mUciIi'  la   r.niiir    (lime   |i,,ilv   Ic'-r- 
I            il    iikIiimc    a   lO.   S.i    |ilii-   -laii.li'    loiii.. ii.'ii r.    ilr    !a    |i(iiiili-   X.O 

II     lissciiii'iil    (Ir   (  ,li;ilill(iii--ii|-.s.'iiir   a  la   |»>;iih'  S.-i;.  dr  cclii 

I      I       III  ic.  csl  (le   l-J'.l  Kilmii    :  -a   plus  L'iaiiil,'  lari^nii  .  ilr    la  poiiilr  (I 

ilil   111. • anciullssciiiciil   a   la   | le    .\ .  K.    ,|,.    rrlm    ,lr    |)ij(.|i,  rsl   ,1, 

HT)    klliilll.    Au     IKlIlll     lie     Mie     il''    l:i     Mll'elliele.    il    ,,ivii|ie    le    1 1  lia  I  I  lelllr    lali^.    Ses    lllllll(- 
ii.iliii-elles    son!,    peu    i  m  porlaii  I  es.  Cileiis  :  a  II:.    1  kiloiu.  ,1,-  la   \eiie|!,-    ,|ii,.|,pas  kil.uii 

<lil    e.Mirs    (le   la   \iiiLjeaiilie,    Il    kil.    (le    (cliil    de    l,i   Sai' '.)   de   celui    de    HJ-ikjii    el    UIK 

pallie   du  (Oiiis   du    l;ier  du    hefaiil    (d    de    la 

Salili.iilie:  au   S.    la    Sa.'uie,    puis    la    Dlie -, 

le  sepaivill  pelldalll  .pieiiples  klldlll.  (lu  (l('-- 
p:irleiiieiil  de  SaiMie-el  l.iiire;  eiilili  a  lll.  le 
Serein,  le  ruisseau  de  iHirnaiil  cl  rAruiaii(;(iu 

le     s,.pai(.ul      de      celui     de    IV le     pelldalll 

ipielipies  kllclll.  Il  esl  lidlll.-  ail  X.  par  le 
depai  leiiKUil    de   lALlbe,    iiil   N.  I'^.   pur   relui 

lie  la  Haiite-IVlarne,  i\  \'\\.  \<.\v  ceux  de  l.-i 
Haute-Saône  v\.  du  Jura,  nu  S.  par  celui 
lie  Saône-et-Loire,  n  ko.  pnr  mw  de  la 
Nièvre  el  de  l'Yonne. 

l-ni   I7'.l(l,  il  a  i-\r    l(jiiu(''   (niti('reiiieiil    d  une 
imrlic  lie  In  BoLU'gogne. 

Histoire 

On    (■( .lil.    sur    le    hnrihnre    de    la    ('.(Me. 

d(lr,  (knix  slalidiis  pr(diis|.ni(|iies  aii\  eu- 
virons  de  Seiiiur  :  I  une  silu,.,.  sur  le  \cisaid 
(U-ieiilal  du  Mdiil,  de  (.ras.  au  X.  N,  i:.  de 
(.ena\.  (d  laiilre  pi,'s  de  CniKiis.  On  a 
lr(in\c  d.iiis  la  pr.niiK-re  de<  ..s  d.-  renne, 
d  eli'-pli.iiil,     de     kcnd'.      de      .lieval.     des     (,s 

lendilS.  elc   .   (kllls    kl   se- le,   des    haces    de 

l'oyi-s.     I.es     ni n.-llls      lllevalll  lli.pies     s'y 

rencdidrenl     encdre    dans    nu     cerlain    ii 

lire  d.'  I(.calil(''s  :  a  .Mauns  k.,inl,.nl.  Mail 
\ill\.  .Mdiiliiiaiii.  .1  .\iuiia\  le  Une  l'icre 
lM(diei.  ;'i  la..  Iieldil  il'ierre  .pu  ('..niiei,  a 
Sllssey  (l'ierre  l'.iiide).  C.lliuis  eiicure  les 
niciiliirs      d.'      C.iiilniier-le  Sec,      de     (lisscy-  .VLlSIi-S  '-HKlNt..  -  Staluo  d(;  V(;i'clirj.':lor 
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soiis-l-'lnvi-ny  ,U  I'.cicIiimI.'  1m  ( llKipcllci.  lU-  l;i  UnchcHMi  Hiviiil  de  PriToii  Muriror.  clr.l. 
à  ■]  li()is>  l,-i-I!<Tclirn'  (la  l'icri'c  l''(_>llci:  les  ilolmms  de  la  lidclirpol  i  PiCitc  (|iii  Viid, 
ceii\  (le  Saiileiiay.  rchli  (le  \'(ili]iiy,  la  |iicirr  |)ii'sniii(-c  ccllii|ili-  ilc  Mc-Salii Ile-,  de.  Aux 
liiMiplrs  i|iii  oui  laisse'  ers  |(-rii(iiL;na-r-~  i\r  li-iir  |iassai;r  ri  iloul  iimis  ii^iKircilis  l'his- 
loil'c,  siini-driciil  ilo  lliliii--  iiailliil^r-..  ('..■Ile  lirs  Liinjuii»  élail  n'|iaiMlili'  MIT  la  parlie 
scplciilri..Mal.'  de  la  C.ùlc-dOi-,  tandis  ,|ii.'  des  allic'S  des  Kdiieii-,,  les  Maïuhilncii^. 
teiuiienl   le   sud  jusiiLi'ù    la  Saoue,  dont  la   rive  g.  éUiiL  oi-cupt'c   pac   les  Sàjumws.Qii 

(■(iuuail  la  rivalité  de  ces 
deiiiiei'S  avec  les  Éduens, 
rivalité  qui  amena  l'inter- 
veulioii  d'AiiuvisIe  eiiutri' 
eux.  Mais  la  veiii;eauee 
rpi  il  lira  des  Kdilelis  dé- 
leiliiiiia  reu\  ri  à  iluploriT 
le  srroiijs  Ar  lUnw.  Crsar 
panil  a  la  leir  lie  ses  lé- 
gions ri  m  li/rulrr  Aiae- 
vislr  a\cr  srs  Sllèves  au 
delà  du  liliin  (;.S  av.  J.-C.l. 
La  riiiiipiele  de  la  GauIc 
leida  eiisiiile  s(Ui  auilii- 
liiill.  11  sul  lU-olilrr  des 
dixisiolls  illlrslilirs  des 
(iaiiliiis  pour  aiii'aiilir 
Iriir  pllissaiire.  Ce  lui 
ralVairr  dr  r\ui[  auiMM'S 
(\v  raiiipagnes.  ipir  l'on 
prill  divisrr  ru  driix  pc'-- 
rioiles.  l'uiir  i]r  .'i7  a  àà  av. 
J.-C.  l'aulre  de  -M  à  N'i  av. 
J.-*'..  Cl-  n'esl  (pie  vers  la 
lin  Ar  celle  M-roiide  pé- 
riode ipu'  la  (  iaillr.  aprrs 
des  rllorls  isoli'S  roulic 
1rs  rii\aliissciii>.  roiiipi  il 
Irop  lard  la  n.vrssil,'-  de 
riinion.  .\  1  appel  de  \vi- 
I.IJON.   -  Ann.  ,„„.  (:l,:„ln„M.  ,1,;  (  ;l,am,M„ol.   Pnils  ,1..  M,.ï>..  F.co.  r  ilu^r  I  OIIN.     elirf     arveme 

(■•nrrgiipir.  1rs  roui illgCIl ts 
ijaulois  se  levérriil.  .\|urs  la  |irisr  iV  A  m  riru  ni  il'.iuirgrs'.  ('.l'sar  \iul  iiirllrr  le  siège 
i|r\aiil  (lri'en\ir:  mais  il  lui  rcpoiissi'-.  .Mors  Ijliirns  ri  S(''(pianrs  cruirnl  Ir  moment 
propirr    t\f    roinprr    aM'c    1rs    Uoiuains   cl    roiinii  rriil     drs    lidiiprs    a     \  rrriu^rlorix.    i'.r 

drijiici-.    grâce   a    sa    ca\alrrii\    rs|M-rail    a\oir    l'arilr ni     raison    des    riiurniis    liallanl 

l'ii  ri'lrailr.  Mais  (.(■sar  av.iil  riiMiK'  aiissj  des  caxaliers  germains  ri  la  rniroiilic  ipii 
riil    lieu  rnirr  1rs  driix    roips    de   ra  va  le  lie .    sur    1rs    liords   de    IWrmaiiroli    ou    .|r    la  ^  lli- 

ur,- (■  (OU  ur  sail    au    juslri.  se    Iciiiiiii::  a  lavaula^r   ilrs    1; ains.   .Mis  en  diaïuilr.  les 

<;aiilois  s-  rrplirrrlil  \rrs  !.■  Molli  .\ii\o|s.  a  .l/c../,r  \'rrr iirj.dolix  <'iil  Ir  lorl  de  s'y 
riilriijirr.  dr-pccliaiil  parloul  des  rmissani's  pour  pidMiipirr  1  riiMu  d  iiiir  arnii'c  de 
srcoiirs  alin  de  le  il.' Iijoipirr.  I.rs  Iravanxdr  riuilii-vallalioii   rnirrpiis   par  irs  lloinaius 


C  O  T  E    D  •  O  p. 


rurciit  gigniilesquos.  comme  le  prouvent  les  fouilles  elTeeliiées  >ui'  les  lieux.  Les 
efforls  lenlés  pour  IVanchii'  le  (  erele  irinvestissement  lui'enl  iniiliii's;  ;uissi  ;i|irés 
40  jours  de  blocus  les  vivi-es  i'urcnl  (■■iiuis(;'s.  En  septembre  '■<■!.  l;uiiiéc  de  secmirs  arriva, 

mais  sans  unité  de  commande ni.  avec  des  dispositions  dontens<'s  dans  l<'s  desseins 

tle  deux  de  ses  chefs  arislurrali's.  Kporédorix  et  Viridoniar.  La  bi-avcinre  iTune  parlic 
des  Gaulois  de  ^'ercassivellàunus  s'usa  dans  trois  lenlalives  [luwv  faire  làcliei-  prise 
aux- lioniaius.  Les   troupes  amenées  s'éloignèrent  d'Alésia.  N'eicini^iMiiriN.  pi-r^voyant  la 

(h'taile  inévilable,  s'offrit 
r(ininir  \  ielinii'  a  César.  Le 
\ain(piciii'  le  lil  eMchaini'r 
et  ((induii'r  à  liome  on  il 
servi!  a  son  haoïnplie,  puis 
il  le  lil  décapiter.  Api'és 
(|iielipies  autres  efforts  de 
1 1  sislances  locales,  la  Gaule 
eiiliére  fid  conquise.  Elle  y 
peiild  rind('pendauce,  mais 
1rs  biciilails  de  la  civilisa- 
lion  rdinaini'  eu  lirent  Ijien- 
lc>l  une  di-s  plus  riches 
pr(i\inces  de  l'eurpire.  Les 
inciiiniiii'ids  de  celte  époque 
cdii^i^lent  surloni  en  ves- 
lilîcs  <ie  voies.  (!<■  rell'au- 
cliemcnls,  ,i,.  d.bris  de 
hndrs  sdcles.  Liions  les 
M'sIlLJc-  (le  Mclinlanum  à 
Malani.  A,-  Irrlilndii  a  Ver- 
laull.  l.-i  cc.lonne  à  piédestal 
<Ml,,-(Uial  i\vr,,ix-  dr  S  ligu- 
res en  has-reliefs  et  haute 
de  I  I  m.  .Ml  à  Cnssy-la-Co- 
hmne.  elc.  L.a  r.'vion  lit 
pallie  dr  la  1'  Lyonnaise. 
Lu  ilili.  SI- produit  la  grande 
iii\,-;--i(in  des  \'anilales,  des 
Snr\cs,  des  Iliirtïundrs  et 
dc-.M.-nns.  (pn  la  -acca-enl. 
Les    L.nryMiiiIrs.   rcsiés  à 

l'ai-rière-garde.   s'élablirenl   <-u    il-'    enhvlr   lilnn   el    les  Vo^gi's.    a\ec   rass,.|ili id  de 

l'empereur,  durd  la  polilicpn-  (-(msislail  .1  inli-rc^^ci-  les  1',,;  rbarcs  i'ii\  iiu'-incs  à  la  con- 
servation de  l'empire,  l'en  à  peu  ils  sV'Ienilireid  dans  la  valli'c  de  la  ^ai'iiie.  Les  l'rancs 
Iraversèrcnt  an^^i  la  Sonime  i-l  >i'  r.-ippi-oihèii'nl  i\r<  Lui-einide-..  l.oni;lenips  aussi  ces 
derniers  avaieid  r\r  sold.ils  ,-mi  service  de  l'empiri'.  Llo\is.  mi  de  1,-iirs  eliels.  ri'iniil 
toutes  les  tribus  isob'^es  --oiis  son  scepire.  (iondeband.  roi  ili's  I '.iiru u ndes.  lui  il(jnna 
sa  nièce  Clotilde  en  inariaL^e.  union  pri''p,iii''e  sons  les  auspices  des  puissants  éveques 
de  l'époque  (i'.irii.  Clolilde  converlil  son  mari  an  c.il  liolicisme.  Dès  lors  Ions  les  f''vè- 
«pies.  en  soulenanl  son  pouvoir,  lirenl  .appel  a  son  liras  pour  eliàller  les  bia  (d  iqiies.  Il 
atUuiua  les  lUii-eundes  et  en  Iriomplia  i.Mlili.  niiand    il  ni.  en  .'>ll.  le  r-oy:iu l'ranc 
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(''l;iil  iirip  iVMlih'.  Sr^  (|u;iliv  fil<  se  le  |)fii-l;iirrrcnl .  Ori.x  il'ciil  iv  .•iiv.  Cliililrlicrl,  ri  Clo- 
t;iiri'  I  ',  |irir'i-ril  |i(i---,c-,siiiii  ilr  l;i  l;iiiiiL:oL;rii'  riil  iri'i'  ;i|irr-,  |ilii-.iciir'^  r\|ii-(iil  ions  imiIit- 
pll^^rs  (le  :<•!'<  ;i  .'i.",  1 .  A  l;i  iimU'I  i\r  ( '.li  il  .1  ir.'.  un  ii(iu\c,-ill  |i:iil.i!ji-  riil  lieu  riillc  m--.  qii;ili-i' 
Mis.  (iorili'.'iri  ciil  \:\  1;ijii  l'ijo-nc  i|iic   1rs  I  .oriilpiirds  |.illriviil  m>iivc|]I  i\r  -''T  I  à  :>',i\. 

l.rs  (Icrilicis  mis  (le  r.iic  riHinx  iiii^iciiin-  soiil  Ipinili'il  iiir;i  |i:ililrs  i\f  l'imi\  riiiiT- ; 
l;iii;iivlii,-  s',ill;i,|iic  i,  Iciii-',  lll.ils.  M;iis  ['.•■|iiri  ,  T 1 1 ,  ris|  :i  1 .  ,|llc  (lAiisl  |-;isic,  iViiiiil  s,,,is 
son  .■inh.ril.'  I:i  Nm-lii.-  cl  l:i  llniiii^oLMir.  (  ;ii;iilcs  .M.irl.'l  iT|)onssc  l'invasnni  .-iriilic  :'i 
P(Hlici's  cl  Chiiilnn.i.jn'-  iV-|,-ililil  Irniiniv  d  uniilrnl .  'IrMis  ;nis  ;i|M'rs  r.-iv.' iirmcnl  <U' 
S(in    liN,    I.onls    le    |l,dH,ini:nir.    I:i     ^ryir    ,lrs    |i;i|-h|o(.s    il,'    rrni|M|r    l'onilnrncv    Cli.illi'S   11- 

Cli.invc.  lijs  (II'  la  s,-ciinilr  Irinnic  <\\t  lli-lHHinaiic,  rnl  rn  iiarla-i'  une  |iai-Ii'-  il.-  la  l'aMii- 
p-nuiic  |,ai'  sinl.-  ,!,■  la  ronvcnln.n  de  WOian^  (X-J!)!.  A  la  ni(M-l  i\r  \i-\w  in'-ic.  (  lliarlcs  et 
Lcmis  le  I  ii'i  inanii|nr  s'nnisscnl   laml  rc  leur   liciisimn'    IV/ic.   I.iil  liairc.   I.cnis    lron|i('ss(. 

rcinainhvnl   a   i'.inlaucl     Innlrnov.  dans  |  ^,,i 11  Nil     I,.dliaiir  rs|   l.alln.   le  liaih'd,- 

Vci-dnn  (Si.-,:  lui  laisse  la  Loi  lia  iin-ir  avec  la  I  lanlc-l  ;niiiu(iL.'iic  i|iil  dr\icnl.  s,,iis  |,. 
nom  de  conil.'  <\-  lioiii'-joL'iir.  ,l,-'|,riHlan(r  :]r  rniipin-  t  liarics  Ir  (,lian\r  cddanl  1rs 
l)ays  Iraiirs  doia-iilrnl  avec  la  liass,.  r,(,iii  i.'oi.'nr.  i|iii  Ininr  Ir  dinlir  (!.■  I  IdiiiuoLinc 
pdincini'-  par  ilrs  ducs  liiaiidiria  iics  doiil  Ir  |irrniirr  lui  llirliaid.  lira  11  II  rrr  ilr  (liailrs 
Ir  (  .hain  r.  siiiis  Ir  L'on\cnii'nirnl  iliii|iirl  1rs  Niiniiaiiils  Ijn-nl  Iriir  innnirrr  a|i|iai  il  ion. 
A  l.i  inol-l  :\r  lli-nn.  lils  d.'  I  liiç  ii.'s  (a  |irl .  dllr  (  .iii  llaiinir,  lils  ado|il  il'  du  |iivnii.a-  (;.a|M'- 
lirii.  dispiil;,    |.riid:iiil    lici/r    .ans    .an    roi     IIcIh-iI    I  '  la    posscssicui    dn    du.  1h'.   Il.d.ril    lui 

didacli.a.  a    liliv    vi.arrr.   1rs    ri.nili's    dr    l)i|<,n    ri    dr    Mac '1     iriiiiil     l.i    l'.oii  iç  ,,r  ii<'   au 

roy.aiiini-   i\r    l'r.anrr.  .\  la  sinlr  d  un  c'Tli.aiiLir,  il    rr|iiil    llijim    i{ui    irnipLira  .ahus    Aiilnn 

nu r.ipil.dr  du  durlu'.   ildliril   I,'  iviiiil   .ahus  lailir  1rs  mains  <|,'  s, m   lils   .'mih-.   Ilrnii. 

ipii.  dr\, ■nu  i-.u  i\i'  l'iaiir,'  a  smi  loiir,  Tnlliil  a  s. m  IV.ar  llid.rrl.  Cr  ilriiurr  dr\inl  ainsi 
Ir  rlirl'  <\r  la  prrinirrr  lir.anrli.'  r(.\alr  des  durs  ,\,.  I ',,  m  l'I^oi:  lir .  dll.'  r  a  p/'l  ir  11  lir .  ipii 
doliii.a   au  duclu'   \'l  sciii\  ri.ailis  i\r   ||i.-i|    j    ITiCil,    l.rs  iinidus  ipir   rrs   primes    n  lU  1  rar  Irrrii  I 

aiiondirrnl   Imr  d .aim'.  IJiiaml  souii.i  lli.airr  dr  r.irir.imliissrmriil  drs  (aiuimiiiirs.  ils 

oriroyrrrni  di'S  ilia  rlrs  .iii\  \illrs.  r.raiinr  (  ciiisrr\  r  pri'r  irilsrinrli  I  i.i  siiniir  ipii  dair 
,\,-   l-.'ll.-,. 

A|irrs  ].-  d,-saslrr  i\r  l'inlirrs.  1rs  Anriais  pillrrrnl  r.il.li.ayr  de  F!.a\  ii:ii> .  Saiilirii  ri 
s'a|iproi|irrrnl  i\f  l>i{iiii.  l.rs  Imis  ordi-rs  ri'ainis  ■',  llrannr.  prmlanl  l.i  iniiiniili'-  dn  i\[\r 
l'Iiilippr  dr  l'ioiiN  rrs.  (ddiijm'rrnl  le  l 'ri  ma-  Ni  11  r  (ai  lui  \  rjsaul  uiir  Im  Ir  siuiimr  d  .11  Lirul . 
I.r  jriiii.-  dm-  ('-l.-inl    mori   .-n-r idi-nh-llrim-nl   a  sri/i-  ans.  1.-  roi  .li-an   II.  ipii  ni  .-iNail  i-pnus,- 

I; '-rr.  srmpar.'i  du  dm-la-    r nu-   l'-lanl   Ir  pins    pro.lir    p.-in-iil    du   d.  luiil.   Il    l.'iiss;i  |,. 

r \r  dr   T.,  ,11  rç  o-,  ir  à    l.i   r,  ,1,1 1  rssr  ,  Ir  l-'I.-M  n  I IV  .  air  11 1,  ■  dr  l.'l   \ru\,-  di-  l'Iillippr  dr  llolixr.-s, 

pins  il  ,l<,nii.-i  Ir  diirli,'-  a  l'Iiilippr  Ir  Hardi,  s,,,,  (pi.drirmr  lils.  A\r(-  ,-r  primrcniim-nrr 
l.-i  s,.,-,, ml.-  I,r.-im-li.-  ro\.-il<-  ,1,-s  du, s  ,1,-  I  ;,,iirij.,um-.  .lil.-  Iii.-iu.li,-  <l,-s  \^il,,is.  .pn  dm-i  ,|,. 
i:,lii.  à   1177,  Sons  Ir  r,,n\,-i-m-in.-ul  ,1,-s  ,pi.-ilr,-  dm-s  ,1,-  ,-,-11,-   r.-n-,-.  l.-i    liinirromi.-  d,-viul, 

la  ,-onlr,-,-  la  plus  ri,-|H-  ,-l   la    plus  |  uiss.ml.-   ,1,-s   l.lals   s,-,- I.iii.-s   ,1,-    l;,-ui -..r  m-.   .\\,-,- 

I,-  r.-isl.-  ,1.-  ,-,-s  s,,in,-r.-iins.   Ii-s   .-iriss,-   ,l,-\  ,l,ipp,-i  ,-ul  ;    m.-iis    I,-u|-s   ,pi,-r.-ll,-s   mmilu-,  us,-s 

.-IV,-,-  1,-s  rois  ,1,-  |--r.-in,-,-  d.-,liaiiirr,-nl  ,1,-s  in.-iu\  ,-| \  .-1  nlalil,-s  sur  1,-  r,i\  .-iiini.-.  I  .liishiir,- 

,1,-  l-'r.-in,-,-  ,-sl  I, -11, -m, -ni  li.-,-  a  .-.-11,-  ,lu  ,ln,  l„-  ,|,-  I  ;,.urr,,^  m-  ,pi,-  mms  u,„is  ,-,iii|,-iil,,ns 
,1,-  il,inm-r  l.-ni-s  iioiiis  :  l'Iiilipp,-  I.-  Il.irdi  ;  L'ill-'i  llnl  .  ,pii  l,in,l.-i  la  (  :iia  1  I  r.-iis.-  ,|,-  |  li  pm  : 
.l,-.-iu  sans  l'i-iir.  ,pii   s'i  Musl  r.-i   ,|.-iiis    s.-i    i-r,iis.-i,|,-    i-,,iilii-  |,-s  ■riir,s  ,-|    p,-|-il   .-iss^ssiui-   ,-n 

I  il'.l  sur  I,-  I I  ,1,-   M,iii|,-r,-.-iii  :  l'Inhpp,-  I,-  l;,iu  1  1  il!*  I  ',i;7  .  ,pii  ..nix  ,i.pi.-i  a  .\rras   Ir  roi 

,r.\iir|,-l.-rr,-  à  \,-iiii-  ,-.,idrr,-r  .-i\,-,-  ,1,'s  l-.-uI  ils|i,,iiiiii,-s  ,-1  ,,u  Inr.-iil  j.-l.-.-s  |,-s  l,.-,s,-s,|n 
Irail,'-  d.-  'Ir.iM-^  ,pii  1  .-i-,innaiss.-ii|  ,-iiinnn-  roi  ,1.-  I''r.-im-,-  1,-  r,ii  il.Vui^l.-l.-rr.-  lui  iii.-ni,-; 
(lliarl,-s  I,-  I  i-i  i,-raii.-,  ,-iilin.  ,pi,-  s, -s  siij,-|s  sii|-miium,-r,-iil  I,-  I  la  laill.iril  ,1  ,pii  monriil  si 
misrrabli.'iiirnl  ,|,-\,-inl  Nancy  i-ii  l'i77. 


DIJON'.  —  l'Iace  u'^^  Ducs  iIc  BniirsognR.  S(|;inrf  cl   Eglise  \olic  I)n 
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A  la  niorl  ilo  <•(•  ilcniicM',  Loui-i  XI.  c-oniim^  tuteur  do  la  llllo  du  Ti'niérairo.  ^laiic  do 
Bourgogne,  s'empara  de  ses  Étals  et  dépêcha  le  sire  de  Ci'aoïi  pour  les  occuper  niililai- 
rement.  Craon  s"y  rendit  tellement,  odieux  que  Louis  XI  dut  le  faire  remi>lacer  par 
Charles  d'Amboise.  Pour  succéder  aux  grands  jows  tenus  à  Boauno  et  à  St-Laurent  lès- 
Chalon,  Louis  XI  créa  le  Parlement  de  Bourgogne.  Le  maiiaiio  de  la  hlle  de  Charles  le 
Téméraire  avec  Maximilicn  d'Autriche  amena  ce  dernier  à  rc'ilanicr.  lis  armes  à  la  main, 
la  succession  de  sa  femme,  qui  mourut  en  I  iS-i.  Le  trailo  d  \i  las.  signé  la  mémo  année, 
reconnut  les  droits  du  roi  de  France  sur  le  durlu-,  hiissanl  à  riii'ritier  de  ^Slarie  la  pos- 
session de  ses  (iel's  fé'minins,  possession  ipii  lui  fui  CdidiiiiM'-r  par  le  traité  de  Sentis 
(1193).  Le  ( lé'  de  Bourgogne  passait  sous  rii(''g(''miinie  de  IWnIriche. 

Sous  le  iéi;ne  de  l'ian(;(iis  1",  le  dui-  de  Guise  gouverna  le  dm  lu''  de  Bourgogne, 
troublé  pi-<ir(Mi(l(''nient  par  les  gui'rres  de  religion,  auxquelles  la  balaille  <]('  Fonlaine- 
Française  mit  lin  en  l."i!i."i.  (l'esl  an  cours  de  la  même  anni'^e  ipn^  les  princes  de  la  maison 
de  Coudé  smri'-dêrenl  aux  Guises,  La  Bourgogne,  de  r(>  fini,  sidiit  le  eonlre  conp  de  la 
Fronde.  On  mil  !<•  siège  devant  le  cliàlean  iii>  Injon;  la  ville  de  S<'urie  dut  capilnler  i-l 
ses  fortilica lions  liuent  démolies. 

Aucun  fait  saillaul.  parlicidier  à  la  Bourgogne,  n'est  à  signaler  jusqu'à  la  Bévolnî.ou 
qui  fut  bien  accmnllie.  La  Terreur  n'y  fit  que  peu  de  victimes.  Après  Waterloo,  les 
habitants  de  la  Côle-d'Or  résistèrent  à  l'envahissemenl  de  li-nr  Mil  par  les  armées  alliées. 
La  petite  ville  d'Auxonne,  assiégée  |iar  les  Autrichiens,  se  di'-l'endil  héroïquement  et  ne 
capitula  tpraju-ès  l'alulicalion  ilé^linilive  de  Xapolé'on  1". 

Nous  arriv(ms  à  l.'i  uneriv  mM'asIe  do  1S7(1-IS7I.  Les  Allemands  al  laquent,  le  L".)  oi-|olire 
IS70.  IWjon.  \  ille  onverle.  i|iii  se  (h-lcnd,  mais  i-a|)ilulc  le  lendemain  après  avoir  i''l(''  liorn- 
hardi'e.  Le  L;('-iii'-ial  de  ^^■e|■dl■^.  ipii  avail  siyih''  une  chnise  on  le  respeci  alis<dn  des  per- 
soinies  el  di";  pi'opi'ii'h'^  ('lail  garanli.  |n'end  20  otages  (pi'il  eiixoie  à  Brème  el  se  fait 
donnei'  une  caidion  di^  .MHMilHI  IV.  ilonl  '.'(M»()(MI  seulement  fiurrd   rendus.  Iles  coi'|is   irré- 

gnliers  cou indi'^  pai- Garibaldi  el   le  gi''nêral  Crénier  livn-nl   j  l'ennemi  des  condials 

les  1!)  v\  'J7  novembre  à  C.liàl  illmi-snr  Seine,  li-  :,i)  à  Arnay  le  Dm',  le  1"  d(-c.'nd.i-e  à 
Autnn.  Le  IN  iii''ccndin'  un  engagemoTd  a  lieu  à  Couccenr  el  Corlioin  ;  le  mèuii'  jour 
Crémer  sonlieni  un  condial  vigoureux  à  Nuits  et  se  replie  en  lion  ordre  devaril  des 
f(jrces  sn|ii''rii'ni'es.  Le   '_'7   di''cendire.  à    l'approche  de  troupes  rrancai--i'S.  les  .Allemands 

évacnriil  lliicm.  où  p.'-nèlre  in '-dialemeid   Crénier.  Dijon  sr  l'orlilie  à  la  liàle  el  (piami 

l'ennemi  repaïaîl.  \r  ■-'il  jniivier.  la  \illr  i(''siste  trois  jours,  (iai'ili.alili  esl  \ain(pieiii':  la 
brigade  de  son  liN  lliiciolli  s'enqiare  même  d'un  drapeau  |irns^irii.  l'i-nd.ani  l'armislice 
qui  ne  s'appliqn.iil  p.a--  m.-illienrensemenl  à  l'armée  do  l'LsI.  Ilijon  l'nl  pilh''  et  ian(;iuun'- 
surtout  par  le  i(''L!imenl  cpii  y  avail  perdu  son  di'apeau. 

Géologie     -  Topographie 

Aw  iioint  de  vue  gi'-olouiipie.  les  leri'ains  second.-nri's  mnUlhiiiiir  iiifi'ricnr  nu  iiir»jrii) 
v('\>-ui\\i\\\i-u\  pins  des  li-ois  cimpiièuies  île  la  surlare  du  i|i''parlemenl.  Bans  la  |iaiiie 
S.-(»..  qui  emlira^-r  le  Morvan.on  I  roiive  ile<  leirain-  p|-iniil  il'^  ('//(r/'.ssi  qui  se  mi'ieni 
aux  ten-ains  i\r  Ir.an^itiou.  An  S,  K.  ce  soni  des  leiiaiii'~  l.-rl  i.'i  iic<  ipii  se  reneoni  icnl 
avec  l'oolillie  dans  les  raulcMis  de  Beanne.  NuiN.  (ievrey,  Injon.  Mirelieaii  el  l'onl.iilliT. 
Les  terrains  qu.aleinaiivs  l'ulin  iiilhirinu^]  orrniieid  le  l'oml  des  \j||i''es  el  en  t;i''ui'Tal  la 
plaine  siluèe  eulre  l,-i  b.'ise  du  ihaîuon  ilr  l.a  C.ole  d'Or  el  la  n\e  il,  île  la  Sarnie.  plaine 
qui  par  opposilioii  esl  di'iiomnii'e   l',a\s  lias. 

Le  dépai-lemenl  est  coupé  en  deux  pailles,  presque  égales,  p.ai'  la  grande  liyne  de 
faili'  europi''enne   qui   si'qiai-e  les    h.issnis   l'^coulant  leurs  eaux  vers  l'.MIantiqne  de  ceux 
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qui  les  onvoioiil  ;'i  In  M(''ililriT,iiH'-e.  d'Ile  ligue  de  l'aile,  d'une  altilude  moyenne  de  -iM) 
à  '((il)  m.,  le  lr;iveisi'  sous  le  nom  de  Plnlcnii  ilc  Lanijrea,  dans  la  direction  N.-\.-l'".  à 
S.-S.-O.  A  son  eidri''e  dans  le  déparlement,  un  des  sommets,  le  Mont  Aigu,  alleint 
yOO  m.,  au-dessus  de  St-Seine,  on  trouve  "yS i  ni.  à  la  montagne  de  Saussigny,  591  m.  au 
Signal  de  St-Seine.  ."l'.ir)  m.  au  souiniel  du  mont  'l'asselot  et  008  m.  au  Signal  de  Mùlain. 
En  remontant  rDiiclie.   un   atlaissement  se  produit  à  l'E.  de   Sombernon,  où  l'altitude 

oscille  vers  /(OO  m.  piuir  aug nier  à  nouveau  vers  la  source  de  l'Ouche,  où  ge  trouvent 

des  cotes  de  ôOII  m.;  le  Tidc^i^raphe  de  Santosse  s'élève  à  ôTl  m.  De  cette  ligne  de  faite 
se  détachent  vers  ri'l  des  iliainons  secondaires,  se  ramifiant  à  l'inOni  et  l'ormant  dans 
toutes  les  directions  des  coudies,  des  vallons  arrosi''s  par  de  fraiches  rivières  au  lit  [leu 
lirol'ond,  surplombées  [lar  les  lianes  ;dii'ii|ils  de  croupes  lioisc''es.  Plus  à  l'E..  au  delà  de 
la  roule  d'Is-sur-TilIe  à  Langi'es.  l'ait  suite  un  plateau  accidenté. 

Sur  le  revers  occidoutal,  incliné  en  pente  douce  vers  le  bassin  de  Paris,  dans  l'Auxois. 
fpii  ridève  du  tn'ax,  on  trouve  des  chaînons  allongés  de  peu  de  largeur.  L'un  d'eu.x  se 
termine  par  un  basliou  isiili''.  le  Moid,  Auxois  (418m.),  dernier  boulevard  de  la  ivsistance 
gauloise  contre  les  arun's  romaines.  Au  X.  de  r.\u\ois  et  du  Plateau  de  Laiigres,  vient 
se  souder  le  plateau  calcaire  du  Châtillonnais.  chuil  l'alliluih'  moyenne  est  de  'j.M)  ni. 
La  couche  arable  qui  le  n-convre  est  de  mince  c'-paisseur  cl  peu  propre  aux  rie  lies 
cultures;  aussi  se  caractérise-t-il  par  un  ensemlile  d(^  huéls  (pii  garnissent  ses  croupes 
et  des  prairies  artificielles  d'une  grande  étendue,  le  loiit  ponclui'  par  de  larges  taches 
d'arbres  résineux  ayant  pris  pied  dans  les  parties  les  plus  ingrates  du  sol.  Les  sources 
que  l'on  y  rencontre,  dues  à  des  infiltrations,  se  nomment  donuc.  La  plus  remarquable 
est  celle  de  Chàtillon. 

Au  S.-O.  les  contrehjris  graniliipies  du  .Morvan.  c(^nlrel'orts  boisi'^s  et  coupé's  d'i''la!igs. 
viennent  aussi  se  lamilier  à  la  ligue  de  l'aîte.  C'est  d.iiis  celle  jiartie  qu'il  Tant  aller 
chercher  l;i  cime  culniinanle  du  dépai'tement,  vers  les  souri-es  de  la  Cui'e,  du  ('.(msiii  et 
du  Ternin,  à  la  liinile,  C(mimune  aux  trois  départements  de  la  Côte-d'Or,  de  la  Nièvri'  et 
de  Saône-et-Loire.  7"il  m.,  au  (iros  .Moux  au  S.-O.  de  Jlénessaire. 

La  Côte-irOr  l'orme  le  chaînon  le  plus  (■leiidu  de  la  grande  arèle  :  sa  longueur  atteint 
environ  50  kilom.  de  Dijon  à  Ciiagny,  avec  une  largeur  variable  de  li  à  18  Idlom.  Son 
sommet  le  plus  élevé  atteint  (i"i(l  m.  à  l'O.  cle  Nuits.  C'est  sur  le  liane  tourm'-  vers  l,-i 
plaine  arrosée  par  la  Saône  que  sont  plantés  les  vignobles  l'ameiix.  auxquels  la  ihaiiie 
doit  son  nom  de  Côte-d'Or.  A  son  extrémité  N.,  en  l'ace  Dijon,  que  les  eaux  ont  érodée 
d'une  façon  si  complète,  on  aperçoit  une  infinité  de  croupes  isolées,  dont  la  plus  connue 
est  le  Mont  /M'rique  (505  m.). 

Eiilin  au  S.-l*;.  s'étend  la  plaine  basse  arrosée  ]iar  la  Saône,  aux  rives  marécageuses. 
C'est  à  la  sortie  de  la  Saône  du  déparlemeiil  que  l'on  trouve  \r  point  le  [ilus  lias,  I7fi  m. 


Hydrographie 


Trois  bassins  se  partnijentla  Côle-d'Or  :  celui  du  r>lioiie,  qui  en  recueille  les  eaux  par  t'iiiter- 
médiairc  île  la  Saône,  celui  de  la  Seine  et  celui  de  la  Luire,  ce  dernier  le  moins  important  cl  ipii 
n'y  ]iossèile  qu'un  airiiienl  direct,  l'Arroux. 

Bassin  du  Rhône.  ].:[  S.nhic,  qui  draine  la  partie  S -E.  du  départeiaenl.  ne  lui  appartient  tout 
d'abord  que  par  s.i  rive  dr.  jusqu'à  son  confluent  :\\cc  VOnnon.  Venue  des  Vosges,  elle  passe 
dans  le  dé|).irteiiicrit  de  la  llnute-Saône  avant  de  pénétrer  dans  celui  de  la  Côte-d'Or,  où  son  cours 
est  d'environ  7."i  kilnni.  Elle  s'attarde  paresseusement  à  la  lisière  sud-orientale,  dans  de  nom- 
breux méandres,  coulant  dans  la  direction  N.-E.  à  S.-O.  et  arrosant  Pontailler,  Auxonne,  St-.Ie.nn- 
de-Losne  et  Seiirre,  puis  passe  dans  le  département  de  Saône-el-Loire.  Ses  aflluenls  sont  :  (rive  d.i 
la  Vingeanne,  augmentée   (rive   d.)  de  la    ToircUe.    écoulement  des  lacs  de   Fontaine-Française: 


N.-.iht  Ki'Kiv  (ioi-.-t. 
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(rive  -.1  rihjiini,.  ,|ui  s,Tl  <lr  liinilr  cniiniiiiiic  :\n\  <l.-ii\  .l,'|,.ulciii.'iils  .1.-  I.i  ll.iiilc  S.iiirrr  et  ,lr  |,-| 
(■.,.lc  .lOr  ri  .l.'l.i.li,'  lin  prlil  br.w  .m  ,lr^-ii-.  dr  l'.iiil.iil  |,t;  (ii\,.,  ,|.i  1,i  /;,.;,■.  ,|iii  .,  .,.,  >.,iir,-c  ;iu 
Mll.i^jr  <lii  iiii'iii'-  nom.   ■~niini'  ;iljMii,|,nil,.  .ih ni,-,.  i,,ii-  le,  |ii.i-|cs  siiiacnMuii's  di'  la   /  ,llr.  ru\ve 

il!  Cii.il,-!  ri  l,ll\.  ,'1  .le  1,1  lo/r/Zr  -llll  ,ll-|,.ilMil  .m  ,lc^.-(ill^  il.- 
\  rr ic-  Irs-I'.dllc-;    l.l      \\r/,-    .iiion,-    IMiivIi.'.in      l'I     -,■     i;|-,,~-.|| 

inr  .1.1  .1.-  \Alh.,,,f:  .|i\.'  ^  l.l  11,1:, ,llr  .pu  .^.i^;iic  !..  .S.u.ii.-  .-i; 
aiiH.iil   .r.\u\..iiii.-:     n\.'  .1.    la     /'//-•.    r..nii.-<'    .1.-    In.i-    |..lil.'>    i|. 

Mciv-    .lu    iii.-iiM'    II.  l.-i   V/7/.'  .!.•  (ai— cylc-.  I  .n-|.>   ..Il    lui    |i.u- 

\i.ail  1.'  .1/.. //',■.//'.  la  l,ll,-,\r  l;n--ci.illc.  ;;r..~.~i.'  .lu  riii-M';iii  .1.' 
(iiMii.'.'v-l.- Cli.il.Mii.   la     ////.•    .l.>    Sain.'-.    -n.--i.-    Mi\.'    t;,i    .le   l.a 

Cens,'.  Ii.iil.'--  Ir.,i^  «•  il.-\.'i>anl   .l.iii-  laiii;;  .■.    riiiii.|ii.'  lanirs 

.Tcaii  .|iil  iMi  iV'-iill.-.  1.1  lill.'.  M. ■1111. ■ni  -ii,-,  .■s^n  rninil  :  !i-n,>  .1.) 
l7,.;/i..//.  ou  l..iiilirnt,  iii\i'  .1,1  YHinju.-  .|iii  Ir.iM^i'-.^  Sl-Sriiii'.r.\l,- 
liaxc.  ii-i\.-  ^,1  U-  nil>s.;iu   ,lr  (V.;,,,-.  h'im-  .l.i  la  _\nnir..  .|iii  l,.ii-ii.- 

(a-llli-.    .-1,    .■llllll     iriM^    H,!    VAriiis,,,,:     l.-l     Tllli-     M-     .\rM-\-,-     .1.111-    l.l 

S.i.iii.^  |.ar  .l.'iis  .■iiil)..u.liii|-.^-:  in\.'  .1.)  i'0„r/„..  .|iii  iiail  ;iii  S.  .I,^ 
l;lii;n\.  .1  un.-  .ill  il  ml.'  .1.-   illll  m,,  .a  -..n  .■oiir-.  ~ii|,.'in-nr   .■iiL-nin- 

.1.111-    .1.'-    ^.,1-,'-    .■•Innl.^-.  ■:ii-..n^-  .-1    li.,i-.l.'.'-  .1.^  i.  ..■li.-r- ;  ;iu 

l'..nl  illMi.-ln^    .111  lui  |iai-\ I  l.i  IV». /-■-/. .sn,'.  , -II. •  r.^ii. -..111  iv  l.'  .-.111.11 

.Ir  r,oii|--..;:ii.-..|..iil   .■ll.^.n,- |.ai;ii.'  I.iiil.il   l.i  nv.-.L.^I    l;iiil.i|    la 

ri\c  -.:  .-11. ■llllll  lai-.inl.  rll.^  -■.i.-.r.nl  (  1 1\  .•  ii  i  .1.-  l.i  (,/,■..„./.•.  .-iiliv 
à  l)i|..ii.   .ai  lui  .-iriiM-  1.'  I..rn^iil  .l.'  suum.  .iii-iii  -iil.^   in\.>  •^.)  .l.'S 

soiu-.-.^-   .lu    i;.i-.iir   cl,   .1.'    1,1    l.inl.ii I.-    .I..ii\  .■n.-.^  ;    ;i|.|-.^s    .ivoir 

lior.l.^  an  S.  ().  h-   li.^.iii    p.iiv  ..inhraL^.^   .1.-    lli|oii,   .■ll.^   -'.■.■.■ii-l.'    .In 

.-.ni.il  .!.■  I!,iiiiu..vii.-  I ■  \.^iiii'  1 1..  I-  .1.111-  l.l    S.ioii.^.  lin  (..■Il  m 

.1111. l.^    SI  .l.'an-.l.^  1,.,-n.'.    .'ixalil,    aiil-l    .l.a-lll,   .lali-  l.^   .I.^ii.iil  <■- 

uieiil,  un  .[.■iiii-i-.T.-l.^.  .L.iil   !.■   -..i I  ..-1,  \u\   |irii  ,i  !'(  P.  .1.-  Ih|.iii; 

(l-ni-  -  ,  r  li-.,,,,i.  .1.111-  l.^.|ii.-|  L.inli.-  ,r\\r  -.]  U-  Cln,.,-:  lynr  .1.)  la 
I".. !<;,.■.  .pu  ii.iil  pi-.--  .1.-  \..iil:.^oI.  l'.^.-.nl,  h'in.-  .1.)  l.'i  l:,,nnn-.  -,• 
yrossil,  .lu  .l.^\.^i'-..nr  .1.-,  .■l.-iim-  .!.■  (alc.inx  .■l  (:<.iii.l..ii,  r.-.^ii.'illc 
iri\,'   i;,l   I,'-   rins. .;,„.,■   ,lr    :^,i usf,,,,,! .    .1.-   CI,.,,,:.,,    .,,1   .1.'     l;i    i\,r,i ii.lr . 

Ac   l.l    X.,n;-^l;,llr    cl     .lu    Mm-inni.   1,1     /;„■/,•,■.    .-IIIL^ nlr.'     MIM.    .|,|   ,1c 

VDiirli.mlh-  cl  vwr  -.1  ,!.•  I;l  r//w//i(c:  —  l'IM^.l  I  l;i  ltl,nni,\  .pli 
M. ■ni  .1.-    S.i.nn^  .■l-l..nr.^  .'1    \    iv.;..il   wwr  -      l;i  Cns^ni,,'.  .pu    -..ri, 

a   \;iii.linjii 1.-  I,i  .mmtii.-  .1.-   I;i    1 in^.'.   pi-ol..ii.l.-    .!,■    lll . 

.I.iiil  un.-  lii-.nirlic  l..iiii.^  I.i  .■,i-.'.i.|.-  .le  M.^ii.-\  ,aiill .  Ii.iiil.^  .le 
'JO  m.,  pin-  .in-.i-i'  \..l,i\  ;  la  hli.^nni'  p.i--..  .■ii-iiil.^  .i  (  ;li.i.:ii\ .  -.■ 
^Ollll,'  iVWK-    .1.1    .lu   nii.sr.iii    ,!,:<  Cl.itix  .pu    I  l'.n  .t-,.    M  .■iu'-;i  iiII  .    ,|.. 

V.\,:,,il  Dhrnnr.    nu  — .-,111    .1.-    I' i.ir.l.    .pu    -.-p.ii.^    p.^n.lanl     -.■- 

-i\  .l.'rniei--  kil l.l  Col.^-.l'di'  .l.^   S.M.ni.^-.^l   l..iir.^.   pin-   l.ii  — .•  l,-i 

IHi.^iiii.^  .'.•iiluinei'  .a-lh^  iiii--i.iii  p.^inl;iiil  -.'  kil :  ;i\;iiil  .!.■  h.nilMT 

.1.111-    1,1    >, 1,1    lih.^iui.^    iv.ii.^ill,^    .■n.-or.^    iriM^   i;  ,   !,■    ,l/e„:,„. 

.pu   ,irn.-.^  Niiil-M-(. L'.'-  .-1   -■.muni. ■ni.-  .n\.-  u  :  .1.'  l,i  .^.i./,ie. 

,pii   Ir.MMT-.-  l'.^l.iiiu  .I.-  (;ii;ini|i  .l.irl.-y  .■l   (n\eu   i  .1.^  I,-|  /;,.a;.,/.^c  ou 
lolllli.^   iriM'   1^,1   la    l,nirr. 
Bassin   de   la   Seine     l.,i  >ri,ir.  W  '.    Il.nn.'   .I.'   I  i.ni..'   p. .m    l.i 

'''TZu"rr^^'^^'irz''^'^^^^^  '"■'"^-  '' " "^'"""'^ 

r.^ninc-  .■n   ISiiT    .laii-    ni ni   .■ii    l.n L-    ■ji.ill.^.   p,n    1.^- 

-.liii-  .!.■  1,1  \  lll.'  .1.'   l'an-.  i:il.^  -.■  .Iinu.^  N.^i-  I.'  \  -N    n  .  I,n--,.  Il.ii^ii.'iix  l.>-.,liiir-  a  -1  kil.nii,  .1.- 

s.-i    ii\.'    u,.    \imi.iN   1.'  Un.    .1    i   kil.  .l,^  -.'1  ru.'  .1..  Ii.uuin^  (lialillon.   !!.■   -'.lui; nl.>   ,U-   U  li.^ll,' 

-..lu-.-.^  .I,^    1,1  /».."/,.■.  .pu  -..Il  .Tun   r.i.li.T   cl    p.i--.-    .■n-iiil.-    .I.ni-    !.■    .l.^p,iil.^ ni   .!.■  1' \iil,.^.  .'n 

a  m.. ni  .!.■  Mii-->   -nr  S.^iii.^.  ,ipiv-  iiii  p,ir.oiii-  .r,i  p.^ii   pn--  .'<0  Ki|..ni,  .^n  i;.'.l.^  .rilr. 

Se-  amiii-iil-    -oui    :    .l,iii-    I.'   . I. ■|i.irl.^iiiciil.  (n\c    .1.)  la   Coquille,  >\m    aii-..-i>    .\ii;Mavlc;-I  Ml.-   <■! 


.N^ijalil  .Ntaulual  fi'. 


DIJON.  —  MjlfUii  .lllc  Jcî  c:;i]uiljde 


1J1J(J.\.         .M.ii^nii   .Mil-, nul. 


us  COTE    l)  OR 

s'.iul:!!!'  iilr  l'iivo  u.'i  ilu  nciùii.^nic.  (rive  d.l  le  Brcvon;  hors  du  (Icpni'lriiipnt,  (l'ive  g.)  la  Labjnes, 
i|ui  ,1  -.1  -..Hnvr  nii  pi'ii  ,1  l'O.  (le  BaiLiacux-les-Jiiirs  cL  dispai'oil.  (Mi  n\al  de  \illaiiics-eii-Uuesm(ii>;, 
|iriid.iiil  une  \  iiii;!.iuic  de  Iviloiii.,  immii'  ic|ini-,'iili-i' à  I.nii;MO-^  id  |i.-i<?cr  ciisiiile  dans  le  dL'|iarLoiiiciit 
de  l'Aidu':  iri\e  d.;  [ihurr.  .|iii  de^eeiid  du  M-nd  Ai^ii  |iciiu'  f.iire  aussilot  une  pelile  incursion 
d.iii-   la    IlaMli'Maiiie  i-l    [(■ulier  daii^    la    (,ide-d()i-   .jm  eili'  >aiiL;nionlc    suecessivenienl.   par  sa 

ri\c  i;..  ili-  l'.l/'c.  ipii  lin  pai-viiail, 
a  llei-<>>^in--()urc.\  de  la  Crminiic. 
de  la  liiir,in„r  ,d  d.'  iM.ndneuses 
soinee^  el  loidanie-  >nr  lime  el 
-III-  l'aidie  nve;  iive  d,)  YAub,- 
eidiii.  .1111  iiail  .Lui-  la  llaiile- 
M.wur.  Iiiiiil.'  un  lu-laiil  la  C.'ile- 
.l'Or  eu  aiii.uil  .lu  .'.uillii.'iil  .le 
VAiihellr  (ri\.>  ii.).  ].ui-  piaudir 
daii-  la  (;.)le-,l  Or.  ipi.d:.'  par- 
.■iiiiil  peu. laid  nu.'  .|iiiii/aiue  .U; 
Uil ,  .d  .ai  ell.'  arn.-e  M..iiliyii\- 

Mir  Ailla'. 

I..-   I.i-iu  .!.■  la  S. ■lia-   a    .mm-.,!-,. 
.laiiliv-  Inlailaire-.l.ui-  I.    .lep.ar- 

l'V..iiii.'.  .pu  11.-  I.-  I. Ml. lie  même 
pa-.  (;■.•-!  . l'ail,  .r.l  VA  nn.in,;,,,,. 
ri\  ii'ii'  -iiiii.'ii-i'.  .pu  iiail  un  p. al 
au    S,.S.(I.    .Il'    l'.Hiillv.Mi-\n\..i-. 

,1.-. ip.ii^n.iid    I.'    e.iiial  .!.■    P,.Mii- 

i;..i;ii.>    p.'u.l.iid   I a--.v,   l.im:ii.> 

parla-  .!.■  -..n  e..iirs.  l'ai-  .-11.- 
.-.pid II.'      I.'       pr iil.Hr.-      .>u 

r.-.-..iL    .■III-.1.---1IS     ,1e     Hiilï.Mi,     l.-i 

l:rr:ii,r.  .pli  vi.-iil    .le    S.mil.er i. 

p,-i--.-  a  \ill.-aii',.  -.•  1^1-.,  — Il 
.r.-diia-.l    .1.-    l'O:,./.,;,,    .pii    an-,.-.- 

l■■|a^iL■li^    .-1   .■.,ld lu-  ,-|ll   S.-O.  \r 

Molli  \ii\.,i-.  piii-  lie  l'((,-,-  <|ui  se 
y. mil.'  (rivi-  -.1  ,1e  la  //,.•„,„■, 
(nve  .1.)  .lu  ,-„  ,/„  r,,„,,-  ,|ii, 
li.-i--e  .-1  llai-,-,-v.  .iiix  on. Il, -s  si 
,  iii-h-u-,--  ,-l    avaid    ,1'al  1,-iii.lr,-   la 

ra-,-iiii,-.   ,-.Md - •■L:al,-iii,-iil    1,- 

M..11I  \u\,.i-  .111  \.-I-:.  ou  lui  par- 
xi, -ni  I,-  iiii--,-.-iu  ,1,-  liihiilin-  la 
r.|-,-iiu,'  .-11-1,1-, ■  eii,-,,|-,'  M,>iilli.-u-,l. 
.-ipr,''-;  ,-n  ,,ir  IraM-r-,-  l,-\  plaiii,- il,'s 
laiiiii,.-  ,111  ,dl,'  lian;ii,-  I,-  |,ie,|  ,1,- 
la     ,-.,lliii.'     .pii     p., ri.-    un     \i.'ii\ 

XIV-  s,  ,-l  ,-in  ,l,-l.-i  ,1,-  I.i.pi.'lli-  ,-ll,-  ie,-,,il  eii,-,,|-,>  l.i  l),i,i,h,r,jr  p.-ir  -a  iiv,-  i.-.  In  .-iiiln- 
■si  I,' S,-,-e,'„.  riM,'-re  .-iu\  ,-,-iii\  pr,,l'. .ii,l,-.  ,pii  ,-..m1.-  .I;iii-  un.-  .'■Iroil.'  N.-dl.-.-.  -,■  u-r,,— il 
I    ll.n-nilln:  .-iri-,i-,-    l'n-,-.\ —  ai-'l  lui.  ,le\i,-iil    e\l  |-eiii,-iii,-iil    -iuii,-ii\.    -,■    ;;,iMll,-  iris,'   il.) 

Ir  ipii    a   -.-I   s,au-,-e    ,-111    N.  di-  >,-iiilien.   l'ar  l.i    Ciir.'.  rV,.im,-  i-.',-,,il  eii-iuli-  le  r„„,s-/a. 

I-  l.-i    d'iP-iTOi- a  1  II.  ,1,'    Saiilieii    el    s';iinj iil,-.    Ii,.i-,l,i    ,l.-|,.irl,-iii,-iil.  'ri\e   ,1.'  ,lii 

iil  I I -iv,-  -.)  la  /,\,»,.M(P,- el   !,■    Vrn-ii.l.n.l. 

î  la  Loire-   I.Mn,.'M-.   <pii   e-l    un   anineiil   ,lir(-.l   .I.-   la   L.nre.   iiail    ,'iilr,-   ldimi\-siii-- 


lil.lON.        r.ii,-  11. ai.-.. 1-1;, ni.' 


•l-iii 

Irilmiair.' 
iriv.  1;.)  ,1 
,1.-  r.h-y,-,, 
,|iii  n.'u'l  .1 
'Innnies.ir 
EasE^iii 


ri.O.MUli;i;liS   I.ICSUI.ION.    -    i;;;l,,r.    I 


cori:  H  ()i;  lir. 

Oiirhr  l'I  Aiii.iy  l.'hiic:  il  .irr.K,' c'I  !,■  ,1,'inirio  \  illc. -aiitriiK-iil.-  'rivi- .1  )  (!.■  I.i  S.,:c.  ,|iii  \iiMil.lc 
l,i.iiiii:u~;  lii.LS  lin  .l.-|.;ii  Icnirnt  il  iccnl  :  'riM-  v  l,-i  Ca.irh-  ,-]  l,i  lJ,r,\  <Milili  (ll\c'  .l.i  Ir  l,ui,hi. 
<|ili  ;i  s.'i  siiiiii-i'  ;iii  S  -(>.  de   S.iiilicii. 

Lacs.  Étangs.  <;ilnn-  W  |.i'lil  l.ir  -milrnain  ,1,;  In  -inllc  .rAnlIiciiiL  I.cs  .■laiiL'^  -(Hil  rM.iiilii-c-ii\ 
,1,111-.   \i-   Mnn.ill,    (.11   Ir    -ni     ,-l    i 11 1 1 MTI ll.-.l I , le    ri    il.'llK     la     x.lllrc    il<-    1,1    S;inll,-.    11.'-    m,ir,M;ii;rll>r. 

i\..ii-  imiiiiiirioii-  -.-ulci il,    I',-I,iiil;    ■h:    (ilr.in,-.  ctIiii    ,lr    l;i    Ciiirlic.   luiiu    ,l.'   I.'lhi  m.   I.,-    plu- 

iiii|inil.iiil-  ~.iiil   (■[•ii\  igiil  -^(iiil  ,iiii.-ii.-il;c-   | r  rciiiriiir  ili'^  cilii^i-.'^    .ni    ciii.-il  i|i'  Itiiiiiiiri^Mic  :    ce 

Sources  minérales.  S,iiilrii,i\  |mi-.-.iiI,'  nnr  -.nircr  rlilmnir.'  -.ii|h|iii'  l'iniili'  H)  ."ii  ;i|i|iclc''i' 
l'..Mlalnc-S,'ilri-.  .\lisi-.SLo-l;.-iiir  .i  .!■•-  -..lu,-,.,  i,iiii,-i  ,iIi~.t~  iviilrnii,iiil  un  |Mni  ,!,■  rarhuiialn  .Ir 
rli,Mii\.  .1.'  I<T  i-l  .le   niaL;ni--n-,  cKi.loih','-  |i,ii-  nii    p. -h!    rl,ilili~-.-nirnl.     Ii'.iiilir-    smiiro^    rrn-iii;i- 


Dl.IIIN.   -  Mm-i-c^.   T.i.iil.rvni   ihl   .liir    IM,i:i|i|,r  I,,  ll,,,-,l 
\,\.u-v,-.    -Mil-    :,•-    ,MV:i,|.'-    ,il|    -,Mll.,,-C 


iicMWOs  o\i-lrnl  ciiinii^  ,'i  l;, m--, ■nui-  cl  ,i  llxiii.  hi,nHc\  cl  Sn--i-\  m  po--i',l,Mil  (li>  ilili.riii'i'os 
s(mIh|iics.  (In  In.nw  .l,'^  sniiivrs  [u'-l  rill.'nili'-  ,i   IN-  noi-.  ,|i|,.-  ,|,.  1.-,  Civr  ri   .',    I   irv. 

CANAUX,  Le  canal  de  Bourgogne    l'.iil   <'oiniiiiiiii.|iiri'    !,•    li,i--iii    ,\v    l,i    Snin'   ,ivi-,-    ,-,'liii  .lu 

IMi.-.nr  |,.ii-  l;i  juinli I<-  rV..i I  il.'  I.i   S,ininv   II  ,•,. icnr,-  ;i    |  ,,ir,,rlir     ^,,nll^,  ,■!    ^,.   Irniunc 

a  SI-,I.';iihIc'  l.i.-ih-  CVcTOr  --,i  I,  .iiunnir  ,■-!  ,!,■  -J  ;■_'  kil  .Imil  IMKil  llHl  .l.iii-  l,i  1  V,lr-,|-()i'  |  ,. 
Inrr  ,1,-  |,.ii|,io,.  ,--|   ,1  rallilinlr  ,\r  ,-,7S  m,  ,MI,    !„-i  pcnli'  l.il.'ilc  c-l  ,!,■    ins  m.    |,^,  .l.nil    'l'M  m.  7-J  -iir 

11'  \.T-,-iiil  .!<■  |■^ ,  iMilirlrr  |,.ii'   ir.  itIii-,..  ,-1  ,|,.  Inil  m.   l(i  -iir  Ir  \cn-aii!  .Ir  l,i  <,iniir  i,nli,'l<'i. 

|,.-n-  71-,  rrlii-c-.    Il  ,--l  ,ilninnil.-  |..ir  ,1c-  pi  i-c-  ,r,.,iii  ,|an-   1' \rni;in,',,n.  I;i   llicnri,-   | r  !,■   \,'i--.-iiil 

'|.,nii,'  cl  ,1.111-  lOinli,'  1 1-  !,■  \,  r-,nil  S.i.,ii,'    Il  piTMiiM  un  iniloin- ni   ,1,'   I   m.  SI!  .-un  I,,iI,mii\, 

i:n   p,-n.-lÈMiil  ,1,111-  ],■  ,l,-p.iil,nii,'iil.  il  iv I,>l.i  \,ill,',.  ,1,'  T  \riii,-iii,;,,ii  pi-,pi  ,i  -on  ciiiillinnil  a\,M- 

l.i   r.r,-ini,-.  ,l,,iil    il  .nipiiiii!,'  cii-iiil,>  la  v.ill,-,-    Il   pa--,>  -iir  I.i  nv,-  li.nnlic  ,!,•  ,-cll,>  riM.T,'  en  .iv.il 

,l,'  M, mil,, -ml.  lml;ii.'  I,i    \Mi-i-  -npin-icnr,-  ,!,■  T Aiiii;nM;.iii.  p;\--,-  a   !' Ilv-cii- \n\,M-  ..n  II  IV.iii,-liil 

la  lii;n,'  .le  lail,'  ,l.in-  ,l,'-  I  |-,iii,lii','^  cl  .|-iii-  un  -iiuh'iT.un  ,!,•  ,-.  kil.  :,:,",.  ,lc<ciMhl  les  vall,^'-  ,1,' 
la  \'cii,lcn(-s-c   ,1   ,1,-  Idii,!,,-.  p.i--,.  .'i  lui l   -^.v^m,-  SI  .l,'.iii  ,1,' I,,, -ne. 

Le  Canal  du  Rhône   au  Rhin   lail   iminniniMpicj-  le    ha^-lii   ,lu    Kln'me  aver   roliii  ilu  lUiiii   p,ii- 


j.ic  r.o'i  K  D'oi! 

hi  jouilHiii  (le  1,1  S:i«'.iir  l'I  'li'  l'ill.  Il  cuinuu'iicr  .'i  Sl-S.\  iiiphoi-irii.  à  i  Kil.  on  nmnnt  do  Sl-,lenn- 
il<'-I.(i>lir  ri  ll.ini-liil  1.1  llohliric  il  Molli  I01l\-I  ■.ll.'llcail  (  Al~.icf  )  |iiim-  si>  I  iTlllilIlM'  pn'--  ilr  Slias- 
iMiiiii;.  Sa  !<.M-iirm-  (Ml  liniii-,'  <•-(,  i\r  INi,  kil.  Ml,  il,, ni  .".  kil.  lUS  -(■iilriii.'iil  |ioni-  l.i  ( '.olr-.ri  Ir, 
(MiliriiMiieiil  ni  il.Tivalinii.  17  ilc    ^c•-  jiarli.'s,    diiii   .li'vrln|i|ieiiieiil     tiilal    .Ir    s:,  IuL  .MiC.   ;-i,iil   en 

ri\ii-rc-  cl  IS  aiihcs  |iadic^.  iriiiic 
Inliulinll-  lulalc  ilr  IIIO  kil.  1X1.  snlil 
<-ii  ,i, ■mail. .11.  I,a  |..'iili.  -nric  viT>aiil 
.!.■  1.1  S.u.iic  <-l  .II'  ICI  m.  "  la.hcl.M. 
|.,ii'  71  T'iln-i'-.  S..11  iiiouillage  normal 
i-l   ilr  1  111.  su  r.iiMciir  qiieliinorois  ,'i 

I  111.  ',(1.  lai  ,|inll.iiil  la  (  :i'ilr-il(  )r.  il 
[..■M.'lir   .1.-   -iiilc    il.iiK   11'  .liira  (111  II 

-.l-lic    Il(.l... 

Le  Canal  de  la  Marne  à  la  Saône 
(■..iiiiiiciicc.-i  li(.ii\i-..\  ill.nil.'-M.inici. 
Mil-  1.1  M.-iinc  cl  >c  Iciniiiic.'i  llcnillcy- 
-iii-S;i(',iic  (C'.lc-.rdii.  ^111-  l.-i  S.ai'.iic. 

II  11.-  -ci.i  .iclicsc  .|ircii  I'.I(I7.  Siii-  une 
l..iiL;nciii-  [dcviic  (le  I.M  kil.  '-'.•.."..  il 
-•(■Il  hi.inc  r.'.l  kil.  171  (l.iiis  l:i  (-.(Mc- 
(1  (11.  (11. ni  'jr.  kil,  (iS",  sur  le  \ci--anl 
(le  l;i  S.^i.Hic.  , an  cil-  .à  l/i  ii:nii;a- 
li.in.  (Ic|iiii-  l'(.iil.iiiicd'r,:iic,ii.c  jiis- 
(|ii.a  IlciiilIc^Mir  S.k'.iic.  .S',1  kil.  ,".-2 
c(iiii|.rcii;iiil  |(.iil  le  \er-aiil  de  1:1 
M.iinc  avec  le  liicf  de  |..ii  I.imc.  (!,■- 
|.iii-  l'...ii\r..>  Jii-.|ira  llciiillcy- 
(,..l|..ii,  s. .ni  ('■i;:(lenicnl  (.ii\crl-  d.ins 
1.1  ll.iiilc-M.-uiie.  Il  ne  ic-le  pin-  à 
.■i(lie\cr  (pic  l.^i  -celidii  lleiiillc>- 
(;..ll(.ii  \cr-  la  liiiiil.^  (le  1.1  ((.le-.rilr 

ci",   kil.    .VJ).    I.'ali iil.il In    c.ni.il 

e-l  ..--iiréo  par  les  ipiaire  ri--ei'\..iis 
de  1,1  Liez,  de  In  Mdllclie.  de  \  ille- 
-ii-icn  cl  de  C.liarmes.  Iiaii-  l.i  (.('.Ic- 
,|-(ii  le  c;in;il  descend  la  vallée  de  la 
\  iiije.iinie. 

Le  Canal  du  Centre, ipii  iciiiiil    l.i 

S.^K- à    1.1  I.i.irc.  (Ici clic   (l;in-  l.^i 

S,i(n:e  à  (:ii:il(.ii  cl  d.iii-  l.i  l...ii-e  .'i 
lui;. .in.  S, .11  ].(.int  le  pin-  -cplcn- 
liK.ii.il  c-l.-i  (.li.içiiy.  lliT.i  (|iic  ll.-.llni. 
de  (■(.iir-  en\ir..ii  dan-  la  ('.('.le-.rnr. 
.1  Kl.  (le  Cli.iynv. 


DI.ION.  -  Miis,.,^.  Sl.il.ic  dlldjc'.  por  F.  lin. le. 


Climat 


l.a  lei 

dcr.ili 


Le  (l(.parleiiieiil  e-l  -(.n-  rinlliieiice 

i\i\  elini.-il   rhnil.uurn.  elinial   IcinpiTé. 

ipiTalnrc  v  pr(^-i'llle  des  éeails  a^SOZ  Pensililes  ( —  l"r  à  -f  .'..'.'■i  p:ir  snile  des  dincicnccs  .(.iisi- 

c-  (r.dlilnde.  (^-Ile  tcinp(''raUirc,  douce  d.iii-  les  \allcc-.  dcxicnl  pailoi-  rin(.iiicii-c  -lu^  les 

cl-  de  1.1  ('.(dc-d'Or.  comme  sur  les  pl.ilcaiiv  de  l„iiii;ic-  cl  du  (:ii,'ilill .u-.  I..1  icui .11 

(1  se  l.nl  le  (lins  \ivenieiil  sentir  oslle  M..n.iii.  rcci.ai  .111  si.l  inipciiiK'alile.  (•(.upec  (r.l.iiiiis, 
■  p.ir  les  \eiil-:  à  Iiiji.n.  l.i  iiK. venue  ;ini Ile  (lcp.i-~e  de  I    celle  de  l'aii-.  (|iii  e-l  d'cii\iron 


I.I.ION.  -  T'nilr   ,M,,i,.mv  ,1.-  lllùlrl  ,!,_■  V, 
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in».  De-;  oli^rTv.ilioiw  |)r;ili.|iii'M's  en  ISil'.l  ,l,in-  Ic^  ■■.!  >l.iliiiiis  tnrlrnroInL'i.incs  du  (U'pai-tc-mciit, 
il   iv-llllr   ,|ll.>   1,1    iLlllIclir  lll..\,niM'  (Ir    riMll    Iniiilirr   ^'r-l    v\r\rr  .-i   ll"7-,il.   ~ll|  MTiollre    <ll-  O'MâTi  à 

celli'  .1.-  r;u INliS-  '■r~\  ,1  S.iiili.'ii  qii,-  l.i  |,i,>ci|.il,ili..n  .le-  .■,.ii\  |,lii\i.il,->  .ilh^iiil  >(iM  riiMximiiMi, 

0°'iK3U  cil  ls;i:i.  C-ll.'  Iiaiilciii-  .liiniiiiir  ni  .!,■-, ■cinl.iiil  !,■<  |.riil.'^  .Ir~  ,lrii\  lia-siiis  .le  I.'i  Sciiii'  i-l 
de  I;l  Saùlli/.    eu  r\irl,l;ilil    lulllrlnl,   <lu   |.rciMlc'|-    la     |-(-l.ili    a\nlsinaiil    !,■-,    ^..lllri^s   (le   la   Srilll'.   Si 

le  CluUilloiiiiai-  c->l   hiiiiihlc.   la   \a-l.-  ,,l. !,■  la  Sa<.iii-    c-l   en  iv\  aii.lic  l.ica    s^clic.   I.rs  \ciils 

les  plus  IVoilLU'iils  Miiil  (-fiix  ilii   X.  <■!  (lu  s.,  puis  \lriiiicnl  r<\]\  .!.■    !'(  I.  cl  de  l'I:;.  culin. 

Divisions  administratives 

Kll.Miri;  :  .STC,  11:.  Iicriaic--     CadasIi'O). 

1'oih:i.,mI().n  (IS'.lii)  ;  âilN.ICS  lial.llaiils. 

AiTonaiss,- „|>  Caiiluiis  CoiiiTiiuiies 

Prélocluiv     ;    li[jON I  II  'J(ii 

,     l:c.nniv 1  Kl  Uni 

„^°'"-          ^   ri,.Uinun..u-Sci,.,:    .    .    .        I  (i  li:, 

Pre.ecUu-es  f  ^^,^.^^^^^^. ^  ^^  |.,^ 
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I.IM  i:  iil.~  <  \\  i<.\- 
flyon Aii\oiinc.  Dijon  |]..  liijuii  N.,  Iiijun  il.,  I'hiiI aine-Française,    (icnlis,  CcM-ey- 

Clianilieilin,  <  .lanccy-le-Chàleaii.  Issni  'I  lllc,  Miicltean.  l'onlailler.  Sainl- 

Srinc--i'Aij|ia\  r.  Selongey,  Sondiei  n(Mi. 
Bcaaiie Arnay-le-lJne,    Dcaune  N.,  Beaune  S..    idi^iiy-siii'-Onehe.    Liei-nals,   Xolay, 

Nuils-Sainl-Georges,  Pouilly-en-Auxuis.  Saml  .Ican-de-Losno,  Seurre. 
CluHillon-aui'-Seiiie  .  Aiiinay-lc-Uuc,    Baigneiix-les-Juifs,   ('.liàlilInn-sni-Seine,    Laitues,   Moiilii;ny- 

sur-Aube,  rvoeey-sui'-Omci». 
Scmur Flavigny-sur-Ozerain,  Monllianl.  l'i-éev-suns-Thn.  Sanlien.  Scniur.  \  illeau\. 

CULTES.  —Culte  catholique.  Kvéelié  :   Hijon.  éiigi'  en  I7r,i  e|,  luiiné  d' Ii'ineniliif nuMd,  de 

celui  de  Laiigrcs.  lin  I.SO-J  le  diocèse  cnni|.i-.'nail  !.•-  i\,-ii\  de|iarlenien|s  de  la  C.ilc-d'Oi-  cl  <ie  la 
Haute-Marne.  I,e  didcè  ,■  de  L.ani^ics  as.ml  ele  lel.ddi  en  ISI7,  celui  de  llijun  n  endir.i-s,.  |,|ns 
que  le  déparlenicnl  .le  la  C.'.ie-.Kli-  -.'ni.  Il  .'si  sulTiai^au!  de  L\..n.  Il  .-..iiii.lc  .".s  .  in-c-,  177  sn.-- 
CUl'salcs.  r.  \i.'.iii.i|s  l'.'li  il.u.'s  |...i'  ri.l.il.  lnj..n  ii..--.'ili-  nn  si'-inin.iirc  diocésain.  Les  c.miuni- 
naulcs  ri-hiju-us.'s  .rii.iuini.'s.  |..'u   ii.nnl.i  eu^.'s,  >',.i-,  u|..iil  suiloul    .rcnseignemonl  cl  d.'  |.i.-.li- 

calion;    cil.'-    .le    ici s,  li.';in..ru|.    plus    n Iii\i;-i-s,    -■...■.■up.'ui.   .rciisi-ii;nenieid.    .r.i'UM.-s 

cliai-ilalile-,  ..u  .-.ml  \ou.-.'-  .'i  la  \i.'  .  i.iilcin|.laln.'.  I  u  .i-iLiui  uonil.i.'  .>nl  Luc  ni.us.in-uiia-.'  .l.uis 
quelqni's    \illes    .In     .l.'j.ail.'in.'ul .    I..'S    |iiin.i|..in\    |Mdeiin.iL;es    .-.ml    ..'uv    .1.'     X  d  !.-.!.■  I;.muu.'. 

N.-D.-d.'-Iî..n-i:-|...ir  .1   lu X    H -.lu  (  .li.Mnni    a    Seiiigny,    X.-l  l.-.ie  (  Jl.'.iu\    a    S.unI  X  u  ada-lcs- 

Cileanx,  N.  IL-Sl-Ilippolyt.'  .à  .\rmlly.  X.-Il,  .!,-l  i..nH,is  a  r.'n.i\.  le  Sl-lail;ml-.lcsn,-  a  l;.'ann.-, 
N.-D.-d'Étang  à  Veinrs,  N.-li.-d.'  l.(''e  .à   lless.ay-l.^s  (:il..;ni\.  X.  |i.-<l.-  i'di.'  .à  \..lu.ix.  X .  II.-.!.' li.m- 

vray  à  Jours-en-Vanx,    S.-S     \l..l..u   .d   S.' n   a  \ill.-i-l.i-l  .i.\ .'.  SI  llciiiard  a   I  .mlaui.'  le--|ii| 

Sl-I'ron  (iM  Fro.lidplie  h  r,..i|..n.  Sl-M.ii  ...ni  ;i  (  d--.>  s..us-ll.iMijux .  sl-1'luhl..ui  a  \ell.'-..us- 
Ç.vMvy.  SI.'  l'luloni.''ne  .à  C.l.in.il,  id  h  Vdli.-is-l.'-  ('..is.  Si.'  l'.-ni.'  ..  .\li-.v  SI.'  S.d.nn:  h  liiancy. 
Sl-X'.ili'nlin  à  Griselles.  X.-l  i.-.le-la  S.uiv.'  a  Xuds.d   X    h.  .l.'-\  ilui.'- a  \.iluay. 

Culte  protestant.  !,.■-  .adh.Teid-  .à  l'.'vlis.-  i  eLuiii.-.'  .le  Iran.-.-  s  1..II.1.  Ii.uil  ,111  (:..nsi-|..'i  .■  .le 
Dijon,  .[ui  coin|ii-on.l  .' de|, ail. un.uds  iC.ile  .l'Or.  Sa.m.'-.d  I...U.-.  ll..ul.'-M..in.'i  id  lai!  |i,iili.-  .!.•  I.i 
")'  cil'COIisci'i|ili..m  sMio.iale.   Il  y  .1  .l.-s  .auiii>\.-s  .1   AiiN.mu.-.   laMiin.'.  I-  -ur Till.' 

Culte  Israélite.   I..'s  .i.lli.u  .uiis  à  ,.■  .ul!.'  I..iiu.uil   m;.'  .■ ..ni.'.  .  .dl.-  .1.'   luj.m.  rallaçhce 

h  I.a  eirconscn|ilum  .!.-  I,\.m. 

ARMÉE.  —  (■..•.  .Ie|,.iil.uiienl    l.ul    |.,uli.'  ,h-    la  s    r.-i.in  unlilanv  .j'ii   .'.mi].!.'  S  -uli.ln  isioiis  .!.■ 

région.  .1. ml    '.'.  .■.-li.'s  .1' \u\..iiii.'  .  I    lujou.    .ii'|.,iili.- ni     .111    .l.-|.,ii  l.-iueul .    I.i's    li.m|..'s    .|ui    .ui 

dépiui.i.-nl   Lui!   p.iili.'  .In  .s    i-oiiis   d  .nui.-.'  .Iiml    1.'  .  Ii.'l  Ihui    .'sl    Bourges,   I.a  ganii-on  .!.■  Inj.m 

se  .■oiu|i..-.'  .Tun  r.giiii.uil  .liiil.iiil.'n.'.  .rnue  .■.uu|i;i-iii.-  .l'un    s.aa.n.l  et;! ni    .d,  .Tiin  b.aladl.m 

dnn  li-oisieiu.'  ré-un. Mil.  .I.'   I,i  IV  C.  .Iiin   li.ilullon  .I,-  .  Ii,is~.-uis  à  pi.-.i.   diin   ivginiciil  .1.'  cava- 


roTl'   DOIS  i.-i 

Iclii'   l(llMi;n|l-.K   .1  llll     ('Sl-;i(||-Oli     illl     Ir.iili    i|,>^    .■i|lli|i.l!^i'<.    ,rill||.    >rii|cill    ilc     (■.,|iil|i|~    ri    .['..IIMICIS 

ir.iiliiarii^li.ili.pri    cl    iT •    ^imIiom    ■riiilii  i,ii,.| -.     nnlil.iiio  :    crllc    ,1c-    Bcauiic     d' ■.■Liiiinil    di' 

t:i\;ili'ilr  irli;i^^riii>   ;  itII.'  ilAuxonne  il  lui   r.-'j  iiiiciil    il'iiil;!!!!  ii  le    ri    ij'iin   i-i-L'iiiiciil  ilc  en  .ilriic 
((■|].-is-curs).  i:ri  (Jiili-c,  \v  .li-j.irl.'iiM'iil   iv-.~.,ilil   ,i  |;i  s    \r>^\iii\  .!.•  t;rn,l.iiiucrii'. 

Ouvrages  militaires.   liiJDii    rdii^lilii.-    nnr   s  ci  il.ililr    pLcc  c-   Iccilc-     |ic'|iiiis   IS70    cm    ^i  ccii-limi 
une   sc-llc  de   fcil  Is   c|in   c-cillllll.lllcjclll,   le  drlilc'   |c.i|-  Iccincl    |,;i-.-c'mI    le   c-.lll,cl   de     |;c,iii -c.^jlic.  :;i    -l.iridc- 

lii^iic'   l'.-l,.  M,   ,-1111-1   c|ii,-  le-   iid   cl,--  dnc-r-  ,-i,,l,i-.iiic-|ic- ni-  ,|iii  c-n   |,,-,i  Ic-nl .    I.c-  |,c-i  iinc-l  |-.-  de-  l.i 

c-c-iiiliii-c-  de-  ,-,--  r,.i-|-  ,--1  h-,--  ,-lc-iiclii  :  .-111   \.   le-   icH    .r  \-iiic-iv-    c-l   111!,-   I.;dli-iic-   Icdli-nl    le--   i-ccidc-- 

dc-    r..ir-.-llr  An! I    de-    I  ..•lnniv- :    ;l     \()     le-    |,,il    \  ; -    e-l    l;i    le'e!,.l]|e-   M     \|,e  illinieiiv    l,;;lle'id    -,  Ile- - 

ele-   (d-.i\    e-l    ,k-    l'e  ,l](;illle-r  ;    le    leirl    ,1e-   Si-iini-e-,-\    liai    la    r.illl,-    el,-     H, -allée, M:    an    s,    le-    I,,i1     ,1,.    n, -in- 


i-'()\-|'1';m:m.i:.      \h,'  d,  i  iiii.ii.iir  in  mili-i- 


ri-;;ai-il    M, Il  le, II-  I,'-  al„,r,l-  ,1,-  ,-,-  -,-,-|,-iir  :  a  lO.   le-  -, -1  ,lii   Me, ni     \li-,,|ii,'  i:,Si   ni.i   .--1   ,„■,  iii„- 

|,ai'  Illl   ,,ii\ra-j,-   |,r,-,-e-el,-  ,1,--   l,all,-ii,--    ,lii,'ani| aii,,,li-la    | 1,-S,  ,1,-    1  laMi;ii,T,,|    ,-l    ,1,-  la 

|i,,iMl,-    \  .  ,■,-!    ,-ii-e-nd,l,-    e-,,iiM-aiil.   à    :,    kil.   ,-n  a\aiil.    le-    le-i'l    ,!,-    la   M I   ii,,n    ,  li:,  in.\  i-,-.liiil 

■■«■iili-al  ,l,,inMianl   la    Nili,-    ,1,-    Iii|,,ii     la, lin.  an   \    (I.    I,-    l,,,'!    ,rilanl,-Md,-  ,a,iiini;ni,!e-    l;e    leeiile-    ,1,- 

(;li-ilille,n   -iir  Se- Aii\ .11,,  I,' |,l;n-,-    ,1,-e  ];,--,',-,    h.anaid     I,-     ,!i,-i I,-   I,  ,■   ,-l     I \aiil 

-iTMi-  ele-  ii,.\.-ui  ,' ■  ,l,,al,I,-   l,-l,-  ,!,-  | I    -HT  la   Sa,',n,-.   n'.i  e-.,ii-,-|-\ ,-  ,1e-  -e--    ,,i  1 1:  ,  .die,ii-  ,|n,-  |,- 

IV,, ni   S. 
JUSTICE    —    II-   ,l,-|,.nle-ine-iil     IV  — enlil    .à    l.i   Cour   d'appel   de   Eijor,.    il    \   ,i   I    Tribniial   do 


1"  instance   .'i    I  ii|e,ii.  e,u  -i,-l;,-   la  Cour  d  assi'cs.  .'i    i'.,-. ,-.    ( '.liàlillcn  -m- >e-iiie-    e-l     Se-mni     || 

e-\i-le-   I  Tribunal    de    conini'.rce   à    lliieiii.     \ii\e,iiiie-.    I',e-a Cli.ililleni- -n,  Se-inc.  .\inl- S.niii 

(ie-eiii;,--  e-l    S.ii  n  I  .1  e-.i  il  ,  |,-  j  eisiie- :  1    Couscil    dc     Prudlioiimics    .'i    |ii|e,ii    e-l     I    Justice   de   paix 

,l,niS    , -ha,   1111    ele--    -,r,   , -.aille, II-. 

INSTRUCTION  PUBLIQUE.  -  la-  ele-|,,ii  |,-nie-iil   [■,--e,ilil    a    lAcadcmie   de  Dijon    ,|iii  ,  ,,in- 
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pi'ond  les  eiiic|  (L'iinrlcmoiiN  de  la  Cùlo  iTOr.  ilc  l'Aiihc.  ilr  la  llaiilr-Mainc,  de,  la  N'irvic  ol,  de 
rVoMiic.  L'Université  de  Dijon.  i|iii  ciniiiilc  iwninni  (ilKI  rlinllaiils.  i-oinpii'Mil  les  Facultés  de 
Droit,  de  Lettres,  de  Sciences  il  I  école  préparatoire  de  Médecine  et  de  Pharmacie.  I.'i'ii- 
soigiioaionl  .--niiri-icur  l'sl  ciiruii'  ir|iic-ciilc'  p.if  l'école  nationale  des  Beaux-Arts,  liai' i'école 
du  Conservatoire  national  de  musique  ri  I  école  supérieure  de  Commerce  ilc  liijuM.  l.'cMiscl- 
giuMiu'iil  scc'drnl.nii'  cniii|.ifiic!,  |miiii-  Ii'-;  ^.in-iiii-;  :  I  lycée  à  llljdii  (Isccc  ( '..irriol  i.  |  collège 
communal  à  Aiii.i> -Ir  I  hn  .  .1  Aiuonnc  K-i.lIryc  l'iirui-  ilc  la  (  ;(ilc-il'(  iii.  .1  I  ici  11  ne  (ri,!l,-ç;c  Miiiiyc), 
à  t'.hàlillcin  ^ur  Seiur,  ,1  Saiiliru.  à   Scaïur;  |"iiir  les  lill(;s,    I   lycée  à    llijon.    Il  l'xi^li-  ili's  établis- 


SE.MCR.   -   Vi.-iiluc  sur  rAmiaiirnn. 

semenfs  libres  .1  l'.r, ■,  l)i|iiii  (7i;   I  école  secondaire  moderne  .1  lh|iiii  cl   I   petit  séminaire 

a    l'I liKTc^  lr<-|li|dM, 

l.'rii^riL^iiriiii'iil   |iniiiaiic  ICI' Il  1 1 1'  !~rs    |iri>rc~-curs  :i    l'école  normale  d  instituteurs    .iM'i-  rr.ile 

d'apiilicil cl     ,1    l'école    normale    d'institutrices    (a\cc    r>i>\r  .hiiicm'    cl     ce, .le     malia  ik-IIc 

aiiiicM' 1  .le  |iii..ii.  (>ii  li'.iiivc  .les  écoles  supérieures  ilc  l^.ii. un- a  ln|..ii  M..iilli,ii.l  .i  \..l.i\  cl 
ili'  lillcs  il  nijoii.  I)cs  cours  complémentaires.  |i.iiir  ^.n'.iin-.  uni  li.'U  à  r.i'aiin.'.  (icnli-.  \iiils 
Sl-dooi'si'S.  St.lcaii-ilc-l.osMO;  cl,  |Miii|-  lilli'-.  a  KiMiiii.'  cl  a  \  in  K-SI  (  c-nru,'-  lailiii,  il  e\i-tc 
lies  pensionnats  primaires  h  Nnl.iy  cl,  à  Sennii-.  ll.ni,-  iiii  .iiili-.'  i.r.lii'  ilidccs,  -lyn.ilnn--  l'école 
pratique  do  commerce  et  d'industrie  |iiiiir  jcinic-  lillcs  il.'  |ii|iiii. 


!..■  .!■■•;., ni.- ni  iv--nilil   .■ne..|-e   à    l'.iir Ii->ciin.iil   niiiici  ,il,,i;i,iiic  .1,'  (  ,li,al..n -iir  <.i.-un\    - 

.irr.iii.ii— eiiienl    ,l,.  Iiij.in    !.Iim-i..ii    du    \,  i:,):  ,-i   l.i   li    r.'i^ion    a^nenlc  yE.]:    a   l.i   :, cu^rv^i 
l'ure:  llcrc  illi;..ii)  cl  à  la  à   in>iic.iniii  des  l'iniN  cl  Cliaiis-co:-. 

T.  jii  —  îb  coiu  u'uii.  III. 


Agriculture 


Ail  |»iiiit  ili'  vue  a,<i;ricole,  la  (lôk'-irOi-  csl  un  dopai-tcnieiil  de  yramle  culliiro,  où  plus  île 
IKMtOll  liabilants  vivciil  du  li.nail  de  la  iiuie.  l'ius  des  4/5  des  propriétaires  lonl  valoir  eux- 
iiièines.  Sur  les  870000  licclares  de  turlaie,  les  liTres  labourables  en  occupent  iooOOO,  les  forêts 
et  les  bois  'JâOOOO  et  la  vigne  '25  000.  Les  progrès  de  la  culture  répondent  aux  efforts  soutenus 
qu'encouragent  les  27  comices  agricoles,  les  diverses  sociétés,  les  18'2  chanips'  d'expériences  et 
de  déniouslrallon  avec  les  jardins  scolaires  que  possède  le  département. 

L'enseignement  agricole  comprend  :  une  Station  agronomiiiue  et  une  Chaire  iléiiarleiiieMlale 
d'agriculliire  à  Dijon,  des  Chaires  spéciales  d'agriculture,  une  École  d'agriculture  à  Cluitillon- 
sur-Seine  il.a  liainllc).  une  Kcolc  piviliqiie  d'agriculture  et  de  viticulture  à  Beaune.  En  outre, 
l'Ecole  siiiiciic'iiii'  du  cciinHiri-ce  de  Uijun  possède  une  section  spéciale  de  chimie,  d'œnologie  et 
de  vilic-nlliii-c  (Ir^liiii'-c  .'i  rciiilre  de  grands  services,  en  allendant  la  création  iioursuivie  d'un 
Inslilu!  .riioln-Hin... 

La  culliirc  des  ri'ii'-ale-;.  iloiil  la  pniduction  dépasse  la  consommation  et  qui  comprend  surtout 
le  blé,  l'avoiiii-  ri,  ri.igc,  pi(is|ièic  .1,111-  l'arrondissement  de  Seniur.  Elle  réussit  encore  dans  les 
plaines  nu  -iir  le-  [ilalcaiK  di'-  aiilir^  arniiiili'^seineiils,  sauf  aux  bords  sablonneux  de  la  Saône. 
I.e^  I.Mivs  du  .Miihiii  dr  SI  .IraiMlc  Ln-iic  s.inl  propices  à  la  culture  du  maïs.  Voici  le  tableau 
slali-li.pic  pour  le-  rrréairs  eu  IN'.I'.I  : 


l'roiiiciit.    .    .   |-27.-JS'.lbeclar( 
Mriril  ....  -208 

Sriule    ....      IO.r,'.ll 


l'ro.liu'IioiL 

'2..-|i2.iO.";beclol. 

'2.717       » 

là"). 177       " 

.i47.72S       . 


Cultures 
Sarrasin  . 
Avome .  . 
Ma'is  . 


1.7,S2  hectares       IN.iir,  beclol 
90.410        ..  l.îSi4.'2."'iii      . 

2.300         .  40.7  i'2       » 


La  I (•  di'  iciii'  .1  occupé  '27.18'2  hectares  et  a  produit  2."dO.-21."i  ipiiiilaiix.  Le-  plu-  belles 

|ii';ilries  n.diuelles  sont  celles  des  bords  de  la  Saône.  Voici  le  lableau  dr  la  inudiiclion   roiirra- 


i:ellera\es  roiuTaLières 

t   Ti-èlliv    . 

l'rairii's     \  Lii/,i'iiii\ 

arlilicicllcs  j  S;unloiii, 


llr.-l.-Mvs 

ii.r.ni 


i.-|..-d7 

i(i.o:,i 


iiniineiises. 


..c2.i.,S0'2 
."i'2i.00'2 
57  7. '287 
'2'.1'2.00:> 
'2-2. 001 


Ilçclaïc-  niiilil.ilix 

Fourrages  annuels  ....         '2.Si.Ki  loi. '287 

Prairies  temporaires.  .   .   .        '2.'2'27  20.100 

Prés  naturels.  5!:" '^°"1'«'      ''^'^^  ''"^'''^ 


(  Regains 


Ilerliages 


17S.lli5 
l.O'O  I2'.l.205 


L.i  cidliu'c    iii.ii.iiclicri'   csl   iinporl.inte    à    lîe.iune.  On  estime    parlicnlièremenl    les   navels  de 

1 -iiic.  d'di-iix.  ,|'(»ii,d   ,■!  ,1c  Saiilicii.    les    o|M|ioii-  d'ileuilley.  les    liaricol-  d'Ai-civy.  1,.^  Icn- 

lillcs  d'i:iaiilcs  cl  di'  Xol.iv.  le  r.ufoil  cl  les  iindons  d'Auxonne.  Il  y  :\  ilcs  cic-soiniici'cs  dans  la 
vallée  de  l'Oucbc  iiolauiiiicnl.  :'^  ( '.li.iiidi^n.iy-li'-Château.  On  trouve  des  truffi-s  au  N.  du  canton 
de  Saloiigey:  la  piodiiclion  en  \H<M  a  été  île  100  kilogrammes. 

La  çiillin-i'  des  pl.inli's  indusiriclli's  i-oiiipiciiil  :  la  betterave  à  sucre,  répandue  priiii-i|ialcment 
.inlfiin-   de  Chàtillou   cl   ,pii    a  occupé   ■2.")5(i  hectares   fournissant  505878  qninlaux;  le  |,il,.-ic.  ipii 

a\cc  70  hccl.  (ill  .i  |ii-odiiil,  1  i  I  520   i|iiuil.iii\  :  le    séne\é.  dont  la   graine  ali nie   les    raliiii|ues  de 

iiioiilaid.'    de    Dijon   et  de    Seiiiiir:    Ici blon.  dont    les   voies  ferlées  de  Dijon  .à  Cli.ïlillon-sur- 

Sciiie  par  Is-Mir-Tille  cl  .'i  Crav  Ir.ui-rseiil  les  champs  de  culture  et  ipii,  pour  une  sin-rai-e  de 
lll"ir>  li.'ctarc-.  ,1  doinié  un  rcndciitenf  di'  M  025  ipiinlaux  :  le  chanvre  et  le  lin.  qui  n'ont  cM-iaipé 
rcs|ii'cl,ivejiient  ipu'  0  lieit.  20  an^s  id  5  hci-l.  57  ares  pour  des  rendements  de  50  et  de  15  quintaii'C 
de  graines;  enfin,  le  colza  et  la  navidte.  Ces  deux  deinières  plantes  oléagineuses  ont  fourni  5778  . 
et  8H5  heclolilres  de  graines,  pour  des  surfaces  l'especlives  de  542  et  de  1108  hectares.  La  vigne, 
qui  occiip.iit -20  ilICi  hcclar.'- auxquels  il  f.iiit  ajoider  I<'s  155i  hecdare-  nouveaux  plantés  en  1800. 
c^I  la  source  l;i  pins  iiiiporl.inle  de  l.i  richesse  aL'iicole.  Elle  esl  rép.arlic  dans  les  cinq  régions 
di'noniiiM''e^  :  la  Cole.  r,\riïèri'-(  .l'dc.  \:\  l'I.iiiie,  !<•  \'.tl-dc-Saône,  l'Auxois  et  le  Chàlillonnais.  La 
-  Cide  .  -e  divise  en  Irois  pallies  :  Ci'ile  de  r.i'.iinie  .lu  S.,  assise  sur  l'oolithe  supérieur  id  Vi>\ 
l'ordii'n.  se  lerminant  à  Ladoi\  ;  l.-i  C('de  .le  Xnil -.  -nr  rocdilbe  inférieur  et  l'oolithe  moyen,  faisant 
-uih-  .'i  l;i  première  et  liniss.-iid  à  l'ixiii;  l.i  Ci'il.'  diionn.iise  .pii  continue  celle  île  Nuits  el  s'.iclie- 
vaiil  .'i  l;i  poinle  N.  de  la  cbaiiic  de  la  Co|e  d'Or.  Celle  cole.  tant  célébrée  par  les  iioèle-  cl  les 
gounnci-.  étend  ses  pentes  sur  une  longueur  de  00  Uilonièlres  el  une  largi-ur  de  500  mètres,  ce 
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qui  donne  une  superficie  île  ôOOO  hectares,  occupant  les  versants  S.  et  SE.  ilo  la  ('.(Me-cl'Or, 
mire  Dijon  au  N.  et  Santenay  au  S.  La  vigne  ne  s'y  élève  jamais  jus(|u'à  leur  smninel.  ni  ne 
descend  jusqu'à  leur  base.  On  la  cultive  entre  240  et  j'20  mètres.  C'est  le  ganiay  qui  fournil  la 
(pianlité;  le  pineau  seul  donne  la  qualité.  Les  T'IO  des  cépages  sont  grell'és  sur  plants  améri- 
cains. La  côte  de  Nuits  produit  les  Cliambertin,  les  Romanée,  les  Vougcol.  les  Sl-Georgcs.  etc. 
La  cote  de  Beaune,  qui  occupe  le  premier  rang  el  où  la  propriété  atteint  le  respectable  jirix  de 
70.000  francs  l'hectare,  donne  le  Corton,  le  'Volnay,  le  Poiiunard.  le  Meursaull,  le  Beaune  cl  les 
grands  vins  blancs  des  Perrières,  des  Charmes,  de  la  (Imitle-il  Or  el  iln  Monlrnihel.  la  perle  des 

vins  blancs.  Tous   ces   crus    fameux  se  distingueiU    par   leur  ccmiIciii-   \er Ilh',  b-ur  Iraicheiu- 

délicieuse,  la  finesse  e.\quise  de  leur  IjoiKpiel  et  se  rec(i]niri.uiilcnl  par  leur  chaleur  cl  la  délica_ 
lesse  de  leur  saveur.  Ce  sont  les  joyaux  de  la  courcmiic  nIiuccIc  de  l.i  France.  Les  autres  régions 
produisent  des  vins  rouges  el  blancs  doués  de  mérites  réels,  mais  qu'éclipse  la  gloire  de  ceux 
cpie  nous  avons  nommés.  La  production  vinicole  de  1890  a  été  de  &'2ô855  hectolitres  dont  la 
valeur  est  estimée  à  plus  de  25  000  000  de  francs.  Le  reste  de  la  production  fruitière  peut  être 
passé  sous  silence.  Sur  les  250  tOO  hectares  de  forêts  et  de  bois,  l'État  en  possède  iOOOO.  Les 
principales  forêts  occupent  surtout  la  partie  orientale  du  département.  Citons  celle  de  Velours, 
de  Chàlillon  (8040  hectares),  de  la  Chaume  (2587  hectares),  du  Grand-Jailly  ilMl  hectares),  de 
Nesle,  de  Cileaux  (ôi07  hectares),  de  Borne  (042  hectares),  de  Champ-Jarley  i(J."i5  heclaresl,  etc. 

Au  ."il  décembre  1800,  on  comptait  dans  le  département  47  200  animaux  d'espèce  chevaline, 
185  d'espèce  mulassière,  2i25  d'espèce  asine.  L'espèce  bovine  était  représentée  par  157  439  ani- 
mau.x  dont  77  299  vaches  ayant  produit  1012507  hectolitres  de  lait,  avec  leipicl  i.n  f.ibiiipie  sur- 
tout des  fromages  estimés,  particulièrement  celui  d'Époisses.  L'espèce  ovine  cimipl^ul  2S8  'i7S 
représentants  ayant  fourni  0952  quintaux  de  laine  pour  215  911  animaux  londus. 

Enfin  l'espèce  porcine  comptait  65  810  sujets  et  l'espèce  cajjrine  4074.  Les  ruches  d'abeilles,  au 
nombre  de  20  812,  ont  produit  98  152  kilog.  de  mie!  cl  20  791  Uilog.  de  cire. 

Les  cours  d'eau  renferment  peu  de  liuiles.  Le  rcpeuplemeul  par  des  espèces  couranles  se 
poursuit,  grâce  aux  bassins  d'ale\in.iyc'  île  Munlliard,  de  Mariuny.  des  (iranges  (près  Grigrion). 
de  Beaugey  (près  Pont-d'Ouche),  au  bassin.  île  pisciculture  créé  sur  la  rive  d.  du  c-iual  de  l'iciur- 
gogne  à  St-Martin  C^'onne)  et  au  bassin  dWuxojuie,  qui  fournil  de  la  ]ierclie.  de  la  tanche,  du 
chevenne,  de  la  brème  el  de  la  rousse. 

Industrie 

INDUSTRIES  EXTRACTI'VES.  Il  existe  l  concessions  de  mines  dans  le  déparicmenl.  dont 
Jeux  de  fer  à  Marsannay-lc-Bois  (451  hectares)  el  à  Villecomte  (247  hectares^,  une  de  houille  à 
Aubignyda-Uonce  (185G  hectares)  el  une  d'anthracite  à  Sincey-lè.s-Uouvray  (1111  lieel.uesi.  Seule, 
cette  dernière  est  exploitée  el  a  produit  1800  T.  de  combustible  en  1809.  On  compte  5  carrières 
souterraines  el  2!5  à  ciel  ouvert,  d'où  l'on  extrait  des  pierres  de  taille,  des  moellons,  des  pierres 
à  chaux  el  à  ciment,  du  sable,  de  la  marne,  du  phosphate  de  chaux.  Le  tonnage  extrait  s'est 
élevé  à  501  108  T.  Le  phosphate  de  chaux  fossile  s'exploite  aux  environs  de  Semur  et  dans  le 
canton  de  Pouilly,  le  sable  à  Santenay,  la  pierre  à  plâtre  à  Blaisy.  Somhernon.  Le  ciment  se 
fabrique  à  Pouilly-en-Auxois.  aux  Laumes  el  à  N'enarey.  La  ineiie  .'i  b.'ilii-.  très  ;ilii:inilaiite, 
s'extrait  à  Asnières,  Binges,  Dijon,  Gémeaux,  Is-sur-Tille,  Larrcy.  Lux,  Sle-Anne.  elc  (in  Innive 
des  pierres  lilhographiipi(>s  a  Coui'celles  el  ;i  Montliol.  Sle-Sahine  fouriiil  des  jiavés.  Les  marbres 
abondent  dans  la  Cote-d'Hi-.  ili\er>enienl  cnlni'és.  et  occuiicnl  un  cert.iin  nombre  de  scieries.  Il 
existe  également  de  grandes  variétés  de  cnuleurs  el  de  ;;r;iin  dans  les  pierres  exploitées. 
Saulieu  el  le  Morvan  fournissent  des  gi-aiiil-;  eiN]iliive-  en  liniilnie-  de  Irolloirs  el  dallages. 
Parmi  les  usines  mettant  en  reuvre  les  produits  réIVactaires.  citons  la  verrerie  de  Vel.ars,  la 
fabrique  de  vitraux  de  Dijon,  la  poterie  de  la  Villolte  à  Sombernon,  les  faïenceries  de  Cnl- 
longes-lès-Prendères,  Longclianips.  Prendères  el  Vdlers-les-Pols.  On  conqde  aussi  un  i^rand 
nondire  de  tuileries  ri  de  briqueteries. 

INDUSTRIES   AGRICOLES.    I..i   minoterie   e-l    uidii-lrie  assez  impfjrlanle:   cilon^   les 

ini.ulin-  de  Dij I  de  Pliindnéie^  -m-  j-dnrlie.  ,1e  Alirelieau  sur  la  Hè/.e.  de  lienève    ~nr  la  \in- 

L'cinne.  de   \'en'ev--^i>u.- S.dinai^e   >ur    l.i    lli'enne.   de   Seniur  sur  l'.Xrmancun.   elc.  Il    existe   des 


COI  I-:- 1)1) r, 


ai 


distilleries  .-i  (iciilis.  SI  .li'.in 
lies  brasseries  à  Ai~r\   le  |i 

r.r.iiiiir.  nijon.  NiiiN  SI  (;,■.. 

(  )ili-|ir.   (;..lliiliiii's  le-  l'iTiiNi 


!■  I.ip-i I  ,1    \ii\iiiiiii'  :  cil'-  liuil'^ries  .1   l'ir.iiiiif,  liii'iii.  \  rlMi-.  de.  : 

■.  \ii\iiMiic.  r.r.iiiiir.  (  ,ii,ilil|[ii).  Iiiimi.  Sc'iiiiii-:  ilr-.  vinaifjreries  à 
.•.  X.il.n.  l'.iuillN  ^111  S  i.Hi.' :  ilr-  sucreries  .i  .\\~cii-\ .  l;liuMV--iii- 
■-.  I)irii.i\.  (  II!  r.iiii|i|i'  |)lii-iriii'.  moulins  à  tan.   I  ne  in.iDiiraiiiiri; 


.!.•  tabacs  .-vl-ti' ;i  |iiii>ii.   l.iii.lii-h  n-  du  lim-  c^l  rc|,iv-.Milri' |,,ii- Ir- scieries  ■le  hijoi).  C.li.'ilillon- 

sin'-Sriiic.  Si'iiiiir.  l'Ic.    ii'^   saboteries  ilc   S.iiilii'ii    cl    ilii    Morvaii    Ir^   (onnelleries  ili'    liiMiini'. 

Mi'iir^.iiill  r\   \iiil-.  |)i|Mii  ral.ih|iii>  .l.'~  billards  l'I   liil  de  l,i  carrosserie.  I.c',~  |ii-o.lijil-  ml;!  iculi-s 

(■..ii-i-Ii'dI   en  fromages  ilr  (  .li.ililh.ii -ni- Srinc.  iri^cliriKiii  ri   il'l^iiois^rs.  (■u   confitures  iTrijinç 

\iiicll,i>  lie  CliaiM-ciux  cl  .le  liijc.ii.  cil 

pains  d'épice  .  nniincllc-.  cliaiHuiic-- 

.^cs,   Ole),  lie   liiji.ii.  Cl)   nnis  .le  |  l.i- 

\ii;iiy.    CM    bâtons    vanillés     ilc    Sl- 

Sciiii' l'.Miliayc.  en  cassis  cl  liqueurs 

lie    llijoii,  en    moutarde    .le    |)i|iiii    cl 

de    \clars.    Les    hiseiul-    cl     I  i    .  Ii.ir- 

ciilerie   .le   Dij.in    s. .ni    .■ Ir.-  r..rl 

e^liiui'S. 

INDUSTRIES        MÉTALLURGI 

aUES.     Illl     C.MII.I.-    ii     M- -     llielal- 

liii-i.|ii.--  Cl,  ;,cliMl.'.  |,r... lui, ,11,1  .I.-, 
l'ers  iii;,r.  h.aicl-.  .!.•-  ],..ii,lc-.  UN  .!.■ 
r.T.   I-    I ■    r.,iin.iilliiic.    Il, lies 

•■ l'ii •  |ir.i|i'i-|,l,>s  |M,,,i'   arlillcij.' 

el  I. ■.!.■-.  I.;,  |,|'..<l,l.'l I,   r.T.  en  I.S'.l'.l, 

s'esL  ,.|,-m'.c  a  .•..s.-.l)  T  .  ,  .■II..  ,1,.  l'.i.a.M' 
(a.-i.'f  .I.M,,il,ii-.-l  .a  ■.ir.llll  T.  (  .il.iiis  le, 
ii~,iies  ,1.-  Sle-(:..I..,,,l,..-.ii,--S.-,i,.'  .'1 
lie   (;ii;i,,i,>s,,,i,    ,re,-,,    cl     li'ilcs.    lils    .le 

ter    e.t    idlilc.-,.    lie    M Iiaiil     a..l|.s 

.■reu\-).  .le  l!.v..'  llaiix  .  .le  M,,i,l /.a-..!, 

.à   TiMiliv     iii.acl s.Hihls  ,  .!.•    l)i|..i, 

:a,,lil~.     Ii,:iel,i,ics,    e.  i,,sl  ril,-|  ,. ., •- 

eanuiue).  l'.i-.a/es  ci  l'Iali,.'  a  nue  Lm- 
dei-ie  .le  -j  II,-.,,.,,:  Aii,aN-l.'-li,,.- 
lalinque  ,\r^  l,,,ic-  el  îles  i  i-.'|,,i,- : 
Til-C.hàlcl  des  pelle-  el  C.li.àl  illm,  d,', 
el, aines. 

INDUSTRIES  TEXTILES.  Ces 
iniln^liic--.  peu  iié\c|.>pp.a's.  ne  xml 
rcpi'c-.Mili'es  que  p.,i-  1,1  filature  de 
coton  lie  Iri.iili.iii-  JiniKl  hroclies). 
I.'       tissage      .1"       lli.i/c\  e,,-l'l,,inc 

(âdO  iindiers).  DiJ..,,  ralinipic  ,\,-  l.a  bonneterie,  (;li,àlill,in  si,i- S.an.-.  .1.'-  I.i.'l.'lles.  Il  e.MsIe 
aii~si  ipielip,c~  filatïn-es  de  laine  .à  \,  n.ay  le  I  nie.  (  ■,i.,,iil,,i,nps.  |),|..ii,  Si'miii-  cl  \  illi'.au.v.  (  in 
(■Mhliijlle  ail-sl  ,1c  l,a   l,ijl,'  ,i   A,,,,,  v  le  I  )i,c     |,.,,Li,ics  cl   \,llc,ail\ 

INDUSTRIES  CHIMiaUES.  Les  produits  chimiques  s.,.  Ici  de-  i,,i,,i;s  ,l,i  l'..i,l.>n  .à  l'Inni- 
l.n'a-cs  (.ac.lc  -,,ir,,,  ,.pi.'  ,  .1.-  I'.,,,,llv -<,,,■  S,,.u,.>.  .1.^  r,a,--,il-.,,|- l:ji,..n  el  .le  l.cii^l.ay  i.ileii.ds  .le 
11. lis).  I.,'s  ei,i;i'.ais  el,,i,,,.pie,.  le  i,,  ,ii-  .ai,  ,i,,a  I ,  l;i  ,a,lle,  siinl  laliiaipies  à  Sciniir.  Oiilre  des  tein- 
tureries à  l'icaiine,  m,  pciil  ciiiinc  elle-  les  savonneries  el  stéarinerics  de  |),pin.  l.a  pou- 
drerie ii.ali.iii.ilc  ,1c  \ii,,Ljcs  cl  le-  laliiiipie,  il'encre  de  IHiin,. 

INDUSTRIES  DIVERSES,  Il  y  .a  des  papeteries  h  JM.nlen.av,  l'elI.Tcy  el  l',,i,cev.  .les  impri- 
meries n,,p.i,i,,i,l.'-  à  |),|.,i,;  .l.'s  tanneries  à  Ilii.in.  Saiilliai  el  S,a,i,,i-,  !;i,lii,  |i,|..n  ral,ii.pu>  île 
la  chaussure. 
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Au  1'  i.iii\ici'  l'J(K)._  ou  i-i>iiipl.iii  (l.iii^  le  (K'p.iilcmrnl  liiis  rlalilisseiuciils  i;ii  aclivito  iLiiis  Ics- 
(|uels  ou  |ion\uil   illsiioscj'  ifiiuc  lorrc  ili'. '.I.'r.ll  rlir\  .uix  \  ;i|i.'ui'. 

Commerce 

Le  .li'i.,iii.Mnciit  .II'  l.i  (■..■.Ic-il'Oc  i-l  rirlir  |,.ir  louh's  ^r-  pi-oihuiious.  cl.  se  sulïis.'iul  pnr  lui- 
inènie,  n'a  i|n'nu  i-oniuicic'c  lir^  l.ulilc  irnii|ioil.iliou.  Il  ri'c;oil  ilrs  uialirres  preuiioros  néces- 
saires à  cerlaiui'.-    uiiln>lr-ic-    >|Milalc-.  coiui Ic^    plaines  ilr    m-iicvi'  |.oui'   sa   nioularilc,  Clc, 

les  articles  de  iiioile^,  uou\eaul<-s.  liliianie.  lii|oiilene.  el  !-ui|oul  ili'  la  houille  en  ]ir()venauce 
IcN  l,a----iu-  .lu  .«■ulic  cl  .!.•  ..'lui  .1.-  \al.-u.-i.' -. 

Au  iir.Mui.T  laiin  .1.  >  aiii.-l.-^  .r.'\|M.il  ..1  ion  -.•  |iiai'i'iil,  !.■>  \iu^.  eau\-.l.'-\  i.'  cl  li.iu.'iu-.  i|ui 
■il-culeul   eu  l'ran.-e  el  à  T.- Iran -.■[■-  l,i'  .•..uiui.T..'  .1.--  -rain-  .-l  laiiu.'-  >  .■-!  Imi  ii.i|M,rlaul.  Dij.m 

'U   .■<!    I.'    piiriiapal    luar.li.'.    l'aii-    .--1    .ai    paiiie    a|.pi-.)\  i-i n-    .ai    li.'~liaii\    par    la  r,.M.--.r(  )r. 

/Aux. H-  ri    \r  M.a-vau  lu I   eu\..v.  .ai    \H'.\'.i.  plii~   .le  (IMIO  ,- ,i,iu\  .r.-p,'.-.-  Ih.vui.':  !.•  Cliàlil- 

lai-  a   loiinu  ël  ëno  ui.iiil.iiis    !,,•-,  piiii.apau\  uiairlie-  -..ni   S.'l..n-.'v  .■!    1  ;.-.-e^-~iu-  Ouïr.-  p..ii|- 

a  ra.a'  ..mii.',  Aiiia> -le  lin.'.  Sailli. ai  cl   S.aiinr  p.air  la  ra.'..  h., mu.-.  I,.'-  aiili.'-  aili.l.'-  .■.,ii-i-l.ail 

ai    .l.aiiv.'s    ivuiamiv.    n lanl.'.    pain    .lepi.a'.    uii.'l.    li.iulil..ii  i.    en    iiial.ai,iii\    .li'    ...ii-l  ni.l  nui 

pi. ai'.',  niailu.'.  plàlna  .ani.aili.  .ai  ni.'laii\  (l.a-.  a. a. ai.  .ai  Im.Is  du  M.>i\aii.  lai  ecor..'-.  lai  cliar- 
i.uis.  (ai  .d.dl.--.  lai  -a\.iii-.  .-1   |.|-o.liiils  . -1111111. pi.'-,  .d.-. 

l.a  ,-ii.aaii~al.'  de  l.a  Kaiepi,'  d.'   l'iMina-  .1    liip.ii  ...  .aip.iil.  .ai   l.S'.l'.l.  la  .pial . .ivi.'an.'  pl.i.a'  pour  le 

■liilTr.-  .rallair.'-.  l.i'S.l.aiv  u.iiv-  .!.■  .adi.'  \ill. I   .ai.  l,a  iii.aii.'  .11111. aa  un  Ir.di.'  l.dal  .l.'  Xllll  (l-jr. 'j'.: 

.■  p.ud  -iir  !.•   e.aii.al    .1.'    l'.oiiri;..:;!..-   ,a    r.aii    ou   exp.'.lie   '.Il77i    ].   ,\r   iii.ar.  li.uidi-.'-,    1..-    canal   il.' 

;ourLi..:;ii.'  .a  loiinii  un  l.uiliai;.'  .dl.ad  H  .1.'  .■..'.S  u:.:.  T.:  .  adiii  .1.'  la  M.aru.'  à  l.a  Sa.ai.'  ip.aili \.ai.- 

1,111-  1.1  (..d.'-.l(»i)  .le  '.l-JiST.:  1.1  riM.ac  .1.'  S.i.uie  (-.adion  .1.'  C.rre  a  SI  .I.mii-.I.'  I  ,..-iiia  IC.S  Uil.) 
1.'    lUT.à.-.T  T.  .d  ]..uir  1.1  s.a  lion  .1.'  SI  .le.ui-.l.' la.sli.'  .a  ril.'d  l.irli.'  i-^&l  kil  I  .I.'  dlll  .Mr.i. 


Voies  de  communication 


Clieiuiiis  .le   ler  (voie  u.>nii.al. 

—  —       (voie  (droil.'i 
lé.iil.'s  n.ali.ai.al.'S 

—  .l.'parl.aii.ad.al.'-,    , 
Cli.aniii-M.  iii.iii\.l.'iji.iii.l.'.a,i 

—  —      .fiiilenH  ...111 

—  —       or.liuaires  . 


7'.l.,U-.> 
'Jll'.l.sTS 
7li.'.l'jS 
S-i7.'Jlii 

I.la7.-J'.i7 
'J1U.77-J 

.•..ill..".-JI 


Uil. 


S.a.iii.'   iu.a\ii;.il>l.'  .I.ui-  l.uil,  \r  .l.'pari.  SO.   ■■ 

(;.aii.al,l,'i;..iiri;..L: a  air- .l.au- 1.- .l.-p' 1  I.MJdll 

C.aii.al     .1.'    la     M.irii.'     a     l.a     S.i.' al.' 

Il.aull.x   -lu-S.ioii.'  .a    l.a    liniil.'  .!.■    la 

Cid.'-.l'dri aO.ni 

C.aii.al  .lu  C.ailr.'   (lain^.   .laii-  le  .l.'p').  M''»' 

Cau.al  .lu  lllione  au  lUiiu  (          id.         ).  r>,illS 


ÏJON.  vill.'  ,li'.'.,re.'  p. air  sa  ladl.-  .a.ndiiile  lai  1.S7II.  .'-1  un.-  .il.-  .ainialil.a 
uaie,  luoiiv.aii.ail.'.a  .pu  -'.'-l  iMaaii.  .ai|.  1 1  .ui-l.a m.-.'  .l.iii-  I.'  .I.ain.a- 
.piarl  .lu  vi\  s.  I.'dii.di.a  riM.av  linipnl.'  .pu  .a.iil.'  .Lan-  l.a  paiii.'  S.-O. 
,.|  .'i  l.a.pi.dl.'  I.'  'l^irnad  .lu  \'.al  Su/. .11.  .aliin.ail.ud  -.■-  1.  ailaiii.'-.  \i.  ni 
-.■  j.uii.liv  .apr.''-  .av.nr  Ir.avia-.'    I.'  n..ii\.'au    .|iiaili.r  .li-  la    l'.ale  \.ai\.'. 

liiiiil.-aii  W.  .av.a'  !.■  .-.an.al  .1.'  ll.MU-.m pu  .ai  -ml  I..  valle.-,  l.a  .di.aiii.' 

.1.'    la  <;.de  .ror  -,■    diii-.'.uil    \ei-    1.'    S.  .lu    .l.'p.irl.' ni,    l„ap,irli.'    .111 

.a. aine   .l.'  l.a  m11.'  r..riii.-    un  p,ir,ill.d..L;r..i .I..11I   U--.    .ad.--.  .aaip.-.l.' 

l;iri;.'s  /V,.,v,s'  l.iiai  .l.-.a,ria'-.  .-. ai-l  i  1  u.ai I  un.'  li-ii.-  pr.'-.pi.'  ininl.aa' pue 

de  liiaiiix   li..uli'V.iid-.  (:•,■-!    prin.ap.il ni    .au    .aailc    .1.'    ..•    p.ir.allel.  .ur.uiii pi.'    l'.ui    lr..uve. 

nilloiir  lin  Palais  ,1e-  Ime-  ,|e  r,..iii-..iiii.'  .'1  ,1e  T.'ljIi-.'  \.,lr.' D.ini.'.  .1.'  \i.'U\  llol.'l-  ,1.'  la 
lipnaissnnco,  il.'s  niai-oiis  aii.a.'iin.'-  li.,iil.iid  .l.'s  ru.'-  pill..r.'-.pi.'-,  elr.iil.'-  -oum'iiI.  c.aïuui' 
les  rues  F.-ll:nl,\  ,1,-^  /w.ri/.vv,  r/nnnh-nmrrlr.  r\r.  T..!!!  .aul..iir  .lu  pandlelouiviniiii.-  -".'-l  h.àli  I.' 
Ilijoii  1110. 1, 'ru,'.  .avi'C  s,'-  li.dl.'s  ,,111-liai,  li,.ii-  priv.-.'-  ..u  pnl.li.pi.'S.  A  Id'.  c  .'-1  -iirlail  un.-  .  al,'- 
in.lii-Iru'Il,'    .pii    s'.'-l,    jii\l.ip..s.'.'    ,'i    l'.iii. a.aiiH'.    \joiiloiis    .pi.',    par   -.1    -ilii.ali.ai    lop..i;r.iplii.pi.'. 

Iiii.,11  .'sl   un.'  \ill.'  iiiiporl.anl.'   laiil  .au  p. .ml  .li'  vie  niilil.ur.'  .pi.'  -..n-    I.'  r.ipp..il    .■ .'c. aal    ,'l 

in.lii-liii'l,  n.iiis  1.'-  .arl-  .■!  .I.iii-  l.'s  l.dliv-,  .'11.'  .1  ,a.ii,|iu-  riiii  .1,'-  pr.'iiii.a-  r.iiu:-,  1  .a  'l-li'  .les 
lioiniui'-  lad.'lir.'-  .pii  \   \  ir.'ul  li'  j.iur  e-1.  îles  j. lus  xari.-.'sel  .h--  plus  alu.u. laide- 
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COTED'OR 


Ail  promier  r;ini;  ilcs  nidiumiciils  i-(_'Iii;i(Mi'c  se  Iroiivo  In  cathédrale  Sl-Bcnignc,  nncioiini^  nlilia- 
lialf,  i-i'éililirc  .-MI  \ur-  s.  mii-iIcssiw  irijiic  i  rv|ilf  du  \i'  s.,  restaurée  on  IS.'iS.  I)cu\  lniii->,  ll.iiH|ncnl 
In  façach'  n.  cl,  une   llrrlic   en   1m. i-.  h.nile  de  'X<   ni.,  refaile    en   1885,   s'élève   nii-dr^-ns   .Ir  la 

croisée.  A  l'inlc-i-ieiir.  iiiii  <; imilc  liuis  nels  a\i'c,  lrnnse|it  et  triple  abside,  on  reniariiuo  :   lies 

I lies  des  MV  cl  .w  s.,  des  Iciiiilieanx  avec  statues  du  xvii"  s.,  des  slatues  des  xvir  et  xviii"  s. 

d'ai-lisles  lHjuri,'nli;iiuiis,  de  très  lielles  orgues,  des  slalles  du  xviir  s.  et  linéiques  toiles  inléi-es- 
saiites.  l.es  relies  des  ducs  de  Boui'gotîiie.  jidinniés  à  la  Cliailrense  dr-  (dianipiind.  reposent 
dans  les  eaveaux  de  St-Bénigne  depuis  l'ill.  Sui  reniplaeemejil  des  li.diinenls  aldjaliaux  ilmil  il 
resle  une  yalerie  \oùtée  du  xiii'  s.,  oui  éle  eon^liuils  an  XMii    s.  le  J'alais  i^piscupal  et  le  Giand 


AM1L..N\  I.A  \  11,1.1,.        M...k 


Sémin 
deux 


ipp.' 


V.  L\'oUse 
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au  xn"  s.  dans  le  sljle  du  xiir,  présente  à  sa  façade  0. 
son  trijilc  iiorlail.  couronnés,  ainsi  que  fc  dernier,  d'une 
lUrinontée  d'un  jaqueni.irt  enle\é  en  13S'2  à  Courlrai  par 
é  remaniée  de  1880  à  1885.  ,\  l'intérieur  on  remarque  des 
l's  proviennent  de  la  Sainte  Clmpelle  des  ducs  de  r>oiir- 
slie  (VAnsomplion),  une  Vierge  Noire  du  xir  s.,  en  lini>.  un 
'éijlise  St:Mii'hcl  {W  et  x\I'  s.),  .à  la  eiin--lriielh.ii  de  laquelle 
Sanibin,  seul|ileur  et  nreliilecle,  pi-i'-ente  une  des  pins 
Les  lias-reliels  du  lynipan  du  porl.ail  s. .ni  nileiessanis:  à 
'.aux  el  les  boiseries  du  eliieiir.  l.'i'nllxr  Sl-.lcini  (ws.).  qui 
église  eonstruile  par  l'IjiUppc  leUnn,  eu   a   conservé  leij 


COTI-.D  ou  «1 

(I(Miv  I •-.  (lu  clirvcl:  l.i  net  eu  c-^l   \msIi':  r.il,<i.lr  irilri  ii-iiiv  c-l  il,-i-<.rrc  i!c  |.cinluro=  inmvilos. 

\:,u,li^r   ^l-l:'l!r,nir   lir-l    .111 1  n'.  .|ih'    .-.•Ile    ,!,•   T.!  1,1  ..iv  ,■    .lu    nirruc    I Ur.virr  .-ni    l\'    -..   Iivs    llons- 

sanlo  sous  les  Ductile  l'...uii;omi,..  .I.mi-iiuc  cil  li.',li  .il,-  en   IT.'I:  clic  l'-l   .-lUi .I'Imu   Ic.iii-loriiirP, 

en    Bnin-s'C  du    Cmninn;;-:    l.'i    ..ilir    ,-.i|,il  ul.uiv    c-l    ,)C,u|ir.!    i,;u-    l.-i    Cli.-uiii.ic    dr  i-.>iuiiicirc.    (..•s 

Il,'llilllc'ril<    ili'    l'.llli-icll    ,-\,',li,>.    nll    r.,11    l-,'lll.Ui|l ne    |M.ll.'    r..|l||ii-,.    ilii    \\       -.,    y    ;illii'IUIC'Ill.     I>rs 

Touilli'-^  |ii;ilHiui'i'-  -;(.ii^  h;  cli.rni-  mil   mi-  :\   j.MU-  ilc-   |..iilii'-  ,1c  l;ui,i,'ii  raslnnn.   \:,-;jU<,-  Sl-liii- 
lihril.  i\i->:in\':-\rr.   M  uni'  pull,'  l;il,i;,l,-  |-,,iii.iii,\  i|".rlo  S.i  cl  -,■  l,'ii,,iM,'  |,,n-    un,-  llcli,.   i.",llii,|iic. 

Do    \'<-;/ll.<C    St-Xirnl.l.-;.    il     11,;    VC-\i-    ,|u'un,'     |.>ll|-    (\\l      -.).     j;.';///,w    ,/,<    r.,i,i,rl;ir^.    ,{ui    .'l     llll    |„,|l.'ul 

olcy;inl  illi'll).  l'sl,  lr,ni--r,,iiiM',>  i-ii  |iii-,>ii  inilil.iii  ,■,  SI  l'irrrr.  du  sl\l,:  .,^i\:,l  ,lu  \nr  -..>/,■(  I,.,.,l,,l. 

du   -Ivl,-  n,iii;ui.  l.'i    ]'i  .,!,:li,,,i.  -,,iil    I,uii,'-.  I  .■;,iici,Miii,-  r/c-/.r//f  ,lu  (  :,,|1,.i.m-  ,1,-  .1c-miI,--  c-I  ,Iii 

xviii's.    I.,-    Trini'lr  |ii-,>l,'-l  ;uil,  c-l  ru,  ,d,'iii.>  ;uriM  .|u<'  l;i  S,,,„ui,„iiic  (ISÎ",,,  du  sl\lc.  l)\ /,.-uiliu. 

l.^uvlul,',  lurc  civil,'  c-l  r,.rl  in|civ-,-.uilc  ii  cIu.Iut  ,I,ui-  |lii,,n.  Le  /..eus  (fe  /Jars  ,1c  lluuiijn,j,ir. 


P.I'SSV  1.1:  r.r.  \M).  —  Cii.-ilc.-iii  ,1c  Bii  — V  ll;,l.iilin. 


pui-  .!,•-  AV.i/.v.  ,111  cii,-,,|-c  /„;/'.<  'lu   II"!.   -','l,>\.-i  ,r.di,.i,l  ^ui-  d,'-  Md,-liu,-!iou-  |-,,ui.-iinc-    riuliiipc 
!,■  Il;u-,li  le  f,',-,,n-liin-il   .mi   r.liU.  .(lu  ,|,,|I  .1   l'liili|,|,,- I,'  II, ,11  l,i  i:i;uid.'  I,,ii|-  ,.11    /.„;,•./■•  /..    r,;n,ss,- 

llll'l:.    ,'lir.i.||V-..    il.ui-    I,'-.   ,-,,U-llU,lu.ll^    ,d,'\,-,'-     .111    Wll     -.    |,.l|-   |,'-     IJ.ll-.    I.,'   iJI'.llHl    c-,-.ll  UM'  ,l,'> 

Kl.il-  ,l.il,.    ,1,-    i;:.r.  I",S;  1,1    S.,ll,'    :<    ,'lc    s,.iu|,lii,'ii-,' ni    ,l,-,-,.i- IS'.i:.!,    I.a    c.,u^lrii,-|i,ui  ,l,>  l;i 

p.-iili,'  ,1,'U, ic,.  /■,,/„;.   ,/.-.    /;,■.. „,-.lc/,s-    II,.    ivni,,i piVi    IN.-i-J     i;u   ,l,.|i,,i--   ,l,'    la   rn„r  ,1,-  l„   In- 

r-'.-sc.  l,'^    p.-irli,'^    .•ui,-i,'UM,><  l'.uiipiciiiHUil   cii,,,iv    la    V..»,'   -/-■    l:.n-   ,111    .1,'    !;i-an,i,,ii.  la    S.illr    ,!rs 

(:,,,:lrs    cl    Ic^    (■„,.;„,•<.     I,,-    l'alai-,    ,1,-MUin    auj ■.riiiii    17A7W    '/r    I  '//.'.    r,-nl,TUi,'  I,--   siTvic,-; 

piilili,'-.  1,--    Miw,', •-.  Tcc..!,-   ,1,'-    jl.Miiv  Ail--  ,!,■-    I.iir,'aii\    ,1,-    haii.pi,'    pn\  c.  .d,-.    !,,■    /'.//,/,.s-    ,/,■ 

.liiali,;-  {\\r  s.  .  i,'-laiiri-    ili'  ii,JS   J'uirs,  piv-ciil,'   a  -a   la,;a,l |m,|-,Ii,'  cl,--aiil;  ,.ii    n'iiianpi,'  a 

riiil.TMMii-  un,'  -ail,-  Miûl,','  a\,a-  |.,.iili-i--  ,'ii  l„.i<  -i-iilpl,-    I  :.:  i  i     lu  liàlnii,-ul  iii.,d.-ni,'  1  INT:,,  aliril,' 

II'     hi/'inrfl    ilr     CnnNirrrr     aill-l     ,|llc     II'-   .//(s7/ivv    ,!,■   )i.ii.r    v\     I,'    r.,,i<.il      Ir   j.rii  '  l/n  ,„i  iiir^  :    llll    \icu\ 

piiil-  ,-ii   pi.'ii-.'     l.M'.i  a\,a'  ,!,■-  I iml: uiiail -  -,-iilpl.'-   ,,nic  la   ,-,uir  .pu  ,ai  prc,a',|,'   l,-i  la, 'a.!.'.  \:.\<ilr 

(les  r(/;,')c-s  .  ISi-,i    ,„,u|.,'    rciiipla,',. iil    ,1.-    la    Cliailivii-.'   .!.•    (   liai,i| I     xix      -.)   .I..11I     il    r.-l,' 

encore   le  p,,rlail  .I,'  ran,i,'Uii,'  idiaindl,'  av.'C  .'i  -laliu's,  la  Tour  .>,■!. .e,.ual<-  aviM-,  ,'-,-alicr  ,l..iuiaiit 
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accès  i't  la  tribune  et  le  piédestal  hexagonal  connu  sous  le  nom  de  Puits  de  Moïse,  œuvre  superbe 
du  Flamand  Ciaus  Slulcr.  dont  les  faces  sont  dccoroes  de  six  statues  des  prophètes  :  Moïse, 
David.  Joréinie,  Zacharie,  j),iniel  et  Isaïc,  iilacrcs  au-dessous  d'une  guirlande  d'anges  aux  ailes 
éployées.  L'Hospice  Sle-Aniif  occupe  l'aiicieii  couvent  des  Bernardines;  la  chapelle  date  de  1790. 
L'Ëcole  de  Droit  avec  la  ûibliatliègue  sont  installées  dans  l'ancien  collège  des  Jésuites.  Dans  la 
cour  intérieure  décorée  <lu  buste  du  jurisconsulte  Proudhon  ()758-IS58),  on  remarque  des  niches 
et  des  écussons  sculptés  au-dessus  des  portes.  La  Bibliothèque  compte  125000  volumes,  1000  ma- 
nuscrits et  196  incunables.  L'Académie,  le  Conservatoire  de  musique,  \a  Préfecture,  n'oiïvenlvicn 
de  saillant.  Parmi  les  édifices  tout  à  fait  modernes,  citons  la  Gendarmerie,  le  Lycée  Carnot,  la 
Caisse  d'épargne,  l'Ecole  normale  de  filles,  etc.  L'Hôpital  général  (xvii"  s.)  et  VÊcole  de  médecine  sont 
presque  entièrement  isolés  par  des  bras  de  l'Ouche.  Les  archiocs  départementales  sont  installées 
clans  un  édilirc  de  1707  (pii  fut  l'ilotel  de  Mlle  jusi|u'en  1835.  Dijon  renferme  un  grand  nombre 
d'//.;/<-/s  des  \vr  etxvn«  s.  :  VlhUcl  Miiiiciirc  (1,Vj7),  \'H<!tel  Fyot  (xvi"  s.),  l'Hùtel  de  Vogué  (.wi»  s.), 
Vlli'ili'l  ,1c  l'ciijii,  l'tc-.;  la  \ille  compte  aussi  des  maisons  anciennes  fort  remarquables  :  Maison 
llirhard  ou  ili'-^  Cliatnl'clhnis :  Maison  HHlsand;  il/afson  dite  des  Ambassadeurs  d'Espagne,  toutes  si- 
tuées rue  des  Forges;  une  autre  maison  (1,  rue  Jeannin)  possède  une  façade  sur  cour  avec  médail- 
lons scul|ités,  avec  un  puits  en  fer  forgé.  On  en  trouve  encore  dans  les  rues  du  Bourg,  Chaudron- 
nerie (Maison  dite  des  Cariatides),  Vannerie,  Verrerie,  Vauban,  Chabol-Charny,  Amiral-Roussin,  etc. 

La  capitale  de  la  Bourgogne  possède  de  belles  promenades  :  la  plus  considérable  est  le  Pare, 
au  S.  de  la  ville:  près  de  la  gare  principale  se  trouve  la  charmante  Promenade  de  l'Arquebuse 
réunie  au  Jardin  bnlanii/m-  ,q  .pii  reiifrruie  lui  Jluséuiu  d'histoire  naturelle.  Dans  le  Musée  bota- 
niipie  on  remarque  lui  liclic  licrliier.  I.c  Square  de  la  Place  Darcg  renferme  :  le  réservoir  i|ui 
alimente  en  partie  les  Fontaines  de  la  ville  et  le  Monument  élevé  par  la  ville  h  l'ingénieur  Darcy 
en  isri9.  En  avant  se  dresse  la  statue  on  bronze  du  grand  sculpteur  ./.  Rude  (18K0)  précédée  elle- 
même  d'un  arc  de  triomphe  élevé  en  1780  en  l'honneur  du  Prince  de  Condé,  sur  l'enqdacement  de 
la  Porte  Guillanme.  Au  centre  de  la  Place  St-Bernard  se  dresse  la  statue  du  célèbre  moine  réfor- 
mateur, né  en  lO'.ll  à  Fontauie-lès-Dijon  et  dont  le  piédestal  est  orné  de  six  statues  enlias-relicfs  : 
le  pape  Eugène  111.  lingues  le  Pacifique,  Pierre  le  Vénérable,  Hugues  des  Pa'iens,  Suger  et  Louis 
le  Jeune.  Au  milieu  de  l;i  l'Iace  de  la  République  s'élève  le  Monument  Carnol  (1899')  avec  ries 
slalurs.  Vllistoire,  de  iMalhuriu  Moreau,  la  Gloire  et  la  linuicuc.  de  l'.inl  Casi].  scul|ileur  diJoMii.-ii<. 
doat  deux  autres  œuvres  ornent  la  façade  de  la  Boiu>e  <hi  Conniicrcc.  les  >laliir-  |ici<oiuiili,iiit 
VAgricullure  cl  {'industrie.  La  Place  du  20  Octobre  est  ornée  du  Moniunenl  de  la  Défense  il8S0) 
consacré  à  la  mémoire  des  citoyens  morts  le  50  octobre  1870  en  défendant  la  \ille:  la  statue  de 
la  Résistance  est  de  Cabet  et  le  bas-relief  du  piédestal  est  l'œuvre  de  IMalbnrin  .More.iu  1  a  Place 
St-Pierre,  ornée  d'un  square  et  d'un  bassin,  précède  la  belle  avenue  qui  coimIiuI  .ni  l'.nr.  I.a 
Place  d'Armes  forme  un  hémicycle  d'arcades,  au-dessus  desquelles  court  une  li.-dMstrade  en  (licrre 
et  précède  le  Palais  des  Ducs  de  Bourgogne.  Dijon  a  encore  élevé  en  1875  une  statue  au  musi- 
cien Rameau,  œuvre  de  CJuillanme,  qui  se  dresse  enlre  le  Théâtre  et  l'Ëeole  nationale  des  Beaux- 
Arts  et  une  statue  au  général  Garibatdi  ipii  défendit    Dijon  contre  les  .Allciiiaiids. 

Le  Musée,  créé  en  1709  par  le  peintre  F-  Devosge,  dont  Piud'lion  ol  F.  lliidc  luient  les  élèves, 
auipiel  on  doit  encore  la  fondation  de  l'École  des  Beaux-Arts  et  ipii  mi  légua  une  bonne  partie 
de  ses  œuvres,  n'a  cessé  de  s'accroître  jiar  des  dons  volontaires,  notamment  par  une  colloclion 
de  toiles  et  d'objets  d'art  légués  en  1878  par  M.  et  M'  Trimolet.  par  la  collection  llis  de  la 
Salle,  etc.  La  sculpture  occupe  5  salles  du  rez-de-chaussée;  outre  quelques  leuvres  originales, 
on  y  rencontre  de  nombreux  moulages  d'après  Clans  Sluter,  F.  Rude,  etc.  Les  22  salles  du  jire- 
mier  étage  renb-nnciil.  outre  la  peinture,  des  meubles,  des  objets  d'art,  des  estampes,  des  mon- 
naies et  médailli's,  clc.  Li's  écoles  anciennes  et  modernes,  françaises  et  étrangères,  y  sont  fort 
bien  représentées.  L'une  des  salles,  la  Salle  des  Gardes,  entièrement  restaurée  et  décorée  d'une 
cheminée  monumentale,  renferme  le  lombcau  de  Pliilippe  le  Hardi,  œuvre  de  Claus  Slulcr  et 
celui  de  Jean  Sans  Peur  et  de  Marguerite  de  Bavière  dû  à  la  collaboration  de  Juan  de  la  Iluerta 
et  d'Antoine  le  Mouturier.  Tous  deux  ont  beaucoup  d'analogie  avec  la  série  de  40  statuettes 
ornant  les  colonnades  îles  soubassements.  Le  Musée  arclu'olngicjue  comprend  des  objets  jiréliis- 
toriipies,  gallo-romains,  mérovingiens,  du  moyen  âge  et  des  temps  modernes.  Il  occupe  5  salles 
du   l'alais  des  Ducs  de  Bourgogne.  Dijon  porte  un  nom  célèbre  dans  les  fastes  de  la  gastro- 
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noiiiie  ;  ouli-e  ses  \iiis.  son  ii.iiii  iri-|ucc.  ?-a  niniilarilc.  son  cassi-,  sniil  rcclicMclirs.  Aux  environs 
on  poul  r.iire  des  judMieiiailes  eli^iniuiules  el  \;inées,  dans  la  Iraielie  \allec  de  l'Uuelie,  dans 
colle  du  Siizoïi  el  au  Miail-.\IVii|iie. 

Auxoiine,  est  b.ilie  daii^  une  lar^e  plaine  et  sur  la  ii\e  d.  de  la  Saône.  Do  ses  anciens  l'em- 
l>aiis.  il  reste  le  CJi'iteau  (\\i'  s.)  iwvc  cinq  lours  e>  liiidiii|ues.  la  Porte  Xahonaie  j'xvii"  s.);  la 
l'uiir  Duiiiin  (xv  s.)  dont  la  laraile  exléilenie  a  la  NÎlie  est  assez  curieuse  par  ses  sculptures. 
L'Arsenal  (107i),  dcp)d  on  \(mI  eiicnie  le^  deu\  poiie-  -cnlidees,  est  Iransfonné  en  halle  et  maga- 
sins. L'IIiilcl  de  [illr.  rolauie.  r-t  nii  i  Ijaiiiiaiil  [m'IiI  eddiie  du  xv=  S.  llanqué  de  deux  petites 
tourelles  à  sa  faijaile  posleiieiiie.  L'rijliie  a\ -L)  i\n'  s.i  ancienne  collégiale,  est  i)récédée  d'un 
triple  porche  sculpté  surmonté  à  ses  extrémités  d'une  tour  carrée  dont  celle  de  d.  est  seule 
aeliRvée:  à  la  croisée,  une  autre  tour  octogonale  se  termine  par  une  flcclie  élevée;  le  transept  est 
l'onian.  La  place  où  s"élève  l'église  est  troidiM-  au  S.  de  curieuses  Maisons  du  xvr  s.  On  y  voit 
aussi  une  statue  de  Napoléon  I":  on  sait  qu'il  y  tint  garnison  comme  sous-lieutenant  en  17)SS  et 
en  17S'J  et  qu'il  l'alllll  s'y  nu\ei-.  La  UibUoLltéijiie  jiublique  compte  ]ilus  <le  7000  volumes.  Dans  un 
Mitséc  atteiianl.  un  icniarque  quelques  peintures  et  des  objets  d'art.  1,'Unpital  est  de  1024.  Dans 
un  eeilain  nombre  de  rues  de  la  ville,  on  trouve  encore  des  maisons  anciennes,  à  porche,  ete. 
.\u\orine  iiossède  une  promenade  ombragée  en  amont  du  pont  et  sur  la  rive  d.  de  la  Saône. 

BEAUNE,  cité  fort  ancienne,  assise  au  pied  du  versant  oriental  de  la  Côte-d'Or  el  arrosée 
]iar  la  Ijuuzoise,  fut  très  prospère  du  xir  au  xvii»  s.  La  révocation  de  l'Édit  de  Nantes  y  tua 
I  uiiluslrie  drapiére  et  ce  n'est  que  grâce  à  la  richesse  de  son  vignoble  que  Beaune  a  retrouvé 
son  importance  d'autrefois.  L  i  \ille  piopienjenl  ilite  est  de  forme  circulaire  :  une  promenade 
continue  bien  ombragée,  la  se]iare  de  ses  hinl  faubourgs,  iiromenade  remplaçant  en  partie  les 
anciens  remparts  dont  on  remarque  encore  des  murs  avec  échauguettes,  des  fossés  et  deux  tours 
rondes  (xv  s.)  dépendant  de  l'ancien  château  fort.  Beaune  possède  deux  monuments  très  remar- 
ipiables  :  l'église  N.-D.  el  l'Hôpital  du  St-Esprit.  L'/^s/Zsc  A'.-û.  (xir  el  xiri"  s.)  surmontée  d'un 
clocher  suijerbe  à  la  croisée,  est  précédée  d'un  poi-tail  triple  (xiir  s.)  dont  on  admire  les  quatre 
vantaux  en  bois  xv"^  s.).  A  l'iiilérieur  on  remaripie  -.  le  chœur  et  les  chapelles  circulaires,  de  vieux 
vitraux,  des  retables,  des  tai)isseries  et  la  tribune  de  l'orgue  (xvr  s.).  Attenant  au  transept  el  à 
d.  est  le  presbyliire  dont  on  remarque  une  i)etite  porte  du  xin'  s.  ;  à  côté  est  un  joli  ]iignon  dépen- 
dant du  Chapitre  et  de  la  même  époque.  ]_.' llôpilal  du  Sl-Esprit  (1443),  presque  entièrement  cons- 
truit en  bois,  avec  des  toits  à  lucarnes  couronnées  de  girouelltes  en  plomb,  est  fortbien  conservé. 
Dans  la  cour  intérieure  principale,  on  remarque  une  chaire  extérieure  et  un  puits  dont  l'arma 
ture  (xv  s.)  est  en  fer  forgé.  Les  parties  les  plus  intéressantes  sont  :  la  Salle  Sl-Hugues  ou  des 
Malades,  décorée  de  peintures  murales,  la  cuisine  avec  ses  ustensiles  du  xv«  s.,  la  pharmacie 
avec  ses  an-  lenucs  fa'iences,  la  Salle  du  Conseil,  ornée  de  toiles  et  de  tapisseries  i-emarquables, 
où  a  lieu  la  venle  annuelle  des  vins  récoltés  par  l'Hospice  et  séparée  de  la  Salle  des  Archives 
p.ir  une  |inrte  en  li-r  du  w  s.,  un  Musée  où  l'on  a  réuni  des  objets  d'art  ou  curieux,  parmi  les- 
quels on  reinar(pie  un  cbel'-irœuvre,  le  Jugement  dernier,  retable  peint  atlrilméà  Van  Eyck.  Dans 
la  chapelle  (1045)  de  l'Hospice  de  la  Charité  se  trouve  une  chaire  provenant  du  couvent  des 
Chartreux.  Beaune  possède  encore  un  Be/J'ioi  de  liOô,  un  curieux  hôtel,  l'Hôtel  Meursault  (xv  s.), 
de  jolies  maisons  de  la  Renaissance,  entre  autres  une  avec  tourelle  d'angle  à  encorbellement  au 
coin  de  l'ancienne  rue  du  Lieu-Dieu.  La  Chambre  de  Commerce  est  fort  bien  aménagée  dans  un 
vieil  hôtel  dont  le  rez-de-chaussée  renferme  un  hall  où  se  font  les  expositions  vinicoles.  L'Hôtel- 
dc  l'itle  est  installé  dans  l'ancien  couvent  dos  L'rsulines  el  renferme  la  Bibliolhéfjue  et  le  Musée. 
La  Bibliothèque,  fort  riche,  compte  40  000  volumes,  200  incunables  et  170  manuscrits;  le  Musée 
conlient  quelques  tableaux,  des  sculptures,  des  antiquités,  des  curiosités  diverses  et  des  coUec- 
llons  d'iiistoire  naturelle  (minéralogie  et  ornithologie).  Un  arc  de  triomphe  ou  Porte  St-Nicolas 
11701)  occui)e  l'emplacement  de  l'ancienne  porte.  Près  de  l;k  est  l'ancienne  église  de  l'Oratoire 
1 1705).  h'éijlise  St-Xicotas,  dans  le  faubourg  du  même  nom,  est  du  xiv  s.,  avec  un  clocher  du  xiii'  s. 
copié  sui'  celui  de  N.-D.  Dans  le  faubourg  St-,Iacques  on  voit  encore  le  portail  de  la  Chapelle  des 
Triiipfirrs  où  Jacques  Molay,  le  dernier  maître  de  l'ordre,  prononça  ses  vœux  on  1205.  Beaune  a 
éle\e  une  statue  à  G.  Monye  (1840),  un  monument  à  l'agronome-écrivain  P.  Joigneaux  (1898),  un 
autre  aux  Combattants  de  1S70-I871,  un  buste  en  bronze  au  Président  Carnot.  Une  école  de  filles 
est  installée  dans  une  ancienne  Chapelle  du  Carmel.  Le  Palais  de  Justice,  la  Caisse  d'épargne,  sont 
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nioilernos.  Outre  la  Promeinulr  cnloiiranl  la  ville,  Boaiinc  fiossèdc  ciicoro  le  l'arc,  le  .Ittrdbi 
ani/lais  cl  le  Sijuare  des  JJiuix. 

CHATILLON-SUR-SEINE  i-l   un.-  \ii'ill.'    cit.-    luinir,-  .1,-  la  ivimi..,,  ,|,.  ,|,.|ix  villes:  Ir  li ■-, 

.[u'eusci-ii-  une  hciurlr  .li'  la  Sciiic  ja^li-  La-lilir  l'I  <|oiil  ,.n  \,,il  riMoiv  .|ii.'|.|iir-  vcsll^-.'-  .■■miiiik; 
le  lia.-,Lioii  du  relil-llaiil,  el,  (  haiiinnnl  au  S.  Mir  la  n\r.  ,\.  .le  la  X'ine.  .lua.ennip.amie  nri.' a.li.ii- 
rable  proineiia'le  au  pie,!  ,1e  la. in. 'Ile  -..ur.l  la  li.iiiix.  Lailaine  ali..ii,lanl.'.  .|iii  -..ri  .Inii  ivelier  à 
pic  cl  Coul<'  -iii  nu  lil  .1.-  MT.hnv.  (  .'.•^l  -ur  la  liaul.'ur  .|in  la  .l.iunn.'  .|U.;  -.•  I|-..u\  .ail ,  i-u.hn.-es 
dans  le  cinu'UiTe,  le-,  mine-  .In  rh.ilr.iii  a.:-.  J,i,rs  ,!,■  Ilui, ,■,,,,,/,„■  l..ui-  .  i-.aiele.'  .-1  .LmijuiiI.  TimiI.  .'i 
cùLc  s'él.'ve  VrijUsc  ■!>■  ^l-\'<,rlr^  (\  >.)  r-einani.-e  h  |.ln>ienis  .■■|Ni.|ni.-  .■!  .i  luiLan/ur  .li-  Ia.|ue!le 
on  reniai'. |ne  un  Sainl-Sepuleic  [\\i'  s.l,  une  ( -nple  a\ee   |ieinlnres    iinnale^,    un    \iiui\    pannenn 
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peinl.  un  bain-.l'.ruviv  j^  lia|.|a(|nni.  lui  liant,  du  .iin.-l  i,  i  .•  el  .le  la  |.nnii,'na.le  li.nse.'  .ini  .l..niine 
1,1  Seine,  .m  a  .1.'  ii.dl.'S  é.lia|.|Ha's  .1.-  \ne  -^nr  Cli.'il  illun  el  >es  eii\ii'..n-,  Mir  la  \alliM'  .l,'  la  Seine 
invs  .!<■  la.inell.-  ..n  .l.-.-.ai.l  |.ai-  .!.•-  .'.^e.ilieis  ia|.i.i.'-.  el  .|u.-  r..n    lianelnl    en  de.a    .les   pila-lies 

d'une  vieill.'  |..iii.'.  une  preniieic  l..i-  mu' un  p.'lil   p. .ni   |.i-ol..n.;.'  |.ai- r.(//.r  ./es  l:,,iihiii<,,-rs In-a- 

géo  de  \ien\  ailuv--  l'I  sur  nu  s,.|-.,n.l  |...nl.  r.'lianl  la  in.'hn-  alli'c  -ni  .s,/ii./,,;  .I.Tilèi.'  Vll,:iil  tie 
Ville.  Ce  .l.-inn-i-  o,an|ie,  a\e.-  la  S.»»,-,  fir/rrlm;-.  un  aniaen  e.)ii\eid  de  li.-né.liil  ini's.  l.'i-ij/ixc 
St-Nicoliix  i\w  cl   \\i    -  1  |ii,«^,.||,-  il,ai\  v.aii.ar-   aniieiin.'-   el   r.'iir.-ini.>    un.-   plaiino  de    inarbro 

où  sonl  yrav.'-  l.'s  ih)Iu--  .I.--.   (:iialill.)Uiiai-    ni..il^   | la    palii.-    .ai    ls:il-IN7l;     un   pelil    s./)(.n-e 

rèsne  dei  i  i.av  l'absi.l.v  l,'.';//(sr  >/  ./.a.i  .|iii  ^'aiipui.'  -ui-  .I.'-  e..iili-,-r..i  I-  uia>-il-  a  une  verri.T.-  de 
lààl.  i;.'iili~.'  .\n  -  )  .le  Vllns/n.;-  SI  Fi.'nr  p, .>-..'■. !<■  .1.'  .  iiri.ai-,'-  r.'iriir.'-.  |  ,a  /'.,,■/.■  ,1,-  l'aiig  esl 
de  nn:,.   I  n.'    pyiann.l..   a    .de    .d.'M'e  en  ISIC,  .-n  ui'mu.ui-  ,Iii  pa-^ai;.'  .lu   pap.'   Pi.'    \ll.    Cli.àlill.m 

Iiiiss.al,-  1 /;,7,/, ,,//„■,/,„.  .1,.  •JIKKIII  \.,|iinir-  .1     un  p.'  il    .l/»s,r.    (In    y    lr,..ii\,'    .■n.a.nc    iiii    e.Tlaui 

nondii-e  ,1e  \ieii\  //.;/, 7x  cl,  .1.-   ,;,,h,s.,/,,s  iul.Tosanlcs,  parmi  les.pndle^,    n,iu>    eilcruii-.    la    nuiisoii 
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nvPC  oscnlicT  .■illriliiii'c  M  C,  l'Iiil.iri.lii.T,  le  ,l,,i|c.ni  .lii  .iiicdr  M.iniKnil.  (  ;1i,-iIiIIiim  ;i  i:|evé  liii 
priil  iniilii ni  .iiix  ^l^.■\nl  (llc-iii'.  Cli.iil.--  cl    A  iiL;ii--lr  , 

SEMUR.    .|n-rill.lMIV   .Ir    llnl-   r.,\r~   r\n,i.lli,;,,||,    ,.,|    I  iilh-   .1.-    Mllr^    l,->    l.lu-    |.illr,lv-^.|llP<   ,!,•    1.1 
l'iVllll-r.    \lli'    .In    ll.l^   ilr   l.l    N.lllrr.    rll,.    |,lv-,rl,lr    llli    .■,~|„.,-|    Inl'l    .■llllrll\    .•,\.-i-    sr-    lli,ll-.ull~     -c-     -in>. 

plniiiliniil.  .■,Mi|iiM'-  .II'  Irn.i-v,.-,  ,.ii  -■.■iilivni.'lnil  .U--  hiiir^.  ,\r^  iviii|i.ul  -  cl  .|ii.'  .1 i-nl.  iImiic 

I..1H.   1.1   lli'-.lh'  <■!    le-  I -   r.inv^   ,1,.  \  -11.   ,.|    ,|-.,illjr  p.lll    Ir-  ,  1 11,1  II  r    l,.iu-    Jil    Mrll\    l),,„j.,n.    !,.• 

I"ii:;  .le  l.'i  ii\.'   ■^.  .le  1'  \iiii.ni.:..ii.  Ir^  |,ir,liii-.  ,,,iilriiii-  |..ii   .Ir  prlil-  1 -  cii  |.i,Tiv-.  .|.'-,-,-ii.l.  ni 

ni  l.-ii-.i-,^c.   Km   r.;.-.',  .1rs  ,-,.-iliri~  r.ipi.l.--  I.-,  nii'll,'-,  .■||-.iil.'-   -niii|  .-iil    \.t-    l.i    \il!,-    li.iiii,-. 

!..•  vi.Mi\  l'uni  l'riliih':!  iV-iiiiil  I.'-  .l.Mix  n\.'s.  .1111-1  .|iii'  I.-  /'..///  i'in.ml.  Si'iniir  a  .■ii.-i.|c  .-.iii^n-v  .■ 
.1,-  \ic'lll,'S  |i.i|-|rs  .l.ilil,  1.1   |,lil-  i.'Ni,-M-.|il.il,l.'  r-l,  1.1   /■,„/.•  (Imllirr  iW    >.].   Illl   Ii.miiI    ,I,.,    Im^IIi.s    fru- 

iiinniil,-^  ,l,'x  Knni'.irls.   ~~\\UL'r-  >\i'ynf\;'   Vll<:,,il,il.    ..11  j. nul    .!.■    mii's    mi|m'|-|ji'-     -m-    l;i    \;i|| le 

r\iiii.iii.;..ii.  I. -s  Cl  1.1  mil. 'S   -Il  II.'-  \i--;i-vi>,  li--  ii-iii.'s  .■!  !,•-  I.iiiii.'ii.'-.  l.'.-li-,.   \,  II.  (\ I  w  s.j 

.•I  -.1   r.i.M.I.-  11.111. |ii.'.>  .1.-  .Ii'iix   I..111-  .iu-,|,--ii-  .In  |,uivlii';   1,1    I..11I-    .1.-    1.1    ,i-,,i-.-.-    .■-!    -iiniKiiil.'.; 

.rilll.-    11.-.  II.'    |,MMIIII.I,ll.'    .'Il    IM.TIV,      \    I  llll.-n.'lll.    ,.11     IVII1.I1.|U.-    .1.-    .h.lli.'ll.'-    .u,.,'     .!,■,    \|||,|||\     ,|l| 
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COTE  D'OR 


Saône-et-Loire 


Nom  —  Situation 

:r\-  I  ivirii-s,  lune,  l.'i  S,niii,\  (|iii  ciiiili'  ilii  \,  i;,  .ni  S.  i;..  l'^iiilic-. 
la  Ijin-r.  .|iM  se  ,liiii;i>  (in  S  ().  :ni  \.  ()..  onl  fiMiiiii  ;in  ili-pai'h-- 
in.nl  -;:i  ddiihlr  a |i|]rl la I k m  di-  Saône-et-Loire.  Ilr^  cinil 
ai  I  ()nlll'^■-rMll■nl^  (|uil  r(ini|iiciiil,  un  --cnl.  n-lni  irAnhni.  \\'r^\ 
pa-.  Ion.  II.-  |iai-  l'nn  on    lanlrr  dr  ers  ilcn\  coni--   ilraii.    Il    all.'rl,- 

•    lornir     |in|\i;onalc     i-loili-c.      .Màcon.     --on    rln'l-li.-n.     or,u|ir> 

|>iv-.,|nr  loxlrmiil.-  d.-  la  |i.jinlc  S.-i;.  de  cr  |i.d\uonr.  |lr  la 
|>ond.'   (I.    d.-   lai  i-ondi-xinnrni    dr   (  ;iiai(dl(-.   a    la    |,oiiil.'   S.  i;.    dr 

i-rliii    di'  I.oiiliaijs.  il   y  a    I  ÎH   Nil .:   crW,-   iiicnii-  dislaiice   -.■    rdroiivr   rnliv   la    |ioinli> 

S  -(».  de  lari-(iiidi~-<Mnciil  i\,-  Cliaroll,",  v\  la  |ioiiili-  S.K.  df  .-rliii  dr  l.oniiaii-  Liiliii. 
di'  IrxhV-niilr  X.  i\>-  raironili--rinrnl  d  Aiiliin  a  roxlicni.'  |M]iiilc  S,  dr  irliii  dr  Ma.  on, 
daii^  I,-  <,.n-    haiisv.T-al.  mi    li'.an.-    1  IN    kil.nii.   Il  a  d.'^    liiiiil.--  liai  iiir||.-s  inip.n  lanl.'s  : 

an    X.    .in.'l.|nc>    ImI .I.'    la    llli.' :    a    IK.    .•n\iron    '.l    kil..in.    .Ir     la     S. ail. !,■ 

l'an.ienni'  S.dlli'  iiis.|ira  l.aii-  .didlniad  a\.'i-  la  Sa.'ni.-,  |i.niil  a  [larlir  iiii.|ni'l  iidli' 
dciiii.'-ri'  ii\iiT.'  s. -il  .!.■  liiiiil.'  .  .inininii.-  an\  .l.-n\  ili''|iail"ni.ads  i\r  Sai'ni.- .■!  I.oir.'  et 
df  l'Ain  |i. ai. laid  nui'  .|  iia  i  aiilani.-  .1.'  kiloin.  :  an  S.  la.'ikil.Mii.  .Iiiii  |i.dil  ariln.'nl  du 
Soniiii.  le  llidoivl;    a  lO    la    l.oiiv    vi^paiv  |MMi.laiil,   Cil   kiloni.    I.-  .I.''|iarl.'ini'nl,   dr    Sa.')ne- 

cl-I.oiic   di-  r.diii    il.'    lAlli.T.   iiis.|ira  son  .andlihad  av.a-   la   Civssoi .|iii.    a    mmi    lonr, 

le  s.'paiv  di-  .adui  d.'  la  Ni.'Vi.'  pcn.laiil  i:.  kil.nii.:  .■niiii  nii  ["'lil  ainn.ail  i\r  lAn.Mix  .1 
rVoiiiif  naissanlc  le  s.'iiaiciil.  un  inslanl  .In  iii.'-iii.>  .|.'-|iaiicni.ail  dr  la  \i.'\r.'.  Il  i-^l 
Imiiih'  an  \.  |iai'  11-  .l.-pail.'iii.'iil  dr  la  CÔte-crOr.  à  il:,  par  .■.■lui  .In  Jura,  an  >.  il. 
par  .  idiii  .!.■  lAin.  an  S.  par  naix  du  Rhône  id  .1.-  la  Loire,  iMiliii  a  lO.  |i,ar  .•.•ii\  .1.' 
lAllier  et,  il.'   la   Nievi'e. 

IJi   171111  il   a  r\r  lorinr   .1.-  dill.d-.'nl.'s    pinli.nis    de    la    Bourgogne  <.\iilii,ioi>\    /,',v>-.vv 
Cliiituniulisc,  Maronnais,  liriunniui  et  rhnl,,,ni,ii.<\. 

Histoire 

l'n  iSt'ilï  on  a  di'.'onx.-rl    .à  S  kil.niL  a  V(K  dr   Mi'i.'on  un.'  slalion    pndiislori.pii'   inl.'ri'~- 

sniil.'  ili>  l'àuv    dr   la    pi.-ii.-  laill..-.  ^lali.ui    .lal.li.^   xiir   il .iiii.d.ni.    .m    pic.l    dr    r.M-li.^s 

csi'.arp.'.-s,  à  S.iliil  ,■.'•.  (In  \  a  lr..ii\i'.  oiilr.'  .i.'s  .arni.'s  .ii  ^il.A.  p.didi's  ..n  Iriiill.-  dr 
laiin.T  -.•rvaiil  .I.'  p.ML'ii.anl  on  .1.'  pi\  .d..! .  pond. -s  a  .-raiis  s.a-vaid  dr  n.'.hcs.  .l.--  d.-liri- 
il.-  I.a  laiiii.'  d.'  .a-ll.-  .•p.Mpi...  un  amas  .•..nsid.a  .aldi'  (r..^s,.ni.Mils  ,|,-  .■li.'vanx  ivpr.-.ad.aii! 
dr  r.lKIIIK  a    ilMIlKI  .iiiiiii.iiiN.   I  ..'s  ,ia  n.'s  illioiii  m,'    .pii'r.jii    a   .aIiiiiii.'-    Ion!    siippo-.a'  ipi.' 

Iialill.anis  sii.a-.MJ.-ivid   .|c^    liihn-    .a  ii\i  pi.l  I.--  on    ,--l    ivik^va  l.l.'   .1.-   .pi.d.pi.'-    iiio .'iiU 

ni.'L.Mldlii.pi.-s  ;  l.'^  iii.-iihir-,  .1.-  \,aii.-iv  a  Kov.'r.  .-.■lui  ,|.'  l'i.aav  I  .a  .•.■  ,a  l.a  r.hap.-ll.'- 
s.iii-  r.ian.ion,  rr\i\  .In    \loiil   dr  Sciiii.'  .'i   H./i/.'.  I.'  ni.adur  .lil    l.a    l'irri.'-aii\    l'.-.'-  a   Sl- 

Mi.Mii.l,  .■le.   l.i'S    (■.,■11.-.    on    (laidin-    an\.pi.'K    -    1.--    .I.'\..n-    .i\.ii.ail    p.nir   oppi.lnni 

/,'//.,■<,, ■/,•.  ,nr  \i-  nioid  l;.'ii\rav  MO  m  .  r\|iiiiii,'w  ,l.-pui^  ISHT.  A  .•.■II.'  .-poipi,.  iv.-iil.'.-  d<- 
I  liisl.niv,  .-.-II.'  .al.',  a   I  al.ii    .1.-  lonl.'   snrpi  i-.-    p.ir   -,i  viln.aljoii.  .d.iil    pin-   .priiii.'    pla.a' 

Lille.  Cidail   aii-,-i  nii.-    \ille    in.  I  il  v|  n.'ll.'   r[    u aL'.i^in   .le   \iviv.,.   I   n,'    T., ni.'    .lai  I  i-,iiis 

a.l ii's    ,111    Iravail    .l.'s    ni.d.inx    .-1    .!.■    1.' iii,iill.  i  i.'    v   vi\.ii.ail    iiii-.d  al.l.aïaad    .lan-   .l.'S 


i'M  .S  AOMC- ET -LOI  [■>!■: 

miisui-es  s'enfonçniit  dans  le  sol,  ('•chripiiniit  niiisi  à  la  bise  glaciale  des  venls  du  Morvan. 
(/était  encore  une  ville  de  négoce;  on  y  tint  des  marches  dont  l'usage  se  prolongea  jus- 
qu'au moyen  âge.  En  temps  de  luttes,  la  population  environnante  se  réfugiait  dans  son 
enceinte.  Les  Éduens  (tel  était  le  nom  de  cette  tribu)  avaient  un  Sénat  représenté  par 
l'ensenible  de  la  noblesse  auquel  lui  niembi-e  seul  par  famille  pouvait  prendre  i)lace.  Le 
magistrat  supérieur,  élu  pour  un  an.  s'appelail  rrnjnhrii.  ..\u  point  de  vue  niilitaii'e  et  po- 
litique, les  Éduens  étaient  indépendants;  ils  avaicid  des  clients.  Rivaux  des  Arvernes  qui 
lancèrent  contre  eux  les  Suèves  d'Arioviste,  ils  viicnl  sousleurs  murs  la  défaite  des  Hel- 
vètes fuyant  leur  patrie,  défaite  à  laquelle  ils  cooperéienl  avec  les  Romains  (ù8  av.  J.-C). 
Amis  de  ces  derniers,  ils  ne  prirent  jiail  à  linsuri'ection  tinale  de  la  Gaule  que  par 
ambition,  alin  de  priver  les  Arvernes  de  la  silnalion  qu'ils  auraient  ac(|uise  dans  le  cas  du 
triomphe  des  armes  gauloises.  Après  la  ciiute  i\'A/cf!ia.  César  ne  gai-da  pa^  rancune  aux 
Éduens  de  leur  défection  et  leur  laissa  leui-s  pi-i\  iléycs.  Une  autre  de  leiir>i  \  ille-.  <'l:iil  Cn- 
liiUnititiii  (Chalon-sur-Saône)  où  s'élablirenl  des  haii(pianls  ronuiiiis.  Smis  le  réi^ne  d'Au- 
gusle,  h' iiays  fut  rangé  dans  la  Lyonnaise.  Aii;iii^l,iiliiii,iiii  (Aulun)  reiii|ihicii  Mbr.-iete 
al>an(h.innée.  Deux  révolti/s  éclalérenl  en  (iaule  peridanl  l.-i  (hmiiiialidn  loniaine  :  l,-i  pre 
niière  en  "Jl  ap.  J.-C.  l.'Lduen  Sacrovir  s  empara  Lm'ii  dWulnii.  mais  lui  erjsiiile  ilélait 
par  un  lieulenanl  de  'l'iln-re  e|  l'eduil  a  se  liu'i-.  La  secduile  enl  lieu  an  ni  s.  Après  le 
massai-re  de  l'oslinue  el  di'  son  lil-  a  Maxence,  ,-n  'JiiT.  e|  de  son  sneeessi'ur  Viehirinus. 
en   "JUS.    la    mère   de   <■<■   dernier.   N'ictuiiua.    ti-ninie   enei-i^iipie   el    inlelliueide.  eul    l'idée 

d'établu-   un    gouvei-nement    civil    [lour  la    Canle  el    clniisil    Tètrieiis    e me   enqiereiir 

gaulois.  Le  uiomenl    elail  assez  favoral.ile.  cai'.  en  (.aiili'.  penple  cumme  aiam'-e  ('laii'nl 

mécontents.  Les   Lduens  prirent  la   tète   du   i ivenn-nl    c(.nhv  T(''liiens.  Les  parlisans 

(le  ce  dernier  assiégèrent  Aulun  (jni  eapilnla  apiès  un  sièi^e  ,\r  sepi  mois.  Il  n'en  reshijl 
(|ue  (les  ruines.  La  position  de  ■i"(''lri(  ns  nelail  i^ih'ic  solide;  sur  le  poini  d'en  verni- 
an\  mains  a\ei-  les  lidu[ies  d'Ain-(''hen  ipn  nianhail  conhc  lui.  il  eid  la  làclieh\  d'apr(''S 
un  pi. m  ;n'ièl(''.  de  feimli-e  de  s'èlancei'  coiil  le  lennemi  :  il  lui  eidour(-  el  pris;  ensiiile  il 
assisla  à  r(-cr;isemenl  (le  ses  tl'ouiies.  .'\ui'(''lien  lui  rendii  ses  biens  el  sa  pl.'ice  au  S(''iiat. 
C'est  celte  (lernièi-e  insurreeli(Ui  i\u\  porle  le  nom  d'insurrecl  ion  des  l'.ayamles.  Scuis  la 
domiuali.ui  l'oniaine.  .\idun  devint  niu'  ville  impoi  l.anle  :  on  aec(unail  de  loides  p.iris 
d.ans  ses  ('■coles.  (tn  v  voil  encore  l(>s  lesles  (le  sa  splendeur  pass(''e  ;  rempa|-ls.  jiorles, 
tlii''rdre.  Iein|ile.  a(pieducs.  etc.  Dans  un  uiaml  ii lire  de  loc:dili''S  se  IrouvenI  des  ves- 
tiges (le  cnnips.  de  \(iies  romaines,  de  consi  rnelion-.  elc  11  sulisislc  .-iiissi  des  restes  de 
villas  -1  Miizillc.  Milly.  St-Émiland.  St-Maurieelès-(  Ion.  lies.  On  croil  voir  au   li.-mie.an   de 

la  (;i;i\()ine  iSI-.\nbin-en-Chai'ollais),   Lemplacemeiil   de  Cnhinin.  ville  i;alIo  ro iiie.  On 

y  ;i  di'-eouvi^rl  en  IS7ildes  nn'-dailles  gauloises,  des  objels  en  bronze  éinailli\  des  poleries 
ornées  (le  peiiiliires.  elc. 

Le  cliiislianisme  fut  prècln'-  dans  la  réeion  ih'-s  le  ii"  s.  ,\ulun  avait  des  évèqnes  au 
iir  s.  et  (levenail  un  sièL;('  imporlant.  Une  inseriplion  grecipie  d(''couverte  en  1850  ('-L-iblit 
avec  cei-litiide  l'origine  de  la  foi  nouvelle.  .\n  \i'  s.  Màcoii  et  Chalon  curent  aussi  un 
évéché. 

Sous  l(>s  Cnrolinoiens.dcs  partages  fiv'ipieuls  divisèreiil  le  pays  cpiLeu  SS7.  ii.assn  aux 
mains  des  ducs  bi''n(''lici:iires  de  r.oiirL;()i_'iie.  Le  Maçonnais  releva  du  royaiinie  d'.Xrles. 

('."(■si  en  !l|0  ipie  Ciiillaiiine  (l'Aiiuitaine  fonda  l'abb.aye  de  Cliiiiy  (pii  devini  bienU'it  |iar 
sa  relaie  la  plus  h;iul("  expression  de  la  |uiissaiice  moiiastiipie.  Iiallaclii''e  direclemeiit  à 
Home,  elle  lie  c(uiniil  pas  de  maître  séculier  el  arriva  bieiili'il  a  un  degré  de  ]uos|i('rit('- 
inouïe.  Les  dons  y  ;illlii('Tent  de  toutes  parts:  les  monastères  (pii  se  multiplièrenl  adop. 
lèreiil  sa  i'i''f;le.  Après  deux  siècles  d'exisliNice.  elle  deviiil  mailiesse  du  pins  v;isle 
empire  moiias|i(|ue  (pii  lui  janiais.  C.liiny  (h'-liorda  d.ans  l'Hurope  et  gouverna  une  inlinité 
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lie  prieures  par  l'aiilorilé  de  son  abbé  élu,  lequel  passait  sa  vie  à  visiter  tous  les  établis- 
senieiits.  Les  travaux  de  l'esprit  tenaient  la  plus  grande  place  dans  les  occupations  des 
moines.  Leurs  écoles,  où  la  discipline  était  rude,  étaient  remplies  d'élèves.  Ils  furent 
hospitaliers  et  charitables  et  surent  aussi  bien  gagner  les  cœurs  que  les  âmes.  Plusieurs 
de  ses  abbés  parvinrent  à  la  païuudé  :  Grégoire  VII,  Urbain  II  et  Pascal  II.  Des  princes 
et  des  souverains  vinrent  terminer  leurs  jours  à  Cluny.  Les  ails,  (piils  encouragèrenl, 
prirent  un  grand  essor  après  ([u'ils  eui-oid  élevé  St-Pici-n;  de  (lluiiy,  l'un  des  plus  grands 
temples  du  monde,  démoli  stiqiidcniruL  au  iléliut  t]u  xix'  s.  .Mais,  au  xii"  s.,  quand  les 
richesses  amoncelées  auroid  dc-vrioppi'  rorgiii'il  et  raniliilii)ii  des  moines,  la  l'erveur 
deviendra  moins  vive  et  la  discipline  perilra  de  son  ausU'Tih'.  Alors,  sous  les  elTorls  de- 
là royauté  et  de  la  papauté,  l'indépendance  leur  sera  enlcvc'c.  l)(\i:i  au  siècle  pi'éci'dent. 
saint  Bernard  avait  tonné  contre  leur  luxe  et  l'ail,  jiasser  dans  les  mains  de  l'ordre  de 
Cîteau.x  l'influence  religieuse  et  politique.  N'importe,  la  llartd<^  (;iiniy  dans  la  civilisation 
moderne  est  immense. 

L)é|)endance  de  la  couronne  en  Itll-J.  le  durhi''  de  l!uurgOi;iie  tut  l'ondi'  en  lO.l'i.  puis 
réinn  en  lôCil,  <lislrail  à  nouviMU  deux  aniié'es  aju-ès  pour  j)asser  (li-liiiil  i\  eiiienl  au 
domaine  royal  a  la  mort  de  son  dernier  dm;,  Charles  le  Ti''nic''raire.  lùilie  lenqis,  la 
région  avait  subi  toutes  les  vicissitudes  qui  s'étaient  abattues  sur  la  France.  La  guerre 
de  Cent  Ans  y  avait  amené  les  Anglais  qui  saccagèrent  Autun  que  les  Roidieis  [lillèrent 
également;  on  n'éloigna  ces  derniers  qu'à  force  d'aigenl. 

Les  guerres  de  religion  eurent  [lour  n-sullat  la  ruine  d'un  cci'l.ain  nombre  d'c''glises  et 
de  couvents.  Coligny  pilla  et  brûla  le  monasièi'e  de  St-Martin  et  le  prieure'-  de-  St-Syui- 
phorien  d'Autun  en  l">7ll.  En  I5'.tl,  les  habitants  de  cette  ville  rr-sisièii-nt  au  Maréchal 
d'Aumont.  Biron  y  pi'm'ira  en  l"i'.i.">  el  le  roi  Henri  IV  acconia  des  Ici  très  d'amnistie. 
Depuis,  la  paix  ne  fid  i^uèie  tioubli'e.  Le  Cliaiollais,  qui  avait  soiiven!  changé  de  maître, 
était  sous  la  dépendance  de  la  maison  d'Aulriche  représenl('e  p;ir  le  r(ii  d'Espagne 
lorsqu'un  arrêt  du  ParlemenI  l'atli'ibu.-i  an  piirice  de  Condé  en  liiSi.  11  ne  lut  l'attachéau 
royaume  qu'en  I77L  Lors  de  l'invasion  d<-  IMi,  toutes  les  villes  du  département  résis- 
tèrent avec  énergie;  deux  villes.  Tournas  et  Màcon,  furent  anidrisées  par  Napoléon  I"' 
à  joindre  la  croix  d'honneur  à  leurs  armoiries.  Jusqu'à  la  guerre  de  l!S70,  aucun  événe- 
ment local  n'est  à  signaler,  si  ce  n'est  le  développement  économique  du  pays.  L'agrieul- 
lure  |)rend  un  grand  essor.et, au  point  de  vue  industriel,  leCreusol.  situé  ihuis  un  centre 
minier,  devient  l'un  des  premiers  établissemeids  métallurgiques  du  monde. 

IN^ndant  la  campagne  franco-allemande,  Aulnn  n-ponssa  les  Allemands  qui  avaient 
p.'iru  sous  ses  murs  le  5U  novendjn-  ISTO  et  l'avaieid  buml.arde'e.  L'invasion  n'alla  pas 
plus  loin  vers  le  S.-O. 

Géologie  —  Topographie 

Le  département  de  Saône ct-Loire  renferme  des  régions  fort  variées  relevant  de  tous  les 
groupes  de  terrains.  L'îlot  isolé  du  Morvan.  qui  couvre  plusieurs  dépaitements,  s'étend 
au  N.  et  à  l'O.  de  celui  de  Saône-et-Loire  où  il  a  ses  sommels  les  plus  élevés  vers  la 
frontière  commune  avec  celui  de  la  Nièvre:  90'2  m.  dans  la  forêt  de  Si-Prix.  Ce  sommet 
est  en  même  temps  le  |ioint  culminant  du  dé-partement.  Lin   |ieu   au-di-ssous  et  sur   la 

même  frontièi si  le  Mont  l',envi-ay  (810  m.).  Toute  cette  région  se  composi-  de  roches 

granitiques  et  porphyi'iques  :  elh-  i-sl  conpéi-  par  des  fdons  de  quartz.  Les  cimes  y  sont 
arrondies.  Des  forêts  la  recouvrent  ;  les  étangs  y  sont  noudueux.  Sur  la  rive  d.  de 
l'Arroux,  l'altitudei-st  de  beaucoup  inférieure  ;  elle  oscille  enlie  iUd  m. et  lidO  m.  C'est  dans 
cette  i-égion  iiue  se  liouvent  les  bassins  houillers  du  Creusot  et  de   Blanzy,    d'Autun  et 
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(l'I'liiiii.-ic-.  Au  rriiliv  cl  ;iii  s.  Il'-  .\innU  ,|ii   M,,rv,iii  -nril  loiil  nui.'-  |i;i|-  i.-s  M()mIs  du  Cljii- 

rollais.   l.r  |i(Miil   \i-  |ilns  cIcm-  ilr  .rllr  iV'-i 7T;   ril.i  v,.  \y,,u\,-  ,hi   \.-i>.  lir    M.-ildiu-.    !..■ 

(;iKi|-<ill:ii^  iciirrinic  !.•  Iiiis-^in  IhhiiUit  ,\r  \:i  (  ;ii;i  |icllc  miiis  Dini.  l'Iii-  :iu  S.  i:..  m  m-  ia|i- 
|)i'(icli.inl  il.-  l;i  >;i(Mic.  ^ciiil  le-,  MouU  du  I  i.'.ni  |ol,ii-,  .pu  en  douiiunil  la  liv  -.  i.r  (.lia- 
lonuai-^  i-l  I  aniindissi-uicnl,  i\i-  l.onliaiis,  ijiu  a  |i|iarl  U'ul  a  la  Idi"^--!-.  ndi'vrnl  du  Laïuipi' 
Iciliau-c  au   |ioiul   dr  \  ilr  U''idi  jl;  ii  |ur.    IN  luruH-ul    uuc  pliUUi- oudulii'.  I  Ir^  |-irlic,  l'f  i-(iud,-c 

par  la  Sai'ii I   --r-,  alIlu'-uK.  Ci-Mr  plaïu.-  uiauudcHiniT,  pai--i'ui(''i'  di-laiii;^  dr   iiuiiu^   iMi 

luuius  uoudin-ii\.  a   uuc  allilmlc  iuii\(  uuc  (\i-  -JIMI  lu.   I.c  IciiauL    juia>^iipic  apparail   dan> 

lanulc  loiiii.-  .'uli,-  la  ii\c  d.  .le  la   hhc la    Ihalic  cl   la  Saùnc.   Le  poiul    li-    lihis  bas, 

Iti'.l  lu.,  couii-idi'  avci;  la  sdi'lic  de  la  Sa.'iuc  .lu  <l.pail.-uicid. 


Hydrographie 


l,c  .l.'paii.aiicnl  .le  Sa.Hii--.'l-l...ii-.'  .■-!    |iaila-e  .-ii  .l.'U\  parli.-;  a  p. -a  |irrs  .■L^al.--  par  la  lii.Mi.'  .|.' 

laih-  .MUni I >cparaiil   !■■-  .'aux  .pu  i;a^ii. -al   1' \llanl  i.pu'  .1.-  .■.•II.-  .pa  \..iil  a   la    M.-.lilcrraiié.'. 

Ces  .Icrana.-^  apparli.aui.ail  au  lia---ui  .lu   llli.ia.-  .pr.'ll.--  -ai^u.ail   par  la  >. •  ;  l.'S  aiilr.'s  .li'p.-ii- 

il.Mil   .lu  l.a--ui  .1.'  la  I..Mr.-. 

Bassin  du  Rhône.    I.a  S,i,;iie  a  sa  s.uu'.a>  .laiis   !.■  .l.'parl.un.ail  il.'s  \". >--.■-.  lia\  ei-sr  ca^uil.'  I.:s 

il.-parl .ails  .1.'  la   I  lanl.'  Sa.ai.'  cl   .1.-  la  C.'.l.'-d'dr  .pi'.'ll.'  .piil  !.•   p..ur  .ail  r.U' .lari-  .a'iui  .pli  ii..us 

,,.-,aip.'  .-1  i.u  .'II.'  .-..ni.'  I. ■Ml. au. -al.  .ai  .l.-.a-i\  anl  .!.•-.  .■..iiiIh>-.  .laa-  la  .luv.-|i..n  .lu  \,-\  -l.au  S.-S.-d 

i:il.-    arr..-.'   -u..a'--iN.- al     l.^-    mIIi's    ,1.-    \'.a.liui--ui -I.'  I  (.Mil.-,    i  :li;il..h--iir  Sa..M.'.      L'iiriui-    cl 

iMa.a.a.  pui-  pa--c  .l.iii--  I,'  .l.-p.ui.aii.ail  .lu   llli.'.ii.-.   lailr l.in-    \r    .l.'p.irl.' al,    a    r.ill  il  u.l.-    .le 

ne.  111.  .-ili-.ai  s..rl,  p.ir  \><:>  m,  .ipi.'-  iiii  pa|-.aair-  .I.'  11.",  kil.aii.  .aiMi.ui.  Ses  aillu.ails  -.,mI  : 
(ri\.'  U.I  le  /)'"•''•=.  .pu  M. ail  .1.-  .pull. a-  I.'  .leparleiii.ail,  .lu  .liir.i.  lai  —  .'  l'i.are  .a  i  Kil.  .1.-  -a  ii\i'  i^. 
se  -ni^-:l,  iii\e  li.)  .1.-  I.i  '.a.7..//e  .'l.  I I..'  dans  l.i  Sa.a;.'  a  \  .a-.liiii  sur  l.'d  l.aili^  .ipivs  au  par- 
cours .l'un.'  Ii.ailaia.-  .1.-  kil.aii.  :  ii\.'  .l-i  la  /iiir,nn-.  .I..ul  I.'  .-anal  .lu  C.ailiv  .aiipiiiiile  l;i  v.ille.'  : 
elle  .-.ail.'  .lu  S.-O.  .au  N.  1  :.  pi^ijua  1  .Irejav  .pr.'ll.'  .irr..-.-,  piii-.  a  p.irlir  ,1e  .a-  p.. ml.  -.■  .liriii.- 
■1  ro.  i-l   s..  j..|l.'  .laiis  I.a  S.u.in-  Mil  p. ai   lai  .iv.al  ,\r  \  .a-.liiii  :  a'n.'  .1  i    I.a     lln.lir.    .I..11I    I,.  .-.airal    ,lii 

C.ailr.'  .«■,■ p.i^ii.'  la  n\.'  ^.  .'1   .pu  lui  p.uai.ail   un  p. ai  .ai  .i\.il  .1.'   (  di.il.ai -ui--^;a.iiie  :    frivo    <l.) 

la  ('.a,/.'  .pu  -■aiu;iii.ail.'  iri\.'  u-i  .I.'  r"'/'/.<.-  :  ii\.'  .1.1  la  (,/v-,M/e  .pij  p;i-.-..  .à  M.ii.Mir.  so  Lirussil 
[vi\'-  .1  I  .I.'  la  (.■/■...•.,/.■  nrirnl.ilr  .'1  .lu  riii--.Mii  .1.-  I;i  i;,ln„s<-.  I>.iu;ii..  CliiiiN.  r.aaieill.'  riv.'  n  ■  I.a 
(lin/.-,  l.ii--.'  SI-i;.am.iuv-l,'A.ili.Mi.il  .1  .".  Kil.aii.  .l.'  ^.a  ru,.  -  ,■!  .i\,uil  .l.^  ij.imi.a'  l.i  S.i.-.ii.v  r.aa.il 
lai.a.r.- ,ri\..  .1.1  1.'  (iri^mi-  ,ri\e  l;  1  I.a  /r„an-e  cil  I.. mil. ail:  .ri\.-  l'  '  I.a  l/.'r/e-,e  .■!  ri\  e  .1.  >  I.a  .Veec 
ipii  p.i  — .■  pi.'s  .1..  Sl-i,.aiii,im-.lii  l'I.iiii  :  in\r  i;  1  I.a  ,s,.,7/,-.  .pu  \..ail  .lu  .liir.a.  -.■  i;r.-<il  iri\.'  .1.'  .le 
la /;rr/i»e.  .I.Mil  I.'  (aiiillmail,  e>l.  lia  p.ai  .1  II:,  .le  SI  (  i.aiii.iiii  .lu  l'eiis.  .iri.w.-  I  imiIi.ui~  <mi  ell.- 
s'aïaaailt  irive  .Il  <\r  l.i  Sri-r,,,iiir  .-1  irix.'  l'  1  .la  s.,/,,,,,,  ,,u  -.•  ,le\ia--.ail  a-i\.'  ti.i  I.'  Srrrmi  et  ri\i' 
(1.)  la  fallu-rc:  .ai  .a\al  .1.-  l,mili.iii<.  I.a  S.mII.'  i.aai.all.'  .ai.auv  irn.^  .l.i  l.i  .s. ,  ,ve.  .pii  xi.ail  .l.^ 
M.ailivl,  (rive  -.1  la  .s,,„,/e  Inrm.ai.l..  I.a  r.aïui.m  <l..  1.1  <..„„.■  Mnrir  ,-l  .],■  la  S.nnir  IV.v  .uaaaie 
lias.--)  .lu  Sniirlinii  .-I,  .II'  I.a  l"e./,-:  a-i\..  ^i  I.a  \l,,in,,-.  piu<.  .ai  .av.il  .1.-  M.à.am,  la  l'rllt<-  <;,:'<, le  .-I 
euliii.  pr.'s.pu-  à   I.a  s.u-li.^  .lu  .l.-p.irl.aii.ail .  I.i    \/..),r,<,\e  .pu  .arr..^.^  la  1  ;li.ap.dl.--.l.--(  uiiii.-li.av . 

Bassin  de  la  Loire.  I..1  l,iiii.\  I.'  pr.aïu.a-  ll.aix.-  .1.^  l'iaii..'  p. air  l.i  loiu^u.air  .lu  .  .au-,  .1  .l.'j.'i 
Ir.n.as..  I.'s  .l.'p.arl.aii.ails  .1.'  La  ll.uil.'  L.ar.'.  ..11  .'II.'  pr.ai.l-.a  -..iir.a-.  .d  .1.-  I.a  l...iiv.  I..r--.|ir,'ll.> 
M.ail  .aaip.a' .r.ili.ir.l  I.a  p.Miile  S  I)  .1.-  I  an.. 11. h  — .au. ail  .1.-  (  :ii.ii  <ill.'-.  piii-.  .ai  ~ep.ar.uil  S.i.-ui.- 
el  l.ciiv  .1.'  r\lli.a\  .li-s.aai.lr.-  \.a-.|.-  \.  jii-.pi'.i  |ilLj..iii.  I.Mirii.a- .1  l'i  ).  jii-.pr.i  -..a  .amilii.ail  .iv.a- 
1.1  U.d.iv.  .aeil.a-  .111  \.  0  .aillii  |M-.pi-.iii  .amllii.ail  .1.'  I.a  (  :r.--.aiii.\  pciiil  .1  p.irlir  .lii.pi.d  .-11.- 
p;i--.- .1.111-  I.'  .l.-p.irl. ail. ail  .l.^l.i  \ie\re.  I  ail  iv..  .à  -J.-.!!  iii,.,dl.'  .ai  -..ri  a  -JUll  111.  .aivii.ai.  apn'-- 
r.iN.iir  .irr.ise  peii.l.uil    la  kil.aii    piii-  lainl..  p.ai.l.iiil   .SU  kil..iii.  T.S-J  m.  Il.iii-  .a'  Ir.ij.-I   .■11,-  l.ai--.'  -iir 

s.a  ri\.'  .1.  S.aïuir-.ai-ilil. .11-   a    1   kil ,   M.u.amiv    a  |-.^illl  111..  .111.. -.■  lli-ciii  el    p.i--e  à   l  kiloai. 

(le    I! •li..ii-l,.iii.-\, 

S. 'S  .lin ils  ^..iil,  :  irive  .1.1  le  S,,r)il,i.  .iiium.ail.-  aive  .1.)  d.'  l.i  (,V,„7.-  .pii  arni-.'  I.a  pil  l..re-.pie 

p.'lil.'  Mil.'  .le  I.a  (.l.i\ell,..  iriv.'i.M.lu  liini  r\  .[n  n,.i,„rl  .pii  p.as-,.  pr,''- .1.- (  di.iiiir.iill.'-  .'I  -■.i.a-ruil, 
.1,-  l.i  liM.a.-  .IMc.H.  <n\r  .l.i.ailiii  .lu  ,  »,\.s,-.u,  ,/,■  -/  \  ;,.,/,,.■.  .piilui  parvi.ail  .ai  .aiii.ml  .1.-  C.liarliiMi  ; 
(ri\.'  .1.1  I.-  ruixsr.iii  ilr  SI  M.,,ti,i.  .pii  p.i--e  au  pi. al  <\r  l.i  ...Uni.'  .pu  p.. ri,-  S.aiiur  eu  l'.ri..iiiiais   ol. 


CLUNY.  —  Maison  romane  ikins  la  Gi-andf  P.iie. 
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;iiTo-^('  M;iri;iL;iiv  :  iriM'  il.)  i'Aironcc  i|iii  aiTubC  Cliarollos  im  lui  .-inivr  la  Sciiiuncf  cl  ni'i  lumbcii!. 
(i-ivc  g.)  i'UMlIctte  et  lu  lie  lai  ne  :  (rivi'  il.)  VAt-mnx  cjui  vient  de  lu  (.lùte-d'Oi-,  recueille  :  li-ive  d.) 
le  Trévoux,  déversoir  do  l'étiins!;  de  li,Mii,i\.  irm.-  ^.)  la  Lacanche  et  la  Di-ce.  ijui  arrose  Kiduae  ou 
elle  se  grossit  (rive  d.)  de  la  Miellé  qui  lioil  plus  loin  le  ruisseau  de  Crenxfondii:  l'Arrou.'C  arrose 
ciisuilr  .\uiun  où  lui  |iai-\  ieut  iiive  d.)  le  'levain  i|ui  liaigiic  Lueeuay-l'l^vèiiue.  ali^orlie  (ri\e  d.) 
la  Selle  .iiii;uu-ulee  ii'ive  d.i  du  rui^^eau  de  la  Caneln-.  (ri\i'  d.,i  eu.-.jre.  le  ruissean  île  la  lirande 
l'rrrierr.  |iui-  irivcg.l  le  Meserin  ijui  |ia>>('  au  \.  du  Creii-id  el  liamni'  Me~\rc^:  à  ïouloii-sur- 
Arr(.u\  d  rerueille  (rive  g.)  le  l'onlm.  un  i.cii  idu>  lia^  iiIm'  d.)  l.l/.v.»  r\  au-dessus  de  Digoin, 
-ou  |ilu~  tort  allluent,  la  Boiiriïift'e  :  cette  deiiucii-  luicre.  ipu  docend  de  Slontcenis,.  arrose 
l;lan/,y  id  Moutceau-les-Mines,  reçoit  entre  cr-  diMi\  \dlr-  i\\\r  d.i  la  Soigne,  est  accoiupagnéo  du 
canal  du  (  ienire  i|ui  suit  sa  l'ive  g.,  arrose  l'aiaxdc-Mouial  où  idle  ^augmente  en  aval  de  YOudraehe 
(\n'\  coule  p.iralleùunenl  à   >.i   |iio|ire  iliircliou. 

Étangs.  Il-  soni  eucon-  au  jiomlue  do  |Ui--  de  àUU.  malgré  les  travaux  de  dessécliement  entre- 
|iii-.  C.ilon-  dans  I  ai  roudi-semejù  .IWuluu  :  l'idaug  de  Barnyy,  les  étangs  de  la  région  environ- 
riaid  i:|unac.  .\ulun  >et.  de  l,i  luis.jnt.  le  (aeu-ol  {et.  du  Creusot,  de  Turcy,  de  Breuil).  Couclies-les- 

Muirsic/.  .le  Munlanhei/i.  l'clang  dc  L'tuwso/)  à St-Didicr-sur-Arroux;  dansTarrondi-se nt  deClialoii- 

-ur-Sai'iiie.  le-  elangs  de  Inni/pendu  a  Écuisses,  ûe,  St-Laurent  d'Àndenay,  d<'  Mi,,il'-li<i,iin-les-Mine:i 

cl.de  Sl-h'nsène:  dau-  1  .u  r lissruient  de  Loulians.  l'c'lnng  de /.V,i)uv;).i/)r  :  eului  ilaus  l'arrondisse- 

III. 'iil   de  Cliarollcs.  le-  .daiivs  du    l'erdrul,  du  l-tuiis.-^rl .  de  la   linifhe.  île  Iinjniaerre-soux-Sanvigiies- 

Sources  minérales.  I.i-  dr|parteuienl  est  riclie  sous  ce  i'.i|.|ioi  I.  Le^  plu-  importantes  sont 
ridirs  de  /;"/';/")//-/.. on;/.  Iris  anciennement  connues.  Idlrs  -oui  cldoiurce-  -odiipie-.  IVirugi- 
iii'usi-^.  duiio  leiiipiùaluri-  de  i"»  à  à'2».  L'ne  seule  source  e-l  IVoiile.  la  -ource  Ito-e.  Ces  eau\ 
-oui  liiiipidr-.  incolores,  inodores,  -aut  la  source  Ilrscure.  (ùi  peut  enciu'e  citer  les  sources  ther- 
males de  Ci'rrhen.  de  Lrijnef.  1,1  si.uirce  -ullureii-r  de  Daeai/é.  1.1  -ource  lemigineuse  de  St-Cliris- 
luidn-,  la  loiiLiine  cliaude  du  Hous-el.  eiiliii  la  -ource  prl i  ili.uile  du  Moniret. 

CANAUX.  I.e  Canal  de  Roanne  à  Digoin.  iruiie  loiii^ueur  lolalede  .Ml  ki!.  ^.'.ui.  a  IS  liil.015  dans  le 
di'pariemeiil.  S^on  i illage  e-l  de  ti  m.  -Jlt  d.'pui-  Ir-  lia\aii\  d'amélioration  dont  il  a  été  l'objet. 

I.e  Canal  latéral  à  la  Loire.  i|iii  ci nein  e  à  iiii^oin  el  -e  termine  à  Criare,  l'ejoint  à  Digoin 

le  canal  de  Iloamie  .-i  l)ii;oiii  id  le  lau.d  du  Ceiiliv.  Sa  longueur  tolale  est  de  'JI8  kil.  082  ni.,  en 
\  compnii.inl  -c-  iIimu-;  ruiliiain  liiuiicld-.  llaiis  Sar.iie-i  l-l.oire,  sou  parcours  ii'e-l  que  de  1  Kil. 
151   m.  -eulrmeul.  Sou  iiiouillaLir  e-l  de  "J  iii.  'Jtl  depiii-  l'ai  lièvemeul  des  lra\aii\  entrepris. 

1,1'  Canal  du  Centre,  ijin  e-l  siiiioiil  voie  de  Iralic  lulerieur.  coiumciice  à  Digoin,  passe  à 

l'aia\-lc-Moiii.il.   ralinucs.  ;\loiilce.ui-le  — Mine-.  <  ;ii.ii:n\ .  pin<  de-ceud    à    (  dialon-SUr-Saône    OÙ    il 

s'acliè\e  -ur  l,i  S.iT S.i  loiii;iieur  lol.ilr  e-l  ili-  ll.'i  Kil.  '.>'.i',l  doiil  iir>  kil.  Til  sur  le  versant  de  la 

l.oire.  1  Kil.  uiri  poiii-  II-  l.iid  di-  p.ii  I,il:c  el  is  Kil.  -Jlil  pour  le  \ri  -.ud  de  la  SaOne  :  en  outre,  la 
ru:ole  naxi-.il.le  de  l'XrroUK  .a  ir.  Kil,  TOll.  celle  de  Toics  a  1  Kil.  '.«lu.  \eis  la  Loire,  la  dilïérence 
de  imiMU  lie';'  ni.  rr.  esl  raclirli'o  p,ir  "lO  i-ilii-e- ;  \er-  l.i  S.n'pue  cette  din'éreiice.  qui  atteint 
l'.l  m.  .".S.  i-l   r.iclicli'e  p,ir  -"cJ  ■■clii-es.   I.e  liranl  dCaii  e-l  de  '1  m. 

On  ne  Iroinr  dni-  le  ili'p,iiieiiienl  .aiii  une  irrigaliou  gméiale.  mai-  il  s'y  rencontre  un  grand 
iiomlne  il'iiiiLi.alions  p.uiicuiii-res  ipu  arrosent  une  surlace  de  r.lKlO  lieidares.  En  outre  20  syn- 
dic.il-.  réparlis  le  loiiy  de  la  Saoïie  id  du  Doulis.oiit  pour  liiil  de  préserver  enlièremenlles  terres 

riveraines  du  riouli-  des  i lalioiis.  (d  de  garantir,  sur  la  Saône,  les  prairies  contre  les  crues  de 

|iriiileiiips  cl  d'idé  au  nio\cn  de  digues  submersibles  par  les  crues  d'iiiver  qui  sont  fertilisantes. 

Climat 

I/orograiibii-  du  dépnrtiuneni  explique  les  différences  mdaldes  de  lempérature  que  l'on  y 
remarque.  Il  e-l  pl.ici'  -ou-  l'influence  du  climat  rhodanien,  dont  le  pro|u-e  est  d'élre  tempéré, 
mais  avec  de-  l'c.ul-  cou-idi'M-ables  entre  les  extrêmes.  ('.'e<l  ■iurlout  dans  la  pailie  X.  O.  que 
la  teni|ii'ralnre  e-l  la  plu-  rigoureuse.  La  moyenne  de  l.i  lempérature  à  Mâcon.  abrité  à  l'O. 
et  .-111  N.-O.  par  des  collines,  est  de  ll"."i.  légèrement  -iipérieure  à  celle  de  Paris.  Les  chan- 
gements y  sont  brusques,  toutefois.  La  hauteur  moyenne  amiuelle  des  |iUiies,  qui  va  en 
aiigmentaid  de  l'E,  a  l'O..  est  de  Om.S.'ifi  à  Màcoii.  de  0  m.  '.«l  a  C.liarolles,  On  conqde  en  moyenne- 
à  Màcon.  I2.S  jours  de  ]duie,  20  à  1h  de  neige. 


\\\\\\\  I,i:  M()\l  \l..        I  .r|i-,..  i;i,-,„,[,i,. 


SAUNIi-ET-LOlIl  K  W! 

Divisions  administratives 

ÉTi:.\m'i:    :     N.'i.'i.  17i    1mmI:ii,.-      .■,i.I;i-I  i  v  . 
l'on  I..MIU.N    IS'.IO,  :  (iJI. -J-'h  li;ibil.ii]U. 

Airuuill^sciiiciiU  Cillions  Cunuiiiiui's 

Prérccliii'C    :  îMacon 1                              0  lôU 

:    Aiilmi 1                                  0  85 

Sons-          \  i'h^,l,„t-sin-S„ùnc.   ...         1                              11  l.V. 

l'iTlni  lires   /   rli.irnllr^ I                                \7,  lôS 

'  Lui(/(.(,/s J_                          _S_  SI 

lotal.    .       '  ."i  Inlal.    .     :m  TiiLal.    .     .'i*) 

i.lsi  [i  iii;s  i;an  kins 

Màcon l.n   (;iia|"'lli'-il.' (  .uimli.is .    (;iuii>,   l.ii^iiy.    Màmn    X..    Màiiin   S.,    Malmir.    St- 

Crimoiix-lf  NalKinal.    I  niiriiiis.    TiaiiiaM's. 
Aulnii \iilnii,      C.iiclir-  Ic-Miiir-..     h-      Crciisul.      i:|iiiiar.      1 -sv-l'lA  r,|iir.      |.iu;riiay- 

1  i:\.'.liic.  Mr-Mi-.  M.iahfiiis.  St-l.fmT-.uis-l!,-uvia\. 
Cludim-stir-^^iinnr.   liu\>,    Cli.i^iiv,    Clial.ni    \,.    Clialoii    S,,    i.imt,    M..iil.ii'aii-l.'s-Mnic-.    Mciit-SL- 

\niiiail.   SI  (Inniaiii-ilii-l'laiii.    Sl-Marliii-oii-l;ri'-^i-.    S<'iiiirc-i_'\-l,'-(  .raml.  \in-- 

lluil-sll|--lr-|l,,lll>-. 

Ch.nvlle^ I!i>nii -laiicv.    (,liaiol|i.-s,    (iliaullaille,.    I ..  i    Clayrllc.    iH^oiii.    CiHMl-iiun.    I.a 

Ciiulii'.    \Iairii;ii\.  l'aliiiLjrs.    l'aiay-H'-.\l')iiial.    SI  Ilinuirl-ili-.Juiiv.   Sraiiir-oii- 
Drhiniiais,  ■r,,nl,,ii-sni--Aiacii\. 

Utiihiinf! iHMiiiciiaiii-.    (;iii.-rau.\,    (aii-ery.    Loiiliaiis,    Moal|iniil.    .Muiiticl,    l'ioia-e.     SL- 

(  .iTiiiaiii-ilii-nois. 

CULTES.  —  Culte  catholique.  Evrchr:  Auliiii.  riigv  au  ir  s.  11  lut  lo  |iroMiiL'r  sullVai^aal  de 
Lyon  :  rallarlic  m  |XO-i  .à  r.csaiMa.a.  il  lil  irl •  à  l,yn[i  cai  IS'j-J.  11  iiiiiiplr  l'C,  nues.  iâS  succur- 
sales <H  liS  \  Iraii.its  irlnbur's  par  l'I^l.it.  .\iiluii  possèilr  un  -raiiuiau'i-  ilinri-aiii.  I.rs  (■iiiii;i'éga- 
tions  religieuses  d'iionuues,  peu  uoniliieuses.  s'occupenlsui'toul  ireiiseigiieuiepil,  de  pre.lii-.itiiiii  ; 
les  communautés  de  femmes,  très  nombreuses,  sont  vouées  à  la  vie  oonlemplati\e.  -■nniipiMil 
(l'reuvres  cliarilables  et  d'enseignement  :   plusieurs  ont  leur  maison-mère  dans   le   di'p.nliMuenl. 

Culte  protestant.  Les  adhérenls  ,i   ce  l'iille.  <lonl   le  immbre  est  inlei-ii'iii-  à   lima,   -e  lallaelient 

au  consistoire  de  Dijon  iTi'  cireiiiisi'iipliou  s\ I.ili'  .  Il  y  a  des  églises  .i  (  .halna-ni- S.iiiae.  avec 

annexes  à  Tournus  el  l  ilii/.\  :  .m  i  aeii-iii.aMa-  aiuie^i-  .à  .Viihia  :  a  1  hl^oiu.  a\e,'  .u \e-  .i  l'.our- 

bon-Lancy,  et  à  St-l>i'iiisnle.\'aii\  :  a    M.ialeliaiiiii.  a\e.-  annexes  à  l;laii/\.   i:pia,ie    SI -V.illier. 

Culte  Israélite.  Les  adhérenls  h  ee  enlle.  en  1res  (lelil  nondjre.  rornienl  la  i  .>inniiniaiilé  de 
Chalnn-sur-Sai'iiie,  de  la  cireunseriplnMi  de  Lmiii. 

ARMÉE.  —  Ce  ib'partemenl  l'ait  parlio  de  la  X'  région  niilitaire,  ipii  eompi'end  S  -ubdivisions  de 
région,  dont  5  lui  appartiennent:  ('.halon-sur-Saone.  Màcon  el  .\utuii.  Les  hniipes  qui  en  dépendent 
foid   paille  du  S    coriis  d'arniée.  dont  le  i  liefdieu  esl   Bourges.    La  garnison    d'Autun    comprend 

I   ii"Ji iil  d'iiil'.uilerie  :  eidle  de  Chalon-sur-Saône    !    régiment    d'inl'anlerie  :    celle  du    Creusot 

I   balaillou  d'inlanlerie  •.  celle  de  Màena.  I    régiment  d'infanterie  et  I  compaixiiie  de    ca\aliers    de 
remonte.  ICn  oiilre.  le  il.'parlenieiil   iess,,rlil  à  la  X- légion  de  geiidarmerieir.ourges). 

JUSTICE,  —  Le  dépaiieni,.|il  ivs-mlil  .'i  la  Cour  d'appel  de  Dijon.  Il  existe  I  Tribunal  de 
1'°  instance  .1  \uliiii.  l '.lialim  siir-Sai'me.  oi'i  si'  lient  la  Cour  d'assises.  C.barolles.  Loiibans  et 
Màcon.  Il  existe  I  Tribunal  do  comniorce  ;'i  Aiitun,  ('.lialcni  ~iii--S.ii'iiie.  Cbar.illc's.  Loiilians, 
Màcon,   rniniins  et,  I   Justice  de   pai.{  d.uis  i-|iaciiu  des  .Mt  caidons. 

INSTRUCTION  PUBLiaUE.  —  I  ,e  <l,'.paileiiienl  ressortit  à  l'Académie  de  Lyon.  Il  ne  iiosséde 

lias  d'établisseiiienls  irenseluneineiil  -iip.'ii ■,   L'enseignement  second.aire  i-oniprend:    pinir  les 

garçons:  le  Lycée  de  \làe Leee  I  .ini.irliiie).  les  collèges  communaux  d'.Vnliin,    de    ('.b.ilon- 

sur-Saone.  de  C.liarolles,  ,!,■  I.oiili.in-,  .le    TiMunii- :  pour  les  tllli's  :   I.'    Lycéo    .le   Màcon    et     les 

collèges  de   (■.lialori-sur-Saénie  et  de  Loiiliaiis.  Ilya  I  petit    séminaire  à    .\iil I    .'i    Scinur  en- 

Brionnais.  11  exisli'  des  établissements  libres  à   t'.lialon-sur-Saone.  (  liaiilVailIc-,    Lley.    Màcon, 
liimonl  (près  liuxyl  et  Tournus. 


s  AON  i:-i:i'  LOI  ui:  .iiM 

l,'i'ri^('i;;ii('iiic'iil  pi'imaii'c  rocriiUî  ses  luolV — ^ciir^  ,i  l'école  normale  d'instituteurs  ;ivi>r  écoli; 
aiiiic-\i-  i-l  ,1  l'école  normale  d'institutrices  .ixrr  éiolc  aiini'xc  <li'  M.'icon.  (lu  lioiivc  ili-s  écoles 
primaires  SL-périeurcs  ilo  ^aivuiis  à   Clialon-sur-Sarnie,   (Iluiiy  (:l   Minili-eaii  Ir^  Mme-,    Il    cm-Ii- 


ALl'I'lIN.    -    l',:.nirilr;il.'.    1',.  t.il.l.-    m    pirir,-   il"   ,-|iM|>rll,.   -1    ..'.l 

des  cours  complémentaires  de  panim-  a   IImiiiImim  I  aiirv.  I;ii\\.    (Jia;:îi\.    (ii\ix.    Màcnii.    M.i 
tii,'ii\.    l'aiaN   I.'  M.piiial    cl     SM  irno,  .nv  le  \al  h.n.il,     rl    .le    lill.--.     a     (  ;iiaL;ii,\ .     1  .liai.. ii  sur  Sa(-.ii^ 

Cliainllr-.  Màr I    1 nu-,   lailin  il   \   a    îles   pensionnats    jiriniaircs     à    IliaLiiiv.    (.Iial.ai-ii 

Saùiic.  C.liarullo.  hmoui.  la  (.laMMIc.  I  ..mliaiis,  Màrmi.  Mal■^i^^^.    lotiniii-.  Iiaii-  un  anlrv,.i,ii 


AUTUN.  —  C;iUiéJi;ilc.  Clochers  cl  f;ii;ade  S.  (Avaiil  i-eïl:iin;il.1oii.) 


AUTUN.  -  I-'ontaiiu;  .Sll,a/,uc.  (.\^ 


iW,  SAONE-KTLOlRIi 

il'idt-cs,  ciLons  l'école  nationale  pratique  d'ouvriers  et  de  contremaîtres  do   Cliiriy   et   l'école 
de  dessin  et  d'arts  industriels  de  M;ii;im. 


Le  dépai'lcment  ressortit  encoie  à  l'arrondissemenl  rainéralogique  de  Chalon-sur-Saône,  sous- 
aiTondissenient  de  Clialon-siii'-Saùne  (division  du  N.-E.)  ;  à  la  0'  région  agricole  (E.)  ;  à  la  17= 
conservation  forestière  (iMàconj  et  ;'i  la  G'  inspcclion  des  l>onts  et  cliaus>ces. 

Agriculture 

Au  point  de  vue  agricole,  Saône-et-Loire  est  un  des  plus  riches  départements  de  la  France. 
Sou  sol  varié  est  propi'e  à  tontes  les  cultures;  ses  belles  jirairies  engraissent  les  bœul's  si 
reiHJiruiH-s  ilii  Cliaroll.iis  :  les  volailles  de  la  Bresse  comptent  i)armi  les  plus  recherchées.  Les 
tra\.ni\  agiiiol.--  .Mrn|H'iil  plus  de  la  moitié  de  la  poinilalion  et  la  production  dépasse  de  heau- 
(■i.ii|i  la  c.iiisouiiii.ilHiii.  Hiieliiues  régions  spécialisent  les  cultures;  c'est  ainsi  que  l'orge  est 
|irii,luilc  surtout  d;ui-  1rs  .indinlissemenls  d'Autuii  et  ilc  (  ;|],'u(illes.  le  srigle  dans  celui  de  Cha- 
rollcs.  r.ivoini;  dans  ceux  .i'.Vuliui  et  de  Charolles.  Vuiri  jinur  lti',)'.l  le  tiMcau  de  la  production 
dr-  ,-,-]éales  : 

'^""'"■'-■s  Sinhicc  l'nHliicl.nii  i         Ciilliires  SuiT.-ioe  l']n,lii,-linii 

l'roiiirnt.  1  ÎO.i'mO  hi'cl.ires     '-'.ICI.i-j;,  hectoU      Sarrasin.    .    .     1(1. r.flo  hectares      l."0.il(l  lieclol. 

Meleil  ....  ^(l        ..  fir,o       ..  Avoine.    .    .    .     7<HX,:,:,        ..  .'|-0..-)i(!       .. 

Seigle  Ii;MO         ■•  «■".l.S.'.O       -  ]\!a'is «Ci.TàO  ir)i.7l(l       •■ 

"ri^e ;.,SI(I         .,  r,7.7-JII       -  |    Millet .'iG         ~  TÛG       ., 

I.a  pniiiiiic  .le  tciiv.  pl.inl.'r  suiloul  d.uis  le-,  c.'uitoiis  d'Aiitun.  de  Cliniv.  de  Lucenay.  de 
l\l;u(ii:iiy.  eh.,  a  rniiiiii  171'j.'jll(l  (piintaux.  On  trouve  de  belles  prairies  naturelles  dans  les  vallées 
de  lAiiiiiirc.  dr  1,1  l;.im|piiiie.  de  la  Grosnc.  de  la  Seille,  du  Sornin,  et  surtout  de  la  Saône.  11 
n'y  .1  i^iiérr  ipic  l'.irioMdisseracnt  d'Autun  ([ui  ne  produise  pas  de  fourrages.  Voici  le  tableau  de 
la  ]ii-udaclic>n  l'ourj-agère  : 

lleclni-es      Ouint.-iii.\    i  Ilednres      Oiiiiiloux 

Betterave  fourragère  ....        G. "(Kl     1  .r„S(l.(lll(i   ]    Fourrages  annuels  ....         7.'J.S0  Ii:).G(l() 

„     .  .         :'  Trèlle 17.>iGII  .i'iG..'i(HI  1  ,.    .          ,        ,       (  1"  coupe.  /    ,, 

Prau'ies  \,  ,  ,.,,  .,„..  ^,,„,  Près  naturels.  '           .'           lill.'.ilo      :..  iO.'i.<S()o 

.  Luzerne.   .    .    .  T)  lii»  'jdiiXlO  |                                (  liegain    .  ' 

artdicielles  f  y.,i,,|;,|,,  - -|„  ^■^,.,^^^^  j  II,,,.l,,^g,,s O.;ir,0         ll7.G'jG 

L.i  betl.ci'.ive  à  suri'o.  i]iii'  l'on  iriiconi  1 1-  suiluul  dans  le  canton  de  ^lai'cigny.  a  occujié  seule- 
ment 7St)  lie(lni-e~  cl,  pro.lMJI  II7IIIIII  <|iiiiil.  I',iiiiii  les  pl.iDics  Icxlilrs,  le  chanvre  seul  est  cuUi\é 

dans  plus  de  I.Mi  ((.niniuiii'-  ;  | r  ',ilii  lii-(  l.uc-  cidlui'-.  d   .-i   l'onini  -1070  cjuintaux  de  filasse  et 

'274ri  de  ai'aines.  l'i.ni'  le-  |.l,iiili'-  olr.-ignicusrs.  cnl/,,i  cl  ri.iM'Ilc,  In  surl';u;e  occu]iée  a  été  res|]ec- 
tivement  de  "g:,,",  et  de  IITU  Ii.mI.uvs  avec  un  rendement  de  i'<.iWt  becl.dilres  de  i^raines  jKiur  le 
colza  et  de  12x711  ])onr  l.i  ii,i\rllr. 

Les  navets  deSt-BonucI  sonl  reiminmés  ainsi  .pie  ses  fruits.  En  \XW.  on  a  récolté  SWO  quint, 
de  cb.'daignes.  '2SnO  de  ïi..i\  ri  .M(i  .le  pnuie^.  Les  Ikùs  et  foi-éts  occiipeiil  pins  de  i>îm'>  hectares 

dont  'JS  i">S,\n\  coniiiinMes  el  anx  id.ililissr uN  pnlilics  et  le  reste  a  ri:i,il.  Les  essences   domi- 

n.i -  -oril   Ir  rliéiic.  le  lièlie.  le  Irène,  le  liciiddc  ri   le  boni, -au. 

La  \ii:Me.  mil-  des  priiMipales  ricliessos.  occupe  ."il  «SI  II  >  hectares,  aux.piels  il  f;inl,  .■ijouler  les 
iîG  lircfuTs  vi'pl.iiilcs  en  IS',l',l.  La  pividiiclinn  a  l'Iè  de  G2S  l'iri  hectolitres  crilr  même  jumée.  Le 
vicnolili'  de  S,ii' -cl-Loiir  rnuiprciid  deii\  yoiii's  disijurles:  la  côte  chalonnaise  et  le  Maçon- 
nais. rriilcHiL;riii!'nl  de  1.1  r,.,lr  il'i  II-,  .ivci-  dc<  lonN,!!  h  m  -  u('ologiqnes  à  jieu   près   identiques,  la 

rôle  cIiabHin:u-c  .pir  l'un  pniur.iil  -ui-ih.in i'  l.i  ■  CMi'  d'.Vrm-nt  ■•  s'élend   de    Cliagny    à    Sl-(".en- 

•;..ii\.  d.uis  la  duerli,,n  \,-S,  ri  \,-i  dr  l,-i  lllirniie  .ni  N,-0,  :i  l,i  (ùo-nr  .ui  S.-L,  Lllr  i-l  formée 
d'uiir  -rrir  di'  r.dlinrs  pr."liii-,iid   des  cnis  d,-  \,ilrurs  .liiïèrrnlrs  :  1rs  pl;uds  lins  occuiiriit  le  pre- 

nuer  rl,ii;r  des  i(.lliiirs  dr  r(.nN,il,uin  cor.dlir ■.  rdliix  iriuie  et  oxr.irdirunr  :    1rs    planis    à    gros 

rendriiirid  nrrnprnl  r.irrière-i'('>lr  el  l,-i  pl.iiiir  .-is-i-rs  sur  Ir  li,is.  la  ni.-u'nr  irisée  et  l'argile  h 
r~\\f\.  .\u  prrnui'r  r.iiiL;  di-s  crus  i-oiiurs  -e  pfirrnl   le  Mrrcurey.    ilnui''    d'iuir   i^ramle    finesse    et 

<i'inL  lii.n.|iii'l  i|ui  -e  di>\ rUipp.'  rapidr ni.  le-- vins  de  i\'\\v\  v\  di'  Drzize.   crlni  de   Rnlly,    dont 

Ir^  \iiis  bl.-mcs  sont  encnrr  plus  eslniirs,  ,\ii-dessoiis  se  pl.-icenl  les  ^i^s  de  S.iint-DéserU  Mellecey. 
.l.uiiblrs.   ,\luzr,    Buvy.   ('.Ii,iill\  ;    moins   délicats   sont    1rs    iinlinaires    de    Cliagny,    fdiaudenay, 


i08  SAONEicr  i.oii;  i: 

St-Denis-de-Vaux,  Sl-Logor-siir-Dlicune,  Sl-Seniin-du-l'hiiii.  Semiecy-le-Giand.  Le  Maçonnais  fail 
snile  à  la  coLe  clialonnaise  et  s'élenil  sur  une  longueur  de  40  kilom.  environ  du  N.  au  S.  limité  à 
l'O.  par  les  derniers  cdiilrerorls  îles  C^évennes  et  à  l'E.  par  la  Saône.  Le  vignoble  est  en  giande 
partie  à  liane  île  <  oli-.ni  ilans  une  région  plus  accidentée  que  celle  qui  la  précède  ;  il  est  exposé 
à  l'E.  On  le  Mili(li\isi'  iji  lIaut-M;uonnais,  région  des  vins  ordinaires,  situé  au  N.  et  au  IV.-O. 
dans  les  environs  de  Tiimiiii-  ri  .le  cluny  et  en  Maçonnais  proprement  dit,  comprenant  tous  les 
vignobles  situés  dans  les  envnuus  iiiènies  de  Màcon  ;  c'est  la  région  des  grands  ordinaires  rouges 
et  des  meilleurs  vins  blancs.  La  caractéristique  du  niàcon  lilanc  est  d'être  un  vin  sec.  L'ordinaire, 
de  couleur  verte,  fruité,  agréable,  se  rencontre  à  Chardonnay.  St-Martin-Belle-Roche,  Saucé,  Vire. 
Les  grands  crus  blancs,  doués  d'un  bouquet  remarquable  et  d'une  grande  richesse  alcoolique, 
sont  ceux  de  Fuisse,  Solutré.  Vergisson,  Chainlré,  Vinzellcs  et  surtout  Pouilly  (hameau  de 
Fuisse).  Les  vins  rouges  doués  d'un  goût  séduisant,  remplis  de  sè\e,  se  récoltent  à  Cbarnay. 
Hurigny,  Sl-Jeande-I'riclie,  St-Sorlin,  Sennecé-lès-Mâcon,  Azé  et  Prisse.  Les  grands  vins  se 
récoltent  à  la  limite  du  Beaujolais.  Le  plus  fameux  est  le  Moulin  à-Vent,  ([ue  l'on  récolte  au 
hameau  de  Thorins.  ( uniMiune  de  Homanéche. 

En  1899  le  départenicril  cuMiidait  25  823  chevaux,  en  général  très  recherchés.  L'élevage  y  failde 
grands  progrès.  Les  écoles  de  dressage  de  Cbaiolles,  de  Paray-le-Monial,  de  Cluny,  jouissent, 
surtout  la  première,  dune  certaine  renommée.  On  comptait,  la  même  année,  225  mulets  et 
4992  ânes. 

Dans  le  Charollais  cl  In  IJrosse,  on  se  livre  à  l'élève  des  liands  cbaroUais.  soil  pour  le  tra- 
vail, soit  pour  l'engraissage  ;  ces  derniers  sont  conduits  sur  les  marchés  où  Paris  et  Lyon 
s'approvisionnent;  les  |iremiers  sont  utilisés  dans  toute  la  France  centrale.  Des  concours  de  race 
pure  charollaise  ont  lieu  amiuellement  à  Charolles.  On  comptait  532  9Ji  animaux  de  race  bovine, 
dont  i7  718  biLnifs  de  Ir.nail.  sl(;s  ,'\  l'engrais  et  148715  vaches  ayant  produit  1  165  250  hectolitres 
de  lait.  La  rncc  o\j]ie  cl.iiL  représentée  par  121)758  animaux  ayant  produit  I  490  ([uintaux  de  laine 
en   suint  poiu'  '.lO-idll   moutons   tondus.    En  outre,  on  compl.-Mt  223  715  porcs  et  33084  chèvres. 

Enfm29  850  riiclK'S  en  .ictivité  ont  donné  121(170  Uilog.  de  miel  et  21  (d5  kil.  de  cire. 

Un  établissement  piscicole  existe  à  Saint-Prix.  Les  bassins  de  la  (Hiulelte  et  des  sociétés  de 
pèche  fournissent  cliacpie  année  des  alevins  de  truite. 

Le  département  possède  une  chaire  départementale  d'agriculture  avec  clnuap  de  démonstration 
à  Micon,  1  chaire  spéciale  à  Charolles  et  à  Louhans,  cette  dernière  avec  champs  d'expériences. 
Cluny  possède  une  slation  agronondque;  le  département  compte  en  outre  15  sociétés  ou  comices 
agricoles,  une  école  inalique  d'agriculture  à  Fontaines  et  une  vacherie  modèle  à  Oyé.  Le  service 
des  haras  possède  12  stations.  Des  concours  de  pouliches  et  de  poulinières  ont  lieu  à  Chalon, 
Aulun,  lilanzy,  Parayde-Monial  et  Cluny. 

Industrie 

INDUSTRIES  EXTRACTIVES.  En  1809,  le  département  comptait  53  concessions  de  mines 
dont  20  en  activité.  Ces  derni;  rrs  lomprenaient  :  des  mines  de  houille  disséminées  dans  plus 
de  40  conmumes  et  n-p.ulii's  en  3  b.issins  :  bassin  du  Creusot  et  de  Blanzy,  bassin  d'Autun  et 
d'Épinac,  bassin  de  la  (  Miapelle  ^uns-IiMn:  des  mines  de  fer  de  Mazenny.  Créot  et  Change;  des 
mines  de  schistes  bitumineux  dAuliin;  île  manganèse  de  Roniaiièclie:  de  pyrite  de  fer  de 
Chizeuil.  Voici  le  tableau  de  la  pi-ndiiili Ir  ers  ihirérenirs  mines  en   ]N9'.I  : 

Tonnes 

il  (Houillères  du  Creusol) 69.290 

I         ^           de  MimichaMin  et  de  Loni;pendu) 60.474 

•'auclies 725 

•ii'iM  y-les-Forgcs  (antbracile) 39.815 

.  I- TS-iiiii  de  Monlceau-les  Mines  15100  ouvriers).   .    .    .  1.403.601 

—                       iiiM.T^Mnii  dr  SI  l'.rr.nii 7.024 

Concession  dKpiri.ir  i.iiithraciti-  puri 98. -401 

de  M.doy  (i-li,-ii'bon  baire  sec.  à  longue  llanunr) 907 
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Conri's^iui.s  ,1,-  1.1  (;h,i|,rllc  -...II-  lliiii    ii. ,iii II.-  -.-.-11.'  .    . M.r,21 

Schiste.   .     diili-.'  mil'  |.i-.i.lii.li I.-.SJ7IM   li.'.L.I    .riniili-  l.nil.'.  ..ii  n  iMn-iin-  e\lr;ul  : 

(:..ii,-.->i..iis  .1.-  Il; .iiliii.  Mill.T\  .1   M.ii.-.'ii.Mii    l,..i;li.M.I I()..s:i 

—  .1.-  i;. iliii.  Mill.Tx.   M.I1V..IIC.UI.    Il-    l;,n.'l.>ii,  ChcMyiiy.   Les 

Ml. ■M-,  i.i  (...iiL-iiiic  -.iii^i.'i liii.::.': 

Fer.    .    ,    .     Coiin-^^i.iii-^  .1.-  M.i/''n.i\   ri  .In   Cli.iiii;.' Hi-J.Hr, 

Manganèse  —  .1.'  I;..iii. «lu' '.I.IKIS 

l.,-i  ii>È-ili-.  .|ul  s',.\|'l..il.' .1  l.lii/.'iul  Si7,y.  ,■!,  |.s:i:i  .  ((.iillcul  :.ll  .■.  r,.'.IHI  .!._■  s..iilr.-.  ri.  .-iin-i-s  li-i.ii;.-. 
17(111.  I..-- r,-.  h. .i-i-Ik.- .!.-  |. Mil.- ,ir>ciiic;il.' (-..111111. ■iii-.'cs  cil  IN'.j7  cUuis  lu  lorOL  do  SI  l'ri\  oui  de 
In-s  |.cii  |,.,u-~.'m--  .-Il  IS'.i'.l  I  11 
tili.u  rc.'. .111111  «l.iii-;  1.1  -iMiiiilih-  .'i 
iiiic'i  11. .11'  .'I  |.i...|iiil  .In  iiiiii.'i'.'ii, 
.|iil.  ,i|.i.'--  In.iu.-.  ivnr.Ti.i.nl  JOIi  II 
.1  .u-.-iii.-.  I..'-  iv.h.'ivli.--  .1.- 
11. .mil...  j.liis  iiii|...rl,'iiil.--.  II'.. ni 
|..i-<  .|..iniL-  <U-  rrsiill.iN  -,ili-r:ii- 
-;iiils. 


'^r-^  ^'-r' 


U-- 


;';l: 


I..'  .l.'|.,iiioni.-nl   II.-   riTilVini.'   ni 

niiiii.-r.--,ni  I i.i.T.'- .■\|.|..|I.'.'-. 

Kn  I8'.t'.l.  l.'^  r.ini.T.-.  ..ni  |.r...|iiil 
(i.ïl.7M)  T.  .!.■  ni.il.-n.iiu  .l'iiii.' 
vul.nn-.l.'r,  I.VI.M.-.  IV  .-l  .■,.n-i-.|,iiil 
en  i.iini-.'  :i  l..'ilii-  l.ni.li-.-  .•!  .Iiiiv. 
iiuiL-li..ii,  >al.l.'  .'1  mMM.'i'.  .Iiiiin 
s;rasse  l'I  li\.li:inli.|ii.'.  .  ini.'iil. 
|il,'Hre,  .-iil;!!.-  |...iii'  Ini.iu.--  .'1  liii- 
li'-.  Kll.'s  ..ni  .-11  onliv  Liiniil  .!.•- 
ni.il.-ii,iii\|...nrin.ln-lii.':lsl-jiiil  r. 
(l'ini.M.il.-nr  .le  .Mlll  i.MI  IV.  i  :  .-.i-liii.', 
sil.'\  .-1  -..il.l,'-  ;n-il.-  ;i  l.ii.'ii..'  .'l 
|i..|.ni.'.  .irull.-    i-.'lii.-l.ni-.-.    -]..illi- 

llnor  :    il. 'S    in.'il.ni.'iii\    |i ■    .ii;ri- 

.■iillinv  ..-.■iSIII»  T.  .riin.'  v.d.nir 
.11'  ;i'.l.'lll)  IV  i:  .■Ii:iii\  .'1  i.l.ili-.'  |...iir 
.'1111. 'II. I. 'III. -ni   :    .l.'~    ni.'il.'n;iii\    .1.- 

|..'iv.'ii;.'.'l  .r.'ni;.i.'ir.' ni   Hl.'.nilll  | . 

d'un.-   \nli'nr  .li-  llilNNIl  Ir. ,  :  |,,n.--. 

il.'ilj.'s.  S. 1  |..l,il  .1.'  '.I."i7  l'.r.ll    l. 

.|..nl  1,1  \.'iil.'  -iir  |.l;i.'.'  n  .'ill.'nil 
/(l.'<iili.-.  IV.  !..■>  .'..ni  -i'.'-  n  .'i.-l 
oin.-il  -..ni  .'.'11.'-  .1.'  .'.il. ■.ni'.'  :, 
Cli.i.jiiN.    (:|i;i--,.N.      l'.,lini;.'-.     ,1.' 

tcri'i'  ;i   \l..iil.'.'.iii.  .1.'  Lii'.'-  .1  M.iiliiiiiv.   .■h-.    On   li..n\.'   .I.'-  n- -  .!.■  produits    r-'-fractaires    et 

céramiques  n  i:li.il..n.  Ijtn  I.'  \.,l,|.-.  |:,iii--.-.  i  ..ii.l.ii'.l.  \I..iil.h.niiii.  l'.ilin-.'-.  l'.'ii'.'iiil.  r..inl- 
l..n\  :  .1.'-  poteries  .1  (:ii,i'jn\.  i  .u■^  .  (  ;ii.i|.>n.  (  .li.'ir.  .11.'-.  i  .liiiix .  \l,ii  .iljmv  .  II.  nn.ui.'.  Ii.-.  ^.n  i^niv  .-n- 
l!c\c'rin..iil.  r..iirnn- :  .1.'-  tuileries  ,i  Aiiliin.  (  ...ini.il  m.  I  ,ii;n\ -l'ii  I '.i  i..|in;ii-.  M  Mniin..'  I.'  Cli.i- 
tc.iii  :  lin.'   r.iliri.|ii.'  .!.■  porcelaine  .i   I  .i'.:..iii  ;  .|i'-  verreries  ..   r.l.iii/\  .  (  .li)'il..n.  (  li.i'jnx   .'I   T  |.iii.ii' 

INDUSTRIES  AGRICOLES.   I  ..i  minoterie  c-l   II.'-   i'.'|..'ni.lin-  :    -ni'    llmi   ii-n,,--     .{in     -.■    |,,ii' 

lJi;cnl   1.'^ -j:)!!  Kil .1.'  liM.T.'-  n.iMii.ilil.'-  r\   I.-   i'.'IKl  KiL.in    .|-,iiili,>-    iim.t,'-    .In    .l.'|..nl.'ni.'iil. 

<,ii   .'..ini.lr   lii.',.-.  in..iilin-    Cil..!.-  ii-u\  .F  \iiliiii    .1,-  I  .li.nin.nll.'-.  r.,ii.'li,.--l...  Mm,'-    |  i,.nipn'ii'.'  le- 

(liiii.'-.  \l.il..iir.    \l..nl| I.   I).'-  distilleries  II, i|...il.inl.'-    I ■li..nM.'iil    n    l.li.il..n,    l'.ii  — i.'i  .■-,  (  ..n'- 

iii.ilni.    ll..iii.in.'.lH' :   .1.'-   raffineries   de    s  .cro    cl   .l.'-    sucreries    .i    i;li.il.iii;    .le-    huiliries    .'i 

ChnUn..  Cr.'.li.'-.  S.im-iiv  :  .le-  féculeries  .i   l'.iiw  el  CIliLhi.  (..•II.'  .l.'i  ni.'i'.'  mII.'    ]...  — .VI.'    .■ .r.' 

une  raffinerie  de  pétrole:  .\iiliiii.  (:.nilc--i\   In.i.v  SI  1  ..ii|..  I^.,in;\.  ..ni  .!.•-  I.il.i-i.|ii.'-  .Tliuiles 


Cil  \l.(l\  SI  l;  SMiNi:.        M, 

l'i.Tr.'  I..nil..il.'  r.,i„;nii.'. 


i:i 
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Cl,  d'essences  minérales.  Les  jndiislries  du  bois  Sdiit  repi-ésonlécs  p.'ii'  le-  scieries  mécaniques 
d'Auliin.  <;ii;il<iii.  SI  l;.iiii.iiii-des-llcs.  etc.;  les  tourneries  de  Seiuieoey-le-Grand  et  de  Toiirnus; 
les  tonnelleries  de  M,'ieoi).  Meiciirey.  liidlv.  Sl-Legersur-Dlieiiiie  :  les  saboteries  de  Mervaiis, 
Molli].. iiii.  M.,iiiivi  :  l.'s  l;il.il,|ii,.s  ,r..l.jels  debénisterie  d'Aiiliin.  Cli.ilon.  \'ei-diui-sui--le-Doubs. 
Le>  ]i!.lii-lri.'-  .■ilini.'iil.iiie-  ef .iii|.l.'ii|  l,i  chocolaterie  de  M;ie..ii  el  les  confiseries  de  Chnlon, 
(:ii.'ir..lle-  cl  M.'ii-..]i.  N".. ni, h, .11-  |,.i-  ,.nlin  li's  corderies  de  Clialoii  el  Màeon.  Celle  dernière 
\illi'  .1  ;iiissi  .le-  .ili'lii-i-  lie  sparterie  et  île  vannerie  fine. 
INDUSTRIES  METALLURGIQUES.  Le  eeiilre  ii.eUilliu-iqiie  le  ]ilus  considérable  esl  eeliii 

i|iie  l'orine  l'usine  du  Creusot.  qui, 
mille  ses  houillères  el  ses  mines, 
r(ini|.renil  des  hauts  fourneaux, 
.leiiM-ies,  Inrges,  aleliers  de  cons- 
liiirliiiii.  d'éleclricilé,  d'arlillerie 
.lu  (  ;ieii-(.l.  les clianliers  de  cons- 
lini-li..ii-  navales  et  de  ponts  et 
rli,ii-|ieiil.'-  de  Chalon  ainsi  que 
di's  élalili-semenls  considérables 
Imis  du  déparlement:  à  Celle, 
(  .liaiiqiagne-sur-Seine,  Decize,  au 
Havre,  sur  les  bords  de  l'élang 
de  Tliaii.  Dans  ce  grand  centre. 
I  io  niailiines  à  vapeur  d'une 
piiis-anie  de  12000  chevaux 
IViurnissent  la  force  mol  rire. 
l.'iOOOO  T.  de  charbon  et  I.MIOOOT. 
de  l'onle  el  d'acier  y  enlienl 
aiiiiiielleiiienl  :  l.i  -orlir  il.'-  |ii'o- 
diiils  Unis  se  chilTie  p.ir  l'iOOOO 
.1  IlOOliil  T.  Va,  IS'.I'.i  le  Clreusot 
.1  pro.liiil  s;,  toi;  t.  de  fonle. 
II'.IS'.MI  T.  d'aeier  el  .-(iT'JI  T.  de 
I.M-.  In  aiilre  élahlissenienl.  les 
I'..i:j.>s  de  Gueugnon,  a  iirodiiit 
IJ'_'x7  T.  de  lôles.  Citons  encoi-e 
II-  fonderies  de  fonte  et  de  fer 
d Wntiiii.  Clialon.  Cliogny.  Màeon. 
i\I..ii|.'eaii.  'rourniis;  les  fonde- 
ries de  cuivre  et  de  bronze 
d'Aiiliiii.  Chalon  el  M.àeoii  :  les 
taillanderies  de  Iligoin  el  de  la 
(Miirhi-:  les  ;ileliers  de  coiislnie- 
lion  |ioiir  machines  à  vapeur  de 
Toiirnii-. 
INDUSTRIES  TEXTILES.  Li>  ilep.iilenient  j.o-sè.le  des  filatures  de  laine  ;i  Aiiliiii.  Char.. Iles 
et  Cluiis  :  .le  coton  .i  Sldijiix -.le  1  ;.,.li.-.  l.ii;iiv  eii-l'.ri. .1111.11- :  de  soie  à  Li:;iiy.  SI  l;jii> -il.'-l'.o.lie, 
SIMaiiriee-lè--Cli;it.Miinriir   !,.•  Iiiitj.'    .1.'    I.ilili-    e-t     tal.ii.|iir   .-i    Mareigny.  les  i  .an  eil  me-   el    les 

iii'iial s  a  Cli.ilon,  i; lire.  Cli.iuir.nll,.-  pn..linl  .•iii--l  .|iiel,pies  li  — n-. 

INDUSTRIES  CHIMIQUES.   (In   Ir.aiv.-  .le-    ii-me-    .1.'    produits    chimiques    i,    Charnlles, 

lioai.iiièclie.    Sl-ll.'raiii  :    des   teintureries   .'i    Cli.d.ni,    Cli.iulTailles.    M.'ie.ui:    de-    savonneries    :i 

Toiiiiins:  des  stéarineries  à  .\uliiii.  Ch.doii,  M.'ie.ui.  SI-.l.-,iii-il.'s-\  igiies.   M.'ir..ii   a    une    fabrique 

de  plaques  et  papiers  photographiques 

INDUSTRIES  DIVERSES.  L.a  Clayelle.  Cliiiiv.  et,-.,  possèdent  des  tanneries  :  Auliin.  Sainl- 

L.'u.T -iir-lilii' Il'-  r,ilirii|iies  de  chaussures.   Cli.àlon.  Chàleaurenaii.l.  Cliniilïaille-.  Tourniis. 

.■oiire.li..iiiieiil  .1.--  chapeaux;  eiiliii  Sl-Li'V'.  r-soiis-la-llnssière.  fahri.pie  .1.--  brosses. 
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Ail    I  '    jniivi.T    l'.IMI    ]r    .l'ii.ulriii.'iil    r<,ni|.lail    en   .-irlnilc    Hir.l)    .■l.il)li--i>iiiciiN    |i(i-M-.l,-inl     is:,S 
iincliiiii's  .1   \,iiiriir  .li-|...-.iiil   iriiiic    lorcr    d.-    .MUiiri  I 'J   cIion  ,iii\-\.i|.ciii-.    Iji  oiiliv.  il    .-xi-h-  >iir 

Ir,   (mS   cclll^    .Ic.ulM'HI    IUI\l-;illlo>    <'nMroll     I    lllil    ll^ini'S    (.•|ll|.|nN,llll     linr    Inlrr    l.llll.-    .le     11(1110    cli. 

Commerce 

I..-  .Ir|.,i|lc-im>lil  o\|.oilr  (li>  la   lioiiill,-.  <lii  iii.iii-.iiic-c.  l.',   |iii,.|inl-    iHrl,illiiii;i.|iifS  des   n>iiic^ 
,lij  (.rcii-cil:  ,lc^  h.jiii.'illr-,  cl  tir- 
,-U,vUr~    ,1c     VCITC   :     ,1c-     liih|iic>. 
liiil,'-.      |.,iU-n,--     (li\ci-,-  :      ,!,•- 

!ll,llc|l,ill\     ,!,■     IMII-Ini,  II. .11   ;     ,\,-- 

I.hI.'-  ;    ,1c-     |.r,.,liiil-    ai^iic,.],-.    ; 

-1,1111-     cl     r.ir -       Mil-      ,MI1\-,I,-- 

\ic  l'I  li,|ii,'iii-.  ,!,■-  l..-li.ui\.  ,1.'- 
<-;in\  iiiiii.T.il,--.  Il  ii,i|i..|-|.-  .le  la 
iHiiiill,'.  ,1c-  iiiiiii'rai-  ,l.'  I.t:  .Ic- 
arlH'l,'-    cil    h.ii-    i;,Mii.'-  :    I1--U-. 

aiii.'iil.liMiiciil.i \caiil,'-.ai-li,'l,'- 

,!,■    l'an-,     Il--  ;    ,!,•-     ,l,aiiv..- 

r,.loiiiai,--.aili,-lc-  ,1  c|.i,aa  i,-. ,  !r.  .- 
liiKTHC  «'l,-  .  ,'11  1111  111. .1  I..11-  I,--. 
l,i...liiil-  11-11, -1-,  ,,l.i,-l-  ,1,'  .111111- 
caill.Ti,'.  cic. 

lai  IS;i;i  !,■  |.,niiai;,-  al,-,, In  ,lii 
canal  .lu  (:..iill-.-  -'.'-I  .'h'X.-  a 
i  r.'.r.  l'.iT  l,,iiii,'-  :  ,-,-liii  ,1,.  la  n-..l,' 
,\i-  r\ii,Mi\  a  .VJI17  T  ;  ,-,'liii  .lu 
canal      ,1,-     li,,aini,'     a       1iil;,.iii     a 

ill.v.H    r.  Sin-  la   1...II-,..  I..  IV- 

111, -ni  li.lal  ciiliv  I.'-  ,l,ai\  |m,iiiI- 
c\li-,-nii'-  a  ,'l.-,li.  r.llllllil  T  :  -nr  la 
Sa,-.n,-.  ,-nli,-  Saiiil-.l,-aii-,l, •-!,.. -ne 
KaM.'-.rili-,  ,-l  Ml,'-l;ail„-  .|lli,.iii-  . 
il  a  i-l.'  ,li'  'JIM  Ml'.i  T  l.,'-  |„,ii- 
,lii  .l.'i.arl.'in.'nl  -,■  lr..ii\,ail  a 
<,lia|..n.  r,Miriiii-  .'l  Mac. ,11  Siii 
la  S.-ill,'  1,'  l,.iin,aç..  l'ITialil  a  ,-lc 
,!,•   11  mil     y     ,.|    -111-    I,.   li,,nli-   .1.- 

■"'MMI     1       1.,.     I a-,-     l'ILalil      (In 

iviii,.i-.|iiai;.'a  \a|Hnii'-iir  la  Sa.ai.' 

a   cl,-    ,1,-    l-.'(MIIIII   T.    ,1,-    -al.l,--    .•! 

i;ravi,T-     allaiil      ,1,-     \,an  ill,' -m-  <  Il  \  1  '  i\  -^M;  S  \()\  i;.  —    \  liai  ,-,-.ili.  i-. 

Sn,-,iii-  a  l.M.ii. 

I.o  -,TM,,-  ,1,-  iia\iuali,,ii  a  \a|.(nira   lian-|„.ilc  .ailiv  (:iia|..n,'l  I.m.ii  ■.'■_'â!i;,  \  ,.\  ai;,'iii'-  en   ]W.K 

Voies  de  communication 

kil 

Sai'ni,'    (l.ini!:-.    .laii-     I.'     .Ic|.ail,'iii,'iil  1  11.'. 

Scill,-  ,i...iiL;.   liaMual.l,'  T.W 

n.ml.-.     I,.„i^.   iia\n.Ml,l,-          -7 

LanaM,'  11,  .aini,' a  I  ii-,  .111  |,laiis  1,"  ,lc|,. ,  l.s 

lalcial  a    la     l.i.iia-  (            —             )  I 

—  ,lii  r.i'iili-,'   ,,lc  |)iL;,.iii  à   (lial.nii  11:. 

—  il!!;:,.!,'  ,1,'  r\iT,.ii\  .         ir. 

—  —  :|!l^J,,|,'  ,1,-    r,.iv\     ,     .  4, 


Cliciiiin-il,'  le 

'  niin 

lalci    .    . 

.V!ll, 

li.nilp-.  nalM.n 

il,-- 

"lilO. 

CIh'Iiiiii-  m.  111 

iii\  1 

,■    l..|a 

1,1,'     ,   ,MIIIII' 

a.-jS."i.       „ 

— 

, 

inler 

'1  ,  ,11111 

.  i.-j.sâ.r.si 

— 

. 

nliiia 

r,'-  .... 

r,.i7.-.s,sii 

I.oirc  (l.iiii^.  , 

,.,l..|, 

n-l    ris,'  ,1. 

'.iii.r,s2 

— 

— 

ri\  ,•  u. 

l'.l.âdO 

.17i 


A  (J  \  E  -  E  T  -  L  O  1 1\  E 


b^.^Jvv^jBwjv^r^^^îyg  ACON.  où  I.aiiinillno  \il  11'  jnur.  s'iMovo  sur  la  rne  d.  de  la  Saône. 
^^^KvSff}j^n\^'J]  'I"'  y  'Oulc  ,ivcc  iiMé  eerl.iliie  nm|iliMU'.  dans  une  immense  plaine 
dépomvuc  de  eaiacléie.  Lu  vieux  piiiit,  du  \r  s.,  souvenl  remanié, 
la  réunit  à  .Sl-Lanrenl.  sur  la  rive  g.,  qui  dépend  du  déparlemenl  de 
l'Ain  Ses.(iuais  avec  leurs  maisons  à  balcons, donli|ueli|ues-unes  sont, 
cuiieuscs,  présentent  l'été  un  certain  agrément.  De  nonibreu.v  calés  y 
étalent  leurs  terrasses.  La  rue  princii)ale,  qui  sous  différents  noms 
s'allonge  parallèlement  à  la  rivièi'e.  conmiunique  avec  les  ijuais  par  des 
ruelles  et  de  longs  couloirs.  De  là  l'on  s'eièvc  [i;u-  des  rues  lortueuses 
vers  le  centre  de  la  ville,  qui  ne  présenle  aucune  .unaiation  et  (lu'une 
ligne  de  boulevards  sépare  seule  au  \.  de  la  campagne.  Son  monument  le  plus  intéressant  est 
ya>icien)ie  éplise  St-Viiicent   (xil"  et  \ui''   s.)    qui   porte  deux  tours  découronnées  à  sa  laçade  O 

('.'(>st  loul  ce  qu'il  en  reste  avec  un  narlliex, 
(dUV(Uli  en  cl],ip(dle,  près  duquel  on  a  gri.>upé 
(les  débris  de  croître  et  des  fragments  do 
siidptures.  La  nouvelle  église  Sl-Vinceat  (181(1- 
\^\*'<]  avec  ses  deux  tours  carrées  basses  est 
sans  caraclère.  V.'éijtisc  St  Pierre  (  1X60-1  KWii. 
consiruile  dans  le  sl,\le  roman,  renlenne  le 
iiiiuuuni'ul  l'uni-iau-e  de  Senecé  doid  Vl/nlel. 
Ii.'di  au  nulii'ii  liu  wiir  s.,  est  le  siège  de  l'.Xca- 
ilrmie  de  :\l,àcoii.  On  y  a  également  installé  un 
Mitxéc  qui  reid'ernie,  outre  quelques  œuvres  de 
peiidure  et  de  sculpture,  des  dessins  et  gra- 
\ui('s,  des  objets  provenard  di's  fouilles  de 
S..lulré,  de  la  N'i-'-Calédonie.  des  curiosités  et 
des  ,-,,!lecli,,ris  d'Iu-b.ire  naturelle.  Llir,!,!  de 
lil/r  aliiilr  lui  The.iirr  cl  les  .arcliivcs.  |„l  liildio- 
llirqiu'  ci.iiq.le  ■JldlHl  \,, lûmes  ri  l.'iO  manuscrit^. 
Au  uiilicu  d'un  pi'lit  s,/inii'e.  >ui'  le  quai,  se 
drr-.<e  la  xhilnr  ,-n  bn.n/.e  t\e  l.„m,u-line.  pai- 
f.ili;ui.uc.  I.a  11I.U-..U  ualale  du  porle.  précédée 
duin-  p(ddc  p.ule  gulluque,  se  voit  dans  la  rue 
,lex  risiilinrx.  L;i  l'réfeelure  (1800)  avec  des  jar- 
.luis  rn  lerra>se.  le  Palais  de  Jiisl iee  {lllG),  Vllùtel- 
liirii  (I770i  (d  le  l.ijrêe  (\viir  s.)  1res  agrandi,  ne 
présiudeid  .aucun  iidcnd.  On  liouvc  encore  dans 
la  \ille  (pu'lques  maisons  curieuses,  dont  une 
surliiul,  a\(c    une  façade  en  bois. 

AUTUN.  l'.inricmie  capilale  des  Kduens.  ipii 
.■lai;e  -c<  luai-i.n^  sur  le  llaiM'  du  Smnal  de 
Mcnljeii.  di.nl  l'Arroux  L;iii<si  .lu  Tei'iuu  li.aigne 
la  li.i^r.  fui  j.idi-  une  cil.'  iuq)orlaule  e(  im|io- 
saiil.v  :)nhv  un.'  iiran.li'  parli.'  .les  reiiip((rU 
.ne.'  hMir^  .le  r.'poipu'  i.iiiiaine  ci  des  restes 
iWuiiiediiex.  ou  \oil  .'n.iu'.':  I.'s  /'i/)'(('.s'  d'Arroiix 
et  .s,(////  .l,i./.r.  r.'-l,iin.'.'s  p.ir  \'ioll.d-Ie-Diu', 
Va.,„iilnl!ié,ilre  au  pi.'d  .!.•  la  Iri'r.isse  ,1e  YEecile  de  caralerir.  .I,.iil  le-  un. luis  s.. ni  .'nl'.uiis  sous 
.les  tertres  de  g;i/...n.  n..ii  l..in  .!.'  l.a  b.dle  [•mmenade  des  Marhres,  pr.-s  .!.•  I.i.|n.'li,'  -.'  IrouM'  un 
lian  de  muraille  r.'.'.. in. al  .1.'  ii.-ir.'.  r.'-l.'  .lu  Temple  d'Apollon  v!).  un.'  I..ur  l'.irr.'.',  p.'ul-ètre 
leiiiple  de  Mil, erre  i?)  ;  .'uliu  I1..1-  .1.'  i.a  nIII.'.  au  N.-O..  les  ruines  .lu  lentplr  de  .l,,„„s  e\  au    S.-E. 

l.-i  p\r;HiU.l.'  .lu   .'li.unp  .les  l'jn.'^.  .lii.'  /■/.■/T.'f/.'    Cniihard.    -ans   .l..ul.'    nu    m.. ent    luuer.'.ire, 

.pu  .l..unn.-    t l.'    p;i\s,iu.'   a    uu-.'.'.l.'.    lu    11, usée    laïadahr     iusi.dl.'    .l.-uis     l'an.i.Mine    CI, airelle 

.S(-xV(Co(.(.s'  (\ir  s.i  r.'uf.'nu.'   la  pl.i-  L:r;ui.l  ■  p.irl  ii'    .l.'s    rii-li.'->.'s    prov.'uaiil    .l.'s    r.,nill.'S.    Autiui 


CllALON  Sl'i;  SA(»\i:.-  M.'i 


cn.\i,0N-si;i'.-s.\()Ni-:.  -  iinf  i.ii\  l•■L■^ 


i7o  SAO-N  IM.'i     LO  I  l;  !■: 

po^isède  eiu-on-  ■K'-^  n'inparls  .lu  iiimM'u  .•i^c.  I,i    1  mir  d,'x  ,l.'../v/„n(,r  iw  >.i,  l;i  loiir  rlcv \.\<-    de 

François  I"  ou  ilrs  Ih-siiliiir^  .\\i  ■-.  i.  ik's  )/n(iiiO»s  a<icif»».'s.  -iiih  .ni  .1  li'nhmr  de  li  c.dlirdi^de 
(xv  ol  xvi"  s.)  Jivcc  l,ii;.idcs  en  lidis.  tourelles  à  eiicorbi'd.'iiifiil .  .-Ir,.  r.incnMi  l/.UcI  il,-  llfnnrli.imp. 

dit  missile  Doninn.  r,-nlcnii' de  Xicolas  liolin,   clianceliri   di'  lluiii  t;iii;iir,  ipH  y  iirid    en    l'un 

IWl.  |.n.|.ri.-|c  dp  1,1  .^orirlr  nlneil.ic  .|lli  >  ,-1  illslallé  llil  f.  Mi  iicMU  .1//--.V  !l-J  >.-dlrs)  \  Al  I  alhr.lrale, 
ou  CI, lis,'  Sl^l.,i:.„rr  i\ii'  s.l.   [,r'r^  de  l;\([iielle  se  l.niiive  l.i    iolic  l-',ii,tiii„c  du  iiièiiio  uinn   (L'iTn  ros- 

laurée,  esl,  siuiii.Md.-e  d'une  l.>nr  eenlrnli'  que  cihu-ii \ur  lleidie  élevée  en  i)ieiTe    et    précédée 

d'un  porche  :  on  .idnnie  .1  1  iideii ■  un  lii'.'ui  icLdile  l'n  |iieire.  des  ciinpileaux  variés  auK  inliers 

delà  nef.  un  he.in  \llr,id.  un  mniiiiinriil  fn  m-r^iirr  dit  pvésid'-nl  dridiiiiii  el,  de  sa  femme  el  diuis  le 
Trésor  une  curiens,.  ,/..//',>  d'drieul.  dilc  le  suaire  de  Saiul-Laznre.  Vlli'del de  Ville,  moderne,  aljrile 
un  Musée  et  la  Ililjlinilir.iuc.  \.o  l'nluix  ridsri'iinl  oi-cn\>e  l"aricien  Palais  des  Ducs  de   Boui'tjogne. 


r.lIM.ON-SlIR-SACJNE.  —  Ancienne  I':-lisf  îles  Templiers. 


\,o  (iniiid  sriniiniirr  \\\\i  s. )  [losséile  uii(>  remarquable  bibIiolln''(|ue.  le  petit  fr'iniimire  une  inl.é- 
ressnule  eidli-elion  dln-loiie  nalundli'.  Les  autres  églises:  NiUn-  liiiinr  (1757),  St-.lr,ii,.  Sl-PaiHa- 
léon,  Si-Sii,iii>liiiricii.  modernes,  ainsi  (pn-  le  l'attrij,-.  iiréeé-dé  d'une  belle  m'ille  en  fer  for^é  (\\  ur  s.). 
le  riié,itrc.  ]<'  l'.iliis  dediislire  (I.S-2'2i.  Vl/ripil,,!  ;,,',n<i;il  ISN-Ji  -,,ril  -nns  intérêt  arlisti.|ue.  Aulun 
a  élevé  une  stiitiie  au  (iaulois  liudlimiix 

CHALON-SUR-SAONE,  dnns  une  plnine  souverd  inondée  el  sur  la  rive  d.  de  la  Saône  dont 
les  i|uais  sinit  lai-<;es  e|  bien  ondiram''s.  >,'esl  Iransfinanée  et  eiubellie  d;ms  ces  dernièri'S  années. 
C'est  une  cde  indnsi  riidie  el,  eonuiunvanle,  Idie  a  ennserv('  .les  restes  de  ses  remparts  du  passé 
{'t'mi.v  du  S,iiidi,ii\.  <\\\  \  \i<\\  .l'-^  ni..nnininils  inl-re-sani  s  ,lii  xv=  s.:  l'ancien  Kvrrlir  a\ec  une 
V'iiiT  el,  .11'  l..'aii\  l'i'^l.'-.  .1.'  rhiili-r.  un  vieuv  /.../)/  lie  .-imi  arcbes.  décoré  d'obélisijues  au  xviir'  s.. 
un  i;i-aiiil  nondire  de  i,nii.<i,,)s  aneieunes.  sni-|i.ul  dans  la  rue  el  sur  la  place  Sl-Vincenl.  I.'amieune 
ealliéilrale  ou  éiilixr  St-]'iiti-riii_  .oii\eul  .-.■maïu.''.'  el  re-l  nin-e.  renleiaiie  une  belle  taiiisserie.  un 
trésor,  et  des  pierres  tombales  cnrieiises.  Les  anlre-^  r'iili-,,.,,  :  •<i.i'nsme  et  St-I^lerrr  sord,  déponr- 
TUés  d'iutérél.  de  même  que  Vlhdctd,'  t'illr  et  \'U':/dt,il.  qui  se  liouve  dans  l'iuie  des  i\cu\  îles 
formées  par  la  Saône.  La  Soiis-l'réfcrlin-r  e-l    lui   InM.d  m.i.lerne  eonslriid  .l.nis  le  sIn  le  L..uis  Mil  ; 


Kc-.llil  l!oiii{;i:ois  Ir, 


CIIAl.OXSUr.  SAONi;.  —  Ihû^on  ;iux  ô  Gi 


SA  UN  i;  i;  1   i.oiiti';  I7'.i 

\a  Gixrnir  il'Inl'.iiil  mr  i)Ci-m|ii-  iiii  .niiirri  l'niivciil  .li'  (  jii'.lrlici-.  I  n  li.'illiijciil  ^|M-ii;il  ;il/]ilc  li- 
Muxrr  ,|iii.  oiihc  d.'^  .inli.inil.'^  ri  .lr~  iii.-,|,iilli'-,  iviili'nnr  .lr>  u'iniv-  ilr  |K'iiilinv  i-l  <U-  -.culii- 
1,111V.  I..I  /lihl,„i/„;,i„'  cniiii.lc  .-,11111111  \.,liiiii,.-.  I,,.  /',,/,,,.  ,/,.  ,y,,.s7/.v  r~l,  |ir(M-r.j,'-  ,|'iin  ï-cpL-irc  ,.nu- 
(l'une  /■ './//.-(,!.•.  Cli.-il. Ml  M  ri. n.-  -m  l.'i  l'I.i.c.lii  l',,rl  \  illirr^  un.'  Sl.ilnr  à  .\„;.,r.  nii  l.ns/,-  en 
hn.n/,.'  :<  i'h<,/„is  .l.in-,  !.•  S,/,,,,,,-  .|ii]  l.nr.l,-  1,,  n..ii\.'ll.'  .iwini.'  .I,>  la  (iare.  Ln  uln'l,^:/,!,-  s  nippell..! 
la  .lai.'  .!.■  I  uuN.-iini-.-  .In  .an.il  .lu  (..-iili.-     i;,".lli. 

CHAROLLE3.  |..'lil.-  .il.'  an--i  .Mlnir  ■\tir  !.■-  l...'iir-  lai~aiil  la  -i.-^l.'  .jaii-  I.-  |.rai|-i.'S  emi- 
r..inianl.--  .ml,  lair  .|.iii\,  :;iini|i.-  -m  I.'-,  Il.in.s  .!.■-,  .•..jliii.v,  >al.ai.-,--,aiiL  \  er.-,  rAieoiiec  et  lu 
S.'in.'n.-.'  .|iil  -■>   r.-n.-..nli.'nl    S.--  |..ii.-^  .!.■  Ii.'>lian\  l'I  >..n  .'.-..l.'   .le  dressage   sont   l'eiiuiiiiiiées. 

S. .11  ll.;i,-l  ,!,■  tilt,-  ...■.■ii|,.>  lin  l./il ni  .lan-.  r.'ii.-.'iiil.'  .lu  \i.-u\   .liàtean    .les    coniles    .le   Cliarol- 

lai-  ,\i\  :-,!  .[iii  .-lail  llaii.iii.'  .!.•  H  |..ui>  .l.uil  'J  -..ni  .ui.  ..n-  .I.'Im.hI.  11..-  j.ir.lin-  en  l.-iTa--e  .|iii 
IVii\ii-.,iiii.'nl  .111   j.iiul,  .l'un.'   hvs   l,.'ll,-  \  m-  -ur  le-  .■nMi-..n-.  On  li..ii\.'  ,lan-  I.'  \..i-inai;.>  .|ii.-|.|ii.-- 

vi.-ill.'s //„.(.sr,„,v  .In  \v"  s.   Sur  II-  .-..l.'au    .!.■    la    Mad.'l.MiH-    -■.■l.ne    I7/m>.,/„/.     |;,;,/,.v    i l.-rn.-.    le 

TItr.Hir.  W  (•,,ll,;ie.  !,■  l'.il.iis  ./,■  Jnslirr.  -.,nl  -an-  .MiM.I.Te  aili-li.|ii.-.  (  ;!iaiulli'-  |i.is-e.l.'.  an  bui-.l 
ile  l'Airunee.  la  b.'ll.^   l'n.nn'n.ul,-  ,h,  l',;-   sr\„;,l„s. 

Paray-le-Monial.  Iiav.u—-  |..n-  l.i  r,..ui  i.ui.-.'  .1  li-  .-.iii..!  .In  Cuire,  |..,— .-.I,'  un.-  i  .-ulu  .|ual.li' 
éillisr  |.iv.-e,l.'.'  .riiii  11.11  ili.'\  .■!  .  . .ur. .Nil.'.-  .l'un  .■|...Ii.t  .  .■iilral  a  la  t..iu'  ...•|..-..nal.-  I.aiiun.-.'  par 
1111.-  II. 'Ile  11.'.  11. ■:.■.■  .-LlImu-.  |iriinili\. un. 'ni  .1.'  -!>!.■  i;..lln.|n.'.  a  .'U'  Iran-lurnii-  .ui  un  .l.i.-lier 
r..niaii  |.,.nr  ni:irni..ni-.'r  av.-.-  l'.-ns.-nil.l,-  .1.-  l.-.lili..-  .Ii.iil  ..ii  a.linire  ,-ii.„r.-  TaL-i.!,-  i-\l.-i  n-nr.-. 
In-  r.in.-l.-n  l'rinirr  il  r.--l. •.!.--  ar.a.l.-s  .-|  un.-  |..iir  .-n.-la\e.-  .laiis  .1,--  l,.-ilini.-iil  -  iii,„lerii.--.  l.e> 
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Ain 


Nom         Situation 

M:aiii;k  ;'i  \['..  r\  ;iii  S.  |i;ir  Ir  niii'iiir.  :i  l(t.  |i,-ii-  la  S.-ic'hm-.  rC~l  a  un 
alllllriil  .lu  l;lM-.nr.  I  .1,,,,  <|in  r.,ul.'  (i:i:iv  I.,  ,|iicrli,,n  N .  |-;.  :i  ^.  (I  .  eu 
II-  (ll\i-.:iiil  ru  i|,-ii\  ii.irlM'-,  |iii'^(|ii.'  .-.Mlfs,  (|ih-  cr  (|r|i.-ii|,'iiii'nl 
riiipi-iiiili-  ^l'ii  niiiii.  Il  ,-i  la  riiniii-  li'iiii  |iai'all'-!ci'j  i  a  iniiif  (imil  h'^ 
-r-aiMl-  col.'--  \.  ri  S.  aillai  i|iic  li'p.lil  iùtr  i..  loi'iiM'iil  un  anulc  icii- 
haiil,    mai-  iloiil    les    (lia;:.iiial.-s    son!    sciimIiI.'IiiciiI    .■-alr^:   ,,ii    li.iuvc, 

<-ii  rir<4,   IIS  kiloiil     (ir  la    |ioililc   \.  i:.  (le    I  ailoii.ll--^riiirii|    ,],■    C,r\    a    la| il.'    S.d.    Ar 

crhii    (le    Tiv\(,il\    cl      110    kildMi,    .le     rc\lnnii|,-     \.    O.    i\<-     la  IToliil  l--riiirii  |     de     Inuiri,' 

à   ri'xliV-iiiih'  S.   r!    il.-  i-i'Iai  .\r  !;clii-y.   I.i-  .lirf  li-a   de  ranioii,  l'cjnl-dAiii,  bihn-  pr.'si|U(_ 

à    la    idiii-l  iiJii    dc'x    ijiial  vr    an'uiiili  -• 

sriiH'iilsdi'  \aidiia.  lioiiiL;.  I  rcMinv,         

l'..'llcy.  m  (Haai|.c  as-,,./,  rxarlrnirid, 

II-     cclllli'    tJiailllcl  rii|lic.      Sun     clli'l'- 

lirii.  lldiiiL:,  l'sl  siliii''  à  i-ii\iri)ii 
PI  kiloin.  an  X.  \.  O,  ,],■  rr  |H,inl. 
Sa  snpcilh'ir  II'  place  an  âii  iiniL;- 
Iciiihnial.  Il  possède  des  linulcs 
nalnrelles  assez,  (■Icndncs,  sauf  an 
N.,  (in  le  CdUis  de  I  Ain  le  si-parc 
pendaid  I.".  kdeni.  ,\i\  dt^parlcnicnl 
(In  .Inra  cl  cclni  de  la  \"a|s,Tiae 
pendaid  17  kil.nn,  i\<)  même  dcp  ir- 
Icmcld.  .\  n:  .  le  Kli.-.nc.  (pu  Mcnl 
(le  scrlir  ,\n  lac  l.cman.  le  sepai'c 
(le  l.-i  Snisse  pendanl  i  kilem,  envi- 
iiin.  pni-  sncccssi\emenl  des(|('par- 

I  ■menis  de  la  llanle  Sa\  oie  cl  de 
l:i  Sa\oie;  an  S.,  d   le  s,-.|,;nc  enc.,re 

'le    ceux  (le    liseré    cl    dn     llln' ;    a 

ri»,  enlin    la    S.K'me    lisole    de    cenv 

'lu   l!li('me   cl   de    Sa(-. I   l,,,nc  sur 

un    parvonis   de  p,,--   de   |(Ml  kdom 

II  csl  liorn'.  an  \.  ()  par  le  dcp.ar 
l''mcnl  de  Saône-et-Loire  ;  an 
.N.,  par'  ccini  >\n  Jiwr.  :  an  X  Iv.  pai- 
I''  canlon  de  Va'.ici  iSnissej  ;  a  VK. 
{'■■Il-  !'■  caidon  de  Csnéve    iSnissci. 

I''s    d(.parle nls    de     la     Haute- 

Savoie  cl  de  la  Savoie;  an  S.,  par 
le  (l('parlemcnl  de  risé|-e;aii  S.  O,. 
cl    .i  IH,  câlin  par  celni  <\[\   Rhône, 

'■Il    !"'■':'     il  :i  ''I'-   l'iiMi.--  de   pays   (k'pendani    de   la    Bourgogne    Jlr,:<.<r.  /',t(/.v-    ,/,•    Gc.c 
Bn.jrti.   Il:.n,l,rs.    r,,lrni„ri/). 
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Histoire 

A  pni'l  quelques  vestiges  iiri'liisldiiqiii  s  coruiiis  ihins  le  lieveniioni,  on  ne  |i(iss('(l;iit 
jusqu'à  ces  dernières  années  «lue  des  donn('Ts  v,-it;nc>  sur  les  pi-emiers  lialiilants  de 
l'Ain.  L'exploi'alion  récente  ilS'.t'n  de  la  i;]'olle  des  Ili>leau\,  à  lîossillon,  dans  le 
Bugey,  a  mis  à  jour  six  foyers  superposés  de  làge  du  renne,  d'où  l'on  a  extrait  des 
milliers  de  silex  taillés,  des  dents  et  ossements  d'animaux,  notamment  de  rennes,  des 
oiuvres  d'art  (bâton  de  commandement  orné  d'un  cerf  bramant,  gravé  avec  un  art 
parfait,  exposé  au  musée  de  Bouig)  et  une  sépulture  iid(''ressante;  celle  de  la  Grotte  de 
la  Bonne-Femme,  à  Brégnier.  a  fourni  (''lialcuient  de  nombreux  silex  taillés.  Antérieure- 
ment,   l'abri   de    la   Colondiiére,   entre  -\eii\ille  el    l^oiiein.    sur  la   ii\c  d.  de  l'Ain,  les 

slali()]is  lie  Xobleus  el  de  Cliàteauvieux  sur  le 
Surau,  la  giottede  Ramasse, avaient  livré  quel- 
qni'^  l)ièces  intéressantes,  notamment  in  liaclie 
(1  llautecour.  Signalons  encoie  à  Siuuuidre  un 
meiiliirde  4  m.  d'élévation. 

Avant  la  conquête  romaine,  la  région  était 
occupée  par  trois  peuplades  gauloises:  les 
Gésales,  dans  le  pays  de  Gex,  les  Séquanes  dans 
le  Bugey,  les  Ambares  dans  la  vallée  de  l'Ain. 
Kn  r>S  av.  ,I.-C.  les  Helvètes,  après  avoir  brûlé 
leurs  bourgs  et  détruit  leurs  récoltes,  se 
préparèrent  à  émigrer  en  Gaule.  Ils  deman- 
drieiil  à  Ci'sar  l'autorisation  de  tr.averser  la 
.'^aNoie,  [lour  gagner  le  pays  des  Santons.  Le 
proconsul  i)romit  de  donner  sa  réponse  au  bout 
(le  (piiii/.e  jours,  ipi'il  employa  à  fortifier  la 
livc  y.  du  Hliône,  deiiuis  Genève  jusqu'en  face 
<le  (lollonges.  Puis  il  attendit  les  Helvètes  en 
leur  i(H'usanl  l'autorisation  demandée.  Ceux-ci 
dui-eul  clianger  l'itinéraire  projeté  et  traverser 
le  col  de  l'Écluse.  Ils  allaient  franchir  la  Saône 
en  .inioni  de  Trévoux  quand  les  Romains  les 
(ulbulen  rd  et  en  firent  un  grand  massacre.  Les 
survivants  retournèrent  dans  leur  pays  où  le 
vairiipuMir  leur  fit  donner  des  vivres  et  du 
lili'\  Rapidement  conquise,  la  région  prospéra 
l'.oi  i',G  -  Mii^.r.  R ^  ,1c  p,,v.:,iiMc.  ^^^^^^  ^^  civilisation  romaine.  Une  des  villes  les 

|ilus  célèbres  fut  Izarnodiirum  (Izernore)  où 
l'on  voit  encore  trois  colonnes  corintliiennes.  seuls  débris  d'un  temple.  Les  fouilles 
successives  que  l'on  y  a  pratiquées  onl  mis  à  jour  une  foule  d'objets  antiques  et  de 
monnaies  romaines,  Bellica  (Belley)  fut  aussi  un  centre  important.  Des  routes  furent 
tracées  à  travers  le  pays  et  de  nombreux  vestiges  en  subsistent  encore.  Des 
ruines  d'aqueducs  existent  à  Gi'oslée  et  à  Vieu  (Vcnotonimagus)  ;  dans  cette  dernièi-e 
li>calilé  ainsi  qu'aux  environs,  on  a  découvert  dans  les  fouilles  des  poteries,  des 
médailles,  etc.  A  Ambronay  entin   on   voit   les    restes   d'un  cami)  romain  au  lieu  dit  la 

M,,ll<'  (/es-   .SV,CiV).s/,/.s-. 

Vers  11)7,  les  Séquanes  menacés  iiar  les  Barbares  appelèrent  à  leur  aide  les  ]ilus 
civilis('-s  d'entre   eux.  les   Bnrauudes.  Ces  derniers   fondèrent  un   royaume  rpii  subsista 
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jusqu'à  l'arrivôe  des  Friiucs.  I.,-i  I  r.iililidii  i-:i[iiiorli,'  (|u'iini_'  piirlio  de  la  loi  Gombctic  a  été 
rédigée  à  Ambérieu  par  le  roi  (jondcbaiid. 

Le  cliristianisme  n'y  a[ii>arnl  (|uan  v  s.  Une  des  premières  alabayes  fondées  Tnl  celle 
des  Bénédictins  d'Anibronay  (S(ir)i.  Danli'cs  s'élevèrent  surtout  au  xir  s.  :  Cliezery  (  I  liOl, 
la  Chassagne  à  Crans  (1105),  St-Sulpice,  transférée  en  1149  d'Hostias  à  Tliézillion  r\  i|ni 
eut  une  existence  mouvementée,  la  Chartreuse  d'Arvière  bâtie  sur  les  penli's  du  (Irand- 
Colombier  et  dont  St-Arthaud  fut  le  premier  abbé,  la  Cliarh-euse  de  ["orles  qui  aUira 
Sl-15ernard.  La  Burgundie  ou  Bourgogne  fut  soundse  en  j.'l  par  (\cu\  des  lils  de  Clovis 
et  incorporée  à  la  monarchie  francpie.  Malgré  sa  situalion.  elle  ne  fui  pas  à  lahri  des 
incursions  des  Sarrasins  d'aliord  et  des  Hongrois  <'iisiiile.  qui  la  ra\agèi'enl.  l.<ir^  du 
partage  de  l'Empire  de  Cliarlemague,  la  région  qui  nous  oeciipi'  devint  l'apanage  de 
Lothaire,  puis  de  Charles  le  Chauve,  qui  l'érigea  en  ducJK'  en  faveui-  de  Boson.  En  S77, 
Charles  le  Chauve,  de  retour  d'Italie,  où  il  avait  été  se  faire  couroinier  enqicreur,  mourut 
près  de  Nantua,  à  BrionC?)  Son  corps  fui  inhumé  dans  l'église  de  Nanlua  et  y  demeura 
jusqu'en  884,  époque  à  hupu'Ue  on. le  hansféra  à  Saint-Denis.  Les  successeurs  de  Boson 
gardèrent  le  duché  jus(|ua  llodolphe  111  le  Fainéant,  qui  laissa  ses  États  à  l'empereur 
Conrad  le  Salicpie  illiri-Ji.  'relie  fui  l'origine  des  revendications  allemandes  surla  Bresse 
la  Douilles  et  le  Bugey.  Les  seiL;neui-s  de  ces  pays  surent  se  reiidi'e  indc'^pendants, 
sui-loul  quand  la  puissance  de  l'enqiire  tomba.  Nulli'  pai't  on  ne  \it  [ilus  de  seigneu- 
ries s'élever  et  se  di-\clo|iper  sur  un  aussi  pelil  espace.  Les  sii-es  de  Thoire,  de 
Villars,  de  Coligny,  ont  brilli'-  d'un  vif  éclat  dans  l'hisloii'e.  Les  ahliayes  et  les  prieurés 
se  multiplièrent:  abliés  et  ('•\(''(pies  se  ri'Uilirent  mju  moins  inili-pendauls  ipie  les  autres 
seiL;iienrs.  On  jieut  citi'i-  les  (■■vi'Mpies  de  Belley.  princes  tlu  St  lùnpire,  les  abbés 
d'.\udironav.  de  Nantua  et  de  Saint-llaudiert. 

La  Doiulies,  qui  app.arli'nail  en  p.'irtie  ,aiix  sires  de  Bi-anjeu  dès  le  xin'  s,,  forma,  avec 
l'adjonction,  en  ti'Ji.  des  ch.àtellenies  d'.\ndiérieu\-en-Dondies.  <lii  Chàtelard  et  de  Tré- 
voux ac(pnses  d'ilninbert  \'1I,  liernii'r  sire  de  'l'IioireA'illai-s.  par  Louis  11  de  Bonrlion, 
h('-ritier  d'Édonai-d  11.  dernier  sjre  de  Beanjeu.  une  iielile  son\  eraineh''  rpn  ne  fut 
anne\i'-e  a  la  Lr.anci'  qn'i'ii  ITtlJ.  l^lle  eut  son  parlenn'ul  rvrr  par  Fianciois  1'  cl  cpn  siégea 
à  Lv(Mi  d'alioril.  puis  à  Tr(''vou\  à  partir  de  lliilll.  Siqiprinn''  en  d('-cenilire  1771.  il  fid 
renqilacé  eu  janvier  177'J  par  une  s(''n(''(diaussi''e.  L'inqirimei'ie  crc''i'-e  en  Kid.'i  à  Trévoux 
prit  uiu-  grande  importance  au  ihliul  du  xviii'  s.  et  pidilia  nu  Diriionnaiiv  fameux  ainsi 
i|u'un  .hiiirnitl. 

La  haronnie  ou  pays  de  (lex.  dord  la  capital(\  Gex,  n'est  mentionnée  (pi'.au  xii"  s.,  fid. 
gouvern(''e  d'atioi'd  p.ai'  des  seigneurs  particuliers;  puis  elle  passa  aux  mains  des  comtes 
du  l.ienevois.  IJi  VI'a^I.  ww  njaiiai^e  la  lail  l'nirerdans  l'.apanage  de  la  lamilte  de  .hiinville, 
dont  un  prince,  (luittaume.  octi'oy.a  une  ch.ai'Ie  de  l'i'.inchise  à  Gex.  V'.w  irp.'ir>.  le  ciunte  de 
Savoie,  .\méd(''e  VI.  s'en  empara.  X'endut'  an  coirde  de  Dm  loi  s.  ,1ean.  le  liàlard  d'()i'I(''ans. 
la  baronnie  reloui'na  en  I  c(ii>  a  la  maison  de  Savoie.  Occnpi'-i'  de  t.'irid  à  t.'ilil  par  les 
lîei'iiois.  cpu  conlraiL^iurent,  les  habitants  à  embrasser  le  prolestant  isnn'.  elle  l'ctoiirna 
an  dm;  de  Savoie.  Les  -neri'es  di-  religion  Iiu  lii'ent  beam-onp  de  mal.  Le  traib''  de  L\ou 
en  liiOl  pei-niit  à  la  France  d'(''eli;inger  la  Bresse,  le  Bugey  et  le  pays  de  Gex,  contre  le 
maïqnis.-it  de  Saluées  qn'oii  aliaiubuina  ;'i  la  Savoie.  La  r(''Voi-al  ion  de  l'Édil  de  Nantes 
di''pen|iia  le  pays,  ([lu  i>n  I7'.MI  lut  réuni  au  département  de  l'.Vin.  Lu  ISlà.  six  communes 
eu  fni-ent  d(''tacdi(''es  et,  remues  au  canton  de  Genève.  Depuis  celte  ('pocpu'.  il  loinie  mie 
zone  framdie  ;iii  poinide  vue  douanier. 

Le  \'alromey  {\'iillis  Itoniiniofiiiin.  i\\\[  comprend  seulement  la  valh'e  snp(''i'ieiire  du 
Si''ran.  l'ut  bnlenienl  occiipi'-  par  les  liomains.  coniine  en  b'-moiLi  iieii  I  Ions  les  (dijels 
l)r(_i\eii.uil    des    l'oiiilles    entreprises.    Sa    ca|iitate    était    Cliàb'.iuneur  dont    les   ruines  se 
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\(iiriil  --iir  Ir  lci-iil()ii'i-  ilr  1,1  i-oiiinmiic-  ilr  Snii^icu.  H'Mlxiril  (|r[ii'nil.'iiirr  iln  (  Inicvois, 
deux  iii:iii.'iL;r-.  le  liicii  I  eu  I  ri']-  dans  la  inaisdii  lii-  Savoie  au  xi'  s.  cL  tiaiis  crllc  ilc  lli-anjcii 
au  XII  s.  lui  l'JS.'i.  il  pa^^i-  aux  main--  ilc  l.ouis  lif  Savoie,  lu  iiiariaiie  !<•  |ilai-e  dans  la 
l'annllr  il<'  ill  rtV-  au  xMi  s.,  i|io(|iie  à  laquelle  il  est  érigé  en  luurciuisat.  Jus(|u'a  nos 
jouis,  kl  [u'oiiiii'té  dis  loii'-ls  de  eelle  région  s'esl  ti'aiisniise  par  voie  ti'liérilagc. 

Géologie    -  Topographie 

Au  |H)iul.  de  vue  l()|)ograpliii|ue,  le  di'|iarleuu.'ut  île  l'Ain  se  partage  en  i\i-ii\  parties 
Mellruienl.  trauidiiTs  :  a  i'O.  la  plaine,  à  l'I:;.  la  nioiilagne.  La  voi(^  feiri'e  di-  l,ous-le- 
Saunier  vers  lîonrg  el  (Ireiiolilc,  passant  par  St-Aniour,  Coligny,  iJoiirg,  l'(uit-dAiii, 
Anduu-ieu-ou-liugey  et  Lagnieii,  les  délimite  assez  exacteincid,  sauf  rnti'e  Coligny  et 
l'onl-d'Ain  où  elle  s'en  éloigne  el  s'en  rapproche  alternaliveiuint  pour  gagner  IJourg. 
I.a  pai-lie  inonlagnense  appai'lii-iil  au  massif  du  Jura. qui  a  dans  lAm  ses  cirnes  les  plus 
idi-v.-es,  (aiit  de  la  Suisse^  (pie  de  la  l''rance.  lin  iiarlanl  de  la  voie  fern-e  don!  nous 
vi'iKMis  de  [larler,  on  sVdè\e  surcessi\enient  di'  l'U.  vers  li;.  sur  une  si>rie  <le  terrasses 
ou  |dal(.'anx  séparées  luitre  eux  par  ili'S  cluses  prijfondes  oii  eoulenl  les  aflluents  de  la 
rive  d.  du  Hhôiie.  L'orii'iilalion  de  ci's  eliainons  est  en  général  dirigi'e  du  \.  N.  E.  au  S., 
en  di-irivant  un  are.de  cercde  convexe  |iar  rapp(.nl  a  la  France.  I)ans  li>  sens  oppos(-,  de 
ri:,  il  !(.).,  la  niasse  iurassi(pie  i-sl  coupc'e  par  deux  cluses  ;  celle  de  Silan  et  N'anlua, 
dans  laquelle  passe  la  voie  léiiiM>  de  liellegnrde  à  Bourg  et  celle  des  Hùpilaux,  plus 
uHuidionale,  suivie  par  la  ligne  de  C.uloz  à  Anibérieuen-Bugey. 

Le  chaînon  le  plus  oriental  du  .Lira  est  compris  entre  la  plaiin'  alluviale  liordanl  la 
live  d.  du  lac  Léniaii  et  la  Valserine.  Ces  liniiles  enserrent  le  Pays  de  Gex.  Là  se 
reiiciinlreut  les  [loiiils  culminants  du  système.  Un  N.  au  S.  se  suivent:  le  Cidomhier  de 
(ic\  (ICilll  m.),  le  Crét  de  l;i  .Neige  (17-J-i  m.),  cime  la  plus  r\c\r,-.  \r  l!,.cule(  il7-J0  m.i.  le 
Grand  Credo  1 1008  m.i,  qui  liane  la  roule  au  Lhoiie  et  sous  leipiel  passe  en  lumiel  la 
ligne  do  Bellegarde  à  Genève.  (.Vile  [larlie  est  traversée  parle  i'.t>\  i\r  la  Laiicille  i  \:,-2:,  m.) 
au  delà  de  la  N'alserine,  le  <diainiHi  qui  suit,  couik''  par  la  Semine.  \ienl  se  lerniiner 
au  dessus  des  marais  de  Lavours,  à  Ciihi/.  hu  \  an  S.  mi  v  renconire:  le  Ci'("t  du 
.\l(.nt  ilOO'J  m.),  le  Crét  du  .\u  (i:>."p.".  m.i.  le  Grand-Cdomliier  ,l."iâi  ni.i.  l-adre  le  Seran  et 
r.Vlliarine,  un  autre  chaînon  liois(-,  I  InniuKud.  ne  dcqiasse  pas  Li.'iT  m.  au  Ci'èt  de 
Planuchat.  C'est  entre  ces  deux  <|erniers  massifs  (pii>  si>  Iroiive  encadri'  le  VaIromey. 
Entre  la  Semine  à  l'E.  et  l'Ain  a  I'O.,  au  .\.  de  .Xanliia.  on  ren<'oiihe  le  Crél  de  la 
Chaux  (1097  ni.),  qui  se  trouve  au  X.  !•;  (rt)yonnax.  les  monts  d'Ain  i  liird  m.t  au  S.  di^ 
Naidiia,  puis  à  l'E.  de  Saint-Raniherl,  le  primionloire  ih-  Chaney  dOSl  nî.i.  (pii  domine 
la  rive  d.  de  l'Alharine.  Vers  AmlK'rieu.  on  ne  Iroiive  plus  que  des  haiileurs  variant 
enh'e  7J0  et  800  m.  Au  S.  delà  ligue  <le  Culoz  à  .Vmhéiaeu.  cpie  d(Uiiine  le  ■\l.daid  de 
DoiuLil'J  m.),  signalons,  au  S.  K.  de  iiell-y.  la  monl;igne  (!<■  Larves,  (pie  cdiipe  le  l!li("me 
au  délilé  de  Pierre-Chàlel,  et,  au  S  O.  de  l,i  ni('-nie  ville,  la  nioiila-iie  de  Saint 
Benoit  (781  m.).  Knire  l'Ain  et  le  Siiran.  le  chaliKUi  ipii  descend  vers  le  S.  nalleint 
pas  tillO  m.  Sur  la  rive  d.  du  Siiraii  s'(''leiid  le  Levermoiil .  cliaine  ipii  ddiiiiiie  la  plaine  de 
la  Bresse  et  dont  le  llaiie  occideillal  e-.t  couvert  de  vigllohies.  Son  allilude  d.'-passe 
raivmenl  700  m. 

La  plaine  comprend  au  \.  la  Bresse,  au  S.  la  Dombes.  loiiles  deux  inclinées  vers 
la    Sa(">ne.  La    Bressi;   forme   un  plateau  mameloiim'-,  aux  lerres   feililes.  coiqx''  de  pelils 

liompiels  de  hois  et  de  fermes  isoh'M'S.  Son   ;illilu(le  moveni veille   enire  -JOd  el  -J-'ill  m. 

La  Domlies,  (pii  lui  l'ail  suite,  possède  une  altitude  supérieure  vaiianl  enIre  "J.'iO  el  ridll  m. 
C'est  une   ciivelle  parseim'-e  d'élangs  encore  mmdiiviix  i|iie  d.Miiiiieiil  ça  el  la  de-  hulli-s 


LiOi:i;<.;.  -  Ll;Iis(;  .ic  liiun.  ^;,iH-jlri:  de  Marguerite  dr  Uuuiijon. 
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OU  jioyi)es  l'ccouvertes  d'arbres  et  d'arbustes.  Le  rebord  occidental  de  cette  cuvette 
s'élève  (le  SO  m.  en  moyenne  au-dessus  de  la  rive  g.  de  la  Saune,  depuis  Lyon  Ci-oix- 
Rousse  jiis((uau  conlluent  de  la  Chalaronne.  Au  S.  et  au  S.  S.  E.  ce  rebord  domine 
de  100  ui.  à  peu  près,  d'abord  la  rive  d.  du  Pdiône.  puis  la  rive  d.  de  l'Ain,  jusqu'au 
conlluent  de  cette  dernière  rivière  avec  Ir  Suran,  oii  il  atteint  laltitude  de  577  m. 
au  mont  de  Margueron.  Cette  ligne  de  hauteurs  a  reçu  le  nom  de  Côtiére  de 
Dombes. 

Au  point  de  vue  géologicjue,  la  Dombes  i-elève  des  terrains  quaternaires  :  son  sol 
d'argile  siliceux  imperméable  repose  sur  un  lit  de  cailloux  roulés.  Dans  l'angle  formé 
par  le  coude  de  l'Ain  et  le  Rhône,  la  plaine  stérile  de  la  'Valbonne  a  été  utilisée  poui'  un 
camp.  La  Ri-esse  relève  des  terrains  tertiaires;  quant  au  reste  du  déparlement,  il  appar- 
tient aux  terrains  seconduii-es,  pour  la  plus  grande  partie  jurass/r/ues,  avec  quelques  îlols 
crétacés  vers  l'E.  Un  petit  bassin  tertiaire  inférieur  a  pour  centre  Relley. 


Hydrographie 


Toutes  les  eau.v  du  dépai-temeiil  vont  au  Khùne.  soiL  ilirecteinenl,  soit  indirectement,  par  des 
alTIuents. 

Le  Wiôiie,  le  lleuve  de  France  (Hil  roule  le  volume  d'eau  le  plus  considérable,  sort  d'un  gla- 
cier des  Alpes  Bernoises,  dans  le  caiiLon  du  \'alais  iSuisse),à  l'altitude  de  17ôJm.  Il  est  alimenté 
d'abord  par  des  torrents  descendant  surtout  du  glacier  d'Alelsh,  le  plus  étendu  de  toutes  les 
Alpes.  Quand  il  parvient  au  lac  Léman,  aux  eaux  d'une  transparence  admirable,  il  n'est  plus 
<(u'à  .'>75  m.  Après  l'avoir  traversé,  il  en  sort  à  la  pointe  S.,  ayant  arrosé  Genève,  où  la  rapidité 
de  son  cours  est  utilisée  pour  la  production  de  forces  considérables.  Grossi  de  l'Arve,  presque 
au  sortir  de  cette  ville,  il  court  à  travers  une  plaine  <praccompagnent  sur  sa  rive  g.  des  coteaux 
recouverts  de  vignobles.  Arrivé  à  Challex,  il  sépare  le  département  de  l'Ain  du  canton  de 
(lenève:  à  quelques  kilom.  en  aval  de  ce  village,  un  peu  au-dessous  de  Pougny,  1  entre  défini- 
tivement en  France  :  sa  rive  d.  seule  appartient  au  département  de  l'Ain,  tandis  que  la  rive  g. 
l'en  sépare  de  ceux  de  la  Haute-Savoie,  de  la  Savoie,  de  l'Isère  et  du  Rhône. 

Parvenu  au  pied  du  Fort  l'Écluse,  entre  le  Grand-Credo  à  d.  et  la  montagne  de  Vuache  à  g.,  il 
s'engage  dans  un  étroit  défilé  que  commande  le  fort  et  que  franchit  un  viaduc  hardi  portant  la 
voie  ferrée  de  Bellegarde  à  Annemasse.  Il  roule  ses  eaux  verdâtres  entre  des  goi'ges  superbes 
jusqu'un  peu  en  amont  de  Bellegarde,  où  il  disparaît  pendant  une  soixantaine  de  mètres,  dans 
un  couloir  étroit,  à  travers  des  roches  fissurées.  En  amont  de  cette  PeWe  dw  fi/iône  sont  installées 
des  usines  qui  utilisent  la  force  motrice  produite  par  le  courant.  Resserré  entre  des  parois  de 
rochers,  il  descend  vers  le  S.  jusqu'à  Culoz,  en  élargissant  son  cours  :  au  hameau  du  Parc,  il  est 
censé  navigable.  Il  passe  devant  Pyrimont,  aux  mines  d'asphalte,  coupe  en  deux  parties  la 
ville  de  Seyssel.  Sa  largeur  augmente  entre  la  montagne  du  Grand-Colombier  à  d.  et  les  marais 
lie  Cbaulagne  à  g.,  en  amont  desipiels  il  s'embarrasse  d'îlots  de  verdure.  Bordant  à  d.  les  marais 
de  Lavours,  il  passe  à  une  faible  distance  de  la  pointe  N.  du  lac  du  Bourget,  qui  s'écoule  dans 
le  fleuve  par  le  canal  de  Savières.  Se  divisant  en  plusieurs  bras,  il  se  dirige  alors  vers  le  S.  S.  O. 
jusqu'à  Yenne,  où  il  tourne  franchement  à  l'O.  pendant  quelques  kilom.  Il  traverse  l'étroit  défilé 
de  Pierre-Châtel.  que  commandent  d'anciennes  fortifications.  Il  décrit  un  demi-cercle  et  prend  la 
direction  S.O.  jusqu'au  confluent  du  Guiers,  point  à  partir  duquel  il  remonte  au  N.  O.  En  face 
Lhuis,  il  se  resserre  en  traversant  le  défilé  du  Bout-du-Monde,  mais  augmente  en  profondeur  au 
pont  du  Sault,  en  amont  de  Sault-Brenaz,  il  tourbillonne  et  forme  une  chute  sur  des  rochers  qui 
embarrassent  son  lit  étroit.  A  deux  kilom.  au  S.  de  Lagnieu  il  tourne  au  S.  O.  et  décrit  une  courbe 
à  la  rencontre  de  l'Ain.  En  aval  de  ce  confluent,  son  cours  s'élargit,  alteint  jusqu'à  '2  kilom.  et 
s'embarrasse  d'une  multitude  d'îles  basses  nommées  lônes  et  de  bancs  de  sable  et  de  cailloux, 
qu'il  forme  et  détruit  avec  trop  de  fantaisie.  La  plaine  basse  et  stérile,  au  milieu  de  laquelle  il 
coule  franchement  à  l'O.,  est  dominée  sur  sa  rive  d.  parla  Côlière  de  Dnmijes.  dont  il  s'approche  à 
Miribel.  Il  est  aux  portes  de  Lyon  où  il   vi  recueillir  la  Saône,  son   maiire  affluent. 
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1  II.-  pclili^  ri\ii''ii'.  s('|i;ii;inl  pciiil.inl  I  kil.  !••  |i.iy>  dr  (\ok  .lo  1;)  Siii-i-o.  Ir-  /'uirnn,  antriio  lo 
I.ic  l.('-iii.ui.  I,.i  l'.'rx../,'- <iii  l)iro,iii,-.:,n\  ~. mires  li-iiclio-  ri  .iIkiiiJ.iiiIc-.  <{iii  j-iilli-sciil  il  ilis  lo  pniT 
lie  l'i-l,ililiss,.|ii,Mil  li\.lnilli.T.i|.iinir  .!.■  DiNoiiiic.  -(■   (li\is,.  .iii-^il,',!  .ti  .I,'ii\  1,i,w   iloiil  l'un  |in-;<o 

il ■.li.ilcinrnl    en  Siii--.'    cl    i.iiilr.'  -..•■]i,\rr  i.riMl.iiil  nui'    ili/,iliir  .!■■  Mloni      le  |..i\-.    >\f    (lox    du 

«■ni.lou    (je  (;,'ii(Hc:   loin  il. mu   il., Mil   il.iiw  I.-  I,.'i,i.iii,    (,.■  |.|-.Miii.T  .irilii.'iil  .lin-.'l  ,lii  |!li(',ii(.  <-| 

le  L.nihni.  .|iil  >.■  l:i-..-.iI   un.'  .1  i  .lu  /  hm.  .,ii  Liinlir  !.•  .lonrn.i,,  .pii  .'in-o-.-    C.'x.   !..■-  Iriliiil.-iiri--; 

.[ui  siiiM'iil.  \..iil  .111   l;li. ,  .l.iii~  \r  .l.'|,.iiliMnciil   .II'   l'Ain.  <;'<'^-l  .r.ilmi-.l   le   X.ml  ./••  (noise,  puis 

1.1   l',iU,;'iin\  l'.iil   |i.li,'  nxi.-iv  .pii  \i.Mil  ilii  .ir-p.iii.' ni   voisin  .In  .liir.i.  .pi'('ll.>  s.^p.-iri.  .1."  roliii  do 

r.Viti  ol  .pii  s-.-inuniiMilo  iii\.-.l.i.  .Ml  .■inii.n;  ,!.•  (■.Ii.mIiIIoii  .!.•  Mi.-li;iilli>.  .lo  l.-i  .N-,,,;,,,.  ,pi,.  l'.'iuiio  lo 
r..))i/.o/.  do\ois..ii- .lu  1,1. ■  .lo  Sil.in.  on.-.i.lio  .!.■  in.liiM-  pilloros.pios.  .■III  j.io.l  .los.piols  p;isso  l.-i 
li^ni"  .1,'  X.iiilii.i  .'i  i;oll.>u.'ii-.li-.  .\\.-inl  d.-  s.-  j.'I.M- .l;iii~  I.'  Illi.'.iio.  I.i  N'.il-oiino.  on  .-iv.il  Ar  (  di.-ilill.iii. 
s'.^sl   l.iillo  un  lil  .'i  |i-.noi>  un.'  ni;i-so  r.i.  Ii.miso   .^I   .-i  .  i.mi-.'  .!.■»   Ir.iiis    pi.d'.Mids  .pii  r.'Ssoinl.loiil 
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;1  .l.'sMii.nrinlIosoii  nulh's  ol  roli.^s  onliv  imiv  p,-ii- .1."- punis  n.iliii  .d- ;  puis  cl!.'  .-..nlo  ,mi  i;r..ii.l.iiit  .l.-iii 

un   -illiin   I. ■II. Mil. Mil  .'■hoil   .pi  mi  poiil   j.^l.-r  r.i.'il.^ni.^iil   ini.^  pLin.li.^  .T ii\o.-i  l'.iiili'.^.  ('.'.--I  l.nil 

l'oll.-    p.-irli.^  .|iH'  ion   I III.'  l.-i    frrl,'  ,lr  I,,    \;,  Isrri  ,ir     I  ,.■,  iui,-i,-.  .-.pri^.  un   p;in'..iir-  .!.■  .Mi  Uil.nii 

roi..i,il  !o  Kli.Mi.'  .1  r.olloL^.ird.^  !,.■  s.-,',,,,,  .pu  n.iil  .'i  Id:.  .1.^  r.n^n.id.  I.inii..  l.'i  r.i~.r,,,lr  ,/,■  r,-,  rri/rir 
:\\:mi\  s. m  .■..nllin^nl  .■iv.^.^  VArrirrr.  .•dlliii^nl  .!.■:;-  I  ..-i  \ill.^  .I,-  (  ,li;iiiip,ii;n.^  -.■  .In^ss,-  .l.-m»  j.ui^l 
'I*'  <■'■  .■.iMllii-nl,  !.<■  Soi.in  li.iv.M^s..  |..s  in.ii-.ij.-  .!.•  |  ..■iv.nir-  .•n.iiil  <lo  l;.il.^ii.t  I,'  lili.ni,.  Ion 
|..-ir-.^iiio  .lil.iU  .Ml  r.i.-.-  dr  son  oinli.ni.^liiin'.   I.o  /•■»,•.-././.  .pii  .-i  ~.i  -i>iii-.-..  .Lm,  l.-i  ,liw,.  ,|o-  llnp 

l:in\.  iT.Mi.^ill.-  iiivi'  i;.i  l'.l  ,■,■./-.  .pu  .ht.,-,.  \iii,-ii  I,.  Cr.ind  :  il  p;i~-.'  .i    I;.i~~illon.   on  il  ronm 

.■.■i-.-:i.l.^.  .■.Hil.Mini.^.i   ro.  I.^^  .■.iliin.-  ,,n  -■.■l.-\.-  r„dl.-v    piii^  l.iiiili..  .I.ui-  I.-  I;li,-,n.>  .-iii  ,l,'s-..ii-.  ,1 

l'onil lini--^    .1.^    l'<".-.,„,    I,.-  (,/„,,,/     ,•,,, !,.    -,■  .l..\.T-,.r  .l.in-  lin    .in.M.^ii    In.i-.lii    lllnni,-.  ,■, 

cn.^ill.^  1.^  .s,,'/,,/  i^n.-M  iii\.'  L'.    .In    /,'/,■:  ,r_\,i,irn^  i'[  .■,.ii!..iinio  l;i    nioni  iliim-  .1.'  Sl.dionoil.  nii    S 

>h-  li.\nr\\r  il   l.inn.^  l.i  Ih^II..  ,,,.,■„/■,/»  (,7  ,„/,,■„,  h.-i, 1.-  1 ,  1  „m  /;,  ,V.i,-,  ol   l.-i  /Vrii.,;  d.dinin^lii' 

on    ;i\.-il  .I,-    lîn.ird,     I.Ain  .i  :ii    kilinn.  .I.'  ooiirs  .l;iiis  !,■   .li'p;iil,'iiiont    .pii    on  ;(  pris  lo   nom; 
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luiii  u  .iiu;  sniii-c-c  ^u|M'il]i'  il,-iri-i  li'  i|i'|i,iilriiiciii  ■lu  .liir.i.  Di's  son  idiilluciil  iivt'c  un  ilc  ses  iniiici- 
paux  li'ibiilaii-e-.  la  linnnr.  il  liiiichc  par  sa  v\\r  'A-  au  Uépartpnicnl  qui  nous  occupe  el  lui  sert 
lie  llniilo  counuune  a\  CI-  d'iui  ilu  .luia  |iciiclaiil  une  iluu/aine  de  kilnni.  Il  lajule  dans  la  direction 
N.  N.  K.  à  S.  S.  ()  iran'usaiil  ipie  dcM\  cliels-li<'ii\  de  canluu,  I' lu  l'I  l'oiil -d'Ain,  et  lais- 
sant sur  sa  n\<'  d.  Me\nuieii\  a  r,  Uilimi.  en\uipu.  Son  cours  e-llie^  ]ill  hursipie  dans  la 
partie  sepl<'nlnoriale  «lu  dé|iarl<'Mienl,  ou  il  roule  ses  <'au>;  pures  dan-  le  Tond  de  t;iiii;es  lor- 
tueuses  jusipiun  peu  eu  aval  de  l'.inein.  l.a  lii^ne  d(;  lioiu'i;  à  la  (duse  le  Iranidul  sur  un  hardi 
viaduc  il  Cize.  A  pailii-  de  .\eu\)lli'.  -a  lari;eur  aui;nienlc  et  au-dessous  île  l^onl-d'Ain.  c'ot  dans 
uiu;  plaine  basse  et  aride  (|n  il  va  re|(jiii.li-e  le  lilione.  Huoique  das-é  naviualile  dcquiis  le  c<ui- 
llucnl  de  la  Bienne.  la  rapidile  île  -e-  eaiiv.  -on  III  endiai-ra-sé  el,  ses  crues  snliiles  n'y  periuetleid. 
ijaèrc  que  le  llottago  di's  lioi-.  Lc>s  ailliienl-  de  lAiii  -oui  ;  irive  'j,.,  la  l:i,-iiii,\  dont  la  rive  g.  seule 
touclie  le  départenicnl,  peiidaid  les  ipiaire  dernier-  kiloin.  de  -on  cour- :  — Irive  ir.)  V'Hfiniii, 
<lont  le  cours  supériein-  prend  le  noju  de  Jlurrci/  el  qui  saugnienle  iri\e  d.)   du     l'iilci/.   du    l'aud. 


SlJl.tGNAC. 


du  liraa  du  l.a'\  écoulemenl.  du  lac  île  Nanlua,  Ue  l'.liiiyc.  i^rossi  du  viiissedu  d'()\  miiiax  ;  il  laisse 
Tanlique  Izcrnorc  à  I  kiloni.  de  sa  rive  d.,  l'orme  à  Sainognal  le  S""/  i/c  ('li'iniunr  doid  la  loi  ce 
est  caidée  pour  l'éclairaiie  électrique  d'Ovoiinax  ;  —  irive  d.)  la  r.//ee:e.  qui  n'a  i;iiere  que  -on 
einbou<dHue  dan-  le  depaiieinent  ;  —  iriw  i^.l  le  Cci/c"».  accru  du  iiii--eau  de  (  ieidoii.  el  qui.  a\aiil 
d'ari-oser  l'oucin.  roriiie  la  rasnidr  ,1,-  la  Cmilc  :  — (n\,'  il  i  le  S»,-,»»-/,  qui  -e  meul  dans  un  lil  elroll 
et  sinueux  à  l'O.  du  lievernioiil.  banane  le  pied  de  la  TiMir  l'n. meule  ri  didioin  lie  d.in-  l'Ain  en 
a\al  de  l'onl-d'Ain  —  iri\e  -.1  r.l(/„„7',ir.  diiiit  le  nom  e-l  -MioiiMiie  de  bLiiii  lieiir  ;  celle  j..he 
rivière,  qui  a  s.i  ^oiirc-  a  !)l(lni.  d'allilud.'  au  N.  de  l;reiio,l,  qu'elh^  aiin-e.  I.ii--r  llauleville  à  un 
peu  plu-  de  I  kilnm  de  -a  rive  •:  .  b.riiie  une  -eue  de  ci-,  .ide-  doiil  l:i  plu-  remarquable  e<l 
celle  lie  (.■/i.(/M//n/,/c.  d'une  liauleiir  de  l.'iOni..  i  emimlre  a  l'eii.is  l.i  \.Me  l'errée  d' \iubérieu  à  Ciilo/., 
qui  emprunte  la  i,'oru:e  oii  elle  roule  -^e-  e.ui\  rapide-,  ailionn.'ml  un  Lirand  niniibie  d  usines, 
arrose  Sl.-lîambert  et  deboui  lie  .lU    del.i  ,r Ainbei  leii  dau-  la  ]d.ime  du  r,iii:e%. 

Avant  de  passer  d.ins  le  diqi.arleineni  ,iuipiel  il  ,\  donne  -on  nom.  le  Hln'me  reçoit  enciire  deux 
rivières  insii,'nili.anles.  le  ('iil<-if  id,  l.a  Scn'inr  qui  .irrnse  Monlaiel 

l.a  Sii'ine,  rivière  pui--,uile  .i    la  penle  pre-que    in-en-ible.    coid.inl  d.iii-  de    l.ir^es  plaines  où 


ellf  s'.iltarde  :<  décrire  de  nombreux  méandres,  forme  un  conlrn!:Le  saisissant  a\ec  le  Rhône. 
Née  dans  les  Vosges  sur  le  flanc  des  monls  Faucilles  à  ôU6  m.  d'altitude,  elle  a  déjà  traversé 
quatre  déparlements  (Vosges,  Haute-Saône,  Côte-d'Or,  Saône-el-Loire)  quand  elle  atteint  celui 
de  l'Ain,  auijuel  elle  appartient  pendant  une  centaine  de  kiloni.  environ,  par  sa  rive  g.  seulement 
di'|iuis  son  confluent  avec  la  Seille.  La  seule  ville  imporlante  qu'elle  ari'ose  dans  l'Ain  est  Trévoux, 
bâtie  en  amphithéâtre  sur  la  rive  g. 

En  dehors  de  la  Seille,  dont  la  rive  g.  appartient  au  iléparlenient  pendant  ses  derniers  kilomè- 
tres seulement,  et  qui  par  sa  rive  g.  s'augmente  (hors  du  département)  du  Solnaii  grossi  (rive  g.) 
du  Sri'roii  et  de  la  Sanne  formée  de  la  réunion  de  la  Sanne  Morte  et  de  la  Sanne  Vive  accrue 
(rive  g.)  de  la  t'of/e  (ces  cinq  rivières  n'ayant  dans  l'Ain  que  leur  cours  supérieur),  la  Saône 
reçoit  successi\eini>nl  :  la  I-tfi/ssuiizr.  qui  naît  à  Journans.  suilr  rc\('is  occidental  du  Revcrmont, 
s'augmente  irived.idc  la  l'.illinv  i\\\\  baigne  Ceyzériat  et  loi-me  une  jolie  cascade. arrose  Bourg, 
frôle  iMonti'evel.  se  ?jrossit  .'i  Sl-.lidir'ii  du  Ilct/ssouzet.  recueille  encore  quelques  petits  biefs  par 
sa  rive  g.,  cl  |i  irvient  à  l'oTit-de-N'auv  où  rmiunence  un  canal  navigable  qui  l'accompagne  jusqu'au 
pont  de  Fleurville.  siu' sa  l'ive    d.:  —  la    l'ri/le.  <|ui  coule  par.'dièlemeiit  à  la  Iteyssouze  et  où  se 
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dc\iT-cut  1111  i;r.'iiid  niinilire  d'rlangs  de  la  Doiiib 

l.- I.  :-cM(>iile  liiili'iiii'iil  vers    le  N.,  reçoit  p.ii 

\'lni:i<;\  le  liruniii  cl  quelques  petits  liiez:  cnlin  ru  ; 
deux  lii-.is  enliMu-aiit  la  ville  et  se  perdani  ilan 
l'Ain  situé    en  face    de  Mâcon;  —    la  Cliiihii-ninir.  (|ui   ï 


elle  [•rend  >a  siiurce  un  peu  à  !'(  »    de  Cha- 

li\c     i;.     le     \'iril.i--Joilv    nll   tollllic      (rive   g.) 

iiijciiil  de  l'oiil-de-Veyle.  elle  ^e  divise  en 
la  Saune,  en  aval  de  St-Laurent-de- 
it    de  rÉtaiig  du  Grand-Birieux,  le  plus 


élcii.lu  de  la  Domlies,  jiasse  à  Villars.  Châtillon,  se  gros-it  (rive  g.)  du  Moignans  (|ui  vient  de 
Sainl-Trivier-sur-Moigiians.  arrose  Thoissey  situé  à  1  kilomètre  de  la  rive  is.  île  la  Saône:  —  le 
/',i///i.(i)s  enfin,  qui  coule  an  N.  O.  de  Trévoux. 

LACS.  ÉTANGS.  MARAIS.  Les  principaux  lacs  sont  ceux  do  iXrmluir.  de  Silfiii  et  Génin- 
l.e  l,ii-  de  X.iiiliia  ,1  ^iTllfl  m.  de  lonaueur.  sui'  .M)0  ,à  TOI)  m.  de  largeur  a\ec  une  profondeur 
iii.i\iiiia  de  iii  m.  ."i(l.  Il  est  à  r.ill il mli-  de  iT.'i  m.  el  l'iitouré  de  montagnes  sur  trois  côtés;  sa  sur- 
r.KM'  est  de  1  i.'i  lieclaies.  Le  lac  de  sil^in  l'oniic  une  nappe  de  .50  hectares  de  superficie:  il  se 
lioiive  .-i  r.dtitude  de  ."l'J.'i  m.,  sa  longueur  est  de  'JOIIO  m.,  sa  largeur  de  '2."iO  m.  Le  lac  de  Génin.  à 
SDI  111.  d'alliliide.  n'a  qu'une  surface  de  .">  lieil.ii  i>s  :  sa  longueur  esl  de  TiOO  m.  sur  'J."i(i  m.  de  lar- 
geur environ.  Ces  trois  lacs,  peu  éloignés  l'un  de  l'autre,  se  trouvent  à  l'E.  de  Nantua  et  dans 
l'arrondissement.  Signalons  encore  le  petit  lac  de  Crolfet  h  Gonzieu,  dans  celui  de  Belley.  Les 
étangs  sont  extrêmement  nombreux  dans  la  Donibes    Vers  IsriO  on  on  complail  plus  de  '2000  cou- 


AIN 


vraiil  environ  -idlKlO  lu-clnres.  l'ius  do  In  moilio  de  celle  surface  a  élé  desséchée  nnjdni-cl'lnii. 
ÎS'ous  n'en  citerons  nue  i|neli[ues-iins  :  celui  du  Onmd-Birieux,  d'une  ^ui'lacc  de  51(1  licci.'ii'c^,  ceux 
ihi  iloii/iii.  ûu  (Sriiiill!,il,iill  ml,  de  l'avril,  du  Grand-Glnrciiii'.  dr  ili.iruijiir.  idr.  Ou  i'i\  liiiu\e 
aussi  queliiues-uiis  d.uis  la  l'.resse.  Conmie  marais,  nous  ne  citerons  ([ue  ceux  de  LiwuKfn,  sur 
la  rive  d.  du  lOiùne  an  S,  dr  Culoz. 
SOURCES  MINÉRALES.  Il  eu  existe  un  cerlain  immlire  dans  le  dépai'Ienienl.  pour  la  jiluparl 

inexidoitées.  Citons  dans  l'arron- 
disscmenl  de  Boury  :  la  source 
lerrugineuse  de  la  Fontaine-Fo^ige 
à  Ceyzérial,  les  sources  dc.Polliat, 
Pont-de-J'aux,  Sl-Dciiis.  St-Jean- 
HHr-Retjssoux  el  St-Jcau  siiy-Tci/le; 
dans  rarrondissemeiit  de  Belley, 
les  sources  de  Sei/sael  el  de  TJioy; 
dans  l'arroiidisseiniMd  d<'  Gex, 
nirnniir  i.osscle  un  lui  rlalilis- 
seinent  oii  l'on  ex|iloile  (juatre 
sources  dont  la  frieidilé  im- 
niualile.  (Va.  condial  avec  succès 
ccrlaines  maladies.  Cilcms  enlin 
(l.ui-  rarj'oiidisscnu'nl  de  'l'réxoux 
la  source  Icrrugineusede  Rciji'ieux 
(Kii.  exploitée    et   la   source    de 

CANAL.  Le  seul  canal  existant 
csl  le  i-inial  naxigalde  de  l'ont-de- 
Vaux  à  la  Saône,  d'une  longueur 
de  J  Ivil.  aOO  environ. 

Climat 

Il  est  lort  \ari:dile  suivant  la 
rcL^ion  cpi<'  l'un  eux  is.-ii:e.  Dans  la 
pallie  nioiil.iijiKMise  du  dépai'Lc- 
rncnl.ipii  coinpirnil  l'K.  et  la  jilus 
i^r.uidc  porlion  ilii  ccnli'i'.  le  climat 
r-l  rude,  le  IVomI  iidcn^e.  l'Iuver 
|..iiv.d'.inl.ud  plus  ,pie  1rs  vallées 
oiienli'cs  en  L;.'iiér.al  du  N.  au  S. 
-oui  .■icics-iMes  aux  \enls  du  N. 
<pii  scuilllcnl  ]H'nd.iMl  sept,  mois 
(II-  l'anner,  lai  rie.  la  lempéralure 
du  lac  de  Nantiia  alleiiil  'D  ;  il  ne 
gèle  ipie  rarement  el  ]iaiun  temps 
calme,  en  inoyi'niie  lui.-l'.'is  Ion.-  |cs,li\  ,ins.  Celui  de  Silan  gèle  pins  souvenl.  Dans  la  Dondics, 
.■m  S.  O..  pai'  snile  du  ur.iiid  m.mlire  .r.M.iiiL's  le  climat  es    IV,,i,l,  liiimide.  maKaiii.  mais  dans  des 

pi-opnilions  bien  mnindres  .pi'.-iiil  lelois.   I.'liiimidilé  esl  iii<  e(,nsi,l,-ialile  dans   la    l;res-e  et  la 

IriiipiMMliiie  pins  cde\('e.  siuloiil   moins  \arialile   ipie  dans  l.a   D lie-.   I..1  tempérai  lUc  moyeime 

de   loiit   le   deparle ni  atleint   II".   ilépa-s:mt  de  (l.:i  cidle  de    l'.iris.    l.eclimal   rlui.l.min,  M.iisle 

réLiimi'   dii.piel    on    le    place,   se    l'ait  suitout  sentir  sur   le  coui's  intérieur  du   lilKine  et  di'  l',\in. 

eo e  il.liis  l.-i  pl.'iine  île  l;i   Sai'me. 

Di-s  ,disei\,ilioii- jniini.iliéres  pliiviomél liiiucs  iir.iliipu'es  siu'  Il  poinls  dill'éi-enls  en  IS'.lll,  il 
ré-ullr,|iie|,-i  li.iuleiii-  moNciine  .le  l,i  pliue  a  élé  de  0  m.  ll.'iX  pour  loiil  le  d.-p.-n'lemeiil ,  l.e  iioinlire 
mo\eii  des  joins  de  pluie    a  été  île  'X>.  D'autres  observations  sont  laites    sur  I.i   lenipi''i  aliiii'.    la 
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|iri"~si(iM  li,uniiii'liii|iic.  I.i  cliiili' lie  l;i  |.luii'  (■:  lie  l.i  Lirli'.  l.i  iii.-iri-lic  «li'S  oivn!PS.  le-;  |ili(MiiilJn''lics 
lie  la  M'yrialinn.  Ii--.iiiiiii;iii\  (>l   I iii\  riiiriil  .Ir-;  i-.ui\  (!.■  F  \iii. 

Divisions  administratives 

KiLMin:  :  ."iT'.I.S'.li;  lici'laiv-     Ca.la-lii'  . 
l'oiMi.MION  (IS'.lCl  :  r,.M.:,i;'.l  haliilanN. 

AiT.,ii,ii-<ri,MM,l-,  Cuil.. Il-  Cnniiniinns 

PlvIVcliiiv     ;    lioi  i;<; I  10  Ii!(» 

,  /;.•//,.;/ 1  il  ne, 

Sons-       \  (■„:,■ I  :,  r,i 

l'ivliM-liiri-s   \  Xanlnii 1  (1  74 

(  Tréi'inix 1  _S_  lir, 

T. .lai      .     ":.  "      Tolal,    .     'C  Total.    .      'i5l 


Trtl-;\()tIX.  —   Vilr  ^.lirr.lli-. 


Rnvr;i.    .      nà<;i'  Ir-Cliàlol,  lî •-.  C.-v/rii  il    Culi-nv,  M,.iilivvol.    I",iiil-,r  \iri.   I'.  .iil-,li>-\'aii\.   Pniil- 

.II'  \.'%l.\  SI  Tii\irr, !.■-(:. .iiiirv.    ir.'noil. 
n,-no]i.    .     Aiiili.'rini  m  liii-.'v.   Ili-llr\.   (,liaiii|.aL'nc.    llaiili-\  illc.   l.aijiiii'ii.   I.liui-.  Saiiilllaiiil.i-il, 

Si>y--rl.   \ii-i,Milc  Craii.l. 
Gr.c.    .    .     Cnll.iiiirc-.  j'iTiii'y-N'dllain-.  Cpx. 

X,uitu„  .     liivii.i.l.  Cliàlillcin  .IcMi.'liiill.-.  l/rni..iv.  Vaiiliia,  Ovi.niiaN.  l'.iin-iii. 
Tr'h'nu.i-.     Chalaiiionl.  l'.li.àlillon  -m-  (  :|iilai m-.  'M.'viiiiii'iiv.  Moiillii.l.  S:iinl-i"iivioi'-siir-M..i'jiiaii-. 

TlioiK-(.y.  Tivvdiix.  \ill.ii-. 
CULTES.  Culte  catholique,    iiv.-rlir  :  I!,.||<-y.  ('■rk'i-  an  v  s.,   cmiiimi'  s  iHVai;,iiil  .!.•  r.iwan.-.ui. 

i:ii  IT'.III  il  |,(T,|i|  sc^  il-|ii-iiilaiici-s  (lu   |)aii|iliiia'  cl  .le  la  Sa\,iif.  iiuc  v |.la.  ,i  ||.  |i,i\-  ,1,.  (;,.\-  ,.|  ,1 

ilcviii!    suI'IV.ih.imI    lie  l.yiiii.   I.c  coiiiainlal    le    sii|.|iiiiii.a    ri   !,•  rciiiiil   .i    -.-lui    .!.■  I.m.ii.  li.'lahli  ne 


N'VMTA.        i::;li.r.  (;i.„-l„T  ri    l.vui>c'|.l  N. 
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ISj-j.  il  riil  r.MHlu  i\  s.i  pn.iiii.'iv  1,1. -h.,!. ..!,..  r.csaiiroii,  l.cs  i-oiii;ivi;,'il,ioiis  i-clii;i(Mi-rs  iI'Ikmihiics, 
ilc.iil  .lcii\  ..ni  li'ui-  in,ii^..ii  ni.M-.-  .I,ii;-  Ir  i|,-|i.ii-|.>mi:'1iI.  s. ml  |i|.ii  iioinliriMisc^  cl  -'.jr,ii|.ciil  sur- 
h.iil  .1  .■ii-.'Il;iiciih'IiI.  .!.■  ].i  .-.li.-.il  loii  :  .iii.'l.|iir>-iiii(.s  soiil.  \  oiicc^  à  ki  vif  i-OMl,.'riipl;ili\  c.  Ci-lIcs  <lc 
l.'iuiiio.  [.lus  iK.jiilir.'iis.'-.  -mil  \  ..n.-.'s  .i  r.'ii-i.iuiiciiii'iil.  ;ill\  n'inirs  i-|Ni|-il.ilili'~  c.ii  j  l;i  vk- coii- 
ti'iM|.l.ill\c:  |ilii^ii-iiis  .iiil  .111^^1  I.Mir  iii.ii^un-iiicic  .lari^  le  .l.|..irtciiii'iil.  I..'  . h. i. •,■-,■  iii-  cn.iipi-ciKl 
.|iii'  l'Ain  .pii  .•i>ni|ilc  .'.li  ,uvf<.  in;  -iii-.-iu-~,ilcs  cl  Ti)  vi.-.inaU  i-.-liiliu.'-;  il  |..i>-~i'.ic  mi  -«■inliiairc 
cil. ..-.•sain  à  l;.iiir;,'  ,l;iiiii  .  l'.iinii  l.'-~  |.r|ciiM.iL:.'s.  ii.jii^  .il.'iiin^  ceux  .{ni  >c  |ir,i|ii|iii'iil  :u\\  l.vm- 
lic.ni\  .In  cm.'  \  i.niii.-y  .'i  Ar>->iirl'.n-nians.  .!.•  SI -Aiilli.'lini'  a  |;.'I|.'),  .In  I'.t.'  (  ih.iii.-l  a  lau-l, 
,  .c-  r,..iiri;;  iiDniin.ins  .'ncn.'  \.-ll.  .!.•  _\i.-\rc  a  \an\,  \.-l>.  .!.■  Ma/i.a.'^  a  llanl.-M,li'  ,-1  X.-ll.  ,1e 
l'aiiiri;.  Culte  protestant.  Ou  .iniiiilc  ciniiun  -JUdll  iniil.'-laijN  i.-|faii|.,  Mirl.iiil  .laii--  li"  [lays  (le 
(;.'\  .1  laliacli,-.-^  orii.'iclloiii.'nl  à  la  |iar.,is>.-  .1..  1  ci  nc.\ -\  .illan.-  .  .jiim^Ioiic  .le  l.>..ii,  "JO  .-ircon- 
^.  ii|ili..ii  -Ml. I. laïc  .  n.iiiri;,  lin. uni.'  .^I  (i.-\.  nul  un  l.aii|.l.'.  H  y  a  des  annexes  .lu  culle  il 
Ami. .■■II. 'Il,    \l.,iillu.'l.    r..iil-.l.-\.v\l.'.   ()\..iina\.   Xaiilna.    i  .aiax .  i  ailoz.  licllcy,  Cliallcy  <■[  Sl-I!ani- 

li.'rt-i'ii-l;iii;.v\.  Culte  israélile.  lin.- |.l,'a  peine  .Ml  .clin  rc.il^,  .i  .-,■  .aill... 

is  il.ins  la  ^>e|ilicaic  reyajn   inililaii'i'  .[Ui  c.jinijte  :<  siiJiJivi- 
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ARMEE.  !..■  .lc|i,nicnicnl  .'si,  .a 
^l.ill-  .le  leucil  .I.Hll  -J.  .a'Il.'s  il,- 
r..aiit;  .'lile  ll.'ll.'y.  lui  ;i|i|.,iil  i.ai- 
lient.  Les  liMiipcs  .|iii  i-n  .l.'|icn- 
.lent  IV.nl,  |i.iili.>  .In  '."  .-..iiis 
(l'année  .L.nl  !.■  .li.'riicii  cs|, 
Beiançoii.  I..i  i;aiiii>.iii  .le  Bourg 
emiiprcn.l  I  r.'yiin.'iil  .rinlaiilcrie  : 
(■.•Ile  lie  Belley  en  .unipr.'n.l  .■u.i- 
Iciii.-Ml  I.  Le.l.^|..iilciai^nlress..ilil 
■à  1,1  ''  l(''L;i.in  liis  il.'   yen.larnicrie. 

OUVRAGES  MILITAIRES.  Ils 
(■..inprcnn.'iil  :  I.'  /'.,/•«  l'Érluse 
r.'iil.ii-.-.'  p.ir  1,1  li.il.l.ciie  Maiive- 
ijiirl  .pii  !.•  .I.iinin.^  (.-.'S  inivr;ices 
li.UT,llll.  1,1  l.illl.'  cl  l;i  \.,ic  l'cii-.... 
.!.■  (c'ii.'-v.'  a  \,iiiln,i  l'I,  (!.•  (  ;.'iic\e 
•à  l.yoïii  .'I,  [.■s  ,Hivr,içes  .I,-.  las- 
ses .le  l'i,rn'-l-li,ilrl,'\  .le  Fnrl-lr,^ 
ISiii,-g  CMar^inl,  le  poiil  .le  l,i 
Halme  cl  b,nTanl,  !.■  .l.-lil.-  .In 
I!li(')ne  à  Yenne,  l.'.iini.'vion  .1.-  I;i 
Savdio  les  ji  r.'iiiliis  miilil.'s. 

JUSTICE,  Le  ,lcp,ii'|,.,,,cril  l'cs- 
sorlit  ,-1  la  cour  d'appel  <ie  Lyou.  Il  v  ,i  I  tribunal  de  l"  ie.stance  ,'i  Boiir-,  où  se  lient  la  cour 
d'assises,  h  Belley,  Ccx.   \,nilu,,  cl   Ti..n.,i,v    P,.,ii,ç   p.,ss,'..|e  eiicoi.'  1  tribunal  de  commerce. 
iailin  il  exisie  I  justice  de  paix  .l.ins    .Imciiii  îles  "ti  .■,-iiiI.mis, 

INSTRUCTION   PUBLiaUE,     l.c    ,|..p,iil,.,„..nl     n^ssnilil    a   l'Acid-mie  de  Lyon  cl  ne  pos- 
si'^.i.^  anenii  .•l,ililiss.-i,,,.,il  ,r.'ii-,.|i.'n.> ni  -in..Ti.'in-. 

I.'onseiirneni.^nl  s,,..,„„|,,,,,,  ,.,,„,|,,,.„,|  , ,  p.,  ..,,,,,,„s  :    1   lycée  ,'i  li.nir^  il.ve.-c    I.,ilati,l,^  .  les 

coUéges.leN.nilii,,  .'1  .le  l'.„il-.|.-V,in\  ..|   , ,■  le- lilles  1  1    ,èe  a  li.nir^.   Il  e\i- s  établisse- 
ments libres  h   V. ç  ,-.-  ,  :,   |i;,ç„e„s  ,.|  .,  T|„„-„^.  p,„||e^    ,.|    Mcviniicuv  „nl,  I   p. lit  séminaire. 

I.enscliiiienienl,  pnni,'Hi'.>  i-.'cnil.-   -:,.s  pioL^s-cin-  ;,  Pécole  normale  d'instituteurs    ,i\.^.^  (•colc 
aniii-\c  et  .■inns  .•.inipl.'-inriiLii]',.,  cl  ,-i  l'ùcole  normale  d  institutrices  lavcr  ('•colc  .■inn.'ve  i-l  ('•colf^ 

cnkuiline  ,iiin.'\.',  .1.'  I; :j     ||  y  .■,  ,|es  écoles  primaires  supérieures  de  i,';u^.:ons  .à  llell.^v.  C.lià- 

lillon-siir-f'.lial;ii-i)nii.'  cl  Ow,iiii,-i\:  .l.'s  pensionnats  primaires  à  Ars.  I,:içni.-ii.  l'.-ronu.'s  ci  Sl- 
lJidier-sur-('.h;il;ininii.':  cnlin  1".  cours  comilénientaires  doni  7  p. un-  i;.ii-.^i)ns  .'l  r.  |,i.nr  lillcs. 


I.ed.'parloincnl  rcss.irlil  ,.,!.■. n^c  , à  l'arn.ii.l.  ,nin.'i-,i!... ji. pi..  .1.^  (  ;li,,l..„--iii- S,..' .Iim-î liiN'.i:.'; 

à  la  ti-  re-iuii  auric..!.'    i:,i:  .'i  l.-i  17'  e.,iis,-i"-  r.,r..s|i,'.|e  cl  à  la  r,    insp  '  .|c-  l'unis  .'1  (,lianssccs. 


Agriculture 

Le  déparlement  de  l'Ain  est  surtout  agricole.  Les  5/7  de  la  population  vivent  de  l'agriculture. 
La  région  la  plus  fertile  et  la  mieux  cultivée  est  la  Bresse,  qui  fournit  dos  céréales  en  abondance, 
engraisse  des  bœufs  et  des  porcs  recherchés,  élève  des  volailles  à  la  chair  fine  et  délicate. 
Dans  les  vallées  de  la  Reyssouze  et  de  la  Chalaronne,  sur  la  rive  g.  de  la  Saône,  on  voit  de 
magnifiques  prairies.  Les  irrigations  pratiquées  au  moyen  de  prises  d'eau  fai' .0  oi;x  rivières, 
notamment  à  la  basse  Veyle,  ont  rendu  de  grands  services.  8193  hectares  ont  été  ainsi  irrigués 
en  1899.  La  culture  de  la  vigne  domine  dans  le  canton  de  Ceyzériat,  qui  pratique  toutes  les 
cultures.  La  Dombes,  au  sol  limoneux,  toute  parsemée  d'étangs,  a  vu  ses  terres  s'améliorer 
considérablement  par  le  chaulage,  l'apport  d'engrais  judicieux,  l'emploi  d'instruments  perfectionnés; 
elle  produit  toutes  les  céréales.  Jadis  elle  était  toute  boisée  et  ce  n'est  qu'à  partir  du  xv  s.  que 
l'on  constale  la  jirésence  d'étangs,  dont  le  nombre  alla  sans  cesse  en  augmentant  jusqu'à  la 
Révolution,  qui  en  décréta  la  suppression.  La  lutte  entre  les  partisans  du  slalu  quo  et  du  dessè- 
chement, qui  dure  depuis  plus  d'un  siècle,  n'est  pas  encore  terminée.  La  mise  en  culture  des 
étangs  desséchés  a  donné  de  si  pauvres  résultats  que  la  tendance  actuelle  penche  plutôt  vers 
leur  remise  en  eau.  La  Dombes  élève  des  chevaux  estimés,  des  oies  et  des  dindons.  Dans  les 
arrondissements  de  Nantua,  Gex  et  Belley,  qui  s'étendent  sur  la  partie  montagneuse,  on  trouve 
de  belles  forêts  de  sapins,  de  gras  pâturages.  Les  fromageries  y  abondent.  Dans  la  Michaille 
et  le  Bas-Bugey,  les  truffes  ne  sont  pas  rares  ;  les  vignobles  du  Bugey  produisent,  comme  ceux 
du  Revermont,  à  peu  près  complètement  reconstitués,  des  vins  rouges  estimés.  On  recherche 
également  les  vins  blancs  des  coteaux  du  Rhône,  ceux  de  Seyssel  et  de  Montagnieu.  Voici  le 
tal)leau  de  la  statistique  agricole  pour  l'année  1899. 

Cultures 
Froment. 
Méteil  .  . 
Seigle  .  . 
Orge.   .   . 

Les  pommes  de  terre  ont  occupé  19884  hectares  et  ont  produit  2580080  quintaux,  ^■oici.  pour 
la  même  année,  la  surface  et  le  rendement  en  fourrages  : 

Fourrnges  annuels  .... 
Prairies  temporaires.  .  .  . 
,,  ,       ,      (1"  coupe. 


Surface 

Proiluclion 

r.uUni-es 

Sur 

94.}JI  heclares 

1.099.7.%  hectol. 

Sarrasin  .    . 

.      18.500 

2.998 

50.91)0 

Avoinr-.    .    . 

.     18.950 

5.800 

92.800      » 

Maïs.    .    .    . 

.     10.695 

5.8S5 

69.590      .. 

Millet.   .   .    . 
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!*ioiiucUon 
185.000  hectol. 
568.080       » 
•.85.SI5 


Ilect.ni-es 

Ouiutaux 

Betterave  (ourragère  .    .   .   . 

4.686 

960.650 

i   Trolle 

Prairies    )  Luzerne.   .    .    . 

14  111 

634.995 

3.152 

514.536 

artificielles  )  Sainfoin.  .   .    . 
'  Légumineuses 

6.589 
1.066 

290.505 
49.030 

Heclares 

yuintau.v 

10.555 

527.650 

2.014 

106.702 

89.980 

5.149.300 
1.549.700 

25.005 

614.520 

,ivec   une 

surface 

60  ares 

a  donné 

(  Regain   .  ^ 
llribagos "'.... 

La  culture  des  plantes  industrielles  comprend  :  la  belterave  à  sucre,  qui 
de  289  heclares  a  produit  .59554  c|uintaux;  le  tabac,  qui  pour  46  hectares 
1118  quintaux.  Parmi  les  plantes  textiles,  le  chanvre  est  à  peu  près  seul  cultivé,  surtout  aux 
environs  de  Pont-de-Vaux.  La  production  a  été  de  5196  quintaux  de  graines  et  de  8600  en  filasse 
liour  luie  surface  de  806  heclares.  Les  seules  plantes  oléagineuses  <'iiltivées  sont  le  colza  et  la 
navellf ,  (pli  mit  respectivement  occupé  2250  et  1249  hectares,  pour  un  rendement  de  27  000  et  de 
17  186  hectolitres  en  graines. 

La  vigne,  qui  occuiiait  14835  hectares,  a  prorluil  257711  hectolitres.  Cette  même  année  on 
a  replanté  15889  hectares,  surface  qui  double  l'étendue  du  vignoble.  Parmi  les  crus  du  Revermont 
et  du  Bugey,  nous  citerons  les  vins  rouges  de  Béon,  Cerveyrieu,  Machuraz  et  Virieu-le-Grand. 
La  production  en  cidre  n'a  été  que  de  2  190  heelolitres.  La  production  fruilière  a  consisté  en 
5908  ipiintaux  de  châtaignes,  1875  de  noix.  258  de  prunes,  .\jouloiis  qie  la  production  en  feuilles 
de  mûrier  a  été  de  4  492  quintaux. 

On  compte  49992  hectares  de  bois  soumis  au  régim  >,  forestier  dans  l'.Mn.  su.'  lesquels  les 
coiiimuMes  cl  divers  établissements  publics  en  revendiquei  \  46851.  La  valourde  tous  leurs  produits 
a  atteint  la  somme  de  1 .426  314  fr.  Les  principales  forets  sont  celles  d'Arvières,  de  Champfromier. 
C.orniaranche.  Cretet.  Genevrais,  Jailloux.  Meyriat,  Montréal,  Niermes.  Putod,  SeiUon.  Les 
essences  consistent  surtout  en  sapins  vers  la  Faucille,  en  hêtres,  chênes  et  charmes. 
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l.,i  rare  clii'v.ilini'  cciiiiiil.iil  l'.i'.'.Mi  i-('|.n'>oiilMriU.  I..1  Mlu.illnii  de  l'('l('v;iiii'  s';iiii('lioi-e  ilans  la 
Doiiilir-,  >iu\  |imiii|i,il  ri-iilii'.  i|ui  r-'ni-iii|Éi'  siiiidiil  ilii  iiir\nl  ili-  ]'c-rii"iili_'.  On  coinjik'  7  sl;ilions 
d'él.nloiis.  Di's  ('(iiirsi'-,  cuil  lnii  ii  (  ;ii,il;iiiionl  o.i  U  lioiiri;  où  se  concoiitre.  ainsi  ([ii'ù  Cliàlilloii.  la 
proiliiclioii  cliovaliiii'.  I.a  laïc  imila^-ii'n!  avait  TW  rcpi'ésenlanls  pL  la  raco  asiiie  2'ii).  La  l'ai'c 
boviiio,  i[ii(>  l'oTi  cliorrlir  a  .iiiicliniii-  |iar  lies  rroiscinciits  avec  la  race  loui-aclie  (Moiilbéliard), 
coiiiiilail,  'iîOIS'J  sujcis  (loiil  jT'.i'iJ  lin'uls  ilc  li.uail  l'I  .4."i'2  à  l'ciisi'ais.  La  ])i-oilu(:Uoii  du  lait  s'est 
élevée  à  1  .V,)S-J!t7  liorl(ililir~.  doiil  iinr  1res  !jio>>e  |iartie  est  Iranslonnée  en  heiirre  et  surtout  en 
fromage  façon  uiinéic  hleu.  mi  |icisillé,  île  Gex.  Il  e\is|e  dans  le  ilé|>arteiiieii(  li'ois  écoles  de 
fromagerie:  à  Maillai.  .1  Knllieu  el  à   C.ollonges.  où  oui   lien  des  eonrs  Ihéoi-irpies  et  prati'iiies. 


BlilOliD.   -  Le    P.hùiie. 

La  race  ovine  ne  comptait  que  50  jiO  animaux,  ayant  produit  1 1'20  quintaux  de  laine  en  suint  pour 
44800  animaux  tondus.  Les  jiorcs  étaient  au  nombre  de  8702!)  et  les  chèvres  au  nombre  de  SlTilii. 
Enlni  17844  ruches  d'abeille  eu  activité  ont  fourni  UiOOOO  kilog.  de  miel  et  '25075  kilog.  de  cire. 

Saint-Boys  possède  un  élablissenient  de  pisciculture  pour  l'élevage  de  la  truite  et  de  l'ondiie 
CHMunun.  'ifiOOO  alevins  éclos  de  truite  ont  été  répandus  dans  divers  cours  d'eau. 

L'Ain,  outre  ses  cinq  comices  agricoles,  compte  4  sociétés  s'occupent  des  diftérentes  branches 
de  l'agriculture.  Bourg  possède  luie  chaire  départementale  d'agrieidture  avec  des  champs  d'ex- 
périences et  de  démonstrations,  des  écoles  de  greffage;  on  trouve  encore  quatre  chaires  spéciales 
d'agriculture  dans  le  département,  aux  chefs-lieux  d'arrondissement. 

Industrie 


Deux  centres  industriels  app.u-aissenl  dans  l(>  de|,.iilenient  :  l'un  est  dû  au  voisinage  de  Lyon 
et  coiiipiTnd  le  S.  de  r.-u'rciiidissemenl  de  Tiinoiix.  lautro  se  Irouve  à  Bellegarde.  où  des 
tiirbiiics  |iiu-s;uiles  pi-ennerd  d.iii~  le  rih('>ne  des  iiiiIIk^is  di'  chevaux  de  force  actionnant  des  usines 
ini|i<irl,uiles.  Ce  ileiiuei-  cenlre  hinhduis  ne  sc>  .levcd(i|i|ie  ]ias  ;uissi  rapidement  qu'on  aurail  pu 
rc~|i.T.-i-.  niini  qu'd  en  snll.  en  IS'.i'.i,  environ  Tno  u~lries  idilisaient  0  870  chevaux  dc^  force 
livdiMiiliipie,  ll'aulre  p,nL  on  i-oni|dad  (>'i'2  etaliliss<'n)enls.  donl  "8  inactifs,  possédant  des  .-ipp.'i 
red-  à  \,i|i(>Mr  el  ili^|„.s,ni|  , l'une  force  totale  de  7 '.isT  ,lie\,iM\  dont  '2-"iO  (-laienl,  inutilisés. 

INDUSTRIES  EXTRACTIVES.  L'Ain  coin|de  II  eonee--ion^  de  mines  dont  10  ont  été 
ine\|iloil.-e^  en  IS'.l'.l.  ^,ivoi|-  :  la  concession  de  li^niilr  de  Solday;  le~  coneessions  de  /'ce  <le  \'au\, 
\  dl.dini^  id  Seriieri'~-de-r.riord  dont  les  nùner.iis  -oïd  lio|.  |,.in\res:  les  (■Dneessions  ■V^isplmlte 
d  (  Il  lML;nonv,  l.elex,  ( '.lie/,ei-y  et  Forens-Siid,  f.iule  de  moyens  de  lrans|ioi'l  suflisards.  sauf  pour 
celle  de  <  .lie/.ery  pre-que  épuisée;  les  concessions  de  schhlf  liilii,iiliifii.c  de  (Ion  for  I  et  de  Sl-t!li;uup, 


■iOO  A  1  .\ 

]iar  siulc  (kl  iii;iiiqnc  ;il]^i>lii  ilc  ilolioucliOs.  La  seule  eoMcossioii  exploilée  esl  l;i  iiiine  d'asiilL-illo 
(le  Seyssel  (_lonllu  iirudLieUou  a  elé  de  12  J'JS  T.  Les  travaux  de  la  iiuiie  de  Volanl-tjeyssel  s'éleiident 
!^iu'  la  iive  g.  du  RIioèic.  A  Pyriuioiit,  sur  la  rive  d..  I  iJlOT.  einiron  ont  été  extraites.  Les  iirin- 
clpaiix  groupes  de  tourliières^oid  ceux  de  Culoz,  des  Echels  eld'Oyoïiiiax.  Seules  celles  de  Culoz, 
exploitées,  ont  produit  *iOll  T.  de  Idurlie. 

Les  carrières  en  exploitation  oui  lound  en  uialeriaiix  de  coiislruelidii.  ^alJle.  chaux,  ciiuenl. 
plaire,  argile  à  briques  et  tuiles,  à  taieiicc  et  à  p.il(_'rie.  >ilex.  Miatc'iiaiix  jiour  ballast  et  euiidcr- 
renieiit.  pierre  à  mosaïi|ue,  S'iSCôO'l',  d'Luie  \aleiudi'  isr.loTO  IV.  l,e^  tuiieries  sont  assez  iiom- 
lireuses  dans  le  (h'parleiiicut:  (|uel(iues  usines  rabi-i(piciit  dc^  piodiuts  n^fraelaires.  Brou  fait  de 
la  /lolffif  arLi-lKpie.   l'oul-d  Ain  a  une  usine  de  verre  licoipc. 

INDUSTRIES  AGRICOLES.  La  iiiiiivlerir  ^■i''<t',-r,-  ^urldul  dans  la  Dombes  et  la  Bresse;  on 
trouve  plus  de  '200  moulins  dans  rariondi^Miiicnl  de  Trévoux;  il  y  en  a  aussi  d'importants 
à  Bellegai-de.  au  Plantay.  Pont-d'.\iii,  etc.  (h(clq(U'>-uii>  M'rventà  fabriquer  de  l'huile  ou  à  broyer 
des  phosjih.des.  du  tau.  St-Tri\ier-sur-Muignaus  pii^x'dc  une  disiillerie  de  betteraves;  lajirunelle 
bressane  de  l'ont-de-\aux  est  très  estimée.  Un  trouve  des  lirasseries  à  Bourg  et  à  Belley.  Cette 
(IcrniiM-e  ville  est  renommée  pour  s(ni  s.iin  isson.  Les  indnstiies  dérivées  du  bois  sont  importantes. 
Oïdic  les  scieries  mécani(iues,(iue  l'on  rencdnti c  ^iirh.id.  à  .\rtem.ire,  Bellegarde,  Hauteville,  etc., 
li  faut  citer  :  les  fabriques  de  c/iaisus  (il  v  en  a  1  d.in-  r.iiiDndisseraenl  de  Trévoux,  qui 
compte  15  scieries  à  lui  seul)  et  de  rialov/n-s  Idnclidimanl  -luldul  en  hiver;  les  établissements  de 
bûisscUcrie  des  environs  d'Échallon  et  du  roizal,  la  fabrique  de  larares  et  de  7)ie«6/cs  de  Nantua, 
la  fabrique  de  paiyuets  de  Bellegarde.  Oyoïuiax  forme,  avec  ses  environs  jusqu'à  Nantua,  un 
centre  important  de  tonmerie.  de  lublcllcric  et  de  Hjoideric  où  le  bois,  l'ivoire,  la  corne,  sont 
transformés  en  toutes  sortes  d'objel-:  pipe-,  l.ilialicrc-.  pciijiie^.  anneaux,  bagues,  chaînes,  etc. 
Le  nombre  d'ouvriers  employés  dans  ces  ili\ci>c-  indu^tiics  dépasse  ÔOOU. 

INDUSTRIES  MÉTALLURGiaUES.  F.ltcs  sont  peu  inqidit.uites.  Nous  citerons  ;  la  (re/îieric 
fine  de  'lrr\du\  ([ui.  en  y  joignant  les  lilicres.  coiiqde  7  u^-nn'-  employant  près  de  IJO  personnes; 
les  forges  de  Dorlan.  les  fonderies  de  fonte  de  Bourg  et  de  SI-Laurent-lès-Màcon;  les  fabriipies 
d'objets  eu  enivre  de  Cerdon  et  de  Préaux:  le^  ateliers  île  i.iilbiinlerie  de  Bourg,  Ceyzériat,  Péron 
et  Trévoux,  el  quelipies  établissemenls  de  con^li  (lelidus  nu'caniques  disséminés  dans  le  dépar- 
tement. H.diie   l.ihiKpu'  aussi  (le-  al.iinliie-  cl  de-^  pompes  à  incendie. 

INDUSTRIES  TEXTILES.  I^a  xne  ol  .m  pi'enner  r;uig  des  matières  textiles  traitées  dans 
le  département.  Les  principaux  renire-  sonl  fiélieiiaU  la  Cluse,  Maillât,  Montréal,  Nantua, 
St-Rambert,  Tenay,  etc.  Une  soixantaim-  de  vdl.iges  possèdent  des  métiers  à  tisser  qui  tous  ne 
fonctionnent  pas,  par  suite  du  r.ilentisseineiit  des  affaires. Plusieurs  milliers  d'ouvriers  sont 
encore  emjjloyés  à  l'aïqu'ét,  au  peieriai;e  et  à  l.a  lil.iliiie  des  frisons  à  Argis,  Tenay  et  Sl-Rambert. 
Le  moulinage  en  occupe  aussi  un  certain  nomlire  ainsi  (pie  le  dévidage.  La  fabrique  de  soieries  la 
plus  importante  est  celle  de  .Injurieux.  Anibérieu-en-Buncy  fabri(pn-  du  nelours,  Miribel  des  ehâles, 
Montluel  des  roKverlures  et  surtout  du  drap  pour  l'arnn'c.  Nantua  des  tapis  et  des  tulles.  Une 
fabii(iue  de  tissu  antiseptique  fonctionne  dans  l'ariondissenient  de  Trévoux,  qui  comide  encore 
Ti  ateliers  de  rheailbiçie  de  tissus. 

INDUSTRIES  CHIMiaUES.  Signalons  i  étab.  de  Jei/!i((ree(  ((j)yjcè(,  occupant  env.  400  ouvriers 
dans  l'arrond.  de  Trévoux  ;  lessleaciiieries  et  sanonnerics  de  Bourg,  St-Laurent-!ès-MàconetThoissey. 

INDUSTRIES  DIVERSES.  On  compte  dans  ce  groupe  plusieurs  tanneries,  à  Nantua,  Tré- 
\oux.  clc  ;  uiK^  manulaclure  de  maroquinerie  à  Belley;  quel(|ues  mêcjisseries ;  des  papeteries  à 
Cerdon,  Pi-éaux,  St-Germain-de-Béard,  St-Rambert.  Bellegarde  possède  une  importante  fabrique 
de  pâle  de  bois  pour  papier.  Citons  encore  la  taillerie  de  diamants  de  Nantua.  Enfin  la  vallée  de 
Mijoiiv.  dans  la  Faucille,  renferme  des  ateliers  de  la])idairerie.  d'horlogerie  et  de  lunetterie. 

i:n  l'ésumé.  en  1S99.  le  département  possédait  1027  établissements  dont  62  avaient  un  personnel 
exclusivement  féminin,  290  un  personnel  mixte  el  OOS  n'occupaient  que  des  hommes  adultes.  Le 
cliilTre  total  delà  |iopulation  occuiiée  dans  ces  établissements  s'élevait  à   12  059  personnes. 

Commerce 

L'Ain  expoi-le  surtout  des  ju'oduits  asricoles  dans  les  (lé|iartemenls  voisins  et  dans  la  Suisse  : 


|;l;o\  \\.  -    K^li---   !■"      '■ 
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bœuf-;  cl  [Kiirs  i;i"is,  viilaillcs,  vins  el  eaiix-ilo-vic  ilr  in.ii-c-.  lrciiii.ii:o~.  L'i'niiis,  iiroiliiils  de  ses 
carri('-rcs  .■!,  .le  -.-s  r(jr,|-..  !..■  |,riiici|i,il  iii.uili.-  du  liK-  >.■  li.-nl  ,i  SI  l..iuivril  ;  rrlui  lU-r^  volailles 
gl-asscs,  .|ui  >.■  II. ■ni  .'M  d.'.  iMiiliiv  a  llnui-.  (■-!  au  — i  Im  |  nn|".ilanl.  d,'  luruir  .|ue  celiu  d'avril 
dans  la  lurnie  \dlc   |inur  I.--  Iki-uIs  -ras,  ,|ui   ^omI,  --uiidui   rnir\  i-,  |iai-  l.w.ii. 

Il  importe  des  lu.dhTi--.  iirnineres  piiur  ses  lnurucnes.de  la  >.mc  liinlc  |iiini-  ^cs  lissages;  des 
ai'lieles  d'épicerie,  ili's  dcni.-.s  ...Idnialc-,  ilo  uuidcs,  îles  ai iicl,-s  d'auiciililcuiciil,  de  nouveail- 
lés,  ele.  Imi  ISUll  il  a  un|,iiilc  I  111  iS,'.  T.  de  liuuille  duul  l'.l'e..'.  <•„  pn)\eiianee  de  Saùiic-el- Luire 
cl  le  re:,lc  de  la   l.uue. 


Voies  de  communication 


kil. 


kil. 


('.Iieiiiilis  de  fer  l\nie  iinriiialc 
—  >\.,ie    elroilr 

Ilnules  iiali.iiialcs 

(ilieillUIS  \  ieiuau\    di'    mande 


.M'.MllII  i  Saiiiii'   ,  laiis  I,'  déparlcnicnli 93,     . 

■JO.-),(;'i:i  I  Aiiiide  la  liinilc  .lu  .liira  a  snnenilioil- 

l.'rj,      .  I        cliuiv: 7(i.iS0 

l.7ir..r.-.'  I  S.-iaii  de-.|M,nl-,l'\rlciiiareaiil;lii.n.-i.  l.\100 


—  —         d'inl.-iV-l  .1.1111111111   ,    I  -i'.l-.'.SiS        l'iiraii-.    .lu   I I   .l'Aii.l.'rl  au   Idiniici.  Il,     .. 

-  —         i.r.liiiair..-, :,  |-,I.Si;-,  I    (:ii.ilar..iiii.-  hIii  creiiv  de  la  Mi.r.'lle  à 

Hlnine    (du    chàlcau     du    l'are    a    l'Ile                            la  Sai.ii.^ O.MU) 

Barbe) loi.     •■  1    «'.anal  de  l'uiil-dcAaux  à  FIcurville.   .  â,."iOO 


OURGi'sliuic|...|ilccilel.Hl  I  rail. |ii  die,  [11. i|iie,a\.aiaiile.-iliic..  presque 

a  r.'xhviiiil i.'iiial..  .1.'  1.1   r,re,-,>.  a  ,S  kil.  .ni.div--  .lu  .1  iir.i.  I..I   Ucys- 

S..11/.-    I.i   .■ m.'  .111    \     .'11    .UT.. -.ml    ruii   .1.-  -c-    l.iiil,.,iiri;s.    Sept 

v,,i,.>  Icrrci's  -■.■Il  .d.. mil. -ni.  .l.---.'r\.iiit  L.iis  l.'s  .-.■iiliv.-  ;i.liiiiiii- 
Ir.ilils.  ■\l.uvlie  iiii|...il.iiil  pi.iir  l.-s  -r.uii-,  l.^s  h.'sli.iiiN.  I.i  v.d.iill.-  : 
c'c-1.  .!,■  plu-,  lin.'  Mil.-  .!.•  :;..uiiii.l-  ..ii  l.i  .liciv  .•-!  .-x.-.  Iliade.  Kde 
niani| r.uiiiii.di.iii.  iii.u-  p(i--.-.l.-  .1.-  Ii.'.iux  l..iiil.'\  .-iid-.  .1.'-  pr.i  me- 
na.l.'S  ..uil.r.a.^.-.-.  .les  pl.ices  .pu  l.a  ciipcid  .lui  .•.ihi.Mii.'iil .  I.cs 
ni..iiiiiii.uil-  (d,  li's  cunsliucli.iii-  un. .1. unes  ,|,,nl  .dic  -'.■-!  .•inli.dli.- : 
Tlu'<llrr  [\X',IM.  Ilnlh-  .inr  ;/;,((,(S  ;l\.'.-  >„ll.-.l,-  /V/.-v  .•iie,le--i|s  i  plIKI  , 
//.;/.■/  drx  l;,^l,-x.  elc.,  lui  inipriincul  un  ccriain  .■.■iclicl.  l,'.;///-c  .V..//r /(.,»„•,  .i  la  l'.a.'a.l.^ 
l;..ii.ii--;in.-...  ii'.a  .le  reni.ir.pi.il. I.>  .pli'  siin  .il.-i.lc  p,-iil.ii:..n.ile.  .à  l'iiil.aieiir  <\f  l.i.pi.die  se 
lr..in.'iil  r.s  -l.dl.'-  .lu   \\i    s.  I..i  r,,'frriiir,\  ni.i.l.aiie.  c-l  ,l...-..i  .■.■  .!.•  p.nnluri.s  .l'un  .uji-p-  bres- 

s.iii.   \i.d.  .pu    \   .1  r.dr.né  li-s  .lill'.uvnis  .isi^'ils  .!,■    l.a    r.-.i;i.,ii.   l.'//.;/c/  ,/,•   l'/"//.-  i r.'rinc  la  nihUo- 

thr./iic  (,-,0  01)11  M.liini.'-)  (d.  le  .l/»s.'e  l.nrni  ..ii  l'un  reni.ir.pi.Miiil  iv  .les  ni.'uliles.  ilcsiilij.d-  .l'.arl  et 
di'  ciini.-il.-,  une  iiil.-r.'s-.inle  ...Ile.  Ii..ii  .le  l..ili.s  .!,•<  ,.,-.,|,.-  Ir.ancai-.'-  .d  .d  raim.u-e-.  .in.  i. Mines 
el   iin..lcrii..-.    I  ii   .luIre   pelil   Miixrr   nit.'ress.uit   .'sl  c.dui    .pu    .'-l  iiisl.dlc    |,r.'-s  ,!,-  In   S.ill.^  .les 

Fcl.'S.    On    y    .1    pl.iie    .l.ins    salle   l.ius   li'S    (ilij.d-;    prnvcnanl    .le-  r.,uill.'s   .!,•  la   (dolle  des 

ll.il.-.iii\  ;  une   .lulr.-    >,illi.    .irii.-i»    .li'  \iliiii.''.  ulfre  aux  yeux  des   i-uricii\  un.'    -ii|i.'il.i'  .iill.'.-lion 

|jr.'--,ui.'  :  .■..-In -  .in.  n-n-.  I.i|.ni\,    iir...lcrics,  jonels,  eoilTiires  ;   toiil   le   |.iiMp,i!il   ,i..'.,iilri-nieiil 

du    p.i-s.''    rcMl    .1,111-    M.liv    Ir.ip   (In. il    inalbeiireusement.  Celle  coîlccli..n.  IViiil  .!.•  plu-  .le 

20  aruices  .!.■  p.ilnml.'-  n'.  In  r.  lies  .l,iiis  loii-  le-  niiliiuix  bress.iiis.  a  ele  i^cii.-r.'ii-.uii.uil  ..ll.u-|.- 
par  M.  Cil.  (;iull..ii  .1   1,1  Mlle  .le  r.diiru.    Cil.ins  iMiiair.'    le    Truiple    prol.'<l,ud.    .'■.lili.-.-   elc-.inl.  le 

l.t/rrr  <\c  lill.'s  ii.S.sSi  bi.ui   ,■ '■iL-i-.'-,    VII.U.l  l)i,-n.   V.Uih-  ,r,,li,:„rs.  le  C„/mv„/  ,I|.s  s.eurs  ,],-  Saint- 

.l.i-c|.liL  l'anim  .1  .d.-ve  d..s  slaliics  ,à  .pnd.pi.'S-iuis  de  se-;  plus  illu-ln-s  cnr.iiils.  Sur  l.i  l'hn-r  da 
Uni,,,;, un:  I  ri.i  111^  1 1 1, 1 1 1 .'.  -.■..bc-sc  rrWr  en  bnni/.e  iVEdijar  Quiiu-I  :  -iirl.i  l'hirr  (,',■,•»,■?/.■.  cidlc  .■■_:;a- 
l.'iiicid,  en  liion/.'  .1.-  l;irh,,l.  .pi'.uici.lre  la  l'vnmeiindf  du  Bnstioi).  en  licmicM  I,.  ;  ,l,.v.iiil  la  l.iiNa.le 
d.'  1.1  l'n-r.-cliiiv.    .idle  .lu  ijriit'r.il  .l,„iho,l.  .-lu.piel  ou    ;iv,iil  .|.''i,'i  cli'Ve  un  ..li.di-.pic  .-il  ISO!,  sur  la 

pl,i.-..  ipii  p. ni.-  -..Il  1 ("n   hnstcdn   D'  llnhi.i   c-l   .uicaslr.'-  ,'i  l'.uml.'  .1.'-   iioiil..\  .ir.l-- C.h.  IJobiu 

et  .le   Un. Il    laTin  un.-  Lndaine  s'éb'-vc  an  ccidrc  .1.-  I.i  Cran.l.-  l'I.i..'.  non  l..in  .lu  ///.,,//,  .'.■  /oi'ir 

très  él lu  cl  -oin.'iil   Inip  .droil.  i'.uiri;  p. .--.''. I.'  cni'or.'  .pi.d.|ii.'s  \  n-illc-  ni.ii-oiis  .lu  w  i"  s 

Brou,    .pu   n'.'-l    .pi'iui   r.uili.uin,'  de   laiiiiii.   idail   ,'i    l'ori^in.'  un  prieur.-   .lu   \ir    s.   .-oiiM-rli  en 
c,.|lei;i,il.'  .111  .l.d.id   .lu  \\v   s.    S.iM   c;//^v.    s.ui-  I..  \o.alil.'   .!.■    SIM.a.l,.-  .1.-  ï.il.'idin.    r.'-l.aur.e. 

rciilVr Inii-  ,i.liiiii;iUlcs  iinaix.di'rs  d.ans  le  clnciir.  pr.-ccil,'  lui  iiicnic  .ruii  jub.-   ni.iijnili.pn-.  Au 

centre  s'élO\c  celui  .le  linlthi-rl  lrBcai',ii  ^.  celui  de  Mar;;U(Uile  d'Aulricbe.  s.i  Icni .a  .1.  .dm 


(le  >M  iiii'i'C  M;ir?;ii<Tili-  li.-  HiMirhun  (In  v  ii'in.iniuc  ru  oiilro  de  (nil  licllf-  sl,-illcs  en  liois.  un 
rt'liililc  hi--  ruiiillr  -1  1.1  cliaiM'Ilr  ,lr  l,i  \i,Ti,,..  .uri-i  iiniHi  Im'.iii  Mirail  '  A.smuiiiilw,!).  Le  Oniiirl 
St'ininiuiv  ovrwiH-  le,  l,;,l  iniciil  -  rnin  riil  iicl-,  Mliir^  ,-i  ,|.  ,1,-  l-r^li-r, 

BELLEY.  (Ml  ii.ii|iiil  le  -|.inliirl  iii,ii;i-liMl  lliill.il  s.iv.uiii.  >'c|i-\  r  .-m  -(imnu-l  .l'iuipolil  massif 

(le  rollinr~i|ih' Ir  I  iir.iii-  r<.ril -ne  ;i  l().  ,-|  .in  S,  On  y  \uil  <-urn\r.  |,ic~  ilc  l,i   ).r,„l.irt)ieric.  iiii<> 

I""l''  '■!    '1''^    l-i"-  '!'■  I •iiii  -,    \,--lior-  ,1,-  -,•-  .111,  ini^  rciiiii.iii-,    l..i    ni.-  |.i  iiiri|,.ilr.    moiilatili'. 

.TUT   ,1,-    l;,l-r,    hnl -  ,,i,,lM,,^rs  ,  I'.  i,-.„  1.1  ~.   >r   p.-il'l  lilll.il  l  w   |.,ii'  iiii   iTlI.iiii     immiiImv  il.-  Ill.-lisoIlS 

.■uin.'iiiic-.  ilniil    !,■-   l.,iN  .n.iii.  r,    rcmiu  ciN  .1.-  Iiiil.'-  ji.iiuc--  ilrlii.r,liMil  .iii  .|r~~ii-  il.-~  r.-ir.-nlcs. 

l;,'llr\    |M,~-r(l,'    une  InH   l.rllr  |.r, ii.iili Iiivi^.'-r  .|iii    s.-  Iniiiinr  m    li'iT,i~-r   ;iu  X.    ifou    l'on 

jonil  il'iinr  Im'IIi-  \iic  ~iir  I.--  innnL.i-nc-.  ilii  Wiii^cs  cl  mu-  l,--  Mi;iiol,lr,  i^n  iniriii;iiiU,  I..-1  Cilhi'- 
dr.dr  ;i  rie  ivriiii-liiiilr    .Ir  nn-  |,Mn---  il.-iiis  Ir  sInIt  <Iii    .w   -..  >,-iiir  11-  rlinur  i|iu  il.ilo  (lo   lii:.:  <MI 

ITMi.U'.iii.-  .1   ruiliTiciii-  I 11. ■Il,'   ^l.ihip   ru  in:i|-|i|-,'  lil.iin'  ,1c  I.'i   \  i,'içc.   ]  ,,•  l'ah,;.^  éi>i<i;,iH,l  csl  ,iii 

XVIir-  s.  i;n  I.S'.lll  un  .■!  l'IcN,'  un,-  sl.ili',-  i,  l,,,„.<rin,,'  cnl-inl.  /i  ,1.  ,!,■  I.-,  r.i,;.-i,l,'  ,lii  ('.,//,;,,'  ,>ii  il  cliiili.-i. 
L7/o7c/,/c  r,//c.  l.-i  //,,//,•.  1,.  /\ll  u-  ,!,■  .I,,;lirr.  Vi':,;,t,-  l,n„n.ir,'  x,l l„;-lri, rr.  In, ni  mIii,','.  ll'dlTn'nl, 
ricii  ,1,'  -.iill.uil    Ciliiii-.  lin--  ,!,■  1,1  ,-;illi,-,lr.il,-.   une  iii.'ii^i.ii  .-i   li.iiirll.-  ,lii  xm    - 

GEX  r^l   li.ih  ,-11  l,nT,i~>,-  ,iii  |,m-.1  ,1,-  |,-i  Liinili,-.  ,!,■,  Ii.iiil.nii-.  ,!,■    I,i,|m,-II,- Iinniiic   iiii  ],.-ino- 

i',iiii;i  iriinien-,'  ,■!  l'un  ,1,'s  j.ln,  .hIiiiii-.iIiI,'^  ,|ni  m'  |,iiI--,miI  \,,ii.  On  ,lr,  ,,ii\  !•,■,  oiirllrl.  <miIio  !,• 
l';i>s  ,1,-  (;e\.  I,'  l,.-ni,iii.  Crtù-M-.  l;i  n.iII,.,'  ,lii  llliori,'  ,-l  l.-i  ci.iii.l,'  ili.iin,'  ,l.'-  AI|m-s,  II,'  l 'iThniiiis, 
1,1.-|,-,'  inni.r.-ll;.','  iill  .-i  ll,ni  l.-l  \r\r  ,l,--  (  Virr,,/,,.,,.  ,/,-  m;,.:,,,.  ,|,.  l;i  liMT.'i--,.  ,|i,|  |„v,-,\l,.  I;i  |;i,;.T,|,-. 
,1c  l-,';,/,,svilS(ill:.  ,.|  ,|,.l.-i  /•/,„•,■  („,,»/„•//,. .|.nH-|i,.,l,.17/,,7  /(/,•  (7//,MlNii;i),.nJ,Miil  ,-.-ilci,i,'iil  ,1c  belles 
vues  !-iii-  le  .lur.-i  cl   !,•-  Aljic-. 

NANTUA.  lil.plli    ,1    ;: il.illilinl,.  ,l,in-.  une  ,-liis,.  clmil,-.  ;iii  li,,nl  ,Iii   i,.li  l.n-   <|iii  |m,i1,>  s(m 

niiiii.  l'-l  l'iiliiiirc  il'iiii  cir,|ii,'  .le  iiii.nl.iiiii,'-  .■l.'v.n'^,  .-iv-,',-  un.'  i-sii.'  .'li',!!!,'  .-ni  S.  i:.  où  s'.'iitjage 
I.i   M.;.-  r.nr.'.'  .l,'   rciiiri;    n    H.'ll.'-.n'.liv  1,.m  vi!I.'  -.•  .•,mii|,,.s,'    -ni|..iit    .1.'  ,l,'ii\   l.,iii;il.'-  Mies    |,.'inil. 

|.''l.'-.    .|iii'    .1.-    Linii-    .■..iiliiir-    ivli.-nl    riin,-    ;i    l.-iiilr,-.   S,.i niini.nil     !,■    |ilii-.    r,nn:in|ii,-ilile  esl 

lV;//«.'    (Ml    >     ,|,,nl    I,-  iMirl.iil  e-1  iniilil,'  ,•!  ,|iie  ,■ iniii,'  ni;,-  li.'ll.'  I. nir  ,.,-|,,u,,ii.il,' a  l.-i  er.iisée 

tprmim'-e  |,;ir  un.'  Il.'.li.'  ,M-.l,n-.',-  l/inli-rniir  i,'nr,Tni,'  ,1,-  h, ■II,'-  l,.il.-.  un  r.'l.il.l,'  .lu  \ir  s.,  .les 
l)f)isei-ies  cl  un  Iiiliin  |ir.iveiiniil  ,!,•  l.i  <  .li.irlnni--c  ,!.■  :\1.'\  li.il.  \:il.',lrl  ,!,■  \  ill,-.  r.'^l.iiu.-.  r.nilcruie 
l.i  nilili..ll';'.|iie:  ,|iiel,|U.-  iii,-ij-..ii-  ,lii  XVI  -  .■ihun.nil  l.nii-  l.i.,i.l,'  ,l;ni-  l.i  ni,'  |,nn,i|iale.  Celte 
j.elil.'   ml.'  iii.luslri.'ll.'  .-i  l'iev,'   un,'  .s^,//..'  l'ii  In. m/.'   .lu   l'.'iir.'-.'iil.inl    II. m, lui. 

TRÉVOUX,  .■iiu-lruil  ,'n  .•imj.liilln'.nlr.'  -iir  l.i  iim'  i;  .le  l.i  S.i.ni,'.  inoi'nl,'  un  .•i-.|,i',l  ;is'-ez  pil- 
l.ires,|iu'  Ml  ,!,■  I.-i  i'i\e  ,1..  nvci-  s. m  jHnil  sii~|i.'n.lii  .■lu-.l.'^siis  .1,'  l.i  ri\ii'i-.',  s,'>  in.-ii-.,nis  ou  gi'n- 
(liiis.  les  ,leu\  crosses  i.nii's  ,lii  ,|ii,'u,  iii.-in|ii.iiil  r,'\li.' nul.-  .1.'  l.i  \  i.'iU,'  \  ill,'.  ^,'-  \  i,'ii\  leiiiparls  à 
nii-e(Mp  et  les  ruines  ,1e  s, m  ;iii.-ii'U  i'h,ilr,ui  i\ii  s.)  ,|ni  l.i  .l.ninn.'nl .  Si  l'ini  ^'.'iil'.ii^.'  il.niis  ses 
nies  iiiiiiiliieuses.  (l.iiil  un  eeil.iin  n.miln,'  >.inl  en  .'M'.ilicr.  len.'l  ju.i.iuil  ni'  se  .Icuicut  pas. 
Ou  \  r.'iii-onin'.  eu  elTel.  ]i]iisi,'iiis  in.iisi.n-  du  \M  s.  1res  i-uii.iisc^  11.'  l.'i  l.'ir.iss.'  ipii 
prec.-'.l..  I,'  n.nn.'l  ll.UrI  .Ir  J'illr  ,'l  I.'  !i.--|linieul  ;il>rilniil  I.'  f.'l.ii^  ,1,  .li.sh.r  l'I  l.'i  SnHs^rn-pulin-r, 
eu  In.l-.lni-.'  .le  1,'iipiell.-  sV'l.-'Vc  l.n  inniM'll,'  ,v,//.sç  .1.'  -Ivl,'  i.nn.nn.  I,i  vu.'  .•-!  t., il  Im'II.'  -nr  la 
S.-i.nie  .|ni  \    .1.'.  |-il    un.'  cnirl..'    eia.n.'n^.'.  -ur  !.•  iii,i~-il   c.il.-.iiiv  .In    M.nil-.rnr  cl   l,i   ncli.'  |il.niie 

qui  s'.'I.Mi.l  .-1  s.'-  piciK  sur  les  .l.'iix  |-i\,'s.   i'nrini  -l's  iniiniiinelil  ^.  i ^  l'il.'r.nis  :  l,-i    7',,er./..  /;.-/'- 

/Ve/.Hi.l.-  l-//e,/..oe  .'I    1.'  xi.'il  //'v-;/../.  1.'   ïv;/..'..e/.  .■m.  i.'ii  M.'e.'.lu  I '. irl.'ui .'11 1 .   .I..nt  ■.'ui.-u.jiie 

les  poutiv-  -.  iilpl.'.',  .'I  p.'inlc-  .1.'  l.i  ;;|-;iîiile  -  ille  Y  lir.lrl  ,lr  tillr,  l.'nniii.'  p.'ir  un  (■.'iiu  p.-iliile  v\. 
qui  renl'.'iini'  un  |i..rli,nl  .1.'  .l///e  -/ •  .l/ee//..'//N'' v  p.ii'  Mii^ii.ii-,!  fn  |»nlr.-\il  .In  llnr  ./»  .)/..//.,•.  alln- 
Iillé  à  l!ii;.iu.l,  SI'  Ir.piiM'  ;iu~-i  .iii  'riiliiiii.il. 

Liste  des  Monuments  historiques 


Amlir.ilKiy l'i^li-,.     .!      -;il|..     ,:,i,il  i;l,.i;  .•    .1. 

r:ill,l,-iin.'  ^.I.li.i'..'    ,\n-  s.i. 

rï.-lley I'-r;,^ni.'iiN  .ml  i,|ii.--.. 

li.iin-y. r.L:'i-.-,'l  '■Inihv  ,|i'  P.i' \vr-' 

I!:i.  r.l         ,    .    . 


'il  \iiiiir  .1.'  n 
■;i  n.'iii-  .-li  r.l 

^l   p. ml  il.'  V.ii 


liiM'n|,li,,ii,     II,,. n, initie 

.l,-iii~  II'  .■li.il.'.-iii 
i:ull--     Ml      ve     .'I    \M-   - 
l'.lllli.".   il  iili    l.'lii|,li'    :ilill 


l'elilil!     :].•    ri-^IlM-    l.\ll-    ï.). 
Kuli-..    ,M     -.1. 

I.iin    .1.'    r.ill.  Ii'll  l'iw'il.'ail 
Pni  l.nl  ,!,■  ri';;li~,'  .\ir   -.1. 
:M.'ii!iir  .1.-  Pi. ■Ile  Im.Ii.'. 

\.|„. ■,;:■.•    :;:ill..v..llinii 

lii^.i  iiih.'ii-  ,v\  •  ~,i   .'1   |iieric* 
l.iiiil'.il.'-  .hiiis  1  K^li-c. 


Géogiapbie 

Pittoresque  et   Monumentale 

m-:  LA 

FRANCE 


KN     VENTE 


r'  Fascicule.  —  Paris  et  le  déparlcnieiit  de  la  Seine 4  tr.  50 

2''    Fascicule.  —  Ile-de-France.    Seiiie-ct-Oise,    Seiiie-et-.Manie,    Oise, 

Aisne 6  fr.  50 

3''   Fascicule.    -  Picardie.  Artois,  Flandre.  Somme,  Pas-de-Calais. 

Xord 6  ti.  50 

4"   1'ascici:le.  —  Normandie.  Seiiie-lntërieure,  Eure. Calvados,  Manche. 

Orne •  8  tr.     » 

5''   Fascicule.  —  Bretagne.    llle-et-V'ilaine,   Cotes-du-Nurd,    l'inistére, 

Morbihan.  Loire-Intërieure 10  fr.    » 

'■)•■   Fascicule.  --     Maine,  Anjou.    .Mayenne,     Sarthe,     .Maine-et-Loire.  4  IV.  50 

7"  Fascicule.  —    Touraine,     Orléanais.      Indre-et-Loire,      Fure-el- 

Loir,    Lnir-et-Cher,    Loiret 7  t'r.     » 

8"  Fascicule.  —  Berry,  Bourbonnais.  Indre.  Cher,  Allier 4  fr.    » 

!/■  Fascicule.  —  Champagne.  .Ardciines,    Marne,   Maute-^Iarne,  Aube.  6  fr.     » 

M'   Fascicili:.    -  Lorraine.  Territoire  de  Belfort.  Meuse,  .Meurthc- 

et-.Moselle.  \'ns-c.>.  l'.elJMrt 4  fr.  50 

1  !'■  I-'ascicule.    —  Franche-Comté.   Ilaute-Saone,  Doubs,  jura      .        .  4  fr.     » 

12'    Fascicule.  —  Bourgogne.  Yonne.  Côte-d'Or,  Saône-et-Loire,  Ain.  6  fr.  50 


r.\l!IS.  —    liii|,niih'iic    il.'   i:m.   (,i 


Géogtaphie 

Pittoresque    et    Monumentale 

U  p.     LA 

FRANCE 

GRAVÉE      ET     IMPRIMÉE     PAR     GILLOT 


NIVERNAIS  -  LYONNAIS 


flièvne         f^hône         Ltoire 


PARIS 

EHXKST    FLAAIMAHIO.X.    KlîIT,KL;U 

11  r  I,    Il  A(.  I  N  r..    26,    iMi  Ks    i."ii  m.n  n 


liiuils  .11-  tiMilu.lhiii  ,1  (I,-  ,v|,n>,liii  iMiii  i.'M-n.-  |'..iii    l,.n-   Ir.  pays. 
V  cuiiiiins  la  Sln-ilr  ,•[  U  Ni.ivt-r. 


Nit 


evre 


Nom  —  Situation 

l>ï   niir    ]l\l(li-    ilr   |lrl|    li  llll|i(irl.llli-r,    lil    Mri-rr.  iiniucnt    i\,-  (I.    ,\,:  la 
l.oil'C,  qui  ,-1   ilo ■  s, PI III    iiii    ili'|i,ii  le iil.    Il  csl,  \rai  qnrllr  y  a 

-on    (■(.lllllllrlll    ,-111     r||,-r||rll     lui     IIHIII,'.    .\,'\rr~.     I.r    ,  l,-|  i;i  il  ,-|||,-|l  I    (|r    l:i 

Mrvivii    la    Ini-i i  1111   .|iKHh  ilalri,-   inV'-iili.T.    I,a   .|ia-niial.-    liiV-c 

a     IHMIilr    _\.  (>.    (le  raiioinlivMMiinil    .!.■   Cosii,-    a   la    |i.,iiilr  S.   K. 

fin     raliloii    ilr     Lu/y.     .laii-.     I  a  1  |oiii|i~.sr ni     i|r     (  Jià  I  ■■au  I  Jiiiiiiii, 

iriiiic  lniiL;iii'iii'  (11-  l'JT  Kiloiii  ,  le  parlai;!-  ru  i|cii\  |iailn'-^  IriaiU:,'!!- 
i]r^  iruiic  ^iirlarr  sri  i  s  1 1 1],  a  iicii  I  cuali'.  La  |ilii^  i^iaiiil.'  |  "■i-pciul  ii-ii- 
laiic  a  rcllr  (lia-oiialr.  (|iii  mHcihI  ilr  li'\l  iviiii  I.-  >.  (  ).  du  .ailloli  ,  |r  M- l 'in  iv-jc  Mou  lier, 
dans     rarrdlidissciiu'iil.    dr     N.-\ri>.    a     la    |Miiiilr     N      :\r    I  ai  i  ..ndi-s.'uirnl     ,|i-     (  ;iiri|caii- 

Chiiiiui,    siiiv    MIS    kil.uii.    l'ai-    ra|i|"Ul     a    {■■inidiir.    il    (h.ujm-    le    -Il     raiii;.     Il    a    des 

liiiiilrs    naliin-llrs  :  au    X.  i|iicli|ii.'^  kihuii     du  <'<inf>   i{r   la  Liin-,  ,|ii,  le   m  |iar.-dii  di-par 

Iniiriil    de   I  \,Miii.-  ;   au    S.    .|iicl.iiir-    Lil d,^   ■■■■hii   dr  la    (ar— :   a  I  ().   l.-s    la  d,.|-- 

uilTS    kiliMII.    llll    .  (lins    lldV'lirlII-    dr    I  Alilrl-    ,1    T.,    kdolll.    du    r.illls    .\r    la    l.ollr.    dr|lll|.    Ii- 
(•nidliiciil  (Ml  /;.■'•  ,1  Allirr.   Il  l'-l    h.u  ii.'aii  \,  1 1.   par  !■■  dcpa  i  l.'iii-iil  du  Loiret,  .ni    \.   par 

celui  ilr  lYonne,  a  11;,  par  r.'liii  df  la  Côte  d'Or,  au  si:,  p.ir  crliii  .I..  Saone-et- 

Loire,  au  S.    par  ■■■■lui    de    lAlliar.    a  lO..  .•iiliii.  par  .vlui    ilii  Cher.  \i-    plus  i-i'iilral  di" 
liMilr  la  Iraiirr  r|  ilmil   la   l.niiv.  puis   lAlln-r.  Ir  s.^p.iiniL 

Il  a  rir  roriiii',  ni  IT'.Kl.  de  la  piovilir,'  du  NivemaiS  Mnrr,i:i  nrridriiliil,  LV);,„s,  .|,„„- 
7//r.<,  (;/,■/,■„/,  S,[ini<r.  r/,-,7.  EnhrJ.'.irr-rl-A/lirr.  .\ir,;-,„n\<  prc.piviiirn  I  dil.  l'nu.r  <l,:  .Vr- 
rcis.   l'ai'.,-  ,1c  M,nilr,,,jlsu,,.  Lhii:.ini.<.    l'aiix  in'un.ic.  Piii^ni/r,  rl    diiiir  polinui  >\r  lOrléa- 

nais  {Giiiiiiiiis). 

Histoire 

Les   pi^iiplailcs   crlliqurs  ipil  nul   lialiih-  \'.-  ■k'parli- ni   v  niit.  laissi'  i  pirlipics   (ran-s   de 

Irlir   r\Mr  lie,-.    Ce  s.uil    1rs    lurnllir-.    dr    Itllll  1rs  l'Iarrs:    |r.    duliucns    ,]r    (  llià  |  ■■a  11  Cil  h 

.!/,//>■.„,   ■/,/   /,.,„/,  .,],-  SI    Lriss.ui     /'..,■/  rii.-rrrssr,.  dan-  la  lorrl   C.li.'iinrrl   ,],■  \'illrp,,ii  r, ; 

1rs  priilvrns  dr  (  d  11  V    Ar    WmuN'rr.  ri   d'Inipliv  .Ir  C',,,  i'In^i.r-M, ,,„„■„' :  Ir-,  m.  .Il  mur  ii  I  s  , ur- 
inai i  I  11  i,  pirs.   Iris  ,pir   la   /■,■,,•■■•  /■■;■■/-,■  :}:•  C.Iaiiirrs.   la   /,'„■/„.  ,/,,,■  A.. ."/-s  à   l.nr s.   Ka  l'Irrre 

r/r  l:,'r„irl,n„  a  SI    Marliii-dil  l'ilils:    Ir-   iiu-u'ali  I  Ir'-  ,\r  l.a    LcTuirl,'  ,-1   d^'   Millav. 

l»iMi\  priiplrs.  ipii  riMiiplairii!  parmi  I,-,  plu-  piii--aiils  ,!,•  l.a  (l.iiilr.  Ii.i  I  ,i  Irrriil  rnsnilc 
la  n-o|,,ii:  1rs  ivlilrn- d,i  ii-  k-  l..i--ii,  d.-  l.i  l.i.irr  ri  Ir-  Siaimi-  dans  rrliiidr  l.a  S.'iiir. 
L.a  rapilalr  drs  piniiirr-  i-lail  Ldirai  Ir  -iir  Ir  Mmil  -  llrnvra  V  ;  il-  ;i\.airiil  racorr  drs  vil- 
Irs  impiirlanlrs  :  Ih-rrll,^  .Orri/,-!.  A I  ,.<n,r,i ,,,  lAllilVi.  Ctnlnlr  Cc-m-.  rir,  |-'idrlrs  à  l'a- 
liiilK-  rmiiaiiir.  ils  m-  la  Ir.aliir.'id  .ju'apn^s  r,-:lr-,-  dri:,--ar  ilr\.iii|  (  n-r-nx  ir.  n,.|i\  A<- 
Iriir-  rlirlS  maivlirrrnl  -iir  \,,i',,„li i,,i m  '\r\rv-\  d.ml  ils  inas-arrr rrii I  la  i.'aiiiis(.n  ri 
Ir-  Iraliipiaill-.  riilrxrlrlil  1rs  pr,,\i-inll-  ri  (jllll-  I  lire  lld  ir  rrli  1  ni  -r  r.'lir.llll.  ('.«■-.ar  sr 
liàl.a  d'allrr  ri-idimli  r  L.iImi'iiiis  rl.  aprrs  a\iur  lr.i\<'r-i-  la  Lmrr,  -iirpril  !■■-  IMiirils 
i|iii  -■riiriiirnil.  .d.anildiinaiil  Irin-  \  ivrrs,  l'ui- li' priHain-ul  p.irnl  drvani  I /■•,</■/  ..ù  \'rr- 
rin-idni  i\  nil  rimpriidnirr  d.'  -r  |.ii--rr  riirnim'r,  Ajirr-  l.a  ,  Imlr  ,|r  rrllr  plar.-.  l.a  Cau 
le.-lail  liiiir.  La  rivili-alimi  rmnaiiir  I  r.inslurm.a  rapide ni  Ir  pays    MalriV'  r,di'iiilnr  di-s 


forêts  qui  l'ecouvniieiit  presque  enlièrenienl  Ir  |i'ii'il(jii'i'  dimt  nous  nous  occupons,  les 
Romains  surent  en  lii-er  prolit.  Ils  exploitèrciil  en  elïel  les  (■:m\  de  Sl-llonoré  {Aquœ  Ai- 
sinei],  de  Sl-Parize-Ie-('.ii:'ili;l,  du  Bois  des  ^'e|■llls.  (.)ri  hiiuxe  iTicore  lians  le  déparlenieiil 
des  vestiges  de  camps  a  Artliel,  Beauinont-SardoUe,   Diin-les-Placcs.  la  Roclie-Millny, 

Sénielay,  St-Sanlue.  etc.  I»'autres  iiii- 
nes  se  voicnl  aussi  à  (.'.lianipalle- 
nient,  au  liaïueaii  de  VilJars  (près  de 
liic'lies),  près  deSt-Révérien,  elc.  Une 
l'oule  de  monnaies  ont  été  trouvées 
sui-  l'iMnpIacenicnl  i\f  l'ancii'nne  sta- 
tion Idiiillée  |i|-ès  dr  ci'lli'  di'i'uièi'e 
localil('  el  qui  ciMivrail  plus  di'  ."Il  hec- 
tares de  snpciiii'ic.  On  sail  daulre 
part  l'iiiiiiorlance  des  foiiillrs  prati- 
(|Mi''es  an  Mont-Iienvray.  Iniiilies  qui 
ciinlinucMil  encore  cl  donl  lcri''Millal 
jelli'ia  ]ienl  être  un  m  m  veau  ji  m  r  sur 
l'Iiisloire  de  l'iiiie  des  plus  iiiquirlan- 
tes  (■il(''S  pauliiises. 

Le  t'.lirisliaiiisiue  l'ut  sans  ddule 
liriM-lu''  dès  l.'i  lin  i]i\  ir  s.  par  Saiiil 
Auilciihe.  (pii  sonIVril  ]eniarl\reea 
17'.t;'i  Sanlieu.  I,e  pauanisnie  résista 
Idiii^leinps  .-lUN  elldris  des  apôtres  de 
la  reliL'iiiii  iKMivelIe.  (pli  conipla  de 
iiondu'eux  martyrs  dans  les  siècles 
suivants,  notamment  SainI  liè\(Mieu 
à  Nevers.  Saint-Péleriii  el  >,iinl  (ier- 
main  d'Auxeri'e  vinreid  dans  le  .M(U' 
van  au  v"  s.  I.e  grand  l'vèqne  de 
Tours,  saint  Marini.  y  parni  an  vi'  s. 
C'est  à  celle  époque  cjue  l'ut  créé 
I  i''vècl!é  de  N<>vers.  Les  luttes  pour  la 
snprènudie  reljeieuse  entre  Auxeri'e 
el  Aninn  hoiiMèrenl  la  région,  que 
les    LiiL'audes  dévasièrent. 

Le     M\ernais,     (pii    lit     parlie    du 

rii\.-iin les  niuMundes,  l'iil  conquis 

par  les  |-|:iiM-s  en  .V.l.  A  la  m.. ri  du 
roi  Clolaire  1  '.  ses  ipiaire  lils  si'  par- 
la^èri'id  ses  (''lais.  L'un  d'eii\,  (  uni- 
Iran,  rcn  d'Orl(''ans,  li.'rila.  en  .Md.  de 
la  r.oiiri;(ii^ne  el  i\[[  N  i\  elli.-i  is,  (|ui 
lirenl  parlie  du  royanine  de  Xensirie  en  .'.r.;,  La  tulle  l'iilrela  Neiisirie  el  l'Aiisl  i  ,-isie  dur.a 
jusqu'en  CI.',  d.ale  ii  l.-Hpadle  Clolaire  II  de\in!  seul  ni.ail  le  de  l.i  nioliaicliie  Ira  m  pie.  Seuls 
les  d.Miners  .\léro\  ingieiis,  l'i'-pin  dllerisl.d,  prolilaid  des  divisKJiis  d.'  la  .Xeiislrie.  uni 
la  main  sin'  ce  pays  et,  sons  1,'  lilre  de  Duc  des  l"rani-s.  i;-oiiverna   loiil   le  io\;niiiie.  Son 

lils.  Cli.-irles  M;irlel.eut  à  re| sser  rinv.asjon   aralie  (pii   iié|iari^n.i    pas  le  M\eriiais  et 

détruisit  même  la  Cli,arilé-sur  Loire,  vei  s  7."d  .  Les  Ncjrin.-inds  y  parnreni  à  leur  lonr  en  S(!j. 


S16  NIÈVRE 

iMi  rciiionliiiit  la  Lciii'i^.  l't.  à  plusieurs  reprises  pillèrent  la  région.  A  la  faveur  de  ces  trou- 
lili's  les  ciiiiilc^  lin  Nivernais  surent  se  rendre  indépendants  de  la  nionarcliie.  Le  premier 
coinle  lii^-n'dilairi'  fui  I.aiiili  y.  seii^iieur  i\r  Mi.'lz-Ie  Comte  (992),  qui  avait  épousé  Mahaut. 
lille  ilu  i-oiiilr  oilc  (luiliaiiiiic.  Laiidi'v  liai  ailla  toute  sa  vie  contre  Archambault  II  de  Bonr- 
lion,  ddiil  il  ccin\ciilail  les  i''Lals.  Le  eoiiilé  d'Auxerre  devint  Lapanage  de  son  lils  Guil- 
laume 1".  par  siiilc  (lu  mariage  de  ce  dernier  avec  Adélaïde  de  France,  lilli'  du  roi 
lioliert  iKHà).  Trois  de  ses  successeurs,  Guillaume  II,  Guillaume  III  et  Guillaume  IV. 
priieut  une  (lai-t  importante  aux  Croisades.  Le  dernier,  qui  mourut  en  1108  en  Teri'e- 
Saiute,  voulut  être  inhumé  dans  l'église  de  Belhl(''em  de  Clamecy.  Par  testament  il  laissait 


NEVEUS.  -  C^illi.-.lKil.'.  (:ii.i|.ilr.iii  ilnii  pilior  de  la  nef. 


a  l'évèipie  (le  rrWn  ville  llu'ipilal  de  Pentliciior  comme  asile,  avec  des  revenus  dans  le- 
cas  (là  le-,  cliii'licris  seraient  cNpidsés  de  Palestine.  Telle  l'ut  l'origine  de  l'évèché  de  Cla- 
mecy. Le  laiiliouig  de  la  live  d.  de  l'Yonne,  sur  laquelle  il  se  trouvait,  porte  encore 
anjourdliiM  le  Udin  de  Lelldi'-em. 

.\u  \u'  s.  une  inai^dii  puiss.ante,  celle  de  Doir/y.  entre  en  lutle  avec  Pieri-e  de  Courte- 
nay.  (pii  avait  (■■p(ins('  \;\  sd'iu'  du  coude  Ciiillauiue  ^'.  en  IISI.  Le  baron  Hervé  IV  de 
I)(in/,y  est  vain([neiu-  de  Pierre  de  C(jurtenay  à  St-Laureul-l'Atiliaye.  Ce  dernier,  fait  pri- 
siinnier.  ne  recduvre  sa  liliert('  (|u'en  donnant  la  main  de  sa  lille  Mahaut  à  Hervé  avec 
le  cdnili'  de  Xeveis  itl'J'.i).  Cin([  ans  auparavant  il  avait  donné  une  charte  d'affranchisse- 
ment a  Nevers. 

Siins  Philippe  .\ugiiste,  l'autorité  royale  l'ait  de  gi-auds  pi'ogrès  et  un  bailliage  est  créé 
.'i  Sl-Pierre  le-M(jùtiei-,  on  le  représentant  direct  du  roi  peut  ainsi  surveiller  à  son  aise  la. 
cdiiiluite  des  seigneurs.   Malgré  cela,  Hervé  IV  de  L)ouzy  est  parmi  les  adversaii'es  de- 


iMiVKliS.     -  liyli-e  SI  l-:iifi[ii(;-.  .\],~\.\r.  i:i,~,nil.lr    N.  K. 


iiu,.  m   l-.'JJ,  Ir  n.iiili-  il.-  \r\ri-,   ,s|    |M,ss<'(h-    I ■  .'i  hjiir   |..-ii-i(-.   ni;i i ^i .ri s  , |,.  (  .I,,-', |  i | loii 

Cl,  l;:i/,.i-.    ,!.•    |;.miiIm,ii,   (!,•    l;.iin-.>,-n.'    ri   .1,-    Miindiv.    Iji    l.'r,'.).    l,,,iii-    III.   c-..iiilr  <U- 
l'I.Ilhhv  ri   ,!,■    X,.v<T-.    ilolllir  m    lii,iii;i-r  s.-i     lillr   M  ,-|  |r  llr  n  I  r  .-,11  ijiir  (I.-   I  le  .m -ni;  II.'    l'Ili 

lip|ir  Ir  ll.iidi.     I.r    \  i  \  r  ni.i  i^.    | ■    l.i     ^r,- jr    f,,!-.    r-l    :iiii~i    IM  1 1  ;mIi.'  Il   i.i    I  I.Mil-rn- iir. 

niai'^   crlji'    ii'iinidii    iir  imilrra  si's  IViiiK  (|ir:i|irrs  Ir   liaili'-  ilAiia--.   i|ui    n'Cdiiriliri  a  la 
l!ouri;oriira\rr   la    iMaiirr  i\\:,:,,. 

La   "iirrrr   dr   (!riil   aii-^   \alul    ail   \  i\  rriia  i-  il  l'I  rr  à    l'aliri  lirs    r\aclicins    ijrs  AiiL.'lais 


\r:vi;ns.  -  Tour  C.u 


allii'S  (1rs  r..Miri.'iiimiiMis,  jiisi|iraii  inoiiiriil  (m'i  .Irannr  ilAir  |iaiiil.  lai  l'rJ'.i.  rllr  si'iii 
liiii-'-  il<-  Sll'irnr  |.--\|,,nlirr,  mais  rsl  un, m-  linirriisr  drvaiil,  la  Cliarilr  ri  Comic 
\'.i\  liai.  l.'S  n.im-iliL'iHiiis  v-,-iiipairiil  ,ir  C.liàlrail  Cliinoii  r|  1  i  iirrii,|iriil  ;  riil'iâ'i, 
laniH'i.  ilr  C.liai-lrs  \  II   pirihl    l),,ii/v.    l.alilM-r  -iiivaiih-  la   L'Urne  (■i\ilr  ^r   Iriliillir  par   la 

|iai\  (lAl-l-is  r!   C.liarli'S  i\i-  \<.\crs    i^dincinr    Ir  r(.Mih'  jn^ipia  ^a   iiioii     liHl   ,  ■■pd.i i 

il  passa  dans  la  iiiais(,ii  i\c  Cli'Vrs.   l'ji   ii' p.aisr  di's  servir,-,  riai,l,i-  a   s,-^  ariii,  s  |i,mi^ 

daiil     s, ,11    .•\p,.,|ili,,ii    ,1  Mali,'.     I'raii,;,,i-    1'    ,rm,:,    1,-  , |,.  ru    ,liiili<- pain,'   .  i:..'i',i  ,  I  ,r 

iii.iria-,-  illiriiri.dl,'  ,1,'  Cli'-vrs  a\r,-  |,-  ,lii,-  ,|,.  Mai, I., il,'.  I..,ii,~  il,'  (  .,iii/au  ,ir.  1,'  lalla.lia 
al, us  au  iliiidi,'  ilali,'ii  i  i:,(i,',i. 

r,-ii,laiil  l,'S  -ii.u-ivs  di-  ivliLiiiu,  plusiiuirs  \ill,'S  ,],■  la  r'L'h.u  .■iiivul  l„':,ii,(iiip  à  siiiif- 
IVir,  iiolaiiiiiii'iil  la  r.liaiiP'.  r,,,ir  a  l,,ur  pri-r  r\  n-pn-.,.  ,||.  i;.,ill  a  l.ii;.',  par  l,s  ,allH)- 
liM'i'-^  '■!  1''^  pi,,l,--lauU.  ,-|l,'  lui  pill,-,-  ,Mi  i:,(l'.)  par  !,•  ,lu,-  ,ill,uiiaii,l  d,'-  I  l,ai\  l',.uls, 
W,,llaiii;-  I,'  Cl  11,'!,    ,pii.   riiri,'ii\   ,1,.   la  r,'sis|aiiia-  arliaru,a;,  up|i,js,-r   par  1,-^    l,al,ilai,l-,  l'ii 


iii;issari-:i  un  gi-;iii(l  miiiilirc.  Li"~  luindcs  de  rr  dcniicr  seiii[);irèri'ii[  eiicoi'c  de  l'oiiilly, 
de  Uoiizy.  dl-^idndns.  dr  Cdrliiniiv.  |Hll;inl  lc>  ;ddi.-iycs,  uolaiiiincid  hi  C.liarlr'ciisr  dAp- 
lioiiiiy,  el  iiicttanl  le  l'rii  aux  i\i;li^i'^.  I.e  li-alli'  d'Audiui^c,  iMi  1,">0Ô.  r('iinil  la  (_;iiaiil(-  sous 
lanlorili'  di-  r.liarlos  IX.  Devenue  place  de  Mu-elé  pi)iir  les  pi-oleslanK,  le  due  dAleiiçon, 
fVèi'ede  lleni'i  III, s'en  emiiaia  en  I."i77.  Les  lr(.>npesdi'  Ilenii  1\'  dni-enl  -emparer  île  vive 
loree  de  Melz-lc-Comte  el  de  Lmiues.  (pii.  eonnne  la  phi|iarl  dis  \illes  du  .Murvaii 
i;ai;iii'-es  à  la  cause  de  la  Linné,  leiii-  dppiisèrenl  une  vi\i'  n'-sislanee.  Oiielipies  liiadiles 
(le  peu  d  inipoi'laui'e  agiléi'eid  eneure  le  pa\s  an  didiiil  de  la  niiiiuiili'  de  Louis  Xlll  el 
jieiidant  la  I-"ronili\ 

lai  ](k<1.  Cluii-les  11  de  (iiuiza-ue  hOrila  des  dueliés  deManloue.  de  Xevers  cl  de  Monl- 
fen-al  el  (■•|iiMisa.  en  ICù'.».  Naludle  dAiiti-ielie,  l'eu  reeonnais-ani  des  ser\  iees  ipie  la 
Fi'aiiee  lui  avail  r.-ridiis,  il  se  rani;ea,  en  l(i.")-J,  au  [larli  de  l'I^paLine.  -Ma/aiin.  en  poli-- 
tiipie  haliile,  lui  aediela  le  ilnelii-  de  Nevers.  en  ICk.'.I.  qu'il  li'-L:iia  en  ll'ilil  à  son  neveu 
Maneini.  donl  )a  l'annlle  le  eoiiseixa  jusipien   ITS'.l. 

Depuis  la  Bi''\olidiiiii  pe-ipi'a  nos  joiii's.  la  I  i-ampiillili'- du  il(''pai-lemenl  de  la  ^■ièv^e 
ne  l'ill  ll'ouldi'^e  qu'en  I  S.',  |  .  lois  du  eoiip  d'i'-lal  de  Louis  Xapoir'iin.  La  pi.piilalion  de 
Claïuery  s'iiisuivea  el  peiidanl  deil\  jinirs  lesla  iiiail|-esse  de  la  \ille.  Le  noinean  pou- 
\oi|-  se  vengea  eriH-lleineiil  en  il:''pnilaiil  un  nuinlire  eiinsiilii  aide  d'Iialiilanls.  Lors  de  la 
guerre  l'raneo  alleinaiide.  en  LS'IIITL  la  Nié\ie  l'ul  jdus  lieuieuse  ipi'en  LSlà  :  aucune 
troupe  eiineuiie  ne  pariil  sni'  son  li-rriloire. 


Géologie  —  Topographie 


Le   relief  du   déparle ni    de  la   Nièvie  esl  en  élnule  eonnexion  avec  la  composilion 

gi''ologi(lue  de  son  sol.  ()n  peiil  le  parlaL'er  en  liojs  zones  dislincles.  La  preniieie  zone 
en  comprend  la  parlie  oiienlale  ou  IVIoi"van.  Celle  n''^; ion  Iml  pilloresi|iie.  d'une  lon- 
gueur de  911  kiloin.  environ,  sur  une  largeur  varianl  de  Till  à  ."ill  kilmn,.  rei-ouvre,  oulre 
une  pni'lie  du  ili''parlenienl  de  la  Xiè\re,  des  |iaiiies  niiiiiis  iinpiirl  an  I  es  de  ceux  de 
l"S'onne.  de  la  C.ôle-d'Or  el  de  Saône  eLLoire.  Celui  de  la  Nièvre  en  possède  à  peu  près 
la  inoilii''.  Le  Morvaii  e-l  eonipo-.i''  de  ehainoiis  aux  eiiiies  e|  aux  eoidrefoi  Is  le  plus  scui- 
venl  hoisr's,  rarenieiil  di'iiiidi'--.  reeianranl  des  rorlies  de  iiranil  coiipi'es  île  liions 
d'anln's  roches,  de  naliire  exi  rèinenieiil  \arii''e  :  porplixre,  i;neiss.  diorile.  elc.  s'y  i-en- 
conlrenl.  C.'esl  dan-  le  .Murvaii  queriui  I  riMive  les  ciines  eulininanles  du  di''parleineiil 
el    en    luènie    leiiips    dii    bassin    de    l.i    Seine.    Le   poini    enliniiianl   es|  au    Monl    l'réiie- 

lay   (SM)  m.),  des  liane-  duquel  deseendenl  l'V e  el  de  pel  ils  allluelils  de  la  Loire.  Plus 

au  .\.  esl  le  CranilMiiidarnu  iS'iT  ni.i,  silm-  en  l'ace  du  Monl  des  l'.ius-dn-Hoi  ilKl-J  m,), 
dans  le  dèparlemenl  de  Saône  el-I.oire.  Au  S.  esl  le  Monl  Beuvray  iS  lu  ni.  ),  à  cheval  sur 

les  deux  dèparle nls  di-  la   X'ièvre  el    de  Saè.ne  el-I.oire.   La   see le  zone  ci.nipiend  les 

p.irlies  seplenlrioii.ile  el  ceiilrale  du  ih'pa  rleiiieli  I .  lelevaid  i\o  sysleme  jin-itssniur  el 
coniprenaiil  des  l'daL-es  linsini.,  luilhnnir,, .  nxfnniicn .  (  hi  y  reinaripieiin  peu  à  l'I  >  d'Lni- 
piiry.  le  Monl  Vigne  i  lis  ni.i.  du  soinniel  duquel  la  vue  einlira—e  loiile  une  série  de  eol- 
lines  coniques  nyani  de  l'allure,  nialun-i'-  leur  l'ailde  liaiileiir.  l'arini  ces  collines  nous  cile- 
cous  :  le  .Alont  Buel  i.'.s'.i  in.i.  le  si-nal  au  dessus  de  Melz  le-Conile  CJ'.ll  ni.i  el  le  Monl 
Aimi  l'JSl  m.),  nu  N'.  de  la  .Maison  Dieu.  L.a  Iroisiènie  zone  comprend  les  pallies  occiden- 
lale  el  méridionale,  arrosées  p.ar  la  Loire  el  l'.Mlier.  n'^-ion  de  plaines  rele\anl  surlout 
lies  In-rains  tcrtinlri'.<  avec  des  dé^pôls  alluvionnaires  sur  les  rives  de  ces  deux  grands 
cours  d'eau.  lùitre  la  Loire  el  l'.MIier.  r.illilnde  .alleinl  à  peine  -J.Ml  m.  C'esl  dans  celle 
zone  que  se  Irouve  le  poiiil  le  plus  bas  du  di''parleiueiil.  lâ.'i  111.  à  la  sorlie  de  la  Loire, 
donl  la  vallée  forl  lar-e  e-l  are pagiiée  sur  la  rive  d.  de  talus  plus  l'npides  que  sur  la 
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rive  ii.  Li'  li.-issiii  lie  la  Loire  occupe  à  ]n-u  près  1rs  ileux  lioi's  de  la  surface  du  déparlc- 
incid  ;  celui  delà  Seiue  occu|ie  l'autre  tiers.  Le  iKiinl  le  plus  bas  de  ce  dernier  coïncide 
avec  la  siutii'  de  l'^'ouiie  (1413  m.)  du  di'parteuient.  Lu  faisant  abstraction  du  bassin  de 
la  Si'ine.  la  peuLe  générale  est  donc  inclinée  du  S.-S.-L.  au  X.-X.-U. 

La  liiîue  de  partage  entre  les  deux  bassins  commence  au  .Munt  Piénelay;  elle  suit 
capiieieusenieut  les  crêtes  des  collines  du  iMorvan,  traverse  la  l'orèt  de  la  Gravelle 
(7!  1  m.  I,  passe  par  le  sommet  de  la  colline  qui  porte  les  ruines  du  vieux  castel  de  Châ- 
teau (liiuou.  supeibe  belvédère  de  OOSJ  m.,  doù  la  vue  s"étend  au  loin,  vers  l'O.  princi- 
paleiiieul,  sur  i\iw  riante  région  pastorale  où  paissent  de  nombreux  troupeaux  de 
bieafs  ui\(Tnais  ;  de  là,  elle  gagne  le  col  de  Cliampcliarmont  (280  m.)  au  S.  d'Lpii'v, 
puis  la  df'pression  delà  Collancelle  (20U  m.),  où  s'engage  le  canal  du  Nivernais,  reiuonti; 
à  MunleiKiisiiu  (117  m.],  redescend  au  col  d'Arzcmbouy  et  n'atteint  plus  que  -'50  m., 
près  illàiliMins,  son  poiut  le  ]j1us  bas.  Llle  s'efface  presque  en  passant  dans  la  Puisaye, 
i-(''i!l(in  hi)is(''e,  coupée  d'étangs,  cjui  s'étend  aussi  sur  les  départements  de  l"i'onne  et 
du   Loiret. 

I)aus  (.■(•  (li''parlemeMt  se  trouve  euilav('>  le  pelil  l)assiu  liouiller  de  Decize,  d'une 
siiperlicie  de  iSOOO  hectares  et  <pii  s'iHi'iid  sur  11  eommuues. 


Hydrographie 


Deux  bassins,  eolni  île  la  Loire  el  celui  ilc  ta  Seine  se  pait.ii;eiil  Imiles  les  eaux  ilu  déparie- 
iiioiil.  La  surface  diviiiiee  par  la  Loire  e>l  le  ilnufile  de  celli'  île  ta  Senie. 

BASSIN  DE  LA  LOIRE.  La  Lni,r.  ipii  a.iil  ilans  tes  Céveanos,  a  déjà  parcouru  ou  bordé 
ciiii[  ilè|iai-lenieiits  ipiaml  elle  |iêiieUe,  ]i.ii-  -Jilii  ne.  itaa~  celui  île  ta  Nièvre,  auquel  elle  appartient 
|ienitaiil  It.'i  luloni.  environ,  tant  jiar  ses  deux  ri\e-;  ipie  [lar  ^a  rive  d.  seule,  depuis  le  conlluenl 
(le  ta  l'rfs.-iniiiie  au  S.  jusi|ue.s  un  peu  ea  av.il  de  ei-tiii  de  ta  t'rtlle  au  N.  Dans  cette  course,  elle 
e-l  aci-nai|ia^iiée  sui-  sa   rl\ei;.  par  son   ..i// i/  /.i/ ■ru/,  auquel   se  soudent:  à  Decize,  le  fauiii  ciit 

A/i'i'/iiir/.s-;  à   Srniiiii~e,  une  pelile  lir.inrhe  .le  j lion  sur  Nevers;  en  face  de  Fourcbambault, 

un  i-iiMil.  eailiranelienient  pour  de--.ci\  ii'  les  usines;  à  Marseille-lcs-Aubigny,  enfin,  \e  cunal  dc 
lu-irij.  ti.ins  la  traversée  du  déparleiin-nl,  sa  l.irm'iu'  varie  de  150  m.  minimum  à  iri50  m.  dans  les 
liass.ines  p.iisemés  d'iles;  la  lain.-nr  de  la  \allee  oscille  entre  1500  m.  et  4000  m.  Des  levées 
«•(uiliennenl  te  til  sur  la  live  14.:  luirent  smneiil  .à  see.  la  Luire  a  des  crues  subites  et  terribles. 

Du  (■i.iilliienl  lie  t;i  Ciess, _>  à  cetiil  de  1  Ailler,  elli'  route  de  S.-E.  à  N.-O.  Les  deux  seules  villes 

ini|Miii,i]iles  iinelle  arrose  sont  Decize,  bâtie  dans  n\w  ile,  et  Xevers  qui  s'élève  en  ampliitliéàtre 
sur  la  ii\e  il.  A  partir  du  Bec  d'Allier,  la  Loire  ile^cead  dans  la  direction  N.-N.-O.  baignant  l'an- 
ceiiiie  xille  delà  Ltiarité,  Pouitly-sur-Loire,  aux  coteaux  recouverts  de  vignobles,  etCosne. 

Les  aftliieiits  sont  :  ^rive  d.)  la  Crcssunne,  petite  ri\ière  d'une  trentaine  de  kilom.  de  cours, 
dniit  la  partie  inférieure  séiiare  le  département  de  la  Nièvre  de  celui  de  Saône-ct-Loire;  —  (rive  d.i 
VAi.ni.  ipii  sort  de  l'étang  du  même  nom,  dans  la  forêt  de  Tronçay  et  dont  l'un  des  deux  bras, 
celui  de  g.,  gagne  le  Beueron,  affluent  de  l'Yonne,  par  un  aqueduc  ti'aversant  le  ravin  de  Vau- 
cieiise;  te  liras  droit  décrit  une  courbe  en  demi-cercle  vers  Decize,  en  passant  par  Cliàtitlon-en- 
Ua/.ois.  où  II  rencontre  le  canal  du  Nivernais  qu'il  alimente,  avec  lequel  il  se  confond  parfois, 
tout  en  marchant  de  compagnie  jusipi'à  Decize;  l'Aron  s'augmente  (rive  g.)  du  Trait,  où  tombe 
(rive  g.)  le  Vcijnon,  qui  descend  de  la  colline  où  s'élève  Chàleau-Chinon;  (rive  g.)  du  Guignon,  qui 
recueille  à  Moutins-Engilbert  le  Goral;  (rive  14.)  du  ruisseau  de  Drague  ou  Vandencsse,  du  nom  du 
village  qu'elle  arrose;  (rive  d.)  de  la  Cnnnr.  qui  .a  s.i  source  un  peu  à  l'O.  de  Sainl-Saulge,  tra- 
verse (pielques  petits  étangs  el  s'augmente  (rive  g.)  du  ruisseau  de  Trumboulin  avant  d'y  tomber, 
à  Ccrcy-la-ïour,  presque  en  face  de  l'Arène,  affluent  de  g.  qui  passe  à  Luzy,  se  grossit  (rive  d.) 
de  la  rtorlie  et  laisse  Fours  à  2  kilom.  do  sa  rive  g.;  (rive  d.)  de  VAndarge,  qui  commence  un  peu 
à  l'E.  de  Saint-Benin-d'Azy  et  dans  laquelle  lomlie  (ri\e  ,\.)  te  nnnahon:  —  (rive  g.)  VAcolin,  qui 
reçoit  (rive  g.)  l'OiOd,  puis  VObron  augmenté  de  t.\  l)nf,i,-ltf:  —  (rive  g.)  la  Coldlre,  qui  recueille 
(rive  g.)  le  Lii-ken  et  dans  lesquels  se  déversent  un  leil.iin  idiie  d'étang.s;  —  (rive  d.)  Ylj-eure, 


\ 
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(|ui  ;i  ^a  source  au  S.-E.  (le  St-Saulge.  passe  [irès  île  Sl.-Benin-d'Azy  el  se  grossit  du  ruisseau 
(ii's  /■'orijrs:  —  (rive  d.)  la  Nicfyr.  i|ui  ii.iil.  dans  le  parc  du  Cliàleau  de  Cliampleray,  fail  tourner 
un  lii'.uid  nondjre  de  moulins,  airu^''  (■uérigciy  où,  doublée  par  la  Aièvre  de  Prémei-i/  grossie  ellc- 
iiK'iiM'  iii^''  y  I  ilr  la  (ji-eiioUe  el  do  la  Hencvre.  elle  fournil  de  la  force  aux  forges  de  la  Cliaussade, 
piii^  li.iimii'  Ir  ph'd  de  la  colline  qui  porle  Nevers,  où  elle  tombe  à  quelques  mètres  en  anionl  lUi 
|,,,nl  i\r  l.iiuc.  après  avoir  formé  un  petit  grou|ie  d'ilols:  —  (rive  g.)  YAllier,  son  afffuenl  le 
|ilii-  .iliiHiduii.  cpii  ne  touclie  au  déparlement  que  par  sa  rive  d.  pendant  ses  derniers  40  kilom. 
iiiMnin.  lùiiri'  à  l'allitude  de  '200  ni.  il  n'est  qu'à  17'2  au  Bec,  situé  à  "  kilom.  en  aval  de  Nevers. 
Sa  i.ir;:c'ui-  li.uis  le  déparlement  varie  de  1011  a  SIKI  ni.:  il  laisse  St-Pierre-le-Moùlier  à  1  kilom.  de 
sa  nvc  d.  el  ne  reçoit  comme  aflluenls  ((ue  des  ruisseaux  insignifiants;  —  (rive  d.)  le  Mazou 
qui  débouche  à  Mesves,  entre  la  Charité  el  l'ouilly-sur-Loiro;  —  le  Nohain.  formé  à  Entrains  de 
deux  ruisseaux,  qui  s'augmente  à  Donzy  (rive  g.j  de  la  Tnimne,  à  Sully-la-Tour  (rive  g  )  de 
VAcoHn.  cl  se  divise  en  plusieurs  bras  avant  do  traverser  Cosne,  où  il  tombe  dans  la  Loii'o;  —  la 
Vrille  enlîn  qui  vient  du  dé|iarlemenl  de  l'Yonne  et  arrose  Sl-Amand-en-Piiisaye. 

Un  petit  al'lluenl  de  TArroux  nail  encore  au  S.-E.  du  département  près  do  la  Roche-Millay  et 
lombi-  à  lilang  dans  l'Arioux.  alllucnl  de  I,-i  Loire. 

BASSIN  DE  LA  SEINE.  C'est  par  VYonnc  que  la  Seine,  qui  ne  touche  même  pas  le 
déparlcnirnl,  rcçoii  les  eaux  s'écoulanl  dans  celte  partie  de  son  bassin.  L'Yonne  a  sa  source  sur 
le  ll.inc  (lu  l'iénelav.  au  \illagc  de  Glux,  à  7'2G  m.  d'allitude  ;  elle  descend  rapidement  dans  une 
gorge  élroile,  coulant  dans  la  direction  N.-N.-O.  Elle  passe  à  1  DOO  m.  à  l'E.  de  Chàteau-Chinoii, 
Iraversanl  une  région  très  pilloresquc  jusipi'à  sa  sortie  de  la  forêtde  Montreuillon.  Le  Ooiu/  d>i 
jS'ii-mfxh  la  rejoint  à  son  confliionl  avec  la  Co//t(iirf//e  pour  l'accompagner  jusqu'à  Clamccy,  où 
Un  p.iiMcnl  le  lietii'ion.  Asant  de  gagner  cette  dernière  ville,  elle  laisse  Corbigny  à  2  kilom.  de 
sa    inc  (I.   cl   'laiin.Mv  .-i   la   mémo  dislance  de  sa  rive  g.,  décrivant  un  cours  sinueux  entre  dos 

collinos   boisées.   Elle  (|iiilte  le  déparle ni  ;i  'i  kilom.  en  amont  de  Coulanges-sur- Yonne  pour 

)i('nélior.  par  I  iO  m.  euxiron.  dans  celui  auquel  elle  a  donné  son  nom,  après  avoir  fourni  un  coius 
do  l'K's  (le  10(1  kilom.  dans  la  Nii-vrc.  l.c^  .iinncnls  de  l'Yonne,  aménagés  en  vue  du  flotlage  des 
bois,  iiiduslrio  très  curieuse,  n'ont  (pi'iuie  inqx.ilancc  relative.  Nous  citerons  :  (rive  d.)  YHous- 
iièrr;  (rive  g.)  la  Collancelle.  dans  le  vallon  do  kKiuelle  jiasse  le  canal  du  Nivernais;  (rive  d.)\e  Lan- 
gulsiiii.  (jui  arrose  Corbigny:  (rive  d.)  VAuxois,  qui  commence  au  pied  de  la  colline  élevée  qui 
liorte  Lormes;  (rive  d.)  VAiinanre,  qui  circule  dans  un  étroit  vallon,  enlre  une  série  de  collines 
coniques;  (rive  g.)  le  Deuvruii.  qui  vient  de  !a  forèlde  'l'ronçay,  re(;oil  le  ruisseau  de  Fai(Cfe»se,  arrose 
Brinon-les-.'Vllemands,  où  il  recueille  un  peu  en  aval  (rive  d.i  le  ruisseau  de  Coniol,  puis  (rive  g.) 
celui  d'.lc;/ie;,  grossi  du  ruisseau  de  GorvoirEinbernard  el  celui  de  Sle-Eugénie,  qui  descend  de 
^■.■lr/y:  (rive  d.)  enfin,  le  ruisseau  d'Andrijcs,  qu'alimenlonl  le>  fontaines  de  Druyes,  siluéesau 
picil  du  lerlre  C((uronné  par  les  ruines  de  son  vieux  château. 

1.  Yonne  r('(^ôit  encore  (hors  du  département)  la  Cure,  jolie  rivière  qui  n'apijarlient  à  la  Nièvre 
(pic  p.ir  son  cours  su|iérieur  el  a  sa  source  dans  la  forêt  d'Anosl  (Saône-et-Loire),  à  707  m.  d'alti- 
lii.lc.  i;ilc  pcn(''lre  presque  aussitôt  dans  le  déparlement  de  la  Nièvre,  où  elle  traverse  le  lac  den 
sriioii.';.  imnionso  réservoir  aménagé  pour  recevoir  2")000000  de  mètres  cubes  d'eau.  Elle  coule 
ensuite  au  jiiod  d(!  la  colline  de  Jlonlsauche.  traverse  des  gorges  fort  étroites,  sautant  de  rocheren 
rocher.  Un  peu  on  amont  de  son  confluent  avec  le  ruisseau  de  SaiiU-Marc  (rive  g.),  elle  sépare  à 
]ilusieurs  reprises  le  département  de  la  Nièvre  de  celui  de  l'Yonne,  où  elle  arrose  Chastellux,  après 
avoir  recueilli  (rive  g.)  le  Chnluux,  qui  sei-penle  dans  un  vallon  sauvage,  puis  coupe  une  pointe  du 
département  de  la  Nièvre  et,  avant  de  le  ipiillor  (lélinilivcnienl,  se  grossit  (rive  g.)  delà  Bmjannc 
encaissée  dans  une  gorge  fort  étroite.  Hors  du  dç|i;ulcnicnl.  la  Cure  reçoitle  Cousin,  qui  ne  fait 
que  traverser  la  pointe  N.-E.  do  l'arrondissoment  de  (!hàloau-Chinon. 

LAC.  ÉTANGS.  Le  seul  lac  du  département  est  celui  des  Sellons,  réservoir  destiné  à  main- 
tenir le  lii'ant  d'eau  réglementaire  dans  la  section  du  canal  du  Nivernais  comprise  enlre  Yor- 
niciilon  el,  Aiixorre  el  à  assurer  la  circulation  rapide  et  facile  du  flot  dans  le  flottage  à  bûches 
|icrilues  dans  la  Cure,  jiar  des  làchures,  jiisqu'.à  concurrence  de  4000000  de  m.  c.  La  superficie  du 
réservoir  supposé  |iloiii  est  de  5(10  hectares  avec  une  hauteur  do  retenue  de  18  m. 

l'.iiiiii  les  él.iiigs  loil  nombreux,  nous  citerons  les  plus  importants  :  les  quatre  élangs  de  l'nux, 
où  débouche  la   rigole   d'.\roii.  longue  do  'J'  kibnn.  (')71.  de  B'V/c,  Aciif  ei  Gouffier  emmagasinant 


SAiN'i  i'ii:ru;i;  i.i:  Motmicii.  -  l'uiic  ^i  la  h.ç^uk  laUmic  .N. 


riŒMKliY.  -  Ancien  Cl.àU-iui    Cùlu  ilo  ki  cour. 


iMi-c-iiibIc  7-J(;:,'.i:(l  m.  .•.  \.ii]iiiic.ii~  <-im-i.iv  r. ■1,111- .r.l,-.,„  .l-iin,-  i-.i|,;,,i|r  ,|,.  .-.ikmikii  I,,.  ,.,.  .•,.ii\  (le 
Cn.r.la  l-,ll,:  il,' /--(  7„, „-.„/,..  ,|„  /;„„,„„.  ,|,i,i,  r,iiT,„i,li~,ri,i,.)il  ih-  .Nc\  cl-.  lc>  (■L-iiil- .!.■  .l/./«;»,.s- 
(lu   Mrrh-  cl  ,1c  ll'iu''  ''■■Hi-  iTliil  ,1c  Cl.iriic-s, 

SOURCES  MINERALES.    I.,-  .Ic|,.iil,. ni   |,i,--.,.,|,.  nii  i',-il;i!ii  rii.iiil.r,-  ,1c  s,,,,,-,-,-  cv|,l(,il,.,.« 

•  Iniis  ,1,.^  cl;,l,li>M'iii,'iiN  -|M-,-i;iii\  en  l,,iiii.,  ,l,,ii,|i,.-.  I,,,,-. ,,!,..  ,,,i  -iiii|,1,mii..|iI   ,-s|i,,rl,',-  ,,„,iiii,- 

l.(,i"nn-/|nul  un  m-,,u|.,'  ,1,-  ~ v,-  ^■.■,|,c|,,i I,.  l'.ui-u,-  |u-,|n.i  I  ..luvli.nul,,- ,-,i  |,,-i-~.-uil 

|i.-i|-  (,,iivlii/\.  Fougues.   ;i  i'.m  m.  ,l'.i[|  M  ipI,'.  |.n,~c,|c  ,1,-,  - ■,.■-, rem  .-il, mIu,,-.  ri-,,i,l,'    |-J    .  l,i,-,-u-- 

ll""''l -ali-CIlh-.     IrlTlli^uilMI-,'     l.lll.lc.     -,i/.,.m|-c      -,1   L-.jrr.    I;l    |  ,n  11,' 1 1  ,;i  I  ,■     Hrrl.    >//,,■,,,.    I:  I  is.l'.rl  h  ^ 

Alirr.  .1. „„„,■, r.\rr.  (,,„„•/,•  S,  ,,,vv.  Sl-M^,  rrri .  Ir  l,„rt,.„r  ou  >•!  -  )!>,„  r,r,.  \r  /■,r^,^'^. /(„„„•.  ,  J.cs 
cui,|  iiiviiiirrc-  -nul  c\|iloil,-,>-  ,1,111-    uu    .•l,il,lis^,.ni,-iil     I Ic-niiil.  Fourcliambault  .1  ,1,--    s,,iir,cs 

''''••"■'"'"■'''■'■~    '■■il'-i'inc>   (lli    ,un-,,iiii -    ^inl,.ul    ,mi    li,,i-~,,ii-,   (-,„„■,■,•-    Mnn.,1.    M.,„t„,.rl.    le- 

S.ilfrrilr..  ,v/,.,|„„.'.  .s/- /,, ,,•/,/,  1.  St-Parize  le-Cliàtel,  ,l,,iil  !,■-  ,.;ui\  oui  I„-.i,i,-,,m|,  ,1  .•in,!],,-,.-  .-ivcc 
ci-U, ■-,!,■  |',,iu;u,-.  |„,— ,\|,.  1,1  -luiiv,'  >iiiriiivn-,.  ,1,.,  I, .,/,-<.  cl  l,-i  -,,iiiv,.  ,|,.  /  „„^/;„„,7/,,„/.  irc- 
i;:i/.,Mi--,'.  Il  ,'\i~l,-  ;i  Avril-sur-Loiru  une  -,,iiiv,-  ■.iiH.ili-,'  -.i  i(!h|ii,'.  ,lil,iiiii-,',-  ^ihIhiu,'  -iiir,ilcc 
cilicjii,'.  St  Honoré.  ."1  Tri  n\.  ,r.-inilii(i,>.  |„„-.,.  |,.  .-,  .,,„,■,■,.,  ,,,,,  ,,,„|,.|||  .-,,,  |,i,.,|  ,|-||,,,.  |.,„.|„.  ,|,. 
I"'irli.^l''   l-'-c.  al;i   llliill,-,lc-   huT.-uii-  mu,--  ,.|    ,■,    l,.;u-   |,,]i,>l  1.  ,11    ;i\,.,-   le-    ,■ -h,.,    ,M'.;,ir.'-.    C-s 

-,,lir,-,.-  I  \r.,r,>,.  I  r.r,,.sr.  M.nyinsr.  /,',  ,„.,,;,/ . .  (,,,.llr.  ,V  HW  I  1 1  ,TN  i:i  1 1 1  c  \:illUll  ,\r  -r.  ,'1  .',  I  '.  ,-,  .11 -I  i- 
tll''"l  11"  I.Nji,-  |,,Ull,lllh-|.  inil.|ll,-  ,11  FlMIMC.  l-,-.lN  -lll|,.-:u-CIll,-,-ll,-,  C,.-  ^,,1||V,-  -M|,|  ,.\|:lnl|,-.,.s 
,1,111-    Lllill--.' Ml     lll.'llll.'ll. 

CANAUX.  I.,'  Canal  Latéral  h  la  Loire.  ,|iii  .■..nuiicii,-,.  .-i  |ii^j..iii,  ,,u  il  ^c  -mcl,-  ,'iii  ,-,,,/.(/  ,/,■ 
/;,„,„',,■  ,,  /;,,,,„■„  ,,|   ,-ii,  ,■,,,„,/  ,/„  (-■,•-/,,■.  ivj.Hiil  ;i   l;ri;ii,'  I,'  r,,„nl  ,/,■   /,•,■„,,,•     Il  -uil    |,>i    ,n,'  n    ,l>>  la 

I,,.1IV.    |,;i--,'  .1    Il,.,-1/,',    ,.11    -',.llll,r,-ui,-|ic    I,-  r.ni,,!  ,h,    \,rrr„.u^.    ru\ UU    |..'lil    .■llll.r.'UM'lMUlUMll     -111' 

X,'\,u--.  hvn.'i-.'  r\lli.'i--iii'  ',■  |.,,nl-;i,|ii,-,lii,-  ,ln  Cih'lin.  |.iii-  |i,-i--,-  ,l,iii-  !,■  ,l,'|.;,il,.iii,.iil  ,lu  i;Ii,t. 

I-a  pcnl,'   |i,I,-iI,.  a    i-.i,-lwl,-i-  c-l  ,1c  '.C.  m.  (k.  .■îiIi','  I,'  .-.aii.al  ,1,-  l:,.,-iiiii,.  ,■!   I,.  hi.'l   .lu  I' -(■..■iîliI  .|ui 

s,'   ],i-,>1,,iii;,.    ,'i    ni\,',aii    ;i\,m-    !,■    l,i,>l    ,1,'    la  (  :,,vii,ir.licM'.  -m-    l..,;iii;i|    ,1,.    Ili  i,ii ,-.  (  .,.|  I,-    |,ail,-,.-| 

ra,-lii>|,.,-  |,,-u-  -,7  ,-,'lii-,'-.  Il  ,-11  ,'\i-l,'  ,'M  ,.nln-   li    -ur    I,'-  iaiil.r,aii,li,Mii,'iil-.   I  .,•   ill.i-,'   la.rin.al 

c-l    ,1c  '.'  m,  'Jll.   I.;i   l,.!ii;iu'iir  ,lii  cunl    ,lan-    l.'    ,l,'|.;irl,Mii,-iil   ,■-!  ,1,'    :.7    Kil ',71  :    ,-,'ll,-    ,1,-    r,.iii- 

lM-an,'li-iiici,l   ,!,■   \,.\,-i--   ,'-l  .1,-  ".    kil.iai.    i.'.X,  Il    c-l    ,aliin ■  ilaii-    l:i  \i,-mv  p.ar    |.'-    iil.m.1,--   ii..m 

naviL'.al.l,.-  ,!,■  r\|.i'.,ii  ,.|   ,!,■  r\,-,,liii.  .riiii,'  l..ii-ii,aM-  l,.l,ilc  ,1,-  -Ji:,;  m 

I.,'  Canal  du  Nivernais;.  ,;uial  .'i  |.ninl  il'  p.iiLii;,'.  -,-l,ui,l  ,!,■  Il, ai/,-  ;,  \ii\cii,-.  -m  iiin-  l,.ii- 
i;u,air  ,],•  I7N  Kil,.iii  r,:il.  ,l,,nl  11,'.  KiI,.mi  ',li:s  -iir  ],■  \ci-,aiil  ,!,•  I,i  l.,.ir,c  i  l,il,.ii.,  7cx  | r  I,-  luci- 
de |,;ul.a-c,l,.  rc-lii-cl,.  li.ivc  ,'i  r,a-|ii-,'  ,l<'  l',.rl   l'.ia'il,-  ,•!  r,'iiil.r,aii,li,Mii,uil  ,!,•  \,iii\.  Iir.  Kil.aii.  .-.âl 

sur  \<-  v,a--aiil   ,|,.    I;i     S, a I     ;    KII,.!m    'W    |„.iu-    !.■-    Ici-    ,'iul,i;ni,-li.aii.ail  -    ,1,'    \  ,ui,i,ail,,ii.  ,1c 

niill-v    cl    ,1,.     Cf/iv.alil      -lir    .a>-     17.x  I  il nul.   I,a     \l,'.Ma.,ai    l-,'V,'ll,l  hiu..    l'JjKll .liW.    1.,,  ,-|iii|,- 

sur  I,.  vc,--;,„|  ,1,.  1:,  |,,.u-..  ,-1  .1,-  7-  1,1  :,.x.  i-a. -Il, •!,■■.■  i.,ar  -■.  c,-lu-,--  ,|..iil  ".  ,1,.  Lj.ir.l.-;  .  .-11.-  -ur  I.- 
v,.i--.aiil    ,1,.  I,a  S, •ai,.  ,.-l  ,!,■  llJi  m    '•>.  i-.i.Im'I.m.    |,;,i'  N-J    ,-,'!ii-c-    ,l,>iil    .'.   .1.-    uau-.l,'   cl    I   ,!,■  .Ic-,aaile 

flan-    ^^■,.lln,•    i;,aiil.r.aii,-li,. ni   ,!,•   \  ,a  iiiiail,  .n  en  ,a,iu|,lc  '     l.c    lir: l'.'.aii    n-L.l.a,i,ail,ur,.    ,!,■> 

enil,,aiv,-ili,.ii-  ,.-l     ,1,-  I    m     l.'.,    |,..i-|,.  ,l,in<    ,|ii,.l,|u,.s    -,.,-|i,mi-    à   I    i,i.    lll    I.,'    c,au,.l    ,■ piaucl  ,l,.s 

erniauiil- à,-!,.-  .a    r\i-..ii.    ,aa   in.niliia-  ,!,■    '..    ,'i  r.|.r,-v-l,a  'r,.ur    l'.anu, I    ,■!   (ai, ail, .n     Liiiuiuair 

l,ila',.  -,  Ml    -J-.:,  m   ,  -Ml-  I..  \,u--.iiii   ,1,'  la   F,,. m'  cl  ,!,■  17  ,'i  TV,. nu,',  -iir  I,'  v,a--:iiil  .I.'  I:i  S. an,-.  ,l,uil 

1   |".iii-  l,a  li-,a\,T-,-,.  ,lu   r.,aivi-,.a  ,'i  (  :i,aiii,.,-\ ,  1    | '  la   Inn  ei--,a.  ,!,■  rV.,iun'  :<   l:,a--cMll,.  ,'1    I,".   eu 

av;il  ,1,.  <:i,iui,a-v  ii|.,|u7i  .\ii\,Trc  II  ,--l  .alun, aile,  aux  ,al,ail.>ur-  ,lii  lu,'!  ,!.•  |..ail:i^,.  |,,i|-  I,--  im,.l,.- 
(rVi.iin,-  rJ7  Kl!, .111.  xr...  .l'An. Il  ry,  Ki|,,iii.  r.7l  m,'.  ,l,'  \',aii\  il  kih.ni  (Mi.  ,1,-  l'.:n,-  "-j:.  lu  ■.  .Ii's 
(■■laiii;s  Niaïf  ,-1  (eail'liei-  i '2  kileiii.  :.!)ll  ,-l  -m-  |,.  v,'i'-,iiil  ,!,■  I,a  S, au,-  |.,ir  |,'-  n-n].'~  ,1,-  S,ir.ly. 
I„a,-Iiais,..  Ai-.l,in.  I,--  M, .rie-,  !,•  M,  .iiliii  l'.iail,..  \illi.a--,  li,MiM,,ii.  ,ruii,.  |,,iii;u,aii  |..l,ale  ,1e 
:.  Uil.uii.  :.X'i. 

Climat 

Ou,,i,|u,-  !■■  ,|,.|.,ii-|,au,ail   -,.il  |,l.i,a- ,l;iii-   -,hi  ,ai-,ai,lil,.  -,.u-  riiillihana.  ,lu  clincal   ,111   ,s-, :,,»„„;,•, i. 

il   |,i-,.-,ail,-  .]■■-  \.aia,aln.ii-    ih,l,al,l,.-  .!,•  I,aii|„a;il  lire  -iii\,iiil    l.a   r,- |ii,.  |..n  .aiM-.a^:,'    (:ii,a,aiiie 

il,'-  lia.i-  r,.La..ii-  ,111, ■  -  ,a\(,ii-  iliaa-il,'-  .111   I I    ,1,-   mi,'    I  (.|,,,ij|-,i|.|ih|iic  ,i  -,.ii    .•luual    |.,irli.ai- 

laa'  !,,■  M,.n.aii  ,|,..l  -on  liiiiiinlil,-  ,a  s. .a  .illilinl,..  .a  -.,a  -,,1  iii,|„aaii,aal.l,..  .aux  leivl-  ,|iii  I.'  laaa.u- 
\r,Mil.  .à  1,1   Inauleii:'  .iiiiiii,.|l,.  ,1,-  l,a  |.liih.,  Iiaiil.'iir  l,a   j.l a-  ,a,n-i,l,a;il,l,.  ,lii  ,l,-|.,ai-|,. I.  l.c-  Iiimts 
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.SAIM  rAlil/.liLL;  (-lUAlEL.  -  l^ylise.  ICjisl-jjiI.Ic  A'. 


l)ia;i/.K.  -  Ai„irii  iiH.ua-l.ir.  (;l,.ilr,-  .1  <:ln,|„r.  \  nv  N.  () 


5r,0  NIEVRE 

y  sonLlongs  el  ri^cmreiix.  Dnn^  l(>^  iK'uv  .uilrcs  régions,  la  lempéralure  moyenne  est  celle  do  la 
région  de  Paris.  l,;i  plus  giaiidc  lalilmlr  \  (i.uiiicnse  la  grande  surlace  boisée. 

La  hauteur  iiidnc de  la  pi  nie  c^l  de  (l  ju.  ."li  à  Ncvers,  de  0  m.  80  dans  la  région  de  C.lajiiocv  : 

elle  s'élève  h  1  m.  i  l  d.ms  ]<•  Mnivan.  |iciiii-  :dleindro  1  m.  bl  au  lac  des  Sellons.  Dans  le  bassin  de 
l'Vonne.  le  veiil  d in.nd  r-L  relui  du  N. 

Divisions  administratives 

Étendue  :  081.000  hectares  (cadastre) 
POPUL.VTION  (18'.I0)  :  jj.j.SlH)  habitants. 

.\n'oiidis>eriK'nts  Cantons                   Communes 

Prércctiirr  :  Xr.vcRS 1  S  95 

rll,ilr„ii-CI,i,lnil 1  5  02 

Clau.crij 1  0  03 

Vûsiic.  '. 1  0  OJ 

Total.   .        4        Total  .  .      2Ï~   Total  .      Ô13 


Sons- 
Prél'ecture 


LISTE    DES  CANTONS 

Aeoei-s Hcci/.c.  1  i.iimcs.  I'oui-s,  Nevcr.s,  Pougucsdes-Eaux.  Saint-Benin-d'.\zy,  St-Pierre- 

Ir-M.Hih.T.  S;iinl  S,iidi;c. 

CluUcaa-Cliiiioii.     ( '.li.-iir.in-Clii i.  Cli.'ilMI MiP.azois.  Luzy,  Muntsauche,  Moulins-Eiigilbcrt. 

Clanwy  ....     Kiinon  Ics-Alb'maiids.  (Ilamecy,  Corbigny,  Lormcs,  Tannay,  Varzy. 
Cosne La  Cliarilc,  Cosiii».  Iioiizy,  Pouilly,  Préraery,  Sainl-Amand-en-Puisaye. 

CULTES.  —  Culte  catholique.  Êvcché  :  Nevers,  érigé  an  vi'  s.  D'abord  suffragant  de  Sens 
jusqu'en  I7'.I0.  il  fut  compris  dei>uis  celle  époque  dans  la  province  de  Bourges  jus([u'en  lsO'>, 
date  à  laquelle  il  ImI  sup|)rinié.  lîétabli  en  1822,  il  a  fait  retour  à  sa  première  métropole.  Le 
déparleiiient  de  la  Xièvre  forme  seul  ce  diocèse  qui  compte  ô.t  cures,  272  succursales.  2"  vicariats 
rélribné^  cl  '.i  m. ri  réhibnés.  Il   y  a  un   séminaire  diocésain   à   Nevers.   Les  communautés  reli- 

picii-r^  d'I iinc^  y  ^-.inl  raies  el  ne   s'ciccupent  que    d'enseignement    et    de    prédication.     Les 

coiiiniiiii.iiili's  de  leiiiiiie^.  a^^(■z  iininbreuses.  s'occupent  principalement  d'œuvres  charita!)les. 
d'eii-eiLjiieiiient  nii  ^-mit  vnuée'-  :i  l.i  \ie  conleiiiiilalive.  Ouebpies-unes  ont  leur  maison-nicre  dans 
le  ilep.iileiiieiil.  P.iniii  les  ]iMeiiiinges.  nniis  cileroiis  Céu\  de  N.-D.-de-Faubouloin  à  Coranry, 
N.-D.-diiMorvan  à  liiui  siir-Grand-Hy,  N.-I).-de-Pitié  à  St-Marlin-iriIeinlIe  et  à  Frasnay.  N.-D.-de' 
Marcilly  .-i  Orxon  id  X.-D.-du-Snpi'énie-Pardon,  à  Chiddes. 

Culte  protestant.  On  compte  environ  1500  adhérents  au  cidie  réformé,  rattachés  au  consistoire 
de  Bourges,  qui  comprend  les  i  départements  du  Cher,  de  la  Nièvre,  de  l'Indre  et  de  l'.MIier.  Il  y 
a  des  éylises  .'i  \(n(M-s.  avne  annexes  ;i  Laniarclie.  Cbevrenol  (C.  de  Monlapas)  et  Panneçotir..  de 
Liiiiaiiloii  ainsi  qii'.'i  l'iniilly  :im-i-  annexes  ,'i  Cosne  et  à  Sl-,\udidaiii.  L'église  de  C.lamecy  ajipar- 
lirnl  h  la  eonles^inn  ir.\iii;-Ii,.iii;;, 

Culte  israélits.  Il  n'existe  aiiciiiie  eonuniinnuté  de  ce  culte,  dont  le  nombre  d'adliérenls  allidid, 
Ut  à  |H.|ne. 

ARMÉE.  Cedép;irlenient  e-l  i pii^  ,lans  I.t  biiiliénie  rési.m  niililaii'e  qui  conqde  S   siib.livi- 

siiiiis  ,],•  réeiiMi  diinl  -j.  celles  de  Cn^ne  el  de  Nevers.  lui  appai'lieiinent.  Les  troupes  qui  en 
dépeiideiil  tniil  pallie  ilii  S  corps  d'année,  dont  le  chef-lieu  est  Bourges.  La  garnison  i\c  Nevers 
c<nnpn'iid  "  b.iLiilldiis  cl  une  compagnie  d'infanterie:  celle  de  Decize,  3  compagnies  :  celle  de 
Cosne,  I  iveiiiii'iil.  Le  dé|iartemeid  resi;nrlil  en  outre  à  la  S"  |i'f,don  de  gendarmerie. 

JUSTICE,  le  d.qiarlement  res-.nlil  :i  la  Cour  d'appel  de  Bourges.  Il  existe  I  Tribunal  de 
1"  invtance  .'i  Xevers,  où  se  tient  la  Cour  d'assises,  .à  Cosne,  Claniecy  et  Chàteau-Cbiiion  :  i 
Tribunal  de  Commerce  à  Nevers  et  à  t'.lamecy  el  1  Justice  de  Paix  dans  chacun  des  2.")  can- 
lon-^ 

INSTRUCTION  PUBLiaUE.  Le  déparlenienl  rc--oilit  à  l'Académie  de  Dijon.  Il  ne  possède 
p;i- di-lalilis-;einiMd  d'enseicnenieni  siipérienr.  I,'en~eieneiiient  secondaire  comprend:  pour  les 
g.ucnii^.  I  lycée  à  Xevers  :  1  collège  communal  à  Clamecy  el  h  Cosne  ;  pour  les  filles,  des 
cours  secondaires  ;i  Xi>veis.  Il  v  a  en  (luIre  des  établissements  libres  à  Nevers,  Chàteaii-Clii- 


IMihMI'.liV.   -    ^;:li„v   l.n-oiiilil,     S.   (), 


1,'eiiseigîiemetil  ]M'iiiinire 
(■  niiiicxi'i  il(>  \','ii/v  cl  à 
annexe)  lie  Xevers.  Il  y  a 
■(•  cl  laCluirilc.ol  de  lilles 
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non  e[.  Corbigny.  Il  cxi^Le  1  petit  séminaire  à   Pignelin,  près    Nevei> 

recrute   ses  iirorcsscnrs  à  l'école   normale  d'instituteurs   (avec    ee( 

l'école  normale  d'institutrices  (a\ee  eculc  annexe  et  école  malcriiell 

des  écoles  primaires  supérieures  île  i^anims  à  Chàteau-Cliinon,  I  lec 

à  Claniccy.  Des  cours  complémentaires  |ii>in-  t;aiçons  oui  lieu  à  Gorbigny  et  Fourcbanibault  et 

pour  filles  à  (ju.'iigny  et  à  \arzy.  Eiilin  il  y  a  des  pensionnats  primaires  à  Decize  cl  à  Ncvei-s. 

Dans  un  autre  ordre  d'idées  signalons  1  école  municipale  des  Arts  de  Nevers,  la    iiiaitrisc  de   la 

calliédrale  de  cette  même  ville  et  l'école  d'agriculture  de  Gorbigny. 

Le  de|.aiieiiieiil  re-surtit  encoi'e  a  rairiimli^senient  minéralogiiiue  de  Glermont-Fenand.  sous- 
arronilissenieiil  de  Moulins  (dixisioii  du  Genire):  à  la  h'  région  agricole  iGentrei;  à  la  -■  conser- 
vation forestiéi'c  lUourgesi  et  à  la  11'  iii-|iiM-(iijn  des  Pouls  et  Gliaussées. 


Agriculture 


La  Nièvre  est  un  département  de  grande  cnlline.  dont  la  richesse  principale  consiste  dans 
l'élevage  du  gros  bétail.  Les  animaux  ciii;i  ,ii-^i~  dans  les  •>  embouches  »  du  centre  ou  du  Val  de 
Loire  conirihuent  dans  une  notable  iiroporliun.  a  l'approvisionnement  du  marché  de  Paris.  C'est 
encore  le  départomenl  le  plus  boisé  du  centre  de  la  France.  La  plus  grande  partie  des  bois 
brûlés  à  Paris  en  provient.  D'autre  part,  la  production  du  vignoble  est  également  considérable, 
malgré  le-  i-.i\aL:e-,  du  |ili\lliixera  ;  un  cru  blanc,  celui  de  Pouilly,  occupe  un  rang  très  honorable 
dans  la  inanimé  -i  \;u-iée  des  \ins  de  nuire  jiays.  Telles  sont,  esquissées  à  grands  traits,  les  prin- 
ci])alps  earaili>iis|i(|ues  delà  Nièvre  agricole.  La  culture  des  céréales  tend  toujours  à  augmenter, 
surtout  |Mim-  le  lile  ei  l'avoinc.  Les  progrès  réalisés  sont  dus  à  la  création  des  syndicats  qui  sont 
venus  seiondei-  le-  elïortsdes  sociétés  et  des  comices  agricoles.  Près  d'une  cinquantaine  fonc- 
tionneiil  .in|iiiiiil'liiii.  Le  sol  a  été  très  amendé  par  l'apport  de  la  chaux  dans  le  Morvan.  où  les 
maigres  eiilhue-  de  jadis  onl  été  renqilacées  par  d'autres  plus  rémunératrices.   Voici   le  tableau 

de   la  bl.llisliqile   .l-liei  >li'  Juiur  l'année    lS!i;i. 
Cillliin 

Froment. 
Méleil  .  . 
Seigle  .  . 
Orge.  .   . 

Les  piimiiies  de  terre  ont  occupe  17 
foun-agi'ie  est  extréniemenl  ini|iiirlai 
Varzy.  de  llriiinn,  de  C.hàlillon-eii-l!:i 
Voici  le  lableau  de  celte  production. 
Heclares 
Betterave  fourragère.  .  .  .  5.98i- 
I  Tivlle.    .    .    ,  10.702 

Luzerne  .  ,  .  11.000 
Sainfoin.  .  .  .  0.814 
Légumineuses.  '^j 


Siufiice                  l'ioilucUiiii 

Cultures 

Surlui-e 

Proiliic 

ion 

■Si.oriS  hectares   1.000. I7.">  beclol. 

Sarrasin.   .   . 

4.700  hectares 

00.777 

n-cl 

li'2                            i.l.'iO 

Avoine.  -   . 

OJ.470 

.ry.io.riio 

S.r,'2'2         "               l.'ir,.ilO 

Maïs.    . 

Ci 

1.024 

10.711         .              '2:..'i.0.M 

Millel   . 

10 

80 

I  beclares  et  oui  produil  1  02ri5ô2  quintaux.  La  production 
>.  Les  plus  beaux  jiàlurages  sont  ceux  des  cantons  de 
lis.   de    Luzv.    de   Sl-Benin-d',\/v.    de    Moulins-Engilbert. 


Prairies 
arldicielles 


Oniiil:iu.\ 
1.202.740 
700.207 
r)74.r,80 
107.005 
r,2.ISj 


1-  est  estimée  jikis  de 

■" 

m 

liions  de  f 
Heclares 

rancs. 
Ouintaux 

Fourrages  annuels    . 

o.dëo 

102.284 

Prairies  temporaires. 

o.o.'iri 

170.(m1 

Prés  naturels  (1'"  cou 

■e) 

71.liO.-. 

2.r)(l0.125 

(regain) 

7S7.o:iO 

Herbages 

10.-01 

.-,7.i.r.2l 

La  culture  des  plantes  industi-ielles  est  en  général  de  peu  d'importance.  On  ne  peut  guère 
citer  i|ue  celle  du  chanvre,  qui  a  occupé  580  heclares  et  produil  2155  quinlaux  de  lilasse  et 
1788  ([uinlaux  de  graines;  puis  encore  celle  de  la  navette  qui.  pour  une  surface  de  370  liectares, 
a  donné  4054  quintaux  de  graines.  La  betterave  à  sucre  n'a  occupé  que  120  hectares.  La  vigne. 
pour  008i  hectares  plantés,  a  foiu-ni  75  545  heclol.  de  vin.  Pouilly.  en  dehors  de  sun  \in  bl.inc, 
donne  des  vins  rouges  assez  réputés,  de  même  que  Saint-Ouenlin  id  Tannay.  Les  cnleaiix  de 
Pouilly  viiieni  nuïi-ir  aussi  du  chasselas  en  assez  grande  quaidilé.  Eu  ISOO.  un  .i  replanle  T,VC,  beel. 

Enregistrons  encore  dans  la  production  fi'uitière  2547  quint,  de  châtaignes.  5000  de  noix,  i'i07 
de  pommes  à  cidre  et  570  de  prunes.  Les  forêts  domaniales  occupent  14085  heclares  84  ares  et 
ont  produil  -450  802  fr..  les  forèls  communales  et  d'établissemenls  jinblics  en  occupent  25508  liect. 
00  ares  et  onl  produil  520  OSO  Ir.  Les  bois  et  forêts  apparleuani  aux  ]iai  ticuliers  occupent  plus  de 
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ir,:,(llHl  lircl.  |,r~  ,.-^,-ii.'.>-  l.-s  |.lii- iiiiiiii.'-  -nul  I,-  clH'r].'.  Il'  lirlrc.  le  cli.inij.'.  I  m- cl.-.  Cl.ins 

|,,inill   l.'^    U.l-r\^   (■■■II. 'S  ,!.■   Chrilll.  (Ir    \r/..'l,iv   -lir   l,'   \r|--ilil    .!,■  rVnluir.   ,rll,-.lr    In    (,inrl|.-  ,lll- 

HcM.  -^Illl.!    Ill^M.'    il.-    I.llh'-.  .■.■llr-   ,lr    I /\.    Ar    I  !.  .lir  ,M  1 1  \  ,    ,lr    \;M]/.r.    ,|.^  \  ilircMM','.  -  n  r  Ic^  |  .1, 1 1  .•.'l  ll\ 

,1c  1,1  nv.-   .1.   d.-   la   I...HV  ;   ,rl|.-,    ,1,.   (.h.ilirl,    ,lr    \hl--v     i-l     .lu     l'rlT.iv     rlilir     la     la.lic     ri    l' A  lll.T. 

La  i-ac-  ,-h.'\aliii.'.  m  |,i  ..■jic--i,.ii.  |,ai-  -iiilr  >\r  la  IniJaina-  <|irniil  I,',  .\  i\  .■mai-  a  la  -.nl.-liluiT 
•1  la  rare  l..,\iiH'  .laii-  la  .nlliiiv  .-1   I,--   .-haiT.ii-,  .■.iniiilail    -jii-j:!;    i  .■|.ir-.-iilaiil  -    .-ii    ls;M;   la    la.-o 

iinila-.~iia.-  .'ii  .-..miilail    Hil   cl   la  la,-.-  a~iiic   lll"iS.S.   |.c  .l,-|,aii.-ni.ail    .  ..in|il.-     i    -lai -    .l'. 'lai. .lis 

pur  sanu  .'1  li  .le  .Iciiii-aiiL;.   1 1.--  .■,iiii--c-  ,l,'  .lii.^  aii\  ..ni    h. 'lia   \.>\  ci--.  (  aav>   la- 1 -cl     lai.iiay. 

l',,iii- la   la.-i-  Imiviii.-.  la  la.-,.    .-Iiai-iilai-c    iviiiplacc    .!.■    |,lii-     i-ii    |.|ii-     la    la.'c    lia  .i\  aii.l.'llc.    Sur 

l'.i;,'.:.,i  li-l.'-  ..Il |.lail   71  (IM)  \a.  11.'-  a\aiil    Liiiriu  r.-j:.SI7  lic.L.lil  i  .■-  .1.-   laiL   I  .a    la.a-    ..Miu'..  en 

(l,.,'r..i--aii.a'  \..iilii.-,  ,a,iii|.lail    li7Tx:,    i-.-|irc-.-iilaiil -.    axaiil    r..iiriii    17-r.    .imnlaiu    .!.■    laiii,.    |,..iir 

7-Jlinil  ni. .11-   l..inlii-.  (In  .■ plail   cii,..i.'    7l.;.r.7    |i..r.-   .•!    :.7'.l    .  Ii.nr.'-.    .\|...il..ii-     .|n.-     l:<âS() 

ni, ■lie-  .'M  a.liMl.-  ..ni  Iniiiin  r,7  T.S  Kil.  ,1.-  iiii.-l  .•!  ■J".7I7  kil.  .1.-  .an-,  haii-  1,-  cLuil;-  ,ln  l,i,'r  ,|,- 
pailai:,-  ,lii  ,-aiial  ,ln  \i\,'niai-  r\  ,laii-  !,•  ,-aiial  Ini-incni,-.  !,■-  |„,i--,.ii-  I,--  |.lii-  .  ..iiiiniiii-  -..ni: 
II'  I,r,„-Ii,'l.  I,-  l.arh.-an,  la  .-.iri.c.  la  |,in.li,',  la  laii.  li.v  l'aiii^iiill.',  I.-  innl.'l  <.ii  lia-.-,  la  hivni.-.  lo 
i,'ar.l(.ii.    I.a  Irnil.-.  rar.',  -.■  Ir.iii\..  i;.-|.cii.laiil   ,laii-   r\..iiii.'  -ii|..'ri.Miiv  aiii-i  .pi.'  T.  lavM--.-. 

I.a  \i.'\iv  |...-s.''.l,-  haii.'    .l.-|.ail, '111. -niai.'    .l'auii.iill  iiiv    av.-.-    lalmraL.ir.-   a    .\.-\.-i-:    .l.-s 

i-liaii-i-s  -p. -.laies  .li-  \  il  nnlliin'  ..ni  .-le  .i.-i-c-  à  lai-in-  .-l  à  i;laiiic.-y.  làiliii  ren.-eii;neiiu-iil  ayri- 
c.lc  e-l  .I...11I1.'  à  ri;e.,l,-  pi-ali.i la^i  i.nll  ni,-  .1.-  (a.ilni^ny. 

Industrie 

INDUSTRIES  EXTRACTIVES,  Il  .-\i-l.-  .l.-ii\  ,-..in-,---i,.ii-  ,1.-  iniii.--  ,laii-  I,-  ,lcp  n  1  ,-iii,-iil  : 
,-,-lles  ,l,'/ic/(/7/e,le  |l,-,-i/,'.  ,l,.iil   la  pi-,„lii,-l  i,,ii  'l7H'.lill  T.  ,-ii    IN'J'J    aliiii,-iil.-  1,--  ii-in,--  ,ln  i  :i-,-ii-i.|. 

I.a  I- -.-s-i le  /,//,-(/,-  .!<■  frr  .-I   aiilr,-s   nnii.-rai^  .-,  .iiii,-\,--  ,lii   l'ral.is   ,--l    iii,-\pl,.il,-,-.  (  In    ,- p- 

lail  -jl  .-,ni-;,"-,-,-s  ■^,.iil.'|-raiii.-s  ,l,.iil  II  ,-\pl,.il,-,-s  ,riin.-  |a.-.,ii  .-..nliini.-  :  il  .-xi-lail  .-n  ..iili,-  -iili  ear- 
i-i,-|-,-s  à  ,-lcl  (,in,-rl  ,H-,-iipaiil  Sis  ,,iimi,-i--.  \,-\.-r-  lalni.pi.-  ,1.-  la  /;..,ec/,,/,„-  .■!  .1,-  la  f,, , ■,',„■,' 
aili-li.pic:  la  ,„,lrr,r_  ,-n  ,l,-,-i ,  ,i--aii,-,-,  -,-  pralnpi,-  a  Ai,piiaii,  \,-iivv.  SI- Aman, 1.  Sl-II.nn.r.-. 
Sl\ei-aiii  cl  T.Hiiy-l.iir,->  Il  ,-\i-l,-  ,1,--  .-,-,-,-,-,  e-s  a  Sl-l.ci;,-i- ,l,--\  iiiii,--  .-I  a  ll,.n/y;  -i^'nal.,ii-  la 
iii-aiiile  liiilrrii--ln-hiurl,-i-i,-  ,1,-  \l\,-inn'-, 

INDUSTRIES  AGRICOLES,   I,  m, lii-li-i,.  ,1,.  la  /»/,/,./,-,•;,■  ^e    renc.iilr.'    <ni-l,,iil    sm-    I,--  ,-,nirs 

,r,-.-iii  :  \,.li,nii,   V,,iiii,-.  \i,-M-,-.  ,-l,-.  ,pn   ,-i,-|  i,,iiii,-iil  ,-iiis-i  ,l,.s  nlm-  a  l,iii.  ,--i  ,-iii,iil.  a  |  ili..-pli.-il,-. 

à  l,nli.-r.  ,-nii-i  .pi.'  .1.--  /,c/7,-r;,-s-  .1.-  ii.u,-l|,.,  ,|,.  ,-,,1/.-,.  ,|,.  ,-h,-ii,Mi-  1,,--  priii,-ip;il,--  liniL-ri.-- 
-.•li-,,iiM-iil  ,-'i  \,-v,'i--,  1,1  (;h,iiil,-,  [■.niillv.  Ciiirs.  Lii.-,-ii,iv-l,--  \i\.  n,-,!/,'.  Sl-l'i,-rr,'  1,>  Abniln-r.  cl,-. 
<lll     II-,. UN.'     .1,--     r-il.ii.pi,--    ,1,-     ,-;,/,, /,,,-,-    ,'l     \,-N,-l--.    1,-,    Cli.-n-lle     ,-l     (:l,lln,-,->    ;    ,1.--     I.ra^srii.-s.     p.'ll 

iiiip.,rl,-inl,--  ,-'i   \.-v,-|-s.  l,-i  i:ii,-in|,-.  (  :ii;H.-,-iii-(  :iiiii..n.  CLii -w  |i.-.-i/,-  ,-l     \riin-- :   ,1e-   .lislllh-rlrx    h 

<;.irlMmiy.  ll..i-ii.-,-y  v\  \,-v.-|-s.  I  .'111.111-1  rn-  ,lii  li.„s  ,--l  i-,-p|-,---enl,-,>  p.-ir  le-^  s.-é-r/.-.v  iiie,-.-iiii,pi,-s  ,1e 
(:i,-llll,-,-\.  C.i-Imçiiv.  l'rein.-l-v.  ,-!.-  .  plii-l.-ll|--  ^^il„,lrrlr<  r\  Iniinrllrrir-:.  ,-l  -lirl..lll  p,-||-  I.-  Ih^lhi.jr  ■) 
l„irh,-<  ,,rr.ln,'s.  sp.a-i.al  ,a  n  \  \,ill,-,--  ,1,-  TV, .1111,-  ,-l  ,1e  l.-i  f.n,-.'.  Sur  r^',.iiii.-  .-.-  I1..I  l;n;.- .i  li.-ii  .l.-pnis 
le  mi.'  .1.-  (;ii,-\i-,i,-|i,'-,  ,-11  .-iiin.nl  ,lii  p,-il  iiis  ,1' \i  iiii'-.  jn-ipi'/iii  perliii-  ,1,-  Ciaiii-,  pr,--  ,1e  Cnii- 
|.ni-,---iii--'l"..iiiie.  -..il  -m-  nii  (--p,i.-.-  ,1,-  I,',  kil.  .^im  C-l  ,--|.-i.-e  .--I  .li\l-.-  .-n  H  n-lenii.'-^  l.i-s 
p,-rliiis  <,nil  r,-i-in,--  p,-ir  ,1,--  l,,-n-i-,iL.-,-  nc.l.il,--^  e..iis|i|  n.-.:  p:ir  nu.-  l,,-iri-.-  |.  ,ni-ii,inl ,-  ,-l  ,1,-- .in.Miilli.s  : 
ils  ,-,.iiipi-,-iiii,-nl  ,-ii,-,n-,-,l,-s,|,-\,-i--,,ir-li\,-.,-l  ,1,--  v;iiiii;n;,-s  iii,,l.il.--^  .-ipp.-le-  ç,inlln,-i--.  I,,-  p.-rlnis 
m-  -,-  lr,iii,liil  ii,ilin-,-ll,-ni,-nl  .pi'a  l,i  ,l,--,-,-ii|,-.  .in  iii,.\,-ii  ,1,-  r,.in  ,-i-l  iir.-  l.rii-.pi.-  ,1,-  rc.-|-;iii  iii..l.il.- 
e..ii-liliie    p,i|-  I.--  r.-rni.-ll.--  .-I    ,iii;iiill,--    (  In  l,ni,-,-   ,iin-i    ,lii    l.h-f  ,r,ii.,,.nl    .1,-ni-     1.-    I.i.-l  .f.iMil  un 

M.liini,'  ,r(-aii   ;i--iii-,iiil    p,-n,l.'iiil    iiii    ,-,-|-l.nii    l,-i|.s    .1.-    l.-iiip-    i.ïiiilLiç.-    -iip.-ri.-iir  .-i    .-.-lui   .pn 

r.--iill,-  .lu  i-.-Lji ii;ilnr.-l   .1,--  .•,in\.  C'.--!   ,'.  .-.•  Ili.l   ,pi.-  r.ni    .-.nili.-    1.--    I„.i-  .à   I  r,-iii-p.>il.-r.    Ilaii- 

-..11  111, .11',. -m. -ni  .1.-  Ir;iii-I,ili..ii.  1.-  11,.!   -■,ipl,ilil  .-I  -■el,il.-     \\,-iiil   .pTil  n,-  -,-  ,-,.iil' L-  .-n.-,'  I,'  iiiM',-in 

priinilir.  il  laiiNpiil  lr,.iiM-  .i  l.i  r.-l.-nii.-  ,r.i\  ,il  ,pii  pr,-,-,'-,l.-  ,-l   ,.ii  il  \  ,i  p.ii  \  .-nir  un   aiili-.-  iii..iiill,ii;i- 

p.-riiiell,-iiil   ,111    I1..1S   .!.•  I -iiiM-.-    1.-  \..\,-il;,-     A m. -ni   pi-..pn-,-.  ,,11  ..iiM.-   l.-p.'ilni-  .l'aMil  .-n 

m,- l.-iiip-  .p|-..ii  r.-.- M.-.-  .-Il   .- 1  l,-i   pr.-ini.-r.-  ni.iii.eini-,-  ,l,-,i-i|,-.   I  ,-  li,.i-   .l.'-,-.'ii.l  ,-iiii-i 

(!,■  Iii.-r.-n  l.i.'l"  -an-  inh-rnipl  i,.ii.    \ii  p.iir  .-..iim-iiii.  1 1.--.  leiiiin,--.  ,-iil,iiil-,  pr,-,if.il.-iil   a  Tc-in 

le<  lini-li.-s  pr.-.ilal.l.-in.-nl  in.ii  ,pi,-,--  .iiiv  ,l,-n\  ,-\l  1  .-iiiil ,--  ,-l  .1111,-11,-,--  -iir  1,--  ,l,'ii\  ri\.'-.  I  i.'s 
mciiciirx  d;:,ii   .-11- -   ,!,-   ,i-,i,-s  \,-ill,-in  .1  ,-,-  ,pr,-i:,-^  II,-  -■.111,-1,-111    p,.iiil.    Il,-  |..rni.-iil    pa-  .1.-  nUir 


,\  i:ii\i;rn':.  -  iv^ii-e  ^ii.i.aii:ii.'  r.ii.ipu.- 


,lr,    |,ilil-.-    llu    cIkOU 


l.A   C.IIAUni:.  -   l';-li.e  :il,li,ili^,l,..   Cùlù  s.  K. 


5r,s 


MiiNit  i; 


sur  la  ,7(i»/f//('  (n<;i;l(iiiii''i-,itinn  nu  niilion  ilo  l;i  rivii'io).  Aux  anvl^,  ;i  Clamecy  et  à  ('.niilant;es,  giu- 
1  Vuiuio.  à  VcnjHMilou  sur  la  Cuir.  \r  lioi^  e>t  relue  eL  Irié  ;  il  conliniie  en  bale.ui  smi  M>yage  sur 
Paris,  le  llollai;e  en  Iraiiis  ii\'\i-l.\iil  plu>.  I^u  l.S'J'.l,  un  seul  Ilot  a  eu  lieu  mu-  r>oiuie,  le 
2i  avril  et  a  amené  5Ô20  déca>lére^  I  n  >i-ul  llut  a  également  eu  lieu  sui-  l.i  Cuie  le  il  avril, 
auieu.iul  -J  7r.(l  ilc'rastères  île  liui-.  Le  |>]i\  de  revient  de  ce  mode  de  Iraiisport  s'est  éle\é  sur 
rVniine  .'i  un  eenliiiie  jiar  stère  et  \i:w  kilcmieli'e. 
INDUSTRIES  MÉTALLURGiaUES.    Ce    sunt    les   |dus    imiiortanles     .lu    dé|.artenieid.    Ou 

compte  dans  la  Nie\i'e  Unis  usi- 
nes mélalluL'i^iiiues  de  [iremier 
ordre  :  les  Fonjes  de  In  Cliaussade 
à  (juéricny,  a]>|iarlenanl  à  l'État 
(elles  (lé|iendenl,  du  Mini-lère  de 
la  Mariiie).  les  /'i/zi/cs-  ,/-■  Faur- 
rli.iinh.nilt  et  les  Aciéries  d'implty.' 
Vax  IN'.i'.i,  ces  trois  grandes  usines 
(lis|iosaicnt  ile'2SiOclie\aux'\  a  peur 
|iour  ."15  Èuaiddnes.  La  proilinlion 
en  acier  ouvré  s'est  élevée  à  'jr,  ysi 
T.  et  à  21U75  T.  en  aciers  mar- 
chands et  spéciaux  pour  la  même 
année  En  outre,  t)  usines  (usines 
de  1.1  l'iipie,  de  (Jarcliizy,  etc.)  ont 
pi.MJiut  i(iir,  T.  de  lonle  lu.iulée 
de  ■!■  tu-ion  (d  I  7iC)'r.,le  U-v  ..u\ré. 
lle.-ize  adesaleliers  t\<- r„n^lruc- 
linii  </(•  m.irlniu's:  îles  tnil iji itdfries 
exislent  à  Dornccy,  l'remei'y,  St- 
l'ieirede-^Ioùtier.  On  faliriqne  des 
liiiirx  :i  Cosne.  Kiuizy,  Ste-IIélène, 
lies  iiiatnimeiilx  nijriculi-s  ;i  Nevers. 

INDUSTRIES  TEXTILES 
Elles  suni  iioiir  ainsi  diie  nulles. 
Signalons  suiiplenienl  i|uel(|ues 
l,l,,liin-s  ,/,•  /,,/„,•  ;.  la  Ç.li.arilé,  Cor- 
liii:ny.  Cosne.  Sl-IJenin-.r.Szy,  St- 
S,uili;e  el    Taimay   el    I    elaldisse- 

d,  de  hniiiifleiif  .-1  Ilei-ize. 

INDUSTRIES  CHIMiaUES. 
(  )ii  r.'ilinipii'  di's  /irodiiit:^  liiimi- 
.jiirs  à  (  l.iiiM'ev .  Cnsne.  Demeurs, 
\en\  \-sni  Luire,  \e\ers.  l'réniery 
(di-lill.di..n  du  lii.is.  r.dll  ouvriers). 
On  Inune  îles  u-iiies  de  stcarine- 
rir  :i  la  Cli.aïUr'.  Heei/e.  Xevers; 
des  idniiireries  à  Nevers  et  dans  les  i;r,-indes  villes  du  déparlenienl.  Ne\ers  laliiiipn'  de  la  colle 
Inrle  el    Neuv\-siU'-Loire  de  l'..e,r. 

INDUSTRIES  DIVERSES,  Cli.ii.'aii-Cliinon.  Clameey,  Corliigny,  Cosne.  Ileeize.  Donzy. 
Eiili.iins.  Lc.nnes.  Mnidni-  Ijn^dl.erl.  Xevers.  St-,\maiiil-en-ruis,i\  e,  Tannay.  Var/,y  possèdent  des- 
l.,,iiicri,-s.   des  ,;„;■,, irrics  ,>u  des  in.;,isseri,f. 

Ou  t.diriipie  des  rlianx^iivcs  h  la  Cli.uilé.  C.lanieev.  Xevers  ;  des  Hiapcni.c  à  l.i  Cliarilè.  l.ornies 
el  Xe\eis;  ,\,-^  jlriirs  ai-tiln-icllrs  à  Cl.iiueey  el  l'oureli.unlp.iull.  Enlin  CorviddOr-iieilleiix  pos- 
sède   une   lin  11,-tcii,'    iinpiirl.inle. 

En    IS'.IJ   ruidii^li'ie   e pLuI    dans  |;i    Xiè\re    i i.">   établissements   possédant   des   niacliines  à 

vapeur,  dispos.-mt  de  '.«lirp  elie\,iii\  de  liu-ee. 


VAliZV.  -  Eyli 


^^i|iiijiim  mmutjf 


VAI\/,Y.   -    I  i;li-i-      M.-l.lc    ri    .■  .i,1 


Commerce 

La  Nièvre  expoiie  siii-toul  des  bestiaux  et  des  bois  de  cliaulîage,  du  charbon  de  bois,  de  la 
houille,  lesiiroduils  de  ses  usines  métallurgiques,  des  faïences  et  de  la  porcelaine  de  Nevcrs, 
des  cuirs,  des  matériaux  provenant  de  ses  carrières,  des  eaux  minérales  (2000000  de  bouteilles 
d'eaux  de  Pougues),  des  vins  de  Pouillv. 

Elle  importe  des  blés  et  farines,  des  vins  ot  eaux-de-vic,  des  articles  d'épicerie  et  des  diiuéos 


CLAMECV.  —  Eyli>r.  .Mi>e  :iU  loniljeuii  (ba,  relitlj. 


ciiliiiii.ili'^.  lie-  MKMles  et  liouveaulés,  de  la  librairie,  ib'  l,i  l)ii(]ulerie,  des  articles  d'ameublement. 
d'ijoi  I..UCIII'  cl  ili'  1,1  liouilic.  Les  transports  par  eau  xml  1res  iiuporlants.  Le  tonnage  du  canal  du 
\ivciii.\is  >'c-~l  ('Irvé  a  'J'.iHlll  T.  eu  IS'.tO,  ]iour  ."ioriT  balc.iux  :i  la  uioulée  et  à  la  descente:  celui 
(lu  i-,-iiial  latéral  ;i  la  Loire  s'est  élevé  à  i  .'^i-JX  T'.r.  T.  ]H.iur  \X'1'.C,  bateaux,  tant  à  la  montée  ipi'à 
a  descente. 


Voies  de  communication 


C.lieniins  (le  lér  (voie  iiiirniale)   .    .    .    . 
(<,iiw  coruplcr  les  ciiibi-.    parlicul.) 

nctilcs   iialioiialcs 

iHiciiiiiis  vicuiaux  (le  iir.ui.lc  coiiiiii  " 

—  —         (l'iiil.'rcl  co nu! 

-  —         or.liii.iMv-  ,    ,    .    . 
Canal  latéral  à  la  l.diic  cl  cnihiaïK.-b 


Uil. 

i  i'i 

'ûi. 

)S-2 

l.iS-j. 

I  rûo. 

i'i;  1 

(il). 

r.ii 

liil. 

<'..inal  (lu  Ni\('iTiais  el  eiiibiancbcmenls  l'2."),148 

l.c.irc  iri\c   t;.  ."li  Uili  iri\e  d.) iTC.mi 

Allier (n\e  d.l 40.   .. 

Venue  ill,.ll,-(l,lc  (le  -  Kildni.   en  arncnt 

(rAiiKc-  a   la  -(.i-lie  (In  (le|.ai-|enienl  .  ir.,r,àO 
Arcn     llcllalile  de  Ceicx    jii-(iii'.-i    j'eni- 

bciielinic '.' 22'     » 


N  1 1;\  i;i'; 


NEVERS  c-~l  ,oii-li  ml  .ii  .uni.lillliL'àlrc  sur  la  ii\c  il.  lU-  la  l..iii-.'.  \'ur  rie  la  i-i\i-  lt-,  do  l'oxlri-- 
iiiité  «lu  1"imI  i'ii  iHi'iTc  ji-lr  -m-  le  llcuve,  dont  le  lil  est  occii|io  m  lriii|.~  iH.mial  pai-  de  larL'fs 
bancs  de  sahlc.  c-cil.'  mIIi-  |.n--i-iili-  un  aspect  assez  agrcalilc.  I)m  i|iial  |iaili-iil  .Ir^  c-calici-s.  des 
l'nollc's  on  «le-  i-ui-s  lurUlcnscs  i;iini|ianl  vers  le  ccnllM'  di^  la  riii'.  mi  Tmi  hnii\.'  i-nc.ire  <niol- 
qnc-^  rii'illr^  ,n,u<<i,i:i  à  l'ai-adcs  de  Iji.is.  à  liuu'OlU's  d'anyle  en  rncinljclIciiH-id.  dans  les  Hues 
Ad.ui,  IJilhiiill.  ./-•  rnmtairr.  ,lrs  Il<,iirl,nfs. 
Sl-i:iu'„,i,'.'li<  I-'l;:  <-li-.  1>c-s  rerniiails  d'auliv 
fois.  .1.-  nombreux  vo~lii;c-  »,\il  .-ik-oic  .lel>.ail  : 
la    l'"itf  .hi   r,;„i.r   il',lir,-ir.'.lS|    .loni    la    ~allr    .lu 

]iri'MiiiM-  cla:;!-    rriiiciiu i    ilitric<-ant    J/(i.s.  r 

.n-rhr.,l,„j;<,n-  „;r,-n,.n.<.  la  r,u,r  M,i,l,„l  a\r,-, 
deux  aidie-  i-t  de^  |.arli<-s  de  niiu-alllcs  cnida- 
véc^  dans  une  |iro|iiiid.e  |iri\(M',  la  1  nui-  l^ni/ii in, 
(■>lui.lii.iu.-,  >ur  I.'  .|iiai  Ar  la  rive  d.  .le  la 
J.oirc.  la  l'niir  Sl-I-:!..;.  -uv  la  n\i-  d.  de  la  Nie 
vi-e.  DcUTi.uv  le  i'alais  .lu. -al  ..n  v.id  au-si  il.'S 
icsies  .-..ii-hleialil.'-  .lu  Cliàl.-au  .1.-  l'i.'iiv.le 
(•...uii.Miav,  Situai. ,n-..'n  ..ulr.',  VILUrl  de  .l/.oi- 

iiiijjtiii,    llan.i l'un.'    bi'll.-    I ■    iesl,au|-.'e    id, 

le  PoihiH  \w  s.)  .1.-  Tan. -i. -an.'  C ■  .1.-  (:..ui|.- 

tes.  1..'  Clfll,:,»  d,i,:,l  XV-  SI.  .|..id  ..Il  .a.lnnr.' 
la  l..urell(>  oil..-..n.il.-  reui.-iniaid  le  liiau.l 
escali.T.  alinl.-  le  l'^,r,,>:  ,lr  .hi-:lire  .d.  le  .i;/'>.v 
ccmi„i,iii,\  des  nir.l.nll,-.-  el  d<-s  aiih'/ n iles .  lieux 
parliu-n^s.  .au  .•.■idi.'  .l.-s<|uel--  -.■  .In^ssiad  l.'s 
/■usirs  .lu  |,;Mil|ild.d;ni-.-  rhin.l,-  l,llirr  ,d  .lu 
IKièle  ru.-iHU-i.a-  Ad.nn  II, II, n, Il .  pie.T.l..iil  l.a 
f.a.-a.l.'.l.'N.inl  l.i.pudl.' .i  .d,'  el.>\.-e.  un  p.ui  plii^ 
loin.  iiJie  r..iil.une  .iii  unli.-u  .l'un.'  l'I.i.-.'  .pu  ~o 
lei-niine  en  l.-ir.i^-,.  .d  .l'..u  l.i  \u.'  ^'.d.ui.l  .m 
loui  ^ui-  I..UI  I."  \'.d  .1..  I...iiv.  Le  /;,//V..;.  .pii 
p.. Ile  riiorl..!.:..  .le  l.i  \dl.',  ,a  .l.'s  s.all.>s  ,lu  x\    >. 

\:il,;ut  de    Ville,    I.u-ne.    i..|d'.-inie     un    p.dd. 

Musée  lie  peialu,-e.  ,W>  .•..ll.adi..ri<  .riu^l..u.> 
naturelle  el  la  Bil,r,,,il„';ii,e  .pu  .-..uipl.'  'JTr.iiii 
volumes,  25  incnn.ilil.'^  (d  .Sii  marine.  iiK.  I..\ 
l'réferture,  le  Thédlre.  Vll,,<i,l.r  ,j,-,„-r,,l.  \r  ii..u- 
vel    ll,;tel  ,/es    n,,sles.  un{h;;,\    .lUeuM    .■.iiviii  elv 

aili-ii.pi.-.  l.a  l',„le,le  l',iris>-^\  un  .ire  .1.-  I  li - 

plie  .■..iiuiieiii..r.dir  .!.•  I.\  vi.d..u-.'  .1.'   1  ■..nl.ui.iy, 

erii;.-  lUi  171.'.,  1  .;i  (,ill,r,lr,ile  Sl-Ci/f  i\i'  .au  x\'  s.), 

s<'  c.unpose  .1.'  .leiix  .'■^Nm'^  .i.-.-..iipl.-.'~.    riini' 

romane  à  l'o,.  .■|.'\.'.-  -m-  .ixpi..  [■.■nr.-rMi.nd  nu  S.iinl-S.''pul(a-e.  l'aiilre  a.illii.pie  à  l'il.  ;  une  bidle 

loiir  carr.'.'  .lu  x\r    -    ~'.d.n.'a  l.i  r.i.;,i.li'  I.iI.t.iI.'  S,   \ .',-,ili.<i-  Sl-h'lie,,,,,-  ixr   s.l  r.'slaurée,  pos-.èilo 

une  .ab-i.l.-  Lui  iviu.u  .pi.ibl.v   \  :e,,lise  St-l'i,-n-e.  ,,niée  .!.■  IV.'^.pi.'-.  .I.ili'  .l.'   lid-j:  eello  de  VOrnlaive 

de  lii.sil:  I.',  ,-l,.,i„-il,-  ,1,-  /.,   \-,sil.iti,.,i.  .lu  xim    ~.  Il  y,-'\,-  ] b-  ,di..-e  .1..  Ve,,lixe  St-f^,inveur.  d.int 

les   |,.i>.,.,|,.^  -..nl  .-..nviulis  en  iii.i-.i-iii-    H.'  \è,jl,se  y ,im.-  .-/-'„■, (ex/,  il  iv-l.-  un.'  p. .rie  oi;ivale 

«d  un.'  .b.ip.dl.'  .lu  xir  ^  ;  .li-  l.ui.-i.ui  .•..u\.-iil  .biid  .db'  .b-p.-ii.l.ii!  un  r.d.'.L.ir.'  .lu  xiir  s  .--1 
eiKa.r.'  .bd.oid.  I.7;.'.', /„•  ixviii  >.i  .pu  p.,— .M.'  .1.-  b.dl.--  lapi--.Mi.--.  .i  .Iit-  -.ail.'-  -.  .uhur;un.'~  .lu 
Xlir  -^.  el  une  eb.ip.dl.'  .lu  \m  ~.  l,e  /.//,, V  .-I  b.ui.  nui  ...Ile-.-  .l.-s  .I.'MuI.-~  ..il  elii.li.i  C.ie^.d.  (In 
voit  <uieore  une  (  li.ip.db'  .lu  \iir  s.  ,l.iii~  le<.,in.uil  .!.■  SI  (  dl.l.inl.  \.-\.r~  p,.--.'-.l.'  un.'b.dle 
pr.mi.ui.a.le  onibr.iu:.-.'.  b'  /■'/.  ..m  .bd;i  .lu.pi.d  -.■.b-\.ail    .!.•  b.db's  .■011-I111.I1..11-  111...I.U  n.-. 

Château-Chinon.  >iir   l.i   ii\.'  y.    .1.-    r\..iui.-   id.i^;.'    -es   in.u-ons  sur  !.•   Il.iii.-   111. ui. lu. liai   .rime 
c<illmc  .devi'C  .b>  (id'.l  m.  Au  - ind.  .pii  p. .rie  les  riiiii.'^  .lu  vi.uix  •■liilciii.  .loiil  .pnd.pii's  voùles 


COI'.BIG.NV.  -  Ei;lii^e.  I.ulrin. 


M  i:\  liic 


<l.'  r.ivi's  ^oril  ^oii|,-s  \i~il.lc~.  In  mi.-  cl  -|.|.ri.liclr  Oiilic  l;i  /'.,//,■  .\ ,  Il  nii-.-i-l  irc  chlrc.li'ii^ 
lolll-s  ll,lllsh.|llirr~  .'Il  li.il.ll.lll.ili-  |.,llll.lllll-rc-  cl  mil'  iMii^iniic  ,i  VU.  .,-iil-  ir-l,--  ili-  r.iii. 
<ii-iiiir  ciii-.-liih-.  -i;:ii,il.in-  ['l/..lrl  ,lr  hi  Cirs.,'  ,;,'/„,,;,„,•  (xvir  ^.l;l^cc  iiiir  licllr  rlic-iiiliicc  ri  l\',/lisc 
i.-h.-ilir  il.-iii-  11'  -l>l.'  ;:ii|liiiiii.> 

Clanîc'cy.  iii.inlh'  nH|icirl.iiil  | i  Ir  l.m^  .1   lu  iilrr  qui  f^'eiiUisisc  sur  Ir-^  i'Im'- .!.•  r\  cniiii;,  (ii-ciilic 

sili-loiil  l.iii^:!.'  I..1IIII'  |,.ii-  !,■  c-oiilliiriil,  ,lii  l'.riiMoii  ,-i\iT  (■(■Ile  iimitc.  \ri~  la  lilace  ou 
s'.nrMMil  Vlir.lrl  .Ir  \  , I Ir  I l.i I Ir  ,■[  l'/.'.jlisr.  a I >, , 1 1 1  l->,-lll  (le-,  c-ca 1 1.- r-,  ,|,.s  rues  un  (les  riicjlcs 
i:viiilii.'ii-c.  cil  iM.rJiii-i'  ilc-qiicllcs  ,,ii  \,,il  niroi-c  ,|iiç|.|ii(-  mciIIcs  iiiai^oii^.  I;II<jIc1  il,' 
\lllc  iviilcnilc  le  .l//,,vve  el  la  llihlintlir.iui-.  \;r<ji,sc  Sl-M,:rl, i,  (\lir  el  NV  s,),  ilulll,  le  |„,|-lail  polie 
<les  seill|.lui'es  iillllll.'es.  e^l  llail- 
i|iiee  iCiiiie  lieil,'  Iniir  .  ince  .lu 
^M'  s.:  la  .li-|.o-ilioii  .lu  ehinii- 
c^l    eill-ien-c;    >ii,.iial.  ,ii>    a    iiiile- 

nelli-la  ilia|ielle  -nii^  l; a\c,- 

<li's  IVaL;ni.-|lK  .le  ivlal.l.'.  I.-  Iiill- 
fi-l,  .r..ii:iic  .-1  .!.■-  IraL'iii.Mil-  .le 
vil|-ail\  ali.-l.-ll-  liaii-  I.'  Iaiil...iii- 
.!.•    l;.-llil-.uii.  ..Il    V..1I  .1.'-  iiarli.', 

il.'      laii.l.Milie      .-h-.-      .lu      lie- 

ii.'iM     \\y  s  ).  Sur  II'  |.aia|..-l ml 

.lu  |i..iil  cil  1.1. uav  i|Ui  1..111I,  .-,■ 
raulM.iii-   A   la    \ill.>.  >..   .Iiv--.-    la 

sinlllr     ,lr  ,l,:in    Il.:in-rl   .[lu    ill\Clll.-| 

<UI    IJl'.l  !,■   Il..llai;.>    il.'-   iH.i^, 

Cosne  lui  a  r..iiuiii.'  uni'  ~iiii|.l.' 
stalion  i;allii-i'.uiiaiii.'   siliu^c  .uilre 

la  l.oii.'    .-l  !.■    \..liaui.  où    -■.■•l.'ve 

aii|..iir.riiiu    le     l'.ihiis    .Ir    .h.sll.;.. 

Au  \!ir   s.  un   ehàlcau  y   lui,   ImIi, 

l.-r.jllsr  .s/  .\„j„.n,  a  .le  eun.uix 
rlia|iileau'C    à    rc\tiu-leur    lie    son 

al>~i'li'  1- aiie.  L'cjllx,;  Sl-Juri/ur-i  [\iv  au  XV  s.)  rcs^err.'C  enlre  .len\  ru. 'Iles  .■Ir.iiles,  a  . linéi- 
ques cnls-de-laïui.i^  .11-  n-lomli.'.-.  .l.^  n.uiI.'s  lnl.-rc--aiil-.  I.a  t,.ui-  .1.-  l/i  il,.ii,rUr  X.-D.-.lr  t:.,llcs 
(xiTl°  et  XV  s.)  a  el.-  .I.un.,li.'  .ni  IS'JT  A  .■.'.l.'.  T. m  iviiiai-.|Mi-  l'aiienui  .\ii.lii.,lr..  I.a  Pris..,,  o(a-u|u> 
l'ancien  Cl,.ll.:,u  .I..11I  l.i  liian.l.'  |..ur.i  1.-^  |..iuv!l.-  -.uil  .-iicie  ilclioiil.  |.,.  r,,ll,:jr  ,  |  le  T/n-.llrc 
oe.-i]|,.-iil  l'an. -1. Ml  .-..in,.,!!  .1..-  Aii-ii-liii^.  SiL'iial..ii^  .uiMii  la  ,„.,isn„  .lllr  .Irx  Cli.i}.rl.,i ,i>i  cq  les 
l'r., mena. les  aijn'aM.^,  .le,  MaiT..n 1-  el  .!.■  la    1  ■.•.li.-n.' 

Liste  des  Monuments  historiques 

>cvcix  iSiiil,.|.    .    .     C.hnpi-llc  .lu  .-..ineiil  .[.■^  s.nirs 
.1.'  I,'i  Ciinril.'  (Mil-  ~  I, 

—      \ii,-i.-n  l'.il,ii-,hi.-..l  i\v-s.), 

—      l-..ii.-.lii(:i.iii\l\iv-s.i. 


TANNAV.  -  Eslise.  P,;is  l.lier  en  i.irire  i'-I-Hii1..tH 


l'.i.-lies 

i.ii\ 

.      iniin 

^.li'l:.  Il.'l 

Cleuil.' 

II,.-;;.    , 

iil^li^ 

■.■■i;ll~.>  .\ 

'■■-■'■  _ 

r.hii 

.      i:i:li- 

.■  SI   Mar 

in  1  Mil-  .-.Il  w- 
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Rhône 


Nom        Situation 

l.d.M.r:  III  IdiliK'  lie  li.indr  .-1 1 1  j  li  niiir,  iloiil  !.■  -Iiiii.l  :i\r  c-.!  >,(Mi^i 
lili-iiH'lil  |i;ir.illclr  ,1  la  dircrliuii  ilii  iiliTiiiini.  cr  ili'li.:  rlriiiriil  a 
iccai  (Il  \'i'.Ct  le  nuiii  (le  liiiriiic,  du  i;ia:id  Mfii\r  i|iii  y  |i:ir\  irnl , 
dans  !'■  ■Iirl  lirii  iiirilii'.  au  |i()iiil  rapila!  de  sou  riiii|-s,  a|i|-.-s  a\(ii|- 
i|Ulllc  la  dirrcliiiii  vri-  !(»-  |i(iur  (IrMciidlc  riaiir|iriiir:i|  au  S. 
|Usi|ira  SI, Il  riiilioiirliulT  cl   s'\   au^;  iiirii  I  r  dr  siiii   plus   fini  ariliiriil, 

la    S,,i' a    la    poiulr     S.    i\r    la    i^iaiidr    riii-    I ais,..    jai     IT;I|, 

il  a\ail  n'iai  If  iioiii  dr  lllnuir-i-l  l^iurr,  mais  il  riiiii|irr;iail  alms  \,- 
teniliiirr  ijui  a  l'orme  les  di'U\  di'|iarlrmiaj|s  arliu-ls  du  Idiiuir  ri  dr  la  l.oirr.  |,r  llluiiir 
apiiarlirni  a  la  rr-ioil  S.-i;.  <{>■  la  iMaiirr.  Dr  la  poiiilr  \.-().  dr  la  |-,oa  lissrmra  I  ,\r 
VilIrlVaiirlira  la  poiulr  S,  ,\r  rrliii  i[r  l.yoïi  il  >  a  prrs  dr  llill  kiIoui.:  oa  ru  roiiiplr  17 
dans  la  plus  -raiidr  larrriir.  par  Ir  lia\rls  ,[,■  l.\oa.  Au  pollil  ,\r  \ur  :lr  I  l'Icudilr.  Ic 
liliùii  ■  .,(TU|.r  Ir  N;,  laii-.  SrilN.  |r  I  rrii  I  ol  iv  dr  lirirorl  r|  la  Sriur  oal  iiiir  siil-rar.; 
Iiioiiidrr.   Il  a  (1rs  liuiilrs  iialurrllrs  :  a   II:,    la    Sai'mr  Ir  si'parr  du  ili'|ia  rlruinil    <\r  I  Aiii 

pruilaiil    i-J  kil .  depuis  Ir  i-olillilrill   du    Doiilix  ,  au  X . .  j  ilsq  uiiii  prii  m  aiiirul  dr  Nrii 

villr-siir  Sai'mr  au  S  .  poiiil  à  pari  ir  diupirl  rllr  lui  apparl  iriil  par  srs  i|rii\  ri\  rs  pi^ipia 
sou  emliourlllirr  dans  Ir  IMirmr.  Ilir  prrmirrr  lois  cr  llrllNr  lui  srri  (Ir  lilllllr.  ru  le 
srparaul  prndaul  pn'-s  :\r  '  kiloiii.  du  di^parlniKUil  ^V-  lAiii;  rrllr  liiuilr  n.iipr  1rs  iirs 
liassr,  ,ui  Arirs.  silui'rs  ru  amolli  Ai-  I.\ou,  depuis  la  |H,ui!r  orrid-alal-  dr|i|..||,.s 
i!rollraii\  iiisi|,raiii|rssoiis  Ar  Mirilii'l,    lai  aval  iV-  Lyon.  Ir  llnivr   Ir   s:Miarr   du    (li-|..ir 

Ir ni   dr  I  Isrrr.drpiiis  \\\\  poiul   sili|,'>  nu  prii  ru  .' >iil  d'I  ri  r  n\' sur  la  ri\rilr  .  pisipriui 

MM  poiul  lia  peu  eu  aval  de  Coudi-iru.  s,, il  prndaul   Vi  kiloiii    .\  lO  ,  ruiiii.  Ir  riiissrau  du 

l'oal-l.>oauais  |r    s'.parr   du  di'M.a  rirui.uil    <\i-    la    l.oirr    p,-iidaul    pr-,    A,-   7  kil Il  es| 

Imuiii''  an  \.  par  le  dr'parleuieu  I  de  Snone  et-Loire.  à  l'i:.  |iai-  relui  ilr  T.AJn,  au  S  Ll. 
Jiar  rrliii  de  l'Isère,  el  à   l'H,   par  crlni  i\x-  \:\  Loii-3. 

Il  a  r-ir-  l'orni  ■■.  ru  I7'.lë,  du  Lyonn.iis  .\;ri,:i],,lnh.  Jjyiyinnia  propi-rniriil  dil.  l'i-i\tir 
Lyrimiius.  Forr:  .  lài  Is.M.  ,,ii  lui  a  adp.iiil  1rs  Imiloirrs  ,\r~  à  couiimiurs  sni\aulrs  du 
Dauphiné  :  \  illrurliaaue,  llron,  N'aiiK au. A'elin,  SI  Fous  cl  Wuiissjciix,  prises  au 
d(''parlruirul   de  l'iséro. 


Histoire 

I.es  miUMiuieiils  uiéir;ililliiipi"s   soni    c\lri'inruiriil  rares  dans   ce   di'-pa  I  lemeiil .  Ciloiis 

II'  meullir  de  (luinrirux  ri  rrlui  ,\r  \'.l  11  \  ru  A'rl  i  II .  Drs  |irnpl.l.|rs  ipii  oui  laissr  ers 
ll'.-C'r-,  di-  leur  irissarr  nous  i^uoron  ^  heil.  l.a  I  riliu  drs  S,y:,si,ir'-<  Iriir  snrri-da.  occil 
|)aMl   un  cpacr  (a,usid,''ralilr  \rrs  l'O    r|    |r  \    ()     ll'.liord  rlirnls  drs  .\rvri  lies,  les  S.'.rii 

siavrs    passéreul    ea-iiile    so  is    la    di''prudaiirr    d'-,   iMiCMis.    .\u    miMiiruI   dr  la  r pirir 

il(Miiiili\c    (II-   la    Caiilr.    la    n'^rioii    e\lié uieul   liids,'-r    du    l.yonn.n -  ne  coui pla i  1  .1  iiciin 

renlre  imp-nlniil ,  Ce  u'csl  ipi'ap:  é,  la  inorl  d  ■  ('.■'■, ar  (pir  |.\(,ii  l'iil  l'oudi''  .  ','  a\  ,  .!,('..). 
Une  sMiir.lr  .a-ilaliou  se  prndiiisil  roahe  Ir,  r,,ii.pii'u-.iu  I  s  a  l.a  non  \  ri  Ir  i  Ir  rr|  l'.viuic- 
niriil.   la  iri  irrrr  civile  a  idanl .  Ir,  cdicis  louiaius  -r  I  rom  ri  rnl  is.di'.^  ilr\,iiil  lr,(,aiilois 

liirvoulriils  par  Ir  rapprl  :\r-,  \i'c, -.rails  „,,us  1rs  dr.apranx.  .\   \'iri loiis  1rs  iii;i  rrliands 

élalilis  diirriil  aliandouiirr  la  \illr    pour  l'-ch.ipprr  a   ii -s,-irrr  [uolial  le.  Sons  la  cou 


w> 


I!  1 1  I  )  N  E 


tliiilo  ili-  Miiiialins  Planciis.  ils  reniinilrri-nl  an  N.  do  \'ipiinp  pt  s"claliliriMil  sni' la  liauleur 
i|iii  iliiiniiie  Ir  coMlliieiit  de  la  Saoïic  cl  <lii  lihôiii'.  Li''|i!dr.  qui  coiuiiiaiidail  à  N'iciiiie, 
aurait  dû  s'orruper  des  niallienre.:\  coIom^:  mais,  cdunne  il  s'élail  rallié  à  Anloiiic 
l'iiuli'e  le  Si''nal,  ce  dernier  !e  mil  hors  la  lui.  .\  l'iaiieus  seul  revienl  donc  riinniieiir 
d'avdir  l'nudi'-  l.ujilanuia.  i\\\\  ne  larda  pas  a  p|-r;i(l:e  uuo  impoi-lauce  capilale.  Les 
i']niL;ranls  u;irdéreiit  loiiilemps  nue  liaine  pidrumle  eoiilre  ceux  qui  les  axaient 
(■(lulraials  il  (piil'er  Nii'ime.  et  ne  n(''i:lii:i-reul  aucune  occasion  d'en  lirei- veiii;cauc.c. 
lainiiuiium  ne  >e  li'ouvait  pas  au  ceulre  de  la  province  dont  il  devint  la  capitale,  et  à 
laipielle  il  diiuua  siiu  n(Mu.  Il  (•lail  au  pniul  de  rencontre  des  provinces  d'Aquitaine,  de 
(A'ilniue  el  di'  IJel^ique.  I-'einpereur  AuL;usle.   en  y   idaçanl   le  gouverneur  général  des 


.liiN.  -  \\i~\. 


ti'ois  (ianles,  lequel  avait  sous  son  conirôli'  les  simples  h'gals  des  trois  provinces,  lui 

jivait  d •  as'^Ji^nK''  nu  rôle  supi'rieur.  jnslili('>  de  plus  pai'  la  silualion  géographique  de 

la  ville,    foules  les  routes  trai-ées  dans  la  (iaide  \cuaieid  aiicuilir  à  Lugdunum.  Tous  les 

repri''seulanls  di'  renq)(.'reur  Turent  eu  oulre  des   peixu g(^s   ciui^idiM'al.iles  ;  on  dut  les 

suppi'iuicr  par  ci-aiule  de  voir  les  lilulaires  lenh's  île  pi'oliler  de  leur  puissance  dans  un 
linl  d'anilMJion  pei-sonnell(\  Le  diTuier  eu  lilre  fui  (leiinanicus.  Sous  'l'ilièi'e.  Lngdininin 
.'■lait  la  cil;'-  la  (ilus  peuplée  de  l.i  (iaule,  après  Narlxmne.  Un  terrilile  incendie!  la 
ri'duisit  en  cendi-es  en  li,')  ap.  .I.-C.  On  la  re(  onsl  ruisit  à  nouveau,  el  sa  prospi' riii'  uQ.  lit 
que  s'accro.'Ire.  (lï'tait  m\r  agi;!oniél'aliiui  de  li'(jis  vil'es  :  hi  ville  IkiiiIc.  où  s'<de\a  le 
l''ornni  i  f-'iirnui  I  ■(7/(.v,  FoiU'vière)  avec  I(jus  les  iiàiinuMds  ofliriels  :  palais,  prcloire, 
prison,  elc.:  la  ville  liii:.<,\  sur  la  làve  ,]i\  de  la  Saône,  au  pied  de  la  coljini'  de  Fi.nii'vièi-e, 
l.i  \  ille  des  alTaires  et  des  arlisaus.  ipiarliei'  qui  de\  in!  1res  vile  c'osuioliolile.  car  de  Ions 
les    poinls    du    momie   civilisé   les    Iraliipianis    y   arnm''rcnt    lii<>idôt.   Lyon.    i]f    par    sa 


s.liKili.m.  ,l,.v.M,;i],l  r,.:,lre|HM  ,!.■  I.Milr  la  (ianlr.  I,ri  Iroi^rm,;.  vill,.  enliii  occupait  les 
li.-iuhMirs  ,lr  la  Cioix-liouvsc:  r'rsl  la  ,in.-  '-.•  divssail  iaulrl  ,|r,iir  a  noiue  et  à  Alii^uslo 
.hviiii^r:  à,aM,.  sr  v.,yai(Mil   :   l.'iiiplr.  aini,l,illiràliv,  janlins  n,  icnass,.  avec  pièces  d'enu 

'■'  '■'■ '^^    '"■'    l'"iiv  qui  sv  |,.|,ail    cliaqur   annr..   au   is    ,ra(Mit   y    répainlai t    Ir   mou- 

vcriwiit  r[.  la  \ie.  A  .•.■Ile  (•■p,,,|nr  l,,inlaiiie.  l'appurl  d.'s  aliiivions  ,.|  la  sci.Micr  ,1,-s  iii-,'.- 
iiii-iii's  iravaient  pas  ivriil,'.  an  point  oii  nous  Ir  voy.ms  an  pinnrinii  le  nniUncnt  du 
IMiùne  et  de  la  Saône.  (;<■  poini  se  Innivait  à  peu  pirs  on  csl  la  phirr  l;,-II,.,-onr.  A\i 
drià,  nn<"  ile.  iloid  le  .entre  eon'espondait  au  .[iiarlier  d'Ainay,  avail  du  alliivr  joiis  les 
inli,.s  lialiilaids  de  la  eil,.,  si  IVui  eu  ju-r  par  la  lieanl,-  des  uio-anpirs  ivl  i'ouv.m.s.  Oiioi 


LYOX.  -  l'Io.-r  .le  Ti 


iIh';iiiX  i:iIIo-l'nin;iin? 


qu'il  eu  soit.  Lyou  l'iapiia  monnaie  el  md  inn-  i;ai-nisi.in.  .lusqueu  l'.lT  elle  l'ut  nue  véri 
lalile  eapilali'  et  ne  céda  celle  |)laee  i|ne  lois.pie,  la  c-i\  ilisaliou  s'.MiMidant  d<-  plus  en 
plus,  'l'i'èvcs,  r.\id(^s  <lii  N'oril.  la  supplaula.  Anyusle,  empereur,  y  s('-jouriia.  D'autres 
ejiqiereurs  y  virent  le  jour  :  Claude,  C.aracalla. 

Le  elirislianisuie  y  l'ut  pivcin'' par  di-nx  pri'diTsde  Smyrne.  saiid  l'idlun  ri  saint  Irénée 
cpd  deviuii-ul  ses  premiers  ('■vèqnes.  Saiul  l'olliiii  nionrid  en  pi-ison  à  '.10  ans.  sous  Mai'c- 
.\urèle:  ses  Ki  (-(Hnpaiinons  pi'rireni  dans  îles  --uiqiliees  i'ariin(''S  il77).  I.i's  l.''i.'ions  de 
llrela-ne  ayaul  (dn.isi  (;l(.dius  AUuuns  pour  i^vn.Mal  i  l'.tTl.  eelni-ci.  prolilaul  de  l'alis.Mice 
de    Sepliuu'    Sé\<'re,    retenu    en    (.Irieid.   et   dont  il   a\ail     rei;n  des   pr.unessi-^   l'ad.-H  ieiiseS. 

vouhd  marclii-r  sur  1! S.''\èiv  aceonrid  à  la    le|e  de    l.',(l  (1(10  lionnnes  el  délil.  un   peu 

audessiis  de  Lyou.  .\lliiu((s  ipn  se  lua.   l'inir  punir  la  ville  qui  a\ail  sonlenii  son  cumiié- 


tilcur.  Srvrrc  la  livivi  aii\  llanÈiiics  i-l  lit  iiia-'-ai-i-cr  i;Iusioiirs  inillirrs  i\r  i-liicMieiis.  ot  à 
Iciu-  liMc  -aii:l    liV-iicr. 

I.a  ii\  ili'-aliiin  rojiiaiiir  l'iil  |ilii>.  Irutr  ;i  se  ili'-v!i)|i|)cr  >iir  la  livc  ilr.  ilii  Hlioiii'  qin' 
sui'  la  l'ivc  l;-  I.\  (in.  nial;jr/'  Miri  i  aiiLC  ili-  lapilali'.  n'a  j,:i-  i-(iiisrr\r  de  iiKiiiiliiiciil-  ciil  ii'l's 
dcrrlli'  (■■ii(.i]uc.  Sdii   l'alai-  i\r ,   ArN  aiioiidc  en  iii--c|-i|il  ion-  [irc>\  ciia  n  I  (!■•  Iniiilli's  iioiii 

Ixviisrs.    Si^i.alon-.  le-  'roiiili.'aiix  ,lc    la    i\rc   lir   Clidnlaii-.  <{iii  ii('ic,ri'lil   la  [>\;:rr  ili- 

Triciii.  ir^  ruines  des  ai|ii-diic>  i|ai  \  aiuniaicid  Irau.  li-~  vc>Iil:c-  di'S  (|iial|-c  lioiilr's 
([Ile  lil  l'IaMir  .\iiii|i|ja.  On  y  a  lo:il  i'<'Trrimiriil  rcirmivc'-  la  rami-lir  tir  iariipliil  li(''àl  n'  qui 
vit  couL'i'  11-  saiiy  di's  |iiTniiiM^  iiiarlNi'--.  .\ii\  i'ii\  acm^.  rr  scUil  li-^  ic-li-s  d'aiiMcdiic- 
qili  doiniliiMil  a  !'(».  r\  au  S.  (•  ;  (Ui  m  lioinr  a  Miniiaal.  liri^nais.  Scuirini  lai  .laiarsl, 
Moiili'oitiaiil.  (_;lia|ioii()Nt,  \  augiiriav .  S(c  l''ii;.  1rs  l.ynii.  lîminanl.  Ijadly.  (  aaiioiiiii'  pos- 
sèdi^  les  ri's!i'S  d'un  ouvrage  rorlilii'-;  i>a  voil  des  irsle^  de  eamp  ou  de  lel  ranelieiiieids 
à  Sl-(ii'ni~di'-s-()llièl'es  et  à  V'i'llissieux  :  les  eiili'es  d'un  poid  sur  la  l!|c\eui:e  a  l'.IUssii.u; 
les  vesliijes  d'un  palais  à  Sj-Iioniain  i-n  •  ial.  |-ailin.  \ii\r  irisciipl  i' in  romaine  c^l 
eiicasli-i'-e  dans  l'une  d-s  7  ar-.aile,  l'oniaue- di'  rile-llarlie  ;  un  cippe  l'ail  encore  pai'lie 
du  mur  d'une  maison  de  Saviijny. 

l)ès  la  lin  du  m  s,,  li-s  iusl  il  iil  ions  sur  lesipielles  reposaieid  la  i:ranileurde  I.von 
li'on!  plus  le  piuivoir  d'en  i-eiani  a-  la  d>'iadenee.  I.i's  empe]-eui-s  n'y  si''ionineid  plus. 
Lyon  devieni  une  ville  secondaiie  ipie  le>  l'.arliares  voni  ravat:er.  Au  \"  s.,  les  liur 
gumles  en  l'ont  leur  eapdale. 

lui  i-')T.  ces  ilailiaii--.  l'ui-eul  a|ipel(''s  dans  la  province  i\r  la  I  l.xounaisi-  par  les 
|jr(j\  incianx.  dans  le  Iml  île  les  souslraire  a  l'impc'il  et  de  les  pi-nS'-i^n-  cnnire  des  j'.ar- 
b;ires  [dus  ri'u'oies.  li's  j'rancs  r'I  les  A!anians,  ipn  le-  menacaienl  de  lous  cùli's.  l'ji  ITH 
les  Buryundes  l'-laienl  a  ra]ioi;i-e  di-  leur  puissance,  SeiisiMes  à  liulliicnce  romaine,  iU 
devinrenl  '.ri--  (adlivi''s.  Leur  roi  le  plu^  connu,  (■oudeliam!  IT'i-Mti  ,  lui  ini  loi  li''i;i--- 
laleur.  ('.nllure  el  lois  romaines  viNair.'id  loiiL;lcm|is  dans  ce  p.ays.  I.Cci>I<-de  rlii-l(aii - 
tenue  à  l.\(Ui  |iar  Vivenliolu-  élail  ci''lé|iic.  ((uoupu-  Clovis  eùl  épou-i''  l  .1,,!  i]d:-.  lille  ,1e 
(jondeliaud.  le  ici  franc  pril  li-s  armes  conlii-  le  roi  liur^unde.  \  aim-ii  en  .'.:i(l  sur  l.^s 
bonis  de  l'duclie.  i.Màce  .a  la  Iralii-on  île  son  t'iere  (  ...deeisrlr.  (ioudeliaud  s'enliiit 
jiisipi'.a  .\vieiion.  poui-sui\i  |iar  t  juxisipii  le  conlr.aienil  a  se  reconnail  le  son  Iriludaire. 

Le  cli'rir'-  uallo  romain.  Irès  puiss.inl .  d la  sa  sympa  II  lie  el  sou  appui  aux  L'raucs.  .\  la 

moi'l  di'  ('.lii\is,  le  i-o\Mume  linreunde  i''lail  encoi'e  dehoul,  A  (ioiiilelciud  a\.iil  succédi- 
son  lils  Sieisniond.  Les  |i|s  de  r.|,i\  is  couimencerenl  I.a  Inlte  cuire  lui  eu  :,;'..  Ilrllu. 
Sieismond  lui  emnienr-  à  (Irli-aiis  par  Clodoaiii.  (ioudomar.  l'rèie  de   Siei-iuoiid.  p::l  le 

]iouvoir   pisipi'eii  .'irii,  ,auui''e  de  I.a  cliule  du  ro\.ai \'aiucn  pal- < '.lol.aire  et  C.liildeliert 

prés  d'  \iiluu.  (ioudomar  disparu! 

Sous  Cli.irlem.amie.  nu  de-  noudueux  lelliV-s  doni  il  s'enlourail.  le  liavarois  Leidrade. 

qui  II riil  vers  .SjC.  fui    noinnn''   .arcliexèqiie  de  Lyon.  Leidrade  reconsi  riiisil  ou  npara 

les    i''e|ises    de    Lyon,    resl.aiir.i    des    i, .asieres    du    diocèse    el     i-'lal.lll     de    nomlireuses 

écoles,  r.ais.-uil  .ainsi  disp.irailre  les  ruines  que  l'iin  .-isiiui  arabe  y  .avait  acciiniiili''es 
soix.anle  ans  .aiipar.i\  .ant . 

Après  le  Ir.iité'  de  \  erdiiii.  en  Sir.,  '.i  vallé'e  i\i\  Lhôiie  passa  aux  mains  de  l'empereur 
Lolliaire.  puis  de  s,,n  Iroisiéme  liU  (  ;inr!es  ,  S.-,',  Snâ  ,  Louis  il.  l'ré;  e  de  ce  deruier.  eu 
lii''ril.i.  l'ii  '.têâ  fui  cdusiiliii''  le  idxaiime  de  Lro\eiice.  liés  v.asie.  el  ipn  coniprenail  le 
Lyonnais,  liodolplie  II,  nu  de  Lnureoene.  le  eoiiverii.a  le  premier.  \  la  i 1  de  l'un  di- 
ses successeurs,  iliidolplie  III.  le  l'^.im'Miil  lO.-c.'i.  le  loyauiiie  passa  a  Coiir.id  II.  empe 
nair  e-erni.aiii.  .\l.ais  le  IVén-  cadel  de  l'.ndniplie.  l'.arclianl  IL  .irclie\éque  de  I.von. 
réussil  :i  s'eiup.arer  du  |iou\oir.  à  riniitalion  il'iiu  L,oaiid  nouilue  de  se|e|ieurs  de  la 
rée-ioil.    Les  coudes  de   l'oie/  essayéreni     bien     .le    le    lui    dlspuler    p.ir    lous    les   luovens. 
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mais  durent  s"iiic!iiiL'r  d(nant  le  l'ail  aicuiiiiili.  no  pouvani  l'aiic  ini(Mix.  Les  archevêques 
(11-  Lyon  conlinuiTcnl  licmc  à  èlrc  ruaiires  ilc  la  ville.  Il  lalliil  alors  lutter  contre  les 
l)onrgeois  ennemis  des  comles-archevèrjues.  SainI  Loiii^  >c  jcla  dans  la  mêlée  dans 
l'espoir  de  les  réconcilier.  Ce  fat  peine  perdue.  Il  lallul  I  iulciMMilion  de  Fhilip[)e  le 
lîel,  en  1520,  pour  contraindre  l'archevêque  à  octroyi/r  tics  lilirrhs  coniniunales.  Pierre 
de  Savoie  ccila  d"  niauvaisc  grâce,  et  Lyon  nomma  di\  consuls  qui  la  gouvernèrent.  Le 
cornmiM'ce  et  liniluslrie  prirent  un  grand  essor  dans  la  cité  à  pai-lir  de  cette  ('■itoque. 

INMidaul  la  période  de  suprématie  temporelle  des  archevêques,  lui  cerlaiu  uondire 
d  «■■v('nr:ncnts  iuqtortanis  avaient  eu  Lyon  pour  théâtre.  1'"m  L-'l.').  le  Concile  ii'-iud  pai-  le 
p.ape  luuoi'ent  IV  y  vota  la  di-|iosi|  icjn  de  rcnqici-i'ur  d'.\lleniaL;iie,  Fi-éi.li'n'ic  11.  (jié- 
goire  X  en  |)i(''sida  un  aul|-e  en  LJ71.  qui  r(''unil  -'i  Hl  i-véi|urs  de  toutes  les  parties  du 
luoudr  rallioiiqui'.  di-ux  pa Uiarclirs  lalius.  les  lois  de  Franci'  rt  d'Angleterre,  des 
anil)assadi'Ui-s  rt  [iliis  (li>  IDIM)  abljés  ajaut  rang  de  prélats.  Saint  Lionaventure  y  assista 
aussi  en  qualili'  de  cardinal. 

En  ir)')"i,  l'.i'rtrand  di^  Golli.  ai'clir\('>que  de  lioitleau.x,  (■lu  pape  siuis  le  wnm  de 
Clénieul  \  .  y  l'ut  couronné  solrinirllfuicnl.  C'est  lui  ipii,  le  preiniei'.  Iransl'éi'a  à  .\\  ignon 
la  résitleni-e  des  papes  (lôOlli.  .V  sa  uuul.  Ir  Saiut-Siégc  resia  \acanl  pentlaiit  tleu\  ans. 
Erdin,  1rs  cardinaux  s'asscrntiléreid,  en  c(incla\e  à  Lyon.  l'liili|i|ic  le  Long  les  enferma 
dans  11'  couvenl  di;s  .lacoliins.  d  au  bout  de  quarante  jours  ils  élurent  pape,  SOUS  le 
nom  de  .Ican  .\.\!1,  .lacqu.'s  d'Lusa  i  l.-illi!. 

Les  lulli's  iiiir^iinrs  di'  rilalie,  an  xiV  s.,  allirèrent  à  Lyon  une  l'iade  d'artisans  qui  y 
crc''ércnl.  des  liranclirs  d'imluslrie  bientôt  prospères.  Les  l'oiri's  (|ui  s'y  Icnan'iit  (''taient 
di'ja  iuqiorlanics  .1  crlle  ('iMMpiP.  Ri''organisées  l)ar  Cliailcs  \  11  dabord.  puis  par 
Louis  XI.  cUrs  i|c\ini'eut  prospéi-es  jus(pi'à  In  dr^C^dle  de  l'avie.  i-pcqne  à  partir  de 
laqni'lli'  elles  allèrent  en  dr^eliiiant.  I »e  l.'iljila  |.'>7-i  les  i^in.'rres  de  religion  lirent  beaucoup 
de  mal  ;ni  Lyonnais.  Les  repri'-sailles  des  i]fu\  [lartis,  toLir  à  lour  maîtres  de  Lyon, 
tud'ul  ii'rribles.  .\piès  la  St-Barthélemy,  on   y  '''gorgea   sans  pilié  plusi"urs  centaines 

de   |il-oles|.-||,ls. 

Ly ivril  ses   piirles  à    Henri  IV^  en  l.'i'.lL  .Ius,|n';i  la  n'-vocalioii  lie  ILdil  de  Xanles 

la  i-(''L:ioii  \i''enl  d.ins  l.i  plus  i:i-:iinle  Irampdllil/' ;  mais  à  pai'lirde  ce  moment,  l'exode  île 
nnlliiTs  de  i('-rormi''s  [ii'iva  L\oii  de  la  |i.-ii'lie  la  plus  labcu-ieuse  de  sa  populalion. 

Le  xviir  s.  se  signale  à  ralleali(Ui  [jar  loules  sorles  de  calaniilés  :  iuoudalions, 
émeules  populaires.  i;rands  im-endies. 

lui  17f;'.i,  ([iiaiiil  la  nouvelle  de  la  prise  de  la  Raslille  parvint  à  Lyon,  le  jieuple  entra 
en  liille  avec  la  force  aiaiiée.  Le  mouvenii'iit  de  l'i''di'Malion,  parti  du  Dauphiné,  gagna 
riquilemenl  les  ileiix  rives  du  l!li('ine.  jai  IT'.H).  hi  fêle  de  la  Fédération  nationale  fut 
ci'déljréi-  à  Lyon,  comme  dans  presipie  loiite  l;i  Fraiii'e.  avi'C  enthousiasme.  Les  mas- 
sacres de  se[ilembi-e  IT'.rj  y  eurent  leur  ei>nl re coup,  lui  IT'.i."»,  une  conspiration  girondine, 
à  la  têle  tle  laquelle  se  liouv.-iit  le  coiiile  de  Précy.  y  (-elale.  La  Convention  envoie  Keller- 
mann  avec  des  Iroiipes.  La  ville  rc'siste  tl'aboid.  mais  est  rorc(''e  de  capituler  le 
m  (irlnbre.  Le  Ciiniilé  de  Salul  public  y  di'pèclie  Contlion,  Collot  d'ilerbois  et  Fouché; 
lui  arrête  li's  Lyonnais  suspects  et  on  h's  mitraille,  dii  l'ail  sauler  li^s  monuments.  La 
mort  seule  de  Robespierre  met  un  terme  aux  alro(it(''s  c(]niiiiises.  .\  hnir  tour  les  terro- 
ristes sont  arrêtés,  emprisonnés,  égorgés  et  jet(''s  au  Hlii'me  par  les  compagnons  de 
Jêhu  el  du  Soleil,  brigands,  détrousseurs  de  nulles. 

Sous  le  [u'eniier  empire,  l'invention  de  .Iaei|uard  ouvre  une  ère  nouvelle   à   la  pros|(é- 
rili''  de  lindiislrie  de  la   soie,  el   ii'-pare   les   d.-saslivs   accniiinie-    p.ir    l.i    période    n'-Volil- 
tionnaire. 
''La  première  invasion  amène  les   .\ulricliiens  à  l.ycui    le  -1  mars   ISli.   Le  10  mars  de 
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raiinée  suivante,  Napoléon  I"'.  évadi-  «lo  l'ilc  illlllie,  y  arrive.  Le  comle  irArluis,  le  duc 
d'Orléans  et  le  maréchal  Marmont  l'avaiml  (|niUé  après  la  délection  de  la  garnison.  Le 
17  juillet  de  la  même  nnrn'e  les  Anli-idiirns  y  reparaissent.  La  réaction  royaliste  ne  sut 
pas  faire  grâce  au  gém'T.il  Moiilou-liin  iTtirl ,  rcjninie  à  bien  d'autres  qui  s'étaient  ralliés 
à  Napoléon  pendant  les  Cent  Jour-..  Couduiuii'-  |iar  un  conseil  de  guerre,  on  le  fusilla 
en  1810  sur  le  chemin  des  Étroits. 

La  révolution  de  1850  fut  accueillie  aven,  faveur  à  Lyon.  La  garde  nationale  entra  h 
l'Hôtel  de  Ville  et  en  prit  possession  pai^iliIrmiMit,  d'accoi'd  avec  la  troupe;  mais  l'anni'i- 
suivante  la  guerre  civile  y  éclata  le  21  novcmlur.  L'abaissement  des  salaires  avail  i-éduil 
les  ouvriers  à  la  misère;  les  fabricants  lyonnais  ayant,  avec  le  gouvernement,  refusé 
d'ai)plii|uer  le  tarif  demandé,  les  ouvriers  i)arc()uruicnl  les  rues  avec  des  drapeaux  m'i 
étaient  inscrits  ces  mots  :  Viuiv  en  Intmillaiil  on  nnnu'ir  en  combattant.  Une  parlie  <le  la 
garde  nationale  fît  cause  commune  avec  eux.  et  la  garnison  évacua  la  villi'.  L'insur- 
rection resta  huit  jours  maîtresse  de  Lyon  (pic  reprirent,  le  ô  (ii'cembre.  le  duc  d'Or- 
léans et  le  maréchal  Soult,  à  la  tête  de  r,(Miiiii  hommes.  La  garde  nationale  fut  dissoute, 
on  augmenta  la  garnison  et  on  (.'ouslruisii  des  l'urN  aux  alentours.  Une  nouvelle  insur- 
rection éclata  en  J834  :  du  0  au  l'J  avril,  une  guern'  de  rue  se  continua  enire  la  Iroupe 
et  la  population  ouvriéi'e:  il  fallut  une  Inlte  acharnée  pour  reprendre  les  faubourgs  de 
la  Ouillotière,  de  Yaise  et  de  la  C'-nix-liousM'. 

Ln  ISiO  et  surtout  en  ls:,i;.  de  terribles  inondations  de  la  Saône  et  du  Rhône  cau- 
sèrent des  désastres  iuralculalili's  dans  la  prescpTile  formée  par  les  deux  rivières  et  les 
rpiarliiM's  bas  de  la  rive  g-,  du  Pihôiie. 

IJi  INI'.I,  une  iiisun-ec-tiou  éclata  encore  à  Lyon;  des  l)arricndes  s'élevèrent  à  la  Ci-oix- 
Hou--se;  l'ordre  ni'  fut  rétabli  qu'après  de  sanglants  combats  (Il  et  l."i  jiiiiii.  lui 
sr-pleinlire  ISTIL  Lyon  devança  P;uis  dans  la  proclamation  de  la  R('pulilii|iie.  Le 
Till  avril  IS71.  l'idala  un  mouvement  coinniunal  |)rovoqué  par  des  agenls  de  la  ('.oiiiinune 
lie  Paris;  dès  le  lendemain  l'ordre  élail  rélabli,  non  sans  avoir  l'ail  de  nonibriMises  vic- 
times dans  les  rues  de  la  Guillotière. 

Enfin,  le  '.'l  juin  ISOi,  le  Président  C.arnol  londiait  inortellemenl  frapp('-  ji.ir  le 
poignard  d'un  anarchiste  ilalien,  di'vani  le  palais  tlu  Commerce  et  de  la  Lioiuse.  au 
sortir  d'un  banquet  offert  par  la  ville  de  Lyon. 

Géologie  —  Topographie 

Au  point  de  vue  géologique,  le  départemeni  i\n  Rhône  est  assis  presque  entièrement 
sur  un  socle  de  rodais  émpllivs  (granit,  micascliisle.  gneiss,  houille)  sur  lequel  s'élèvent, 
dans  la  partie  septentrionale,  les  Monts  du  Beaujolais  avec  les  Monts  de  Tarare  et, 
dans  la  parlie  méridionale,  les  Monts  du  Lyonnais,  séparés  parl'étroite  vallée  du  Gier  du 
Massif  du  Pilaf.  Ces  deux  parties  sont  elles-mêmes  séparées  l'une  de  l'autre  par  les  vallées 
du  Thoianchin.de  la  Turdine  et  de  l'Azergues  inférieure.  Tout  cet  ensemble  de  collines 
élevées,  pl.iiè  à  11:,  du  Massif  central,  sert  de  ligne  de  partage  aux  deux  bassins  de  la 
Loire  el  du  Rhône;  il  s'incline  de  l'O.  à  l'E.  vers  les  riches  vallées  de  la  Saône  et  du  Rhône. 
Le  loni.;  de  la  base  orientale  du  socle,  les  coteaux  qui  le  continuent  relèvent  des  étages 
su[ii''rieurs  du  nustèmc  pliocène:  cailloutis,  alluvions.  limons  anciens  aux  coteaux  Beaujo- 
lais; lehm  aux  plateaux  de  la  base  du  MonI  d'Or.  îlot  jurassique  isolé  sur  la  rive  d.  de 
la  Saône;  lehm.  cailloutis.  alluvions  glaciaires  au  plateau  lyonnais.  Plus  basque  les 
coteaux  Beaujolais  apparaissent  les  terrains  sédimentaires  jurassiques  avec  les  étages 
du  trias,  du  lias  el  du  jurassique  inférieur,  formant  les  coteaux  depuis  le  Douby  jusqu'à 
rA/.ergu(>s,  L'('pei'on  granitique  qui  forme  le  iironionloire  tle  la  Croix-Rousse,  qui  domine 
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](' Iliirnl  (in  Dhoiio  cl  de  In  S.-iôiie.  sepoiirsuil  i)ar  le  |i!;il'\'iu  hrei^snii.  I,a  lci-i':isso  des 

I!:iliiii'S  \  iciiiioi^i";  se  cdiii pose  de  i;l"lviei-S  et  de  cailloux:  aiidi-sMi-,  se  di-laclu/id  les 
i-idjiiics  i\r  iiiMii  el  de  l''cy7,in.  l'^iiliu  le  liliùne  el  la  Saône  fiiiini'nl  une-  lart^e  vallée  allii- 
\ialî\  lin  peu  (■•li-anL;l('-e  eu  aiiniid  de  Lyon  [lar  îles  amenreuienls  granili(|ues,  mais  s"é- 
lari^iss:int  aiissilol,  en  a\al  du  eonlliieiit. 

I.a  cinii'  cnliuinanle  esl  le  St  Rii^ainl  (1012  m.)  dans  les  nionls  du  Beaujolais,  à  VO.  i]r. 
Monscds  ;  le  Moniii'',  un  pi'ii  plus  an  S.,  a  1(100  m.:  Ions  deux  doniineii  lie  col  deslicliarnieaux, 
par  lequel  on  passe  du  bassin  du  Hliùne  dans  celui  de  la  Loire.  On  trouve  encore  dans 

ceIN'  cliaine  :  817  m.  près  du 
.Molli  des  Eguilletles,  8'Ji  m.  au 
X.  clc  Ijcaujeu  ;  855  m.  au  Mon! 
Touivéon  à  rO.  de  la  même  ville, 
8111)  m.  à  LE.  de  Lamure.  Dans 
les  Monts  Tarai'e  ou  relève  une 
côte  de  700  ni.  au  Mont  Tarare, 
au  N.-E.  de  la  ville  du  nièuie 
nom.  En  descemlanl  vers  le  S.-U. 
on  liduveOJrmi.auMontCrépier, 
MiOiin.  au  Mont  Boussièvre  à  la 
liniile  des  deux  départements  de 
la  Loire  et  du  Rhône.  Les  coteaux 
du  Beaujolais  oscillent  entre  200 
et  500  mètres. 

Dans  les  Monts  du  Lyonnais, 
lilnsieurs  sommets  dépassent 
'•m:(I  ni.,  mais  aucun  n'alleint 
1 11(10  ni.  Sur  la  rive  y.  de  la  Lîre- 
\eniie.  le  Mont  L^oltu  s'élève  à 
N'Jl  m.:  un  peu  plus  au  N.  le  MonI, 
.\ij(iiix  n'a  |ilns  (|ne  817  m.  et 
]<■  MonI  Popey  lidO  m.  Sur  la 
ri\c  d.  de  la  même  i-ivière,  une 
ii'ile  de  O'Jl  m.  domine  la  ronle 
de  Lyon  à  Monllnison  ;  le  sii^iial 
de  Sailli  André-la-Côte  s'élè\e 
;i  057  m. 
rtans  la  pailie  du  massif  du  pjhd  silnée  dans  le  déparlemeni,  le  poini  le  plus  élevé  se 
lioiivc  .■m  .Mont  Miiinel  (7î7m.).  Ce  uiassiCa  des  penles  gi'aniliques  boisées  :  lescoleaux 
portenl  des  \  i^m^liles. 

Dans  le  pelil  massiris<d:-(lii  :\Ionl  d'Or,  on  relèvi' i(w  m.  au  Mont  Ceimlreet010ni.au 
N-.  de  l.iinoucsl.  De  ci's  dnix  cimes  la  vue  s'(''leiid  an  loin  sur  les  vallées  de  la  Saône  cl 
de  l'Azer.unes. 

L'altilnilr  moyenne  des  l'.alnii-s  viennoises  esl  de  Itrmi,  Enfin  le  poinI  le  plus  bas  du 
département  est  à  1  iO  m.  à  la  sorlir  du  ISliéue-. 
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Hydrographie 

Presque  loiiles  les   eaux  du   di'p.a rlemenl    gai^ncnl  la  Mi'dilerranée  |iar  l(>  Rliône,  soit, 
direclemeiit,   soit   indirei-lenient  surtout,  par  son  plus  loi!  al'llneiit.  la  Saône.  Toutcl'ois 
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jrs  iTT  ii\irir-~  oii  ni  issiM  1 1  \  1 1  n  Klii'iiir,  i;i'iii-iM  Iciiicii  I  ;i  scr  |iriidaiil  une  y  lande  partie  (Je 
j'iinni-c,  ■.'!  M'ulriin-iil  cuit  i\r  riiii|iiiil:iiirc. 

I.r  /i'/r-„r  rsl  il   In  1 1 1 1  lui. ■  dr    ITruii.   .{ii.'iiid   il    I di-    ;iil    di'|  i.i  ri  riurii  I     .iiiqnrl   d  .'i  iIdUIIC 

sdii  iioiii  :  a  i-r  liiiîiil   d  a  di-ja  IVaiirlii  la  IVniil  ii'i  r  iVaiirn  --iii~~r   ri  -i'|i:iii'  ],-  di-|iailrMii'id, 

(!.•   lAiii.   sihi.'   sur  sa  rnr  d.  d ii\  ,U-  la    llaiilr  Savoir,  dr  la   Savoir  .-1  de  ll-rie    -iir 

sa    ri\e  y.  lài  cri  riidriul.  s. m   lil  r-l   lai-r,  Imil  m,- I,r.'  dilr-.  dinil  |ilii-iriirs  IioÎs.t-: 

la  plus  -raiidc  r-,1  ndli'  dr-.  1  dullraiix.  .\\aiil  d  ndivr  dan-  l.\i.ii.  d  ra--i-iiilili-  ses  eaux, 
ri'ssi'jiv    siiii   Id.    ]irrad     la    dirnliiiii  S,  |iiiiir    allrr  a  la  ri'iiri.idrr    dr    la    Saùiie.  coule. 

rapide,  sous  les  dix  punis  ,lo  1  aiilli| lii-,  puis  a  :)   NiliMii.  ni  a\al  de    -r  loiilliirid  .  eesv,- 

dapparleiiir  p.ir  --I-S  ,|rii\  rivrs  iiii  dr-parli-iiinil.  La  ri\rd.  -iMilr  1  aeioiiipaijiie  iusi|u'a 
('.oiidrieii.  laudis  ipio  l.a  ri\e  l;,  apparlieid  au  di-pai  I riiini I,  v<Msiii  di-  rNi'u'i'.  l'aiMuiu  a 
(.IMU'S.  à  reiiilioiiiliurr  du  (U(U-  r[  du  l'.aiial  di-  (umhs.  d  lail  un  .aii-lr  dioil  vers  \  iniiir. 
CMulanl  dans  la  dirrrlii.n  S. A'].  Au  X.dr  erll.'  d.riiière  \illr.  d  d.  rrd   nu  iioii\rl  .m-lr.  en 

lu'eiianl    iiiii-    dirrrlion   di.iniid  raliMinad    npp.i-i'r  mms  \r  S,-(r  A  (  ■.ondriru.  il  aliandu 

eoinplelrineid   le  il.'pa  ri  eiiicn  I   el  i.;a^iie  au   S^   la   Mi-d  i  i  n  la  iM'e. 

Ijs  ainnenls  du  llliùnesoid:  la  .Saône,  lA/niui.  li-  (  .aron.  le  (  d.'r.  loiis  ariliieid-  d,- 
la  rive  d. 

l.a  SVlo/ie,  qui  (iesceiid  dr-  .\loids  Faiieilles,  dans  le  d,-pa  rienieii  I  ili's  \ds-es.  a  Ira- 
versi'  en  ou  Ire  eeux  de  la  llaiilr  Sai'iiie.  dr  la  Cdlr  d  (II-  il  di-  Sai'nie-rl  Loi  rr.  iiiiaiid  ellr 
loiiehc  |iar  sa  ri\e  d.  erlui  du  lllii'inr.  sa  rive  y.  apparlniaid  au  di-p.illenieid  dr  I  \in. 
Llle  roule  dans  la  dllerlioii  N.  S.  ju-ipL,iil  roiiniieid  dr  lA/ri-iirs.  i  Ir  rr  poiiil.  ,dlr  lail 
Mil  roiidr  ;i  11:,  jnsiinail  pied  de  TriAoïix,  pui-.  SI'  dirii;r  llll  s,  S,-L,  .\  -  kiloiii,  en  aiiioid 

<lr  Xrii\illr.  idle  apparlieid   pelidanl    1rs  'JJ  di^niiers  kiLuii,  de  von  cours  au  di'parir ni 

par  ses  deux  rives,  Idle  coidoiiriir  |  llr  Marlie  en  lacr  SI  Laudirrl.  pa--r  soUs  Irn/r 
pouls  ou  ]iassrrrlles  avant   de  se  riainir  au    liln'uie  ru  lacr  tir   la   .Mulalirliv 

.\  la  Saoïir  se  rriidriiL  par  la  ri\r^,  ri  hors  du  di-parlrmcid  :  la  (ii-"^iir.  loruirr  par 
la  Crnsiir  nrrnl,;,l,,lr.  iirr  surir  llaiic  An  SI  iliuand,  ipil  pa-sr  au  pird  ,}•■  ,Moii-ols,  il 
jiar  la  'i'c.,.-(,c  urii-nlal,-.  ipii  iiaîl  l'ralrinrid  dans  Ir  drparl rnii'ii I ,  un  pni  a  11',,  At- 
M.uisols  cl  sr  ri'iiiiil  a  la  pirniirir  dans  |r  di'parlriiind  dr  Sai'nir  rll  ,oiir  ;  -  la 
//r/;/r  (IriisiinA  la  M,iiinii.<r.  dold  Ir  cours  siipi'ririi  r  s<Mil  sr  lroii\r  dans  Ir  drpa  liriiirn  I . 
Dans  Ir  d.'pariruirni,  la  Saôiir  ircoil  :  Ir  Ih.i.l.ij:  -  L.  |  ,■,//,■,  c,-.  cpii  a  -a  soin  ce  au  S. 
de  .Monsids.  Ir.avcrse  llrailjrii  ri  --,-  ^onllr  irivrd,  du  rni^snin  ,lr.<  S, i, „■<,,, is  r\  livriLr.l 
du     r,i!.<s,;iii     M.nrillr:      -    Ir    Snnril!,.,,   r\.   ]:\     \',,,'.ru„  ,ir.    qui    oui   Iriiis  laiil.oiicliurcs  1 1  es 

rappioclii^rs    Li dr  Laiilrr;  Ir   A/:c, -.:„./.  qui   iKi-sr   au   X,    <\r    \  illriranclir  ;  le 

Mniujnii.  qui  arro-e  crilr  drmirrr  villr;  IM  :-•/■(/, ic,~.  loil    jidir  i  i\  ii  rr  cl   amiieiil   le   plus 

con-id.aalde  ,\v  la  Saoïir  dans  jr  di'p.irlrnienl.   Idir  drsc.aid  du   M .M ■,  coiiini.nicr 

à  la    roulai LA/.rr-llrs  sons   |r   nom   ,\'A:rr:inrs  ,lr  r/„rc/,--..//c,..  s-aULMIlrldr  ,\r   IM;c,';,rc,< 

(/(■   l'iiiilr  ;    ainsi    doiilili'r.  rllr  ario--r    L.iiniirr,    sr    uoiillr    dr    pliisiriiis    inisscaux.    laiss,. 

llois-iLOiiiLd   a   I.Mt ,  sur  la   \-\\c  l'.  .  d.-ci  il  iinr  driiii  circoidVinicc  aiiloiir  du  l'Ialean  de 

L'i  Cliassa^ne,   rrciirdlr,  rii   amolli   Ar  la   1  M  liirca  I  ion  de   Lo/a in\r  d,i.  la   l'.rrrni  ,,r .  qui 

vinil  du  di'parirnirid  de  la  Loue  vr  -rossil  ;ri\r  -..  du  cr/V,<c,/i/  ,lr  <',.<,,,■.  du  <',,,i,,,i.  du 
Trrsn, ,<■!,■.  arrosr  IWrlirrslr,  oii  .dlr  rrroil  ,ri\r-,  la  /  rc,/;,ir,  qui  Laiuiir  •|ararrrl  liiinie 
le  T<„;-a,irl,;,,  en  lace  l 'oui.  Iiaira,  Sa  \.dl,-r  sYdaïud  a  parlir  Ar  l.o/annerl  passrridre 
II-  massil'dn  Mon!  d  Hr  a  d  .1  l.i  ponde  im-ridionalr  drs  \|o,iK  du  liraiij.dais  n  -,  .\\aiil 
Ar  unriirr  la   Sac' n   a d  dr  '''ri-\oii\.  L  A/r  murs  ;,  irosr   |.i  p.-lilr  \illr  iL,\iisr, 

lai   a\al  Af   l,\oii.  I.-   Ilhonr  ircoil   rmoi  r   :      ii\r  d   1    D'rcv  ,/ .  qui    l'or pivs   du   holllL; 

de  ce  nom  la  casc.ide  Ar  |;i  lonrirllr,  lolllr  il.nis  un,,  \nll.-r  rirollr  ri  accldcldi'e,  laissi; 
\aur|ierav  à  -  kiiom.  de  sa  rivr  'j.  r\  rrciirillr  »ri\r  çj-,     Ir  r:'(.->C'ii(    'h-  l'li'ii-h'Hiiiirfc.<  :    - 


LVON.  -  PiiiK  il 


I.YON.  -  G;iliik-.  |i.-ir  l'iiilil.cri   DcU.niir  hm-  .lui 


lill'iM:.  11. 


le  Gat-OH,  grossi  (rive  d.l  du  Mnnnnilaij.  qui  coulr  diuis  iiu  valUiii  dominé  par  Moninid  ; 
~  le  Girr.  qid  scrprnic  dans  une  vallée  induslrielle  et  Unit  ù  Uivors, après  avoir  recueilli 
les  ruiss,/au\  de  cpiehpies  petites  combes. 

La  Loire,  cpii  nr  louche  même  pas  le  déiiartement,  reçoit  par  sa  rive  d.  un  certain 
noiulirc  (rallluents  qui  n'y  ont  guère  que  leur  cours  supérieur  et  parfois  même  nnique- 
nierd  leur  source.  Ces  aniuenls  sont:  la  Coit'e.  qui  a  sa  source  au  i\.  E.  de  Saint-Syni- 
plioii,.n  v[  laisse  ce  bourg  à  1  kiloni.desa  rive  il.  non  sans  s'être  augmentée  de  quelques 
ruisseaux:  —   la   Thontiiclie,  qui  a  sa  source  a  l'U.  de  Saint-Laurent-de-Cliamousset  et 

recueille  i]ar  sa  rive  d.  le  ruin- 
scdu   lin    l'niil-l.i/iinnais  :  la 

/,  /se  :  —  le  Jl/n'iis.  (|ut  laisse- 
Anqilepuis  sui'  sa  rive  g.  et 
-I-  grossi!  (rive  d.)  de  la  Jraiii- 
l'ninc.  ipii  passe  non  loui  de 
1  hi/,y  ;  —  enlin  le  Suriiiii.  qui 
liait   près  de  r.Azergui'S. 

SOURCES    MINÉRALES. 
Biilly-les-Bains  a  iSsounes 

cap|(Tx.idiaildes  el  ridi(les,ai'Se- 
liirali'S.  sodiqiies.  lèrid  nianga- 
iiah'es.  elc.  e\ploil('-<>s  en  bains, 
doiielies    et    lioi-sons.   dans    un 

élablissemenl  Iheiiiial.  Char- 
bonnières p<issèile  <lcll\  sour- 
ces Irrrugilieuscs  froides,  ex- 
ploilèc^  dans  nii  (■■lalilis-enient. 
j  Sarcey  a  des  soiirees  niiné- 
raii's  IVoiiles.  (.'alons  eiiciu'e  les 
sources  de  Chessy.  Neuville, 
Oriiénas. 

CANAUX.     Le    canal    de 
Civors,  enire  (iivors  et  Grand- 
Croix      a      une      longueur      d(; 
'Jll  kiloiii.  :mK  II  es!   en   élal   de 
navigabilit('-  ilaiis  la  partie  com- 
piise  cnli'e  le  Pdiône  et  la  S'J' 
écluse,  soi!    sur    Hi   kiloiii.    ."i!l.", 
tant  dans  le  déparleineiit  du  Rliône  que  dans  celui  de  la  Loire.  Siui  tralic  es!  1res  faii'Ie. 
Ln  canal  de  la  Loire  au  Rhône,  de  Roanne  à  Givors  passant  par  SlÉlieiine.  ren- 
drait de  grands  services  à  la  région  industrielle  de  la  vallée  du  Gier:  ce  canal,  à  l'étude, 
aurait  une  longueur  approximative  de  .'p.j  kilom.,  avec  une  dénivellation  énorme,  558  m. 


LYO\.  —  Cour  intérieure  de  maibon 
(rue  (les  Treize-Coiilonsl 


Climat 

Rangé  sous  riunuence  du  climat  rlrulanien.  spécial  à  la  valk'e  du  Rhône,  qui,  malgré 
des  hivrrs  ligoul'eiix  et  des  (■■l(''S  très  chauds,  rst  cepiMidan;  leni|ii''ri'',  ce  (h'partement, 
par  snilc  dV'cails  l'onsidi-rablcs  d';;llilude.  est  sujet  eu  un  ni(''iiic  lien  a  di^  brusques 
varialioiis  i\v  lempc'ralure  et  en  des  lieux  différents  à  des  écarts  notables   du   tliernio- 


mètre.  Sur  les  coteaux  et  les  pla- 
teaux, règne  un  climat  continental 
où  les  moyennes  de  température 
s(jnt  nettement  tranchées  (de  12» 
à  15").  Sur  les  sommets  élevés 
a  -dessus  de  000  m.,  les  écarts 
sont  plus  considérables  et  la 
moyenne  atteint  à  peine  1".  Le 
département  est  en  outre  très 
humide  dans  les  vallées,  orientées, 
les  deux  principales,  vers  le  S.  et 
exposées  aux  vents  du  X.  et  du 
N.-O.  qui  soufflent  le  plus  Iréquem- 
nient.  Pour  cette  même  raison,  les 
[iluies  augmentent  de  hauteur  du 
S.  au  N.  d'une  part,  et  tlu  bas 
des  vallées  en  remontant  dans  les 
montagnes,  d'autre  part.  La  hau- 
teur moyenne  annuelle  de  la  pluie 
a  Lyon,  ville  pluvieuse,  est  de 
Il  ni.  7S  ;  elle  dépasse  1  m.  vers 
la  ligne  de  l'aite  entre  Rhône  et 
Loire.  C'est  au  pied  du  versant 
occidental  des  monts  du  Lyonnais 
que  la  hauteur  moyenne  de  la 
pluie  est  le  moins  considérable 
M  m.  07 1.  Les  brouillards  y  sont 
IVéquents  à  certaines  époques  de 
l'anuée.  Pendant  l'hiver  on  observe 
de  curieux  renversements  de  teni- 
pératurc  :  les  brouillards  l'i-oids 
se  roridenscut  dans  le  lias  des 
vall.'cs.  I:ui(hs  ([ue  le  soleil 
écliauire  de  ses  l'ayons  les  som- 
iiirls  (■•levés  des  montagnes.  Dans 
li's  |iai'lies  liantes  du  départe- 
nieiil.  il  n'est  pas  rare  de  voir 
lundjer  !a  neige,  de  novendire 
iusc|u'en  mai.  Pour  toutes  cesdiffé- 
i-eiici's  cliiiiatologiques,  on  com- 
prend la  vari('-!é  considérable  qui 
eu  résuUc  pour  la  flor(>  et  les 
culhncs.  La  vigne  et  h'  nu'u-ier 
prospèrent  dans  la  région  comme 
les  châtaigniers  et  les  sapins. 

On  liouve  un  observatoire  astro- 
noinique  à  St-Genis-Laval  et  r>  sla- 
lioi.s  niiMi'orologiqnes,  à  Lyon, 
:,,,  nioul  \',-idnn.^iSI-(.irnis-Lnviil. 


M,-u-..ii  i.u.-  I.; 


-lS>/j>„/.A-^  /  »...  iC  -.^^1 


l;lln\i:  a; 

Divisions  administratives 

l.riMii  i:  :  ■JT'J.ir,;!  licrl.'iiv^  -C^ul.i-livl. 
l'ul'Ll.ATloN   ilX'.li;i:    n:,!1.,--j!I  Imlnl.inl-. 

.\irnii.li>.i-iii(iiN  (;:iiil.,i,s  C.rmminrs 

l'ivlriliirv   :    l.YdV I  l'.i  l."i 

Soils-rivl.'.-liur    :     nil.'fr,uirhr I  ll>  l-'l 

lul.ll.    .      ~      Tol.-il.    .         -J'.l  Tol.ll.    .      -JliS 

I.IM  L    lil->    c:  W  ln\s 

Lyon   ....     J,'.\iIh-csI.'.  (_; Iiiiu.  (  ,l\()i -,    l.i iir-l.    I,\nti   iSi.    Moni.uil,    Xeiu  ilN' >iii- S.uuii 

.■^.-liiil  (;iMii-l.,-i\;il.      S,-uiil-l,.iiiicii|..li'  (.li;iiiinii>-cl.     S:iiiil-S\  iii|ilini-i,Mi--iir  (  ;..i-i' 
\.illi;ll,-|,l%.    \llirllll,,uilir, 

V illf [ranch,  .     .\iii|.lr|,iii>,  .\ii-ç,  Ih'.iiijcii,  r.cll.'Mllc,  U(iis-iruiiit;l,  l,.unui-e-bur-.\zergue^,  .Monsol-. 
■r.ii-nic,  Tlii/.v.  \  illrlr;inclio. 


I.-^ON.  IM.Ur    il.' 


l'.Mll.iilir    l',.Lrlli. 


CULTES     Culte    catuoliquc,    Arrli.-rrrhr  :    /.;/,,».    l.r    iliDc-.-r    c |.]vimI     \r    (lr|.;iilciiicril     il 

r.liniir  ni. .111-  !.•  r.Miili.ii  il.-  \  ill.'iiH,;uiii.'  ri  le  ilr|,,ni riiiriil  ilr  l.i    l.iiiii-.   I,.'   -imi'    li.'    I-V'"-  l""'' 

;in   rr   >..  ,-iil   .r.ili..r.l  | ■  -urir.i:.Miil  -  :  Aiiliin.  I..iiii;|-.--,  (  ,li.ili.ii--ur-S:irHir  .■!   M.i,-..ri.  ,iii\.|ii.-N  n 

.■i|..iil,-i   ,-111    wuv    -,    lh|..ii  cl    S,iiiil-i:!,iii.li'.   Iji   IT'.ili.  iiirlr..|...l.-  .lu  S-i:.    ili'    l;i    I  r:iii.-.-.    I,\..h    m 

p  .111- -iillr.iLMMl- :  Cil  i-ii I,  S.iiiil   riiiiir.  I.i-   I'm\.   \im.i-.    (  IiviliIiI.'.    An I     1  U'Ilrv .  .iiiMini-i 

1,.  ii.iirniil.il   ilr  ISIIJ  -iil.-hliin  :  Mrii.lr.    \  ;i  l.'ii.-.'.  (  n.-iiiil.l.-    ri    I  :ii:iniliri\ .  .|UI  .'Il    lui  .l.'Li.li.-   i- 

IM:..  |i.'|.iii-  IN-J-J,  1,-1  j.n.Miir.-  .1.-  I.\..ii  .■..iii|.irii.l  ;   \ I  ..iii.j  IV-.  I  II  |.  .n.  S,n  iil-l  .Lui.  Ir  ri  (  ,r,-iinl.li 

I,,.-  .ii.-li.-v.-.iii.--  .!.■  l.M.ii  .>iil   I.'  hlr-  il.-  iniiM.il   .1.'-  li.iiil.'-.  .iiimiii.'I-  il-  .i  |.  .iil.-iil   riMiii    ilniTli. 

\i-.|iic  il.-  \i.Miiir.  I.i'   lllii -..iiii.l.'    r.  .iiiv-,  -jr.'i  -ii..iii-,ili.-.    Ili",  \ii-.in,il-  ivliiliiii-  l'I     l-Jii    nu 

n-liil.in'-.  I.v.n  |...--.'.l.'  I  -.■niinniiv  iIi.h-.'-.uii  .'I  I  -.•inin.iii.'  nni\  .T-il.iiiv  :  \li\  .'i  1  -.■iniii,-iir 
ili'  |.|ii|..-..|.lii.'.  I..'  .I.'|..iilrni.nil  .-..iiii.l.'  lin  lir-  ur.'ui.l  niMiil.n'  .l.-  .n  .ii-r.-i;;il  nm-  r.'li-i.'ii-r 
,ri,.,iiii,,..-  ri  .1..  r.niiin.'-  .l'.nl  l..-nn.-..n|,  \    oui    l.-iii-  nini-.iii-iii.-iv.    Im.ii  ;i  .!,•-  .■..niinnii.inl.'-  -'.ii 

.■n|.:iiil   -nil..nl   .1.-  ini--i..ii-  l..nil:ini.-    I  .Vii-.Tjii.' nl.l.'-    ..'iisiv-    .li.nil.iMr-.    I.i    \\r    .-.nil.-n 

|,l;ili\.'    ,'ii    icli.ninriil    .-.il. -m. ml    m Inv  ..  .n-i.l.T.ihlr.   !..■-  |.nii.'i|.:iii\   |..'li-i  iii.ii:.'-  -..iil    .-.•n 

,1,.     \-|l     .1.-    I    nlIlM.   !.■    .■!     .1.'    Sl-\l/l.-,'   .'1     I.N..II.       \      Il       .1.'      r,n. .I.'l      |.|r-     .1.-      I,.l IC     l'I      \.-ll.     (I 

(ii-.-ui.ln-,  j.iv-  .1.-  \  ill.'Ir.ni.li.' 


SG8  n  H  O  N  E 

Culte  prolestant.  J.yiui  i»sl  le  ^icge  d'iiii  ('.oii-^isloirc  clo  llinlisi-   i-rl'ormée.  r.illailié  ;'i  l.i  '20- cir- 

rdiiseriplioM  s.v I,ilc.  .ini  .1  .l.'s  :iimc\os  à  I.'Ailirolc.    Ôulliii^.    N'illciirlKiiinc.    Oiilic    les   deux 

(eiiiples  (le  l'Éuli-i'  lélnniiée.  l.vi.ri  i.ns.seile  1  leiiiple  ,1e  la  (loiilessinn  ,|-Aut;sboin g.  I  de  rÉglisc 
liripli-^le  <|iii  a  une  aiuiexe  à  St-Didicr-au-Moiit-d'Or.  Vlllerranclie  est  le  siège  d'une  Église  évan- 
gélii|ue  lilui'.  On  eo]n|ile  environ  ODUO  prolestants  dans  le  département,  rattachés  aux  diverses 
riinre-sl(ins. 

Culte  israélite.  <iu  l'uiiple  un  uiillun-  il'aiIlK'renl-;  à  ce  eulle  raUai-lii-~  .1  la  eircinisi-ilplldn  de 
L>cin.  i|ui  eoiupi-end  d<'s  ennuiiunaule-i  à  (llialon-sur-Saùne.  (_;lernicMil-l'errand,  llijun.  Sl,-Llienne 
et  \  ichy. 

ARMÉE.  Le  dé|iarlenienl  du  lilnuie  est  rrarlloniu-  erdre  les  7,8",  l'2".  I.j"  et  M"  corps  d'aimée. 
I.e  (iiniverneur  iiillilaii-e  de  l.i  l'I.ue  l'uile  de  l.yon  e>l  en  même  temps  le  commandant  du 
\l\"'  corps  d'armée  duni  le  rlirl'lien  e^t  Grenoble.  Au  XIV"  corps  sont  rattachés  quatre  cantons 
de  Lyon  (1",  "2',  '•'  et  (i' i  et  rrnK  de  Villeurbanne,  St-Gcnis-Laval  et  Givors.  La  garnison  de  Lyon 
coîuprenil  la  P.P.  de  i  régiments  d'infanterie  et  '2  autres  régiments  de  la  brigade  régionale,  trois 
régiinenls  île  cavaleiie  {•!  de  cuirassiers,  1  île  dragons),  1  bataillon  d'artillerie  à  pied,  1  escadron 
du  Train  des  Éipiipaues.  i  compagnie  d'Ouvriers  d'artillerie,  1  section  de  Secrétaires  d'élal- 
niajor  el  du  recrulemcul.  '2  sériions  de  Commis  et  ouvriers  militaires  d'administration  et  '2  sec- 
tions d'Irdirmier-  iiulil.iin-  lieux  ;;i-.uiils  camps  se  trouvent  aux  environs:  au  X.  celui  de 
Satbonay,  à  l'E.  eelui  de  la  \.illionne.  lous  deux  dans  le  département  de  l'Ain. 

Le  <léiiarlenienl  du  liliùne  ressortit  à  la  14°  légion  de  Gend  u'inerje. 

Ouvrages  militaires.  Lyon  est  une  grande  place  de  guerre  entourée  d'une  double  ceinture 
de  loris  dont  le  périmètre  est  très  élendu.  On  trouve:  au  N.-E.  enire  la  Saône  et  le  lihùne.  la 
li.illrne  lie  Sdlhonay,  le  l'ort  de  Vanrin,  la  batterie  de  Sermena:-.  les  ouvrages  de  Neijroii  :  h  l'E. 
les  batteries  du  massif  de  Meyzieux,  le  fort  de  Gcnas  ;  au  S.-E.  les  forts  de  St-Priest,  de  Corbas, 
de  Fcyzin,  de  Milleri/.  ipii  commande  la  route  et  la  voie  lerri'e  de  Sl-lîtienne  ;  au  S.-O..  les  forts 
de  Champvillai'S,  de  Mmitnirii),  de  la  Côte-Loretle  ;  à  l'O.  le  fort  du  IJriiissin  ;  au  N.  les  forts  de  la 
Ditchcre,  du  Paille!,  les  lialleries  des  Carrières,  de  A'arcel,dc Montou  et  de  la  Frôla  sur  le  massifdu 
Jlont-d'Or,  le  fort  du  Mniil-J'erdiin.  Entre  cette  première  ceintiu'e.  la  plus  éloignée  de  la  ville,  et 
la  seconde,  est  irileiposée.  il,ui-<  le  <ecleur  S.-E..  une  enceinle  ba-lionnée  enlièrement  située  sur 
la  rive  g.  du  Rbone,  all.iutde  la  [loinle  S.  de  l'ile  des  lirollraux  ju~iiu'à  St-Fons,  que  protègent 
en  outre  la  batterie  de  Lessienz.  le  r.ul,  de  /;/•■);(.  1.)  b.illeiie  du  Pel.il  Parilty.  La  ceinture  de  forts 
la  jikis  rapprochée  se  compose  des  lorK  de  Ciluirr,  iif  Mmiiessiis,  St-Laurent  el  Sl-Jcan.  enIre 
1.1  Sai'me  et  le  Rhône  ;  la  lunette  des  l'Iiurpennes.  les  forts  des  Brottemuc.  de  Villeurbanne,  de  la 
M'illr.  du  Colombier,  de  la  Vitriolerie  (Chaberl),  sur  la  rive  g.  du  lîhone:  le  fort  Ste-Fo;/,  la  lunelte 
du  in'lil.  Sle-Foij.  les  forts  de  Sl-Irèin-e  {Dubois-Cvaneé).  de  I.oi/as-e  {ribimlan).  de  l'aixe  iClerr].  el 
les  11.-. -lions  de  la  colli le  Fourrière. 

JUSTICK.  Le  déparlement  ressoilil,  à  la  Cour  d'appel  de  Lyon,  of 

d'assises.  11  existe  un  Tribunal  de  1"  instance  ,'i  l.y I  .1  \illelVan 

merce  à  Lyon.  Tarare  el  Vlllefranclie  :  2  Conseils  de  prud'hommes  , 
des  ville-  d'Amplepuis,  de  Tarare  el  de  Tliizy:    1  Justice  de  paix  dan 

INSTRUCTION  PUBLIQUE.  Le  départemeul  res-oilit  à  l'Académie  de  Lyon  qui  a  dans 
son  ressort  les  quatre  dé[iarteuu^nls  du  IUu'>ne.  de  l'Ain,  de  la  Loire  et  de  Saône-el-Loire.  Lyon 
est  le  siège  d'une  Universitc  qui,  après  celle  de  Paris,  cmnide  le  plus  grand  nondne  d'éludianls. 
L'enseignement  supérieur  comprend  les  Facultés  de  droit,  de  lettres,  de  sciences,  de  méde- 
cine et  de  pharmacie.  Lyon  pos-ède  aussi  des  Facultés  libres  de  théologie,  de  droit,  des 
sciences  el  des  lettres. 

L'enseignement  secondaire  comprend  pour  le-  i;,ucon-  :  I  lycée  it  Lyon  ilycée  .\nqièi-e!  :  1  ]ielit 
lycée  annexe  à  St-Bamberl;  1  collège  commun.il  à  \illelVancbe:  I  petit  séminaire  à  Lyon  et  ,'1 
r.Srgeidière  ju-ès  Ituerne  ;  des  établissements  libres  ;i  Glaveisolles.  les  Snuvai;e-.  Lyon  (21), 
iiiillni-.  l'onieys.   N'illefranche  el  Villeurbaime:  ]]OUr  les  lllles  1  lycée  à  Lyon. 

L'eii-eignement  primaire  recrute  ses  ]irofesseurs  à  l'École  normale  dinstituteurs  (.'.vec 
école  .-imiexe)  et  à  l'école  normale  d'institutrices  (avec  école  annexe  et  école  ma lei'nelle  annexe)  de 
Lyon.  H  e\isle  de-  écoles  primaires  supérieures  de  garçons  ;i  Lyon  (Ti)  et  de  lllles  également 
.à  Lyon  (.").  Des  cours  complémentaires  pour   iian-ons  et  |Miin'  lille-  onl  lieu  aus-i  à   Lyon.  Ou 
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I  l'on VI'  (les  pensionnats  primaires  n  Ain|ili'|iiii-^.  IJcinjoii.  (ialuire  ('2),  (iharboimiores.  Cours,  Eciilly, 
l..-iiiiiirc.  I.yon  (S).  Moii^,i)N.  XoiimIIc  SI-I  inlici' .ui-Muiil  .1'(  )i'.  ^Ic-Foy-lrs-Ljon.  Sl-Geiiis-Lav.il, 
SI-M,u'liii-i'ii-lIaiil.  ïhizy.  NillrIVaiiclic.  \illuinli.-mMe  û>\.  \  illic-M(iii;oii. 

A  <-ùlé  des  oLablisscmoiiLs  que  nous  venons  di'  nonuniT,  on  iir  ^.uuail  iiasser  sous  silence  les 
étalilissenienls  spéciaux,  soienl,  qu'ils  soieni  l'omlr--  ou  ciilirlrun^  par  ri;ial.  par  le  département, 
par  la  ville  de  Lyon  et  sa  Cliaiidjrc  de  coninicrce.  En  voici  la  nouieiiclalurc  :  École  nalionale  dfs 
lii'iiitj'-Arls,  Conservatoire  nalional  de  musujKC,  Écoles  municipales  de  dc.-sin  de  Lyon,  Ecole  mimi- 
cipale  de  dessin  de  Tarare,  École  snpccieure  de  commerce.  École  de  chimie  induslrielle  (près  la  Faculté 
dos  Sciences),  InsliUit  cliimitjue.  École  du  service  de  santé  ^nililaire,  École  vétérinaire,  École  centrale 
ti/oiiiiiiise.  École  municipale  de  tissage.  Ecole  municipale  de  commerce  (avec  école  de  lissage).  École 
lie  rniiiplahilUcclde  commerce  |ionr  jruuc-;  lill(\-.  h'calc  de  l.inneric  franeaise.  Ecole  de  la  Martiniére 
(cuscit;ncnicnt  professionnel  yraliiil  de-  sciences  cl  des  aris  a|ipliqurs  à  l'industrie),  École 
r/Vi/sci;/ii('»i(>»i/  colonial  {:\\rc  leçons  de  lai:L;iie  cl  M  no:  se  pralh|ne  el  colu>  ^ui' les  principaux  détails 
de  la  vie  pratique  en  Cdune).  Écvic  prataine  d'^igncnllnre  d'Lcidly.  Eculc  dhurticuUure  d'Ecully, 
Ecoles  de  sourds-muets. 

I.c  département  ressortit  encore  à  l'Arrondis-^ement  minéraioeii|iu^  de  St-i;tienne,  sous-arrondis- 
seiuenl  de  Lyon  (division  du  C.eidiei:  à  la  li-  l;eL:ion  agricole  (E):  à  la  I  i  C'.onser\alion  forestière 
((.irenoble)  el  à  la  0«  Inspcclion  des  l'onls  et  Chaussées. 


Agriculture 


I.a  moitié  île  la  surface  occupée  par  le  drqiarlenienl  du  Pdii'ine  se  compose  de  terres  lalioii- 
rallies  où  léiississent  Innles  les  ciilliii-es.  Ce-  pliiilcs  iMilii-lnelle-  n'y  occu|ient  pas  toutefois  la 
pari  quelles  poiu'rnieiil  re\  cndiqiiei'.  la  leililiii'  di's  Icrre-  y  e.s|  r,,it  \ariable.  Ce  n'est  guci'e  que 
dans  les  \alli'cs  de  la  Saune  el  du  Idn'.ne  que  l'on  rencoiilre  de  iMUines  terres;  presque  partout 
ailleurs  le  sol  es|   pieirenv  ou  -al.li ii\. 

La  production  des  ci'uéales  ('-1,  insiillisaiile  [lour  la  consommalion.  \'oici  la  stalislique  decetle 
]irodiicliori  en  |S:r,); 

r.iilliircs                    Siiif.'icc  l'ieilii.-linn  I          Ciilh 
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l,.i    pomme    de    leji-e    esl     lolijel    de    soins   imporlaiils   cl    -e   ciilli\e   parloul:  elle   a  occupé 
l.MlOd   heclarcs  et   a   prodiiil    1  .'."lirillll  .piuil.   Les  prairies   ii.il  iindles    occiipeiit  une    assez    grande 

siiilace;  les  pins  bel  les  se  leni IrenI  d.insles  \  .illée- de  l'.V/er^'Ues.  delat3revemie.de  la  Tiirdiiu-. 

du  ('i.irim.  de  l'Ardiéres.  \'uici  le  lalile.iii  de  la   prodiiclioa  foiuragére  : 

lle.-l.ilr~         1 I.-H 


liellerave  fourragère   .    .   . 

i    -Irène.    .    .    . 

l'iairies     )   l.nyeriie.    .    . 

arlilicielles  i  Sainfoin.    .    . 

1   Léeumineiise 


1.7(11»  -i-.'jio        f'oiuT.ices  annuels   . 

7  .'..'lO  :(i'.r.'.:.ll        l'iairies   lempor.aire-. 

:.XM  l'.r,  ^^711  (    p,v-  n.-dnrelsd'   coup 

-'.10  .s.  il  II  I                 „              rciiain    . 

Iiilt  r.-7!lll  I    llerliaues 


Ilei-tnics       Oiiinl.niiv 
ri.|-J(l        ^IOO,K2I) 

2i(i  S. non 

ii.ri"i(»      i.TSt'idiiu 

IS.-|.7i(l 

s.noo        ii-j.siiii 

i.a  lielterave  à  sucre  n'.i  occiipi-  ipie  (lit  lieel.ires  el  a  donné  un  rendement  de  I0'2fl(t  quintaux. 
I.a  cnlliire  du  cli.in\i-e  e-l  qiieli|iie  peu  did.iis-rv.  ni.diin' le  p.a\  emeni  des  primes  consenties.  La 
siiil.ice  iicciipée  n'.iele  que  de  'i.',  liei  Lue- :  1,1  proiliiclnm  en  til.isse  :\  éle  de  ISII  quintaux  et  de 
ilt'i  qiiinl;iii\  en  liiaine-.  Le  c.d/,a.  cidli\  e  -iir  I  rnlMiecl.ii  e-.  .ado ■  H, i)-,il  heclolitres  de  graines. 

1-1  Mi;in'.  I.i  piiiicip.de  liclie-se  ;i-ricole  du  dép.irlemenl.  occupe  il.'idO  liectares,  auxquels  il 
faut  ajoiiler  I  ioil  liecl.nc-  ii'pl.nili--  en  IN'.i'.i.  (  lelle  même  année  la  production  en  vin  s'est  élevée 
à  N-ilMllIll  liechiliiie-.  I,.-  M-nolile  .In  I ie.niji.l.iis  sel.age  sur  la  rive  d.  de  la  Saône  en  une  infinité 
de  cole.aiix  d'un.'  1  .ni^n.'iir  de  i.'i  kil.nn.  sur  une  largeur  de  25  kilom.  Le  sol  y  est  riche  et  composé 
.à  -..nli.nl  pour  l.i  pro-p.'iili''  d.-  I.i  \iL:iie  nn'.dle  puise  sa  vie  dans  le  sol  gi-anitique  el  scliisleux. 
impri'Line  d'oxyde  de  fer.  qui  forni.'  en  ji.ii il.'  le  ILaut-ReaujoIais.  OU  dans  les  teri'es  calcaires  du 
B.as-l',eaiijolais,  ses  \ius  oui    lonjnni- un  lnm.piet   p.arliciilier.  une  con-lilulion  Ionique,  un  rai'ac- 
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>i7-2  I'.  Il  O  X  E 

toro  (le  ili>liiirliiiii  ii'iiiMivpi.iblo.  Les  grands  vins  du  Beaujolais  se  réparlissent  en  deux  classes  : 
les  \ln-  liii~.  IcihIit-  i-I  |.iitoC('s  de  Thorins,  Fleurie,  Cliénas.  ^^l-ElielUle-la-Val■enne,  puis  les 
vins  liii<.  iiM-('- cl  ilr  plus  longue  durée  de  Brouilly.  Jlorgon.  Juliénas.  Lachassagne.  A  rencontre 
de  ce  ipii  -I'  p.i^~i-  l'M  lÎDurgogne,  où  les  lions  vins  sont  produits  parties  sols  riches  en  calcaire, 
les  L:raucN  iiii-  du  r.cuijolais  prnviennent  de  cépages  reposant  sur  une  roche  de  granit  presipie 
pur  cl  li.uis  un  M)l  dcp..ur\u  jirosipic  cuniplcli'menl  de  cli.-iiix.  Me  plus,  le  gamay  est  le  cépage 
classique  (lu  Itc.injiil.ii--;  il  iliuitie  un  raisin  pnidiûsant  uu\in  trais,  fort  apprécié  des  gourmel.s, 
dont  le  liiuiipii'l  approche  de  celui  des  L:iauds  vins  de  la  Cc.lc-dOi'  produits  par  le  pinot.  Outre 
SCS  vins  i-iiiil;c-.  el  blancs,  le  lieaujnlai-  proiluil  di-s  \ins  gii>  dlilenus  par  une  courte  fermen- 
tation en  cinc.  i'.es  \  iiis  preiuient  en  vieillissant  une  teinte  durée  et  sont  doués  d'une  légèreté  el 
iTuiic  lincssc  l'xipiises.  Dans  le  Beaujolais,  le  propriétaire  de  la  vigne  fait  cultiver  par  le  vigneron; 
la  rcc(dle  c^t  |iartagée  par  moitié.  Celte  coutume  a  l'ourni  les  meilleurs  résultats.  On  trouve 
encore  dans  cette,  l'égion  17500  hectares  de  vignes  franches  de  pied;  le  reste  du  vignohlc 
se  compose  ile.vignes  greffées.  En  180',)  on  comiitait  35  écolesde  greffage  établiesdans  10  cantons 
et  ilidiMMiit  des  diplômes  à  leurs  élèves. 

Ce  ili'|i.uieiiicnl  forme  un  centre  de  prodiicti<jii   IViiiliiM'c  considérable,  alimentant  les  marchés 

de  l'aii-.  de  I. Iii's.  des  grandes  villes  du  N(n-d    cl    de  l'Est.  On  estime  les  cerises  de  Couzon. 

de  Cbap'iiHisl:  les  pcilies.  les  fraises  et  le  raisin  de  celte  dernière  localité;  les  abricots  d'Ampuis; 
les  pèches  de  St-Geiiis-I.aval.  En  1890,  on  ,a  récolté  GOSO  quinl.  de  châtaignes.  €'210  de  noix, 
l.'iSO  de  iiommes  à  cirire  el  iâO  de  ]irunes. 

lu  ci>urs  lhcori(iue  et  pratique  de  taille  et  greffage  d  arlires  fruitiers  est  professé  à 
Villciirbamic. 

!.(>  mûrier  est  cultivé  dans  le  déliai  tenicnl  :  la  proihictiou  en  feuilles  s'eslélevée  à  1711  quininnx. 

Le  Ithùne  est  peu  boisé;  on  y  comiile  environ  "i;  000  hectares  de  bois,  dont  287  hectares  58  ares 
ap|iarliennent  au  départenieiit.  aux  comiiiiuns  on  ,'i  des  établissements  publics.  De  1801  à  1899^ 
on  .'1  reboisé  4380  hectares  00  ares.  Le  piodiiil  de-  loiils  domaniales  n'a  été  que  de  5569  fr.  Les 
essences  dominantes  sont  le  sapin.  le  pin.  le  lièlic.  le  clicne  elle  châtaignier. 

En  I80!l.  on  comptait  10881  clic\aii\.  r."".  mulcl-.  1  70i  .'uic-.  00 1 17  représentanls  de  l'espèce 
bo\iiie.  dont  OiO.S.'j  vaches  ayanl  pioduil  l.'p'iiidu  lieclolihcs  de  l.iil  et  58105  de  l'espèce  ovine. 
La  loule  de  '20510  de  ces  dcruici-.i  doniH'  iln  ipiiiilaiix  de  laine.  On  comptait  encore  24407  porC-, 
et  211 '285  chèvres.  Avec  le  lait  de  ces  dcriiièies  .,n  fabrique  principalement  dans  le  canton  de  Limo- 
nesl  les  excellents  fromages  ,lils  ,lii  M -irur. 

La  sériciculture  est  en  baisse  dans  ],•  ■1,'p.irleiiieul  :  ■2'.i  onces  de  graines  de  vers  à  soie  ontété 
luises, à  l'incubation  et  ont  pn.Hluil  15-22  Kil.  <le  cocons  Ir.iis  chez  50  sériciculteurs.  La  production 
en  miel  s'est  élevée  à  10  480  kilog.  et  celle  i\o  la  cire  5  12li5  kilog. 

Le  dep.irlenient  (lossède  une  station  auri>iioini(pie  .i\cc  un  labm'atoire  de  chimie  agricole,  une 
chaire  déparlemenlale  d'agriculture  ':>  Lyon,  avec  champs  de  démonslralions  et  d'expériences, 
une  chaii'c  spéciale  d'agriculture  à  Villefranche,  0  comices  el  plusieurs  sociétés  agricoles.  Ecully 
possède  une  école  pratique  d'agricullure  et  une  école  d'horticulture.  De  plus,  il  y  a  une  fenne- 
ccole  5  Longes. 

Industrie 

Ce  dcparlement  occupe  un  des  preniieis  raiins  au  point  de  vue  industriel.  Son  activité  s'exerce 
a  peu  (iri's  d.iiis  loiiles  b'-  liraiiclies.  mais  ]iriiicipaleinent  clans  l'induslrie  de  la  soierie. 

INDUSTRIES  EXTRACTIVES.  Le  départonieni  du  lihone  comprend  7  concessions  de  houille 
etS  concessions  de  minerais  niclalliqucs.  Sur  ces  15  concessions,  5  seulement  ontété  exploitées 
en  1809  :  ce  sont  les  mines  de  pyrite  de  cuivre  de  Saindiel,  les  mines  de  houille  de  Ste-Foy-I'Ar- 
genlière  el  celles  <lc  Civoi's  el  de  SI-'M.iiliii-ile  ( lorii.is.  La  production  de  la  pyrite  .s'esl  élevée 
en  1809  à  517510  T..  celle  de  l,i  houille  .à  278111 'f.  .à  Sle-Foy-l'Argentière.  L'extraction  à  Givors  et 
;i  Si-Martin  a  élé  insignilianle. 

1,'exploilation  des  carrières  l'ournil  surloul  des  ui.ilcri.iux  à  b.ilir.  Les  bancs  de  calrai)-c  i-rx/iiillici- 
des  :\lidli(U-es.  |irès  de  l'Arbresle.  sont  exploilés  pour  f.iirnir  de  la  pierre  à  bâtir  et  in'oiliiire  de 
la  cli.aux   maigre.    A  .\nse  et  à  Lncenay.  on  exliail   di^a  pieiic    de    baille  de    qualité    recherchée. 
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r,  iioNi:  :ir:, 

r.nii/.oii  pos^rilc  cli's  cnrrif'iTs  l'ciii  |iil |ni,'^,|nc-.  ;  un  en  I loiiv c  .•iirorc  à  ItagtKjU,  l'.liarnay,  Cof;iiy, 

liai-.lillv.     !,i ■-!  .     I' iici-,     M.\M.i.',il   Ir-Cli.ihMii.    SI   Ih.li.'r-au-Moiil-d'Or.  Villc-.-iir- 

.l;iirii..ii\.    I,r    niarbro    -.■    iimhuhIi-.'   .1    |;iili\.    (  lu  cvl  1  ,iil  ilii   -.il.lr,  des  i;iavifrrt  cl  ilcs  c.-iillrjiix 

iiiiili'-.  (Ir  la    Saillie  i-l    ilii    Klniiic.    Un    ■■iiiii|ilr    .laii^   le    (li'|iaiir iil    iiin;   ili/aiiio    ili'    verreries. 

a  Oiilliii-,   la    '\Iiilalirii'  cl   (■nul-,   i|iii  eu  a    ilc    liv~    nii|MU  laiil  c-.    Onlliii--  a    ilcs    cristalleries   cl 

CiiMir-    lalirlii Ic~   vitraux.    I.cs    |i|inIiiiI>   iIc^    nciiciio   al  lci:;ririil    aiiiiiicllciiicnl    une    \aleur 

(le  I.OdIIOIIII  ,1e  IV.  |.(iiii-  I.IIH  iiiniici-,-  ciiiiilnyés.  Snjnalmi^  aii^-.i    les    tuileries  ili;  '1  a^^^iii-la  I  leriii- 

l.ilne    el    «le   \  1 1  lell  il  la  11  ne  . 

INDUSTRIES  AGRICOLES.  1. a  minoterie  i(>in|. le  S  (••t.il.li--e ni-  ini|  i.rlanU  en  ilelmr^  îles 

pelils lin,  iiiij>|.ar  lie-  Inné-  IimIi  aiilii|iie-.  l.eelnITie  ilallaiie-e-l  liMl  xaii.ilile:  la  |ii-o,liie!i,m 

lie   1.1    lellc    n'a   L,Mlere  ili').a--i-   IlIlHIIIII  11(111  en    IMI'J;    elle  a   ele    île    1    i   cm  lu. Il    en    llinill-  .-llleelle 

lie    IS'.IS.  i;inilii-liie  lies   |Kite-  alinieiilaiies.  Ire^,  iiii|n.|-|.iiile.  -e  pr.il  i,|iie  .lan-    S  ii-ine-  oceii|.anl 


Ni'"alil  Uoiiuiwii  IV 


I.VOX.    -    i;-li-e   ,1    p.ls-eleMe    SI 


lin  |ieii  |,liiH  ,|ii  1(1(1(1  iiiiMier^.  piiMliii-aiil    île  l.'i  .1  •JIKKIIKKKI  de  Kili.i;.  lie  jiàlc-    laliiii|néc-.  avec  nés 

Idesdnr^  d'.\ll\e|-nlic.   de  llmiijrie  el     de    Un  — I    diilll    une    |i.lllie    (1    11  e-l    eV|.i.i  liav     I..I    leijiie- 

Ivmnai-e  a  des  brasseries  iiii|iiiilaiiles  i.'d    I  ,c- dislilleries  de  lii|iieiirs  j,iiii--,.|i|  d  une  ri'|iiil,di.iii 

aiii  leiiiie   el   cMelleii  le.  I.a  charcuterie  l\ i.iise  e-l   11. il  reii i!.e    lin  1 |ile  une  iin.iiaidaine 

d'ii-iiie-  |.i(>iliii-aiil   du  chocolat.    I.mhi    |ins-ei|e   une  niaiiii  l.n  i  me  .le   tabacs. 

I,e-   indll-llies  du  bois   COMsi-lellI    ]  .1  1 1  lei  |  ..I  le ni    dail-    l.l    lal.liealli.ll  lie-  nieulile-  de   lll\e.  des 

|iiiiilie-  en  hnis.  (.|e,  (lu  |,iali.|iie  la  tonnellerie  :i  Hcanieii.  r.elle\  jlle,  SI  li.ii-.  ■jaraic.  \ille- 
IVaiiclie,  ele. 

INDUSTRIES  MÉTALLURGIQUES.    I  ..i  lalliii-ie  lM.iinai-e  n'a  |iiis  iiai--.mie  i|U-au  delnil 

du  \i\'    s.  Ilaiis  linM'iilaire  de  rindu-liie  li  .iiii-.use  ,|i  e--e  |.ai- (  ;iia|ilal  en  I.SIS.  il  n'e-l  |..is  i|iie-|  un, 

i]n   d|.|,allenielil   du  Kliiine    smis  e,.  ia|.| I  i.lllel'i.i-.   les  mines  de  i  lliMe  de  Sam   Kelel  ilcCile  — r 

y  liL:iiren(  eiiimne  .-nanl   valeur  Ialliii-i.|iie  in.i|i-lnelle.    \\aiil   eell.'  ei.n.i I  |.ar  -iiilede 

sa     -ilu.iiiiiii    llinill. >|ilie      de-    d.'iarlenieiil-    | Iiiileiu-    .le    1er.     \.\ Lui   un  eeiilre  I ■  1,, 

e.iiiinierei'  des  iiiél.au\  ipiil  i  |.e\|.r-.li.ul   dan-  li.iil   le  imdi,.i\ee  de  •^•raiiiles  laeilile.. 


LYON.  -  Fuiihiiiir  lie  l:i  r'iacf  Grolk-r. 


LVOiN.  —  .\uuVL-llr  1Kim1c|uc  .1  ..iitifiiiR- U.imIi.imi-  ilv  luur 
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Vu  IN"  le-  r,,ii.liMii-sel  les  alcliors  (Umiicinuuck'iis  nrhiionl  pas  rares.  Beaulieu  cile  Ô7  maisons 
r,,i~,inl  lUMiiim-r  .!.■  ciiHi  i.iilli.Mi^  ,1-air.un-.    ( .,- iH.iisni,^    occupaient   surloul  la  pi'esi)u'ile,  do 

|^.|||,  \-,.|.^|..,  iiioiiie  (:'iiu(|ue,  "21  lll;u:^ulls,^■lll■c■ll|^■llll  ilii  iciÈiimerce  des  l'ors.faisaiciiL  dix  millions 

.r'uT.n'iv-.l.iris  r.ll,-  lininclie.  Des  la  ci'oalion  .le-  clin, mis  de  1er  el  des  paquebots  à  vapciir.  le 

,l,'.,,!l i.„„.nl    de    celle  Industne   saccioit  i-.M|.idciiicnl .  L'invention  des  cliaudières  Inbnlaiivs. 

la  inddiiction  des  rails  en  Ter,  hii  donneni 
une  nou\elle  imimlsion.  Mais  l(jnles  les 
lii'anches  de  la  métallurgie  ne  sont  pas 
cu.iIcMient  [irospères.  Givors,  qui  eut  s  hauts 
fourneaux  n'en  conserve  que  deux  en  iileine 
activité  aujourd'hui,  ayant  i)roduit '25  W(j  T. 
de  lonte,  dont  '21242  T.  d'affinage  et  4254  de 
moulage  (1890).  Une  usine  nouvelle  à  Givors 
s'occupe  de  la  production  de  l'aluminium. 
Les  diverses  branches  de  l'industrie  inétal- 
lini;i<|ue  comprennent  :  la  construction  des 
iiiacbiiies  motrices  en  tous  genres,  des  loco- 
niolni'S.  des  locomobiles  ;  la  fabrication  du 
maléiiel  d'eidre|U'ises  et  de  chemins  de  l'er, 
draines.  exia\  aleiirs.  porteurs  aériens, 
wagonnets,  wagons  à  marchandises,  voi- 
tures à  voyageurs,  automobiles,  con^>lruc- 
lion  de  générateurs  à  vapeur,  réservoirs. 
;^a/...iiiéhi--.  rli.ii|ieiiles  en  ter.  poiil-;  con^- 
liii,li..ii    de   ,o,|ne<    de    b.ili'aiiv    llii\ian\    et 

nianli -:    Lnideiie  de  ciii\re  el  de  roliim-l 

lene.  eliaiidn.niHMie  de  eiinie  pour  l.'iiihiie. 

|,i-.  Mliiil^ehi |iie-,elc.  ;  groj^se  i|uiiirailleiie, 

lil.lli-llel  aLlLIiole.  Iioulons,  essicux.  I'.iIpi  liples 

,1e   |,n,ii/e-.    - leltes,   timbres  :  t.il inea I Ion 

,1,1  iiialiMiel  |ioin-  l'emploi  de  l'iMier^ie  eler- 
liHiue,  loree,  liiiiiièic.  dyiiaiiio>,  calili'S.  ele.  : 
eàblerie.liélileiie.  loiles  melalbques,  peignes 
a  lisser. 

On  (diii|ile  a<-tuellement  iOO  maisons  en\i- 
ii.ii.  ^e  consacrant  à  l'indnslrie  mélallur- 
uicpie  -oii^  loule>  se-;  l'ormcs.  occupant  ilc 
ir.linn  :,  l  KIIHI  ouM-ier-  .iiixiiuels  sont  dislri- 
Ihi.--,  eii\iion  liidiJOtlUII  de  salaires  annuels. 
!■■  (  liilTie  d'affaires  de  ces  maison-  alleinl 
siHMioiiilil.  dont  un  tiers  est  desliné  aux 
el.dilissi'iiienis  ]\oimais.  un  tii'is  aux  dép.n- 
lenieiiU  \oisiiis  et  l'.'iulre  liers  .'i  re\|iorla- 
linii.  Oiioi(|iie  placées  dans  cerlaines  condi- 
lioiis  ilélaNoiahles  :   éloigneiiienl  des   mines, 

H,.Mai,i  v,ri ililliriille    el    clierlé    des    tiviiis|„,|-|>  des   pro- 

diiils.   li;ins^e    lies    ,-,,iiiliiisl  i Ides.    ele..     ci's 
LYON'.  -  -Moulue  du   Cli.-.ngc.  iiidi|s|  nés  ,,iil    pu    se   deveb.ppei-.  i^r.'ice  à   l;i 

civ.ili l'usines    iioU\-elles.    h    \:\    liillllipli- 

cilé  des  lignes  de  chemins  de  1er  et  de  tramways,  .-i  la  pniduclion  de  l'énergie  éleilrii|ue.  L\oii 
iL.sséde  linéiques  spécialités  :  l.i  labiie.i;  lui  d'epiimles  a  léle  de  verre,  l'orlévicrie  de-lise. 
(liillins  possède  des  aleliei-  .-oiisidéraliles  ;,pp.iileii;uil  à  l;i  (>  l'.-L.-M.  ou  des  millieis  d'ou- 
vriers sont  eniplovés  à  la  conshiiclii I  h  la  i-eii.ir.\lion  du  maléiiel  de  cliemin  de  fer. 

Au  iiointdc  \ue  des  conditions  ilu  travail  dans  ces  industries,  on   peut  constater  de    bonnes 


p.  H  O  N  E 


relations  entre  patrons  et  ouvriers.  Les  grèves  sont  rares.  I,;i  iliirfi>  ili'  l:i  journée  do  lrav;iii  est 
généralement  de  10  heures.  Les  salaires  varient  de  5  à  10  Ir.  |i<iiir  l'oiiMiL'i-,  ^iinanl  sa  valeur; 
ceux  des  manœuvres  et  apprentis,  naturellement  inférieurs,  ont  une  tendance  à  s'élever.  On  compte 
15  syndicats  ouvriers  à  Lyon  et  1  à  Givors,  ne  groupant  guère  que  8  0/0  de  la  |io|iulalion  métal- 
liuïiste  et  avec    lesquels  traite  néanmoins,    en  cas  de  conleslalion,  rAssocialion  métallni-gique 

du  département  du  Rhône,  qui  représente  les  inléiéts 
jiatronau.x.  Certaines  corporations  onlfomle  des  rours 
professiomiels  et,  dans  leurs  revendic  ili.ui^.  léiuui- 
giient  d'un  réel  souci  de  justice.  Ajoutons  que  Ivim 
est  un  marché  considérable  pour  les  xalciu--  nirl^d- 
ku-giques  de  la  région  et  que  ses  grands  jndii^li  Iris 
sont  intéressés  dans  une  foule  d'affaires  ilc  li'ur  les- 
sort  à  l'étranger,  notamment  en  Eslréme-Urient  et  en 
Russie. 

INDUSTRIES  CHIMIQUES.  Ces  industries,  très 
iinpurt.inte-;.  oceupoiit  un  grand  nombre  de  bras  et 
1  ('présentent  un  chilïre  d'alîaires  de  HlOOOOOO  de  francs. 
Produits  chimiques.  La  consommation  de  la  soude 
sous  toutes  ses  formes  (sels  de  soude,  cristaux  de 
soude,  soude  caustique)  s'est  élevée  à  15  001»  T.  La 
jiroduction  de  l'acide  sulfuricpie  a  atteint  211000  T., 
celle  de  l'acide  cldorliydrique  lliOOO  T.  Une  seule 
usine  de  Lyon  a  produit  )  ÔOO  T.  d'acide  borique  et 
de  borax  raffiné.  La  fabrication  de  l'acide  citrique 
est  prospère,  de  même  que  celle  de  l'acide  larlri(|ue 
et  des  produits  pliai  juaceuliques  :  celle  de  l'acide 
acétique  se  iiralique  de  jdus  en  plus  par  le  traite- 
ment des  acétate-  de  chaux  qui  remplace  la  distil- 
lation sur  place.  Le  jibosphore  est  fabriijue  à 
\'illeurbanne,  l'amidun  et  la  soude  à  St-Fons,  le 
bleu  pour  blanchisseuses  à  Fleurieu-sur-Saône. 
Neuville,  Pierre-Bénite,  SlFons,  produisent  des 
couleurs:  cette  dernière  ville  fabrique  en  outre  de 
l'essence.  L'industrie  des  produits  colorants  tend  à 
se  développer  à  Lyon.  Celle  des  plaques  photogra- 
pluipies  V  est  très  florissante.  Six  usines  traitent  les 
os  poui  la  production  d'engrais,  de  colles  et  de  géla- 
luies;  la  quantité  d'engrais  produite  s'est  élevée  à 
2'>000  T,  celle  de  colles  et  gélatines  à  7310  T.  La 
pioduclion  d'engrais  minéraux  (superphosphates  et 
enanis  chimiques)  a  atteint  14000  T.  La  stèarinerie 
ne  peut  guère  se  développer  devant  la  concurrence 
des  aulres  modes  d'éclairage  :  elle  est  encore  assez 
importante  ;  elle  réalise  avec  la  savonnerie  (Pierre- 
Bénite,  Villeurbanne)  un  chiffre  d'affaires  annuel  de 
près  de  10000000  de  fr.  La  teinturerie  a  des  établis- 
sements de  premier  ordre  à  Lyon.  Villeurbanne  (8), 
il,  Bourg-de-Thizy,  Gleizé,  St-Rambert  et  Tarare  (4).  La  blanchisserie  du  linge 
Oullins  et  à  Tassin  la  Demi-Lune  et  sur  les  «  plates  »  de  Lyon. 


LYON.  - 

Slaliii,' 


Kglise  Sl-Nizier 
lie  la  Vierge. 


Villefranch 
se  praticpie 

INDUSTRIES  TEXTILES.  Au  premier  rang  de  ces  industries  brille  celle  de  la  soierie,  dans 
laquelle  Lyon  a  toujours  excellé.  C^etle  industrie,  venue  surtout  d'Italie,  a  fait  son  apparition  dès 
le  XV'  s.  Sous  le  rè;;Me  de  Charles  \I1.  Lyon  possède  le  monopole  de  la  vente  des  soieries  dans 
loul  le  royaume.  Lu  I  iiiii  un  e--,ii  de  ni.iiiufacture  royale  de  tissus  de  soie  et  d'or  est  fait  d'abdrd 
à  Lyon,  puis  ;i  'louis  eu  liii'.t.  lui  LTil  des  Piémontais  montent  une  vingtaine  de  métiers  dans  l;> 


^K^î^y^i*! 


LYON.   —    l'V|i-f    StAi/ipi-,    l';ir:ij,.    L-ilriMlr    N. 


r.iioxE  >:, 

ville,   l'diir  r.iii'P  ]irii<iiiTi'i-  riihlii-liic  ii.-ii^~,iiili'.  I'i';irii;iii<    I"  i-\orM''i'i>   Ic^    li^icmx   ilii    [■.■lycuii'iil 

.!<'  I'iiii|m'>I  <-\   ilii   -i-iM..'    iiiilil.iiir,   |:ii    ,|iirh|ii.-,   .-11111, ■,•-    |.-iir    lu.'  ili-|..i->c    li'llllll;   .1  , •,•,!,■  .lu 

li-~,i^r.  on  |.|-.iti.(iH-  Ir  (li'M.l.iijr,  l.i  I  nul  iiiv.  I , '111. Iii-I  iir  innui.---,'  jii-, pian  iii.iiiirnl  mi  itI.iI.'hI 
[r<  LiiiiTic- ili'  irhijinii  i|iii  1,1  |,.ir,il\  ~ciil .  An  wii  s.  11111-  i>-iio\;itioii  crl.ilr.  ^r.iri'  ^iiil.nil  .■iiix 
nii-lii'is  lie   ll^sti-   l.iroiiiirs.  iiilr...liiiS   |i.ir   Cl.imlr    ll.m.Mi.    i:ii   |r.;il  ,1:1    .ijiMilr  Ir  In-lil.i'ji'   .l.-ror. 

lin  IIIW  on  r.il.ii.i In   iivpr,  ni  IliMI  ,lr    l.i   l.i|.i->crir.  ni    ir.ir.  ,lrs  l,,is  ilr  -.iiir    l,.i  n'Mir.il le 

l'Hilitile  N.'iiili-s  |.ii\.'   I,\ Ir  la  mnih,'  <\r  sr>  miMin--  lis-nirs  cl,  .iiiinic  l.i  nv.ili.m  ili'Lil.lis- 

sniiniU  ii\.iii\  ni  \llnii;n;iir.  ni  Sni--,r  ri  ni  \n;;lclrirn  .\n  wiir  s  l.i  Liliii'im-  Imimii.'Msi'  csl 
cxliV'inciunil  n..ii-v,iii|,.,  |.,i  |  ;,'\  ,,|ii|  i,,ii  |,ii>,.  |rs-.,,r  .1,-  c-ll,'  iiiJn-l  ne  in-qn  .111  .l.'lnil  du  XIX-  s., 
(■■|HM|nc  ,'i  l;i(|iirilc'  ruiM'iilioii  (Ir  .l.inin.ir.l  lui  iliiinir  inir  im|iiil-iiMi  iiuinrllr.  I.r^  nirlirra  sr  iiiill- 
li|ilinil:  1rs  ■■  .-.•uiiils  ,.  .Irxir ni,    Iri^ion. 

i;a|"ii;rc    ,lr     l,i     lalinrali.ni     sr     |,ri..linl,    ni      IKV-i-lsr,      llrpuis    ,-rl,lr    rpo,|nr.  la     liillr    luiii- 

liiCMi-r    cnlro    le    nirlirr    inrr. pir     ri     le ■Iirr    ,1    l.r,is.  ipii    esl    ilr    pin-    ni    pin-    n'cliiil    an 

l-cpiis.  Vn  i\rl  rir ni.    I.i  ilisi  riliiil  uni   .1  ilimiirili'  ilr  rnirmir  rlrrlnipic.  \.i  iiiu.lllirr  riiniir 

1rs  nui, lill. 111s  .In  li-av.iil. 

L.-i   rnnlh-  ni  s,. i,-, In  i,l,'  rnlin.i  rlr  r\.iliir,'.  |miiii-  IS'.I'.I.  .'i    17  .".T'J  OIKI  UiIhl:    iliiiil   i -^77  IKKt  Ml . 

pour  la   Kmnre.    l'IUlIr,   ri:-]Mi;iir,    IWnli  i,li,'-ll,,n^i  i,' :    l7iilllKI(l    Kil.  poin-    l.i     lin, pu,'  ,ri;in.,pr. 

la  liiilgai-ir.  la  Grèce,  l.i  Tin,i IW-ir.  I.i  I'its,.,  1,.  |ni  kr-lm  ;   Il  :•:: il  p,Hnl,i  Cliin,'.  Ir  .l,.p,in 

ol   rimlo.    Sur    Ir   rliiHVr    .1,-    l.i    pi',„lii,'li ii-,.| I,i    1  r,ui,  ,•    l'ii    1  .•M-irlnpi,-    sniln,i,'nl 

.MiO(IIH)  kil.  I..1  iiii.iiilil,'  pr,.,lnil,-  r-l,  m   ,l,',-i  ,.i,s,iii,-,-  ,|,'pni-  ,pir|,pii-s  ,11 r-,  lai    ISli:i,  ,,11  ,,,iiip- 

l;iil,  l'J.SIIl   s,.iiii,nllniis  ivp,iilis  ,l.in-  -JS  ,l,p.nl,' iiN.    L.a  pnxliiil  i,,ii   ,1,'   -,,i,'   i^iry,'  p|-,,\  rii.iil 

(le  Oiraôjâ'.»  kil.  ,l,'r,H',.n-  livii-.  r.Mirins  p.ii-  lK-2;ii.-,  Uil,,^.  ilr  i;iaiiies  ,1e  vers  à  suie  ilr  rares 
IVanç.Tise  el  rlr.iiiL;,'-n'. 

I.yim  e-l  !,■  pivmi.T  iii,ir,-lir  ,ln  111, nrl,'  | •  l,i  s,, je,  .\   ,olr  ,1,'  la   pnHlii,-li,,ii  IV,iii,;nsr.  il  l.nil 

plaeer  le  iliilViv  ,1,-  riinp.nl.il  i,,n  :  sr.l  iiidll  kilui,-.  m  IX'.lll  ,!,,iil  5  7M -JOl)  kilny.  ,.iil  rli'  rr,'\p,,i-|,-'-. 
l.\,iii.  s.a  li.'inliene  niiinr,li;ilr  el  rpielipn-s  mII,'s  ,Iii  lllnin,'  iir  Iniil  p.is  -nlm-  .'i  l.i  s, ne  1,-s  npn-.i- 
liims  pri'inières,  qui  restent  l'aprinare  ili's  ,l,-|i.iilnn,'iils  \,iisni-  ,1,'  r.\nl,'-,lie.  ,|e  ri-.,'i','.  ,1,-  l.i 
DrOiiic,  ilu  Gard,  etr.  En  l.'^'.n,  sur  'JiiS  liLilui-r-.  I,'  Kli.n,'  ii,'n  , -,.111111.111  .pi,-  -1  .iv.-nil  pi-,i,liiil 
15Ô8.4S0  kiloo;.  dont  7.smmil  kil.  ,1,-  s,,i,'  11.111, -,iis,.  ,.|  .■,7.'<  ISII  ,1,-  s,,i,'  ,-li-.-ini;,-i-,'. 

Aux  opér.-itious  ,ln  liss.-i^,.  ,|,.  i,-,  -m,..  ,\  i.nil  p.nrh-,'  la  1,-iiilin-,-.  r.ippn'-l.  riiiipri'ssi,in.  ,pii 
oecu|ieMl  lies  inilliri  s,r,,ii\  ,-|,.|  s  ,l.-ins  1,-  ili-p.-n-ii ni  imil  enlier. 

Tai-are  est  nu  c'iilie  iiiip,ii-|;iiil.  ,pii  ,-,Hiipl,'  |-j  |i--,|Mrs  în,-,-aiiiipi,'s.  On  \  r.ilii-i,pi,-  ,1,-  l.i 
mousseline.    île     la    larl.-il.-inr    ,-1    ,!,■     l,-i    S.-iiiil-(  ;,ill,-ll.-  :     l.-i    hi,,ii  — elin,'     r-l     i-n     soie    pure     nu 

mélangée.  Kn  ..nli,',  ,elle   \ille    n-nlVr I-.;    ,-l,ilil|ss,.,i,,.,il-    ,1e    I,i,i,|,m-i,^    pi-,"lilis.-iii!    ,lrs    lis-,, s 

brodes    poui-    ri,l,Mii\    id   p,,in-    i-,ili,'s.    !,,■    1 |,i-,-    ,r,,nM-i,'i-s     \,-irie    ,1e     40IHI   .'i    ,.111111    |.,>ni-    l.-i 

mousseline  id  l.i  lii-,i(l,-i-i,'  l,.i  i-,-l^i,.ii  ,pii  lî-.-n.-nll,'  p,.iii-  T.ii-are  iTlii/y.  \iiipl,'|.ni-.  C.iu-s. 
I.amiiivi  ,.,-,-npe  ,-n\in.ii  lilOUil  ,.iiM-i,-i-s.  l'n  ,|r|i,,i-s  ,|,.  I,x,,ii  i-l  .le  T.-ii-.-ir,'.  ,|ii,d,|n,.s  ,-,.nli-,'s 
s"o,-i-U|.nil  ilr  ,li\,-i-rs  ,.pn-.ili,.iis.  p,,iii-  l.i  -,,i,..  Ampli-piiis  el  l!,ini-i:-,l,--'riii/y  Lml  ,!u 
i-ai-,l.-iijr  :  l'Ail, i-,-sl,-.  Nnnill,'.  Vill,-iii-l, ,11111,.,  Ciil.li/,..  (  liaii.liis.  Aiiipl.-pni-  ,d  i;,ni|-u-,lr. 
•|lii/,>.  dnii— .-n;,.;    \ill,.|iili,-inii,'.  ,lii   iiinilin.i-.' ;  ,-rll,.  nu-iii,'  \  ille  ,■!   T.N  i-l.i  l'sl,..  ,|ii  p,,|is-,-,o,.  ,.|  ,),. 

r.-ippi-,d;  \ill,-inl..-iiiii,.  ,lii  hill,';  l'Ai-lin-sl,-  el  \-ill,.iii-l,.-ii ,  ,lu  v,-l,>iirs  ,d,  ,1,'  l.i  |„dii,-li,':  Xnnill,- 

el   Vill,-in-l,,-iiiiir.  ,1e  l.-i   I  i-.-lih-i-ie  ,r,,|-  r\   ,|-.ii-u,.ii  I  laiiv. 

I,r  ,-,i 1-,-.'  d,.  1,1  s,,i,.  rl.-iid  l.,-is,'.  sin-  I,.  p,.i,ls  ,!,•  l,-i  iii,-ili;-i-,'  pi-rnii,'.|-,..  v,-i|-i.-ilil..  sin\.-iiil  s,,n  id.d 

li\i:i-,.iii,-li-hpir.   1,-s  rl,-ll.ll--,.lil,.llls  s   -,,iis   I,.  nom  ,1,'  .   Cn,i,niin,,<  /.„/,(/,//„-,w;,-s-,s-„;r,s-  ,.  eK','.s 

p.n-  1111  ,l.-,i-,.|  ,l,.  C'iiiiiii.-d.  .111  \III.  nul  r,',-n  |.,.ni-  iiiissinn  ,!,.  i-.-imeîin-  .-1  un  .li-jr,-  niiilnnne 
d'Iiiniihlilr  Ir-   s,,i,.-  ,.|  ,r,.n   in, II, pin-  le   p,.i,l-.  ,|iii  lail   Im  pi.iii-  1,-s  xnid,Mi|-s  ,-l    1,-s   .-i,-li,-l,-iii--. 

Il  m  e\i-l,-  ni  rr,-iii,-,.  ,l;iiis   l-j  vdl,-s  :     ,1    ,\iiii,-iis.  Am|.,-îi,i-.    \m-ii,.îi.  I.m.îi.    \1.ii-,-iI1,..    Xiiiies. 

l'.u-is,   |'i-i\,-is.  l;,,iil),-ii\.  Sl-Cli.ini I.  SI  i:ii,-iiii,-  ,-l   l^.iin-i.iîrj    l'i-r-,pi,-  h. ni, -s  |,-  -,,i,--  ,ln  ni.-ii-,-lié 

,le  l,\,.ii  p.-i--,-iil  p.n-  |- n   I  ,-iiili-e  ,1,-  ,-i's  ,,p,-i-.il  i,,ii-.  ,-,■  ,pii  finn-inl  .1,--  indi,-.-il  iniis  r,,i-|  p,-,'.,-is,.s 

-111-  l'iiii|.,.rl,in<-e   ,lii    ,-ui r,-,-.    Iji    l,S!l:i,  I,-  ,- Iili,.iineiiinil    ,-i    p,,i-|,-    -ni-   I  i:.',M7  li.-ill,--  pr-.-ml 

7:..-.S7-:n  kih.i;..  .lonl    i.-.illf.(|-.  kil.r;    ,- Iili.,iin,-s  ,.|  r,inx|17  Uii,)i:,  |.,.s,--.  |,.-i  m'-nie  ami,-,..    I.i  pni- 

,liii-|i,Hi  ,1,-s  ,-|,,ires  Iv,Mni,-iis,--.  .-1,-,-i-n,-  n,>ii    -nil,-iii,-iil   ,Mi  v,  Inu-  p.-ir  -ml,.  ,1,'   l.i  li.-insse  ,1,-s  prix. 

ni.-ii-  ni,-,.i-,',  ,pi,>i,| I.iiis  Mil,'  |.liis  r.nl.l,-  iM,--iiir.  ,-ii  ipi.iiilil,-  ,1,'  I1--11-  lalinipii'-s.  .1  ,-l,- rs|  inn'.e 

,■111  i-liiriV,'  ,1,-   i:.l  IKMUMIII  ,1,-  11-    l-ài    \,.i,-i   Ir  lalil.'.iu  p.n-  -i-.ui.l,'  ,-al,-u,.i-ie  ,l',-ii-|  i,-|rs  : 
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Francs 
Tissus  (le  soie  jiurc  unis ■l'i^'IMlOOII 


;■■-;    cl     h 


!!■  le    i,c\;iiil,  cl  les  lii.lcs. 


Ilclv~  l;i( 


,U  l> 


Tissus  de  soie  pure  fa 
Tissus  fie  soie  iiiciniii;( 
Tissus  iiirl,iii-çs  (l/iiili 
Tissus  lie  soie  iiicl.mu 

Tissus  liourj-c  .le  ~i.ie  .-1   liMiLu.l- 

Tissus  lie  liuiiiM'Ile  jH.ili-  ;iliien|]|eiiii>iil,. 

Gazes  el,  iii-eii.nlines 

Mousselines  ume^.  lil.Hlees.  lilnrhei'S.hnlI.nile-, 

Crêpes  lisses,  imlis  cl  i'iiiile:us.  uiil;I,us,  de  CluMc,    unis  e(   laçoiMi 

TuUeset  denlelles 2'.!n(l(IIIOO 

Passenienleiies.  niel.d  cl  Lexlile HlflOOO(IO 

Brodei-ios  cliindiiues fjOlKlOO 

Tolal 


25  9(1(1  (HIO 

r>  1(1(1  (KM) 

1I7S.">(I((00 

20  i'id  (100 

50  (IIKI  (100 

IWKIOOO 

r.  MM)  000 

-ir.  (100  000 
i  1  r,(io  000 


Sur  ce  lol.il  émiMne,  L.\on  a  exporté  en   su 
pour  une  somme  de  2."iSr>l!S(lll0  à  l'eli-.uii;ei'.  \' ' 


Angleterre l'.>OS'.r,(lOO 

Allemagne 21  iSTOOO 

Belgi(iue 10  407  000 

Suisse 8  045000 


Italie  .  .  . 
Esjiagne.  . 
Tunpiic.  . 
Étals-Unis 


s    ,1e  |,„ll 

,>s   s 

les  cl, HIV, 

-  !'••' 

41(10 

'.MS 

'i  000 

Ti  s: 

1  0(10 

4N  .M 

■,(100 

4.",1  0(10  000 

■les.  nihaii-i   el  pa-isementeries, 
(l,-liiiali,>rr,l,>  paNs. 

Fr. 

lire- il C05000 

n.'pnlil.-Argeidine.  !lir>(100 

.•\Mlies  pa.vs.   .   .   .       2r, '.C,  i  000 


Lyon  possède  un  laboratoire  d'étudi^s  de  la  s,il,>  el  un  M,lniiiable  Miis,;'e  liis|,iii,iue  di's  Tissus 
qui  organise  annuellement  un  concours  ,1e  lli'ins  el  ,r(.rMiin,'nl-. 

N'oublions  pas  encore  jiour  Lyon  un,'  inipoilaiil,'  s|,e,i.,lili' :  l:>  f,-,l>ii,-.-ili,iii  ,1e-  ornenienls 
d'église  à  laquelle  on  peut  .joindre  la  p.ii  a-id,'ii,'.  L'Iinlii-lii,'  ,!,■  la  laine  ii',>,,-u|,e  ,pi'iui  pelil 
nombre  d'établissements.  2iO]iarlies.  iliml  I,-  p,,i,l-.  alleiijnail  ■_2  l.'d  Kd..  ,,iil  s,'id,'- ,d,-  pri'sentées 
au  conditionnement.   La  laine  est  car,l,'e.  )ii,,iiliii,',-  ,'l  li.i,lii,'  à  l.\,iii  ,M  à  \  illi'iiiliaiiiic. 

Le  conditionnement  ,lu  coton  n'a  p,irlé  ,|iie  sni-  le  li.dlnls  ,lii  p,iids  ,1,'  Kl.Mi  kil.  On  ,',ii,,ple  luio 
dizaine  de  fdatures  et  autant  de  lissai;e-  ,1,-  ,-(>l,,ii.  Les  lilaliir,'s  ^.i'  tnnneiil  à  l.\,,n,  r.,iiu'L;-,le- 
Thizy,  (Meizé,  St-,Iean-la-Bussiére,  St-\iii,-,'nl-,I,' 11,'iiis.  ('.,'s  ,l,'ii\  ,li'iiii('Mes  \illes  et  Amplepuis, 
Bourg-de-Thizy.  Gran,lris,   Culilize,  Manl,ire.   X,'inilli'.   'l'Iii/y.  dul    d,'-    lissages.  Amplepuis   el 

Thizy  fabriquent  surlout  des  toiles  île   lil  el    ,1e  ,,>lnii  cl  ,1e-   ,',,l i.i.les.  Cours   et  Amplepuis 

font  des  couvertm-es.  Villefraneli,^  s"i,,-,iipe  ,li'  ,-,.iir,',li,ins  (L:il,-ls  ,1,'  lia\ail.  rliemises)  :  Cmzon 
fait  des  corsets,  Grandris,  de  la  lioiiri,-leri,'  l'I  Sl-I',,iis.  ,1,'s  ,liernis,>s. 

La  sparterie  se  fabrique  surtout  à  Lyon  (N'ai-ei  ,■!  à  Sl-liamberl.  Villefranelie.  ,pil  o,,'iqie  un 
millier  d'ouvriers  dans  ô  fdalures  de  colon  el  200(1  ilans  i  teintureries  et  ilans  riiiipi','--i,,ii.  lait 
annuellement  jiour  iOOOOOOO  , l'affairés  en  ,l,>nlilure-.  ipii  arrivent  lissées  el  nia-nuleiiliormé,'s. 
Une  vingiaine  de  négocianis  réaliseni  ce  cbilli'e. 

INDUSTRIES  DIVERSES.  L'industrie  du  cuir  est  consiiléralde  à  Lyon.  Elle  oreupe  20.0110 
ouvriers  et  ,l,iiiii,'  liiMi  à  un  i-liillVe  d'affaires  île  Tià  001)  000  ,1e  IV.  Il  existe  en  outre  des  tanneries 
à  Beaujeii,  Oullins,  Villeurbanne  el  Villefraiii'lii' |2).  On  l'abri, pie  des  rbaussures  à  Cmi/on  el  à 
Villeurbanne  el  de  la  corroierie  dans  cil,'  ,l,Tiii,''r,'  \ill,v  La  chapellerie  il,'  l,\nn  ji>Mil  ,riiii,' 
gl'ande  ré]iulalion  el  forme  un  article  d'e\porlali,iii.  I, 'imprimerie  qui  a  eoiiqilé  de  Imil  1,'iiqis 
d,'s  iii.ailres  célèliri's.  connue  1,'S  Il,'l,iurn,'S  au  \\f  s..  )ioss,'',le  ime  viiiglaiiie  ,ri'l;ilili--,'iii,'iils 
|iro,liiisaid  ,1,'  r,'mar,pialile-  piililicaliiais.  L'orfèvrerie  d'eL^lis,'  ,1e  Lyon  est  juslenienl  i,'ii,,iiiniéi'. 

En  IS'.l'.l  l,.  ii,)iiil,r,>  ,1,'s  el.iMi--,'iii,'nts  ,Mii|>loyaiil  la  vapeiif  se-l  el,-vé  à  I.MIll;  ],•  n,>iiiliiv  ,li'S 
cliau,li,'>ivs  Cl,  aciivile  .a  élé  ,1e  2i'JII:  la  liiiec  imi  ,Ii,'V.in\  ,lé|,l,.\é,'  .a  alleiiil  lii2l.'.  ,-|ie\  aii\.  La 
l'urçc  liMlr.iidi,!!!,'  loinni,'  par  (/,:,  pri-e-  d'eau  repi-es,Mil.iil  une   l,,i,-,'  ,1,'    l'.IOII  cli,'\  .inx-s  apeiir. 

Commerce 

Le  ili'parleni,'nl  ,lu  l!b,'in,'  ,icciqie  un  des  premier-  rangs  an  p,,iiil  ,1e  vue  ,les  recelles.  En  1X90, 
le  piaiiliiil  ili's  qiialri'  coiilribnlions  directes,  des  loiili  ilinlimi  ■.  in, lire, des.  ,1e  l'enreeislirnient 
lies  ,l,njiaines  et  du  tindu'e,  s'est  élevé  à  lo  somme  ,1e  7iT4â."i92  francs. 


/A 


^''**"^^  \ 


l.YON.    -    l'Lin-i-'    SI    M/lrr.    I':ic.ul 


5XS 
L; 


RHONE 

Lyuii  occu]ic  le  preinior 


:iii!i  avec   un  chiffre  d'af- 


m-snlc  lie  In  Banque  de    I-"rai 
f.iiiv-;  de  S.M  lO.MI.MI  IVaiH-:-. 

A\  ec  le<  di> -e^  roni'ines  au  elia|iili'e  de  Iniduslrie.  ou  trouvera,  pour  les  principales,  le  chiffre 

ancpu'l  elles  oui  donne  lieu.  Ajoulons  ici  que  le  déparlemenl  exporle.  outre  le  produit  de  ses 
usines  et.  nianufaclures,  des  vins,  eaux-de-vic.  liqueurs  et  bières.  Villefranche,  année  moyenne, 
\eiid  ]Hinr  iO  à  .Ml  iiiillie>ris  de  vins  du  Beaujolais.  Lyon  exporle  pour  2000000  de  charcuterie,  des 
IriuK  coiili!-^  et  iiiilaniiui'iit  des  niari'oiis  venant  d'Auvergne.  Les  beuri-es  et  fromages  du  Mont- 
d(  >r  s'exporleni  ,'iussi. 

Le  Itlii.iie  importe  des  malièies  premières;  soie,  laine,  coton,  prodidls  chimiques,  matières 
coloraiile-,  ..s.  cle. 

Le   diqiarleiiKMd   a   liuds  ch.'unbres  de  commerce:  à  Lyon,   Tarare  et  Mllel'ranche. 

Voici  le  t.ildeau  du  lialie  sur  les  rivières  et  canaux  pendant  l'année  1809  : 

Rhône  (section  de  Lyon  à  Valence,  114  kilom.) '219Ô4Ô  T. 

Saône  (de  St-Jean-de-Losne  à  l'Ile-Barbe) 001509  T. 

Sur  ce  dei-iiier  ehilTre,  la  navigation  à  vapeur  en  revendique  44  p.  0/0.  Il  faut  de  plus  ajouter 
l'iOOiiil  'i\  lie  s.-ible  et  gravier  draguées  à  Neuville-sur-Saone  et  transportées  à  Lyon. 

Le  canal  de  c.ivors  u'.i  eu  fpi'un  trafic  insignifiant  de  977  T.  Une  compagnie  de  navigation  de 
la  Saoue  a  ir.iiispiirlé  entre  Chalon-sur-Saône  et  Lyon  22396  voyageurs.  Une  autre  compagnie 
tiaiispoiie  les  M.yatîi'urs  de  Lyon  jusqu'à  Avignon,  faisant  escale  aux  principaux  ports  des  deux 
rive-  du  rdiDiie  Les  deux  ports  les  plus  importants  sur  ce  fleuve,  dans  le  département  du  Rhône, 
siiril  (livors  et  ( '.iimlricu  ;  sur  la  Saône,  nommons  ceux  de  Belleville,  Frans-Villefranche,  Neuville- 
sur-Saône. 


Voies  de  communication 


C.heminsdefer(l){voienormaleir.L.M.  021.106 

(voie  étroite)  ....  122,500 

Itoules  iialionales 227,57)5 

(  .lieiiiiiis  \  iiinaux  de  grande  comnr".  1.203.027 

—             —        d'intérêt  commun  .  862.396 


kit. 

Chemins  vicinaux  ordinaires 2.971,310 

Rhône  (rive  droite) 64,  •> 

Saône  (rive  droite) 56,  ■■ 

Canal    de    Givors  (du  Rhône  à  la  32' 
écluse) 16,593 


(It  La  longueur  des  voies  ferrées  de  ta  banlieue  de  Lyon  ou  du  département  du  Rliône.  à  traction  électrique 
ou  .'i  va|Hiu-.  n'est  pas  comprise  dans  ces  tableau.v.  quelle  que  soit  I.t  largeur  de  la  voie.  Los  divers  réseaux 
de  Lyon  ^tramways)  n'y  figurent  pas  non  plus. 

YON.  grande  cité  bâtie  dans  une  situation  incomparable,  à  la  jonction 

de  deux  des  plus  importants  cours  d'eau  de  la  France,  entre  le  Plateau 

central  et  les  Alpes  dune  part,  entre  Paris  et  la  Méditerranée  d'autre 

liart,  est  la  véritable  métropole  du   Midi.  Contrairement  aux  grandes 

villes  modernes,  qui  ont  une  tendance  manifeste  à  se  développer  vers 

l'ouest,  Lyon  ne  peut  s'étendre  qu'à  l'est,  dans  la  plaine  du  Dauphiné, 

où  elle    empiète  clia(pio  jour.   C'est  là  que  s'élève  la  ville  nouvelle, 

avec  ses   l'ues   se  coupant  à  angles  droits,   qu'habitent  bourgeois   et 

(  iiiployés  aux  Briilleaux.  ouvriers  à  la  Guillotière,   quartiers  entourés 

iriuii-  xéritalile  ceinture  d'usines  à  l'E.  Au  coude  que  forme  le  Rhône 

■  beau   l'.irc  de  la  Tèle-d'tlr.  A  ]iart  la  Préfecture,  le  Palais  do  l'Université,  des 

églises  neuves,  les  quais  de  la  rive  gauche  du  Rhône,  de  grandes  Avenues,  quelques 

au  premier  rang  la  Place  Morand,  celte  parlie  de  la  ville,  très  plate,  n'offre  rien 

lartie  ([ui  occupe  la  presqu'île  entre  Rhône  et  Saône  renferme  la  gare  principale 

-  deux  ]iliis  belles  places  de  Lyon,  les  Places  Carnot  et  Bellecour,  celles  de  la 

s  ,IaeoliiMs.   des  Terreaux.  Là  .s'élèvent  l'Hôtel  de  Ville,   l'Hôtcl-Dieu,  l'Hospice 

Palais  du  Commerce  et  de  la  Bourse,  les  Banques  et  Magasins,  les  Musées, 

s  éijb^es  St-Nizier,   St-Bonavenlure.   Le  quartier  des  Terreaux   abrite   les  ban- 

lios  négociants,  les  gens  de  lettres,  les  hommes  de   loi  et  d'alTaires.   Au  N.  de 


au  N.  s'é 

end    11 

casernes 

et  des 

belles  PI 

ices  et 

de  saillant.  La  ]i 

de  l'eiT.l 

■lie.  b". 

Hepubliq 

le.   de> 

les  The.-, 

i-es,   le 

quiers   et 

les  rii 

I.YON.  —  lCt;ll-o  St-lîoM 


ItlIONE 


;i9i 


a  pr.-^iiii'il(\  l(iiit;iic  (le  1  Ui\-  cl  iliiiil  1,1  Lut;. •m-  .illciiil  à  pcini-  'MMI  m..  si>  ilirssciil  le-  liniilpiirs 
(le  1.1  (;i<.i\-l;.m-.~r.  .{11  li.-iliil.'iil  le-  ||,-ciii>  ri,  les  |i,i>-ciiiciilicis  cl,  cm  >',if|-clc  I.-  Icniiliui-  .le 
1,1  \,uc  Irnv.-  .le-  li.iiiilic-,  \  .li.Hl.-.  -iir  1^1  rive.l.  .lu  LliOiic  csl  le  .jii.irlicr  iii.lii-liicl  ilc 
S.ujil-Cl.iir.  ,1  u.iinhi-  -iir  l.i  n\.-  l!.  .1.'  I.i  S,iihu'.  -c  I|.mi\c  çcliii  .le  Sciiii  .lue  .l.iiiiiu.'  le  l\)|-l 
Sl-.lcin.  I..1  11.. 1-1. 'Ml.-  |i.uli.'  .1.-  r.ii;i;l..iii.T.ili..ii  l\.iiiii,ii-c  .h-.iii.c  !.■-  li.iiilcii|-.>  ,lr  1  oiirviiTC 
(."iKI  m.)  -lu-  1.1    ii\.-.l    .II'    1,1  S.i.pii.'    cl    .!.■-.  l'ii.!  |., Il- lies    rues  r;i|.iilç-  cl   l'Ii  ..Ile-    \cr-   l.i   i-i\ic]'e. 

ClMipéc    .-.M-l     1.1   .!.■    MT.Illl.'.    .I..I1    .lll.l-.hl    .1.   -    r..lls   cl   (les   Sillldllcllc-    .11-   I..1-II..I1S.    clic    (lllVe    1111 

;is|.ci-|,    ,■!--.■/,    |.il|.,n -.|ii.-    |,.i-.|ir..ii  1.1  .■..iil.'iii|.l.'   .les  i|ii,'iis  de    I.-i    ri\i'   i;.   .1.'    l.'i  S.i.'jii.-.  m.-il-rc 

Te. -r.!^. ■111. -m  .|ii.-liii  iiilli;-'.'  1.1   I..Mr.|.'  I,,ili--i'  .],■   I;i  I i,-i-ili .|ii.-  ,1,-  1  M.'iv.  C'c-I   l.i  1.'  Ii.'ir.'.-iu  ,1.- 

I.u.ii;  c'c^l  -m-  .■!•-  Ii.iul.'iir-  .|ii.-  -■.ii-r.'l.'iviil  l.'s  .-..Lm-  .■|i.i,-,-s  .l.>  \  .■une  imiir  y  r.iii.l.T  I.iilt- 
iliiiiiiiii.  ("c-L  .l.'s  ciili.iill.'-  .1.-  .-.■  -..I  .|ii.'  l'..ii  .1  .■\liiiiii.^  I.iii-  le-  li-.i-inclils  ti.ill..  r..iii.iiiis, 
me.  1.1 1  11. -s.  iii.i-;iï.iii.'-.  .■I,.-,,  .|iii  .un. ■ni  I.-  iiiUMC-  .le  I.n.iii.  (rc-l  .m  l..i- .le  icll.^  .■..lliii,^  .|ii.>  l'..ii 
rcli-.Mivc  le  Ly.m  ilf>  \\  .■l  \\r  >,  .■n.'i^  -.■-  \i.^n\  h.M.^I-  .■!  -.■,  iii,ii-.,iis  .iirii'ii-.'-.  1..^  -..iiiiiicl  .!.• 
1,1  .■..Ihiie  c-L  oi^i-iipc  |,,-ir  ,1.--  .■.jin.^iiU;  .l.'s  ci^li-.'-  -'.■I.i-.^iil  -ur  -.■-  Il.iii,^- :  SI  (  ..■..i  i.'i>s.  l.i  |.ri- 
iiKihal.' lie  Sl.l.^.iii,  Sl-l'.uil.  IWi.  h.^v.^.li.^  .■!   I.'  l'.il.ii- .le  .lii-li.  .■,  l..^- .I.^ii\  ^.in^«  .1.^  M  l'.uil  .-1  .!.■ 

rOLiesllyonji.ii-  \  -..ni  >ilu.-.^-    I..iis.iii.^  T. m  .i  i;r.iM    l.i  c.lliii.^   |..ii-  Tn 1.^-  iiii  ..■ii-.^-    iiii.iil.xs 

.[ui  y  s. ml  i.r.ili.iu.^.'-  uh.'hI.-.-  .In  i  ..iiu.|iiill..ii.  .|.^-  Aiu;.^-.  .In  CImiil.^.  r\r  ,  un  |.,ii...i.iîn.i.  inii.|n.- 
an  in.ni.li',  .-hnrnn'  .•!  i.^li.^iil  \,'>  \.-m\  .In  -[..■.■l.ilein-.  Il  .■i  .lc,.ii]l  lui  l.iiil  nu  .■ii.^lie\  .■!!  .■in.^nl  .!.■ 
.l.-.in.-,    il.'    .l.Mlicr-,    .!,•    .■li.^nnii.^.^,-.  .1  ii-in.--.  ,|,.     I.,iliii.^-.  .-ni  i  .■nicl.^  .!.■  \  .■i.liii.^.  .■.,ii|,.^   p.ir    iiii 

.l.imnT  .1.-  in..-  cl  .!.■  li.Mili^\.ir.l-.  .■iil.-i.-.^  |i.ii    !.■  r.h.'.ii.^  .-1  l.i  .s.i.m.^.  iiil,.-iii-  .r.iru.^nl  Iiil.^ii\  n  en 

{■..ini.nil  pins  liiciil.'.l  .pTini  m'uI  .pu  .li-|..ii.iil  .i  lli..rl/..n.  !).■-  p.^ni.i.li.-  .!.■  1 ■.■  -In.  ni   1.^  li.^l; 

sur  les  deux  i-i\i.T.-s  -^--.■nl  .l.^s  li.il...iii\  l.in.li-  .pi.^.  !.•  l..im  .1.--  ipi.n-.  -nr  [.■s  p. .ni-  .■!  sur  Ic- 

1,'rariiles  voies,  .■vulin^iil  .1.^    ii..inl.r.^n\  lr,iiiiw.i>  >    nui-  p.ir    la  v.ip.'iir  .■l   l.^l.^.ln.-il.'.  S n^ille 

pen-oll  (iistincleniciill.'  I .I..i ni  inl.^n-.^  .1.^  I:i  iii.li.-  I\  ..hn.n-. •..■.•  .pu  .■ pl.^l.^  l'inipr.— i..ii 

resseiilie  à  la  vue  .lu  .■..iir.nil   .l.^  .ii .  iil.ili..n  .■n..iiM.^  .|ni  -.■.!.■  h. nl.^  .i  -.■-  pi.^.l-.   1  ...i-.pi.^  1.^  l.-nip< 

esL  clair,  sa  vue  s'arr.M.^  -nruiH^  limi.^  I I.iin.^.  ..iirl.^l  ,V I.l.ni.li.-nr  .■.■l.il;inl.^..r..n  -.■  .[.■I.i.^li.'iil 

.pielquespics  plus  lil.uic-  i-ii.-.ir.'.   C.-l    l.i  .li.uii.^  .1.^-  Alp.^-  .pu  .■i.li.^\.^  I.'  p.i\-.i:^c  à  l,i  liinil.>  .1.- 

l'horizijn.  Si  le  ei.^l  .■-l  -ii-.  r.ilin..-pli.i  .•  i.^inpli.'  .!.■  l,r..nill.ii.l- l'I  .1.^  x.ii-.^iii'.  1.^  l.ilil.'; -I  I.tii,' 

.■l  111. .11.. t.. II.-,  in.-n-  M. '1111. ■  1111  r.'iM.ii  .!.■   -..I.^il,  l.^  .Ic,^.,r  .liani;.'.    Lml  -';i .■  .■I  pr.-ii.l    .In    r.^li.^r, 

l,v..n  p.u.iil  .■il.n-.^.^.piil  .■-I  M.nni.^iil  :  ini.-  i;r.in.l.'  cl  hell.'  cile  .i  l.i.pnlli-  n.^  inaiepi.-  an. un 
.■l.^in.^nl  il.^  l..-.inl.'. 

Un   l.iiL:.lununi  i,',ill..-i- ,nii.  ..nliv  l.uil   c.>  .pn-  nuilVrimuil   le>  Mu-c..<  ,lcl.\..n.il  le-l.'  encre 

<l.'l..>iil    -iir  1.-  li.iul.nn-^  .!.■  1.  uii'U.nv  .1.'-   p:uli,'~  .I',.. pi. -.In. -s.  .1.--  x.'-tuj.'-  .!.•   Iiains  r.mi.-iins  .-lU 

Ci.ui.l  S.-niin.in-.-.  !.■-  .in.j  l..iiili.'.iu  \  .aI !.■-  en    ISS.',  ,.|  .pu  .un. -ni  anp.ur.riiui   l.-i   /■/,„■,•  .1,-   Iriu,,. 

.!.■-.  li.i-iu.uil-.li'  uiin-.'l  .1.-  \..nl.-  .1.'  .■;i.-|i.il  -.ui-  I.--  -uli-l  ni.ln.ii- .!.■  l7/-.,</',.r  ,1.-  f  A  ni  i./iuilllc 

,|-.uili.--  Ir..n.;..n-  .1.'  ■-  .■!  .1.'-  .lel.n-  l.-ipi.l.ui'.-  .l.-in-  1.'  /'..ss.,;/.-  i!,,:/.  .uilin   uur  p,-iiii.'  il.'-  lon- 

.l;ili.,îi-  .rnn.-  \,iiuii,i.-lu.-,  .-UI  pi.-.l  ,!.■-  h.-iul.uir-  ,1,-   l;i  (  u-.ux-P,, ,,,--.•, 

l,.i   pin-  ,111. -1. -nu.'  .-^li-..  .le   l,v..u  .'-1    .-.■II.-  .1.^  SlM.,,i,',i   r/M,,/,.//.    r.'l..-il  !.•  .-ins  \    i-l   \i     -..  e.un- 

pl.'I.Mii.uil  r.'-l.iur.-.'  .111  \i\    s    i:il..  -,■  .■ p.,-..  .ruii,.  nr(  cl   .1..  ,l..u\  l..i-  .■.■.!.•-  .-iv.-.-  In.i-  .il, ^-i. les 

.l.uui  .-nruLiuv-:  ,u,  el.  ..-ii.u-  .  |.-.  .  .!■.■  I;i  la.'.'i.l.'.  une  .■..u|..il.'  -■cl.-'\.'  a  l;i  .t.u-.u';  .■iu-.I,'--..u-  .1.- 
l.'i  -.■u-n-li.-  -.■   Iniu\.'   lin.'  .u-»pl.'   .lu    i\'    -    (Mi   nun.'ir.pi..  .'i    ruil.u'i.uir.    I.'s    c..l..iui.'-   iiiiui..lil  li.'s 

.1.'  I.' r.  pr..\.ui;uil   .lu  T.'ui|il.-  .r.\uL.Mi-li-  .•■lc\c    -iir  l.-i    .-..llin.'   SI-S.-li;i-l  i.ui.    un.'    iii..-.iï.pu'    .In 

xir    -..-1   .!.■-,  |i,uiilniv-i|.'  II.  l'i.in.lrui.  1  .V,///n,' /,,■/»/../„./,•  .s.,,,,/  /,■,,„.  .Lml    l.-i  n.'r  .•l.-iil   |.i,li-  r.-,-..ii- 

\.ul.'  .1  1111  II. Il   pl.il,  pr.'-.Mil.ul  .ne.-  -,.-  .pi.ilr.'  .Ii.ilici-  -uivl.-\  .'■-  un  .i-p.Ml   i n-  l.iunl  .pi'.ni- 

i.uir.l'liiii  i.u   ini  II. Il   a  ;ii'i''le  ncuilinl   plu-  li.iul   r.'inpl.i.'.'  I  .in.'i.'n.   An  .lc--u-  ilii  InpI.'  p.ui.iil  .'iii\ 

ni. -11.'-  Mil.'-  .1.'  -I.Mlii.-  .-..uil  -.lien.'  .lu  \M    -,  .pu  I.'  -.-p/iic  il' n.-,-  Il.inili..\.iiil.'.  A  l'inl.- 

rnuir.  .>ii  iiMii.ir.  pi.'  l.i  .iLipcllc  .1.'  Sl-I  ,.uii-  iw  s.i  .-n  .'C  .I.'  I..mii\  \  ilr.iuv  iu..i|.-in.'-.  iiii.'  .■iiricii-c 
li.,il...j.-  il.-  n.iil.ilc-  \ili;iu\  lies  Mil  ,.|  Mv-  s,  cl,  un  ii.lic  lr.'-..i'.  A  .1  .■!  .illinianl  .i  SI  .Iciii.  x! 
liLiiM'  I.'  I.alnu.nil  .1.-  l.i   M,i„r,:,,il,;-ir  ..il  in.-n-..n  .1.'-  cli.inl  r.-  .\r  -  >.  ili.iil  pln-i.-nr-  r.'-l.inr.'.l  ions 

,,nl  .ill.T.-  I.'   .■.iiM.-l.-iv.   1..'  /'..Aii.i  ./.■  I.irrhrr,;/,,'.   U:\\,  .111  XV     s.  |,,ir  !.■  .-.ir.liihil  .le    llmiil i.ni 

IViiiM-    un.-    i;.il.'ii.'   .1.'    p..ili;iil-   .T.ir.li.'v  .■■.|u.'-   .I.iii-  l.i   -.ill.'  .l,'-  l'.i-l'.n  .In-,    l.■.,//^^.■    ,s  ,,,././',,„( 

(\ii    -  I  pi.'-.uil.'  .le-  p.nlic-   iiilcre--.inlc-  .i  r.-\l  ciiciir,  inl.i.l  :   - I.iiii ■|..-.,ii.il  .'i  l.i  .tci-cc. 

-.■-  1U...I1II..11-  .'1  un.'  p.irl.-  I.il.'i-.il.'  .-l.-.inl.';  rinl.-ri.-nr.  niiilil.'  .111  wiii  s.  .■-!  licnr.ui-.un.iil  .-ii 
voie  .le  rc.-lanialiuii,  .Si(/((-A';-/i /•,  i|iii  .- clc\  e  an  ilcs^u>  iriini' .  iv  |.l.'  luil  an.  icinic.  .I.ile  iln  XV' s. 


La  tli'clK^  ajourée,  qui  surmonte  le  cloclier  de  droile  à  la  farade,  ne  date  que  de  1856;  la  demi- 
couiuile  de  la  façade  serait  l'œuvre  du  grand  arcliilectc  Philibert  Uelorme,  né  à  Lyon  en  1518. 
St-I'ifrrc  (xvii'  s.)  n'a  coMscrvé  d'ancien  que  sa  façade  du  xii»  s.  St-Bonaventure  n'était  à  l'origine 
(l'j'JO)  i|u'iuie  cliapelle  deCordeliers  où  saint  Bonavcnture  fut  enterré  en  l'274;reconstriiilc  au  début 
du  xiv  s.,  elle  ne  fut  terminée  qu'en  1408.  La  façade  actuelle  date  de  1860.  Les  confréries  d'ou- 
vriers s'y  réunissaient  jadis  et  un  grand  nombre  de  corporations  y  avaient  leur  chapelle.  Elle  fut 
saccagée  en  nOS  et  le  cloître  démoli  en  l'OG;  les  constructions  élevées  sur  l'emplacement  de  ce 
dernier  ont  disparu  dans  la  peicoe  du  ipLirlier  Groloo.S(-/n'/iec.  moderne,  recouvre  deux  cryptes, 
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l'une  du  v's.  rcslaiiréi^.  icuf.'niiaiil  les  Imiilicuiv  ilc  iiu('li|iics  iii,ul.\  rs  cl  uiicaiilvc  moins  ancionne. 
.^7-./((s/;l  ('I.M'i'c.ilisIrilil.'  m  ITlil;  St-l;,l  i/ririir  r\  \,,li;--ll.iilir-SI-l.„iux  il.llclll  ili'  l;i  llirllic  (-piMplc. 
S/-(,V..,-;,,:s  a  .■le  rec(iii>lriiil  (■  dans  le  style  du  \v  s.  l.'.UHirinic  rulis,.  d,-,  (  :ii,u|icii\.  SI  llrmio, 
rsl  <lii  xvr  s.  l.'r;//;sr  ./,•  In  Cluirilé  (1(117),  dépcn.l.inl,  d.>  l'Ilopil.il  du  iiiniiç  ik.iii.  .m  rU-  ri-laurée 
cil  jSi'J,  I, ■,•;,//.,•  <lr  lUruct'Ùlcu  renrcrme  la  sl.-ilnc  de  l.i  \  ici-e  .pucl.Ue  .lu  r^i;ne  de  Louis  mu  et 
piiivieiil  de  riMlieule  ,|ui  décorait  le  milieu  ilii  puni  suv  l.i  S.-Hine,  >7  /'r.iieois-rfe-.Saîes  (KiXS)  a  été 
rc-laiiree  cl  reiii.iiilce.  \olrc-Damr  de  Funrrirre  nelall  à  l'oii^jine  iiirniu'  simple  chaiicllc  i-ii  buis 
ddiil  le  c.iiiip.aiiile  liit  .■iballil  cl  reiiipl.ice  en  I.SC.d  par  une  .■iiiip..le  a\ee  sl.ilue.  A  colé  .le  eidle 
basili.pic.  un  en  a  el.-vé  une  nouvelle  s.-ms  si  vl.' el  iiii  bien  .l.'S  sl>l.'S  s.>  eoiibM..I.'ii!  Ci'  iioineau 
iii..niiiiienl.  de  r.inii.^  i.-.l.iuMiil.iii.',  .'si  ll.iii.pi.'  .!.■  I.>iirelles  .iiiv  .pi.die  auiil.'^.  Celle  du  N.-E. 
r.'nr.'iiiie  1111  .>lis.'i\al.iiii'  a  I  iiil.'ii.'iii-  .lu.pi.d  un  r.'iiiir.pi.'  iiii.'  I.ibl.' .roiiciil.ili.in  lUi  l'anorama 
li.'iiil,   .1.-   -JT  iji.  (iil  di'  cinunicrence.  iii.li.piaiil    lalliliLle    et  la  ibslance  de  tous  les  puinis  que 
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l'on  apernoit  du  linul  de  la  plate-forme.  La  vue  embrasse  au  N.  la  vallée  de  la  Saône  jusqu'à 
Màcon  à  l'E.;  le  plateau  de  la  Dombes.  la  vallée  du  Rhône,  le  Revermonl.  les  cimes  élevées  du 
Jura,  les  pics  des  Alpes,  les  trouées  de  t'.bambéry  et  de  Grenoble,  le  Vercors  ;  au  S.  la  plaine 
du  Viennois,  la  vallée  du  Rhône,  le  massif  du  Pilât;  à  l'O.  les  monis  du  Lyonnais  et  du  Beau- 
jolais aver  les  cimes  du  Mont  d'Or  au  premier  plan.  La  tourelle  du  S.-O.  possède  un  carillon  ; 
celle  du  N.O.  sert  d'observatoire  à  la  Faculté  libre  des  sciences  et  contient  les  archives.  A  l'inté- 
rieur, dont  la  décoration  très  riche  n'est  pas  achevée,  quelques  détails  d'une  exécution  soignée 
sauvent  un  peu  l'incohérence  de  l'extérieur.  Un  grand  nombre  d'églises  et  de  chapelles  ont  été 
construites  dans  le  nouveau  Lyon,  presque  toutes  remarquables  ;  nous  nous  contenterons  d'en 
citer  les   noms  :  Si-André,   Si-Bernard,  Sle-Blirndine,   la   Ttédempliun,  les  Dominicains,  toutes  du 
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style  du  .\-ni°s.:  St-Pierre-ès-LiciisA'Iminanilér-Conrrplion.  Sl-Jof:ej)h,  du  style  roman;  VEnfatil- 
Ji'SuK.  du  style  ogival;  Sl-Pulhin,  avec  une  façade  dorirpie. 

La  Loge  (In  Change  {\liÇ}).  œuvre  de  Soufflot,  o*l  devenue  le  Trni):li'  de  l'I-lalise  réformée.  Un 
autre  Tem/ilr.  de  style  roman,  a  été  construit  on  ISSi.  Signalons  encore  la  Ch'ipellr  an;/llrane, 
le  Trin/jlr  ri;i,i-irliijiieel  la  .S';/ii".';03»c,  tous  de  récente  construction. 

\_'ll''>lrlilr  l'illr.  qui  se  Irouve  au  cœur  de  la  cil é.  sur  la  Plarc  des  Terreaux,  où  tond}èrent  en  KiHles 
têtes  de  Cinq-Mars  et  de  DeTliou.  a  été  consiruil  sous  Louis  XIII.  Après  l'incendie  de  la  toiture  (IfiTt) 
Mansart  ajouta  à  la  façade  un  allique.  dont  la  partie  centrale  est  occupée  par  ime  statue  équestre  de 
Henri  IV.  La  f.içade  posiérieuro  a  élé  remaniée  en  1S5S.  Le  vestibule  est  décoré  des  deux  belles 
slalues  des  frères  Coustou,  le  fi/ioHe  et  la  Sanne.  Au  premier  ('"tage  on  admire  le  Salon  Henri  IV.  la 
grande  Salle  Henri  I\'  elle  Salon  Louis  MIL  qui  forment  une  suite  de  salles  de  fêtes,  la  Salle  à  manger, 
les  Salles  des  Échevins,  des  Finances,  etc.  La  Prcfeclure.  achevée  en  1.S90.  est  précédée  d'un  square 
où  ont  élé  éricées  les  statues  du  Général  Dn.jiliot  et  du  poêle  \'ielor  de  Laprade:  elle  renferme 
des  S.iUes  cl  des  Salons  bien  décorés.  Le  Palais  du  Comineree  el  de  la  Bourse  est  une  œuvre  remar- 
quable de  l'architecle  Dardel,  conçue  dans  le  style  du  xvii'  s.  La  salle  de  la  Bourse,  dont  l'étage 


suporiour  est  siipporlo  par  dos  ciiriMliiUs  d'un  beau  htjk',  piudiiil  un  bel  elïel.  C'csl  dans  ce  iiio- 
nurnenl  ((ue  js'aliritcnt  la  Chambre  de  Commerce  H  le  Musée  liiiitori</uc  des  Ttsstis.  I.a  |/arUc  la  plus 
imposante  du  Pdlnis  <le  Justice  est  la  colonnade  corinlhiennc  ipii  s'aligne  surla  live  d.  de  la  Saône. 
Le  Palais  Sl-Pierre  un  cb-s  Avis,  en  b..rdurc  de  la  Place  des  •leneaux,  icnfeinie  les  Musées,  le 
Muséum  d'histoire  nntiirvllc.  Vliralr  ^Ici  Ilcijt.r-Aris  el  sa  l',d)linl|iè.|iie  inipoi  laiile.  I.c'  Grand  'Ihcàlre 
dalede  1820;  -^nn  plafon,!  a  elé  peuil  par  A.  <le  l'uj..l  l.e  Ihcntrc  des  Cctcslins  a  Ole  érigé  sur 
reniplacenioiil,  de  l'i>L:lise  du  .Duveid.  de-  (  ;('di'sliri<.  biiide  en  1107  et  sécularisé  en  177«  ;  on  l'a 
reconsiruil  a[irés  l'incendie  de  ISSO.  l.e  (;»;</)/()/ l\  ciiiiais  a    mi  le  jour   Hue  Port-'lu-TanpIe  w  16" 

Vlh'itel-Dieu.  ou  Ilopilal  L'énéral.  doniiiii'  par  le    <liii le  smi  ei:li-e.  d(>veloppe  sa  longue   façade 

sur  la  rive  d.  du  Kliôiie,  non  bun  de  l'//.(.</)ir,-  ,1c  /.;  Clincil,'-  Ion. le  en  l.'i.'l.  l.\on  possède  en  outre 
d'autres  maisons  liospilalières.  dues  à  l'iiiilialive  [irivée  nu   piibli.jiie  :    llusjùcc    de    l'Anli<iuaiUe, 
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près  de  Fourvière.  Il,;,nl,d  de  la  Croix-Rousse.  Vllùpilal  Des;,c,icllcs.  VUr.pit,:!  St-.loscph,  elc. 
Le  Palais  de  l'Uuiversité, qm  s'élève  sur  la  rive  g.  du  lîlione  dans  le  (piarlier  des  i;e(des.  (dniprend 
un  bâlinienl rectangulaire  abritant  les  Facultés  des  Lettres  et  de  Droit  et  un  autre  L'roupi' de  ipiatre 
bâtiments  où  sont  installées  les  Facultés  des  Scieuees  et  de  Médecine  avec  laboratoire-  et  bibliollièipie 
(20  000  volumes).  Un  jardin  bolanlipie  a  été  créé  par  derrière. 

Les  Musées  de  Lyon  comprennent  un  Musée  de  peinture  (Galerie  des  maîtres  anciens,  t'rançai.s 
et  étrangers  (Le  Péruç/in,  A.'<(-ension  dcJ.-(^.);  des  peintres  lyonnais  du  m\"  s.,  l'aul  Cbenavard 
(cartons  de  l'artiste)  :  —  un  Musée  de  Seul/dure  iGalerie  des  bulles  lyonnais,  sculpliire  moderncl  ; 
—  nn  Musée  épigra)diiiiuc.  un  des  |ilu-  reni.uipi.ddes  (b>  France  à  tous  les  point-  de  vue:  en 
outre  des  salles  d'arclié,il()i;ii'  .lu  Moy<Mi  .'u.'e  el  .le  la  Henaissance.  —  d'aiitiipie^.  —  d.in-  l'une  de- 
quelles  se  voit   I.-i    la use    Toldr   de  hnm:.,-    de  llondc.  di'cnin crie    en   l.'cjS    Mir  le    \ei-,inl  de    la 

colline  Sl-SébasIi.'H.  à  l,\.ui:  ceMe  table  porte  gravé'  une  parti.-  du  di-coin-  .pie  |,r.,ii,,nea 
l'empei-eur  Clauile  .l.uis  l'.iniiée  i.s,  .il'.u  .l'.ibl.'iiir  .'ii  laveur  îles  Caulois,  citoyens  romains,  le  droit 
d'accès  au  Sénat  <■!  aii\  .Im-i-.'s  r..ii.li.iii-  .!.•  la  carrière  sénaloriale  —  un  jWk.s'c'u)»  d'histoire 
naturelle  {Gi\\evitis  de  géologie,  de  minéralogie,  de  zoologie,  d'anthropologie   (salles    spéciales 
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sas 


poui-  U\  g.'dlii^ic  .II'  la  iruion  lyniinni-o:    une  c.II.tIi.iii  .•iih>iii..l,,-i,|iic.   i-lliiicil..L:i.|nc  ri  „^lrolo- 

ghlUf  (rilUlO  i-|-,'iiic-i;   liil.li..lli.-.| le  |.|m-  (l<'    idilll    m. lu -     Mir     llii-l..in'    n.il  m  vllr).    \.:\   IlibiUi- 

llu;/iu;  iln  l'.iin-  ./,■<  .1,7-,  -i.cci.ilr  |H.iir  Iv-  ~n,;i<  .■-  ri  |r-  .•ni-.  (■..iii|.h-  '.in  ("III  M.liirii.'S,  (il  iiic-ii- 
Ii,-il.lf>,  "Il  ni.niii-nil-  ri  jncilll  c-iaiiipr-,  I  ih>  .li--  -.illr-.  aiirirnii. cliaprll.-  ,lr  |r,;,(l.  ~cii  ilr 
rciiiiKiri  a  r\.-aJri,iic,  l.a  l:,hl„,lli, ■.,!•,■  ,lr  l.,  r,ll,-  c.iiiinvii.l  I  IIMIIKI  \,,liiiiir~.  Nllll  mninalikv-.- 
'20(1110  i(iaiiii>riiN  H  il. ,11,  Mil  (,„/,,■  /./,7.//,,,,-,/,s/,-  .le  la  liii  .lu  \  -  i  .■rjl.-iiiiaiil  les  ><;\\V  |ii-(Milk'rs 
livi-.'s  ,l..  la   r.iUli'  .-Il   lalni  .  -J-JI-J  iH.ihails  .■!    I  .■.illl  .■-laiii|M'-- .In  .■! -.■-.  I..'   Wr^,■,•  /,,«(.„•/./,..■  ,/,.,s-  Thsus, 

;ui.|ii.'l  allh'iil   un.'   l;il.li..lli,'.|iir  lii>l..|-i.| I.--     il, -II-.     .  ..iii|...|-l,>    |.lii-iriir-.     -ail. -s.  ou    ont  (Hé 

(■la--. 'S  a\.'.-  II. 'ail.  i.!!].  .Ii'  i^mil  .'1  .!.■  iii.'l  Ii.mI.'  .I,--  I1--11-  an.  irii-  .'1  iii.Ml.'riirs.  Iiainjais  et 
(••h-aii.jci-.  I.iii-  .!,-r. .!■.■-.  (III  >  IJ..IHI'.  ru  ..iili.'.  .1.--  -al!.'-  .!.■  I  i.ailcllr-,  .1.-  hi  ...l.ai.-  ri  .1.'  Taiiis 
irdn.'iil.  C-ll.-  a.liriiralil.'  .  ..Ilr.li.m  >aiii;iiM'iil  .■  .lia. |ii,-  ami.-. ■  |.ai-  .!.•-. Lui-  .'1  .L-  a.liaU.  Le 
Miisrr  ,lr  1,,  r„,i.ldi>:n  <li-  l<i  s,,,,-  |-.air.Tiiii'  .!.■-  r., II.',  h.  ,11s  .!,■  liai-  i^iairr-  a\a(il  liail.i  liiiiliisU-ie  do 
la  -ni.'  :   .■.,.•.,11-,  iiisr.-L.'S.  |,laiil.'S.   -m.'-,  lissii-.  s|,itiiii.-ii-  .1.-   i.anliiiv.  etc. 

Ciloll-  .'11,-., IV  I.'  Mils,;-  ,/-s  1/ ,,(/,,;,,■..  .1,.  1,1  l'a.ull.'  .!.■-  l.rlliv-.  I.-  .1/,. .<.-.•  ni'hislrirl  ,!(•  l'|-;(:(,l(>,  (le 
la  M.iiliiii.T.-.  I.'  1//.N  ■■■,/,• /.,  rrn,„i,,,,li<,ii  ,/c  1,1  /■■.,(,  i.liji'ls  .li_'  t.iiil.'s  -urle-  iriniis  |iac  1rs  iiiis-i.jiis 
ralli.ili.|ii.'s  ir|,,iii-l.i.'s  a   la   -m'Ia.-..  ,lii  l^IoI,.-, 

|.\,>ii   |i,,— .-.I.- .-II. ■.,!■,■  .|iirl.|iir,  ,„a,^„,^^   .'1  /,.,'(, /.s  .1,--  \\     .^1    \\r   -.  |.iv-.'iila  lit  .1.- l'iiil  laV'l  a  11  puilll 

il,-  Ml.-  aii-liil.'iliiial.  (.II. .11-  :   l7/.;/>-/  .//,  1  ,nn,;'r„.-inr  ,it     -m-  l,i  |m'IiI.'  |ila.-.'  .lu  iii.aii.' 1:  Vllnlcl  de 

l,ilni,n,inirj:i,r,l'-l,i  l',,,il,,illrru'  l~>)  où  -  i.-L^.'a  .  I.'  I(;(ll.i   Hi.'-jra.l -I  rai  i.m  ciiisulair.- <l.-  la  ville; 

Vl/r.i.l.  ,lr  (i.nl,,,/,,,-.  .1.111-  l.a  iii.'  .lu  lu.aii.'  11.1111;  la  ,„a,s.,„  .lil.-  ,1.--  l:,-sl,-s.  .|iii  app/iil  ml  a  l.i  laimll(î 
(les  rii..iii.i--iii  fl.ir.'.lu.  rirnui,'  :  uni-  iiiai-.ui  a  Laiivll.'  .r,--.ali.-r  ,/.■//.■  >;,/,,,,/  II,;  un,'  luai-.m 
(/,•»,•/,.,;/,«■,/>  N,  .a  l,a  la. ;,i,l.'  I..UI.'  ..ni.'.-  .1,'  -.ai  I  |,l  iin's  ;  un.'  mai-. .11  (S,  Itnr  .l„ir,;;n  ;i-al.'Mr. 
e\r.-ulr.'  .'Il  l,-.,-,ll  |i..iii-  liulli.iii.l.  |,.ir  l'Iiilili.al  I  l.'L.i  m.- :  la  .\hns,,i,  .lil.'.li'  //,•„,-  /I,  a  la  Mnnirr 
Sl-l:<nll,.-lninr-  im.'m.ai-..ii  :;s. /;,„■  .l/.',r,',-,T)  ,i\  ,■.■  I.--  .uni.'-  s.  iil|.|.'.'s  .|.-i;.a\,.l.lrl;ii  — i.'n-au-.l.'--us 
(Ir  1.1  |,.ul.'.  .'t.-.  Ilaii-lc  \i.'ii\l.\.,ii  l.'-iiiai-.piis-,,iil,  .'xl  |-.-m.'m.-ii  I  .•l.-\.a'-,  .■!  Ir-  ni,'-  .i--r/,  .-I  r.ul.'s. 
l'.ai.l.-   Mil.'-  .Ml   ivsali.h.'    |..ai\.'iil    rliv;iu  — i    li.M'r-  .!.•  I.aii  -  .|ii;i  I-.  C'iu  .1.'  l,.M.ili   -.ml  lai-.'-.  I.i.-ii 

Iiiai;.'-;  Ir   ll.i ma  1  r  .pu   !,■-   -ml     ,l.a  .m\i.'  ,1   .  Ii;i.|ii.'  |.;i-  .1.--  mi.'-  \<<v\.  i.iri,-,'-    .l'.i-p.al  -m-  |,ms 

I.'-  |..mil-  .Ir  1,1  .II.-,  On  \  lr.,u\.'  .1.'  Iiv-  l,.';in';  |...nls  j.-l.'-  I.aiil  -m-  l.a  S.a.'m,'  ;  ."  .|ii.'  -iir  1.' 
llli.m.'  Iili.  \.ii.a  I.'-  n.mis  .1.'  .am\  .|ui  -.■  iT.iin.ml,  sur  l.a  S.i.ni.'.  rii  il.'s.-.'miani,  I.'  c.mr-  .1.'  I;i 
ri\i.''r.'  :    l'.mis   .1.'    l.a    ll.u-r    .Ir    \-,,i,r.    ,|u    M. nul. .11.    ,\r    >.■,-:, 1.    |.;is-.uvll.'    >/  r/„,v„/.     p. ml-   .1.'    la 

Fniillrr.   ,|ii  Ch.iii.jr.  .In   /',,/.;«  ,/,■  .h.sll.-r.    r,hill.  p.a-srr.'lli;  .</-(„•,, r;,rs.    | |s  .IWi,,.,!,.  ,lu    Mrl'i.   .Ii' 

la  (Jn.ir.nii.ii,,...  .\r  l.a  Mnl.thrrr.  \,ii.i  .|-aiilrr  p;ni  l.-s  n.ims  ,1,.  rrn\  .pu  s. ml  p'I.'s  -nr  I.-  Illn'mr 
(raimml,  .'a  a\.il:  /'..,,/  M.i.l.i,-,  riiliv  Sl-Cl.iir  .-1  I.-  I';ir.-  .1.'  l.a  r.'lr-ror.  -nrl.'.pii'l  p.as-,.  la 
liym-  .1.'  ll.'Il.'Vi-.  paiit-  S7  r/,,/,-.  l/,„-,,,,./.  p;i  — mvll,'  .lu  l,,llr,i,-.  p. ml-  Ijif.njrllr.  .1.'  Vlh'lrl-lthii. 
ir  l.a  llnillnlirr.-,  .Ir-  r.irullr,.  ,|n  1/,./,  .'I  t'.uit  -  l'rnh,.-  «uiliv  l.-LT.ar.'-  .1.'  i  •.•rr.a.-|  I.-  r\  i\r  l.a 
M.iU.'lii'.  l.r  l'.nil  ,lr  1,1  rriiillrr  ,'s|  |-ii„  ,|,.-  pirnii.a's  l\p,'-  .Ir  p.nils  -n-|..m.lii-  .-LiMi-  .'il 
Fr.aii.a'  ;    au-.li'-siis    .1,.    -,,i,    |.i|,|i..r    |,;i^-.-i    riii,m.l.ili.>ii    .1.-     ISld.    1,,'    /■,,»/    ,l„    l'.,l.,i.<    ,lr   .li,s-l,,;\ 

rrnipl.a.-r   le  I I    \  ..I.Ull  .1.'  ^^.'-nill    l.apn'lin-    pill    l  .•-l-l.a-  ..  .u |.'  pr.aaaliml  :    \rl;,„l,lr    l,,(,,ull„- 

lirrr.  ;ii-li,'\.'  .ail  w  -.,  -ma  . -.1.1  à  ,l.m\  .nilr.'-  .I..nl  I.'  |.rriiiiia-  .  I.ail  .l'nriviiir  rmn.aiiie. 
Au  \[|  s.  il  -■r.-iiml.a  s.m-  I  .■llml  .pi'il  rul  .1  -.ml.aiir  l..r-  .In  p,a--.i;;,'  .1.'  Larnir,'  ,lrs  C.r.ns.'-:  il  ;i 
s..uv.'nl.  rh.aii;;.'  .ras|,,.,-|   r\   \ , a  ri  r.'  1  .'.a  .ii-l  1  ml    -iir.l.'  pin-  .iinpl.'-   pr..]i..il  i.m- ;    I.'  fm!   ,ln    Mi./i 

rsl   hrs  .l.aaiiMlil'.   In  1 M'.iii   | I.  !.■   /■.././  ,lrs  l.iriillr.-i  .'-l  .m  .aiii-liu.  li.m  l'I  ivIi.UM  I.'  .pi.arli.T 

,l.-s     i:.a,l..s  .à  .a'Iiii  .1.'   P.-ll.'.amr     I.N.m    .,  .1.-  I.rll.'-    h;,„lainrx  p.aniii  l.--.|ii.'ll.'s  n,m-  iiim'n.iis 

r.'l.-.i /■..„/.,;„.■./,■/,//•/.„■,•./,■..,/.,,■,,/,,„..  .1.-, a. iV-.'    .Ir  .pi.alr,'  -l.alii.'-   .I.arli-I.'-   h i.ai-  :    Cuil- 

LaniiM-  C. .11-1. .11.    im  .1.'-    pin-    la ii\   -.aiIpLair-    .lu   -i.-.-|.'   .1.'    I.mi-    \l\\   l 'liilili.'il    1 1.-I..1  m.',   le 

i:r.ni.l  .aivl !.■.   I.'  -r.iMmr  (  ,.a  .ar.l  Au.lr.iii  .-I   I.'  p.aiilrr  llipp.il\l,-  l'ian.lini  ;  l,a   /m,,/  .i,ir  l/,..a,r/. 

rl.'v.M'  .iu\  Ir.n-  .l.-s  li.iPil.inl  -  .lu  ,pi.arli.-r  ,1.--  Ilroll.-.anv  rn  -.niM'mr.lr  r.ali..lil  i.m  .In  p,-.i;;e 
(I.--  |..mt-  .lu  llli.m.-  -..Il-  I.-  -.-.•. m. I  .-mpu-.- ;  l,i  /  •..„^,,a.•  /.•a.7/a././/.  p.-r-immli.aiiM.-s  ll.'in  ,-s  ,|r 
Fr.iii.-.-  s.-  reii.l.'iiil   .à   m.  .-.-iii  :   l.i  i:,,,l,n,n-  .Ir  l.i  /'/a.v  Sl-.l,;n,.  .ruM.-  r l.-r.aiil .'  .Ir  ll.ir.l.-l.  r\r,-ul.'e 

(l;nis  le   sp\  Ir    .lu    \\r    s.  ,-l    s.ms    |,-,  .-.mpul.-    .1.-    l,-i.|ii.-ll.-    un    i;r.mi 11    hr.m/.-    n'pr.--.-iilr    le 

hapl.-iiM-  .In  Cliri-I.  .-h-. 

Si  I.-i  n-.-.mii,-u--.iii.  .-  .l'un.-  vill.-  -.-  iiiesnr.-  .an  ii.milu-  -  .1,-  -l.ilii.--  .pr.-ll.'  .-ri-.'.    I.\.m   -.-r.nl    an 

pn- r  r.im;  .l.-s  m||,--  .pu   -.-  -,m\i.  lui.-iil.  Il  .--I    \rai  .pr.apr.'--   i'.iii-  .-.--I  l.a  , -il.-  .pu  , a  mi  ii.ailr.-  I,' 

plu-  .I'illii-li.ili.m-i-i.  l..ii-;;.-iii.-s   \..mm,ju-.lmi.-  le  Ha;///i/a<-»/  eiii;r  a  linr.  .rliiii..- pr.--i.l.-iil  Ciraul. 
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fivippé  mortellement  le  24  Juin  180i  à  Lyon;  le  ntonumenl  à  la  mémoire  des  Lyonnais  tués  en  1870- 
1S71  ;  le  moiiumi'ul.  aux  vicliiiies  du  sièijc  de  17',r>;  les  sluliics  élevées  à  la  République,  à  Louis  XIV. 
à  la  Ville  de  Lxjon.  à  Ampère,  à  Bcrnurdde  Jussieu,  à  Claude  Bernard,  au  D'  A.  Bonnet,  à  C.  Bour- 
gelai,  foinlaleui-de  l'école  vélcrinaire,  à  Jacquard,  au  maréchil  Surhet.  à  Joséphin  Soularti,  le  délical 
poêle,  au  cliaiirionnier  Pierre  Dupont,  à  Jean  Kléhergcr,  Allemand  sénéreux  dans  lequel  on  a 
rcfoniiu  M  loi-l  un  iier>onnai;e  légendaire  dit  l'Homme  à  la  rorhc:  les  bustes  de  Raxpnil.  du  capituine 
Tlilcvs.  du  scri/fiil  Blandau. 

Lyon  ]iossèd(i  un  certain  nombre  de  gares  dont  la  plus  importante  est  celle  de  Perrarhr.  qui  a 
pi-is  le  liom  de  l'ingénieur  auquel  la  ville  fut  redevable  au  xviir  s.  îles  travaux  d'enditiueniciil 
de  la  Saône  et  du  lihone:  située  dans  l'axe  des  Places  Carnot  et  Bellecour,  placée  en  conti'e- 
haul  de  la  presqu'île  formée  par  les  deux  grandes  rivières,  elle  était  réputée,  lors  de  sa  cons- 
truction   sous  le  second   empire,  comme   l'une   des   plus   remarqu.Tbles   do   la  Fi-ance  :    elle  ne 
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mérite  plus  aujoin'd'liui  de  desservir  la  grande  cité  lyonnais.'.  La  sjination  qu'elle  occupe  inspi- 
rera, hcureu- .■ni  |..'iil-étre.  un  architecte  .1.'  l',i\  .-nir.  Au  \,  .1.-  In  même  presqu'île  se  trouve 

la  gare  de  la  (,,,/,, - /,',„, xs,..  sur  les  liauteurs  .lu  in.''nH'  n.nn  lerniinns  .le  la  liirne  .les  Donibes  d 
de  celle  de  Tn'\.iu\  .|u'um  l'uni,  iilnire  jn'.il.nige  jiis.in'.iu    pi.'.l   .l.'>.  ImuLnu- :    un  ra.-.'.n  .L'inmit  .-i 

la  liifurcati Ii-  .-.'s  .l.-n\  IIltu.--  à  Snthonnv  cm.lnil  jn-.|n'.'i    In  unn'   .le   Sl-rl,i!r.   suv  la    rive  d. 

dn  IIIhiih',  .mi  pn--.'  In  liiiiie  de  Lyon  à  CriK-v.'  imr  AinlMTJ.ni  <|iii  nrconipaene  la  rive  il.  du 
mnn.l  ll.-iiv.'.  I.n  M.i.'  IVnré.'.  .pli  .1.'  St-Clair  i:ni;iie  Pini-n'-ln'.  .m  c.nilnurnanl  In  pmiie  oii.nilnlr 
de  l.>.>n.  |h.^<inI,'  .•ncre  In  gare  des  Brollr.m.r.  >\\ù  .l.'--.ni  le  beau  .piarlier  .le  ce  nom  et  se 
relien  In  (  Hiilluli.nr,  nve.'  In  -are  de  VEst  Liimui.n.-:.  .l'oii  |ini-l  In  liL;iie  . l'Août. ■-St-Ceaix.  .\vniil, 
.le  li-n\.nsi.|'  1.-  l'di.'.iie.  elle  (lasse  .à  la  |ietite  gare  de  In  Mniirh,-  rt  rencontre  In  grande  ligne 
qui  SI-  d.'.l.iiil.l.'  nn  pini  au-dessus  .le  Sl-Fons  vers  Crenolile  .finie  part  et  vers  Marseille  de 
l'aiilre.  Sin-  In  v\\r  .1,  .le  la  Saône  on  trouve  la  gare  iiii|iorlniile  de  l'iuV.  desservant  le  quartier 
du  même  m. m.  Crili'  -are  est  située  sur  la  ligne  do  l'nii-  n  I  .^on  |iar  la  Bourgogne  qui  croise 
à  St-Germain-auMont-dOr  l'autre  ligne  de   Paris  .'i   Ljon   par  lioanne.  Les  deux  lignes   ainsi 


riO-2  R  II  ONE 

rcmiics  oin  oionl  un  rnct'.inlcmeiil  qui  pari  de  la  rive  dr.  do  la  Suoiie,  entre  Collnngos  au  Mont 
d'Or  cl  SI  r.andicrl.  ikhu'  abuulir  à  Sl-Clair,  en  traversant  en  luiniel  la  presqu'île  eiitri-  la  Saune 
et  le  lUiciic.  Noiiiiiiuiis  einore  les  deux  gares  de  la  rive  d.  de  la  Saône  :  Sl-Jeau.  qui  dessert, 
par  un  ruiuculaire  éleclri<iue.  Fourvière  et  Loyasse,  et  .Si-I',(i,l  située  à  côté  île  la  pn'cr'ilenlc. 
tenuiiLus  <le  la  ligne  de  Monlbiison.  La  Compagnie  de  l'Ouest  lyoïniais  dessert  éiijIcniiMil  l'oin- 
vière  et  sa  gave  de  Sl-Just.  terminus  des  lignes  de  Vaugneray  et  Monianl.  située  sur  les  li.iuliuu- 
de  St-Just,  par  deux  lignes  funiculaires  électriques.  Enfin  une  petite  ligne  funiculau.'  i^iAr,-  inri 
en  conununication  les  quartiers  bas  de  Sl-Clair  avec  la  place  de  la  Croix-Kousse. 

Nous  avons  dit  que  Lyon  possédait  de  fort  belles  jdaces.  Au  premier  rang  brille  l,i  flnn- Hrllr- 
cûur,  dont  le  centre  est  orné  de  la  statue  de  Louis  .\IV;  des  jardins  et  des  fontaines  |,i  (^'^ccrenl. 
un  niarché  aux  lleius  s'y  tient  en  permanence  et  la  nuisique  militaire  s'y  fait  enlendic  :  b-  Icire- 
plein  reclangulaire  qu'elle  forme  est  bordé  de  rangées  d'arbres  à  l'intérieur:  de  b)rl  bclb's 
constructions  s'y  alignent  sur  les  quatre  faces.  La  l'iwc  Carnot  est  située  en  face  ilc  l.-i  uare 
dePerracbe;  également  décorée  de  jardins,  elle  est  de  plusornée  de  quatre  fontaines  d',int;li' (I'.m'i 
émerge  le  piédestal  supiiortant  une  statue  colossale  de  la  Républi(iue.  Au  centre  de  la  l'iare  d,- 
la  République,  s'élève  le  monument  au  Président  Carnot  représenté  debout  au  cenlre  d'une 
composition  architecturale  très  considérable,  groupant  des  fordaines  et  des  motifs  divers.  La 
Place  des  Terreaux  est  également  remaniuable  :  l'IIolelde-Ville  y  aligne  sa  plus  belle  façade.  Si 
l'on  veut  d'ailleurs  se  l'aire  une  idée  de  ce  que  Lynn  renferme  .le  plus  saillant,  il  suflil.  en  (|uil- 
tant  l'errache,  de  gagner  celte  place  des  Teneau\  ;  on  h:neisi'  d'.dmnl  !<•  Cmir^  .lu  Midi  <\i\\ 
s'étend  de  la  Saône  au  Hbùne.  puis  la  l'hire  furiml  (|in  r^l  rciune  .-i  la  /'/.<,■,•  lu-Urmur  p.-u-  la  /■».■ 

\'irU,r-lluii(i.    Cette  dernière   voir    coui n   dcn\  [larlics   le   ,|uar!h'r   b-    |ilus   ari--ln(r.iti(pie  ilc 

Lycui.  La  ru,-  de  la  Hépublicjuc  icUi-  à  snn  tour  la  l'I.ir,-  llellrmur  :\  la  l'bir,-  ./es  Trrr.-.iu.r  :  c'c-l 
l'urii'  dr-  iilus  belles  et  îles  plus  animées,  elle  esl  border  de  magasins  sii|iribcs.  de  banques  et 
di'-  hureaiiv  des  grandes  sociétés  industrielles  cl  rninineii-ialc- :  l;i  /'/.<<■,■  de  h,  llr/julilique  la 
pailavr  ru  i\vux  |iarlies.  La  rue  de  l'JJiilel-de-]'ille.  at\l\r  lielle  voie  (|ui  lui  esl  j.arallèle.  \a  de  la 
plarc  .les  .lai-oliins  -i  la  place  des  Teri'eaux. 

l.V>u  l'iilin  |.o--è.le  1.1  belle  Promenade  du  l'are  de  la  Tèle-dOr  oii  se  trouvent  un  obserxatoiie, 
des  -erii's.  elc.  C.ilnns  aussi  le  pittoresque  Jnrdt'ii  des  Chartreux  et  Vile  Barbe,  rendez-vous  des 
Lvnnn.ajs  le  dini.uiche.  pionienndi'  charmante  en  anionl  de  Lyon,  sur  la  Saône.  L'Ile  Bai'be,  qui 
oi-iiipi-  II'  milieu  du  lit  lie   la  Saône,   en  l'.arr   de    SI  l!.-inilierl.  ;uiqucl  elle   est  reliée   par    un   ]Hinl 

suspriidii.    n'.-i    pas  UOd  m.  de  loni;urur.    L.i   poiide  au I   se  compose  de  roches  émerueanl   .-lu- 

des-us  ilo  la  sui-face  de  l'eau,  sur  lesquelles  est  assis  un  ch.àteau  (xv  s.),  flanqué  de  lours  mndes 
eniore  recnnnaissables,  A  la  pointe  S.  on  trouve  une  fort  belle  esplanade  ombrayi'e  :  on  y  voil 
aussi  |;i  Chapelle  X.-D.  de  Grâce  (xir  s.),  avec  son  curieux  clocher  boiilant  le  bras  m.  d,.  |.-i  s.-n'ine  ■ 
le  long  de  l'autre  bras,  sept  arcades  romanes  et  golbiques,  d'iuiverlnie  v.iri.dile.  sonl  l'Hca-liées 
dans  un  mur  de  propi'iélé  privée. 

L'Arbresle.  chef-lieu  de  canton  industriel.  ,'i  la  jonidion  de  deux  lu;iies  fr-i'rées  se  dirigeant 
sur  Lyon,  l'une  jiar  SI-Cermain-au-JMoid-d'i  ii'  el  l.iulri-  par  ( '.barlumuiere-  les  liains.  villégiature 
chère  aux  Lyonnais,  est  ime  pittoresipu'  pelite  ville  siluee  au  conlliienl  di-  la  Turdine  avec  la 
Brévenne.  qui  s'éleva  sur  l'emplacement  d'un  oppiilum  g.dlo-rom.'iin.  La  \leille  cilé  est  dominée 
par  le  clocher  carré  de  son  érjUse  du  xv°  s.  restaurée  et  agrandie,  la  tourelle  hexagonale  d'une 
maison  du  xvrs.  et  le  donjon  (xiv=  s.)  restauré  du  Château  qu'élevèrent  au  xii' s.  les  moines  de 
l'abbaye  de  Savigny.  De  la  rive  g.  de  la  Brévenne  parlent  des  rues,  des  ruelles  en  escaliers 
coiidui-anl  d.nis  la  ville  ancienne,  dont  les  rues  sont  hoi'dées  de  quelques  curieii-e-  ui.d-iins 
des  \v  el  xvi' s.  Deux  portes  et  des  )iai'lies  de  remparis  du  moyen  .àge  sonl  eneore  ilebonl.  Les 
célèbres  mines  de  cuivre  «le  Sain-Bel  -nul  aimées  ,'i  ,"i  Uil.  au  S. 

Beaujeu.  avec  ses  vieilles  maisiuis  lu.il  eon-liuiles.  -'.illonge  d.-\ns  un  -  élmil  -  lornié  p;u' 
l'Arilières.  sur  un  espace  de  pliisde  ileuv  Uibimèires.  La  liMèiv  y  e-l  en  pallie  vi>iitee.  pe|-mÇ||nnt 
ainsi  lin  ]ia-sage  au-dessus  de  son  lit.  De-  lolliiies  pl.inh'-es  île  \iL'ne.  boisées  mi  recouvertes 
de  ciilliues  variées  en  surplombent  les  deux  rives.  Au  sonunet  d'un  tei-tre  en  éperon,  d'où  la  vue 
sur  l;i  ville  et  la  vallée  est  intéressante,  se  trouvent  les  ruines  de  l'ancien  Château  des  sires  de 
Beaujeu.  Des  usines,  des  tanneries  bordent  l'Arilières.  L'(y///.*c  (xM' s.).  ,à  une  seule  nef,  |iorte  un 
cloeliei- à  la  croisée:  on  remarque  à  l'inleneur  une  jolie  fenélre  île   cba|jelle  el    les   luls  ilel.inipe 
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(le  l'extrémité  des  arêtes  des  voûtes  de  la  même  chapelle.  L'Ilûtel  de  Ville,  avec  la  Poste,  occupent 
de  vieilles  constructions.  La  ville  i)ossède  encore  un  Hôpital  couronné  d'un  dôme,  une  ancienne 
maison  du  xv  s.  près  de  l'église  et  ([uelques  autres  maisons  du  xvi"  s. 

Belleville  est  formée  de  deu.v  rues,  en  réalité  ileux  routes  se  coupant  à  angles  droits  et 
dont  la  jonction  s'appelle  la  Croisée.  A  moitié  de  la  distance  entre  la  Croisée  et  la  rive  d.  de  la 
Saône,  se  trouve  ragglumoraliun  la  [ikis  importante  ([ui  comprend  Vrijlisi'.  Ce  monument  l'ut  élevé 

au   xir  s.,  en  même  temps  que  le 

uijfu.    llund.ert    III. 

ville    (le    rcmpaits, 

vestige   ne    subsiste 

A     l'extrémité      du 

droite     s'élève     un 

roman  ;   la    fa<;ade 


sue  de  1! 
enloiu-;ul  I.- 
donl  .iiiciiii 
aujoui-d'liui. 
transept  <le 
lie/iu    cIiicIku- 

latérale  .S,  est  percée  de  deux 
pcliles  portes  avec  colonnettes 
charmantes  :  une  rosace  orne  le 
portail  O.  A  l'intérieur  on  remar- 
que des  iiiliers  curieusement 
sculptés  mais  malheureusement 
peints.  Belleville  est  un  centre 
industriel,  fait  un  commerce  de 
vins  très  important  et  possè<le 
un  port  sur  la  Saône. 

Tarare,  la  ville  de  la  mous- 
seline, liàtie  dans  le  vallon  de  la 
Turdine.  i|ue  franchit  sur  un  beau 
viaduc  eu  jiierre  la  voie  ferrée  de 
Paris  à  Lyon  par  le  Bourbonnais, 
est  entourée  de  collines  mamelon- 
nées. Une  longue  rue  centrale 
traverse  sous  différents  noms 
cette  cité  industrielle.  Dans  la 
partie  la  plus  élevée  de  la  ville, 
sur  la  I^lace  du  Château,  se 
dresse  la  vieille  Êr/lise  st-Aitdré. 
dont  il  reste  peu  de  chose,  une 
nouvelle  église  occupant  son  em- 
placement. L'éfflise  Ste-Madeleine, 
dans  la  basse  ville,  moderne,  est 
du  style  grec,  L'Hôpital  date  de 
17'25.  On  trouve  encore  dans  ([uel- 
ques  rues  de  vieilles  inaisons, 
assez,  curieuses.  Citons  surtout 
celle  de  la  Rue  du  Chàleaxi  flanquée 
d'une  lourelle  hexagonale  d'escalier,  avec  porte  sculptée:  nommons  aussi  quelques  maisons  de 
la  Place  du  Marclié  (iV»'  10  et  12)  ainsi  que  celle  de  la  Bue  Grande  (N-  53).  Tarare  possède  un 
Musée  industriel  où  l'on  remarque  des  échantillons  d'étoffes  anciennes,  provenant  surtout  de 
dons  et  intéressantes  au  point  de  vue  artistique.  Cette  ville  a  élevé  luie  statue  à  Simonnet 
(I7l0-m8),  qui  fonila  l'industrie  de  la  mousseline  et  auiiuel  Tar.-u-e  doit  d'être  la  seconde 
villi'  indusirielle  du  lihône, 

"VILLEFRANCHE,  que  traverse  le  petit  cours  d'e.iu  du  Morgou.  est  une  ville  industrielle  et 
coumiei'çaute,  longue  de  plus  de  .1  kilom.,  bâtie  |iarallèieTnent  à  la  Saône  et  sur  sa  ii\e  diiiile, 
dont  elle  est  éloignée  de  '1  kilom.  Elle  y  possède  un  port  important.  Elle  est  de  jilus  siliu'e  au 
point  de  jonction  des  lignes  à  voie  étroite  du  Beaujolais  et  du  réseau  des  chemins  économiques 


VILLEFRANCHE.  —  Forode  de  l'Hôtel  de  Ville. 
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du  S--Iv  fri'sonu  i\c.  l'Ain,  l.  Ses  inarché.s  soi  il  c(iii-iiliT.ililo>.  I^IK'  |pi-il  -on  nom  .-iiliirl  ;iii  iiiillru  ilii 
xiir  -  .  loi— iii<>  le  sin-  ili'  Uc.uijiMi.  (,in.  h.ii.l  \',  lui  .-ni.  .-in-or.lr  iiin'  ch.iilc  ilc  IV;inclilsc.  Elle 
s'ch-ii.lil  il'.ilior.l  siii-  les  riM'v  ilii  Moii;oii  cl  -■■iitoiiia  i[i:  niiirailU's  liuiit  U  lit;  rc-sle  plus  Ue  Irate. 
(■..■i|Hl,ilc  il.'  1,1  sIIvi-mmIc  I;c,iiiji-ii..|iicsi'- |iriiiri'S 
ll.ll.lIrliMll    l.UTIill-lll.  rllc   <'Ut  (Ml    ICi'.K'i   uni'  Ac.iiK- 

niir  .i^-c/.  réiclirc  .III.-  |.i..l.-i^i'.i  II- .lui;  .rorl.'.-iiis 
pins  l.ir.l  l.>  l;.■^.■llt.  h,ui-  la  |..iit;ii."  /(/..■  .\,ili., 
)«(/.■.  mille  ili;  l'.in-  .1  (  :ii;iinl.iT\ .  .pu  .l.-s.-.-n.l  ri 
reiiioiilt'  los  vi'r-.inN  .!u  M..ii;.iii.  ou  li.nivo  ilcs 
miiisiiiix  .le  la  l'i.-iiai-~aiiii-  II.--  iiil.-rcs-aules 
(N"'  8j,  li-2.  Ili,  I.Ml.  I7N.  ■jdj.  .•le.!.  VlhUrl  ,1e 
Ville,  lie  1.1  iii.-nie  rpo.pic.  cl  la  l.cllc  i:,jlisr  .\.  D.- 
des-Maraitt  [W  s  ■  pi-. -s  .lu  Morij.iii.  .pu  y  aligne 
son  éléganle  faija.le.  A  la  1;.  'le  .-.■II.'  la.  a.l.'  se 
trouve,  1111  nrc-lioulaiil  riclienienl  Ic-lonn.'  .pii 
s'y  api)uie  ;  à  d.  s'élève  une  tour  île  IM.s.  sur- 
montée (l'une  flèche  élevée,  rélalilie  au  \ix  s. 
au-(le-sus  du  i-lncur  se  trouve  une  aulie  loiir 
earréo  i\iv"  s.'i  a\ec  d.»  curieusi-s  i;aii;onill<'s. 
A  riidcriciii-.  on  r.'inar.pie  les  mu'iIi's  a  pen.leii- 
llls  l'I,  les  iliapell.-s.  Au  niilicu  .l'un  |i.-lil  v.y//-/rf. 
autour  dinpiel  s'alignent  la  Pnslr.  V IhUil-him, 
le  Tliéiilve  et  une  salle  des  Fêtes,  se  ili.'--.'  le 
buste  en  bronze  d'Ulienne  Poulfl.  De  la  \asle 
Place  omliragée  du  Promenoir,  où  les  habitants 
se  livrent  au  jeu  favori  du  Lyonnais,  le  jeu  de 
boules.  .111  ap.'rijoil  le  Clli'ijc.  iiislallé  ilans 
ranei.-n    Cliàl.'au   .h-    M.nil.^ics. 

Au-dessous  il.'  \ill.-rraiMli(\  pr.'s.pi.'  au  con- 
fluent  de  l'Azerçii.'-  a\i'.-  la  Saijiii',  >c  Ir.aive  la 
vieille  cité  .l'Anse,  .r..i  icjii.'  i..iiiaiiii'.  ..u  l'on 
retrouve  en. -or.'  d.-s  d.-bn-  .le  ..-II.'  .'p.. .pi.!. 
Ruinée  ;i  .Iimtscs  r.'pi  i-.-s  par  l.'s  Harliarcs 
elle  se  l'.n-tilia.  L'im>  parii.'  .le  -.•-  iciii|iarls 
est   en, 'or.'    .leli.Mil:   le    cliàl.Mii  1.  .il    c-l    d.'\.'iiu 

l'//.;/c/  ./.•   nil.'.    (lu    \    riMiiai-.pi ici.'    i//../.-; 

['élira  iwii'  s.i.  ilonl,  la  tour  l'-l  aiil.'-i  i.'iii.'  à 
celle  cpo.pie.  I,c;;/i.sc  a  él.'  iv,-.ii!-n ml.-  .laiis 
le   sInIc   .lu   xiir    s 

Neuville-sur-Saône   clen.l    -m-    la    in.'   .li-    de 

la  Sa.'iiie  ses, (liai-  biau,--  .P.. 11  la  mi,'  -.■.■!. ■n.l 

sur  I,'  Moiil-,r()r  ,-l  -iir  1,--  n I-  du  |;,'aii  j,,lais  ; 

c','-t  niH-  |i,'li|,'  ,ilé  Mvaiil  ,1e  ^..11  iii.lii-l  li,-  cl  ,1,- 
son  .■..niiiM'r.-.' 

Condrieu  s'.l.-iid  sur  I,'-  |  .'ni.'-  diiii  ,-ol.'.;n. 
à  MO  m.  .!.■  la  ii\.'  .Ir.  .lu  IIIlmiiv  H,'  -.■-  ,aii.  nai- 
nes lorlili.-alioii-  il  lie  r,'-l.'  ,priin.-  /.,„/•;  P,-;,//-,- 
est  .In  XII'  s.  .-1  a  .■!.■  1  c,a.ii-l  nul  .•  i-ii   paiii.'.   I.cs 

iiaiili'iir-  .pu  ciiI.mm.mI  \  i.' ,111  \.   P..  1.-  ma- 

sir.lii   Pilai  au   S    O  ,  L-  llaiipliiii.'  a   II:,,  l.-l  .'sl   1,'  va-1,'   li,Hi/...ii  .pi' I,-,  .nivr.'  ,1.'  ce  clieflieil 

(!,■  ,,iiil,,ii.  i.'iioiiiiii,-  p.iiii    s.--  MHS  bl.iih-.   In  pi'lil   viltii;,-.  /c  /'."/.   Piinil    au   lili.'.pe. 

St  Syniphorion-sur-Coise  .■-!    bili  sur   un  ,p.Ton  .pi.'  .1, i.'   r,-..//,.^e  (v\     >,1  'loul   la   Uuytdo 

v\.    Ir   .1.,,  h.-i'    .Pil.'iil    .lu    \ii     -,    ,\ii    pi.-.l    (I     .1.-    la    li.iiii.Mir    ,-.,iil.-    I,-    nu— l'aii    dOii/.oii    ipii    \a 
riMoiii.li,'  la  Cii-.'   i:.(l(l  m,  plus  ba-    l,.'siii,'-.  ucnlaiilcs  i-l  |, ni  mai-,-  .ml  gar.l,-  a  SI -S>  niplioi  icu 


^^^iaJ 


\■Il.l.l■;l•■^.A^(;llI•".,  -  .M;.i-.,.ii  .lu 


ilii  .-.il  Im-I  ,!,■  \i,'illc  rilr.  ,|iii,  >iir  .lc>  riiiiic-  roiM.iiiH--.  ,i  Ml  Ir-  y, ni-  .Ir  li..iiii;n..'iic  (-..ii-l  i  iiiii! 
un  rli.ilr.iii  ri  (|iiuMc  l'riiriMlc  ,1c  iiiin.ullc~  luolc-L'a  |,i.li-.  C'.-^l  lia  iii.uch.-  ilr  lirl.iil  ik'S 
plii-    i„,|..„l,u,U. 

Mornant  i->l  une  Ni.-ill.-  cili-  qui  il un-  l.i  il\r  ^.  ilii  Mnr]i.uil,i\    cl  .|iii  lui  .uiiicrui^  cuicuii-cfi 

,1.-  luiii-.iillo^  .•lujour.l  liiii  .ii^p.uiic^.  l.V;,/,.vr  ,\iir  cl  \i\  -1.  la  /-/(r  ,lr  I.,  iJiu.r,  .pu  xrl  .le 
|iil-oii  Cl  c-^l,  un  1I--IC  .lu  |iiiciuv  .|iu  ,lc|.cii,l.iil  .le  lal.l.aM-  .le  Saviiiiiy.  cl  une  l-'o.'tunir  uriiciil 
la  l'iacc  des   icnxan.r  ■iu'uiu|jrai;eul  au  f^.  de  |j<'au\  arlilCr.. 

Ajniiliiii-;  ciiliu  .pie  li's  iMiMr.iiis  .!.■  I'a'jul..hi.  rali..ii  lv..iii]al-i'  <.Hrciil  au  \i-iliuu-  de  li.dl.-- 
|.r,.i,i.-iia.li's  laul  au  pi. ml  d.>  \ii.>  pil  I .  .re-.pii-  |c  uciil  Cuclr.'.  (  ,liai|j..iiiiici  c- 1  .piaii  p.>inl 
do    \uc    arlisliipi.'     (liilliM-  :    a.|Melii.'    .1.-    I  ;.,niiaiil  :    ,a|-i-:,    de    (  li.ipoii.  .-I  ;    lunid    l'il.il;    (de.i. 

Liste  des  Monuments  historiques 


l!ell.vdl.'-<.-Sa.-. 

riin|..iii..<i  il  i; 


(:hàiill..ii-.r.\/, 
I.vun 


i:^ii~.'  ^1  p. ..Il 

i:;;ll-.-  M  h-.  II.  . 
|-;;ll-.-  >l  \i/l.a 
ll.-.l.l    lie    \  lllr   , 


r,r-ll-~     ilr     la.|.l.'.i.ll-     .1.1     M. .1.1  —         

l'ilal,  ■  -        

i  C;lia|M-lle   \,-I).    .1.-    H..1I  ^.■.-..lu-  -        

(xu*  s.).  !  M.mln.iiiaiilrl  M.ii- 

Conserve    d'i'aii,    dil.-   l.-~  /.'....is  '  ,i,.nl  ,    .              .    .     |;.>-I.'- .1  un  .i.|.i.'.i.i.- r.ii....iii. 
/(Dmni-as.ilali-  Irn.i.ivca.lMane  ■     Saiiil.' I  ..! I..'    .    .      lUlu,.-  ^..lll..lnl-. 
nai^e.  Sa. ni   l;ni.il..Tl nie 

C.alheilral.-  SI  .Lan    \n-ailW-J.  i  ll:,il„-           ,    .              l'-ll-e.    l'i.lhill  ,\ll- .s.). 

Ancienne  Manr.-anlcii.- M--..  :  s,-.ll.,.                       .      Kf^li-e  i  xu"  >.). 

Eglise  Sl-M,.il.ii  .r\in,.v  .\-  -  '  \  .Il.l.;.i..-Iie- -iir- 

Eglisp  Sl-I'i.ii.  ,  l'inlail  ,\ir  -  !.  [        Sa.jnc Eyli>c  \.  1).  des  Muiai>  ixV  s.). 

Eglise  SI  li..ii.ivrnUiie  (.\v  sa.  \ 


Ml. 1,1.1  l;\\i  III  ,         l.;;li^c,  (,, 


E       l 


RHONE 


Loire 


Nom        Situation 

i    il,'|Kii  Iciiiciil  (le   la    l.oiiv,  <|iii  .ippailitMil   ;i   l:i    iv-inn    cnilr.ili' 

,!,■    la    l''r.iricc.    se    Irciiivc   |ircM|iic   l'ii   l'iilirr  r pris    ilaiis    une 

|iarli<'    (Ir    l'c^piii-c    iiMilriiiK'-    entre    cleii\    siiiilè\eiiienU    (pie    la 
pi(ipai;ali(iii     îles     pli-^seilieiils     alpillN    a     ili'-lel'liiilits    à     l'i;.     ilil 

Massif  reiill'al.     Il    alliM-ie    la     Inr d  un    ^ei^iii,-nl    de    eciuci • 

il, ,1,1    l;|    pallie    riMivexe    esl    liMirni''e    \iTs    Inci-an    Allanliipie.    Il 

i-nipiinile  s ni   an    Ileii\e   de    /."/,,■,    ipii    le    Iraveise   dan-    la 

iliiv,  hon   S.  à   \..  laissanl   le  ehef  lieu.   Saiiil-idie •.  a    Ml  Kil 

à  \(d  dcnseaii  de  --a  rive  d.,  ;\liinlliiisiui,  laiicien  rhellieu,  à 
l-Jkilcuu.  de  sa  riveu..  n'arre-anl  (|:ie  Kdaniie.  rhelli<'U  du  liuisièuie  ail  ondis-i'iiieiil . 
Sa  lininueiir.  i|c-  la  pond.-  \  1».  de  l'arnuidi-senieul  de  l'.naniie  à  la  p<niile  S.  i:.  de 
cidlli  de  SI  Idieniie,  li-iie  ipii  eiuivspdiid  a  la  eiude  dn  plil-  Liraild  are  de  la  eininnuie. 
e-l  dCluirc.n  l'JS  kdniii.  I.e  dianielre  inn>eii  de  la  einirniine  e-l  de  :.(!  klloiii,  a  peu 
|,le-.  Au  peilll  de  \  ne  ,|e  la  -111  lare,  ce  déparleuieni  .M-elipe  le  TS'  rail-.  Il  pn-e,|e 
.picl.pie-  liniile-  iialurelles;  an   \..  (pii-lipies  kiloni.  .In  niissean  de  Sernay.   île   llrliise, 

,\„    i'.nhnel.  de   la   ri\ieie  d'Ar ■!   dw   ruisseau   de   Mnssy;   a  l'I'..  une   p.nlie  rjn  e.nirs 

d,.  la  1  laiiilMju/e,  du  llliiii-,  de  la  l.iii-e.  ilii  rnissi-an  de  Toraiiidie,  lie  la  Censé,  i\n 
|;,,saneun,  du  «d-r;  au  S-i:.  Ii'  l'dnUH',  qui  l'iside  ilu  d.'paileineiil  de  l'Isère;  au 
S.    quel, pie-   kiliun.    lin   eours   du    l.ininnv,   delà    Déinne,  de   la    loiie      I    kiluni.    :   à  l'f».. 

,|,iclipie-    kil de   r.\uie,    la   eriMe   des   .Minils   du    Voir/-,   au    \    l>.   riilin.    la   rii'le  des 

.\li.llls  des    |;i.i--Nnil-   el    de   la    .Madeleine,   ipii    le   -.•parelll    du   déparleuieni    de   TAllier. 

Il  e-l  Ihiiiii'  au  X.-<».  par  le  di'pail  eiiieut  de  l'Alliei-.  au  X.  par  eeliii  de  SciÔne-et- 
Loire.  à  ri:.  |iar  eelni  du  Rhône,  an  S.-i:.  par  relui  de  l'Isère,  an  S.  par  eeu\  de  l'Ar- 
cleche  el  de  la  Haute-Loire:  à  I  •»    enliu   par  eelni  du  Puy-de-Dôme. 

Il  a  l'Ié  loi  nié,  en  l'Hâ,  d'une  pallie  du  dé-parleineiil  en'-i'-  en  IT'.HI  -oiis  le  m le  Pdiéuie 

el  l.oire,  eiiipninlé'e  a  la  prii\inre  du  Lyonnais  i /•''//■(■;.  l'.ritiijiihii^.  I  ijnniinis  pruprenienl 

dil  .    Il    a    -ueee-si\e iil      po-<i-i|i'-     pinir    cliers-lieiix  ;   Feurs    '  I  T'.lâ- ISOI  i.     .Monlluisnii 

llS(ll-ls;)(.ii  el  Sl-Llieuiie  depuis  IS.'.ii. 

Histoire 

On  connaU  qnelipies  slalioiis  de  sile\  laillés  dans  le  dé]iarleiiieii:  :  à  Pi'riL'iienv.  aux 
Dédiais,  à  roiieins  el  aiiv  en  \i  ri  mis.  a  Sail  ,;inis  Cou/iin  K'.liàh'aulirnli''  el  (dolle  des  l'é-esi; 

dans  la  première  lii-  ees  lora I il l's.  ou   I ■me  Iroiivi'  des  (dijids  en  pierre  polie,  «les  po- 

leiies  à  la  m.'iiii  dans  le   plus  vieil   ni./,,.!,,,,,  de  la  ré-ion.   siliié  an    l'ie  de  la  X'iidelle,    On 

renia  m  Ire  peu  de  m ni  s  nié^-al  il  impies.   Les  ,  loi  meus  de  r..illiii;uy  el   de   l'eiliierolles 

oui  éli-  didrnils;  parmi  eeu\  ipii  -oui  em oie  delionl.  riions  le  dolmen  de  la  l'rui.r  ,lr 
riiniunif  „inrl.  sur  la  roule  de  Mmdl.ri-oii  à  SI  Aiillieme;  la  l'im-r  Ciihrrhl/r  ou  dolmen 
de  Lnrieei|:  les  resie-  de  l'alli'-e  rouverte  de  Sailli  l'ié'-iS  du  I '.oiu.  an  rlianip  des  l'nsis. 
Les  pierres  lu-aidantes  ne  -ont  -iiére  ipie  de-  aeeidenls  n.dmvN;  pareonire,  les  pierres 
à  has-iii  s'y  reiii-oiil  rent  a--e/  -oineiil  Ce-  pierres  liéuiii-plii'uiipies.  a  pproprié'es  à  un 
nsaiie  reli:.;ieiix.  ont  un  diaiiielie  \anaiil  de  Ida  '-"I  •eut  iiiiél  r,'-.  l'Ile-  oui  élé  di'-dié'es 
presque  II  m  les  a  -ainl   M  ail  i  M  .  i  pi  i  \  i-i  I  a  -il  ri  ou  I  le-  eeiil  res  du  paLjani-me.  Ci  I  mis  eneorc 


lin  liiiiiiilii'^  à  C.liàtcanvieux.  un  autre  à  Macliczal  avec  enccinlp  carrée  vitrilîée.  enfin  une 
euceinle  de  pîorres  sèches  à  Roizey.  Tous  ces  veslii^es  ili^  la  première  occiipalion  ilu 
pays  ne  nous  ont  rien  appris  sur  les  peuplades  au\nii(dles  nous  les  devons. 

A  ces  peuplades  succédèrent  les  Ségusiaves,  dont  la  capitale  était  Fo)'Mm.Se5rusùn'ociuH, 
Feurs,  qui  a  donné  son  nom  au  Forez.  Une  tribu  des  Édùens,  les  Bramovices,  occupait 
l!ii(hiiiniit  iHoannei.  Les  oppida  qu'ils  ont  laissés  sont  assez  nombreux.  Nous  avons 
déjà  parlé  de  celui  de  l'érigiieux;  nommons  le  plus  curieux,  celui  du  Crèt  CliAtelard,  à 
St-Marcel-de  F('iines.  où  l'on  trouve  des  rem[)arts  de  8  m.  de  hauteur,  en  moellons  non 
taillés,  avec  pièces  de  bois  assemblées  par  des  coins  en  fer  intercalées  dans  le  mur.  Les 
fouilles  pratiquées  dans  l'enceinte  ont  mis  à  jour  des  vases  à  décorations  géométriques 
et  d'avd.res  objets.  Citons  encore  celui  de  Chasi  à  St-Georges-de  Baroilles  et  les  con- 


Négatil"  Billollc. 


S.XINT-ETIENNE.  -  Ilùffl  ,lo  Ville 


slriu-lions  viliiliées  de  StAlbau  et  de  ('.liàle:inbi'i'dé.  près  de  Villerest.  Enfin  la  --laliou 
(ri;-.--al(US  a  l'onnii  un -j'and  noruln-e  d'anqilinres  et  de  poteries,  des  monnaies  i^anloises, 
Coi-dellcs,  des  siralèivs  ganloi-,  cl  Ch.-dain  d't'soiv,  un  jiiittn  gaulois  ilype  d'I-ssaldisi. 
On  hèsile  poui'  l'emplacement  de  Mnli, il, ,,111111  S,-,,iisi,,,;,,-iiiii  entre  Moilon.  pivs  de  Pin:iv 

el    M(jingl.    l'rès  de  Pavezin,  ou  voil  aussi   •  enecinle  de  pierres   sèclws  connue  sons 

le  jioni  de  C.liàleau  de  Bélise  el  sitni'e  sur  le  eriM.  de  lioureliany;  ou  en  voil  ilanlres  à 
SI  Honnel  iles  Ouarts. 

Les  Si'--n^iaves  se  livr;iienl  sni-tont  à  l'aiirieidl  ni-e.  Ils  aecneillirenl  chez  eux  des 
r.oiens  cpiillant  leur  pays,  .'l  quebpies  .nilenis  penseid  (pu-  le  nom  de-,  deux  localités 
(le  l'.oyer  et  île  llo.'n  ser.iil  liiV'  île  celle  oec n p,i I ion .  Ouaiid  les  Romains  parnreid  eu 
(ianle.  ils  les  aeeeplereni  sans  oppo^ilnni  e|  ne  eliangèrent  leur  liune  de  condnile  (|ue 
lors  lin  sonlè\enienl  -l'n.a-al  de  Ions  le^  peuples  -aulois.  Les  conqiii'-ranK  iie  uai'dèivnt 
p.as  ran>;uno  aux  Ségusiaves,  dont   le  territoire  lut  incorporé  plus  tard  à  la  Lyonnaise. 


Cli  LOIRE 

La  civilisation  ruiuaiiie  a\i'i-  tous  ses  avaiilages  ne  larda  [jas  à  ni(Mamorphoser  le  paj'S. 

11  reste  de  celte  époijne  îles  li'a.cs  de  canii)  à  Aniliiei-le.  Perreux.  Moingt  possède 
encore  riiémicycle  de  son  lli<'àlre:  le  nmid  (ri'>-(ii-e  dans  la  plaini'  l'orézienne  est  cou- 
vei-L  danliquités  romaines.  Kes  rinnes  d.-  ra(|nednc  <:[ni  anienail  à  Lyon  les  eaux  du 
Gier  se  trouvent;  en  dillërents  endinils  :  \eslit;es  de  piles  dans  la  ^alli'c  de  Langonaiid, 
rnines  du  réservoir  île  chasse  eoiniu  sons  le  nom  de  Mur  dcx  Siin'a>iiis.  à  Cliagnon. 
Le  point  de  tiépart  de  l'aqni'dnc  i'dait  à  la  Marliniére.  ]irés  d'izieux.  (_)n  voit  aussi  des 
ruines  gallo-ronuiines  aux  alentours  de  (.Iharlieu.  l'enrs  possédait  un  lliéàtri'  dont  il  no 
reste  (ilus  rien.  On  a  li-oiivé  des  monnaies  romaines  s'arrêtant  au  règne  de  Gallien  à 
lloisset,  Moingt  et  à  ( '.lialain-d'L  soi'e.  (tu  a  cru  \n\]-  dans  Lsson  l'ancien  lcidniagus_ 
St  «lalnuer  [lossiVia  sans  d(jnle  des  tliermes  puis(|n'um-  (li-^cine  y  a  été  découverte. 
Comme  on  le  voit,  les  li'aces  du  si'-joiir  des  lîoinains  sont  nomlirenses  dans  cette  région, 
qin.  cimi  siècles  durant.  V('tuI   dan--  la  pai\  la  plus  pi-oloude. 

Le  christianisme  y  fut  piéeh('-  mus  le  n  s.  et  lit  des  progrès  rapides.  La  période  qui 
s'étend  de  la  chute  de  ia  domination  l'omaine  a  l'avènement  des  premiers  Capétiens  est 
ohscure  ;iu  point  île  vue  hisloriipie  .\m-uiie  o'uvre  d'ai-ehiteci  uic  anti''rieure  au  xr  s. 
ne  (leut  y  être  signalée.  I)isons  tontel'oi--  ipi'au  vi  s.  le  iia\s  t'ai  occupé  jiar  li's  Bur- 
giuides.  puis  par  les  Francs.  Lu  riâi  il  passa  aux  mains  de  l'im  des  lils  de  Clovis.  En  727 
les  Sairasins  le  saccagèrent.  Puis  la  tramjuillit('  y  lepaiid  et  c'est  j)endant  cette  période 
(pie  Louis  le  Délionnaire  fil  construire  à  Roanne  les  preniiéics  digues  de  retenue  pour 
i('mi''dier  au\  inondations  de  la  Loire.  Sous  le  règne  de  Charles  le  Chauve,  un  comte  de 
For<'/,,  (iuillaume.  oMint  rhéré'dité  de  sa  charge,  à  la  dièle  de  Kiei'zy  (870).  11  ne  tarda 
pas  .à  se  di''clarei' indi''|ien(lant .  Ses  successeurs  voulurent  agramiir  leiu's  Liais  et  dès 
lors  les  luttes.  ;m\ipi(dles  ces  i'omp(''t itimis  donnent  lieu,  ne  cessent  plus.  Un  comte  de 

NeV.M'S  est  d(-|'ait   vers    1  t. ',11. 

\'eis  celle  ('-poque  est  t'ondt'M'  (  1 1 S 'n  l'alihaye  de  V.allienoîle,  à  St-l'^lienm-,  dont  le  nom 
a|i|i,n';ut,  |M)ur  la  preuuére  t'ois  (lt'.l.">i  dans  un  acte  di'  donation  à  l'aliliaye  du  Chanqi-de- 
rormi-,  apjiartenant   à  Wilhelmiiie  di-   Possillon. 

,\u  XIII'  s.  des  chartes  iraffranidiissenieiil  soid  oidroyé'cs  [lar  les  coudes  de  Forez  : 
Monlliiison  (122r>),  le  Crozef  (PJ.-iiii.  Cornilloii  il-JUh,  St-Germain-Laval  (1248).  lioën 
it'J.MIi.  Villeret  (I2:)5),  St-Haon-le-Chàtel  (fi'Di.  St-Bonnet-le-Chàteau  et  Moingt  (1272i. 
Di's  luivilètres  en  faveur  de  St-Rambert.  l'.onson,  Chamhles,  St  Cyprien,  St-Just,  avaient 
(■•t('-  consentis  dès  I22i:  d'autres,  en  faveur  di'  Sm-y-le-Comtal  furent  confirmés  en  1277. 
Onehpies  ccuides  du  Forcz  pailicipèrenl  iiux  Crois.ades  et  l'un  d'eux,  Guillaume  111, 
moulut  devant   Nii'i'e. 

t'end.iid  1.1  guerre  de  Cent  Ans.  Montlii-ison  et  d'autres  villes  de  la  région  furent 
pilli-.s  ei  |irùli''es.  .\  la  faveur  des  troubles  fpi'elle  suscita  pendant  cette  longue  période 
(  l'âCi-I '(.".ri),  des  l>andes  d'aventuriers  connus  sous  les  noms  significatifs  de  Bclondeurs, 
Miiinir/,irih.r\c..  y  commirent  toutes  sortes  d'atrocités  et  de  déprédations.  La  suprématie 
des  comtes  du  Ffvrez  prit  fin  par  la  mort  du  comte  T^oiiis,  au  condial  de  P>rignais,en  \')fi(i, 
suivie  l.ienti'it  de  celle  du  comte  .Tean  son  frère  (lâtwi.  A  celte  date,  le  mariage  de  la 
dauphine  .\nne  avec  Louis  de  Bourbon  plaida  le  Forez  sous  l'aidorih''  de  cette  famille. 
A  la  mort  de  Suzanne  de  Bourbon,  femme  du  traître  Charles  de  l'.ourb(ui,  dil  le  c(miii'- 
table,  il  ('•chut  à  Louise  de  Savoie,  puis  à  son  fils  François  1"  (pii  l'incorpora  en  là">l  au 
domaine  de  la  ronroninv 

Les  i:uerres  de  l'eligion  ruinèrent  le  pays.  Protestants  et  catholiques  se  poui'suivirent 
avec  acharnement.  Si  les  bandes  huguenotes  du  baron  des  Adrets  massacrèrent  sans 
merci,  les  catholiques  à  leur  tour  usèrent  de  sanglantes  représailles.  Il  sérail  difficile 
d(^  citer  une  ville  iinporlante  épargnée  par'  l'un  ou  l'autre  parti.  Poui-  comble  de  misère, 


l,-i  |ii's|i'  cl  (ic<  iiiiiii(l:iliciii^  li-nililr--  viiiifiil  "-'^iljal  Iri'  stii-  la  pi-oviiicc.  <{iii  m-  i-rspira 
qu'apir-.  Tal..!  ira  I  i.  .n  ,1,.  Un, ri    l\  . 

C.r\[,-  nniiv.-llr  |H-ii(,.l,-  ,lr  ralriM'  s-a,li,--\a'  a  la   li.A  nliil  i(,ii  <|iii  (l.'Tliairi.-  a  ni.iivraii   loiil 
un    rdi'h'L'''    d'alrorili'-^,    I  .es    (■■L;li>-,'s    ^(iril    |iilli''r-.    aillai   i|iii'   li'~    cliàl  i-a  ii\  :    un    iiia-sacar 

nolil.-^  ri    |r',-.|iv^   ^aiis    |,ili,-.   1-riiis  -r   1 1 1  ra    a.|iain.-c  (laiiN,-r||r   san-laiilr    l.rM.ucr. 

Crll.'  \illr  .'■liL'ca  un  iiiiiininii'iil  r\|iialiiirr  a  sr-,  \i.liiiir<  rn  IX'l'i.  An  \i\  ■-,  je  i|(''Vr|o|i- 
|irinrnl  ■■•riinc]niii|nr  ,lr  rrllr  n'-i;i(iii  l'ai  i'a|iiih\  le  jucrMiri-  rlirniin  (|r  l'n-  rnr(i|M''rn  lui 
itIui  (Ir  SUKIirnnr  à  I,\.mi.  rrr.'  en  IS-.'?.  l'.mr  ^n|i|il.''r|'  à  linsiirij^aiir-r  ,lr  la  1  .hit 
roinnir  naivrn  ilr  |  laiispuil .  on  rren^a  rn  IN-'-J  Ir  canal  lir  llnannc  a  hiçoin.  I.cs  liclic-; 
yiscnirnN    iKMnllcis    i\r    SI  l'.licnnr    mil    : -né    la    cr('ali<)n    dnnc    l'unir    d'n^inrs    (|ni 


r,(irin:r\ii,i  i:r.  —  n.n 


.la  (l.iiirfir  ilKiifcl 


rnni|ilcnt  nu  nonihi'r  i]r<  pins  riin^-iili'Talilc-  (l<'  la    l'iancc    l.a  popnlali pii  ^'v  presse 

est   lorl  dense  cl  SI -Klic 'sl    devenne   nne  ,1..  nos   premières  <'ilés  indu-l  i  iclle-.  Les 

.■oiHlils  entre  l.^  capilal  cl  I.'  travail  ne  se  s,, ni  j.av  l.aij.Mirs  n-s,,lns  pacili.piennnd . 
l/anoln  ri'clianrinnr.'e  ,|e  ISC!)  à  la  l'.ieaniaiie,  Meidinnnuns  eneiuv  ,clle  de  1S7I  a 
SI  i:iirnne.  .pii  cenla   la   vie  an  piV-rct  ,\r  la    laiire. 


Géologie  —  Topographie 


1,0  (li'|iarlein.ail  de  la  l.ciire  s'. ■tend  ^nr  unr  Iriiv  .' inr|-._',''e  dés  1,'s  pivniieiv-,  Iniina- 
lions  çVado-i.pirs,  11  se  ,  (inipns  ■  ,1e  ,l,Mi\  plaira, i\  o,i  plaii,,'-  -.•  -nr,,-, laid  ,lii  >,  an  N  : 
plaine  , In  Foiv/  ,hi  ,!,■  Mm,!  I>ii-,>n.  anri.ii  la,-  ,li'--,',li,'.  plain,'  .l,'  lè.auii,'.  pin-  l.assc 
ipi,'  la  pi,'nn,'T,'.  Ii,,d,-s  ,|,ai\  i-oniprisi-s  milr,-  ,l,ai\  i-liain,'s  nmidaL' n,-n-,-v  à  ri-'..  ,'l  a  lO. 

l.a    l.oiiv.  ,pii    \i,id    ,],■    liav,nser   I,'    iiassjn   d,i    l'uv  lian-   !,•    ,!,'pa]  !,• ni    ,!,■    la     llaid,'- 

Luire,  sci'p<ail,'   à   li'aviTs   îles   i,Mii\i,','s   saiivagi's  ,-l    liiurin,nil,'','s  ipi  ell,'  >.i's|   pral  i,pi,"a's 


(l;iiw  !;i  m;iss('  i^ivinil  i(|uc  (!<■  In  piiilic  im-r-iilidiiMlr  du  (li'|i;iilc'inciil.  Lu  :iv:il  i\'-  SI  llain- 
|„t1,  cil,'  \r.<\r,<.r   l.'l   11.  II.'  |,l,illir    I  u  iVvir  i,  ne.  (ImiiI    riilliliKlc  \;irir  .Ir  :>n\  ;i  TmII  m.   cl   .|lll 

S(-lrllil    sur   un    (-^li.l.c    ilr   liMllir   cl  1 1 1  il  1. 1 1  Ir   ilc   JH    kllolil.    ,|c    l.-irucll|-   -lir    lu    kll cil-    liMI- 

oiiciir.  A  l'iii.-iy  |ii-..|iriMi   |.ci!  cil  .■ il   .le  li.Kiiiiii'.  cl!.'   I..nii.'  I.-   Sniil    ilc  l'iii.iv.  .■.111I..1C 

sinii.'iiv  |,r.ili.|ii.-  .1  li-,i\i-i-  iiii  .'iKiis  li ivl.'l  .1.-  I.ti.iiii  .nil iL'iv.  A  |i;mI  ir  .!.■  II. 1:1 , 

,.|1,.    ,-.,iil.-   ,l:iMs  1:,   |il;iiii,'   .lu  m.'- 11.  .I.iiil   l'.ill  i  I  ml.-   \:iric  (l.-   "J..!!  ;i  -J^H   m    .'1    'IMi  s.' 

|,i',,l,.im.'  iliiiis  !.■  .I.'|i;ii  I.' ni  il.'  S.Hiii.'  i-l   l.ciir.',   I.c  s.iiilcv.'iiiciil  iM.iil.'nhil  .|iii  .■iilniirc 

.-.■s  |,l.iiii.'s  :i|ii,:iili.-iil   ;i   un.-  ili.iiii.'  |iliis    |im-^iiiil.'   .|ii.'   .-.II.'   .pii  lin   liiil   \|v;i  \i,  ,1    ||;. 

I,:,  .liniii,.  .!.■  10.  <• iir.'iiil  :   1     l.-s   m. mis  .lu  l'.irc/.  loiil  iiiiril  i.ni    .l.'s   m. mis  .lii  \  .■liiy. 

Ils  .■.mini.-iM-ciil  à  SI  l;.mni'l  II-  i:li;il.Mu:  l.'iir  nllilii.l.'  iiiilnil.-.  NdH  m.,  .•iii-ni.'iil.'  |ii'ii  à 
|ii'ii  .'1   |i;irviciil   ;i   If.ill  m.  j   l'i.'ir.-  siii-ll.nil.',   |i.hiiI   .iiliiiiiiiiiil   .lu  .li'|i:irl.-iii.'iir  <'..-~l   un 

UKissif  i4r.-inili.|U.-   Il    -.II-.--,   |ir..r l.-s  .•!    .•Ir.uh'^  .l.m  I    l.'\,u~;ii •.i.l.-nl.-il  .■i|i|i;irl  i.Mil 

;in  ,l.'|,,irl.Mni-iil  .lu  l'ii\  .l.'-l>.' :  '^    Ni  .liaiiic  il.'s  lî.Ms  N.nrs.  .|ui  .mi  I.miii.-  I.-  pr..l.,ii-.- 

iiK- I   .joiil  .-II.'  11'. 'si  -.•■|iMr.'.-  .[ui'  |i;ir  l.i  il.-|iivssi.,n  .!.•  N.ur.H  ;il,lc.   !..■  -u I    I.-  [.lus 

.-■l.-v.-  .1.-  .-.■II.-   .Irii si    !,•    I'n\   ,|.'    M, Mil. m. ■.■I,   iii.iss.-  iHir|ili>  ri.| |ni  .ilL-iiil    1-J!IJ  m.: 

r,    l.-s  iii.mN  .1.-  In   Nln.l.'l.nn.'.  -.■■|,nr.'-s  |.nr  In  Iniil.'  .In   l'.Mi-/.   il.'  In   .liniii.-  .1.--   I;.ns  N.nrs 

,|u  lis  cmlii ni  nu   \.  .■I.|ui   nll.-i-n.-nl    lli;'.   m.  nu    l;.n- .1.-  rAs-,1-,,-.  |Minr  -nl.ni^s.'r  n 

;,llll  m.  :i  I.Mir  -..rlic  .lu  i|.'|.nrh'in.ni  I .  L.'  s.,ulcv.mii-iil  .iri.minl  -.,•  .•.miii,,-,-  1  .lu  nm  — il' 
.lu  l'ilnl,  .•\lr.-mil.'  \-  .l.-s  111. mK  .!ii  N'ivnrni-,  .-1  .l.uil  !.•  p.mil  |.-  |ilus  •'■lr\r  .-sl  I,-  Civl 
.1.'  In  l'.-r.lrix    liri'nu).  (In  .l.ul  y  rnl  In.li.-r  !.■  plnL-nu  .!.■  SI  (..•ii.-l  iLuil  l.--  xi-r-niiK  \.  1-:. 

.■I    S.-i:.  s'nlinissi'nl    \.'r-   In    in\i-    ilr.    .lu    l!li.'>li<'.    f..-   innssil    -rniii  I  i.|uc    1--I    r.'. \.'rl    il.- 

-n.-iss    ivnlVruinnl    il.'   In  .-.u.li.'ril.-  .'1    il.'S    s.-liisl.'s   irislnllins    n   l.mi  ninliii.'.  C.i \r 

htiyr/..  i!   .'sl    .■.mi|m''  .!.•  ç.h-^.'S,  iiinis   ni.iiiis    lu'.il'.mil.'s  .| Imis  .-.•II.'   .Imni.'iv   .liniii.'; 

y-  il. 'S  m. mis  .iii  I. y. munis,  .1.'  l'nrnr.-,  .lu  l'..'niii.ilnis  .'l  .lu  (•.linr..lnis  ipii  s.'  -ucc,!,.:!! 
,l:ins.-r|  .ii-.liv  .m  ivin.mlniil  \.'rs  le  \,  l,.'s  m. mis  .lu  l!.-nii jiilnis  .■!  .lu  I. y. muni-  -.ml 
r..ii-lilii.'--  -nrhml,  ilniis  In  pnrli.'  S.  .1.'  -rnnil  iv.-.m\.n-|  .l'uii.'  .■.,ii,-|ii-  .'■|ini--.'  .1.-  çii.'iss 
ri  .le  -.-lii-l.'s  priniilirs,  l..mr  |..ml.-  plus  .l.m.-.'  .pic  .■.■!!.■  .1.--  niiliv-  .■jiniii.'s  .lu  .l.-pnrl.'- 
ui.ml  n  p. ■nul-  nii\  .'niix  .!.•   rnis-i'H.mi.ml   .-1  .i'.'n'.isi.m  il.'  Ini-s.n'  snli-iv-L-r  sur  !.■  lmhmss 

(l.'s  |,nrli.-s   ,!.■   l.-rrnin    li..nill.-r,  .1.-    s.-liisl.'s  ,-1   ,|..  .'di-ui-s   v.'I'I.--   ipii    s. ml    pr.ilmlil.' ni 

iliiriei •nnilni.-nn.'.    I.n    .-ii nlmiiinul.'    .i.-    h.ul.'s   .-.'s   ilmiii.'-    .■-.!   nu    1 1    Inms- 

si.Ar.-  iliml   iii.i  n    In    liiiiil.'  .I.'s  .|,.|i\    .l.-pnrl.' iiU   .1.-  la    [.iiiiv.'l    .lu    lili.'m.' :   I.'-  nul  ivs 

s.miin.'ls  ilnns  In  l..niv  ..-.ill.'iil  .mliv  'MM  ,■!  !IM)  m.  Au  p. mil  .!.■  vii.^  L'.'.il.iei.ju.'.  I.n 
surin..'  .nmiiiri-.'  imliv  l.'s  p|i--.-ni.mK  .1.-  VE.  .'I,  .!.■   I  O.  s.,  .l.-.-.mipi,-..  ,1c  In   Ininm  -iii- 

vnnl.'  :  i-n  nllnnl  .lu    S    nu   \..   pinl.'nn   I1..11  llm-  .!.•   SI   Kli.mii.'.   plniii.'   ..li-.>.  c I.'    I.mrs 

cl    ili'    M..nlliiis,iii.   plnl.nii  nn  I  II  1  n.n  l'.uv  .In   IS.iniiiini-.  plniii.'  .le   liiini .pii  -.■  .li\i-.-  .  11 

,|.m\  pnriies:  .m  nm.ml  .•!  ri\.'  -,  t\r  In  l,..ir.-.  In  piniii.'  pr.ipivni.-nl  .lit.-.  .iIiL',..'.''n.\  .m 
n\nl  cl   ii\.-  .1,  .1.'  I.i    l,.iir.\   I.'  pnys  il.'   I  llmrli.m,   iiirns-i.pi.', 

I   II    U1..I    sur  1.-  plnl.-nn    I ill.'r.l.-   Sl   Kl  i. ■nu.',  .pli   s'.-l.-n.l  i-iilr.'   I.-    l'il.il    cl    In   .-Imiii. 

.!.■    Iliwi  i.v   II  .■-!    I..U  III-  nu    \.   p.nr  .l.'s  (•..Uincs  il.ml    I.'  s i,.|   !,■    plu,  .•■|.'\.'  .--I   !.■   il 

CiV'p.m    iSJI   in,i  .'I    .pii   s. ml   c.msl  il  ii.-i's    pnr  .les  li.ui.--.  .■p.iis  ,|,-  |,r.''.li.'-  .'I    ,l.-p..uilm 

t^n.--  .Iiirs.  (;.■  lîis.mi.'iil  .■.mip.nl.-  '-'S  ■.,  :,(t  -lii-s  ,1.'   plus  ,1.'   1    m    .r.pniss.mr    l,'.-lnç<' 

(l..  liiv.'  .l.'-l.i.-r  .-.mipl.'  i  .■.Hi.lii's    l.Mil  r •■  .•.■11,'  ilil.'  .1.'   l;i\.'  .!.■  Ci.'r,  .-I  I.miI  1.  ulniiv  : 

sn    pniss,-in.'..    \n    il.'   (I"',l.'i    n    \'<    m      l,.n    piiis-nn.-.'    il.'s   nnlr.'s   .■ Ii.'s  \  .-irii-   il.'    1    a  'l    m, 

l/.'LiL'.-    iur.-ri.mr    .1.-    SI   l-lli.mn.-   p..ss.'-,l.'     Kl    n    I -J   .nm.li.'s,  .l.ml    .'.    ..ni    pins   .l.'    T.    m, 

.r.'pniss.mr,  p.nrl'iiis  m.' jus.pin  r,  m,  11   \  n  In  .'  rnis,-.';iii\  il.'  I -J  ;'i   I.'.  m,.  :>  ni    .'I    i  n  li  ni 

il.'   I ill.',   I.V'Ine,.   ni.iv.-ii  .1.-  ^1  lli.  lin.'  l'sl   .-.■lui   .pi.'   T. .11    lr..ii\.'   nii\    .■n\ir..ns  ,|,-  In 

vill.-  ,  il  .'sl    r.iriiii'  .!.•  S  ,-1  !)  ,■ 11. -s  .1.-  1:,  ,n  -1:,  m,  .1.'  Ii.mill.'.   I.n  I  r.iisi.'-ni.'  i-.m.li.-  nll.nul 

eu    (■.•rinins  .•ii.lniils   |ll  ,.|    un- I.'.  m,;  sn   ni.i\imiii'  .'si  .!.•   i  n  '■>  m.   I.c  p.iinl   I.'  plus  li.is 

(lu  .lépnrl.micul  .■iiïu.u.l.'  nvc.-  la  s.uli.'ilii  l'.li.'m.-  1  InS  ui.l. 


Hydrographie 


A  l'excoplion  des  deux  liei'S  de  rarruiidi:^seiiieiil  de  SL-Ltiennc  (environ  (JOtlUO  lieclares),  dont 
les  eaux  vont  au  Hhonc,  loul  le  reste  du  dé|iai'temenl  relève  du  bassin  de  la  Loire  qui  en  draine 
direelement  presque  toutes  les  eaux. 

BASSIN  DU  RHONE.  Le  Rliiine.  né  en  Suisse,  a  déjà  traversé  ou  louché  cinq  départements 
(piand,  eu  aiuontde  Coudrieu.  il  touche  celui  de  la  Loire,  qu'il  sépare  de  celui  de  l'Isère  pendant 
1 1  kdiiin  (i'.ll).  Avant  cpie  sa  rive  d.  ne  vienne  le  frôler,  le  Gier  lui  parvient  à  Givors,  dans  celui  du 
Itlionc.  Le  (uer  |ireud  sa  source  à  1307  m.  à  Jasserie-de-Pilat  sur  le  flanc  du  Crèt-de-la-Perdrix, 
aiiiise  SI Chaiiioiid.  Ciaud'Ornix.  Lorette  et  Rive-de-Gier,  puis  jiasse  dans  le  département  du 
lilioiic.  Il  .ih-.iil)!'  ii\c  a.  le  /.'■!//.  |iiii-^  le  Jaiion  augmenté  (rive  g.)  du  ruisseau  de  l'Angonnaiid 
qui  li)i  pir\ii>ul  a  Sl-Cli.uniiiid,  puis  encore  (rive  d.)  le  Dorlay,  dont  une  dérivation  alimente 
Gi-.iiiil'i  :ioi\,  le  <:,, 11:1111  (pii  aliiiiiMde  lii\  e-de-Gier  et  (rive  g.)  enfin,  le  Bosançon.  Dans  le  déparle- 
nu'id.  le  lllii'iiic  a  poiu'  liihulaires.  sur  la  rive  droite,  plusieurs  torrents  dont  le  plus  i.nportanl 
est  la  rnU'itL'ize  ipii  luui-he  l'élussin  et  boit  (rive  g.)  le  Réijiillon.  Un  autre  cours  d'eau,  la 
Dohjic,  ((ui  arrose  Hourg-Argental.  où  elle  se  grossit  (rive  g.)  du  Riolcl.  gagne  le  Rhône  par  la 
Cnnrc.  non  sans  avoir  recueilli  \rive  g.)  le  Tcruay  qui  descend  du  Pic  des  >"  Dents,  dans  le  massif 
du  Pilât. 

BASSIN  DE  LA  LOIRE.  La  Loire  a  déjà  parcouru  ISS  kiloni.  lorsqu'elle  pénètre  par  il-i  m. 
d'allilude  dans  le  (I(''p,ntcinent  aucpiel  elle  a  donné  son  nom.  Pendant  18  kilom.  elle  coule, 
sinueuse,  entre  des  gorges  profondes,  au  pied  de  rocs  dénudés,  accompagnée  sur  sa  rive  g. 
par  le  eannl  du  Forez,  canal  d'iirigation  qu'elle  alimente  et  qui  s'en  éloigne  depuis  un  point  en 
amont  de  St-Rambert  vers  Montbrison.  Sa  direction  est  S.  à  N.-N.-O.  Elle  passe  à  Feurs  ;  à 
parlii-  lie  son  i-oulluent  avec  l'Aix,  die  coule  de  nouveau  encaissée,  pendant  environ  5.")  kilom.. 
eid.ie  des  collines  élevées  et  gagne  llnaiinc  nù  commence  sur  sa  rive  g.  un  canal  latéral  nommé 
canal  de  Roanne  à  Digoir).  Elle  (pjille  le  département,  à  2  kilom.  en  aval  de  son  confluent  avec 
la  Toissonne,  par  2'2.")  m.  iraUilude.  .waiil  .iccompli  un  parcours  de  131  kilom. 

Hors  du  ilépartenient.  la  Loire  re<joit  :  irive  d.)  la  Duniéref:.  qui  lui  parvient  par  le  Lignon-Villave; 
(rixe  g.),  r.liî'c,  ipii  sépare  le  département  de  ceux  du  Puy-de-Dôme  et  de  la  Haute-Loire  et 
qui  se  grossit  iri\e  g.)  de  VAndralile  laissant  à  5  kilom.  de  sa  rive  g.  St-Bonnet-le-C.liàleau;  — 
(riv<'  d.)  la  Sniièiir,  qui  passe  au  pied  de  St-Genest-Malifaux. 

Dans  le  déparleaient  elle  reçoit  :  (rive  d.)  VOndaiue  ipii  arrose  la  Ricamarie  et  le  C.h.imlion- 
FeugcroUc^.  où  elle  s'augmente  de  la  Valcherie,  passe  au  pied  de  Firminy,  s'accroît  (rive  g.i  de 
la  (imiipillr  (rive  d  1.  de  VÉijolaij,  qui  baigne  Unieux  et  tombe  dans  le  fleuve  à  la  Noirie.  où  il 
devient  ofriciellernrnt  anxinable:  —  (rive  d)  le  Lh-eran:  —  (rive  g.)  le  Bonso».  qui  a  sa  source 
au  S.  de  St-Boancl  le-(  ;li.\le;iu.  se  grossit  de  plusieurs  ruisseaux,  détache  une  ijranche,  le  Inef 
dr  (Irillct.  qui  v.i  .-ui'oscr  St  llaiidii'rl  el  le  rejnint  un  peu  avant  son  confluent:  —  (rive  d.)  le 
Fiii;-iis.  issu  du  l'il.il,  qui  coule  (l.iii-  urir  i;oii;c  prcd'onde.  franchit  le  barrage  du  Pas-du-Riot. 
puis  crliii  du  (;i>ulïiv  .l'IJHci'.  établis  tous,  deuv  pour  alimenter  Sl-Élienne  et  Terrenoire.  tra- 
verse Sl-Elieniie  en  scoiliTialu.  se  grossit  (rive  d.)  de  VOnzon,  du  Mutteval  et  finit  à  André- 
zieux;  —  (ri\e  g.)  la  l/.or.  dont  l.i  source  appartient  au  Puy-de-Dôme:  elle  forme  d'abord  limile. 
puis  passe  au  N.  i\v  Si  ,lean  Sol.'v iiiicux.  et  lonjour-  l'iiraiscée  eidn'  des  iiioiil.ignes.  i-emonte 
vei's  le  \.  poiH'  gamirr'  l.i  plaiiii>  du  l'ore/..  ipi'elle  allend  à  Sury-le-Coinlal  par  l'un  de  ses  bras 
et  s'.iiciullir  (i-i\e  0.1  ,1,.  la  I ■iir,ii^r:  —  (rive  d.i  la  Ciiixr.  originaire  du  département  du  liliôue. 
qui  ■-,■  o|ii-~d  irive  g.)  de  la  Cirutniil.  passe  au  pied  de  SI -Galmier.  recueille  le  Voirai]  et  a  son 
embouchui-e  ]iresque  ra  laii'  ili'  irllc  di'  la  Mare,  en  amont  du  vieux  donjon  de  l\Ion(rond  :  — 
(rive  d.i  la  Turniu-hc.  ilioil.uiai^c  y:\v  <ou  cours  supérieur:  —  (rive  d.)  la  I.oise.  (|ui  s'augmente 
(rive  .1.1  lie  la  Cindr  et  li.iiLiuc  l'.inl  i(|nr  ville  de  Feurs:  —  (rive  g.)  le  l.ignon  forézieu,  formé  de 
plusIiMiis  .iiihes  rl\icres  ilii  Mièinc  iioui,  l.iiinoii  de  (  ;iialiiia/elles.  de  Pierre-sur-llaute.  de  Sau- 
N.iiii.  pi-esipii-  lous  issii^  (lu  mas  , if  di'  Picn-e-sm-Uau te  11  p,is-e  au  pied  de  St-Georges-en- 
Cou/au.  re<-ii('ille  iri\e  <j,:]  VAiiznn.  :iMOse  I!oi'-n.  où  il  ipùlle  la  nioulague  pour  la  plaine,  s'aug- 
Mienle  (ri\e  il.i  k\»  l'i:<-:.i/  ipii  IraMU-si-  Monllirisou  el  dau<  lequel  hniilie  (rive  d.)  le  Moinçit:  avant 
<li-  liiiir  en  Loire,  il  absurbi'  emoi-e  (rise  d.)  VAIlirn:  —  ;rive  g)  YAi.r,  formé  de  plusieurs  ruis- 
seaux descendus  des  Bois-Noirs,  qui  baigne  St-.Iusl-en-t;iie\;del.  St-Gei'inain-Laval.  boit  (rive  g.) 
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l'I.-iaùlr  (M  (riv.  d.)  VOiiznii.  ('■foiilrmcnl  i\o  |iliisii'iir~  rLuiss  '^c   \:\  ]ilninp;  —  (rivr   ç;.)  In   flmnison, 

niiuinfiil.'i'  i|-i\c  i;   I  ilc-  l;i   'l'.irlir.  ,lnii(   I,.-  caiix  ivtciiiic--  |Mr  un  li.:ii-r;ii;i-  .ili iilnil    I  ;.  1,111 1]<-  ri  .|iij 

liiiil  .-Ml  S  .le  (■••lie  \illc:  —  tn\r  a.)  Va, ni, m  .[tu  .'i  s;i  soiiivc  .-ni  S,-(l.  de  SI-II.'hiii-Ii--(  ,h,ilcl  :  — 
(rivi'd.i  lo  lihi.is.  iK'  (l.iii-  II-  Itliniic.  nui  rccui'illi-  .'i   >iiu   ciilirr   d.iDs    !,■  clr|,.iil,.ii]cnl    (livi-  d.i  la 

Trainl'oiiir.  y\ù^  uivc  -.1  le  ii.unl  .[ui  lai-s.>  SI-Sym|di(.rlcn-dc-l ,.iy  à  I  kil ,  dr  la  rixe  d..  ol  IV.Mo 

lo  (ail. ■au.  laulioiu-i;  dr  lliiaurie;—  (ii\i'  d.)  le  /.V(/«//.  ruissoau  qui  aiaosc  l'ciTcux,  le  Ti-ani- 
hiiuz'iii.  \e-/,iriifi-isiii.  le  Snniiii.  (|ui  jicu  :\\nr<  S(U1  cillrcc  dans  li'  ilrparliMurnl  -'auiiiiieidc  (l'ivp  t;.) 
(In  Doloivl  <•[  iii\c'  d.i  du  Mi/sMw//  (/."  Sl-Xiri:l'ts,  puis  IVùlo  Cliarliou  cl  i-ecui'illc  cnc.uc  (live  iç.) 
le  Cluindnitnrl:  —  iii\r  ^,)  la  T^-Issaniic,  i[n\  gi'ossio  (rive  d.l  du  Pcici-iii.  passe  ]irrs  des  ruines  de 
Tablmye  de  la    Hriu-snns  I  Meu. 

jlni-s  (lu  depail.euH-nl,  voni  enr.u-e  a  la  L.iire  :  invi'  'j.)  ÏArruii.  l'/OY./sv.  la  llrslnr  aupuenléo 
(ri\e  d  )  i\n  l::irhr,i<in.  (|ui  rinnl  i|ue  la  partie'  siiiieiieui-e  de  leur  e.uus  dans  le  di'parlenionl. 
(al. ni-  eidin  la  Diimll,-.  hureul,  cpu  a  sa  s.unre  pr.-s  de  Xoirelalile  el  des.  end  à  la  D.ue.  allluenl 
,!.•  lAllier  el  la  /•■,<;/.•  .pii  .l.^s.-en.l  ,\u   \iniiud  el  passe  aussil.M  ,lans  I,'  l'uv-di'  h.uu.-. 

ÉTANGS.  Un  .-n  Ir.uiv.'  dans  l.'s   pLun.'s  du   l'..re/,  l'I   .l.'   ll.ianne:  ces  .L^rnicrs   s,„d  rares  el 

de    uuuii •Iiuidiiiv  C.Mix    du    l'.u'.'/,  di^paraiss.ud  ji.Mi  à  piui.  t;i'àce   nu\   s\nili.-als  iTassainissc- 

ni.'iil  .pu  se  s.ud  loud.'s  el  .pu.  .Ii'  IXid  ii  I.S'.l.x.  on  .ml  suppnmi-  'Jlii.  .run.'  surla.i'  l.ilalc  .1.- 
ir,7."i  hiad,.ires.  l'anni  ceux  .|ui  sid)sisl.'ul  cuc.iii\  liions  ceux  de  l'eurs.  jM.u-n.ui.l.  Ouz.ui.  .lu  li.u 
cl  .1.-  la  Vcrriay. 

SOURCES  MINÉRALES.  Klles  s.uil  n.uuhreuses  el  apparli.um.ud  h  l.a  .-.ilei^iui.-  .1.-  -..ur.es 
.il.-alui.'s  n.i/.iuis.'s  .■!.  .al.'.diu.'s  li'rreuses  Ce  s.uil  p.)ur  la  plupart,  .l.-s  .■.aux  .le  lal.l.'.  li.'.au.-.uip 
cl.iu'iil  .-..unu.'s  ,lu  l.unps  .l.^s  r,.,ni.uu-.  n..t;uuiucnl  .-.dlo  .le  .s7-.l//.,.»  ,■!  .le  si^i ,„l„iirr.  l.a 
Cjuip.isiii.ui  .1.'  ,■.■-  .l.-ruM'r.'-  .Iiller.-  p. mi  .le  c.dles  .l.>  l'.iu-ues:  I.'  Iii.arl...nal.>  .!,■  .li.iux  el  l.a 
ni.a-n.'si.'  y  .l..uiin.-nl .  l,.'s  lr.>is  puils  ,.\pl.,iles.  lîa.l.ul.  Il.uuy  el  \...d.  p.uiu.-l  leid  .IVxp.-.li.-r 
.aniui.'ll.uu.-nl  .1.-  I.'.  .a  l.S  uulli..us  .1,.  Ii.,id  .all.'S.  ,\  S„;i-:<n„x-C,,ii:,,  ,1.  .pi.-l.pi,'-  s..ur.-.--  ..ut  .li-p.iru. 
nr.aull  I.  li.iN.Hi,  el.-  :  un.'  n..uvell.\  Hi-aull  .",  .'st  en  expl..ilal  mu.  C.'s  .'.lUX  s..nt  l.i.-.uli..u;il.M'S 
s.i.li.pu'-.  ri.dii's  en  .a.i.le  .■.ail... ni. pie  .i\.'.'  uni'  ass.'Z  r.ul.'  pi  ..p. ni  i. ni  .1.'  -.'Is  .1.'  Lt.  (  Ui  les 
.-.■■parlil  .'Il  Ir.iis  i;r.iup(>s  ,pii  .'xpialnuil  .anuii.dleiuenl  plus  .1.'  7  niilln.ns  .!.■  I,..ul.'ill.'s.  Si.ll,,i,„nji- 
If-l'ini  c\pl,.il.'  .I.'s  ...iiix  lii.-aiii.uial.'es  s.i.li.pi.-s  .|,,n!  la  l.uieiir  en  a.i.l.'  .■.irli.uii.pi.'  vari.'  siii\,uil 
l.'s   |.ui|s  :   l'ar.d.  SI  Cmu-l'.'-.  F.uif..rl  11"  -J  :   l.'s  .•xp.-dili..ns  .al  l.'i^n.Mit  par  au   plus   .1.-    i    iiulli..iis 

.!.■  1 1.all.'s,  ,S7  ,1H„,,/  ,-sl    une  -lali..u  li.alii.'aiiv  IVe.pi.'iil.'e  |.ar  I.'s  l;..ann.iis:  l.'s  puils  .\nl.uuii. 

.Iiili.i.    l'.iiislin.-    <■!    ('..'■sar.  .l.uin.'iil   1 -au    .h.nl    l.i    l.unp.-raluiv    .'st    .1.'    17  .    /;-■,/. i/.^r./i    p..ssiali' 

.l.'iix  s.iiirces  L'.a/.. 'lises,  lii.'arli.uial.'.'s.  s.Mli.pies  .d  cal.'iipies.  .^,iil-l,:-:-l:,iiiis  a  six  s.uiri'.'s  .le 
lliernialit.'  .linV'r.'iile :  l'un.'  isniirci'  .les  l!,,inaiii-)  .'s|  f.'rrui^in.'us.'.  I,i.-.irli.,ii,d.'.'.  Ir..i.le  (II)"):  les 
cin.|  .aidr.-s  (-JV  .1  ai')  s.. ni  -iirl.,nl  al.-alin.'-  sili.Ml.'-es  :  un  .■■lalilisscni.-nl  iilili-.'  .l'il.-  .lu  Ilamel. 
D.'S  eaux  seiuM.ald.'s  .à  .a'il.'s  .1,.  Cou/an  s.uirdenl  .'i  M.mlhrls.m  fll.-,pilal.  I;  ..iii.ain.'.  I',i\  i.''r.')  et  .à 
M..ini.d  iileiix  „,uiv.'-.  .I.>nl  fiin.'.  la  IS.uu.aine.  .'^1  lH.'.aiii..nal  .'.'S.  ...Ii.pi.'  IV^ide.  1"  )  Mn,,l,'n,„l 
p..ss;.,|..  un.'  S..111V1'  ,1,'  .■..iup..-ili..ii  idenli.pi.'.  Cii.'  s..uiv.'  lerni-in.'iis.'  i  l..nl.iin.'  .l.'>  nu;itr.',  17") 
.'Xis|,.  à  ^.•//r,^■  :  un.'  .-iiil  r,'  .1.'  iii.'iu.'  iialur.'  .-xisl.'  .-i  /■,■/».«;,).  Ch.irlirn  .'xpl..!!.'  iiii.-  s..iiir.'  IVi-ru- 
i;iiieu-.'  .-n'iial.'.'.  Ijiliii  .liN.'rses  s..ur.-es  min.-ral.'s  -.-  r.Mi.'..iilr.'iit  .à  l'nr.h'llr  (lu.;irlHUi.di''e, 
s.iili.pi,',  -a/,. '11-.'):  i.ivs  .le  ,/i.rc  (.leux  s.uir.'es  ...a/.'us.'s  I.",-.  ,'|  ,|eii\  s.. lire. 's  siilfur.'uses  |(l"i: 
.à  '*»,•/„•.<  (al. •aliiii'.  siilliir.'ii-.'.  l.V).  IMiisieiirs  soun-e-  iii.'xpl..it.'.'s  exi-t.'iil  à /;.....(-/.■  1.1. mix -..lires 
siill'ureiis.-s.  r.'rrilnin. 'lises),  .à  Sall-ni-rh,ii:i/.  ':\  SI-P,-irsl-l,i-Iliirli,'  (.an.al..i;ue  :\  Sl,^('..iliiiii'r).  .'1  l'iT- 
ri'.'rç.s-.    Oiiel.pi.'s    il.'L:,\i,'emenl.s  en/eux,  c.uuuie    ceux   .le    B.dss.'t.  l.''s-;\l.iiilr..n.l.   s. .ni    inulilis.'.'S. 

CANAUX,  l.e  caii.d  latéral  ;\  la  Luire,  dit  canal  de  Roanne  à  Digoin,  .pii  a-siir.'  in.lir.'ide- 
menl.  la  iiax  iL^.iliilil.'  .lu  ll.uive.  a  une  lonirueiir  .1.'  .Mi  kil.  I)7."i  .l..nl  '20  kil.  0(17  .l.ins  I,-  .l.'p.iii.'iuent 
lie  la  Loire.  S.a  p.'iil.'   .1.'  '7  ni.  4."i  est  rachetée  )i.ir  lu  .■.lu-.'-,  S. m    neuulla;^.'  n..iiii.il  .1.'   1  m    dd 

va   éli'i>  p.iil.'  .1  'J  m.  'J(l.   Ses  principaux  p.irls  dans  1.'  .ir'p.ail.' ni  s. .11!  .  .'iix  .1.'   l:.i.iiiii.'.  .Xil.iix 

et    llri. '11111111.    1..'   canal    de  Givors,    .pii    x  ii  .1.'    ('.ixcrs    .à    |;i\  .■  .l.'-l  ii.-r.    n'.'-l    i]a\ii;.ild.'  .pi'.'iilr.' 

r.iYui-.  ,'l  l.a  :,T  écluse,  c'est  .à-. lire  pri'-..] nli.'r.'nienl  .laii-  t..  .lép.ii  l.'iii.'iil   .lu  tde.n.'.  In  ."//.'' 

./.'  /.-  /,..;/',•  ,11,  lllin,,,'.  .à  l'élu. le.  p.'iit  -.'lit  .l.uin.'r  sali-l'.a.-tinii  a  l.a  ré:.ii..ii  in.lu-l  ri.'ll.'  .ju'il  .L'il 
tr.ixers.'r. 

I.i'  canal  du  Forez,  canal  .l.'rivé  .le  l.-i  Loir.'  est  un  canal  .ririit^.ili.ui  .lesliné  .'1  drainer  .'I  ;i 
arroser  ta   ).;iili.'    .1.'    l.a    jitain.'   .lu   l'.u.'/,  .pii  s'elen.l  eiilr.'   l.a  Loir.'.   I.'   pi.'.l   .l.'s    iii.uilayni's   ilu 
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Forez  et  la  l■ivi^l■c  du  Ligiion,  soit  20000  heclarcs.  Il  comprend  une  branche  principale,  longeant 
le  pied  des  niiPiiU  du  Forez  eL  les  deux  brOMches  second.uies  de  rilôpilal  et  des  l'onrius,  d'où 
se  délaehc  uu  roseau  d  ai'Lères  et  d'arlérioles.  Au  1"  a\ril  l'JUO  il  y  avait  '201  Uilom.  TiiS  de  bran- 
ches-mères, secondaires,  d"arléres  ou  artériole.s  en  service,  non  compris  110  kilom.  de  tossùs 
latéraux  et  de  colalure.  Ajoutons  que  .SOOO  hectares  sont  supposés  |iouvoir  profiter  normalement 
des  irrigatiiiii-  cl  (|U(^  île  iiou\r;iii\  li'.ii-,>s  d'.irlri-es  et  de  rigoles, soûl  à  l'étude,  tandis  que  Ion 
pousse  acli\emciiL  les  travaux  daclie\cmeiil  des  artères  eu  consirucllou. 

Climat 

Au  point  (le  \  ue  climaloloL;ii|ue.  ou  peut  ]iail,ii;r[-  le  départemenl  en  Irois  zones  di>linctes  : 
la  zone  niontayueuso  qui  enferre  à  TU.  et  à  l'E.  la  partie  médiane,  la  bande  de  collines  qui 
accom|)agne  les  deux  rives  de  la  Loire,  enfin  la  zone  des  plaines.  La  première  zone  est.  de 
beaucoup  la  (ilus  froide.  C'est  également  celle  ipii  reçoit  la  plus  gi'ande.ciuanlité  de  pliue,  de 
1  m.  à  1  m.  "20  |iar  an,  lanl  sur  la  ch.iiiio  du  l'orez  (|ue  sur  \c  l'ilal.  Crllr  banlenr  diiiuune  aux 
monts  du  Lyonnais,  où  elle  n'altemt  plus  que  0  m.  "0  à  0  m.  NO,  poui-  se  relever  à  I  m.  aux 
monts  du  Beaujolais,  d'une  allllude  supérieure. 

Dans  la  région  des  collines,  le  climat  va  en  s'adoucissanl  eu  descendant  vers  le  l'oml  des  vallées. 

Les  plaines  de  l'eurs  et  de  Uoanne,  ouvertes  seulement  \eis  b'  X..  jimisseiU  d'un  ilimat 
tempéré,  malheureusement  ini  peu  insalubre  dans  la  lu-emière.  pai-  ^-uile  de^  m.irais  qu'elle 
renferme.  La  fréquence  des  pluies  diminue  eu  même  temps  (pie  Ion  descend,  et,  aux  environs 
de  Montbrison,  il  ne  tombe  que  0  m.  âO  à  0  m.  CO  d'eau  (un  des  minima  pour  la  France).  Ici 
encore,  l'inlluence  de  l'altitude  se  lait  sentir:  ces  deux  plaines,  dont  la  hauteur  oscille  entre 
500  cl  iOO  ni-,  ont  une  température  moyenne  inférieure  à  celle  de  beaucoup  d'autres  régions  de 
même  latitude. 

Sur  le  \ei>ant  orienlal  du  l'ilat.  vers  les  vallées  du  l'dKJne  et  de  la  I)é('ime.  on  trouve  une 
région  beaucoup  plus  chaude,  ('.'esl,  d'ailleurs  là  (jue  se  rencontr(>  la  partie  la  |>ltis  basse  du 
départemenl:  la  vallée  du  Rhône  s'élève  .à  1  iO  m.  en  moyenne. 

Outre  la  station  du  Pilât,  il  existe  dans  le  départemenl  0  iiosles  complet^  outillés  |.our  les 
observations  du  baromètre,  du  thermomètre,  de  l'udomètre  et  des  or.i<;es.  Ile  plu^.  '2"i  .lutres 
postes  d'observations  pour  les  orages,  dont  quebpies-uns  sont  munis  d'adonièlres,  fonctionnent 
sur  dilfércnts  points  du  dé])artement. 

Divisions  administratives 

ÉTENni'E  :    i'.'i.Oil-i  lieilare<  (cadastre) 
POPUL.VTION  (ISOCii  :  i;'2."i."('i  habilanls. 

Arrondissements  Caillons  Communes 

Préfecture:  St-Etihnne 1  H  **" 

Sous-        C  Montbrison 1  0  15'.! 

Préfectures  (  Roanne J^  jO^  l_l_i_ 

Total.    .        .'.        Total  .    .       '0  Total  .       ".5 

LISTE    DES   C-VNTONS 

Snint-Étienne.     Ilourg-Argental.  le  r.hnmbon-Feugerolles.    Pélussin.    Rive-de-Cier.   St-r.liamond, 

Sl-Klienne    \.-F..     Sl-Flienne    X.-O.,     St-Élienne     SE.,     St-Ceiie-t-Malifaux, 

Si-llé.-iiid. 
Monlbi-isoii  .    .     r,(.('n.     Feiirs,     :\I(inlhiison.    Xoirélable,    Si-nonnel-le-Chàleau.     Sl-ti.ilniier,     St- 

Georges-en-Couzaii.    Sl-.b'an-Soleymieiix,     Sl-ll.iiiilicrt. 
Boniine.    .    .    .     Belmonl,  Charlieii.  Xci-.mde.  la  ]'ae:iiidi.'Te.  l'cnciix,  Hoanue,  SI  Germain-Laval, 

St-IIaon-le-C.hàlel.  Si-.Iust-eii-Çbevalel.  SI  Syniphorien-de-Lay. 

CULTES.    Culte   catholique.    Le    d.'parlemenl  de   la    Loire    e-l    compris    dans  le    ressort  du 

diocèse  (le  Lmui.  11  compte  "ti  cure*.  r,'2n  succursales.  20i  \icaiials  r,.|iiliues  ,.|  '.)-2  non  rétribués. 

Les  commuu.iules  relii;ieiises  d'hommes,  nombreuses.   s'occiip.Mil  sni  toul  (renseignement  et  de 


(^"r^ 
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]il'i'cliiMliiiii  :  ci'll,'-  lie  l'iMiiini'-^.  Iir;iiii-Mii]i  |ilii^  iinriiliii'iisi'^.  -nul,  vniic-s  |ioui-  l,i  |ilii|i.iii  :i 
rrii-eiL;iiiNiiriil  ri  ,iiik  ,  ,-ii  \  ic^  ,  li.u  i  l,il)|.'~,  .|iich|  iir-  mu--  .1  l.i  m.-  r.  piiI  .•iii|.|,iI  ;•.  .■.  lu  .  .■il.iiii 
noiiiliii'  Diil  Iciii-  111,11-1111  iiiric  il.ui-  11'  ■h'iMrlc'iiM'iil.  \.r-,  |.iuni|i,iii\  |iclrnM.ii;i's  -oui  r.-ii\:  île 
\.|i,    .le    ('..■ii..ile-\,iii\    (\,illieii..]l.'i    .1    S I  I M I  eniie  ;     \    I).    .le     \.illl,-ui\     pie-     S.-iiiil  Cli.-iiii. 111.1  : 

N,-ll,,l.-    \|.in,l\.   |.l.'-    1;.,, ;    \.-l),.l..    l'ih.-   ..    Sl-(l.-lie-l    I..TI.I.    .1    1,1    Cul.l    .-1,   .-1    SI-(iellll.iill-.-|i- 

J.urel;  \,-Il.  .ri:-|.ei,.ii.-e  .1  M.iiilUii-.iii  :    \.-l>,  •\r  (:lr.iii|..iieii  .-l    \,  I),  .1,-    l.^iy. 

Culte  protestant.  I..'  .l.-|.,ii-leiiiciil  l'-l  lall.i.lie  .111  .■..iisi-lnir.'  .!.•  Sl-Llieiiiie.  .|iil  e..ii]|.ivi..| 
(•ill((  (léii.-irleiiieiil,-  (l,i)i;-..,  I'ii\  il,'  hi.iiie.  C.iiil.il,  ( '..  .rr.v.'.  CnMi-.-i  cl  Lui  |i.ir'lie  .1.'  I,i  'Jd  en. ..11 
si-i'iiilliiii  ^Mi.iil.il.'.   l,.-s  i..iroi^-.'-i  .iriii-ien-.'-  .lu  .iill.-  i.-r.iniie  -..ul   ;  l'liniiii\    1 .11111. A.'  ;i    I  iiieiiM, 

KI\e-il..-(;iiT  1.11111. 'M'   .1    Sl-Cli.iiii. 111.1).    Ii..:iiiii,-,   Sl!:ii.-i l,-.-i;lis.'    lilire.    l'e-li-.'    l,;i|.l i-l .■    el    la 

liii--i.iii  iM.|.ul,un.  M.ir  ,\ll  .■,,iii|.|.'iil  .!.■-  .i.lli.Ti'iil -,  -ml. .ni  ;i  Sl-lilieiiii.-.  On  e\aliie  a  |ilii-  de 
'ilillO  I..   ii.imlire  .I..,,  |inil.'-l,inU  .!.•-  .li\.T-e-  île  — i. 111-. 


.Ncsalil  rhiulli. 


MEU\'IEtL\.  —  CIk'iI.mu  il.-  ki  S,,ll..,  I'„i- ivli.l  .I.iiis  1,.  .-liai.. 


Culte  Israélite.  I,<'-  .".nO  .i.lh.'iviiU  a  .  .•  .  iilh-  -..ni  imII,i.-|i..- ,'1  l,i  ,iiv..ii-.i-i|.li..ii  e.,n-i-l..n,il.> 
,|,.  |,\.,ii.  .|iii  .■.inipivn.l   riiiii.| ..III i;iiil.'  .1.'  Sl-i:i  i.'iiii.-  .I;ni-  !.•  .Ie|.,iii.. ni. 

ARMEE.  Ce  .l.'|.,ivl.nii.Mil,  iv--..rlil  ,1  l'i  I".  r.-^i.ni  iiiiliLnre,  .|iii  .■..nii.i.ni.l  ,S  -iil..|iM-i..ii<  .le 
ivi.i.111,  .I.Mil  -.  .1,111-  1,1  l,..ir.-:  Sl-i:ii.niii.-,  \l,.iill.ii-..ii  l:..,iiin.-.  I,.-  Ii..ii|..>-  .|ni  .-ii  .le|,eii.leiil 
luiil  [larli.-  .In  ir.  .-..rii-  .r,iiiiii'..  .I.>nl  le  .li.'r  li.ni  .'-I  Clermont-Fervaiul,  l.,i  i;,inii-..ii  <le 
St-Étienne  s.'  .-01111.. .-.■  .1.'  .I.mx  r.-iin.nil-  .rmlanl.n  !.•  .I.nil  l'ini  n",!  .|ii.-  -,i  I'.  I'..  el  .Inn  vr'-'t- 
111. Mil  .1.-  .■,i\,il.-ii.-  :.lr,i;:..n-i.  .-.■II.-  ,1e  Moutbrison.  .Tini  le^iiimml  .linlaiilei  le  il',  l,,  ;  eell.-  .le 
Roanne,  .liiii  i.-ianail  .rinlaiil.-rie  il'.  Cl. 

Il   re--..i'lil   .-n  ..nli,'  .1   l,i    I,'     l.-m.ni   .1.'   L'en.l;iriiierie. 

JUSTICE,    l.e    .l,.|.,iil.nii.nil     i-e--orlil    ,1    l,i    Cour   d'appel    do   Lyon     11    v     ,1    1    tribunal    de 

1'    instance  a  Sl-i;ii.nii m   -.•   Ii.-nl   l,i  Cour  d'assisesl.  :\loiillin<..ii   .-1   i;..,inn.-:  I   tribunal  .le 

commerce  ;i  Sl-llln-nne  .-I  ,a  lio,iiin.'.  11  ..vi-l.'  .1.-  conseils  de  prudiioninies  ,1  Cli^ii  li.ni. 
Cli.i/.'ll.--  siir-l.von.  l;iM..le-r,ier,  Hoaiili.',  StClianioii.l  el  SM  :i  naine  l'J)  l'I  I  Justice  de  paix 
dans  iliacLiii  des  êll  eaiiluiis. 


i.oiiu; 


l'ij 


INSTRUCTION    PUBLIQUE.     I.,-  .i.'|,ail.Mii,Mil     .•.•s-.,ilil    a     l'Acadomio    de     Lyon;    il    ii^ 

I». suivie     .llhllH     .■|,ll)ll-~IMMIMll      iriMl-rlL..n,'|IH'Ill     ^ii|i.-n,-ur. 

|/i-H--.'ii;r],-i.M'ul  -.■.■.Mia.MiT  .oiiii.ivihl.  |...m- 
les  garriiii-,  :  iiij  Lycée  a  Sl-IOIinirif  l'I  à 
lloaiilK'  cl,  |ioui'  i.'^  iruiii'N  lillr,  :  iiM  Lycée 
à  St-Élil'lllli-  ri  a  li,,..|ili.-.  Il  ..M-l,.  ,1,., 
établissements  libres  à  SICIii-iiiii-  'i  il  a 
SI-.lalioii-rii-.lariTl.  SI  (iu.lanl.  \,-ni.  ic<  cl 
Muall)ri~. ni   rliai-ini  un  /.r/i(  .^rmimnn-. 

l.i'ii-i'iunciMciil  laimaiic  rorrulr  sc-i  |pr.>lcs- 
stMir>  à  l'école  normale  d'instituteurs  (im-i 
école  aiine\i')  île  Miiiilliri-on  cl  à  l'école 
normale  d'institutrices  ia\i'i-  l'cil.'  ariiiiM' 
et  écoli-  iiiak'rnclli"  aiiiic\c)  .h;  SI  IJhaini-. 
Il  existe  lies  écoles  primaires  supérieures 
|ioui'i;ari;ons  à  (lliarlieu.  Moiillprisoii.  Iloaiiiii'. 
Sl-Élioiiiie.  et  |iniii-  lillcs  à  Sl-Cliaiiiciinl  cl  .1 
Sl-lOlicriiic.  (  irj  Iroiuc  lies  cours  complémen 
taires  |)iHir  i;aii;..iis  à  ('.lia/.elles-siii--l,\  (in. 
f-'inniiiy  cl  Kim'-iIc  (  iici-  :  ilc^  pensionnats 
primaires  à  Apinac  (  Ihaiiicii.  l'iaiiaiv. 
St-lîoiHicl-lc-Clialcan.  SI  -  (  cmic-i  .  \|a  lilan  \. 
St-Goni.s-lcii-.'n..iic.  M-.ln~l-cii  |;,i,  ,■1  l  --,,n. 

Sii-'Iialuns  en  ..ul|-c  à  SI  t;ii,-nnc  :  l'école 
régionale  des  Arts  industriels,  une  école 
de  chimie  et  de  teinture,  inic  école  pra- 
tique d'industrie  pour  les  garçons,  cl  {iinir 
les  lillcs  une  école  pratique  de  commerce 
et  dindustrie,  une  école  des  mines. 
SI-(  ;iianu)n(l  |mi--ciIc  iimc  école  pratique 
d'industrie. 


Le     ilcpailcnicnl      rcs~,,i-|il     en     onlre   :     .à 
r.iririn(li---enienl   nnMi-ral.i;;M|nc  .le  Sl-Llicmie 

(s(iu>-;in<.n.li--cnH'nl-  (i.   d    i:.,   ,|i\i^i lu 

Cenhv:  h  l;i  (i  Ke-ion  .aunci,!.'  ii:.i:  a  la  li- 
Cnnsciv.alh.n  loiv-licre  ((  livnnlil.')  ;  à  la  ti" 
In-iieelion  .les   ^,nu\>  cl  cliaus^eos. 


Agriculture 


llan-   Cl-  ,l,'|,,iileriienl   .ai    la    |n-.i|ii  i.'l.'-  nV~l 

1'.'-    I''ii'    II"!'    .Iivi--.-.    I n    |il,iin.-.     a--.v. 

en    ni..nl.imie.    il    \    a    h. mi    .1.-    .Ii^ln,^ ■    |,|n- 

si. ■m-.  /,,i\v<  ,ii;n, ■.,!,■,,  :  |  ■  |,.  i,i.i--il  .lu  l'ilal 
a\c.-  -es  culluivs  ai  lui-l  n  .■-.  cl  -,■-  l,,r.-U  .-1 
i|ni.  pai-l.inl  .mi  !,•  -,,1  n  a  p.as  un,'  |,r,.l.,n,I.Mir 
siilli-anle,   |MMic    .In  In-'ll,'.    .lu    Ii-..iii.miI.    .I.'s 

!>' H-s  ,1c  |,.|i- I    ,|,..,  |,i.iiii,--  n.iliu.ll.--: 

-'   I.'S    ils   .lu    l'.,r.v.   .|iii   iii-.|u.i    r.no   ni. 

s.)iil    planl.--:     ,1.-    viiines    ,'|     ,|ui    an    .lelà     -,,nl     ie-,M\e-    .a     .!,-    |,.il  ii|-.m.'-     -|i,-,iaii\     .i|.i„'les 

j,,ss,'i;cs:  :,■  !,■-  |.l.il,'aii\  ,!,■  r|:     ,,u  | --,miI   I.'  li-..iii.Mil  ,■!   I,-  1 1  ,'-n,-.  .i\  ,■,■  ,1,-   piaiii,'-  .11  I  ili.a.-ll.'s 

et  ,lcs  ,-nlliii-,--   in.nai.h.uv-  ii.nnliicn-e-.  C'c-I   .lans   1,--,    l„-|l,--   in.nri.--    .lu    \.  ,!,■   ,-,'ll,'  rci;ioii 


;\i\  i  (;\i,\iii:ii.      i:;;ii-,'.  K.ii.ni.' .lu 
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i\uf  Von  (■]t-\c  les  colèliros  bœufs  rli.nrol.iis  ;  4"  la  plnino  du  Forez  avec  sa  varitHé  de  lerres  : 
l,.o;.|-os  ((•iir('////r.s),  loi-lcs  {lidniis.  ou  rlhuiiimU,  ou  varennes  l'orles),  ai-gilo-calcaires  (fromenlales), 
il'.ilhuioii  {rii.iiiil'oifilcx].  vidiaiii(|uc^  fidiii.  C'osl  la  région  producUve  en  blé,  seigle  et  avoine, 
en  poiiiiiii--^  i\r  Icne:  la  culliue  de  la  belLerave  fourragère,  de  la  carotte,  du  navet,  du  colza,  y 
est  assc/  ri'|iMii(lHi- :  les  prairies  temporaires  ou  artillcielles  s'y  développenl  bien,  mais  ce  sont 
surtout  les  prairies  nalurelles  ijui  prennent  de  l'extension,  grâce  au  canal  du  Forez;  5"  la  plaine 
du  lîo^mais  dont  les  cultures  sont  identiijucs  à  celles  du  Forez,  mais  où  l'étendue  du  vignoble 
est  plus  considérable.  Les  ]irairies  naturelles  sont  divisées  eu  païc^  ou  embouclies  où  l'on 
enuraisse  les  bestiaux.  Les  lahleaux  statistiques  poiu'  lîS'JD  donnujil  d'ailleurs  un  état  complet 
di's  diverses  cultures  : 


Ciillmcs                  Surface 

l'rt 

(Miction 

Cultures                   SinTiice 

Pro.liicliou 

Froment.    .    .      .M. 500 hectares 

SMS. 

-ùObectol. 

.Méteil  ....          000    beel 

1res 

lO.S'iUieelol. 

Avoine.    .    .    .     '2I.:>00 

r.-i'i. 

j(M) 

Orge ■i.:>4S 

50. -i.".'.)       ..  ■ 

Seigle  ...     :>\:2M 

7S'i. 

OO-J       . 

Sarrasin  .    .    .          4'2'2 

7.591) 

La  iionnne  de  terre,  cultivée 

sur  -Ji 

7iO  bectare 

s,  a  fourni  5  507  410  ijuinlaux 

Ut 

cl  ares 

Ouinlnux 

IIcc 

,-ires      ouh.tou.v 

Betteraves  fourragères  .  .   . 

-îxm 

^."8S.OO-2 

Fourrages  annuels  .       . 

l'2 

025          055.505 

(    Trèlle 

12.0i7 

1.074.005 

Prairies  temporaires.  .   .   . 

10 

55 i          579.870 

Prairies    )  Luzerne.   .   .    . 

l.S'25 

100.600 

Prés  naturels  (l"' coupe). 

7(! 

91 1        5.999.0.5S 

artilioielles  )  Sainfoin.   .    .    . 

110 

0.000 

»             regains.    .    . 

S 

05(1           ■JtiS.5(H) 

1  Légumineuses. 

1.0'J7 

05.S20 

Herbages 

5 

'20-2           1  i5.li70 

Le  i-bainre  .i  occupé  16  liectares  et  a  donné  128  quintaux  de  fdasse  cl  '22  de  graines.  Les  deux 
seule-  plantes  idéagineuses  cultivées  sont  le  colza  et  la  navette,  qui  pour  des  surfaces  respec- 
ti\r-  lie  I  1.50  et  de  '25  hectares  ont  fourni  15G00  et  187  hectolitres  de  graines. 

l„i  \ii;ne  .i  occupé  10  915  hecl.ncs  cl  produit  182 '291)  hectolitres  de  vin;  la  même  année  on  a 
replanlé  I  0S5  beclai'es.  Les  princijiaux  crus  sont  ceux  de  Pélussin,  crus  rougi's  de  Cliavanay. 
Luppé.  Sl-Micli(d.  SI-Pierre-de-H(euf,  La  Chapelle,  Vérin,  Malleval;  crus  blancs  de  Cliàteau- 
«irille:  des  ci>leau\  du  Forez  (i-ru  de  Boën) ;  de  St-Nizier.  de  St-Pierre  et  Cbarlieu  :  de  la  côte  de 
H. .amie  (crus  de  liouleran.  de  lienaisnn.  St  An.lré-d'.\pchon.  Anibierle.  St-llaonleA'ieux. 
Sl-llaon-lc C.li.ilcl.    Sl-Alli,ui.   \alcnli:;ny.  N'illemcntaisi. 

l„i  ciillui-c  frnilière  a  donné  :  S5'.il  qniidaux  île  c-bàlaignes,  0778  de  noix,  2500  de  pommes  à 
ciilre.  2il  de  jjrnnes  cl  l.'.il  d.'  feuilles  de  mnrieis.  I  tn  comptait  150  sériciculteurs  qui  ont  mis  en 
incubation  159  onces  de  graines  de  vers  à  soie  ayant  proilnit  5  215  kilog.  de  cocons  frais. 

Sur  une  surface  boisée  dépassant  OU  000  hectares,  2  992  lieel.ires  70  ares,  appartenant  à  l'Étal, 
aux  communes  ou  à  des  établissements  publics,  sont  seuls  soumis  au  régime  forestier.  On  a 
i-eboisé  '221  hect.  15  ares  à  l'aide  des  plants  et  des  graines  de  la  pépinière  do  Sl-Élienne.  D'au- 
tres pépinières  existent  à  St-Sauveur  et  ;i  Pélussin.  Le  produit  des  forêts  domaniales  s'est  élevé 
à  la  somme  de  80  500  fr.  Les  esseiu-es   domin.uites  sont  le  pin.  le   sa]iin  et  le  hélre.  Les  plus 


belles  forêts  sont 
Au  51  decMid.rc 
ont  une  -l.ihoM  d 
de  pouliclx's  cl  .1 
un  réel  proL:rè-  i 
bovine  él.iil,  [e|iie 
li..ll.uidai-e.  col, Ml 
de  li-.n.iil  el  2'.i". 
une  nolable  paiii 
se,  51S  lM-le>  de  r 
animaux  a  | 
(;5  5ii.5  l,de- 
Lnlin  10  INI)  I 
l.e.leo.iil,. 


L-elles  de  l'Ermitage  il  lu  hed. 
IS'.I9,  on  comptait  li  .soi  amm 
■Liions.  Des   courses   e\i-l,'nt 


et  de  Paradis  (lOS  bi 
aux  d'espèce  clie\  alii 
.'i    Leur:-,   l'e.anii.'    ,-l 


ct.i. 
■.   ISoa 
M-Cali 


et  Montbrison 
Les  concours 


•odillt 

I    |-e-| 


Illii'MiellI     po--,-de   .1 

huiles  ordinaires  et  -annion 
Déome  et  la  Loire. 


e  poulinières  de  Boanne,  de  l''eurs  et  de  Jlonlbrison  ont  permis  de  constater 
l.ui^  l'élevage.  Il  y  avait,  la  même  année,  591  mulets  et  2684  ânes.  L'espèce 
-end'i'  parles  race^  ,1(.  Salers  et  ses  dérivés,  charolaise.  du  Mézenc,  Durhani, 
liiie.  scinvil/  el  l.ueiil.iise.  Suc  I5.s  SIS  i-,'presenLiiil-.  on  comptait  15750  bœufs 
(I  .1  renurais,  1(17 'jx;i  \;iclies  axaiil  [iroilint  15I55NI  ji.'ctolitres  de  lait  dont 
la   l.ibric.dioii  ,1e  fromages  appelés  fourmes.  Il   y  avait 

■es  -nrl.iut  à  l'engraissement;  la  tonte  de  45000  de  ces 
lain,'   eu  suint.   L'esjièce  porcine  était  représentée  par 

N'.ii;  ,',dle  dernière  se  rencontrait  surtout  en  montagne. 

111  .-.5  17S  kiloi;.  ,1e  miel  et  12  02i  kilog.  de  cire. 

,l.ilili>-,'iii,'nl  .I,-  pi-ci, -ullure  ipii  a  fourni  ,les  ale\in>  ,li- 

unions,  ipii  ont  été  lancés  dans  le  Lignon,  l'Onzon,  VA  \. 


•nipl. 


'1 l'' 

ipnn,' 


l:, 
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Ajoutons   que  les  plantes  médicinales  abondent    ^m-  le   nicml  Pilnt.   notamment  la   mélisse. 

La  Loire  possède  une  chaire  départementale  d'agiii'ullurc  ;\vec  chamiis  d'expériences  et  de 

démonstrations,  des  cours  de  grelïage.  une 
chaire  spéciale  d'agriculture  à  Roaime, 
plusieurs  sociétés  agricoles,  viticoles, 
horticoles,  une  chaire  d'enseignement 
agricole  à  Chai'lieu,  trois  comices,  un 
laboratoire  de  chimie  agricole  à  l'École 
des  mines  de  St-Étienne. 

Industrie 

I.e  (l('parleuicid  de  la  Loire  est  un  des 
déparlrnienls  les  pkw  industriels  de  la 
I''iancc.  lir.'ice  à  la  présence  de  la  houille 
sur  siiii  sol.  Les  industries  mélallurgiques 
se  ^in\[  développées  parallèlement  à 
ri'Niracliiin  du  précieux  combustible.  Les 
iiidu-liic-;  ti^xlile-  sont  égalemcnl  fort 
inipurlaHle^. 

INDUSTRIES  EXTRACTIVES.  Le 
nombre  des  concessions  existantes  est 
de  70  dont  Oi  de  houille,  8  d'anthracite, 
2  de  IV'i-.  1  de  cuivi'e  et  1  d'antimoine.  Sur 
ce  nombre  40  ont  été  exploitées  (i5  de 
liouille  et  1  d'anthracite).  Les  4r)  mines 
de  houille  (2Ô  au  groupe  de  St-Étienne 
et  'li  h  celui  de  Itive-de-Ciier)  ont  produit 
"80'.)',liS  T.  dont  ô442-'"ii,s  pour  le  groupe 
de  Sl-Étienne.  La  pupulnlion  occupée 
s'est  élevée  à  ISMKI.  l,:i  (iroduclion  du 
coke  n'a  atteint  (pii>   llo.")'.tiT. 

Il  n'y  a  pas  de  carrières  importatiles  ; 
10  ont  été  exploitées  d'une  façon  cordinue 
]iar  "-20  ouvriers  et  ~i  d'une  l'ni'on  tcmpo- 
rain-  par.",  ouvriers.  Elle-;  ont  fourni  des 
malérianx  de  construction,  du  silex,  du 
<able.  de  l'argile  pour  briques  et  tuiles, 
de  la  chaux  pour  amendement,  des  pavés, 
d.ili,'^  et  du  Iiallast,  soit  780581  m.  c. 
.rniic  valeur  Icdale  de  iriS2  729fr. 

Li'^  tuileries  et  briqueteries  niéca- 
nicpie~  Sont  iiiiporlanle<  e(  assez  nom- 
breii-e-  dans  l'arrondissement  de  lioanne. 
La  verrerie,  qui  occupe  "  KKl  ouvriers 
et  fait  un  cliiirre  d'affaire*  de  1500000  fr., 
e-t  fort  iiiiporlanle  dans  la  Loire.  Elle 
doit   faire  fiee  à  un   eniliouleillaee   d'eaux 

minérales     qui     auL' nte    annuellement. 

Les  crntics  .le  labri.ali.in  de  verre  à 
l...nleni.'-  s. .ni  :   l!ive-de-(;ier   (-.àOOOOnO), 

le-(;ii.rfab)i.pie.le  plus  .In  \  erre  à  \lti inniL-ai-^i^^i.  di-  la  gobelet  terie 

En  oulie.  SI-.lu-t-^nr-L.iire  el  Arnlnvieux  font  le  \erre 
le  1,1   g..]..'leUeri.'  et  ,U-  la  lopellerie. 


ClI.\IiLIi:U.  -  Maisons  roninne: 

alnderiliOOOOOOi.  r,iv 

!■  1,1  topetterie,  ainsi  ijue  St-Éti 

Ire  (0000  caisses);  la  Hicamarie  f.bi-i.pi 


(.ii.\i;i,ii:ii.  -  Poiiiui  .i(  I  i.,-ii-.u  di- cui.icii. 
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INDUSTRIES  AGRICOLES.  l.;i  minoterie,  .-ivcc 'j'il  liiciiiiiiT-.  .-i  |inMliiil  [>nuv  ISOdOOltOilo  IV. 
lie  l'.iiiiH--  (l.iiii  il  .irlr  cviHjrlr  piiui'  1  .Mlil OUI)  IV.  On  coiniilr  .|iirl.|iii-s  brasseries.  L'iiiduslrii-  ilii 
bois  r-l  Ècpii-i'iiliT  |.,ii-  .1,-^  scieries  iiiri-,iiiii|iir~  il. m-  le-  liimiuK'-  vilh's.  (1rs  saboteries.  des 
;il('ln'i>.  lU"  toiiiiellei'ie.  rir, 

INDUSTRIES  MÉTALLURGIQUES,  i:.--  iii.lii-Inc-.  .lin.U'.mllIl.iLj.-  se  li-,iii-r..i m.- iciiliMiU'I- 
Iriiii'iil.  (.ni  occiii»-:  (l;iii-  j.i  rue!  .illiii  izic.  ISIInil  (iii\  ricr- ;  KWIII  d.iri-  le-  ci.ri-l  iii(ii..iis  iii('c;iiii- 
([iic-:  ilcr.lMIO.i  li;i(l  ,1.1,1-.  1,1  l.il.n,  ..iKiii  (les  cyclos  i.'."i  l;il)iic;ilil>,  cL  îles  .■iiildiiuihilc-  li  l.-ibn- 
c;inU);  SIMHI  (.l;iii-,  l.i  (|Iiiiic,iiII.tu, 
(sernu-i;ric,  laill;ui(lciic.  cI.miIci  ic. 
roiToiiiKjrir.)  :  5  011(1  (l;iii-.  |.-i  l.ilin- 
Calioll  pl-ivOc  (S(l  lil,ll-i,ll-i  (le- 
;inii(^s.  Le  cllinVc  i;lol,,il  ,r,iir,(n  ,■ - 
|i(,iii-  IS'.l'.l  csl  L-liiii.-  .1  l,\  Sdiiiiiic  ,1c 
l.-.r,  iiiillhiiis.  La  M.uinf.irhne  ,i,ili.,- 
ii'ilr  irnriilt'H  (le  St-HticllIiP  flil|il(iic. 
siiivaiil  les  circonstances,  un  cliilïic 
l'ml  \;iriaI)lo  d'ouvriers  :  1  HOH  h 
100(11».  .\\,-r  ce  dernier  cliillr,'.  ,,ii 
a  |i([  produire  500000  liisils  l.cli(d 
(1,-ius  une  seide  aiimie.  I.cs  in.-iini- 
laclures  |iriv(ies  ont,  livrt!'  7>-J.'J:'ii< 
.iriiics  Unies  i)oiiir;.onn(;es.  Les  armes 
de  li(\e  et  de  prix  .s'iMablissenl  à 
1.1  iii.iiii:  le  reste  est  fabriiiué  MR'ca- 
iii,|u,iiieiil.  La  prodiiclion  en  fontes 
d'.iliin.iue.  ,1e  moulage  on  de  'i  fusion 
s'e-l  (devee  .1  'j!l 0'20 T.. ccllo  des  r,.|s 
de  toiit.'S  sorlcs  à  "..NOO  T..  celle 
des  .-leiers  |,ii,l,lles.  cenienles.  fon- 
dus, elc.  à    l'.lir.S'.l  T.  I r   IS'.ni.  I..-, 

l.dice  n'a  (|u'un  seul  li,iul-f,inrn,MU 
en  aelivil,-  (l'iiiiiiny  .  l.,-s  |inn,  i|i.il,'- 
u-^ines    nM-l:dliiii;i,iuc-     se    lioiiseiil 

à   M.C.li.-ui I.   l;n,'Hl.'  (lier,    .\--.-iil 

ly,  SI  i:ii,'rine  cl    l'innuix  . 

Vdiei  !.■-.  n,,ni~  ,les  i;i;ui,|s  ,-l.il,lis- 
senuuds  ,1e  i.i  n-i;i,in  :  l'oin i^'i'jn'n- 
des  Ilaul:<-F..vni,;iu.r.  f<»-<i,;<  ri  ,-./,■ 
WCS  -;(,■  /.'  .\rn-i,ir  rt  ,lrs  rhrtnuis  ,lr 
/■'•'■■  '|ii'  |'"--ede  des  usine-  ;i 
Sl-(;li.-nn,.n,l..\  — .iilly.  ilix  e-de-l  in-r  cl 
Givors  et  jiKidiul  ,1, •sec. -ses  pi,', -es 
deloi-e.  ,!,•-  L.uel.ie,'-.  Ici,--,  ni,il,-ii,d  ,!,■  euenv.  pl.npn's  de  lilinda-e,  de  :  ,r.uilres  (■l.-dili-senicnl 

à  lii\e,l,'  (d,  I-  el   .iiiv   l'I.uiie-.   pr,,ilui-,' n  .nilre  ,1e-  lid.e-  cl   fr.'tles  de  e.inon-.  .unTes.    ^,,| 

veni.-llls.    pi,.,-,.-    I ■   ,piil|,--.   ele..   --    l;i    („,„;.,,,,„„'  ,/e,v    hui.lrrifs.  Innjrs  ri    „rirrirs    ,lr  ^l-lUir.ln 

ll'.-un'.lii  M.ir.ii-  .—  I,'-  .l.(,'e/,v  ri  l-'n,  jrs  ,lr  l-,r,ni„<i.—  \r-.  .|, ,,/,•.<  .Ilniriir  ,(ui  lr.i\  .•ulleiil  laïuer 
SOUS  loules  ses  formes.—  les  /■■r„v/r.  ri  .irirrir^  ,lu  I  ■h,n„l..,,i.rr-uirr,,ltrs.  —  h-^  For.jrs  cl  ,ie,cWc,v  </, 
I.,  Ilrnrnlirir:  —   le-    /■■,„';,,-,.  ,ni„:-l.nr 

llive-de-Ciei'  p,is-e,l,'  .lu  — i  ,les  usines  ,1,-  I  i-iii-f  irin.d  K.n  <\r<  IVrs  el  aciers  :  1,-  rùffics  <k 
i;,:i:,,,i  ir,.nes  ,|,.  b.cnnol  i\  e.  Ien,ler-.  \v.i-,iii-.  .ilftil-,  c.u--,mis.  pi;-,c-  ,1e  f.ree  .  puis  (r.-iulrcs 
f,.i-,-  -'(..cup.uil  i\r  liiidles,  ui.nii  v,dl,s.  |i;n,T-e-  en  .i.  lei  pi. il  enili,,nli.  ,!,■  pn-ccs  I  iilud.iircs. 
(l',-n\el,.ppes  ,r,,lHis  n  l;i  nnduiil,'.  ,'le, 

(iiili,-  e,--  priMlin-li,. us  speii.al,'-.  !,■  .lep.irleineul  C(niipl,'  des  el  ildi  — enieid-  de  p(dile  nu-lal- 
lui-eie  ifeic..nnerie,  cli.iiue-.  ,l,nis.  p.nnie-,    lils  ,1,-   fer.  -einuv-.   I„.iil,.n-.  Il -.   I,ui\.  Inurclies. 
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nrliclos  do  LMiUanderie).  La  ferronnerie  se  fabrique  surloulà  Sl-Marlin-la-Plaine:  lespetils  objets 
^ie^nolll  de  Sl-lilienne.  La  conslruction  se  fait  mécaniquement  sauf  poui'  les  romaines,  b-s 
outils  de  cordonnier  et  les  outils  forgés  de  menuisiers.  La  chaîne  se  forge  à  la  main.  L'indus- 
trie cloutière  emploie  un  grand  nombre  de  bras  à  Sl-Julicn-en-Jarrel,  St-Cbamond.  l'irmiiiy, 
l'Ltrat,  le  Cliambon,  Terrenoire  et  Marcilly-lc-Pavé;  on  y  fabrique  mécaniquement  dejjuis  le  cluu 
de  soulier  jusqu'au  clou  de  cbarpente.  St-Élienne  fait  le  clou  jiour  fer  à  clieval.  SUulien  falni- 
que  aussi  des  fils  de  fer,  rivets,  fers  à  cbeval,  fers  feuillards  pour  serrurerie  et  tonnellerie. 
Les  cantons  de  St-Bonnel-le-Cbàteau  et  de  Monislrol  construisent  niécani<[uement  des  serrures: 
seul  l'ajustage  n'est  pas  mécanique.  St-litienne  et  le  Cbanihon  i)roiluisent  les  boulons:  les 
limes  sont  fabriquées  au  Cli;inibon;  les  faux  et  faucilles  à  Ponl-Salomon,  aux  Babwres.  à 
Firminy;  les  fourches  à  SlCbamond;  eidin  les  métiers,  les  battants,  les  navettes  prox  i<'nni'nt 
de  St-Étienne. 

La  construction  mécanique  consiste  dans  la  production  du  matériel  de  force-  <■[  de  mines, 
des  machines  à  vapeur,  des  organes  de  mécanique  générale,  des  chaudières,  des  charpentes  et 
ouvrages  métalliques,  du  matériel  de  teinturerie,  des  métiers  ;i  lis~;er.  :i  nili.m-.  i|i'~  ni.icliiiies 
agricoles,  frigorifiques,  des  cycles,  automobiles,  etc.  Les  luiiicip.uu  él.iMi-~riueiils  se  Iroiivrnt 
à  St-Iilienne,  à  St-Chamond,  Rive-dc-Gier,  le  Chambon.  Le  matéi-iel  de  mines  comprend  des 
machines  d'extraction,  des  ventilateurs,  des  machines  d'épuisement,  de^  conqircsseurs  d'air,  des 
macliines  à  fabri(|uer  les  agglomérés  de  liouille,  etc.  Le  malériel  de  forges  consiste  en  aiipa- 
reils  de  levage,  ponts-roulants,  grues  à  vapeur  et  électriques,  pilons,  marleau.x,  presses,  rabots, 
tours,  cisailles,  fontes  spéciales  jiour  cylindres  de  laminoirs  et  pièces  analogues. 

INDUSTRIES  CHIMiaUES.  De  Innporlance  de  l'industrie  texliie  dépend  celle  de  la  teintu- 
rerie. On  ioin]il.iil  d:uis  larri>nilis-('ini'Nl,  de  St-Étienne  58  établissements  occupant . "5000  ouvriers 
et  faisant  pour  lilOOlMum  de  IV.  d.dfaires,  dont  un  tiers  pour  l'exportation.  L'arrondissement  de 
lioanne  n'<'n  cuiiiptait  qu  nue  \iiiglaine  occupant  environ  1000  ouvriers. 

INDUSTRIES  TEXTILES.  L.i  rubanerie  est  au  premier  rang  de  ces  industries.  En  bSflO  on  a 
ccmiplé  dans  toid  le  département .'),") (1(1(1  jjersonnes  employées  à  la  fabricalion  des  l'ubans.  lacets, 
tissus  élastiipies,  moulinage  et  Icininre  de  la  soie,  conmierce  de  matières  pi'emières  et  professions 
connexes.  Le  cbilïre  de  la  picdnction  s'est  élevé  à  88472  570  fr.  (I(.iit  nodlMllHi  pour  les  tissus 
élastiques;  et  il  faut  y  ajout. t  de  IS  à  20000000  pour  les  lacets,  donl  uk.iIm'  ,-i  l'exportation. 
Le  condilionnenienl  .le  In  s.)ie  ;i  Sl-lilicnnc  a  i»Mlé  sur  IS  i'.'.'i  ballols  du  p.iids  de  1  l'.ll  IIX  Uilog. 
On  com|itail  Kili  ral)ricaiits  et  :<7Mt  ni.'lii'r-  .iiiiciiric- à  l'eleidricilé.  Le  munliii.ii;.'  de  la  s(.ie  se 
pr.diiin.iit  d.iiis- 80  usines,  oi'cupail.  ."i."ill(l  personnes  et  donnait  un  ebilTre  d'affaires  de  iOOOOOO 
de  IV..  dnnl  moitié  ;i  l'exporlaiinri.  La  rnli;iiiri-ic.  oiilre  la  soie,  a  consimimé  1000  000  de  liilog.  de 
lilés  de  eiitcin  et  2.')0l)0  kilog.  de  lllés  de  sclia|ipe.  Les  centres  industriels  qui  s'occupent  de  la 
soie  sont  :  St-Étienne,  St-C;bamond.  Boën,  15ourg-.\rgeidal.  l'Étral,  Jonzieux,  Maribes.  Moidbrison 
Sail-sons-douzan.  St-CieMesl-Lerpl.  St-.Iust-sur-Loire.  Terrenoire.  St-Chamond  a  ciré  et  fdniipié 
la  tresse  iiii;;uwiii.  In  Ire-sr  .nl|i.ign.  la  tresse  mobnir.  la  tresse  cachemire:  il  l'alu  iqne  le  firid  dit 
lacet  à  la  l'i'ine.  I.n  r.ibiir.dinn  de-  tissus  élastiques  (ceintures,  jarretières.  Iiretidli'-.)  se  t.iH  .i 
St-Étienne  et  à  SI-(  ihnniond.  Le  iiKinlinnge  se  jimlique  dans  les  cantons  de  Sl-Ktieiuie,  du  Cliam- 
bon, de  St-Cliani(iiid.  de  lii\e-(|i'-Ciei-.  de  l'éliw-in.  de  Bourg-.\rgental.  Le  tissage  de  la  soie  se 
fait  à  St-Étienne,  St-Pnnl-eii-Cornillon  et  d.iiis  le<  cantons  de  Cliarlieu,  Belmont,  l'eui'S,  Néronde, 
Perroux,  St-Galniior.  St-Symphorien-de-I.ay. 

Roanne  est  célèbre  par  ses  cotonnades,  ses  mousselines  et  ses  cotons  écrus.  Le  tissage  de 
ces  tissus  s'est  amélioré  de  même  que  la  leiiiture.  On  eoinplail  en  1S'.I8  environ  10  000  métiers.  Le 
eonditionnenient  du  colon  a  porté  la  même  année  sur  1  12r)00i.  Uilog.  La  fabricalion  des  toiles  de 
lin  (Panis-ièioi  .-i  m  riipé -J.".!!  oinriers  el  proiliiil  8(111(100  IV.  Le  condilionnenient  de  la  laine  n'a 
pcu'té  que  siii-  i.')r.S".i  kilog.  On  ne  cfunple  que  rpielqiies  usines  de  bonneterie  dans  le  départe- 
ment :  .-1  Sl-Cerni.iin-La\nl. 

INDUSTRIES  DIVERSES.  Signalons  sons  celle  rnliiiiine  In  chapellerie  qui  occupe  200 
ouvriers  ;i  Clin/cl!e--Mir-Lyon  el  n  produit  ]Minr  7  000  00(1  de  IV.:  I.i  tannerie  dont  lecliiriic  nnniicl 
d'alîaires  e^lde  |ii-ès  de  'OIIOOOO  Ir.  :  l.-i  papeterie,  qui  n  des  usines  , à  Bourg-,\rgenl.il  el  à  \"ill(>- 
resl:  enlin  l,i  l',dpii.|iir  de  crayons  de  Sl-I';iiil  en-.Ianét. 

Eu  ISUO.  on  coinpUul,  Mir  les  .'OIO  kil.  de  longueur  des  cours  d'eau  du  déparlemcnt.  808  usines 


liydr;iiili<iiies  ulili^aiil  une  force  efl'eclive  de  4 'lil  chc\,iiix-\a|icui-.  En  (Milrc  lî<7U  juacliines,  avec 
iôOO  chaudières  inolrices  ou  calorifères.  de\eln|,|i;iieiil  7'J  7G7  elievaux-vopL'ur  de  force. 

Commerce 

Lo  ilrii.irlemcul  a  o\|iorté  'J  Û7tiJS.">9  T.  ilr  liuuillc  laul  en  l'i'.iiice  qu'a  l'cLraugor  (Suisse  el  Italie): 
lôOi%  ï.  de  coke:  r..j -270000  bouleilles  deau\  uiinrr/div^:  .j6  7ôO  000  fr.  de  rubans,  5000  000  fr.  de 
lacels,  2  000  000  fr.  de  soie  moulinée,  .">  51)0  000  Ir.  d\iilhlrs  irints;  des  armes  de  commerce  pour  une 
somme  de  1500  01)0  fr.;  des  cycles  cl  aulomobiles  poui'  iUOO  000 fr.;  de  la  chanellerlc  pour  1  500000  fr.; 
des  farines  pour  1500000  fr.;  des  loilesdelin,  des  colonnades,  des  crayons,  elc. 

L'inipnrlalioii  consiste  en  céréales  tirées  des  dé|)arlemenls  voisins,  en  soie,  colon  bnil,  lilés 
de  coton,  lils  pour  dentelle:  fer  en  barre,  acier  brut:  épicerie  cl  Ihpieui's;  articles  de  modes  el 
nouveaulés.  elr. 

Le  déiiartemenl  i)osséde  deux  Cliandjrcs  de  Commerce,  à  Sl-Étieune  et  à  Roanne;  sur  120  suc- 
cursales de  la  lianipie  de  France,  celle  de  St-Élicnne  a  occupé  le  14"  rang  avec  un  chiffre  d'af- 
faires de  142  024  520  fr.  pour  l'année  1900. 

Le  mouvemenl  de  la  navigation  se  décompose  comme  suil  :  r.OOOl  T.,  ,a  la  descente,  sur  la 
Loire  (de  lioanne  à  Briare  :  270  lui.)  el  411  ISOt  T..  sur  le  canal  de  Itoanne  à  Digoin.  Le  mouve- 
menl .sur  le  c;mal  de  Givors,  dans  le  département.  e>l  nul. 

Voies  de  communication 


Idl. 
Chemins  de  fer  (voie  normale)  ....      591.000 
(voie  étroite)  ....      115,000 

Routes  nationales 3.'59.904 

départementales 497,501 

Cliemins  xiciiianv  de  gi-ande  comm"".      505.90,S 
cl'inlérèl  comnuHi.   1.959.72S 

nrilinaires 1.985,955 

ruraux  irecoimus) 010.585 


Ivil. 

Loire  (nott.alile,  de  l'entrée  d:msle  dép' 

jusqu'à  la  iXoirie) 14,500 

Loire  (navigable,  delà  Noirie  à  Roanne)  80,500 

»     (         •■        de  Roanne  à  la  sortie.)  21,090 

Rhône  (dans  le  dép'..  rive  d.) 11,090 

Canal  de  Roanne  à  Digoin   (longueur 

dans  le  dép.artemenl).  20,007 

Canal  de  Givors  (Long,  d.ms  le  dc]!').  12,000 

SAINT-ÉTIENNE.  grande  ville  industrielle  traversée  de  l'E.  a  l'O.  p:u-  le  Furens,  affecle  la 
forme  d'une  elli[)se  allongée  donl  le  grand  axe,  long  de  ]U'ès  de  0  kilom.,  est  l'artère  principale. 
Cette  ^oie  imporlanle,  jiarccurue  par  une  ligne  de  tramways  à  va|)eur,  est  bornée  au  N.  par  la 
colline  de  Sl-Priest  (005  m.)  cl  au  S.  par  celle  du  Roi.s-Noir(870m.).C'esl  au  cours  du  xix=  siècle  que 
Sl-Elieinir  f-'c-t  sui-tout  agrandi.  Les  riches  mines  de  houille  de  son  bassin  ont  amené  la  créa- 
lion  d'elalili--ienicids  inélallnrgiipies  considérables.  La  fabi'ication  des  armes  et  les  industries  de 
la  soie  en  (nil  liiil  une  des  cités  les  plus  prospères  de  la  Fi-ance.  A  l'E.  de  la  ville,  les  vallées  du 
Janon  et  du  Cier  sdul  jalonnées  par  une  suite  iiunlerrnmpue  de  l)Ourgs  industriels:  Terrenoire, 
Izieux.  St-Chamond.  St-Julien-en-Jarret.  la  Grand'Croix.  Lorette.  Rive-de-Gier  donl  la  popu- 
lation ajoutée  ;i  celle  de  Sainl-Étienne  f^nne  une  ,it;gli.niér:ilinn  de  plus  de  200000  habitants.  La 
granile  ruche  slé])hanoise  a  des  rues  étroites,  se  coupant  à  angles  di'oits,  très  propres,  bordées 
de  maisons  élevées,  avec  des  places  nombreuses  servant  de  promenades  ainsi  que  le  Jardindes 
Plantes  à  l'E.  et  le  Srjuarcdu  Palais  des  Arls  ,'i  l'O.  Son  atmosphère  remjdie  de  fumée,  ses  maisons 
noiiries  par  toutes  les  poussières  de  charbon,  l'air  alfairé  de  ses  industrieux  habitants,  lui  impri- 
nieiU  un  cachet  assez  sévère,  que  la  pluie  el  le  ciel  gris  rendent  encore  jilus  trisle  et  qu'un  rayon 
de  soleil  égayé  difficilement.  Ville  moderne,  St-Élienne  n'a  gardé  de  ses  ])reniières  origines  que 
VcriUsc  >^t-Elien>ie-la-Gmtur  (xv  s.),  dont  la  façade  est  curieuse,  et  des  maisons  intéressantes  du 
XVI'  -iècle  aiiv  alentours  {Pl,vr  Poiv!».  Rue  Cité),  avec  d'autres  des  xvir  el  xviir  s.;  Notre-Dame  el 
.s;. /,,,»(■< -.onl  .h-s  <'i;li.-es  du  \\  u"  s.:  Sl-Emiemoud  i\ale  de  la  Restauration;  Sl-Charks,  Ste-Marie. 
St-Ilurh.  le  Temple  protestant  el  la  Synagogue  sont  modernes.  L'Hôtel  de  ville  (1822),  flanqué  plus 
lard  de  pavillons  et  couronné  d'un  dôme,  la  Préfecture  inachevée,  la  Manufacture  d'armes  (1800), 
les  Lycées,  le  Pidais  des  Arts,  sont  des  édifices  dépourvus  d'intérêt  artistique.  Ce  dernier  renferme 
la  liiidiothrqne  (5  incunables,  18  raretés  bibliographiques,  505  mamiscrits.  41000  volumes)  et  le 
Musée  municipal  d'art  el  d'industrie  (sculpture,  peinture,  dessins,  aquarelles,  gravures,  médailles, 
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iiKMililos,  Inpissories.  fnïciiccs.  .".liO  moilMos  divers  île  fusils  <U-  clinsse  et  de  £;i"'i'l'i'  avec  piéres 
drl.iiiii'e-,  iiM-riisl.-iliniis.  elc,  «■ullecUoiis  d'Iiislciire  iialiiicllei.  l.,-i  Cluunhre  de  Ciinuœrcc  a  sa  salle 
(le  iciiiiiiiii  ilrcmc.'  .le  paiMieaiix  en  lupissei-ie  des  (lolieliiis.  d'a|irès  les  coiiiposiUoiis  d'A.  Maigiian. 
!.(■  Mniiiiinr,,!  „ii.r  lùifidils  de  la  ImIiv  iiiorls  piiur  la  paino  en  1S70-1N7I  se  dies.se  sur  l'une  des 
|. laces  de  la  ville. 

.\ux  eii\  irons,  sii,'iialiirjs  à  Roclictailléu  le  liarraue  de  la  vallée  du  l'uieiis  eumiu  -nus  le  nom 
ili' (é.ullVe  d'Iàilei':  li'  pil  lore-^ipie  icM-hei- .pu  porie  le  hmu-i;  <le  Gornillou  cniildunK'  [lar  la  Loire 
.•I  les  o'..r;/c,v  saiiv.ines  il.>   re  lieuse  l'i.  anioril  el   eu  a\al  de-  St  Victor. 

MONTBRISON.  au   | I   du  \ei-; ici  i.lii.rial  .l'un.'  e..nui.-   \  "l.aui.pie,  c-l    lr.i\ei--é  de  l'O. 

à  n:.  p.irle  \'l/,e/,y,  dont  la  \allee  -up('neiii-e  est  >i  -auv.iL^e  et  s|  pil  l,,re-.pie.  Celle  Mlle  a  eun- 
servé  di's  louis,  restes  de  ses  ancien-.  ieni[iails  et  des  riuiie^  du  c  li.deau  des  comtes  du  Forez. 
hu  sonuiiet  di'  ces  ruine;^  où  l'on  .1  c'deM-  un  c.dx.iire.  nu  joiiil  dune  vue  admiralde  sur  toiile  la 
région.  I  II  lioiilevard  eonlinil  l'oruie  une  ceiiiliire  .)niliiaL;ce  .i  la  paisible  cité  dans  laipudle  on 
I  r.un  (•  >\c^  iii,ii!i,,iix  intéressantes  des  .w  .  vvi  et  wir-  s.  [Iturs  M^irliu-llrr.mrd.  .^l-l'orrr.  dn  M  m-hr,. 
Son  plus  beau  nnuiuiueiil  est  Véiilhc  Xulre  iJ.nn,-  ./'/•.'.s/'c/vK/cf  (  |-iill).  e\-,-,dle-iale  coulinue.' du  xmi 
au  .w  s.,  re-lauree  et  ll.aii.piée  à  <j;.  de  la  l'ac.ide  .rime  loiir  liaiil.-  .Ii' .'i.'c- :  au  Iriuue.iu  du  p.irlail 
SI-  voit  uni-  -^laliii'  il.'  I.i  Wry^i-  (w"  s.):  .'i  l'iiilernuir.  .m  rem.iiipi.'  la  slalii.'  t.uulial.'  .lu  c.)inl.- 
(div  W  ri  cell.'  d'un  .iiilr.'  pei  ^.uiii.i^.'.  Au  .lela  .lu  .  Ii.'\  .d,  .1.' le-lise  se  trouv.'  l.i  --lUed.,,  Iluxintre 
i.u  .1.'  1,1  hhnni.  iv-l,iiir.-.'  par  \i.  .Il.d-I.'  I  lu.'.  ('..■II.'  -.ill.'  n'iiLn-me  les  lUIiliiithe^iiir^  r.-imu'S  de  la 
\ill.M't  .1.'  la  Snrirlè  dr  In  lh:iii,i  !  l  i ii.-iuialil.'-.    lllll  niaiiii-.-n I -.   l^tO  pii''i-i'S  .l'aivliises  iirécieuses 

.■t  -Jl.".!!!»  v.d .-si:  à  .■.'it.-  esl  un  Mnsre  l.ipi.laiiv    ..l.j.-l-.    anli.pi.'-.   Ii.iuni.'nl-  >.-ulpté.s).  L'IIotel  de 

l'ille.  la  //..//.-.  I.-  Th. 'dire  o.-.-iip.ml  .l.'s  p.uln--  .l'un  .ui.'i.'n  .-.un  enl  .1.-  i  !.  .rd.'li.n- ;  la  Suas-Préfec- 
line  esl  iii-l.ille.'  dans  un  an.-|.-n  .■,ill.-u.>  .!'(  li;il.n-].Mis  (  v\  m'  s.).  I.'  I'„l,ns  de  ./»,s/„r  .laiis  le  couvent 
.les  S.i'iirs  SI. ■Mari.'.  Sii;ual.iiis  aussi  :  \r,jl,sr  de  l,i  {',sll,tl!„i,  iwiii  -.).  I  an.-nuiu.'  In,iiinnadc,-ie 
de  St-Je.ni-des-fres  \w  s.i.  les  s.'ulpl  mes  .•ttril  .'■.•-  .lu  lr..iil.ni  .le  La  r,rs,-c,/,- 1 17.'.  ii  el  li-  \<e:in  d.irdin 
judAle  .l.uis  li'.piel  on  :\  éli'vé  iiii.'  Sl.iliie  ,iii  i>,,ete  I'.  de  Liiin-'i'l,-  .pii  y  n,-|.piil  :  prJ'S  .le  l,i  ^e 
tr.mv.'  un  Musée  dliislniee  a.ilneelle. 

ROANNE  .■-.I,  un.-  vill.'  imliisl ri.dl.-  .I..nt  I.i  p..pnl.iti.ni  a  .loiililé  ,l..puis  ISlil.  ^rài-e  à  l'imliislrie 
.•ot.niméi.'  .pu  \    a  l..iml.-nips  pr.,-.prie.  Mil..  ^.'.-I.m.l   >nr  l.i  riv.'  -.  il.'   I.a   l,..iiv.  .pii  la  sépare, le 

1.1  Mil.-  .lu  Coteau,  .pii  i-ii  torin.'  plnl.'.l  nu  l'.iiil l;.   I..-  .■.in.il    I.iI.'t.iI  .1..  l;o.iini.'  .'i  llinniii.  ipii  y 

conunen.i'.  >  bnin.'  un  p. ni  impoiiaiit  sur  .-.dl.'  mém.'  vwe.  \u  .■.-nlr.-  .lu  \i.-u\  Ibiaime  si- tr.nive 

r,-;//;.-c  SI- !'■: tienne,  re.-. ni^-lruile  .lans  I.'  -;IU.'  .lu   w   s.  ,d,  à  .1.  .!,■  I.i.pi.dl i  v.ul    un.-  vi.ull..   I.mr 

.lu  \ir  -.  i-l  .|ii.d.|m's  „/-,,-,s-,„rs- an.-i.Mini's.  I. '//,;/, 7  ,/,■  | '///,■(  1^:7,-0  r.'iil'.'rni.'  la  r.ildinlliè.ine  iiiC,  imui- 
nalil.><.  in.auu-iu-ils  inl.-r.'s-aiils  sur  I.'  F. nv/.  !.■  I.\  .iini,u<.  h- .lu.dn-  .lu  ll.i.umais  .d  ."0 (lllll  \,>lunii's) 
,d,  I.'  Mnsee  ,.,l,|.-l-  pivliisl ori.pi..s.  anli.|iiil.-.  u^inl..!-.-:.  in..nn.ii.-^.  p.MnInn-.  .i|,|.-!<  .l';,,!  ,d  .le 
i-urio-ilel.  .\.,lee-llnine-dr^-\'ieln,ees  I  si  \  II' \l  II  s.  1.  .s'/,-  .  I  ,/,„■.  ,s/-/.„,,/x  ,  ,  |  s  |,.  r.  .ni.lll '.  -  .lil  .li'-  é.lili.'eS 
ni.i.l.MiM's.  !..■  MnnnnienI  de  In  défense  si>  dr.'ss.'  sur  l.'i  lUnee  dn  rhdienn  Siun:il..ns  .•ncore  le 
Thnilre  ,■!,  prés  ,l..  I;i  y,uv.  I,i  li.dl.'  l'eunienn.h  /'„/..,//,■  ,,ù  s,-  .Ire-.-,'  I,'  l,n-l..  .'ii  niail.re  .le  l'an- 
,-i,Mi  ni.iiiv  .lu  m.' i ISUS-LSI.',). 

In  ii.'ii  au   \.  \' -i:.  .1.'   i:.,,- s..  Ir.mv.'  I;i  vi.dll.'  l'ilé  in.lu-^lri.dl.-  .!.•  Cliarliou  ..l'i  r.m  remar- 

<pie  les  re-l.'-  .!.■  La   .él.dnw  -,/./..,//,•  .lu  iv   s.,  .I.'s  mnisnns  .lu   \ii    s.  ,d  l.-s  ivsl.'s  .le  .leux  cloîtres. 

Liste  des  Monuments  historiques 


Amliierle i:uli,-.-iM 

Réuiss.nis  Di.-i.    d..ii   Kiilis.-  ,xv' 
lî.iiir.;  Al-, ■iil.il  .    .    .    rO;^li-.M\i' 

i;ii^iiiii..li,-.. KnlN.-  IMX- 

Ch.nii,',, Mili/iv.'  .■! 

,    .    Aii.'i.-iiii.-iii 
hvi.-ivi. 


ili.'ii     iSinl.'i     .        M:. !-..,!  l;.  \,ili..ii:il.' 
CLiili-.-  .-1  r.-l..-,t.iii 


iil.l.' 


.M..Mlhl 


.li:ili:.l,' 


:M,.i-.,.ii  l;.  M.iv.r,.','i.vi,   -.. 

Jl.-,i-..ii  ;■,  I'.iiil;! ■  L-,   ,n.-  \;i 

li;il.'.l  .1.'  I.,  in,-  i;i,-i,.ll,-. 
M;u-..ii  l;.  Ch.vo.l.ii.-.  JJ. 


...  i:-\<.r\,,U'e  l):,i1,.-,MU-nil,vVS.) 

...  s.. II.-  .hl.'  .1.'  t.   Iliaii.'i    ixiv-  s.). 

I'.,lllllv  l,-~  \.i:ial,i-  ,  ('.li:ilr  ii,  ,1..   r,.,,--N    ,  \v- s.l. 
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